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.M ESSIEU as, 

En exécution de l'article 40 de la loi du ter juin 1850, j'ai l'honneur de 
déposer sur le bureau de la Chambre des Représentants, le 20e Rapport 
triennal sur l'état de l'enseignement moyen en Belgique. 

La période triennale qui fait l'objet de cc rapport embrasse les années 
f909, 1910 et t9H. 

Bruxelles, le 5 novembre 1912. 

Le nliHish·e des Sciences el des Art31 

P. PovLLET. 





TITRE PREMIER 
ÉTABLISSEMÈNTS D'INSTRUCTION MOYENNR DHUGÉS 

PAR LE GôUVE,RNEMENT. 

CHAPITRE PREMIER. 

ATflÉNltES ROYAUX. 

A. CONSIDÉBATIONS GIINÉRALES. - ORGANISATION. 

L'organisation des athénées royaux est réglée par l'arrêté royal du 
50 août. 1888; qui a été publié avec les documents se rattachant au plan des 
etudes, dans le f5è rapport triennal sur l'enseignement moyen. 

Pendant la période triennale Hl09-1910~i9H, le nombre des athénées n'a 
pas varié. Chacun. d'eux comprend trois sections, savoir: humanités grecques­ 
latines, humanités latines, humanités modernes, divisées en sept classes ou 
années d'études. 

Une modification a été apportée au règlement organique pat' l'arrêté royal 
du t2juin 1911, relatif à l'âge d'admission à la classe de septième. 

L'article l'>; § 1•r de l'arrêté royal du 50 août 1888, est modifié ainsi 
qu'il suit : 

« Pour être admis à la classe de septième, il faut être âgé de onze ans au 
>1 moins. Toutefois, dispense de la condition d'âge peut être accordée par Je 
>> bureau administratif, dans des cas exceptionnels et sur l'avis conforme du 
>) chef de l'établissement. » (An. XXXIV, p. 45.) 

ll. PERSONNEL ENSEIGNANT. 

Recrutement du personnel. - Les règles en vigueur pour le recrutement 
du personnel enseignant des athénées royaux sont nettement établies par la 
loi du fO avril !890, sur la collation des grades académiques, complétée et 
interprétée par la loi du 5 juillet !89L 
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Dispense de la condition du. diplôme légal. - Quatre dispenses ont été 
accordées pendant la période triennale; la première, à un licencié du degré 
supérieur en sciences commerciales, attaché en qualité de surveillant à 
l'athénée royal d'Anvers; la seconde, à un licencié du degré supérieur en 
sciences commerciales et consulaires, exerçant, à litre provisoire, les fonc­ 
tions de professeur de sciences commerciales à l'athénée de Huy; la troisième, 
à un surveillant de l'athénée de Bruxelles, en fonction depuis 1.885, dans 
l'enseignement moyen; la quatrième, à un licencié du degré supérieur en 
sciences commerciales et consulaires, professeur, à litre provisoire, à l'athénée 
d'Ath. 

Agents honoraire». - Les membres du personnel enseignant dont les noms 
suivent ont été admis à la retraite et autorisés à porter Ic titre honorifique 
de leurs fonctions : 

En 1909 : 

MM. De Moor, D.-F.-E., professeur de rhétorique latine à l'athénée royal 
de Bruxelles· , 

Gillet, N.-M .-E., préfet des études de l'athénée royal de Bruxelles; 
Struman, L.-A., préfet des éludes de l' Athénée royal et directeur de 

l'école moyenne de l'État., pour garçons, à Tongres; 
Boenen, 1\1.-L.-H., professeur de 511 latine à l'athénée royal d'Anvers; 
Smeets, R., surveillant à l'athénée royal d'Anvers; 
Turnelaire, E., préfet des éludes de l'athénée royal d'Ath; 
Fiévez, E.-J., professeur de~• latine à l'athénée royal de Mons; 
Thomas, A., professeur de rhétorique française à l'athénée royal de 

Tournai; 
Lardinois, Th.-A.-M ., surveillant à l'athénée royal de Liége , 
Pallemaerts, B .-J., professeur de mathématiques à l'athénée royal 

de Namur; 
Lindeman, E., professeur de rhétorique française à l'athénée royal 

de Mons· , 
Van Steenweghen, F.-M., professeur de langues germaniques à 

l'athénée royal d'Anvers ; 
llley, N., professeur de langues germaniques à l'athénée royal de 

Mons. 

En 1910: 

MM. Van Oirbeek, C., professeur de flamand i( l'athénée royal de Liége , 
Bonny, C.-M., préfet des études de l'athénée royal de Malines; 
WitvrouwenJ J., professeur de 66 et 7° latines à l'athénée royal de 

Louvain; 
Aerts, L.,professeur de mathématiques à l'athénée royal de Louvain; 
Coppens,· P., professeur de mathématiques à' l'athénée royal 

d'Anvers; 
Heirman, F., professeur de flamand à l'athénée royal d'Ostende; 
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MM. Van styvoort., E., maître de musique· à l'athénée royal d'Ixelles , 
Van den Bergh, F., professeur de flamand à l'athénée royal de 

Bruxelles; 
Neeckx, E., surveillant à l'athénée royal de Bruxelles; 
Galand, G., professeur de 2.0 latine à l'athénée royal d'Ath ; 
Paternoster, L. ~ maitre de musique à l'athénée royal de Tournai. 

En f9H: 

Ml\l. Peltzer, L.-J., professeur d'histoire et de géographie à l'athénée 
royal de Bruxelles; 

Ancion , C., professeur de mathématiques à l'athénée royal d'Ixelles , 
Bogaerts, C., abbé, professeur de religion à l'athéuée royal et à 

l'école moyenne de l'État pour filles, à Ixelles; 
Deprez, J.-A., professeur de mathématiques supérieures à l'athénée 
royal de Bruxelles; 

1\lottard, F.-F.-J .1 professeur de gymnastique à l'athénée royal de 
· Bruxelles; 
Castin, A., professeur de 5e latine à l'athénée royal de Malines; 
Grégorius, P., professeur de sciences commerciales à l'athénée royal 

. de Tournai; 
Fastré, M •: professeur de sciences commerciales à l'athénée royal de 

Verviers; 
De Veen V.1 professeur de mathématiques à l'athénée royal de Bruges; 
Coppé, H.-J., professeur de flamand à l'athénée royal de Bruges; 
Francotte, P.-C.-J., professeur de physique, chimie et histoire natu- 
relle à l'athénée royal de Bruxelles; 

Simons, L.-L.-H., professeur de flamand à l'athénée royal de Bru­ 
xelles; 

Painparé, F.-F., professeur de 56 latine à l'athénée royal d'Ixellcs, 
Iserentant , P .-N .-J ., professeur de rhétorique latine à l'athénée royal 

de _Malines; 
Gillcl, E., professeur de 5e latine à l'athénée royal de Verviers. 

Agents pension11és. - Un certain nombre de membres du nersonnel 
enseignant onL été mis à la pension. 

En 1909: 
Deux maîtres d'études. 

En ~9IO: 
Trois maîtres d'études. 

En 19li : 
Un maître de musique. 

Agents démissionnaires. - Ont été acceptées : en f 909, la démission d'un 
maitre d'études; en f 9 IO, la démission d'un professeur de rhétorique latine 
dans une section d'athénée. En t 9( f, aucun membre du personnel enseignant 
n'a démissionné. 
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Agents décédés. - Pendant les années 1909~ !9i.O et f9H, vingt membres 
du personnel enseignant sont décédés, savoir : 

En 1909: 

Un professeur de langues germaniques à l'athénée royal d'Anvers; un 
professeur de 4e latine el un professeur de langues germaniques à l'athénée 
royal de Chimay; un professeur d'anglais à l'athénée royal de Tongres; un 
second professeur de français à l'athénée royal d'Ostende; un surveillant à 
l'athénée royal de Liége , un maitre de musique à l'athénée royal d'Ostende. 

En 19!0: 

Un professeur de mathématiques à l'athénée royal de Bruxelles; un maître 
de musique à l'athénée royal de Gand; un professeur d'histoire et de géogra­ 
phie à l'athénée royal d'Ixelles , un professeur de langues germaniques à 
l'athénée royal de Louvain; un professeur de sciences commerciales à 
l'athénée royal d'Ostende; un surveillant à l'athénée royal de Tournai. 

En !9H : 

Un professeur de mathématiques supérieures à l'athénée royal d'Ostende; 
un professeur de rhétorique latine à l'athénée royal d'Ostende; un professeur 
d'histoire et de géographie et un professeur de mathématiques supérieures à 
l'athénée royal de Charleroy; un surveillant à l'athénée royal de Bruxelles; 
un professeur de 5e latine à l'athénée royal de Malines; un professeur de 
rhétorique latine à l'athénée royal de Bruges. 

C. - TRAITEMENTS. 

Traitements des préfets des étude« el des professe1n-s. - Les traitements 
des préfets et des professeurs des athénées sont fixés par le Gouvernement. 
Ils se composent d'une partie fixe èt d'un casuel. Ils sont susceptibles d'un 

minimum et d'un maximum. (Art. 8 de la loi du iä juin f 881 .) 
La partie fixe des traitements des préfets et des professeurs a été réglée 

par les arrêtés royaux des -14 juillet f87ä et 4 aoùt 1881. · 
Ces traitements sont fixés conformément au tableau ci-dessous : 

THAITEMENT 

FONCTIONS. 

1 
~mmwM. AUXIMUM. 

Préfet des éludes ( classe unique) . 4,200 4,600 

Professeur de religion (classe unique). )) 2,500 

- de 3' classe. 2,600 2,900 

- de 2• classe. 3,200 3,400 

·- de i'° classe 3,700 4,100 

Tout professeur débute par la 5° classe. Il passe dans la 2e classe après six 
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années de service. Le Gouvernement peut faire passer un professeur à la 
! re classe après six années de service dans la 2e. 

Aux termes de l'article 8, § ier, de l'arrêté royal du U, juillet i87l'5, les 
professeurs de la 3e et de la 2e classe obtiennent le traitement maximum 
après avoir joui pendant trois ans du traitement minimum. 

Cette angmenlation est de droit et a été accordée, chaque année: à tous les 
professeurs qui se trouvaient dans les conditions voulues. 

Le traitement minimum et le traitement maximum de la .pe classe ne 
s'accordent qu'aux professeurs qui ont joui pendant trois ans au moins du 
traitement immédiatement inférieur et qui ont fait preuve d'un mérite réel 
et d'un zèle assidu. C'est une simple faculté laissée au Gouvernement, qui en 
use dans la limite des crédits dont il dispose. 

Une circulaire ministérielle du 3 janvier 1898 a établi des règles fixes pour 
l'octroi de ces augmentations facultatives. 

De 1909 à 19t f, 6f professeurs ont été promus à la 1re classe el 44 profes­ 
seurs ont obtenu le maximum du traitement de cette classe. 

Traitement exceptionnel alloué à des membres du, corps professoral à 
raison de leur mérite. - L'article 9 de l'arrêté royal du f 4 juillet {87~, 
portant réorganisation des athénées royaux an point de vue des traitements 
des membres du personnel enseignant, est ainsi conçu : 

<< ART. 9. Le traitement maximum des préfets des études et des professeurs 
de f re classe pourra être augmenté de 500 francs au moins el de 800 francs 
au plus, lorsqu'ils feront preuve d'un mérite supérieur. 

>> L'arrêté royal allouant cette augmentation mentionnera les motifs de ln 
mesure et sera inséré in extenso au fUoniteur. }) 

Voici les traitements exceptionnels accordés pendant le cours de !a période 
triennale: 

Une première augmentation de 400 francs a été accordée à : 

MM. Gérard, Gustave, préfet des éludes de l'athénée royal à Liége , 
Mathieu, Auguste, préfet des études de l'athénée royal à Verviers : 
Clevers, Eugène, préfet des études de l'athénée royal à Gand; 
Terf ve, Oscar, préfet des éludes de l'athénée royal à Charleroy. 

Une augmentation de 500 francs à : 

~IM. Legrand, Alfred, professeur à l'athénée royal, à Arlon; 
Fièvez, Eugène, professeur à l'athénée royal, à Mons; 
Vanden Bogaert, Léon, professeur à l'athénée royal, à Ostende; 
Kayser, Ernest, professeur à l'athénée royal, à Arlon; 
Vaudenput, Jean, professeur à l'athénée royal, à Charleroy , 
Van Hyckelen, Auguste, professeur à l'athénée royal, à Louvain; 
Janssens, René, professeur à l'athénée royal, à Charleroy , 
Welter, Jean, professeur à l'athénée royal, à Charleroy , 
Moureau, Emile, professeur à l'athénée royal, à Hasselt; 
Van Hée, Gustave, professeur à l'athénée royal, à Hasselt; 
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MM. Dumont, Henry. professeur à l'athénée royal, à Ixelles; 
Claes, Pierre, professeur à l'athénée royal, à Ixelles; 
Beding, Pierre, professeur à l'athénée royal, à Ixelles; 
Waucornont, Thomas, professeur à l'athénée royal, à .Mons; 
Schools, Henri, professeur à l'athénée royal, à Tongres; 
Depaifve, Jean, professeur à l'athénée royal, à Tongres; 
Delme, Gustave, professeur à l'athénée royal, à Tournai; 
Prim, Camille, professeur à l'athénée royal, à Tongres; 
Bremer, Gaston,professcm· à l'athénée royal, à Arlon; 
Soons, Modeste, professeur à l'athénée royal, à Ath; 
Haller von Zicgesar., Joseph, professeur à l'athénée royal, à Ath; 
Brants, :Martin, professeur á l'athénée royal, à Bruxelles; 
Malget, Jean, professeur à l'athénée· royal, à Charlcroy; 
Hombert, Joseph, professeur à l'athénée royal, à Gand; 
Vermander, Jean, professeur à l'athénée royal, à Gand; 
Meert, Hippolyte, professeur à l'athénée royal, à Gand; 
Remacle, Georges, professeur à l'athénée royal, à Hasselt; 
Outer, Achille, professeur à l'athénée royal: à Ixelles; 
Wauters, Joseph, professeur à l'athénée royal, à Ixelles; 
Daubresse, Paul, professeur à l'athénée royal, à Ixelles; 
llenard, Hippolyte, professeur à l'athénée royal, à Ixelles; 
Micheels, Henri, professeur à l'athénée royal, à Liége ; 
Lambert, Léon, professeur it l'athénée royal, à Malines; 
Jacquernoue, Jean, professeur à l'athénée royal, à Mons; 
Barbier, Edouard, professeur à l'athénée royal, à Mons; . 
Vandendaelc, Oscar, professeur à l'athénée royal, à l\fons; 
Lonflls, Hector, professeur i4 l'athénée royal, à Ostende; 
Gérard: Gustave professeur à l'athénée royal, à Verviers; 
Leprince, Jean, professeur à l'athénée royal, à Chimay; 
De Bruyn, Henri, professeur à l'athénée royal, à Malines ; 
Jaspar, Alfred, professeur à l'athénée royal, à Huy ; 
Bontinck , Adolphe, professeur à l'athénée royal, à Bruges; 
Bouquiaux , Emile, professeur à l'athénée royal, à Charleroy; 
Walsch, Nicolas, professeur à l'athénée royal, à Chirr:ay; 
Justice, Jean, professeur à l'athénée royal, à Gand ; 
Couez , Arthur., professeur à l'athénée royal, à Gand; 
Van Hove, Antoine, professeur à l'athénée royal, à Gand ; 
Daxhelet, Arthur, professeur à l'athénée royal, à Ixelles ; 
Masson, Auguste, professeur à l'athénée royal, à Liége ; 
Vanden Ilydt, Marc, professeur à l'athénée royal, à Liége , 
Grisard, Pierre, professeur à l'athénée royal, à Liége; 
Noirfalise, Camille, professeur à l'athénée royal, à Liége ; 
Deltour , Paul, professeur à l'athénée royal, à Liége ; 
Dony, Emile, professeur à l'athénée royal, à Mous ; · 
1\fairlot, Jacques, professeur à l'athénée royal, à Namur. 
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Un traitement complémentaire de 400 francs à: 

MM. Valentin, Emile, préfet des études à l'athénée royal de Chimay; 
Gelders, Constantin, préfet des études à l'athénée royal de Louvain. 

Un de t>00 francs à : 

MM. de Gronckel, Jean, professeur à l'athénée royal, à Malines; 
Kayser, Jean, professeur à l'athénée royal, à Arlon ; 
Galand, Gustave, professeur à l'athénée royal, à Ath; 
Rouche, Constant, professeur à l'athénée royal, à Huy ; 
Aerts, Louis, professeur à l'athénée royal, à Louvain ; 
Jumperts, Joseph, professeur à l'athénée royal, à Malines; 
Souffret, Pierre, professeur à l'athénée roya 1, à Namur; 
\Vittmann, Victor, professeur à l'athénée royal, à Ixelles; 
Bertrand, Théodulc.tprofesseur à l'athénée royal, à Tournai ; 
De Veen, Victor, professeur à l'athénée royal, à Bruges; 
Henen, Mathieu, professeur à l'athénée royal, à Anvers; 
Wal.lez, Omer, professeur à l'athénée royal, à Anvers; 
Huybrechts, Pierre, professeur à l'athénée royal, à Bruges; 
Michel, Emile, professeur à l'athénée royal, à Chimay; 
Maréchal, Léon, professeur à l'athénée royal, à Gand; 
Leruth, Hubert, professeur à l'athénée royal, à Ixelles; 
Denayer, Guillaume, professeur à l'athénée royal, à Ixelles; 
Sauvenière, Jules, professeur à l'athénée royal, à Liége; 
Kemna, GeorgPs, professeur à l'athénée royal, à Liége , 
Jacques, Victor, professeur à l'athénée royal, à Liége , 
Hanuise, Jules, professeur à l'athénée royal, à Louvain; 
Hermans, Pierre, professeur à l'athénée royal, à Ostende; 
Feller, Jules, professeur à l'athénée royal, à Verviers; 
Simons, Louis, professeur à l'athénée royal, à Bruxelles; 
Devadder , Eugène, professeur à l'athénée royal, à Mons; 
Don y, Léonce, professeur à l'athénée royal, à Anvers; 
Van Dooren, Jean, professeur à l'athénée royal, à Arlon; 
Birnbaum, Victor, professeur à l'athénée royal, à Arlon; 
Warker, Nicolas, professeur à l'athénée royal, à Arlon ; 
Fabritius. Jules, professeur à l'athénée royal, à Arlon ; 
Gillet, Charles, professeur à l'athénée royal) à Bruxelles; 
Burveuich, Arthur, professeur à l'athénée royal, à Bruxelles; 
Labenne, Léopold, professeur à l'athénée royal, à Charleroy , 
Barth, Camille, professeur à l'athénée royal, à Charleroy , 
Brouet, Jean, professeur à l 'athénée royal, à Chimay ; 
Wasteels, Joseph, professeur à l'athénée royal, à Gand; 
Painparé, Fernand, professeur à l'athénée royal, a Ixelles; 
Nicaise, Maurice, professeur à l'athénée royal, à Ixelles; 
Nannan-Laval, Constant, professeur à l'athénée royal, à Ixelles; 
Boucher, Georges, professeur à l'athénée royal, à Ixelles; 
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.IHM. Bernard, Emile, professeur à l'athénée royal, à Liége , 
Foidart, Jules, professeur à l'athénée royal, à Liége , 
Küutaiger, Ignace, professeur à l'athénée royal, à Liége ; 
Lejeune: Henri, professeur à l'athénée royal, à Louvain ; 
Hochet, Victor, professeur à l'athénée royal, à Tournai; 
Foulon, Lucien, professeur à l'athénée royal, à Verviers. 

Paiement du suppléant du p1·ofessem· de religion. - Conformément ·à la 
jurisprudence suivie jusqu'ici, les professeurs de religion, obligés de s'ab­ 
senter pom· cause de maladie, devaient supporter· eux-mêmes les frais 
résultant de leur suppléance. 
Le Gou\'erncment a estimé qu'il n'était pas équitable de leur imposer des 

dépenses de l'espèce et qu'il y avait lieu de leur appliquer les mêmes règles 
que celles qui sont suivies poUI· les membres laïcs du personnel enseignant. 

Cette décision fait l'objet d'une circulaire du 27 février f 909 adressée aux 
bureaux administratifs des établissements <l'enseignement moyen de l'Etat 
(An. LV, p. i2~). 

Casuel. - Le casuel se compose du logement et du minerval pour les 
préfets des études, et <lu minerval pour les professeurs, 

Le taux des émoluments du chef de logement, chauffage et éclairage, 
admissible dans le calcul <le la pension de retraite et de la pension des 

. . 
veuves et orphelins des préfets des études, a été fixé à 50 p. c. (2ä p. c. 
pour Je logement, 4 p. c. pour le chauffage et i p. c: pour l'éclairage) du 
t railcment effectif qui rémunère les services donnant droi.t à ces émoluments, 
abstraction faite <les augmentations exceptionnelles ou suppléments de trai­ 
tement et du minerval. (Arrêté royal du 9 septembre 1895.) 

Le minerval (montant de la rétribution scolaire), est réservé exclusivement 
aux préfets et professeurs, non compris les professeurs de dessin, de gyrn­ 
nnstique et les maîtres de musique; l'État garantit un minimum de minerval 
de 700 francs; celte partie du revenu du corps professoral est essentiellement 
variable; un arrêté royal détermine, pour chaque .anuée, le chiffre du 
minerval sur lequel s'opèrent ·1es retenues au profit de la caisse des veuves 
et orphelins (voir Au. I, p. 1 ). Cet arrêté indique· spécialement, pom· 
chaque établissement, les fonctionnaires qui,, à titre_pe1·sonnel, conservent 
un minerval fixe. 

Les tableaux ci-dessous indiquent le Laux du minerval attribué aux préfets 
des études et aux professeurs des athénées 1·oya,ux pendant la. période de 
1909 à f 9 If indus. Ces tableaux indiquent aussi Ic minerval spécial attribué, 
ù litre personnel, i1 un certain nombre d'agents de ces établissements. 
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Sommes payées dti chef du minerval en 1907 
et constinuuü le casuel admissible en matière de pensions 

pow· I'ounée .1909. 

~:TABUSSEMENTS. MONTANT. 
NOMS DES AGENTS 

-1 Anvers 

2 Adon. 

3 Ath 

,i. Bruges 

5 Bruxelles. 

6 Charleroy. 

7 Chimay 

8 Gand. 

9 Hasselt 

:10 Huy 

H Ixelles. 

12 Liêge . 

:13 Louvain 

14 :Malines 

:15 Mons. 

16 Namur 

1,813 

700 

700 

700 

1,60-1 

960 

700 

791 

700 

700 

1,783 

·1,5i2 

700 

700 

801 

700 

17 Ostende 700 

:18 Tongres -- . 700 

19 Tournai 

1 

793 

20 1 Verviers . 
1 

700 

1, :128 francs pom· ll. Galand , professeur, 

9H francs pour ll. Fonteyne , professeur de religion et 
l\lM. Chor, Coppê, De Veen, lluyhrechts et Phillppin, 
professeurs nommés avant le 1er janvier 1890. 

2,-l-13 francs pour MM. De Moor, Francotte et Lonchay, 
professeurs nommés avant le -tor décembre 1884. 

1, H5 francs pour 31. W citer, professeur. 

·l , 563 francs pour M. Leprince, professeur. 

955 francs pour M. Van liée, professeur , 

801 francs pour 1\1. Knops, professeur (en qualité 
d'ancien professeur de l'uthènèe royal de nions). 

1,652 francs pour MM. Bernard, l\lolilor, Sauvenière, 
lüemcr, Hermans, Duchesne Cl Kemna, professeurs 
nommés avant le :fer janvier ·1890. 

900 francs pour MM. r.oyens, Truyens, Iserentant , 
Boulboule, Bellis , llanus et Jumpertz , professeurs 
nommés avant le 1 or jan viel' 1890. 

1, H5 francs pour l\DI. Jacquemoue, Lindeman, Devad­ 
der, llaccart, Yandendaele et Bley, professeurs nommés 
avant le :fer janvier 1890. 

1 , 062 francs pour MM. Mari:chal, Sou If rel, Pallemaerts, 
professeurs nommés avant le i•• janvier 1890; et 
·1, 769 francs 11011r M. Berchem, professeur. 

808 francs pour M. lllaas, professeur ; ·l ,487 francs 
pour .M. Hermans, professeur. 

:1, 7H francs pour M. Schreiber , professeur. 

1,000franesponr M. Severyn, professcur ; 1,0t6francs 
pour M. Boinem , professeur; -1, 092 francs pour 
&1. Ilenneton , professeur. 

73-i francs pour .M. Feller, professeur. 
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Sommes payées du chef du minerea! en 1908, et eonstituant le casuel 
admissible en matière de pensions pour l'attnée 1910. 

i.: 
;§ 
f, 1 É:TABLISSEMENTS. 1 l\lONTANT. 
0 
0 z 

Bf:NÉFICIAIRES. 

f I Anvers 

2 1 Al'lon • 

3 I Ath 

4 1 Bl'nges 

5 1 Bruxelles . 

6 1 Charleroy. 

7 1 Chimay 

81 Gand . 

9 Hasselt 

10 I llny 

H I Ixelles. 

12 1 Liége . 

-13 1 Louvain 

H : Malines 

15 1 Mons . 

16 1 Namur 

,J 7 1 Ostende 

18 1 Tongres 

19 1 Tournai • 

20 1 Yerviers 

1.786 

700 

700 
1;128 

700 
914 

1,564 
2,113 

1,054 
1,H5 

700 
1,563 

864 

700 
955 

700 
730 

1,700 

1,559 
1.,638 

700 

700 
900 

730 
1,115 

700 
1,062 

1,769 

700 
808 

i ,.f.37 

700 
1,7H 

806 
1,0,J6 
1,092 

700 
734 

.MM. les préfet des études e, professeurs. 

Id. 

Id. 
M. Galand, professeur. 

MM. les préfet des études et professeurs, sauf 
lil. Fouteyne , professeur de religion et lUM. Chot, Cop­ 

pè, De Veen, lluybrechts et Philippin, professeurs 
nommés avant le 1u janvier 1890. 

Id. 

Id. 

MM. les préfet des études et professeurs, sauf 
!\IJl[. Francotte et Lonchay. professeurs nommés avant 

le ,ter décembre 188,1,. 

MM. les préfet des éludes et professeurs. sau r 
M. \Vehe,,, professeur. 

MM. les prêlet ties éludes et professeurs, sauf 
JIJ. Leprince, professeur. 

l\UI. les préfet. des études et professeurs. 

l\ll\l. les préfet des études et professeurs, sauf 
lil. Van lice, professeur. 

Jlrm. les préfet des études cl professeurs, saur 
M. Knops ( en qualité d'ancien professeur de l'athénée 
royal de Mons). 

MM. les préfet des éludes et professeurs. 

l'lll\l. les prèfet des ètudes el professeurs, sauf 
Mi\l. Bernard, Molitor, Sauvenière, Kremer , Duchesne 
et Kemna , professeurs nommés avant le '.Ier janvier 
1890. 

MM. les préfet des études et professeurs. 

111M. les préfet des études et professeurs, saur 
MM. Goyens, Troyens, Iserentant, Boulhoule , Bellls , 

llanus et Jumpertz, professeurs nommés avant le 
1•• janvier !890. 

MM. les prêfet des études et professeurs, sauf 
l\IM. Jacqmolle, Devadder , Haccarr, Vandendaele, pro­ 
fesseurs nommés avant le 1" janvier 1890. 

MM. les préfet des études et professeurs, sauf 
MM. Ma1•éch:1I et Souffret , professeurs nommés avant 

le i •r janvier 1890. 
Ill. Berchem, professeur. 

l\lM. les préfet des éludes et professeurs, snuf 
M. Maes, professeur. 
M. Hermans, prcfesseur , 

MM. les préfet des études et professeurs, snuf 
li[. Schrelber , professeur. 

MM. les préfet des études et professeurs, sauf 
M. Bolnem, professeur. 
M. llenncton, professeur. 

MM. les préfet des études et prefesseurs , sauf 
M. Feller, professeur. 
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Sommes payées du chef du minerval en 1909 
et eonstituant le casuel admissible eu matière de pensions 

pour l'année 1911. 

ÉTABLI SS l~M ENTS. MONTANT. BÉNÉFICIAIRES. 

l Anvers 

t I Arlon . 

3 I Ath 

4 1 Bruges 

!i Bruxelles. 

I' Charleroy. .) 

7 Chimay 

8 Gand . 

9 Hasselt 

10 llny 

1 l I Ixelles. 
12 Liége. 

rn l Louvain 

H Mali11es 

·15 1 Mous . 

16 1 Namur 

17 1 Ostende . 

18 1 Tongres 

19 1 Tournai . 

20 1 Verviers , 

f ,891 

700 

700 

700 
914 

1,597 
2,1m 

1,026 
1,H5 

700 
1,5(i3 

997 

700 
955 

700 
702 

1,760 

·l,5Hî 
-1,596 

700 

700 
900 

702 
1,·H5 

700 
1,062 

1,769 

700 
808 

1,487 

700 
1, 71 l 

8-18 
i,016 
1,092 

700 
734 

MM. les préfet des études et professeurs. 

Id. 

Id. 

id. 

id. 

l\làl. les préfet <les études el professeurs, sauf 
M. Fonreyue, professeur de religion er J\l~l. Chot, Coppé, 

De Veen, lluybreclus et Philippin, professeurs 110111111és 
avant Ic 1"' janvier -1890. 

i\lM. les préfet des études et professeurs, sauf 
J\IM. Fraucouo el l.ouchay, professeurs 11om111és avant 

Ic ter décembre ·t88t. 

MM. les préfet <les èuules et professeurs, sauf 
M. Wclte1·, professeur. 

M:.I. les préfet des études et professeurs, sauf 
M. Leprince, professeur, 

MM. les préfet des études et professeurs. 

MM. les préfet ties études et professeurs, sauf 
M. Van liée, professeur. 

MM. les préfet des études et professeurs, sauf 
lil. linops, (en qualité d'ancien professeur tie l'athénée 

royal de Mons). 

MM. les préfet des èuides et professeurs. 

MM. les préfet rles études et. professeurs , sauf 
~UI. Bernard, Molitor, Sauvenlère, lüemcr, Duchesne et 

Keuma, professeurs nommés nvaut Ic -l"r janvier ·1890. 

M~l. les préfet des études et professeurs . 

~m. les préfet. des ètudes et professeurs, snuf 
M,\I. Go yens, Tru yens, Iserentant , UIJ11luo11lc, Bel Ils, 

Ilanus et Jumpertz , professeurs nounuès avant le 
1er janvier ·1890. 

M~r. les préfet des études et professeurs, sauf 
l\li\l. Jacqueumue , Devadder, llaccnrt , Yandendacle , 

professeurs nommés avant le i•• janvier 1890. 

.MM. les préfet des études el professeurs, sauf 
l\IM. l\Ia1•échal et Souflret, professeurs nommés avant 

le 1•• janvier 1890; 
M. Berchem , professen 1·. 

l\lM. les préfet des études el professeurs, sauf 
l\I. Maas, professen r ; 
M. Ilermans , professeur. 

l\ll\L les préfet des études et professeurs, sauf 
1\1. Schrei lier, professeur. 

.MM. les pl'éfet des études et professeurs, sauf 
l\l, Iluinem , professeur ; 
l\l, llenneton , professeur, 

MM. les prèfet des études et professeurs, sauf 
M. Feller, professeur, 
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Services rendus dans l'enseiqnement dirioé ou subsidié ptir le Gouverne- 
111e11t, la province ou la commune par les p1'0fesseurs et les surveillants des 
athénùs royaux tnüérieurement à leur nomination dans les cadres el posté­ 
rieurement à l'obienlion de leur diplôme légal. 

Aux termes d\m arrêté royal en date du 28 août 191. 1 (An. XLII, p. 65) 
tous les services rendus, soit ;1 litre effectif. soit à titre intérimaire dans les 
établissements d'instruction soumis au régime des lois organiques de l'enseigne­ 
ment moyen et dans l'enseignement normal primaire de l'Etat, par les profes­ 
seurs et les surveillants munis du diplôme légal ou de la dispense prévue par 
la loi; sont assimilés, au point de vue du classement et de la fixation des traite­ 
ments, aux services ordinaires. 
Par application de celte disposition, 41 professeurs et ,tO surveillants ont 

' . 

obtenu, ù partir du 1c1· janvier 1~H1, une amélioration de position et la dépense 
s'est élevée, suivant Ic relevé ci-après, à 15,6UO francs. 

i professeur ù l ,öOO francs 1 ,'500· francs. 
f - 700 -· 700 
,J - öOO - öOO 
5 professeurs à 400 - 1,200 

27 - 500 - .8,,fOO 
8 - 200 - 1.,600 

10 surveillants à 200 - 2,000 
-- 

Total. 1~:600 francs. 

En outre GS professeurs cl 16 surveillants ont ,·u la date de leur dernière pro­ 
motion avancée <l'un nombre d'années correspondant aux années de services 
dont, en exécution des dispositions anciennes ( A. IL du 2t janvier 1879 et du 
20 j uillet 1909), il ne leur avait pas été tenu compte. 

Au9me11tarions exceptionnelles et [aeultutioes de traitement. - Une circu­ 
laire ministérielle du 3 janvier 1898 a établi des règles fixes pour les augmenta­ 
tions exceptionnelles et facultatives de traitement (Cf. f6e rapport triennal). 
Voici la teneur de ces règles : 
I. - Le passage ù la 1re classe, ou le maximum de celle classe, sera accordé 

aux membres du personnel enseignant des athénées : . 
Apn'!s 3 ans, s'ils sont cotés I (hors ligne); 
Après 4 ans, s'ils sont cotés IT (très satisfaisant); 
Après?> ans, s'ils sont cotés III (sutisfuisnnt). 
II. - Quant au traitement exceptionnel : 
1 ° S'ils sont cotés l (hors ligne), ils pourront en obtenir Ja première moitié 

après avoir joui pendant ;j ans du traitement maximum de leur grade, cl la 
seconde moitié ü ans après; 
211 S'ils sont cotés JI (très satisfaisants}, ils pourront en obtenir la première 

moitié après avoir joui pendant 8 .ans du traitement maximum de leur grade, et 
la seconde moitié 8 ans après. 

Traitements iles surveillants .. - Les traitements des surveillants sont fixés, 
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à partir du ter janvier 1909: en exécution de l'arrêté royal du 20 juillet de la 
même année (An. VIH~ p. 20), conformément au tableau ei-après: 

. , --- . ---·· ... --·· --·-· -· ·- - ----- 
TBAITEMENT 

FONCTIONS. 
1 M1:'i1mm. 
1 

~ux1mm. 
i 1 

Surveillant de 3" classe 2,200 
1 

2,400 

- de 2• - . . 2,600 2,800 

- de 1•• - 3,000 3,200 

A11gmcn1:uion exceptionnelle de I r::1ite1111• :~,100 3,600 

la circulaire ministérielle du 3 janvier 1898 qui règle l'octroi des augmenta­ 
tions exceptionnelles et facultatives de traitement leur est rendue applicable 
(Cf. ·f6e rapport triennal). 
Pendant le cours de la période triennale, sept surveillants ont été 

promus à la 1 ro classe et onze ont obtenu Ic maximum de celle classe. 
La première augmentation exceptionnelle de traitement a été accor­ 

déc à = 

l\lM. Devahif, Joseph, surveillant ù l'athénée royal, ù Arlon; 
Oeroittc, Jules, surveillant à l'athénée royal, à Ath; 
Lepns, Auguste, surveillant à l'athénée royal, à Bruxelles; 
Dubois, Jules, surveillant à l'athénée royal, à Churlcroy ; 
Ledoux, Victorien, surveillant ü l'athénée royal, à Charleroy , 
Voituron, A, thur , surveillant à l'athénée royal, il Chimay; 
Ilobelns, Jules, surveillant à l'athénée royal, à Gand; 
Dol hen, Arl!inr, surveillant à l'athénée royal, à Ixelles , 
Smeets, Christophe, surveillant à l'athénée royal, à Anvers , 
Sibret, Edmond, surveillant à l'athénée royal, à Ixelles; 
Zone, Louis: surveillant à l'athénée royal, à Louvain. 

La deuxième augmentation exceptionnelle a été accordée à : 

MM. Smets, Jean, surveillant à l'athénée royal, à Bruges; 
Listray, llcnri, surveillant à l'athénée royal, à Bruxcllcs , 
Nccckx , Eugèuc, surveillant à l'athénée royal, à Bruxelles; 
Ilox , Alphonse, surveillant à l'athénée royal, á Chimay; 
La11rc11t1 Charles, surveillant à l'athénée royal) à lluy , 
Lardinois, Théodore, surveillant à l'athénée royal, à Liégc , 
Jacquet, Joseph, surveillant à l'athénée rosai, à Malines; 
Dubois, Emile, surveillant à l'athénée royal, à Namur; 
Dallemagnc, Fcr11á11d, surveillant à l'athénée royal, à Namur; 
Fourmarler, François, surveillant à l'athénée royal, à Ostende; 
Gérard, Achille, surveillant à l'athénée royal, à Tongres. 

Traitements des professeurs de dessin, - L'arrêté royal du 20 juillet 1909 
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(An. IX, p. 22), a fixé comme suit les traitements des professeurs de dessin 
munis du diplôme légal: 

5e classe. { mnnmum . fr. -l,600 
maximum . ·1,800 

2e classe. { minimum . . fr. 2,000 
maximum 2,200 

1re classe. l nununum . fr. 2,400 
maximum 2,600 

Première augmentation exceptionnelle <le traitement, fr. 2,800. 
Deuxième augmentation exceptionnelle de traitement, fr. 5,000. 

Les règles établies par la circulaire ministérielle du 5 janvier -1898 pour 
l'octroi tics augmentations exceptionnelles et facultatives de traitement 
leur sont applicables (d'. f 6e rapport triennal). 

De 1909 à -l !) ( 1, 6 professeurs de dessin ont été promus à la i '0 classe et 
6 011t obtenu Ic maximum de cette classe. 

La première augmentation exceptionnelle de traitement à été accor­ 
dée à : 

M~J. Voituron, Arthur, professeur de dessin à l'athénée royal, à Chimay; 
Simon, Constant, professsur de dessin à l'athénée royal, à Vcrvicrs ; 
Cartuyvels, ,vilhcm, professeur de dessin à l'athénée royal, à Ath; 

M. De Pape, Léon, professeur de dessin à l'athénée royal, à Bruges, a 
obtenu Ja deuxième augmentation exceptionnelle. 

Traitements des pro] esseurs de gymnasriquP.. -Les professeurs de gymnas­ 
tique jouissent <les traitements accordés par l'arrêté royal du 20 juillet -1909 
aux professeurs de dessin. 

Pendant Ic cours de la période triennale, ·l professeur de gymnastique a 
été promu á lu ! re classe él 8 ont ou tenu le maximum du traitement de cette 
classe. 

La première augmentation exceptionnelle de traitement a été accor­ 
dée à: 
MM. Van Cakenbergh, Joseph, professeur de gymnastique à l'athénée 

royal, à Anvers; 
Euglaud, Alfred, professeur de f)'llHrnstiquc à l'athénée royal, à Ath; 
Baijot, Félicien, professeur de gymnastique à l'athénée royal, à 

Chimay ; 
Laurent, Cliades, professeur de f?'Jllllla5tique à l'athénée royal, à Huy; 
Etienne, Jean, professeur de gymnastique à l'athénée royal, à Ixelles; 
Lory, Julien, professeur de gymnastique à l'athénée royal, à Tournai; 
Baudcnelle, Joseph, professeur d(• gymnastique à l'athénée royal, à 

Verviers; 
Laudruin, François, professeur de gymnastique à l'athénée royal, à 

All\crs. 
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La deuxième augmentation exceptionnelle a été accordée à : 
l\tM. Hovcgnée, Aristide, professeur de ~ymnastiqnc à l'athénée royal, à 

Liége , 
Denève, Henri, professeur <le gymnastique il l'athénée royal, à l\lons; 
Van Cakenberg , Joseph, professeur de gymnastique à l'athénée royal, 

à Anvers. 

Traitements des maitres de musique. - Depuis 190?$, le traitement normal 
des maîtres de musique a été porté au taux uniforme del ~000 francs par an. 

Classes latines et sections d'athénées royaux annexées aux écoles moye1111es 
de l'fttat pour garçons. Fixation des traitements des ·ré9cnls spéciaux. 

L'arrêté royal du 14 août f 905 a fixé Ic taux des traitements des régents 
attachés aux classes latines et sections d'athénées royaux annexées aux écules 
moyennes de l'Etat, conformément au tableau ci-dessous : 

FONCTIONS. 1 
TRAITEMENT 

- ~ 
1 !IIIHHUJI. 1 M,\Xl)IU!J. 

Régent de 2c classe. 

de [r• - . 

Augmentation exceptionnelle de trnitement. 

2,300 

2,900 

200 

2,600 

3,200 

1,000 

Les règles davancernent établies par 111 circulaire ministérielle du 9 novem­ 
bre i905 leur sont applicables. 

En ·1909, 1. régent a été promu à la ·tre classe el en HH01 un autre titulaire 
a obtenu Ic maximum. 

Une première augmentation exceptionnelle de traitement <le 200 francs a été 
accordée à M. Fontaine, Modeste, el une troisième, également de 200 francs, it 
M. Kept, Gérard, régents à la section d'athénée annexée à l'école moyenne de 
l'Etat, pour garçons, à Thuin. 

D. - ENSEIGNE~ŒNT. 

Enseignement religieux. - L'enseignement religieux est organisé dans les 
vingt athénées royaux. 

Etat des études. - La situation indiquée dans le rapport triennal de la 
période précédente s'est maintenue. Les programmes con tinueut d'être inter­ 
prétés avec intelligence. 

Quant aux méthodes employées dans l'enseignement de toutes les matières, 
si clics laissent à désirer dans des cas pnrticuhers ou chez quelques profes­ 
seurs, on peut dircqu'en général elles sont excellentes et que les critiques diri- 
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gées cont.re elles sont tendancieuses. Les essais des méthodes nouvelles, loin 
d'être contrariés, sont au contraire encouragés par l'inspection. Le corps 
professoral est plein de bonne volonté; beaucoup de professeurs se distinguent 
non seulement par leur valeur pédagogique, mais par leurs travaux litté­ 
raires ou scientifiques. Le Gouvernement se plaît à rendre hommage à cette 
activité chez des hommes dont la mission éducatrice est si absorbante et si 
difficile. 

Lanques anciennes. - Bien souvent on a l'occasion d'observer dans les 
classes supérieures qne, dans la lecture des auteurs anciens, les élèves sont 
arrêtés moins par les formes grammaticales, moins même par la construction 
que par le vocabulaire. 

L'enseignement du vocabulaire latin et grec réclame donc des soins par­ 
ticuliers. Sans doute, l'usage assidu des chrestomathies et la lecture des 
auteurs sont excellents â cet. effet. Cependant il a paru utile de réintroduire 
d'office le cahier de vocabulaire. La méthode est ancienne. Mais, ainsi que dit 
M. I-l. Bcrnès : « II n'est guère de méthode, de procédé, applicables à l'étude 
d'une langue quelle qu'elle soit, qui n'aient été à quelque moment conçus, 
proposés, essayés, critiqués, à propos des langues anciennes. Là comme 
ailleurs, les pratiques du passé peuvent, à l'occasion, faire figure de nou­ 
veautés utiles». 

Le nouveau procédé a ceci de supérieur que les élèves font eux-mêmes leur 
dictionnaire au cours des divers exercices, qu'ils l'enrichissent de classe en 
classe, que les mols y sont distribués d'une façon très claire, que Jes 
recherches y sont donc aisées, et qu'une place y est réservée aux notes 
grammaticales, aux expressions, devises cl proverbes latins ou grecs. 

Ainsi le cahier devient le témoin du travail de la classe, et, lorsque les 
élèves passent d'une année à l'autre, leur nouveau professeur sait exactement 
à quoi s'en tenir sur cc qui leur a été enseigné. Avantage considérable dans 
l'enseignement d'une matière aussi « diverse el multiple >) qu'une langue 
où les points de repère sont difficiles à fixer et où Ja continuité n'est pas 
commode à assurer, au cas où l'enfant change annuellement de maître. 
01·, c'est Ic cas pour l'enseignement des langues anciennes. 
Dans toutes les autres branches, mathématiques, sciences, histoire et 

géographie, langues modernes, etc., la continuité des études est assurée par 
la circonstance que le même professeur fait son cours dans une suite de 
classes. Le maitre connaît ses élèves et les conduit d'année en année, dans 
[es classes successives, comme il les conduit. de jour en jour pendant la même 
année. Il sait toujours à quel point en sont leurs connaissances et bâtit sur 
un terrain dont il connaît la valeur. De là moins de lât.onnements, de répéti­ 
tions inutiles, de perles de temps; de là aussi une· marche plus égale, plus 
mesurée dans l'enseignement et u11 profit plus sûr pour la classe. 

Dans l'étude des langues anciennes, les élèves changent de professeur 
chaque année; exceptionnellement les chaires de 7° et de 6e sont occupées 
par le même titulaire. 

On peut conjecturer de là que si les méthodes particulières de chaque 
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professeur ne laissent pas à désirer, l'uuité.Ta continuité de l'enseignement 
n'est pas garantie assez efllcacement dans le cours des classes. 
li semble que ce régime réclame des modiûeations. Une question relative à 

ce sujet a été soumise aux délibérations du corps protcssoral des athénées en 
l'année 19f O .. 

Une observation spéciale. demande à être produite à l'adresse de certains 
professeurs de latin et de grec. Il arrive encore que la lecture des auteurs 
anciens ne tende pas assez directement à la formation du jugement, de la 
conscience, du goût des jeunes gens, comme si ces écrivains devaient, aux 
mains de la jeunesse, avoir un autre sens que celui de la vérité, de la beauté 
et de la vertu. On peut exiger que les auteurs anciens tels qne Cicéron, Vir­ 
gile, Horace: Homère, Démosthène, Sophocle soient traités comme La Fon­ 
taine, Corneille, Bacine.. Molièro ou Bossuet et qu'ils servent à des fins 
toutes pareilles. C'est en même temps les faire mieux aimer et ouvrir pins 
sûrement les jeunes intelligences aux choses de la pensée philosophique et 
littéraire. 

Langue [rançaise, - Humanités anciennes et modernes. - Cd enseigne­ 
ment donne <le bons résultats, quoique les cours de français, dans les huma­ 
nités anciennes, manquent de continuité comme ceux de langues anciennes. 
:\tais le défaut se fait moins sentir ici, l'étude du latin et du grec profitant. 
singulièrement à la connaissance du français qui en est la lnnguc véhicu­ 
laire. 

L'enseignement de la grammaire souffre en Belgique comme ailleurs d'une 
terminologie grammaticale insuffisamment unifiée. Des mesures s'imposent; 
le Gouvernement a demandé au Conseil de perfectionnement de l'instruction 
moyenne de lui faire connaître son avis sur celle importante question. 

L'enseignement littéraire frise encore parfois l'érudition, surtout chez les 
professeurs inexpérimentés. Comme tel il reste ù la surface des esprits sans 
toucher aux racines profondes des sentiments. Le parallèle de la Iittérnture 
et de la vie même, voilà qui peul seul sauver de l'ennui I'cnseignemcut litté­ 
raire. Dans la littérature que l'on explique aux élèves, il n'y a vraiment 
et en dernière analyse que la vie, l'humuuité qui compte. C'est faute de le 
savoir, de Ic sentir intimement, cl de commenter les grands écrivains avec 
conviction, amour et simplicité, en fuisnntappcl à l'humanité qui sommeille 
dans l'âme des enfants que de jeunes professeurs échouent duns leur fonction 
essentielle. 

Les exercices d'élocution produisent d'heureux résultats. On voit des 
élèves fairedes conférences fort intércssautcs et bien conduites sur des sujets 
de littérature, de science, etc. 

Il importe, à ce propos, de dire que les jeunes gens doivent s'habituer 
à être sévères dans le choix de leurs lectures. 011 peul) à force d'y insister 
toujours, leur inspirer le mépris des mauvais livres et des livres mal écrits. 

langues qermanique«. - Considéré dans son ensemble, l'enseignement 
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des langues germaniqnes a continué à faire des progrès : situation satislai­ 
saute dans la plupart des établissements, très satisfaisante dans les autres. 

Langue flamande. - Dans la région flamande, l'étude de la langue mater­ 
nelle réalise des progrès de plus en pl us marqués: nos professeurs sont à Ja 
hauteur de leur tâche et savent inspirer à leurs élèves le goût de la littéra­ 
ture néerlandaise. 

L'analyse littéraire est alerte, précise et intéressante. Le côté moral et 
éducatif de cet enseignement n'est pas perdu de vue. Les méthodes hybrides 
des commentaires grammaticaux et littéraires combinés ont fait place à 
l'explication esthétique et morale qui développe l'intelligence et forme le 
cœur. 

L'enseignement de la grammaire s'améliore graduellement .. La méthode 
est généralement bonne, mais les applications devraient être encore plus 
nombreuses, surtout en cc qui concerne l'étude systématique du vocabu­ 
laire et des particularités grammaticales. 

Les sujets de rédaction font le plus souvent appel â l'esprit d'observation 
des élèves ou bien s'adressent à leur conscience en y provoquant l'éveil des 
sentiments <le justice, de générosité, de patriotisme, ou bien encore 
s'efforcent de développer les facultés de l'imagination et du raisonnement. 

On pourrait souhaiter que la préparation á ces essais de composition fût 
plus soignée et plus régulière, surtout dans les classes inférieures où les 
élèves doivent apprendre à exprimer leurs idées dans un ordre logique et 
d'après un plan mûrement étudié. L'exubérance de style de mauvais aloi et 
le vague dans l'expression est souvent I'iudicc du désordre dans la pensée et 
de l'imprécision dans les idées. 

En wallonie, les résultats sont généralement satisfaisants, très satisfai­ 
sants mêmes dans certains établissements. 

L'enseignement grammatical, qui avait fléchi ün moment sous l'influence 
de l'Introduction de la méthode directe mal comprise, tend à reprendre la 
place à laquelle il a droit. Une connaissance solide de la langue proprement 
dite doit être la hase sur laquelle s'édifie l'enseignement littéraire dévolu aux 
classes supérieures. 

Les explications d'auteurs, de purement grammaticales et linguistiques 
qu'elles étaient. jadis, sont devenues franchement littéraires et esthétiques et 
contribuent avec les explications en langue maternelle au développement 
intellect ucl cl moral des élèves, Toutefois, le côté pratique n'y a .pas perdu 
ses droits : par les causeries et. les exercices de langage sur le sujet de ers 
leçons. les jeunes gens sont constamment entrainés au maniement de Ja 
langue parlée. 

Allemand et anglais. - Les constatations qui viennent d'être faites con­ 
cernant l'enseignement du flamand comme seconde langue, s'appliquent, 
mutatis mutandis, à l'étude de l'allemand, seconde ou troisième, et de 
l'anglais, troisième ou quatrième langue. 

Méthodes gé11éralernent bonnes, résultats le plus souvent satisfaisants, 
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parfois très satisfaisants, surtout dans la section des humanités modernes. 
Les dis penses nombreuses de ces cours dans les huma ni lés anciennes attestent 
que les Wallons n'apprécient encore à leur juste valeur ni l'utilité pratique 
ni ~~ pouvoir éducatif de la connaissance des langues germaniques. 

Application de la loi du 12 mai 1910 concernant l'étude dei langue.'> 
modernes. - La loi du 12 mai 1!HO concernant l'étude des langurs modernes 
dans l'enseignement moyen du degré supérieur (An. XX, p. 51), offre 
la dispense de l'épreuve préparatoire sur les langues modernes à ceux dont 
le certificat d'études moyennes renferme certaines attestations de nature à 
constituer une présomption de connaissance <les langues visées par la loi. 

. Pour -la partie Ilarnaude du pays, la présomption légale résulte dn fait 
qu'indépcndamment des cours de langues germaniques, deux cours an 
moins ont été' enseignés à l'élève dans la langue flamande, adoptée dès lors 
comnie langue véhiculaire de l'enseignement, ou bien du fait que huit 
heures au moi.is ont été consacrées en moyenne~ par semaine et par classe, 
â l'enseignement de cette langue ou de cours donnés dans cette langue. 

Le régime commun de l'enseignement flamand en terre flamande n'est pas 
applicable à l'élève transféré en pays flamand s'il est né en wallonir, ou 
bien si l'un de ses parents y est né, ou bien encore s'il y a poursuivi pendant 
deux ans au moins des études moyennes. 

Pont· ces élèves, la loi établit un régime spécial qui les dispense de 
l'épreuve sur les langues modernes : leur certificat doit attester que quatre 
heures au moins ont été consacrées par semaine à la langue flamande ou à 
l'étude des cours donnés en langue flamande pendant les années d'écolage 
en pays flamand (art. 7, 2°). 

Le régime territorial flamand n'est pas applicable non plus aux élèves 
suivant les cours d'un établissement situé en pays flamand, qui sont nés à 
Bruxelles ou dans l'une des communes de l'nggloruéralion ou dont l'un des 
parents est né dans cette agglomérntion, si, d'après la déclaration du chef 
de famille, la langue maternelle ou usuelle de ces élèves est la langue Irnn­ 
çaisc (Art. 7 § IJ.). Mais, comme pour les élèves issus de wallons ou venant de 
la wallonie, le certificat devra attester que quatre heures au moins ont été 
consacrées par semaine à la langue flamanclc ou à l'étude de cours donnés 
dans celle lnnguc, pendant les années d'écolage en pays llamand. 

En ce qui concerne l'agglomération bruxelloise, comprenant la capitale 
cl les douze communes énumérées à l'article 6, la loi a prévu l'organisation 
(l'un régime rerritorial mixte: 

Les élèves des établissements situés dans cette agglomération sont sou­ 
mis au régime français ou au régime flamand de l'article ä, suivant que leur 
langue maternelle ou usuelle déclarée par le chef de famille est le français 
ou Ic flamand. Les uns et les autres devront toutefois justifier qu'ils ont 
suivi, pendant toute la durée de leurs études, quai re heures de cours par 
semaine consacrées à la langue flamande ou à l'étude de cours dounés en 
langue flamande, s'ils sont soumis au régime français, et le mème nombre 
d'heures de leçon consacrées au français ou à l'étude de cours donnés en 
langue française, s'ils sont soumis au régime flamand (art. 6). 
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Envisagées au point de vue de l'application de la loi du H5 juin 1885, ces 
dispositions .eutrainent notamment les conséquences suivantes sur lesquelles 
Ic Gouvernement a appelé l'attention particulière des chefs des établisse­ 
ments soumis au régime de celte dernière loi : 

1°. - Le cours d'histoire et le cours de géographie seront obligatoirement 
et exclusivement enseignés en langue flamande à loos les élèves soumis au 
régime flamand et qui désirent être dispensés de l'épreuve universitaire sur 
les langues modernes. 

La sanction attachée à l'article ~ de la nouvelle loi ne permet plus de tenir 
compte des circonstances spéciales <fui, sous l'empire de la législation de 
1885, ont pu justifier les tempéraments apportés à la règle prescrite. 

2°. - Le régime mixte prévu par l'article ;'j de la loi du ,rn juin !883, où 
l'enseignement se donne alternativement en flamand et en français, n'est 
plus possible en présence des dispositions de Ja loi du i2 mai 1910 qui ran­ 
gent en des catégories nettement distinctes les élèves soumis au régime des 
articles ö1 6 et 7. (C. M. du 14 oct. 1910. Ann. CXVIIf, p. 230.) 

Le régime spécial prévu par l'article 7, 2° et§ 4 a été établi d'abord dans 
les classes de 6e des athénées de Gand, Hasselt, Louvain, Ostende, Tongres. 
Il a été institué dans les ~es de ces établissements dès le mois d'octobre de la 
même année, et s'étendra d'année en année, aux classes suivantes. 

Aucune modification n'a été introduite à l'enseignement dans les athénées 
d'Anvers et de Malines où existait déjà le double régime. Une quatrième 
heure de flamand y est donnée aux élèves du l'<'gimc spécial à partir de la 
cinquième; il en est de même dans les autres établissements de la région 
flamande du pays et au régime wallon des athénées d'Ixelles el de Bruxelles 
Dans ces deux établissements, l'histoire el la géographie sont enseignées 
uniquement en langue flamande aux élèves soumis au régime flamand, 
conformément à la déclaration du chef de famille. 

llistoire et Géoqraphie. - L'enseignement lie l'histoire et de la géographie 
continue à suivre une voie toujours plus rationnelle, plus éducative et plus 
pratique, Les résultats de cel enscigucment. confirmés par ceux des concours 
généraux, sont très satisfaisants. 

Les jeunes professeurs suivent avec succès les traces de Jeurs prédécesseurs, 
ils se distinguent par un travail assidu, par une conception rigoureuse de leurs 
devoirs professionnels. Ajoutons que les administrations communales ont géné­ 
ralement enrichi l'outillage didactique, qui est actuellement d'un intérêt précieux 
pour l'enseignement de l'histoire et de la géographie. 

11/athémaiiques. - Dans la section scientifique, l'enseignement est assez 
satisfaisant; cependant les résultats obtenus pourraient èlt·c meilleurs vu les 
connaissances sérieuses des professeurs et l'application irréprochable de Ia plupart 
des élèves. C'est la méthode qui laisse parfois à désirer. 

Dans la section industrielle et commerciale, l'enseignement est assez bon; 
mais les élèves ne sont. pas encore suffisamment exercés au calcul algébrique 
et numérique. En algèbre financière notamment, les professeurs semblent 
attacher trop d'importance à Ja mémoire de formules et s'inquiéter peu de 



( XXVII) 

la question de savoir si les élèves parviennent à les appliquer· judicieuse­ 
ment. D'autre part, ils ne varient pas assez les exercices proposés qu'ils per­ 
sistent à puiser presque uniquement dans le manuel qui est à leur disposi­ 
Lion. 

En section grecque-latine, à de rares exceptions près, les résultats de 
l'enseignement des mathématiques laissent toujours à désirer. Trop de 
jeunes g1ms méconnaissent l'heureuse influence que peut· exercer sur leur 
formation intellectuelle, l'étude des mathématiques. 

Sciences naturelles. - L'enseignement des sciences naturelles tend à se 
perfectionner; la part faite à la mémoire se restreint de pins en plus et 
l'observation comme l'expérimentation sont en honneur dans les cours de la 
plupart de nos professeurs. Aussi les résultats obtenus sont-ils généralement 
sat~::iáts,ants. 

Sciences eommereioles. - L'enseignement de l'arithmétique commerciale 
a encore beaucoup de progrès à faire; les questions de changes et d'arbi­ 
trages surtout ne sont pas assez clairement et assez simplement exposées. En 
comptabilité, Ja théorie l'emporte trop souvent sur la pratique; cependant 
le progrès est réel. 

Euseiqnement du dessin. - Le Gouvernement estime qu'il y a lieu <l'accorder 
la prédominance au dessin à main levée qui, mieux que le dessin géométrique, 
contribue au développement des facultés imaginatives, mnémoniques et csthé­ 
t iques des élèves. (C. M. du HS mai t9 u An. CXXXIX, p. 505.) 

La circulaire ministérielle obligeant les professeurs à tenir un cahier pour 
la préparation des leçons a produit d'excellents résultats. Cette mesure oblige 
Jes professeurs à se tenir au courant, à préparer leurs cours méthodiquement, 
à songer aux applications qu'ils doivent soumettre à leurs éléves, à donner aux 
leçons un caractère plus intéressant et plus varié. 

L'obligation de corriger et de coter Lous les travaux des élèves a contribué à 
assurer une meilleure discipline . L'élève constamment tenu en haleine apporte 
plus d'amour-propre, plus de soin, de correction et de propre Lé dans l'exécution 
de ses épures. 
En ces derniers temps, un progrès sensible s'est réalisé concernant le dessin à 

main libre. Les professeurs accordent plus d'importance aux croquis pris dans la 
nature, au dessin d'invention cl de mémoire. 

Les leçons, dans les classes inférieures surtout, sont devenues moins théoriques, 
moins abstraites, cl partant plus attrayantes el plus fructueuses. 

Gymnastique.-Les efforts concordants de l'inspection.ûes chefs des établisse­ 
meurs et des professeurs ne sont pas encore parvenus à faire dispuraltre totale­ 
ment de l'organisation des cours certaines anomalies sm lesquelles les circulaires 
ministérielles ont à maintes reprises attiré l'attention des autorités. C'est ainsi que 
l'instabilité dans la eourpositiou des classes subsiste dans certains athénées, que 
des leçons ligurent encore à midi ou à quatre heures, que des classes reçoivent 
leurs leçons de plusieurs professeurs. 

L'enseignement n'a certes pas périclité quant à la méthode; des progrès y ont 
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été constatés, qui dénotent une connaissance plus approfondie de la matière et 
un soin plus attentif dans la préparation des leçons. Néanmoins, il serait dési­ 
rable de voir s'établir entre les leçons successives une cohésion plus intime; 
une filiation des exercices plus accentuée; plus d'harmonie et d'unité dans Jes 
modulations des mouvements, dans leur graduation: et aussi plus d'à-propos, de 
précision dans les adaptations journalières. 

C'est pour amener les professeurs à la réalisation de ces desiderata, qu'a été 
formulée Ja circulaire ministérielle du H novembre 1911 (An. CLVJIJ, 
p. 517), relative à la préparation des Jcçons. Cette instruction est trop récente 
pour qu'il soit possible d'en apprécier les résultats. 
La fréquentation est généralement très régulière dans les classes inférieures et 

moyennes; elle l'est aussi dans quelques athénées, pour les classes supérieures, 
mais par contre: dans d'autres, Jes dispenses sont extraordinairement nom­ 
breuses. 
Jusqu'en ces derniers temps, aucune disposition réglementaire n'avait fixé la 

limite des attributions hebdomadaires des professeurs de gymnastique; la circu­ 
laire du 11 novembre 1911, s'inspirant des bases nouvelles établies pour Jes 
traitements, a arrêté à 18 Je nombre maximum d'heures de cours à leur imposer 
par semaine. Ce nombre n'est allcint dans aucun athénée. 

Afusique. -- Les progrès réalisés en ces trois dernières années sont importants. 
Le chant avec paroles a définitivement remplacé les fastidieuses et découra­ 

geantes leçons de solfège. 
Le recueil de lieders primés au concours organisé par Ic Ministère de l'Inté­ 

rieur et de l'Instruction publique à l'occasion du 7f>me anniversaire de notre 
indépendance, a été un grand adjuvant pour l'orientation nouvelle. 

Elles sont l'cxceptiou, les écoles où l'on se borne encore à faire solfier; presque 
partout c'est le texte musical du chant qui sert d'exercice au solfège. La théorie 
ne s'expose plus qu'oceasionnellcment, c'est-à-dire au fur el á mesure que sur­ 
gissent les nouveaux signes Je notation. 

La plupart .des maîtres ont compris enfin l'utilité morale et éducatrice du 
cours et sont convaincus maintenant que seul cc Ic chant avec paroles )) peut 
développer la sensibilité et coopérer de façon très efficace à l'éducation génl­ 
rale, 

Les cours dans les athénées sont généralement très bien donnés et il est 
très regrettable que si peu d'élèves les suivent. 

Une mention spéciale doit être faite de l'athénée de Vcrvicrs ; l'énergique 
intervention du Préfet des études y a réalisé un cours absolument modèle où 
sont inscrits de très nombreux élèves. 

Il importe de signaler l'erreur que commettent certains professeurs dans Ic 
choix des chants destinés aux jeunes élèves. Ces chants sont généralement trop 
Jongs cl Ic plus sou ven l difflei les. 11 est bon qu'on se persuade qu' un chant d'école 
doit avant tout être court, d'un rythme très accusé et plutôt gai que morose. li 
faut se délier de la sensiblerie. Le choix judicieux des chants aura une portée très 
grande non seulement pour l'école elle-même, mais encore pour la régénération du 
chant populaire. S'ils sont gais cl entraînants ils auront vite fait de prendre la 
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place des chants grossiers que l'on entend malheureusement encore trop souvent. 
A ce point de vue )out spécial, et hautement moralisateur, les cours de chant 

de l'école ne pourraient être assez encouragés ni développés avec assez de so11i­ 
citude, 

Ouv,·ages classiques. - Les éditions étrangères d'auteurs anciens, dont le 
Gouvernement n'a pas autorisé ou recommandé l'emploi dans ses établissements 
d'instruction moyenne, se trouvent encore lrop nombreuses entre les mains des 
élèves. Cel abus n'est pas tolérable dans les cas - heureusement de plus en plus 
fréquents - où les éditions peuvent être remplacées par des ouvrages belges 
autorisés ou recommandés. (C. M. du 24 mai !909. An. LXVIII, p. 158.) 

Journal de classe. - L'article -14 du règlement <l'ordre intérieur porie que 
« les professeurs veillent á ce que les élèves tiennent exactement et en bon 
» ordre leur journal de classe, dans lequel ceux-ci doivent inscrire, jour par jour, 
» sous les yeux du professeur, l'indication des leçons il étudier, des devoirs par 
>) écrit, des passages d'auteurs à préparer, enfin de toutes les tâches qui leur 
» sont imposées. )) Le même article ajoute que u les préfets doivent s'assurer 
» régulièrement de Ja bonne tenue du journal de classe cl y apposer leur visa. » 
Ces instructions ont été rappelées par circulaire ministérielle du 2-1- mai f 909. 
Les préfets des études des athénées royaux sont invités à prendre des mesures 
pour éviter Loule négligence sur cc point. (An. LXVIII, p. 138.) 

Übserotüions des dioers jurys churqé« de J119er les concours généraux des 
deux degrés eu 1908, 1909 et 1910. =-Lcs observationsdesjurys sur les concours 
généraux organisés en (1) ·WO8, ·tu09 cl Hl lO ont été communiquées aux chefs 
des établissements d'enseignement moyen du premier cl du second degré pour 
garçons el pour filles> par circulaires des !8 février ·1909, tl mars ·1910 et 
¾4 mars i91 I, avec recommandation au personnel d'en tirer tout Ic profit 
possible dans l'intérêt du progrès des éludes. (Annexes Lf ll, XCV, CXXXIV, 
pp. HO, !58, 25L) 

Cours créés m exécution de l'article 24, § 1, de la loi du te• juin 18ë0. - 
Cour:s d'agronomie. - Au cours de la période triennale, les notions d'agronomie 
ont été enseignées dans 5, 2 et~ athénées. 

L'arrêté organique subordonne l'institution du cours d'agronomie ù un nombre 
déterminé d'inscriptions, mais il ne prévoit pas que les leçons puissent être sus­ 
pendues ou supprimées lorsque. par suite de circonstances quelconques, le 
chiffre de la population du cours vient à baisser, cc qui peul se produire puur 
tous les cours de l'établissement. (Dép. <lu 5 mai '190!>.) 

Cours de «ouou» muritimes. - Comme par Ic passé, le cours a été organisé 
dans les athénées royaux d'Anvers cl d'Ostende. 

( 1) Les observatiuns <lu jury sur Ic concours 1i11éral <le ·I !)08 sont publiées dans le présent 
rapport pour Ic uroti! indiqué puge xnv du XIX• rapport triennul. 



( XXX ) 

Fréquentation des cours de notions maritimes. 

ÉTABLISSEMENTS. 1 :1908-1909.11909-1910.1 :1910-1911. 

Afhénées royaux. 

Anvers. 

Ostende 

21 

21 25 

22 

i5 

Confë1·r•ntes prolessoroles. - Les questions soumises aux délibérations du 
personnel enseignant ~ ainsi que les votes émis dans chaque conférence ont été 
publiés au /llonileur, en exécution de l'article 11 du règlement organique. Ces 
documents soul reproduits aux annexes du présent rapport. (An. XLV: 
LXHl, LXXII, XCI~ CV, <.:XXIII, CXXX, CXXXII, CXXXUl, CXXXVI, 
CLV, pp. 60, 154, 143, isu, 217, 25ä, 240, 24'2, 2;50, 503, 315.} 

Le 4-e Congrès international des mathématiciens, qui a siégé à Borne en 1908, 
avait résolu de faire une enquête cl de publier un rapport général sur les ten­ 
dances actuelles de l'enseignement des mathématiques. 

C'est en vue de la collaboration de la Belgique à celle enquête, ({UC les pro­ 
fesseurs de mathématiques: de sciences naturelles et de sciences commerciales 
ont été chargés d'étudier, dans des conférences spéciales qui ont eu lieu dans la 
première quinzaine du mois de février, les questions dont la liste est annexée 
à la circulaire du ~O janvier HH 1 (An. CXXX, p. 240). 

Rapports sit1' les conférences p1·of'essorales. - Des instructions ont été 
données aux préfets des études des athénées royaux pour que, dorénavant, 
Jes procès-verbaux des conférences professorales fournissent des éléments précis, 
donnent la liste des membres présents et enregistrent avec netteté, les notes 
rédigées avant les réunions, en réponse aux questions posées 1>ar le Gouverne­ 
ment. (C. M. du 20 novembre ·J9·1 l. An. CLXI, p. 7,22). 

». j,Jj~ \TES. 
Mouvement de la population des athénées royaux. 
Le tableau inséré. aux annexes: page 551, donne les chiffres de la population 

des athénées royaux au 5f décembre 1909, 1910 cl i9i1. 
La population était : 

Au 51 décembre i909, de 
1910, de 
19H, de 

6,04i élèves. 
6,073 
6~522 - 

Celle population était répartie entre les trois sections prévues par l'arrêté 
royal organique du 50 août 1.888 : 
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A .. Section des humanités grec11ues~Jati.oes. 

B. Section des humanités latines 

C. Section des humanités modernes. 

Totaux. 

1909. 
1 

1910. 1 1911. 
1 

1,592 1,676 ·l,776 

497 498 507 

3,958 3,899 4,039 
----- ·----- ----- 

6,047 6,073 6,322 

Si l'on divise cette population par province, on obtient les chiffres ci-après au 
5i décembre rnH : 

Anvers 
Brabant 
Flandre occidentale 
Flandre orientale 
Hainaut . 
Liége . 
Limbourg 

. Luxembourg 
Namur . 

Total. 

!JO l 
t ,454 

486 
531. 

f,580 
-t,036 
2H) 
284 
248 

6,522 

Pendant lès mêmes années, la population des trois· sections d'enseignement 
moyen du degré supérieur (Saint-Gilles, Schaerbeek et Thuin) était : 

A. Section des humanités grecques-lutines . 

B. Section des humanités latines 

C. Section des humanités modernes. 

Totaux. 

1909. 1910. :l9H. 

19 

180 

'.H 

H9 

101 

H 

1'27 

-IOO 

1.0 

1-2~~1-~3-1 -,---2;-7 - 

Taux des rétributions scolaires.•- Aux termes de l'article i8 de la loi du 
ter juin 18~0, le taux de la rétribution des élèves est proposé par Ic bureau 
d'administration et arrêté par le Gouvernement. - En 1 !H t, le taux de celle 
rétribution était fixé de la manière suivante: 
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ATflf:NÉES. 

SECTION I 
DES HUMANITÉS l 

MOIJ/lltNES. ! ANCIENNtS. 

O&servc1tions. 

1 1 Auvers (u) 

2 1 Malines (b) • 

31 Bruxelles (cj • 

4 Ixelles (c). 

s I Louvain 

G I Bruges 

7 1 Ostende l tl) 

8 1 Gand 

!) 1 A1h 

10 1 Chal'leroy. 

11 1 Chimay (c) 

12 1 Mons . 

-13 1 Tournai 
U I lluy ({) 

15 1 l.iége . 

Hl I Verriers (a) 

17 1 Hasselt (/1) 

18 1 Tongres 
1!J l Arlon ( i) 

20 l Namur 

21 1 Thuin (classes latines, 
nnncxèes à l'école 
111oye1111e de l'Elal) 

120 

72 

120 

120 

60 

GO 

60 

100 

,t.3 

80 

40 

GO 

,rn 

100 

72 

40 

~o 

48 

48 

120 

72 

·J20 

120 

60 

GO 

60 

100 

48 

80 

4-0 

60 

40 

:100 

72 

40 

20 

50 

48 

48 

(a) Réciuction de 2() p.c. en Iuveur des parents 
dont deux 011 plusieurs fils fréquentent 
ensemble l'établissement. (Dépêche ml­ 
nisrérielle du 6 octobre 1891.) 

(b1 Rèduction de 5 francs par trimestre et par 
élève pour deux ou plusieurs frères, 
(Dépêche rninistél'ielledu i8 juillet 189L) 

(c) Réduction d'un cinqulème pom· le second 
frère; de deux. cinquièmes pour le troi­ 
sième, et ainsi de suite, si la position 
financière <les parents justifle la réduc­ 
tion. 

(d) 40 francs pour les cours de 7° et 6•. Réduc­ 
tion de 50 Jl. c. en faveur de deux frères. 
(Dépêche mlnlstêrlelle du 1 •, n1:11·s 1883.) 

80 francs pour les cours des 7es, G•s et 5es_ (Dé­ 
pêche ministérielle du ·12 sept. 1908.) 

( e) Celle rètribut ion est réduite à 3() frnncs 
pour les internes, ( Dépêche 111i11istérielle 
du 13 avril 1882.) 

(/) Moyenne de la rétribution il payer par Jes 
élèves, laquelle a été fixée, par dépêche 
111i11isli\rielle du in avril 1852, :1 40 francs 
e11 7c; 48 francs pour les 6•, 5• et 
-i• classes, el. :, 60 francs pour les trois 
classes supérieures. 

(g) 60 francs pour les classes supérieures, y 
compris la 4". 

En cas de fré<1ue111atio11 par 1111 011 plusieurs 
frères, l'ainé seul paie k ,i0 trimestre. 

(h) Quand plusieurs frères, appartenam à .des 
familles peu aisées, frèquentent l'êta 1Jlis­ 
se111e11t, l'atnè paie le minerval intégr:i­ 
le111ci1t; les autres jouissent d'une réduc­ 
tion de 50 pvc. (Dèpéche.iulntstèriclte du 
5 mai 1887.) 

(i) Le taux de la rètrlhutiou à payer par les 
élèves de 7° :1 é1é fixé à 30 francs, de la 
6° anclenne à 40 francs. 



(XXXIII) 

Produit des rétribution« scolaires. - Les rétributions scolaires dans les 
athénées· royaux ont produit : 

En f909 
En ·19l0 . 
En 19H 

. fr. 583,032.90. 
586,069.27 
598~51-5.83 

Ces sommes ont été réparties entre les _préfets <les· ·Jtudcs et les professeurs, 
déduction foile, dans certains athénées anciens, des dépenses prévues pat· 
l'article 12 de l'arrêté royal organique du 14 juillet 187t>. 

Perception du minerval. - Les dates de perception du minerval sont ûxécs 
de Ja manière suivante : 

.-1rr trimestre du 1ei- au (t; octobre; 2e trimestre du ,ic,· au H,janvicr; 5° tri­ 
mestre du 1~r au H, mars; 4c trimestre du t~r au 1~ mai. (C. m. 1111 l!ljan­ 
vier HJ0;5. V. 18" rapport triennal.) 

.idmissùms qratuites el à prix réduit. ·· Cel objet est 1·1•glé pnr la circulaire 
ministérielle du 4 octobre -1897 insérée au me rapport triennal. 
Nombre des admissions rvatuites et á pri» réduit. 

Admissions grnl11iles. Admlsslons :'I prix réduit. 

En ·1908-1909 
En i909-1910 
En 19-10-{911 

Total. 

·193 
~06 
219 

ül8 

r.oss 
'1,029 
1,034 

3,111 

Prix d'excellence el récompense spéciale du Gouvernement. 

L'article !'$4 § 4 du règlement d'ordre intérieur csL d'application stricte. 
Le premier prix général en rhétorique prend le nom <le J)l'ÎX d'excellence 

quel que soit Ic nombre d'élèves dont se compost! la classe, même si celle-ci ne 
comprend qu'un seul élève. (Dép. du 14 avril l90D> Cel élève peul donc, le cas 
échéant, obtenir la récompense spéciale du Gouvernement. 
la récompense spéciale pré-vue par l'article 54 du .règlernent des athénées n'a 

été instituée CJU'cn faveur des élèves de ces établissements. Uu é'ève d'un établis­ 
semcnt communal d'instruction moyenne ne saurait donc prétendre à celle 
distinction (Dép. du 27 juillet 1909). 

Ne peul prétendre au prix spécial du Gou vcrnemcnl l'élè vc d'athénée qui a 
fuit sa 6c latine dans un établissement d'enseignement moyen libre (Dép. du 
27 ju illcl 19Oi.J). 

Cc prix a été accordé ù un élève qui, après avoir fait les classes de Û'' et de 7e 
dans un collège communal, était entré en t.>0 à l'athénée (Dép. du 7.7 juillet 1911). 



( XXXIV ) 

Nomb1·e des prix spéciaux décerné, par le Gouve1~neme11t aux élèves de, 
rhétoriques dts diffb·ent, athénées du. pays, pendant la période triennale 
i 909-t 9f0-i 9H. ·- 

~J ANNÉE SCOLAIRE ·1 .<a: Q 

ÉTABLISSKMENTS. ~~ 

1 1 
z.c 1908-1909. 1909-1910. 1910-1911. 

i Anvers . . . 2 2 2 

2 Arlon . 3 .3. J) . . 

3 Ath . . . . )) )) 2 

4 Bruges . . 1 )} )> 

5 Brnselles 3 6 1 

6 Charleroy . •• 1 )) 

7 Chimay . . )) 3 2 

8 Gand. . 2 2 3 

9 Hasselt • n 1 2 

10 Huy. l) 1 )) 

H Ixelles 5 2 4 

n Liège 3 1 3 

13 Louvain. 1) 1 3 

u Malines • . i )) 2 

15 liions. i )) 1 

!6 Namur • . . l) i i 

17 Ostende. )) 2 )) 

18 Tongres. l 1 1 

19 Tournai • . )) 2 1 

20 Verriei-s. 5 2 )) 

Thuin (secûon d'athénée) . )) 1 1 

--- -- 
Totaux. 28 32 29 



( XXXV ) 

Nombre des diplômes de sortie déliorés pendant la période triennale. 

- - 
r.11 cl: ANNr::E SCOLAHŒ 
~ 0: 
"";:: ÉTABLISSE~IENTS. . 
;i! i::: 1 

1 
~-0 :1908-1909. 

1 
1909-1910. 1910-1911. ,::. 

1 Anvers . ·19 26 31 

2 Arlon li u H 

3 Ath • 3 1 9 

4 Bruges . 8 3 6 

5 Bruxelles 19 rn 2i 

6 Charlel'OY {2 8 9 

7 Chimay . 8 7 12 

8 Gand. 15 -13 17 

9 Hâsselt . 8 5 8 

10 lluy. 7 rn 4 

H Ixelles (i 8 -13 

12 Liège 2G 29 35 

13 Louvain. (i 10 !l 
,. 

-14 Malines . ... 1) 1 3 

Hi · Mons. 15 18 17 

16 l\amnr . .. .. rn 12 10 

17 Ostende. 9 ï 12 

-18 Tongres. 4 2 2 

19 ÎOIJl'll:\I. 19 12 12 
.. 

20 Verviers. ·12 -IG 5 

Thuin (section d'athénée) . 4 9 4 
--·---- -- ----- 

Totaur , 221 233 256 
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CHAPITRE II. 

ÉCOLES MOYENNES POUR GARÇONS. 

A. - ORGANISATION. 

Le nombre des écoles moyennes est resté fixé à 78. Elles sont réparties 
ainsi qu'il suit. entre les neuf provinccs : Anvers: ~; Brabant: 9; Flandre 
Occidentale: 7; Flandre Orientale : 7; Hainaut: 25; Liége: 8; Limbourg: 4; 
Luxembourg: 4 et Namur : ! i. 

Organisation des écoles móyenne.ç. - L'organisation des écoles moyennes 
gouvcrncmcntnlcs est réglée par l'arrêté royal du :10 septembre 1897. 

Des modifications ont été introduites à ce règlement par l'arrêté royal du 
!2 juin 19H, publié au Moniteur belge du ~8 du même mois et relatif à l'âge 
d'admission dans les écoles moyennes de l'État et dans les sections prépara­ 
toires y annexées. 

Les articles 2, § 2 cl 7 ~ § 2 de l'arrêté royal du '10 septembre {897 sont 
r~mplacés pat· la disposition suivante: 

« Dispense de la condition d'âge peut être accordée par le bureau admi­ 
» nistratif', dans des cas. exceptionnels et sur l'avis conforme du chef de 
)> létablisscmcnt » (An. XXXV, p. 45.) 

De plus, un arrêté royal du 10 juillet t9 I ,f a modifié les articles 5, litt. A 
cl 9 de I'arrèlè royal du ¾0 septembre 18:J7, en comprenant le travail manuel 
parmi les matières de.I'enseignement dans les sections préparatoires et.les 
écoles moyennes d'instruction générale. (An. XXXIX, p. 48.) 

Sections 8péciale8 commerciales, industrielle« ou oqrieole». - Une section 
commerciale est annexée aux écoles moyennes de: Auvers, Hal, Schaerbeek, 
Vilvorde, Limbourg, ,v aremme, Bruges, Laeken et Gand. 

La section commerciale annexée ù l'école moyenne de Hal a été instituée à 
titre définitif par arrêté royal du 6 novembre J9H. (An. XL.IV, p. 64.) 

Une section industrielle est établie auprès de l'école moyenne de Pâtu­ 
rages. 

L' organisation de ces sect.ions spéciales a été ex posée dans le ,t 6° Rapport 
triennal. 

B. - PEHSONNEL. 

Dispense de la condition du diplôme légal. - Aucune dispense n'a été 
accordée pendant la période triennale. 
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Agents admis à la retraite et autorisé« à por/er le titre honorifique 
de leurs {onctions. 

En ¾909: 
MM. Mostade, E., instituteur à l'école moyenne de Fosses; 

Romain, J., maître de musique à l'école moyenne de Fosses; 
Minet, F., maître de musique aux écoles moyennes de Philippeville et 

Walcourt; 
Hinderyckx , L.-E.1 maitre de musique à-l'école moyenne ile Bruges; 
Truyens, A., régent à l'école moyenne d'Anvers; 
Hackars, P., instituteur à l'école moyenne de Leuze; 
Henry, J., régent à l'école moyenne de Flobecq; 
Gilsoul, B., régent à l'école moyenne d'Ath; 
Bas, F., professeur de dessin à l'école moyenne de Gand; 
Pouttc, G., maître de musique à l'école moyenne de Bruine-le-Cornte ; 
Van Reusel, Ch., instituteur à l'école moyenne de Malines. 
En HHO: 

MM. Haunevart, A., instituteur et professeur de gymnastique à l'école moyenne 
de Quiévrain; 

Borré, .L, directeur de l'école moyenne de Termondc , 
Norro, A., régent à l'école moyenne de Châtelet; 
Verreydt, G., mail re de musique it l'école moyenne de Diest; 
De Graeuwe, E., directeur de l'école moyenne de Vilvorde , 
Moreau, J ., instituteur et maitre de musique à l'école moyenne de 

Flobee , 
Beyne, S., surveillant à l'école moyenne de Huy; 
Lepoivre, H., directeur 'et professeur de gymnastique en partage à l'école 

moyenne de Flobecq ; 
Squélard, E., directeur et professeur de dessin à l'école moyenne de Blan - 

kenberghe , 
Delvaux, E., régent à l'école moyenne de Chàtelet , ' 
Van den Plas, A., instituteur à l'école moyenne de ·Schaerbeek; 
Délaisse, J.-B., instituteur et professeur de gymnastique à l'école moyenne 

de Mons; 
Hacquaert, H., instituteur à l'école moyenne de Gand; 
Deckers, J., régent à l'école moyenne de Turuhout , 
Adriaensen, J., instituteur à l'école moyenne de Turnhout; 
Pinte, H., directeur de l'école moyenne de Fumes; 
Goemaere, G., instituteur à l'école moyenne de Gand; 
De Lannoy, H., maître d.e musique à l'école moyenne de Saint-Ghislain; 
Van der Vennet, C., régent à l'école moyenne de Soignies; 
Moulckers, M., instituteur à l'école moyenne de Saint-Trond ; 
Favrox, E., directeur de l'école moyenne de Braine-Ic-Corn le; 
Caro, A., instituteur et maître de musique à l'école moyenne de Marche; 
Vertruyen, H., maître de musique à l'école moyenne d'Aerschot; 
Blondeaux, .A., directeur et professeur de dessin à l'école moyenne de 

Stavelot · ' 
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En HH i : 
MM. Slingeneyer, G.-S,., instituteur et professeur de gymnastique il l'école 

moven ne d'Anvers; ~ 
Carlier, C.-J., instituteur à l'école moyenne de Soignies; 
Prignon, H., instituteur et professeur de gymnastique en partage à l'école 

moyenne de Péruwelz; 
Delescaillc, G.-A., directeur de l'école moyenne de Gosselies; 
Qucvrin, A.-J., instituteur et professeur de gymnastique à l'école moyenne 

de Visé; 
Boermans, A.-P ., instituteur et professeur de gymnastique à l'école 

moyenne de Hasselt; 
Verhaegen, F., abbé, professeur de religion à l'école moyenne de Lokeren; 
Bille, G ., directeur de l'école moyenne de Fontaine-l'Evêque; 
Collignon, L., directeur de l'école moyenne d'Houdeng-Aimeries; 
Pâque, Y., directeur de l'école moyenne de Visé; 
Vandervelde, F., directeur de l'école moyenne de Saint-Trond; 
:Mathieu, J.-B.l régent à l'école moyenne de Dinant; 
Ceuppens, Th., instituteur à l'école moyenne de Louvain; 
Eliez, O:-B.1 instituteur à l'école moyenne de Schaerbeek; 
Van Swieten, E.-P., régent à l'école moyenne el professeur de gymnastique 

à la section normale moyenne de l'Etat, à Gand; 
Neutjens, L., directeur de l'école moyenne de Louvain. 

A gents pensianné» : 
En ! 909 : un instituteur. 
En 19 IO : deux professeurs de religion, ui:i instituteur, trois maitres de 

musique. 
En f 91 t : deux maîtres de musique. 

Agents démissionnaires : 

Ont démissionné en i 9_09 : un régent. 
En 1 !HO : un instituteur. 
En 191 t : aucune démission n'a été acceptée. 

Agents décha1·gés deîeur« fonctions. - En l910, un directeur, un régent, 
trois instituteurs et un surveillant ont été déchargés, sur leur demande, de leurs 
fonclions de professeurs J~' gymnastique en partage, Deux régents ont été, dans 
les mêmes conditions, déchargés de leurs fonctions de professeurs de dessin. 

En f 91 J, deux directeurs et deux régents ont été déchargés; sur leur demande 
de leurs fonctions de professeurs de gymnastique. Un directeur a remis sa 
démission de maître de musique; un directeur el un régent ont renoncé à leur 
emploi de professeur de dessin. 

,1gents décédés. - Pendant les années 1909-1910-i9H, 18 membres du 
personnel des écoles moyennes de garçons sont décédés, savoir : 
En 1909: Ic directeur de l'école moyenne de Gand; le directeur de l'école 
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moyenne de Lierre; un régent à l'école moyenne de Limbourg; un régent à 
l'école moyenne de Mons; un régent à l'école moyenne de Leuze. 

En 19!0: un instituteur à l'école moyenne de Saint-Trond ; un instituteur à 
l'école moyenne de Namur; un instituteur à l'école moyenne de Thuin; un 
régent à l'école moyenne de Seraing; le directeur de l'école moyenne de 
Nieuport. 

En t9H : un régent à l'école moyenne de Saint-Trond; le directeur de l'école 
moyenne de Lokeren; le directeur de l'école moyenne de Mons; un régent à' 
l'école moyenne de la Louvière; un maître de musique à l'école moyenne de 
Lessines; un instituteur à l'école moyenne de Saint-Hubert ; un régent à l'école 
moyenne d'Alost et un régent à l'école moyenne de Vilvorde . 

C. - TRAITEMENTS. 

Traitements des directeurs, 1·égents et instituteurs. - Les traitements du 
personnel des écoles moyennes de l'État sont fixés par le Gouvernement. Ils 
se composent, pour les directeurs, régents et instituteurs <les écoles moyennes 
placées sons le régime de la loi de i850, d'une partie fixe et d'un casuel. 

La partie fixe du traitement a été réglée, ainsi qu'il suit, par les arrêtés 
royaux du 1.4 juillet 187~ d du 4 août i88i : 

FONCTIONS. 

Directeur (classe unique) . 

Professeur de religion (classe unique}. 

Régent de 2e classe. 

Instituteur de 2• classe. 

{re Il 

I TRAITEMENT 

1 
MINIMUM. 1 MAXIMIJI\.I. 

1 
2,8()0 1 3,300 

)) , ·1,300 

2,000 2,ioo 

2,300 2,500 

1,600 1,800 

2,000 2,200 

Tout régent ou instituteur débute par la 2e classe; les directeurs et les 
régents et instituteurs de 211 classe obtiennent le maximum du traitement, 
après avoir joui, pendant trois ans, du traitement minimum. Cette augmcn­ 
ration est de droit et a été accordée, pendant la période triennale, à tous les 
titulaires se trouvant dans les conditions voulues. · 

Le Gouvernement a la faculté de faire passer à la frs classe les régents 
ou instituteurs qui ont six années révolues de services dans la 2e classe. li 
peut aussi d'accorder le maximum du traitement aux régents ou instituteurs 
de 1'0 classe qui ont joui, pendant trois années, du traitement minimum 
de celle classe. C'est une faveur qu'il réserve aux titulaires qui se sont 
distingués dans l'accomplissement de leurs devoirs. : 

Pour l'octroi des augmentations exceptionnelles de traitement, la circulaire 
ministérielle du 9 novembre { 903 a établi de nouvelles règles. 
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De j909 à 19H, efO régents et 4t instituteurs ontété promus à Ja f"°classe; 
44 régents et 29 instituteurs de 1re classe ont obtenu le maximum du traite­ 
ment de cette classe. 

Traitements exceptionnels en vertu de Lartie!e Je, de l'arrêté royal drt 
14 a/JÛI 1903. - L'article 1er de I'arrèté royal du f4 août 1905 est ainsi conçu; 

(< Art. I ". Le traitement maximum des directeurs, des régents ou des institu- 
J) leurs de ! re classe pourra titre augmenté de 200 francs au moins et de 
•> ·l ,000 francs au p'us, lorsque ces membres du corps professoral feront preuve 
n de mérite cl de dévouement. 

» Un extrait de l'arrêté royal accordant celle augmentation sera inséré au 
>1 lJ/onilew·. » 

Dans Ic cours de la période triennale actuelle, les membres du personnel 
enseignant ci-après désignés ont obtenu des augmentations exceptionnelles de 
traitement. 

Première augmentation : 400 francs : 
M .\l. Lejeune, Firmin, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Couvin; 
Pinte, Henri, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Furncs , 
De Muclcnaerc, Jules, directeur de l'école moyenne de l'Etat~ pour garçons, 

à Laeken; 
Bouckcnooghc, Emile, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour gar­ 

çons, à Malines; 
Breuskin, Désiré, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Marche; 
Haccour, Modeste, directeur de l'Ecole moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Saint-Hubert; 
Thérneliu, Joseph, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Lessines; 
Guillain, Jules, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Beaumont; 
\7an den Branden, François, directeur de l'école moyenne ~e l'Etat1 pour 

garçons, à Lierre; 
Toussaint, Albert, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Florennes· · , 
Dupont, François, directeur de l'école 'moyenne de l'Etat, pour garçons, à . 

Leuze; 
Gillain1 Yictor , directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Rochefort; 
Buisseret, Clément, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Seraing. 

Deuxième; augmentai ion : 500 francs. 
M.M. Franck, Ferdinand, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Limbourg; 
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MM. Van Halle, Léopold, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Namur· ' Delfosse, Victor, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Pâturages; 

Loosvelt, Louis, directeur de l'école moyenne de l'Etat pour garçons, à 
Renaix; 

Bcmier, Jean, directeur de l'école moyenne <Ic l'Etat, pour garçons, au 
Rœulx; 

Adnet, Edmond, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Soignies; 

Barré, .iean, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Terrnonde ; 

Halleux, Désiré, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Spa; 

Bertholet, Ernest, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Ciney; 

Lihhrceht, Jules, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Gand; 

Picalausa, Oscar, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Mons; 

Bussers, Auguste, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Y pres; 

Fiévez, · Auguste, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Binche; 

Pinte, René, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Bruges , 

Leclercq, Paulin, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Walcourt. 

Troisième augmentation : 300 francs. 

MM. De Cuyper, Auguste) directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Courtrai; 

Goffin, Jules, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Châlelel; 

Thielemans, Florent, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons 
à Diest; 

Collignon, Lucien, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pom· garçons, 
à Houdeng-Aimeries; 

Bastin, Joseph, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Fleurus; 

Delescaille, Gustave, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Gosselies ; 

Beguier, Louis, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Ath; 
Ledoux: Clément; directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Huy , 
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Deseck, Louis, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Nieuport; 

Uyuerhoven, Justin, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garço_ns, 
à Saint-Nicolas; 

Franck, Ferdinand, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Limbourg-Dolhain : 

Van Halle, Léopold, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Namur; 

Delfosse, Victor, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Pûturages , 

Loosvclt 1 Louis) directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Renaix; 

Bernier, Jean, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
au Hœulx; 

ádnet, Edmond, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Soignies; 

Une première augmentation : ~00 francs. 

MM. Smets, Herman, régent à l'école moyenne de l'Etat. pour garçons, à Boom; 
Jacquart, Arthur, régent à l'école moyenne· de l'Etat, pour garçons, 

à Neufchâteau; 
Oter, Victor, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Thuin; 
Burnet, Emile, régent à l'école moyenne de l'Etat, pom garçons, à Andenne; 
Daleq, Nestor, régent à l'école moyenne de l'Etat.pour garçons, à Châtelet; 
Malevé, Bertin, régent à i' école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Jodoigne; 
Van Ilossem, Camille, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Acrschot; 
Alewaerts.Vltal, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Anvers; 
Van Roy, Jacques, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Fontaine-l'Evêque; 

Sacré, Théophile, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Fosses; 
Dépouille, Jean, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Gosselies; 
Distèche, Ernest, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Gosselies; 
Lallemand, Joseph, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Houdeng-Aimeries; 
.Licbacrt, Arthur, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Laeken; 
Crésens, Isidore, régent à. l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Maeseyck; 
Denis, Gustave, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Neufchâtcau , 
De Kesel, Louis, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Pecq; 
Leroi, Camille, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Rochefort; 
De Dey ne, Firmin, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Saint-Ghislain; 



( XLIII ) 

MM. Lambrechts, Martin, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Saint-Trond; 

Piealausa, Louis, régent à l'école moyenne de l'Etat. pour garçons, i1 
Seraina: li' 

Bohy, Benoit, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Wavre; 
Leuridan, Louis, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Fosses; 
Quieke, Achille, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Andenne; 
FrancolleCamillc, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Couvin , 
Alleman, Louis, régent a l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Gosscllics; 
Lrclef, Félix, récent ft l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Seraing; 
llaes, Benoît, régent il l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Anvers; 
Holland, Louis, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Ath; 
Berenrlonck, Emmanuel, régent à l'école moyenne de l'Etat; pour garçons, 

à Hal; 
Défrise, Alfred, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons) à 

Pâturages; 
Lhocst. Edmond, régent à l'Ecole moyenne de l'Etat pour garçons.à Seraing; 
Louis, Camille.régent à l'école moyenne de l'Etat pour garçons, à Walcourt ; 
Lakaic, Léon, régent à l'école moyenne de l'Etat pour garçons, à Waremme. 

Une deuxième augmentation : 500 francs. 

MM. Nauwelaerts, Florent, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Anvers; 

Evrard, Joseph, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Hal; 
Michiels, Joseph, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons) à 

Jumel; 
Dumcz, François, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Laekcn , 
Ansotte, Camille, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Pâturages; 
hamelnt, Désiré, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, a 

llochefort; 
Vanderheyden, Florent, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à \Varcmme; 
De Deyne, Firmin, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Saint-Ghislain, 
Piealausa , Louis, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Seraing; 
Dcrrë, Arthur, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons) à Blan­ 

kenberghe; 
Van Boy. Jacques, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Foutaine-I'Evèque ; 
Van Compernolle, Hector, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour 

garçons, à Péruwelz; 
Leeten, Jean, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Louvain; 
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MM. Rousseaux, Léon, régent· à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, ·à 
Vilvorde; 

Jacquart, llésiré, régent â l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Beau monr , 

Yastesacger, Théophile, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Leuze; 

Vandenberghe, Louis: régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Florennes· ' Alewacrts, Vila),· régent à l'école moyenne de l'Etat.: pour garçons, à 
Anvers; 

Sacré, Théophile, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Fosses· ' l.iebaert, Arthur, régent à l'école moyenne de l'Etat, pom· garçons, à 
Laeken; 

Fonsny, Oscar, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Lim­ 
hourg-Dolhain ; 

Lérot, Camille, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Rochefort; 

Groeninckx, Jules, régent il l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Schaerbeek. 

Troisième augmentation : 200" francs. 
MM. Vankcrkovc, Charles, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Braine-Ic-Comic; 
Claes, Jean, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Hal; 
Simon, Félicien, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Marche; 
Houzé, Théophile, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour .garçons, 

i, Visé; 
Renier, Louis, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Braine­ 

le-Comte , 
Feyt mans, Ernest; régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

ü Bruges; 
Lenoir, Antoine, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Binche; 

Lebon.Vincent. régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Binche; 
Steygers, Eugène, régcnl à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Diest; 
Jacques, Jules, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Jodoigne; ~ 
Châtela in i J oseph, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Jodoigne; 
Van der Aa, Charles, régent. à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Lokeren; 
Bisschop, Emile, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Louvain; 
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.l\lM. Verbeemen, Jean, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
Malines; 

Monrlque, Jules, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, á 
à Marche; 

Bastln, Vital, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Mons; 
Ansoue, Camille, régent à l'école moyenne de l'Etnr, pour garçons, 

à Pâturages; 
Delccnserie, Ernest, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Soignies; 
Kinon, Jules, régent il l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Couvin; 
Caron, Firmin, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, á Diest; 
Bisschop, -Hermnn, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Louvain; 
Smedts, Julien, régent à l'école moyenne <le l'Etat, pour garçons, 

à Malines; 
Gilsoul, Jean, régent à l'école moyenne de IE'lat, pour garçons, à Namur; 
Heynen, Théodore, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Philippeville; 
Devos, Henri, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Saint­ 

Nicolas; 
De Bie, Corneille, régent à l'école moyenne de l'Elat, pour garçons. 

il Saint-Nlcolas ; 
Pauwels, Désiré, régent de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Alost , 
Gœury, Emile, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Flo­ 
rennes; 

Ducamp, Emile, régent à l'école moyenne de l'Elat,·pour garçons, à Mons; 
Lontic, Gustave, régent à l'école moyrnnr de l'Etat, pour garçou-, 

à Ninove: ' Evrard, Joseph, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Hal; 
Hcnrot, Jules, régent à -l'école moyenne de l'Etat, pou!' garçons, ù 
Jumet. 

Trujsième et quatrième augmentations : ~00 francs. 

Dispersyn, Jules, régent ù l'école moyenne de l'füal, pour garçons, 
ü Bruges ; 

Bruyère, Adolphe, régent à l'école moyenne de l'Etal, pour garçons, ù 
Beaumont , 

Evrard, Arthur, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Binche; 

Fulbert, Edouard, régent à l'école moyenne de l'Etat, (JOUI' garçons, 
à Châtelet; 

Ensch, Nicolas, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Dinant; 
Lafontaine, Jules, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

ù Fontaine-l'Evêque; 
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.MM. Evrard: Léopold, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Hal; 
Matagne, Gustave, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à La Louvière; 

Gossiaux, Eloi, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
La Louvière; 

Jacquemin, Hyacinthe, régent à l'école· moyenne, pour garçons, à 
Lessines; 

Van Herp, Joseph, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Lierre; 

Dclhougne, Ernest, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garço1~s, 
à Limbourg; 

Lemaire, Camille, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Malines; 

Collaer.: Charles, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons à 
Malines; 

Vandenberghe, Joseph, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons: 
à Menin; 

Dolhen, Désiré, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Namur; 

Schiltz, Jean, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Namur; 
Gyscns, Felix, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Nieuport; 
Vandcrvelden , Alphonse, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour-garçons, 

à Ninove; 
Dclogne, Jules, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Péruwelz; 
Gossieaux, Charles, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Philippeville; 
Bertrand, Louis, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Quiévrnin · ' Brabant, Alfred, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Saint-Ghislain ; 

\Vebcr, Michel, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Seraing; · 

Loth, Léon, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Spa; 
Walther, Florentin, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Vilvorde; 
Hermans, Charles, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Visé· ' Suber, Edmond, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Ypres. 

Une quatrième augmcntation . 500 francs. 

Mi\'f. Landé, Hubert: régent à l'école moyenne de l'Eta], pour garçons, à Gand; 
Cambicr, Henri, régent à l'école moyenne de l'Et~t; pour ga1·çons, à 
Jumet; 
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.MM. Pirsch, Alphonse, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons a 
Jumet; 

Deckcrs, Joseph, régent tl l'école moyenne de l'Etat, pom garçons, à 
Turnhout; 

Crunelle, Désiré, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Fleurus· ' Houzé, Théophile, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Visé; 

Vankerkove, Charles, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour gal'çons, 
à Bra ine-le-Comte , 

Simon, Félicien, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Marche; 

De Bie, Corneille, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Saint-Nicolas; 

Lenoir, Antoine, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Binche; 

Fcylmans, Ernest, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Bruges; 

Steygers, Eugène, régent it l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Diest; 

Cht1tela~n, _ Joseph, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Jodoigne; 

Claes, Jean, régent à l'école moyenne de l' Etal, pour garçons, à Nieu port ; 
Monrique, J ules, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Marche; 
Verbeemen, Jean, régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Malines; 

Une première augmentation : 200 francs. 

MM. Roten, Jean, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons à 
Anvers; 

Mommens, Auguste, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pom garçons, 
à Diest; 

Verstraete, Emile, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Menin; 

Duchenne, Henri, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Jodoigne; 

Verbrugghen, Jules, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Laeken· , 

Jaumotte, Ferdinand, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
Beauraing; 

Beynen, Auguste, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour- garçons, à 
Anvers , 

Bleyfuesz, Henri, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Verviers; 



( XLVJIJ ) 

!\Hl. SchoctTcr, Jean, instituteur i• l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Dinant , 

PIraux, Emile, institu teur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Binche. 

Une deuxième augmentation : 500 francs. 

MM. Lippens, Emile, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Alost; 

Degroodt. Gustave, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Fleurus; 

Bouchard. Joseph, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Leuze; 

Yan Sirujan. Gilbcrt1 instituteur à l'école moy<'nne de l'Etat: pour garçons, 
à Ypres; 

Blceekx, Victor, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Boom , 

Persyn, Adolphe, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Lokeren; 

lleycrick , Jean, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Maeseyck; 

Graff, Jean, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Stavelot; 

Lejeune, Louis, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
ü Binche; 

Jadot, Joseph, instituteur à l'école 111oyennc <le l'Etat, pour garçons, à 
Huy; 

· Nève, Flrmin, instituteur it l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, ù 
Quiévrain; 

Baugard, Auguste, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Thuin; 

Mommcns, Auguste, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Diest; 

Lejeune, Florent, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pom garçons, à 
Stavclot , 

Ilobyns, Joseph, instituteur à l'école moyenne de l'Etat} pom· garçons, 
à Hasselt. 

Une troisième augmentation <le 200 Iraucs : 

M~I. Pieters, Joseph, instituteur ü l'école moyenne de l'État, pout· garço11s, 
à Ath; 

Mesotten, Joseph, instituteur à l'école moyenne de: l'État, pour gar­ 
çons, à Bruges ; 

Laricllc, Xavier, instituteur à. l'école moyenne de l'État, pour garçons, 
à Hal· , 

De Stobbelaerc, Théophile, instituteur à l'école moyenne de l'État, 
pour garçons, à i\lalines; 
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.MM. Caro, Antoine, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour garçons, 
r, Marche.; 

Givron, Alphonse, instituteur à l'école moyenne tie l'État, pour gar­ 
çons, à Philippeville; 

Rigot, Louis, instituteur à l'école moyenne de l'Élat, pour gnrçons, 
.à Quiévrain ; 

Deprez, Alfred, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour garçons, 
à Wavre; 

Sornin, Alexandre, instituteur ~1 l'école moyenne de l'État, pour gar­ 
çons, à Braine-le-Comte; 

Bncrez, Zéphirin, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour gar­ 
çons, à Malines , 

Quiriny, Jean, instituteur à l'école moyenne rle l'État, pour garçons, 
à Stavelot; 

Gilsoul, Nicolas, instituteur à l'école moyenne de l'Élat, pour garçons, 
à Andenne; 

Sents, Théophile, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour gar­ 
çons, à Anvers; 

Braeyc, Auguste, instituteur à l'école moyenne de l'État., pour garçons, 
à Gand· ) 

Béguin, Alphonse, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour gar­ 
çons, à Jodoigne; 

De Vlieghère, Léon, instituteur à l'école moyenne de l'Élat1 pour gar­ 
çons, à Laeken; 

Vrielyuck, Léon, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour garçons, 
à Laeken; 

Descamps, Auguste, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour gar­ 
çons, á Pâturages; 

Turlot, Jules, instituteur à l'école moyenne de l'État, pom· garçons, 
à Saint-Hubert; 

Tintilairc1 Antoine, instituteur à l'école moyenne de l'Jhat, pour gar­ 
çons, à Spa; 

François, Camille, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour gar­ 
. 'l'i . çous, a ium , 

De Brouwer, Jean, instituteur à l'école moyl'nnc de l'État) pour gar­ 
çons, à Turnhout; 

Vits, Jean, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour garçons, 
à Vilvorde; 

Dewanckel, Jules, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour gar­ 
çons, à Ypres; 

Charlier , Edouard, instituteur à l'école moyenne de l'État1 pour ~ar­ 
çons, à Fleurus; 

Engelrnau, Paul, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour garçons, 
a Huy; 

Colbraut, Alphonse, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour gar­ 
çons, à .\Ions; 
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MM. Van Deursen, Henri, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour 
garçons, à Saint-Trond ; · 

Smeets , Arnold 1 instituteur à l'école moyenne de l'État, pour garçons, 
à Visé. 

Plas, Arthur, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour garçons, 
à Bruges; _ 

Polderman, Henri, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour gar- 
çons, à Renaix; _ . 

Van Hee. Oscar, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
, . 

à Saint-Trond , 
Smets, Louis, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour garçons, 

à Schaerbeek; 
De Bisschop, Désiré, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour 

garçons, à Anvers; 
Bleeckx , Victor: instituteur it l'école moyenne de l'État, pour garçons, 

à Boom; 
Lanclu, Amédée, instituteur à l'école moJenne de l'État, pour gar­ 

çons; à Lessines; 
Houchard, Joseph, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour gar­ 

çons, à Leuze; 
Brcugelmans, Lambert, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour 

garçons, à Lierre; 
Nosscnt, Augustin, instituteur à l'école moyenne ,d1r l'État, pour gar­ 

çons, à Vilvorde. 1
'-' •· 

Troisième et quatrième augmentations : 500 francs : 
MM. Seghers, Gustave, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour g,1r­ 

çons, à Termonde; 
Verbruggen, Emile, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour gar­ 

çons~ à Anvers , . 
Jouret, J ules, instituteur à l'école moyenne de l'État, pourgarçons.à Alh; 
Van Loy, Alphonse, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour gar­ 

çons, à Boom; 
Gaillard, Jules: instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Gosselies; 
Lambert, Olivier, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour gar­ 

çons, à Houdeng-Aimeries; 
Collin, Orner, instituteur à l'école moyenne de l'État; pour garçons, 

à Jodoigne; 
Vau Coneghem.Edrnond, instituteur à l'école moyenne de l'Ét.at, pour 

garçons, à Lessines; 
Royer, Joseph, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour garçons, 

à Limbourg; · 
Pauwels, Bené, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour garçons, 

à Malines; 
Dumonceau, Camille, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour 

garçons, à Neufchâteau; 
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MM. Van Lede, Achille, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour gar­ 
cons à Renaix· . , ~ ' 

Dumont, 'Joseph, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour garçons, 
à Rochefort; 

Wicht, Charfes, instituteur à l'école moyenne de l'État-; pour garçons, 
à Termonde , · 

Wyngaard, Jean, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour gar- 
çons, à Vilvorde. ,· .... • 1 

,. 
Quatrième augmentation de 500 francs : ·-- ·· 

•. ~ ' t ). - ' 
MM. Wouters, Florent, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons: 

à Aerschot , · · · · 
Slingencyer, Gustave, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour 

garçons, à Anvers; ff 
Wicmcr, Nérnorin, instituteur à l'école rnoyenncdp, l'Etat, pour garçons, 

à Gand· ' Van Belleghem, Louis, instituteur à l'école moyenne de _l'Etat, pour 
garçons, à Lierre; 

Quiulens, François, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Henaix ; 

Moulckers, Charles, instituteur à l'école moyenne de l'État, pour garçons, 
à Saint-Trond; 

\ . 
Walravens, Lucien, instituteur à l'école moyenne de rEtat, pour garçons, . , .. ·s . h . j il f, Rn . , . . . . n c aerocc , - · ., , F.1n . :.!:; { ,,. 

Curlier, Célestin, instituteur à l'école moyenne de l;Etat, pour' garçons, 
ù Soignies; 

Lncoppe, Ma,·tin, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Stavelot; 

Bombey, Guillaume, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Terrnonde ; 

Adriaenscn, Jean, instituteur à l'école moyenne -de l'Etat, pour ga1·çons, 
à Turnhout ; 

W uil us, Henri, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Ypres , 

François, Jean, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Andenne; 

Jadot, Odon, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Fleurus; 

De Wulf', Désiré, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Laeken; 

Van Tassel, Charles, institu1'eur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Louvain; .1 

QuévriÎl, Auguste, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Visé; 

Délaisse, Jean, instituteur à l'éeole moyenne de l'Et~t, pour garçons.à Mons; 
Pieters, Jose~h, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Alh: . 
' 
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MM. Larie lie, Xavier, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Hal; 
De Srobbelecrc, Théophile, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour 

garçons, ù Malines; 
Iligot, Louis, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Quiévrain; 
Mesonen, Joseph, instiluleur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Bruges; 
Deprez, Alfred~ instituteur à I'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Wavre, 
Givron, Alphonse, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Philippeville; 
Charlier, Edouard: instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Fleurus; 
Braeyc, Augiistc, Instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

:1 Gand; 
Vits, Jean, instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Vilvorde; 

Rémunération des professeurs qui remplacent des profes1Seurs absents. - 
L'arrêté royal du 18 avril 1888 règle Ic mode d'allocation des indemnités ducs, 
aux suppléants. (Cf. titre I, ch. I, p. XIV : paiement du suppléant du professeur 
de religion). 
Indemnités. - Com·s accessoires, - Surerou de travail.·- Toute mesure 

ayant pour objet de créer des droits à indemnité doit être motivée el men­ 
tionnée expressément dans la Jeure d'envoi du tableau horaire. 

Les dispositions concernant cel objet ont été rappelées par circulaire du 
18 février Hl05 (V. le JSc rapport triennal). 

Casuel. - Le casuel se compose du logement, du chauffage, de l'éclairage, du 
minerval et du boni pour les directeurs, du minerval cl du boni pour les 
régents cl instituteurs. 
te taux des émoluments du chef de logement, chauffage et éclairage 

admissible dans Ic calcul de la pension de retraite el de la pension des veuves el 
orphelins des directeurs, a été fixé, comme pour les préfets des éludes des 
athénées, à ;;o p. c. (2!> p. c. pour le logement, 4 p. c. pour le chauffage et 
1 p. c. pour l'éclairage) du traitement effectif qui rémunère les services donnant 
droit à ces émoluments, abstraction faite des augmentations exceptionnelles ou 
suppléments de traitement, du minerval et du boni. (Arrêté royal du 9 septem­ 
bre 1893.) 

Le boni est réservé exclusivement aux directeurs, professeurs de religion, 
régents eL instituteurs, à l'exclusion des professeurs et maîtres de dessin, de 
gymnastique cl de musique 

Par application de l'arrêté royal du 51 octobre 1908 (An. I, p. i), le 
taux pour lequel le casuel (minerval), attribué .aux membres du personnel 
euseiguant des écoles moyennes de l'Etat, pour garçons, entre en ligne de 
compte dans la fixation du revenu servant de base au calcul des retenues à la 
caisse des veuves el orphelins et à la supputation des pensions pour la période 
triennale de ¾909 à HH 1 inclus, a été fixé comme suit : 
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Sommes pa_lJêe' eu 1907 à litre de mineraal et de boni 
et constituant le casuel admissible en matière de pensions, pour l'année -1909. 

1 Bo,o ! 'f~,u 1 

- - ~ ---~- ...•.. -----·-~---- -·-·--···-. --·--- ----- - -. 
1 
' -: 1 ~ Enn1.1ssEHt:1us. 

1 

:=.: BtNÉl'ICI.\IRES. z 

1 l :; 

Auvers , • 1 900 1 -1,2'32 2,132 M. le directeur. 
600 1,232 t ,8W! MM. les rége111s et lnstluueurs en fonctions à Anvers en 

1907, sauf 
JI 1 f ,232 1,232 Mi\L Autlriesscns, Deschamps et le professeur de reli- 

gion. 
» 1 t ,232 -1,2:12 MM. les autres régents et instituteurs. 

Buom , 1 f50 87 237 ~DL les directeur, professeur de religion, régents et 
i11s1il111e11rs, sauf 

t:iO 1 761 9H ll. Hleeekx. 

'Lierre . .1 JI ~U9 249 M~I. les directeur, professeur de religion, régents et 
i11s1hu1e111·s. 

Malines. 1 150 1 761 911 .MM. les directeur, professeur ile religion, régents et 
lastinueur». 

Turnhout 1 Il 30ï 307 }LU. les directeur , professeur de religion, régents et 
instituteurs, 

Acrschot 1 l) 1 ~H 24 MJ\J, les directeur, professeur de rdigion, régents et 
instituteurs. 

Diest 1 ll 1 35:j 355 M~L les dueeteur, professeur de religion, régents et 
instituteurs, 

11:il. 1 )) -176 i76 MM. les directeur, professeur tic religlon, régents et 
lnstitu teurs. 

Jodoigne . 1 1) 
21 21 M~l. les directeur, professeur de religion, régents el 

lnstltuteurs. 
l.ouvalu - 100 -18 HS MM. les directeur, professeur de religion, régents et 

instituteurs • 
Wane. • 1 )) 37 37 ~m. les directeur, professeur de religion, régents et 

inslitulcnrs . 
Blanken berg he. . 1 300 )) 300 MM. Squelurd et Valenne. 

250 li 250- M. Derre. 
150 1) 150 MM. Mcssi:1cn et Coel. 
150 t07 257 M. De Deyue. 

Bruges. 250 )) 250 ~m. les directeur, professeur de religion. régents et 
instituteurs. 

Furues . 150 !) f59 )IM. les directeur. régents, et instituteurs. 
)) 9 !) M. le professeur lie religion. 

_ Nieuport li 86 86 ~m. 'les directeur, professeur lie religion, régents el 
instituteurs. 

Ypres rse -107 257 MU. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

Alost )) 399 H9!l M~I. les directeur, professeur de religion, régents et 
i nsti Ill ICII rs. 

Gand , 1 )) 6l~ (;13 MM. les directeur, professeur ile religion, régc111s et 
instirnreurs, snuf 

150 I 613 i6:J . )nl. Van Wilder, Wicmcr, Van Swleien, llacquaert et 
Goemaere. 

Ninove. . l 150 1 1) 1 -150 .\1\1. les directeur, régents et lnstluueurs. 
'·: Itenaix . 1 )) 1 261 1 2GI .\1 M. les directeur, professeur de religion, régents et 

j nsui Il ICII I'S, 
Alh. 1 f 50 1 48 198 .\BI. les dlrecteur, professeur de religion, rrg,!nts et 

instituteurs. 
Bralne-Ie-Comte 1 150 1 Hl 26!) M~I. les dlrectcur, régents et Instituteurs, sauf 

150 i(if !Jl 1 M. Henier, 
50 H9 16!) mi. Sornin et Derselle, 
)1 H9 H9 MM. Courouble el Pierre. 

Gosselies .1 l) Il 11 m1. les directeur, professeur . de religion, régents et 
iustluueurs, 
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8&'iÉFICIAlRF.S, · 0:: î 80~1. ! Torn .. ! "' 
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Houdeag-Atmeries. )) 216 216 Ml!. les directeur, professeur de religion, régents et 
lnstltuteurs. 

Lessines 200 n 200 ,\1. le directeur. 
250 )) 250 31. Jaequemln. 
100 tl ·IOO 31. Dupont. 

.Mons .1 150 f93 343 MM. les dlrecteur. professeur de religion, régents et 
instlnuenrs. 

Pâturages 1 150 1 28 1 178 l\lll. Ansolle et Deseamps. 
1) 28 28 !il:U. les directeur, régents et instituteurs. 

Péruwelz - 1 -IOO 1 170 1 ~no M~I. les dlrccteur, régents et Instituteurs. 
1) no lïO ~l. le professeur de religion. 

Rœulx. • 1 )1 1 20 20 31~1. les directeur, professeur de religion, régentll et 
insl ituteurs. 

Saint-Ehislaln. >) 78 78 Mit. les directeur. professeur de religion. régents et 
tnsruuteurs. 

Soignies )) -ma -193 MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
i nsuuueu rs. 

Thuin )) 7 7 MM. Je1; dlrecteur, professeur de religion, régents et 
lnstiuiteurs. 

IJny. ·WO 18ï 33î MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
lustlmteurs. 

l.imhourg )J 1:l~ mi MU. les dlreeteur, professeur de religion, régents et 
Instituteurs. 

Sp:i. 210 ï 217 MM. les directeur, professeur de religion, régents el 
instlnueurs. 

Sr:ivelot 91 -137 228 Ml\L les direcreur. professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

Verviers 1 250 1 )) ~50 ~IM. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

Visé. 1 J) 1 20ï 1 21)7 MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
i11s1i1111e111·s. 

Waremme. 1 ·125 29 ·l:'H IMM. les directeur, régents et instituteurs. 
)) 2!) ~UI M. le professeur de religion. 

Hasselt. l 1:;o J> ·150 l mr. les récents et instituteurs, sauf MM. Barras et 
llouberechts. 

Saint-Trond 1 .,~ 1 1·H2 I 207 1 Ml\l. les directeur, régents et instituteurs . ,. 
)) ·132 132 1 M. le professeur de religion et ~m. Peeters et Dehalrs, 

Tongres , ,:o 1 Il 1 150 1 M:\I. !es directeur, professeur de religion, régents et 
tnsututcurs. 

Marche. 26 26 ~Dl. les directeur, professeur «le religion, régents et 
instituten ri:. · 

Nc11fch:'11ea11 1 150 1 313 1 .iG3 1 MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

Saint-Hubert 1 ·100 1 31 1 131 1 MM. Jes directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs, sauf 

150 31 -181 1 M. Tifrhot. 

Virton . l 150 ,,' 136 286 MU. les dlréeteur, régents et lnsmurcnrs. 
)) 136 136 M. le professeur de religion. 

Andenne 1 )) ·IH6 ·136 Mal. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

Couvin . 1 )) 1 86 1 86 · MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
Instituteurs. 

Dinant . 1 )) 1 141 ·14 MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

Fosses . 1 )) 1 9 !} m1. les directeur, professeur de religion, régents et 
iustitutcurs. · 

Namur. 1 200 53 2:';3 l'II. le directeur, 
HiO 53 203 mi. les professeur de religion, régents et instituteurs. . . 

Hochefort . 1 )1 i8 78 Mlf. les directeur, professeur de religion, régents et 
instltuteurs, 
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Sommes payées en f 908 à titre de miuerial el de boni 
et constituant le casuel admissible en matière de pensions, pou1· l'année 1910. 

..i 
1 I 1 "" 

ET.1BLISSE&IENTS. l 
;,. 

BtNÉFICfAIIIF.S. o.: i Boxr. j Ton.,,. i ..i 
~ 
:;;; 

Aerschot 1 )) 1 151 151 MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
instiuueurs ; 

Alost 1 )) 1 413 1 4i3 1 MM. les directeur, professeur de religion, régents el 
iustltuteurs ; 

Andenne 1 )) ! ·125 1 -125 1 ~IM. les dlrecteur, professeur de religion, régents el 
Iustituteurs ; 

Anvers. 1 900 j 1,38312,2831 ;u. Van der Plnetse, directeur; 
600 ·I, 383 f, 98::1 Ml\l. Alewaerts, J!cynem, Oc Blssehop, Gysen, Nauwe- 

Iaerrs, ltoten, Seuts, Slingeneyer. S1ra11we11 el Van 
Damme. 

» 1 i • 3831 f, 3831 MM. les professeur de religion et autres régents et insu- 
t11te111·s: 

Ath. 1 150 1 222 3i2 Ml\l. les directeur, professeur de religion, régents et 
iustituteurs ; 

Beaumont . 1 )) 1 Hl H I MM. les directeur, professeur de religion, règents et 
lnstluueurs ; 

Blankenberghe. 1 300 )► 300 lli. Squèlard. 
'!50 )) 250 l\L Derre. 
t50 )) 1.50 M. Coel. 

Boom. 1 150 rn2 282 '.'IIM. les directem·, professeur de religion, ri-genls et 
instiruteurs, sauf 

150 730 880 l\L Bleeckx. 

Brainc-le-Cemte . l 150 · 110 260 l\lM. Favrex, Tondeur et VankerkO\'C. 
·150 730 880 lil. Ilenler, 
'IOO HO 210 M. Derselle. 
50 HO 160 111. Sornin. 
)) HO HO MM. les antres Instiuueurs et professeur de religion. 

Bruges . 250 )) 250 ~m. les directeur, professeur de religion, régents et 
instltuteurs, 

Couvin. )) 42 42 ~m. les directeur, professeur de religion, régents el 
instituteurs. 

Diest 1 )) 1 392 392 MM. les directeur , professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

Dinant. 

1 

)) 

l 
62 62 i\lM. les directeur, professeur de religion, régents et ··•· i11sli1111e11rs. 

Fosses . )) 25 25 MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
· instituteurs. 

Furnes . 1 -150 I )) 1 150 Ml\l. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

Gand 1 )) 1 634 63,i . MM. les directeur, professeur de rellgion, régents et 
lnstinueurs. 

t50 . 63!- 784 MM. Van Swieten, Wiemer, llacquaen et Goemaere. 

Hal. .1 )) 730 730 M. Ilerremans, directeur. 
)) 276 2i6 MM. les professeur de religion, régents et instituteurs. 

llasse lt. HîO J) 150 , !\BI. Neven, Boermnns, Moons el Bobyns. 

Houdcng-áimerles. )) 174 nt MM. Jes directeur, professeur de religion, régents et 
i 11st.il111e11 rs. 

Huy. 150 258 408 MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
Instituteurs. 

Jodoigne )) 26 26 MM. les directeur, professeur de religion, règents et 
instituteurs. 

Lessines 200 )) 200 M. Themelln, directeur. 
100 )) rno ~UI. 01111onl Cl Jacquemin. 

Lierre . . \ )) 266 266 l\JM. les directeur, professeur de religion, régents el 
Instituteurs. 

Limbourg . 1 )) 1 i02 1 10i I l\lM, les direcleur, professeur de rcllglon, régrnls et 
instituteurs. 
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Louvain . r 100 24. ·124 i\t~L les directeur, professeur <le religion, régents et 
instituteurs. 

J\lalincs. 1 ·150 730 880 ~IM. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

l\larchc. 1 )) 48 48 MM. les directeur, professeur <le religion, régents et 
instituteurs. 

J\lons 1 1:>0 193 3.-i3 i\IM. les directeur, professeur <le religion, régents et 
instituteurs. 

Namur. · 1 9.00 106 306 lil. le directeur. 
150 106 25G 1'BI. les professeurs de religion, régents et instituteurs. 

Neufchâteau / ·150 302 452 M~I. les directeur, professeur <le religion. régents et 
instituteurs, sauf 

)) 1 302 I 302 i\l. Zachée. 

Nieuport )) !JO 90 MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

Ninove. HiO Il -150 MM. les directeur et régents. 

l';ituragcs )) 102 102 ~li\l. les directeur, professeur de religion, régc.n!s et 
instituteurs, 

150 102 252 l.'llM. Ansoue et Descamps, 

Péruwelz . 1 -100 H5 21~ ~ml. les directeur, régents et instituteurs. 
)) 115 1-15 1\1. Ic professeur de religion. 

ltcnuix • . I )) 275 275 ml. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

Boche fort 1 Il 1 91 1 91 1 ~UI. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

Hœulx . 1 )1 1 a 1 3 1 i\lM. les directeur, professeur de religion, régents et 
i HSL i lut CIi I'S. 

Saint-Ghislain. 1 )) 1 82 1 82 1 MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
Instituteurs. 

Saint-Hubert . 1 -100 1 54 I 15-i I Al~L les directeur, professeur <le religion, régents el 
instituteurs, sauf 

150 54 204 ill. Turbot. 

Saint-Trend .1 75 H9 Hl4 M~l. les directeur, régents et instituteurs, sauf 
)) H9 -1,19 MM. les instituteurs Dehalrs et Leunen et le professeur 

de religion. . 
Soignies )) 62 62 MM. les directeur, professeur de religion, régents et 

instituteurs, · 
Spa. 2-10 1) 210 ~nl. les dirccte11r,"'profcsse11r de religion, régents et 

instituteurs. 
Stavelot 91 12!) 220 l\lM. les directeur, professeur de religion, régents cl 

instituteurs. 
Thilin . 1 )) 1 ,(3. rn l\nl. les directeur, professeur de religion, régents el 

i nstl tuteurs. 
Tongres 

1 i:O 1 
)1 150 M~I. les directeur, professeur de religion, régents et 

instituteurs. · 
Turnhout B2i B2J l\lM. les directeur , professeur de religion, régents et 

instituteurs. 
Verviers 1 250 1 Il 1 21>0 1 MM. les directeur, professeur de religion, régents et 

i 11s1 i Ln Leurs. 
\'irron 1 150 17·1 821 l\lM. les directeur et régents. 

)) 171 171 l\l. le professeur <le religion. 

Visé. 1 )) 257 257 l\11\1. les direeteur, professeur de religion, régents el 
instituteurs. 

\\
1:u-c111111e . 1 125 26 ·15 l ~li\l. les directeur, régents et instituteurs. 

Il 26 26 M. le professeur de religion. 

Wavre. 1 )) 68 68 l\JM. les dirccteur , professeur <le religion, régents et 
instituteurs. 

Ypres 1 150 1 91 1 2-i6 MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
instltutnurs. 
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Sommes payées en i 909 à titre de minerool et de boni 
el constituant le casuel admissible en matière de pensions, pour l'année 191-l. 

Er AD l.lSSf:&IF.NTS. 
1 

Bo:-;1. 1 1'01'.11,.1 

1 

Aerschot 

Alost 

Andenne 

Anvers . 

Ath. 

Be:111111onl . 

l!la11kcnherghe. 

Hoo111 

Braine-le-Comte 

Bruges . 

Couvin . 

Oiest 

Dinant . 

Fosses . 

Furnes. 

Oaud 

Lierre . 

Limbourg 

fJ0O 
H0O 

1) 

150 

)1 

250 
·150 

HiO 

150 

150 
1:,0 
100 
50 
)) 

250 

)) 

JI 

)) 

150 

'150 

liai . . . . . J n 
)) 

Ilasselt , . 1 ·l 50 

lioudeng-Atmerles. 1 » 

Jlny. 1 150 

Jodoigne I n 

Laeken. 1 150 

Lessines . . 1 200 
100 

)) 

)l 

H91 

1,082 
1,082 

1,082 

212 

)) 

)) 

206 

i02 

72 
702 
72 
72 
72 

)) 

361 

)) 

r--· ,):.> 

72 

62 

6ï5 

675 

702 
293 

)) 

135 

361 

55 

206 

ra 
391 

·155 

f ,!.l82 
1,682 

·1,082 

32 

250 
·150 

356 

222 
8;i2 
172 
122 
72 

MM. les directeur, professeur de religion, régents el 
instituteurs. 

Mi\l. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

MM. les directeur, professeur de religion, r{>gents et 
· instituteurs. 
~l. V:111 der Plaetse, direotcur . 
.\Dl. Atewaerts , l)e Bisschop, Gijsen, Nauwelaerts, 
Roten, Sents, Sli11i:cne)'c1·, SL.-a11wc11 et Van l)a111111c. 

i\Bl. les professeur de religion Cl autres régents Cl 
instituteurs. 

MM. les directeur, professeur de religion , régents et 
lnstluueurs. 

~!M. les directeur, professeur de religion, régents et 
iustiuueurs. 

M. Ic directeur et M. Derre. 
M~L Coel, Kersten et De Praetere. 

à!M. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs, sauf 

M. Hlecckx . 

l\L le directeur et MM. Tondeur et Yankerkove , 
M. llcrlier (casuel de J\lalines). 
M. Derselle. 
M. Sornin. 
MM. les antres instituteurs et professeur de religion. 

2fi0 1 MM. les directeur, professeur de religion, rége111s et 
Instluueurs. · 

!':i::i IMM. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

361 1 MJ\I. les directeur, professeur de religion, rrgents et 
instituteurs. 

72 1 ~BI. les directeur, professeur de religion, rrgcnls et 
instituteurs. 

62 1 i\IM. les dtrecteur , professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

·150 1 i\11\l. les directeur , professeur de religion, régc11ts el 
instituteurs. 

675 1 MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
lusututeurs, sauf 

825 1 MM. Yan Swleten et Wtcmer. 

702 1 l\l. Ilerremans, directeur (boni de .Malines). 
293 i\lM. les professeur de religion, régents el instit uteurs , 

150 1 l\lM. Neven, Boermans, Moons et Hobyns. 

1351 ~l~L ~es directeur, professeur de religion, régents et 
rnsututeurs. 

511 Ml\l. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

55 1 l\lM. les directeur, professeur de religion, rl!gents et 
insutu leurs. 

356 1 M. Van Loy (casuel de Boom). 

200 1 1\1. Themelin, directeur. 
100 MM. Dupont et Jacquemln , 

mm I Mi\l. les dlrecteur , professeur de religion, régents et 
Instituteurs. 

(He I Ml\f. les directeur, professeur de religion, règents et 
instituteurs. 
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1 ~ l 1 1 Ennussr.Hr.Hs. ~ Bolir. l 'l'oTAL. fülilnc1A1REs. 

1 ~ ! 1 

Louvaln . 1 -tOO l :36 156 MM. ~es directeur , professeur de religion, régents et 
h1s11111te111·s. 

Malines. . 1 t;;0 702 852 llM. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

Marche. . 1 11 1 33 33 ~IM. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

Menin -1 150 1 2!l9 ,U9 ill. Iïehalrs (casuel de Neufchâteau) . 

Mons . 150 2t5 365 MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

Namur . . 1 200 1 25 1 225 M. le directeur. 
·151> 2:; 05 MM. les professeur de religion, régents et instituteurs. 

Neufdi:"ite:111 

i"iienport 

l'\inove. 

Péruwelz 

Ue'n:iix. 

l\ochefort 

Hœulx . 

Saint-Ghislain. 

Saint-Hubert . 

Saint-Trond 

Seraing. 

Soignies 

Stavelot 

Thuin . 

Tongres 

Turnhout 

Ven·iers 

Virton . 

Visé. 

W;iremmr . 

W:wre. 

Ypres • 

1:\0 

ll 

J) 

150 

)) 

i50 

100 

)) 

» 

J) 

l00 

150 

75 
)) 

90 

)) 

210 

!)0 

)) 

rno 
l) 

250 

150 
)) 

150 

299 

675 
29!) 

HO 

)) 

96 
96 

192 
192 

266 

66 

6 

us 
,1.0 

-iO 

!li 
!JI 

~ ~-') .,.,_ 

152 

76 

)) 

!)6 

R,1.3 

)) 

22-i 
221 

HO 

22 
22 

75 

83 

.u,9 1 ~lM. les directeur , professeur de religion, régents et 
instltuteurs, sauf 

6ï5 M. Ovcrsacq (boni de Gand). 
299 M. l'll:1gis. 

HO . ~m. les directeur, professeur de religion, régents et 
i11s1i1111c11rs. 

i50 MM. les directeur et régents. 

96 MM. les direct., prof. de religion, régents et instituteurs. 
2-16 MM. Ansotte et Deseamps , 

292 MM. les dil'ee1e11r, régents et instituteurs. 
102 l.'11. Ic professeur de religion. 

2û6 ~liU- les directeur , professeur de religion, régents et 
i nsuuneurs. 

66 1 MM. les directeur, professeur de rellgion, rrgcnts et 
instituteurs. 

6 1 l'IIM. les directeur, professeur ile religion, régents et 
i nstiuneura, 

H3 1 MM. les direcreur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

HO I MM. les directeur , professeur de religion, règerus et 
instituteurs , sauf 

IUO 1 1'1. Turlot , 

J66 
91 

!Hl 

76 

f50 

3i3 

250 

11-0 

U7 
~2 

7~· ,) 

233 

~IM. les directeur, régents et instituteurs. sauf 
MM. les insth 111e11rs Dehnlrs et Leunen cl le professeur 
de religion. 

M. llonffy (casuel de Stavelot]. 

lDI. les directeur. professeur de religion. régents el 
instituteurs. 

MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
msututeurs. 

MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
instluueurs. 

MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
instituteurs. 

:m1. les directeur, professeur de religion , régents tl 
lnstiturours, 

MM. les directeur, professeur de rcllgion , rrgcnts et 
Instuuteurs. 

;\UI. les dirccteur , professeur de reli~ion, régents et 
iustituteurs. 

MM. les directeurs et régents. 
M. le professeur de religion. 

MM. les directeur, professeur de religion, régents et 
Instituteurs. 

MM. les directeur, régents et instituteurs. 
M. le professeur de religion. 

MM. les dlrect., prof. de religion, régents et Instuureurs. 

MlL les dlreet., prof. de religion, régents et lnstlüiteurs, 
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Troitements des profeeseurs de dessin. - Les traitements des professeurs 
de dessin munis du diplôme légal ont été réglés par l'arrêté royal du 
2[, juillet 18i9: modifié par l'arrêté du 4 août 188f, el fixés comme il suit: 

Minimum 900 francs. 
Maximum . f 1tOO 

Tout titulaire diplômé débute par Ic minimum du traitement. 
Nul n'obtient le tnux maximum qu'après avoir joui pendant trois ans du taux 

minimum. 
· Le traitement maximum peul être augmenté d'un tiers, lorsque le titulaire en 
a joui pendant dix années consécutives et qu'il a d'ailleurs fait preuve de 
mérite cl de dévouement. 

Lorsqu'un professeur de dessin occupe, en même temps: d'autres fonctions 
rémunérées dans l'établissement auquel il est allaché ou dans un autre établisse­ 
meut d'instruotion moyenne de l'Etat, les traitements indiqués ci-dessus sont 
réduits d'un quart. 

Dans les écoles moyennes où l'enseignement du dessin est donné en partage 
par plusieurs professeurs, le traitement afférent aux fonctions est réparti égale­ 
rnenl entre eux. 
Sept professeurs de dessin ont obtenu des augmentations d~ traitement 

en 1909, sept en 1910 et six èn H) 11. 

Trtutemenis des professeurs de gym11aslique. - En exécution de l'arrêté 
royal du -J;j décembre IH7f», modifié par les arrêtés royaux du 4 aoùt 188 let du 
22 septembre 1903, les traitements des professeurs de gymnastique munis du 
diplôme légal ont été fixés comme il suil: 

Minimum 
Maximum 

900 francs. 
f ,100 

Nul n'obtient le taux maximum du traitement qu'après avoir joui pendant 
trois ans du taux minimum 

Le traitement maximum peul être augmenté d'un tiers, lorsque Ic titulaire en 
a joui pendant dix années consécutives cl qu'il a d'ailleurs fait preuve de mérite 
et de dévouement. 

Lorsque le professeur de gymnastique occupe, en même temps. d'autres 
fonctions rémunérées dans l'établissement auquel il est attaché, les traitements 
indiqués ci-dessus sonl réduits d'un quart. 

En 1909) sept professeurs de gymnastique ont obtenu iles augmentations de 
traitemcnt , huil professeurs en 1910 et six en 19H. 

Traitements des mtütres rie musique. - Le traitement normal de ces agents 
a été fixé, en i 005, au taux de !>00 francs. 

D. - ENSEIGNEMENT. 

Bmeig11ement religieux. - En exécution de l'article 8 de la loi de t8t.>O, 
l'enseignement religieux est organisé dans 7i écolcsmoycnncs de l'Etat, pour 
gn1~ço::s. 
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11tat desétudes. - En règle générale on peut rendre hommage au zèle et 
au talent des professeurs. Ils mettent à accomplir leurs devoirs profession­ 
ncls tout Ir. dévouement désirable. Aussi les résultats obtenus pa1· leur 
enseignement sont-ils très satisfaisants. 

Langue française. - La situation de l'enseignement du français est très 
satisfaisante. La grammaire est généralement Lien enseignée; toutefois, 
certains professeurs feraient bien d'élaguer de leur enseignement tout ce 
qui n'est que théorie pure, de le rendre plus pratique, plus immédiatement 
utilisable par les élèves. Les applications sont nombreuses et bien choisies, 
mais les exercices de vocabulaire, de dérivation et de composition des mots, 
d'homonymie cl de synonymie pourraient être encore plus fréquents. 

L'explication des auteurs est" faite de manière à développer les facultés de 
l'esprit et du cœur : par un emploi judicieux de la méthode socratique, le 
muitrc fait découvrir pur les élèves les beautés du fond et de Ia forme des 
morceaux analysés. Ceux-ri sont choisis avec beaucoup de discernement et 
ont génél'alemcnl une grande valeur éducative cl morale. 

Les résumés oraux de lectures recommandées se fout avec fruit; il serait 
désirable toutefois que partout et toujours la classe entière rùt sollicitée à 
collahorcr tt cet exercice; il 11' est pas de leçon plus propre à stimuler l'acti­ 
vité de l'élève, à exercer son jugement, à éveiller son amour-propre, à lui 
pl'ocurcr c11(i11 l'assurance dans le débit et l'aisance duns le maintien. 

Dans beaucoup d'écoles, [a lecture et la récitation expressives ne font pa:, 
encore l'objet de soins assez persévérants. 

En pays llamand , l'enseignement de la seconde langue demande certains 
ellorts, ~nrloul. dans les établissements de moindre importance. Les élèves 
11'y parlent. guèl'c le français en dehors des heures de cours et ceux qui 
arrivent des villages voisins, n'ont souvent reçu qu'une préparation som­ 
muire . .Malgré ces difllcultés, un travail sérieux et assidu donne généralement 
de très lions résultats, Dans les grands centres la diction cl la prononciation 
s'upprcnncnt plus lacilnmcn}. Seule la lecture expressive laisse encore 
à désirer. 

Partout l'explication des morceaux choisis, la dictée arec applications 
grammaticales, le compie rendu des lectures faites à domicile se font 
conscien cieusemcut. 

Langue flamande. - Dans la partie flamande du pays, les progrès sont 
lenis mais constuuts. Ce qui est significatif chez les jeunes gens, c'est le vif 
désir qu'ils éprouvent de Lien connaitre leur langue maternelle. D'une façon 
générale les professeurs sont à la hauteur de leur tâche. Dans les classes 
supérieures, il y a lieu toutefois de ne pas exagérer l'importance de l'ensei­ 
gucmcnl grammatical aLI détriment de l'enseigncmcut littéraire, et dans les 
classes inférieures, il convient de combattre les dialectismes et de mettre un 
soin particulier à corriger les défauts de la prononciation. 

En puys wallon, les résultats sont en général satisfaisants, très satisfaisants 
même duns ccrtuincs écoles. 
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La .grurnmairc, délaissée un instant) reprend le rang d'importance qui lui 
revient, sans nuire cependant aux autres exercices qui visent plus spéciale­ 
ment l'acquisition de la pratique de la langue: les conversations· usuelles, les 
exercices de langagf', les résumés de lectures recommandées, etc. 

L'enseignement de la prononciation est en progrès sensible; toutefois, il 
reste encore beaucoup à faire dans cc domaine. 

Les travaux écrits) complétant l'enseignement oral donné en classe, 
s'adressent moins à l'imagination et au raisonnement qu'à l'esprit d'observa­ 
tion de l'élève : de petites descriptions, des narrations, des lettres familières 
ou usuelles, de petits comptes rendus d'excursions, tels sont lts sujets des- 
tinés à exercer l'élève à Ja pratique écrite de la langue. · 

Les résultats seraient sans doute meilleurs dans beaucoup d'écoles, si la 
populnriun y était plus stable, moins flottante. Les progrès du petit nombre 
d'élèves qui passent régulièrement en section moyenne après avoir terminé 
leurs études au degré supérieur de la section préparatoire, sont retardés par 
l'admission en section moyenne d'élèves n'ayant jamais étudié le flamand. 

Langues allemande et anglaise. - Cet enseignement continue à être essen­ 
tiellemcnt pratique: la conversation usuelle, la lecture de lettres manuscrites, 
la correspondance usuelle et commerciale sont enseignées avec fruit. 

Grâce aux sacrifices de plus en plus importants consentis par Ic Gouver­ 
nement aux fins de permettre à nos régents de langues germaniques de se 
perfectionner dans la pratique courante de la langue et dans l'emploi des 
méthodes, l'enscignerneut de ces matières à réalisé des progrès très seusi­ 
bles. 

Allemand. - Une circulaire ministérielle du 51 mars ·1909 (ann. LIX, 
p. -129) a rappelé aux directeurs des écoles moyennes les instructions des 
circulaires ministérielles des 8 janvier 1900 et 8 mars 1905, sur la nécessité, 
pour les élèves des écoles moyennes qui se proposent d'entrer à l'athénée, 
<l'aborder l'élude <le l'allemand dès la deuxième année moyenne. 

llisloir« et géographie. - Dans presque toutes les écoles moyennes les 
progrès sont sensibles. Les professeurs font genéralement usage de tous 
les moyens didactiques qui sont à leur disposition, et, grâce aux méthodes 
plus intuitives, les résultats sont fort satisfaisants. Ajoutons qu'on peut 
considérer comme brillants les résultats obtenus dans les tracés de cartes. Ces 
exercices ne peuvent évidemment pas être considérés comme l'aboutissement 
de l'enseignement, mais uniquement comme un moyen? et pour ainsi dire 
comme Ic soutien mnémotechnique des faits géographiques. 

Mathématiques. - Cc cours est généralement fait avec intelligence et 
succès, tant en section préparatoire qu'en section moyenne. 

Les instituteurs des classes inférieures avancent lentement, mais avec 
sûreté, et leurs efforts tendent à faire comprendre et à faire retenir par tous 
les élèves li's mal ières du programme. 
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Les notions de calcul sont enseignées d'une façon très intéressante, très 
intuitive dans Ioules les classes de la section préparatoire; le cours d'arith­ 
métique est pratique et s'adresse au raisonnement des élèves. Les exercices 
d'application ainsi que les problèmes sont judicieusement choisis. L'étude ffo 
système métrique et celle du calcul mental sont faites avec le plus grand soin. 
Quclqncs instituteurs cependant attachent encore trop <l'importance et con- . . . 

sacrent trop de temps à l'explication des diverses règles de l'addition, de la 
soustruction, de la multiplication el de la division. 

Dans la section moyenne, le cours d'arithmétique a gagné an point de vue 
de la précision. Les règles sont démontrées avec plus de rigueur, les con­ 
naissances sont plus liées, plus coordonnées. Si Ic cours d'arithmétique est 
plus théorique que dans la section préparatoire, il n'en reste pas moins 
essentiellement pratique. Bien des régents recherchent eux-mêmes de bons 
problèmes relatifs à l'intérêt, à l'escompte, aux partages proportionnels, 
il l'intérêt composé, aux annuités, et des applications combinant plusieurs 
de ces questions. 

Le cours d'algèbre continue à donner des résultats très satisfaisants. 
Toutefois, la résolution (les problèmes littéraux n'est pas toujours faite avec 
concision; de plus; bien des élèves éprouvent de la peine à trouver ies con­ 
ditions de possibilité du problème, à examiner les cas particuliers inté­ 
ressants. 

Nous signalons ces points aux professeurs, tout en leur recommandant 
de toujours passer du concret à l'abstrait et d'~xa0.incr ave~ soin, avali.\,~~e 
les proposer aux élèves, les problèmes littéraux dont ils demandent la "<iis~ 
cussion des solutions. •' · 

Dans la première année d'études de quelques écoles moyennes~ les progrès 
en arithmétique et surtout en géométrie sont lents, principalement pen­ 
dant Ic premier trimestre. Cela lient à cc que des élèves, venant de diverses 
écoles primaires et admis en première a1111ée moyenne, ne connaissent pas 
suffisamment le français qui sert de langue véhiculaire au cours de mathé­ 
matiques, ce qui oblige le professeur à recourir très fréquemment au fla­ 
mand ou même à exposer d'abord ses leçons en flamand. 

Mais dans les écoles où les élèves sons suffisamment préparés, la situation 
est très bonne. Les élèves comprennent et connaissent les théorèmes de 
géométrie qui leur ont été enseignés; généralement ils savent résoudre les 
applications proposées; toutefois, ils réussissent mieux les problèmes numé­ 
riques que ceux qui exigent un raisonnement géométrique pur, 

Sciences nalurelles. - Dans la section préparatoire, le c~~:rs se borne 
à des entretiens simples, clairs, intéressants, qui, tout en formant le lan­ 
gag(', communiquent des notions scientifiques élémentaires, mais précises 
et exactes. On exerce l'élève à voir, à distinguer, à comparer, à conclure. 

Dans la section moyenne, les leçons de sciences naturelles sont intuitives, 
pratiques, basées sur l'observation et l'expérimentation. Les élèves observent 
les faits et les phénomènes; ils participent LJUX expériences de physique, 
aux manipulations de chimie. Les promenades et les excursions viennent en 
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aide à l'étude de la botanique; bien des élèves composent des herbiers d'une 
façon très judicieuse. 

Cet enseignement apprend aux élèves à penser par eux-mêmes, donne de 
Ia rectitude à leur jugement et leur inspire l'amour de la nature. 
Il est rrgrcttable que quelques établissements ne soient pas encore 

pourvus du matériel didactique nécessaire. 

Sciences commerciales. - Ce cours, très bien fait, donne de brillants 
résultats. Les documenls et la comptabilité, écritures courantes.vérification 
<les écritures, reddition et clôture des comptes, tonies les parties dn pro­ 
gramme sont bien connues des élèves, et ceux-ci sont de plus habitués 
à effectuer les calculs qui se présentent dans les opérations. 

Enseignement du dessin. - Un arrêté ministériel, daté du 6 octobre 1!109, 
a réduit de 5 à 2, le nombre d'heures de cours attribué par semaine à l'ensei­ 
gnement du dessin dans chacune des trois années d'études des écoles 
moyennes de l'Etat, pour garçons (An. XIII, p. 26). 

Cette mesure permet d'éviter les réunions de plusieurs classes pendant une 
même leçon de dessin. 

Le même arrêté a inscrit Ic dessin parmi les cours généraux des sections 
spéciales commerciales annexées à des écoles moyennes de l'Etat. Une heure 
de leçon, par semaine, sera consacrée à cet enseignement. 

Le Gouvernement a estimé qu'il y aurait un réel avantage, pour les 
élèves des . sections commerciales, it posséder une( chlture esthétique, non 
seulement au point de vue de leur développement intégral, mais aussi parce 
que cette culture sera pour eux indispensable lorsque, en plus de la valeur 
marchande, ils devront pouvoir apprécier, ou faire apprécier, la valeur 
esthétique de certains produits de luxe. 

La circulaire ministérielle du 18 octobre rn09 (An. LXXIII, p. 143) qui a 
notifié cet arrêté aux directeurs des écoles moyennes de l'Etat, pour garçons, 
ainsi qu'aux directrices des écoles moyennes de l'Etat, pour filles, auxquelles 
est annexée une section commerciale, fait connaître les modifications intro­ 
duites au programme du cours : le professeur réduira le nombre d'appli­ 
cations de dessin géométrique : constructions géométriques, projections 
orthogonales, perspective cavalière, dessin technique. En 2a et 511 années 
d'études, il ne consacrera plus au dessin géométrique qu'une heure par 
semaine el un heure au dessin à main libre : ~roupcs de solides, d'objets, 
ornements, etc. 

Les élèves des sections commerciales seront réunis, pour le dessin à main 
libre. à leurs condisciples des 2e et 5e années d'études. 
- Cet arrêté n'a pas modifié le nombre de points attribués aux composi­ 

tions de dessin; le nombre est le même pour la section générale et pour la 
section spéciale. (Dép. du 5 janvier 1910.) 

Dessin. - Les professeurs s'attachent moins exclusivement à la théorie 
du dessin géométrique. Celle partie est enseignée d'une. fuçon plus intéres­ 
sante et plus pratique, grâce aux applications que lui fournit le cours de 
travaux· manuels : travail du papier, cartonnage, travail du bois, etc ... 



( LXIV ) 

En cc qui concerne le dessin à main fibre, les professeurs accordent plus 
d'importance également à ln composition décorative appliquée aux exereires 
de cartonnage, aux croquis pris clans la nature ainsi qu'aux causeries d'art. 

L'idée d'organiser dans chaque école une exposition permanente de des­ 
sins d'élèves a pris plus d'extension. Celle mesure a produit partout les 
meilleurs résultais. 

En section préparatoire de même qu'en section moyenne~ les professeurs 
attachent avec raison plus d'importance aussi à la couleur; fa reproduction 
de groupes plus jolis au point de vue de la forme et ,te l'harmonie du eulorjs , 
l'emploi plus fréquent de, crayons pastels et des couleurs à l'eau, l'usage de 
papiers teintés, etc ... 1 ont donné au cours de dessin un cachet plus artis­ 
tique et plus attrayant. 

D'antre part, il est à remarquer que les professeurs de dessin profilent 
davantage des excursions, des . isites aux musées, aux monuments d'art, etc., 
pour faire prendre à leurs élèves des croquis rapides traduisant les impres­ 
sions reçues. 

Travail manuel. - Le travail du bois ainsi que Ic modelage continuent à 
être enseignés avec succès dans la section industrielle de l'école moyenne 
de l'Êlat à Pâturages. Depuis quelques années, certains instituteurs des sec­ 
tions préparatoires ont également pratiqué avec leurs élèves, d'une façon 
occasion nelle el a litre d'applications de dessin géométrique, le pliage et 
le découpage du papier ainsi que Ic cai-tonnage. Ces exercices pratiques 
0111 donné au cours de dessin un caractère plus vivant cl plus actif. 

Enseiqnenien! du travail manuel, - Un arrêté royal, en claie du {0 juil­ 
let 191 i, a introduit l'enseignement du travail manuel dans les sections 
générales des écoles moyennes ile l'État, pour garçons, et dans les sections 
préparatoires yannexées (Ann. XXXIX, p. 48). 

Un arrêté ministériel, daté du H juillet 191 f, a déterminé Ic programme 
de cet enseignement et exposé, dans son annexe, Ic bul de la réforme ainsi 
que les mesures d'organisation. (Ann. XL~ p. 49). 

Le règlement organique des écoles moyennes de l'État, pour garçons, 
élaboré en f 897, avait exclusivement compris Ic travail manuel parmi les 
matières obligatoires des sections industrielles et des sections agricoles 
annexées à ces établissements. 

Le Gouvernement a estimé qu'il convenait d'introduire le travail manuel 
dans les sections générales des écoles moyennes ainsi que dans les sections 
préparatoires J annexées. Un système complet d'éducation ne peut tH•gliger 
la formation de la main, ce merveilleux outil si utile dans la plupart des 
carrières et dans toutes les circonstances de la vie. Les principaux États de 
l'Amérique et de l'Europe ont introduit Ic travail manuel non seulement 
dans leur enseignement primaire, mais aussi dans leur enseignement secon­ 
daire, 
- Le cours a été organisé, pendant l'année scolaire 19l1-19t2, dans la 

! re année d'études des écoles moyennes de l'État, pour garçons. (C. m. 
17 octobre t9H. (An. Cf . ..VI, p. 5iü.) 
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Cette innovation est appelée àproduire, non seulement sur les cours de 
dessin, mais sur tout l'enseignement, les résultats les plus favorables au point 
<le vue éducatif. 

Grâce aux cours normaux qui ont été organisés à. Gand, en 19l0, à Lou­ 
vain, en {9! l, les instituteurs des sections préparatoires ainsi qne les profes­ 
seurs enseignant le dessin en section moyenne seront en état d'enseigner 
les travaux manuels dans toutes les classes à partir de l9t2. 

Compositions de travail manuel. - Des compositions sur le travail manuel 
ont été instituées à partir du premier trimestre de l'année scolaire 191 l­ 
i912. Le tiers des points attribués jusqu'à présent au dessin est assigné au 
travail manuel et les élèves sont classés séparément pour chacune de ces 
branches. (Circulaire ministérielle du ä décembre 1911. Ann. CLXllI, p. 523.) 

Gymnastique. - En ce qui concerne la méthode, l'enseignement tians les 
écoles moyennes soulève des remarques semblables à celles qui ont été faites 
pour les athénées. 

La situation antérieure, en cc qui concerne les locaux et le matériel, ne 
s'est améliorée que dans un très petit nombre d'écoles. L'insuffisance de 
l'outillage et l'absence de salle d'exercice convenable sont les· points faibles 
de l'organisation, et les causes principales tie la faiblesse relative des résul­ 
tats obtenus , cai· la fréquentation est partout régulière et les dispenses sont 
tout à fait exceptionnelles. 

JJ/u:o1ique. - Les observations faites au sujet des athénées, peuvent être 
répétées à propos ties écoles moyennes. 

Décoration des locaux et entretien des collections classiques. - Le Gouver­ 
nement a invité les directeurs des écoles moyennes de l'Etat, pom garçons, à 
décorer [es locaux avec plus de goût et à veiller plus soigneusement à l'entre­ 
tien des collections classiques. (C. m. du 20 mai l9H. Au. CXL, p. 50ä.) 

Devoirs à domicile. - L'article 9 de l'arrêté ministériel du t ~ mai 1899 
dit qu'aucun devoir ne pourra être imposé aux élèves des quatre premières 
années d'études de la section préparatoire, mais rien ne s'oppose à ce qu'il 
en soit indiqué un lorsque des parents eu auront exprimé Ic désir. 

Il doit être entendu que ce devoir - qui ne pourra pas être donné Ic 
jeudi -- sera court el facile, et tout à fait facultatif. (Dépêche <lu 6 janvier 
·J9t0.) 

Ouv,.ages classiques adoptés pom· les sections préparatoires des école« 
moyennes. -- La durée de la recommandation pour les ouvrages classiques 
dont l'emploi est autorisé et pour les livres qui peuvent être décernés en 
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prix dans les sections préparatoires des écoles moyennes, est fixée à quatre 
ans. (A. m. du 5 juin 19H. C. m. du 22 juillet 1911.) · 

Cours créés en exécution de l'article 24. § 1 cr, de la loi du i0r juin i 850 .. - 
Coure d' aqronomie (Voir chapitre 1, p. XXIX). - Au cours de la période trien­ 
nale les notions d'ag1·onomie ont été enseignées dans 44, 59 et 46 · écoles 
moyennes. 

Tableau de la' fréquentation des cours de notions maritimes. 

it'J'ABLISSEMEN1'S. rnos-rno9. 1!)09-1910. 1910-1911. 

Blanken ùcrghc 

Nieuport 

H 

1!l 

18 

,U· 

13 

17 

Sections spéciales annexées à des écoles moyennes pour garçons. 

L Sections commerciales, - Riat des études. - Les cours de sciences 
commerciales .. de droit commercial el d'arithmétique commerciales. sont faits 
avec méthode et succès. 

Les sections spéciales de commerce forment de bons commerçants el four­ 
nissent un contingen~ important d'employés capables pour les maisons de com­ 
mcrce, de banque et d'industrlc. 

L'enseignement des langues étrangères y est conçu dans un esprit très pratique 
et l'on y constate un progrès continuel dans les connaissances des élèves en 
langues allemande el anglaise. 

2. Section uulustrieile ile Pâtu,-aqes. - Les cours continuent d'y être faits 
avec zèle. Il importe de dire cependant que celle section n'est pas florissante au 
point de vue de la population. le. voisinage des grandes écoles industrielles est 
évidemment la seule cause de celle situation peu prospère. 
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Nombre dei diplômP-s de sortie des sections spéciales délivrés pendant 
la période 'triennale. 

. . .. - -- . 
~ 

1 ~ Sections spéciales d'école moyenne. 1909 1911 0 

1 

mm 
-::, 
0 z -- 
i Anvers 13 6 7 

~ Bruges 6 '3 3 

H Gand. . 4 3 3 

4 fül 5 H --·· 9 

5 Laeken 5 3 5 

6 Limbourg. 4 3 4 

7 Pütursges. 9 3 8 

• 1 Schaerbeek 7 10 10 

9 Yilvorde . 2 3 5 

101 Waremme . 8 !'i 5 

·= 

TiJ. ÉLÈVES. 

Population des écoles moyennes pom· ga1'çous dirigées par le Gouvemement, 

Celle population est détaillée dans le tableau inséré aux annexes. (An. CXCI, 
p. 5;i3,) 
te tableau, arrêté au 5i décembre de chacune des années comprises dans la 

période triennale, donne les chiffres suivants: 

SF.CTION: 

---·- -- 
Années. moyenne. commerciale. industrielle. prèpnratoire , Total. 

- - - - - 
i9UH 5,738 '218 17 9,3!12' ·H>,37ä 
HHO ~.645 247 2./4. 9 581 15,tU5 ' {91 t ~,~81 228 24 9 860 1:>,693 ) 

A la date du 51 décembre HH 1, la population totale des écoles moyennes 
gou vernemen laies pour garçons était ainsi répartie entre les neuf provinces : 

Anvers 
Brabant 
Flandre occidentale. 
Flandre orientale . 
Hainaut . 
Liége . 
Limbourg 
Luxembourg 
Namur 

Total. 

J ~647 
2,774 
J ,094 

, 1,715 
5,8:24 
2,225 

775 
D4l 

1,102 

1~1h9:i 
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Taux des rétribntions seolaires, - Aux termes de l'article 18 de la loi d11 

1er juin 18ti0, le taux de la rétribution des élèves est proposé par Ic bureau 
d'administration et arrêté par le Gouvernement. 

Le produit de cette rétribution fait partie des recettes destinées à couvrir les 
dépenses générales de l'établissement. En 1911, Ic taux de ces rétributions était 
fix,\ comme il suit : 

SF.L:TION PIIÉP.\HATOIRI~. SECTION MOYE:'iNE. 

tTA BLISSEM E,\TS. ••• ~· ~c 4• ... 6• 1 •• 2• s• ;) 

année. annfr. année. année. année. armée. année, ar111te :11111ée. 

Anvers; Fr. Fr. 
1 

Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. 
Anvers(:!). 61- )) 68 >) 1 G8 l) 68 l) 68 )) 68 )) 72 )) 72 )) 72 )) 

Boom. 20 Il 20 )i 20 li 20 )1 20 )) 20 )) .1.5 )) ..t,;; n 45 )) 

Lierrc Iê}. :w Il :io J) sn Il 3G )) ;16 l) 36 )) 42 )) 42 )) 42 )) 

Malines!:~) -cy li -•> Il 7~ li -') li -.::, )) 72 1) -') )) 72 n 72 Il 
,_ ,_ ,_ ,_ ,_ 

Turnhout ( 4) . Jl2 Il :12 li :12 li ,12 Il a2 Il 32 )l 32 l) 3'> il H2 li . - 
Brahant : 

Aerschut . 12 Il 12 ll IS » IS » 28 )) 2~ ll 40 )) 40 ll 40 l) 

Biest . - Ili Il Ili )) w l) 20 )) 20 :l 20 )l 2t ll 2i 1l 'H l) 

liai ~H )) 2i ); 21. )) ~.H » ~M )) ~H )) 3(i )) 48 )l .,s l) 

Jotl<>if:l)C . - rn Il 18 )) IS Il IS l) 'H Il 2i li ,31; )) 36 n 36 Il 

Laeken HG li ::r. ll ;l(i Il Hfi li ;36 )) :rn )) GO )) GO n so Il 

Lo1n·:1i11 (:i) 48 li .is )) ,i8 )) 48 )) 48 l) .ts )) 60 )) 60 n GO )) 

Schaerbeek (G_) f,t) ;) fiO )) 60 li HO )) 60 )l GO l) 60 » GO n GO )) 

Vilrorile (7) 40 )) .rn ll .{O Il .-to l) .io )l .rn Il 40 l) 40 )) 40 1; 

W:iHc(S). IG Il rn )) IG )l -16 l) J6 l) 16 )) 22 )) 22 )) 2:! 1) 

Flandre occldcntalc : 

111:inkenheq:;he Il )l l) li )) J) BO l) 30 )) :w )) 

Brll"CS ,·g 
Il ''C) li 52 Il 52 )) "C) )) :i2 )l 5" )l :i2 )) 52 l) ::, .)_ :)_ :>- . - 

Courtral . )) )) )) )) ll )) 36 )) 36 l) 36 l) 

Furnes J!), 80 19,S0 25,80 25,80 30 l) BO )) BO )) 40,80 40,80 

)lenin (!l). 2i )) 'H li 2-i » 2.i. )) 2-i )) 21- )) 36 li 3fi 1) ,J6 )) 

i\icuport . 2-i n ':H Il ':H )) ~M JI 2.t )) 2.-\. n .1-8 )) 18 n 48 )) 

\" Jll'CS • 21- H 2i )► 11- Il 21- )) 2.t 1) 21- )) 3G )) BG )) 36 )) 

(f) lne réduction de 11;, est aci'.cltdèc ,, deux ou plusieurs rri:rcs. (li. 1n. 16 janvier 18,8.) 
1.tJ Cette rérrihuticn n•c~t pas perçue 11011r le mois de• s,~ptcmhre, elle est réduite de moitié pour les mois d'avril et 

cl'noü •. (IJ. m. so déccmhre H<76) 
1:IJ Une reuucuon de :, Irnnc-, par élève et par trimestre, est accordée, si deux ou plusieurs Itères Iréquentent 

l'école. (!). m :?~ ~••J)tc:mhrc 11-~r.!.) 
14; !'lus:; francs par an, pour les livres classiques. 
(fJ) 8i ll1•.11x ou plusieurs Irèrcs fr,:quenlcnt l'école, il est accordé au dcuxlëmc, troisième, etc. frère une réducuon 

nnnuelle de J:/ francs. (IJ. m. du 4 jui11 l!ii,7.) 
(v) Le rkuxièmc cnranL ,l'un,• rr11'rnc Iarnille paie 48 francs, le troisicme ,12 francs, le <ttHttrlèmc aG Irancs, le 

cinqnième :v, rr.mcs. · Il •·~1. lait llt>s remboursements du chet u'nbscnce pour cause de matudrc ayant duré ~,, [ours 
/Ill lfhlill~. (IJ. ln. [Î) mai l/iS::!.) 

(Ïi Une reuucuon <I,: :! (rnncs par trim,·strc est accordée pour le dcuxtèrne élè,,.c de ln même l:tmlllc (Irere). 
(D. m. 2:l ïévrrer 1::i84.} 

(I'/ l.rs é:i:rcs paient, en 011!r,\ f1•. '.U,1 pour Ir. chaufrage. 
(!)) Il est uccordè une retucuon tk t:, p.c puur Ic tlcuxièmc rrère et de f)l) p.c, pour le troisième. (D. m.I scpt~rnhre1884, 
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SEC.'flON PHËPAltATOllm. SECTIO:'i MOYENNI~. 

ÉTABLlSSEMENTS. 1re 2• 3• ,1e 5• j 6• 1 •• 2" 3•} 
année. année. année. année. année. 1 année au nue. année, année. 

1 
1 Flandre cricntale : Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. f;' I'. 

Alost (1) . ')"" )/ ')!' 1) ao )) 30 JI a:, )) 9•• ,U ,1 ,H " 
_;, _,, .,a )) 

Gand . 40 J) 40 Il (;0 1l 60 ,1 (;O ,, 60 )) ï2 ,, n )) 

Lokeren (2) 20 20 20 20 20 :W 45 i·· l, )l ·,1 ,1 li Il " . a ,, 
Ninove JS /) ·18 )1 2-i JI 24 ,, 2i " 2-\. )) 2-i ,. 30 )) 

Renaix 22 )) 22 )) 22 r, 22 )) 22 Il 22 )) 26 " 38 ,, 
Saint-Nicolas (2) . )) )\ » ,, )l » 50 ~ 50 ,1 

Termonde 36 )! 311 )l 36 JI 3ti ,, 1.16 il 36 JI 48 )1 -i8 ,, 
Hainaut : 

Ath 36 1) 36 )1 36 )1 36 ,, 36 )1 :16 ,1 -iS JI .-{8 )1 

Beaumont. 20 )) 20 )) 20 )) 20 Il 20 )) 20 1) 32 " ,12 ,1 

Binche 30 1) 30 " 30 )) :JO ,, 30 ,, :JO Il 40 1) .io li 

Brniuc-Ie-Comtc . 18 " ·18 )) 18 )\ 18 ,, 18 " 18 11 2-\. ,. 2i JI 

Uhàtelet . -u 1) H Il 24 )1 21- Il 28 Il 28 )1 36 J) 40 " : 

FIClll'IIS 1G )) t6 )1 f6 )) ·16 )1 1.6 )\ 16 )) 32 1) 32 )1 

Flobecq 20 )) 20 )) 2-i )1 2.i )) ~o )) ,JO » 36 ,, 36 " 
Fontaino-l'f:vè,111e (5) )) )) ,, il )) )) 40 ,, .10 ,, 
Gosselies (5) . 12 )) 12 )) rn )) 1() Il i!) )) H) )) HO ,, 30 )1 

Houdeng-Aimeries . 20 1) 20 )) HO )1 HO )) 30 Jl. 30 J) .-io Il .-iQ )) 

Jumet. 12 1) 12 Il 1S li -18 li IS Il 18 li 2-{. )) 2-t. ,, 
La Louvière . li )1 )1 Il Il >l .{O )1 -10 ,, 
Lessines (7) . 12 )J 12 )) IS JI 18 )1 18 Il 18 )1 1m li ;36 )1 

Leuze (3) . 21- )) 24 )) 2-i li 2i li ':li )1 ':H )1 :16 )) ,:fj li 

Mons. 48 )) 48 )) 48 )) -18 )\ .18 )) AS )) 48 )) 48 JI 

P:iturages. 20 )) 20 JI ':W )1 20 )) 2i " ':U Il ao 1) ,16 ,1 

PCC{( . 24 )} 2i )1 24 )l ':H Jl 24 )J 21- 1) Bli J) 36 )1 

Péruwelz (4) . 32 IJ 32 )1 H2 lJ ;J2 )1 ~►1,.) )) 32 Il -10 /) 40 ,, •->- 

Quiévrain (5). 2.f, )) 2:l )) 2-1- )\ ~-i- )\ 2f, li '2i- )) 36 )) 36 )) 

Bœulx. :18 }i 18 )) 18 )) 18 )} 18 li 18 ,, 30 !) 30 J) 

Saint-Ghislain 28 )) 28 ll 32 )l !)') )) H2 JJ )12 Il iO )J 40 ,, v~ 

Soignies (6j 18 )) 18 JI 18 )\ 18 )) 2-i- )1 2i )) 30 )\ 36 ,, 
Thuin. 18 IJ 18 )) 2~- " 2f, l> 2~ 1\ 2Jl li 36 ,, :16 ,1 

(1) En section préparntoirc, une réduction de f> francs est mcordée aux fils de fonctionnaires. - En secuou moven ne, 
celte réduettun cttt <le 10 francs. Il est perçu fi'. J.50 pour rrals <Ic clmuHag,·. • 
(2) IJ est pt.rçu G trancs en pins pour frai~ rtc chauffage. 
(3) Ces rèt.rib11tions sont réduites d'un sixième pour deux rrëres et d'un tiers pour trois frères (réqnentant l'école. 

(D. m. 29 juillet 1!){)2.) 
(4) Une réduction de 2ë, p. c. peut être accordée si deux frères fréquentent les cours M de 30 l'· c. au ,.lcH, tie ce 

chrtrre. (D. m. 18 novcmlr e 1881.) 
(fi) Une réduction de 50 p.c. est accordée aux deuxtème et troisième frères. 
(6) Les élèves étrangers à la ville payent 24 et ll2 Iranes en section préparatoire et ._10 rrnncs en section moyenne. 

(D. m. 12 septembre J8ïH et 20 août 18ë4.) 
(7) Il est perçu, en outre, 2 francs pour /mis de chauttnge. 
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ÉTABLISSEMENTS. 

Sl~CTION PRl~PAIIATOIRE. SECTlO:'i MOYENNE. 

4& 1 :ï• 
année. 1 année. 1 année. année. 1 année. 

6• fr• 1 j• 

année. l année 3• 
année. 

Liége : 

Huy 

Limbourg. 

Seraing 

Spa 

Stavelot (1.) 

Verviers (2) 

\'isé (3) 

Waremme 

Limbourg. 

Hasselt (4) 

Maeseyck • 

Saint-Trond . 

Tongres 

Luxembourg : 
1\farche 

Neufchâteau 

Saint-Hubert. 

Virton. 

Namur: 

Andenne (5) 

Beauraing. 

Ciney. 

Couvin 

Dinant 

Florennes. 

Fosses (3). 

Namur 

Philippeville . 

Hochefort (6). 

Walcourt . 

Fr. Fr. .Fr. 
30 li 1 30 Il i 30 

Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. 
30 n I 30 n I 4~ n I 42 

20 »I 20 »I 20 ni 24 »1 24 •I 24 »I 30 »I 36 nl41 • 

36 ~ 186 >> 136 >> 136 >> 136 » 136 1,, 48 n 148 11 148 » 

-IU Il J3 )\ -16 \) J6 )) ·19 li JO Il 2(5 Ji Öi n 31 • 

J 2 il J 2 » 18 )\ ·18 Il ·{ 8 )\ -18 li 24 tl 30 )l 1 36 U 

36 Il 36 li 36 n 48 li 48 11 48 Il 60 li 60 Il I ôO ,, 

18 li {8 )) 24 )1 2-i Il 36 1) 36 )) 36 l'> 36 )) 1 36 Il 

12 )) 1 ·12 )! 1 i2 )l 1 18 Il 1 18 JI 1 18 )11 21 )1 1 30 J) l 36 J) 

36 11 1 36 >1 1 36 >1 1 36 >> 1 36 11 1 86 >> 1 40 >l 1 -i0 11 1-i0 11 

9.601 9.601 9.601 9.601 9.60l 9.60115 11' ts llli5 > 

22 >> 1 22 n 1 22 >• 1 22 >1 1 22 » 1 22 ,, 1 22 li 1 22 » l 22 » 

20 ni 20 ni 24 ni 24 n 1 2, » 

12 n 112 n l i8 n 1 18 n 118 n 118 n 12-i n 130 lil 36 > 

1.2 )) 18 )) 24 >) 30 1) 32 1) 32 )) -10 » -i0 » l 40 ,1 

12 ))112 )1112 lll 1.2 >il 12 >•l 12 ni ~H ))1 24 >112-1 

16 ni 16 »I 20 »I 20 »I 24 ni 24 »I 32 »I 32 »132 » 

t6 ni 16 ni 16 »I 16 ni 16 »I 16 •130 •130 »130 • 
36 )) 36 )) 36 )1 )) 

• '
116 ni 16 »I 20 »I 20 ))1 2.-1, ))1 24 1d 30 >i, 30 >>130 » 

24 ll 24 n 24 ll )) )) 

Fr. 
ll l-i~ ., 

32 )) I 32 )) I 32 ,· 

40 n I 40 n l 40 

30 )) I 30 )) I 30 )) 

12 » 1 12 1> 1 12 >11 12 >> 1 24 111 24 )) 1 32 )\ 1 32 n l 32 11 

36 ni 30 ni 36 »! 36 11 36 ni 36 11 36 ni 36 »136 

18 )) 1 J8 » 1 18 )l 1 18 )) 1 18 » 1 18 n l 22 )l 1 24 li l 26 » 

25 )) I 25 )l I 25 
)) -18 •I 24 »136 » 

(1) Réductlon de 50 p.c. aux deuxième et troisième frères, 
(2) L'aîné de deux ou plusieurs frères pate seul Ie 1• trimestre de l'nnnée scolaire. (Dép. min. 19 avril 1882 .) 
(3) Les élèves pntcnt, en outre, une t.axc de {r. 2.50 110111· le cheuttage. 
(4) Si deux ou plusieurs frères üèquenteut l'école, il est accordé au deuxième et au troisième frère une réduction de 50 P· c 
(ó) Si deux ou plusleurs frères fréquentent l'école, il est accordé, au deuxième et au troisième une rëductlon de 

50 p. c.; cette réduction portera snr le mlnerval le moins élevé, 
(6) JI existe it Hochetort une !onùatlon d'instruction; le taux de Ia rétribution scolaire est fix~ par an et par élève 

l' ù 15 francs pour les élèves solvables dornlclllés à Rochefort; 2· à 25 ïrancs pour les élèves étrangers à Ja localité 
(D, m. des 25 novembre 1870 et 2G septembre 1874,) · · · 
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Produit de la ,·étribution scolaire. - Cc produit s'est élevé aux sommes 
suivantes : 

190!} . 
1910. 
1911 . 

416,403.27 
4!5,736.81 
417,872.83 

Perception du minerval. - Les dates de perception du minerval ont été 
fixées ainsi qu'il suit : • 

16' trimestre : du 1" au Hj octobre; 
2• - du f cr au H> janvier; 
3" - du 1er au iä mars; 
4e - du {cr au 1!'> mai ; 
(C. m. du 19 janvier ·1905: XVIII• rapport.) 

.t dmission« grallliles el à prix réduits. -. Les dispositions de la circulaire 
du 4 octobre {897 (XVfe rapport), qui a réglé cet objet, sont communes aux 
athénées royaux et aux écoles moyennes de l'Etat. 

JI a été accordé, dans les écoles moyennes de garçons : 

Admissio~s gratuites. Admissions il prix réduit. 

En 1908-1909 1)001 2 132 ' En 1909--1910 9ï1 2,·184 
En 1910-19H 9!51 2,200 

-- 
Total pom la période triennale. 2,923 6}H6 

Bourses d'études sur les fonds de l'Etat. - Les Chambres ont volé au 
budget du Ministère des Sciences et. des Arts, pour chacun des exccrcices 190~, 
-:1910, i9H, un crédit de 34,500 francs, destiné à être réparti entre les écoles 
moyennes de l'Etat et les écoles moyennes patronnées -:-- ü litre de bourses 
d'études en faveur de certains élèves de ces établissements. 

Il est attribué une bourse de 1 ~O francs et un tiers de bourse de äO francs aux 
écoles moyennes ayant moins de vingt-cinq élèves; 

Une bourse de HSO francs et une demi-bourse de :n; francs aux écoles 
moyennes ayant moins de trente-cinq élèves; 

Une bourse de HW francs· et deux tiers de bourse de· ~O francs aux écoles 
moyennes ayant trente-cinq à quarante-einq élèves; 

Deux bourses de H'.10 francs aux écoles moyennes ayant plus de quarante-cinq 
élèves. 

IJ est loisible de proposer des bourses entières, des demi-bourses ou des tiers de 
bourse. 

Ces bourses sont réservées aux élèves de la section moyenne, à l'exclusion 
de ceux de la section préparatoire, belges de naissance, dont les parents 
n'habitent pas la localité siège de l'école moyenne et sont dénués de fortune. 

Elles sont conférées par le Gouvernement, sur les proposiiions des bureaux 
administratifs pour Jes écoles moyennes de l'Etat, cl sur les propositions des 
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bourgmestres pour les écoles moyennes patronnées, Ic directeur entendu, à des 
élèves qui se distinguent par leur conduite et leur application. 

Ces propositions doivent être adressées directement au Gouvernement, avant 
Ic 1 •r mai, par les présidents des bureaux administratifs ou Jes bourgmestres. 
Si l'un des élèves proposés venait à quitter l'établissement avant la fin de 

l'année scolaire, les présidents ou bourgmestres devraient en donner immédiate­ 
ment avis an ministre et lui adresser, en même temps, des propositions pour le 
transfert éventuel de la bourse à un autre élève réunissant les conditions 
prescrites. 

Les bourses devenues vacantes, par suite du départ de l'élève boursier avant 
la fin de l'année scolaire, ne peuvent être transférées à un autre élève que pour 
ani ani. que la demande de transfert soit faite avant la clôture de l'année scolaire 
cr avant la liquidation des bourses. Passé ce délai, les sommes devenues sans 
emploi doivent faire retour au Trésor. 

Sur le crédit de 54,~00 francs, mentionné ci-dessus, il a été liquidé : 

1909 
HHO 
19H 

52· u7ä ' 55,575 
55,050 

Sur ces différentes sommes, il a été liquidé spécialement en ce qui concerne 
les écoles moyennes de l'Etat, pour garçons : 

1909 
19IO 
-f9H 

22,225 
2:2 ö7ä ' 22.,47ä 

Pris: de conduite et d'application.•- L'article ä5 du règlement d'ordre inté­ 
rieur des écoles moyennes décide que tout élève qui, pendant l'année scolaire 
a obtenu 8 caries mensuelles (sur {0)1 a droit à un prix de conduite et d'appli­ 
cation; s'il en a obtenu 7, il a droit à un accessit; s'il en a obtenu 6, il a droit 
à une mention honorable. Le procès-verbal de la distribution des prix cite, en 
outre, les élèves qui ont obtenu ä caries mensuelles. 

Lorsque, par suite de la fermeture plus ou moins prolongée de l'établissement 
pour cause d'épidémie, il n'aura pas été possible de délivrer une des cartes 
mensuelles, chacun des chiffres fixés ci-dessus devra être diminué d'une unité. 
L'attribution des prix de conduite et d'application, pour l'obtention desquels il 
faudra 7 cartes, des accessits, des mentions honorables, et l'inscription au procès­ 
verbal, se feront en prenant pour hase un nombre total de~ cartes mensuelles. 
(Dép. du 19 juin 1909.) 

Elèce« réiéi-aus. - Un élève ayant régulièrement terminé ses études dans 
une école moyenne de l'Etat, où il a obtenu le diplôme de sortie, et recommen­ 
çant sa 5c année dans une autre école moyenne, peut prendre part aux composi­ 
tions trimestrielles et concourir en qualité de vétéran. 

Cet élève peul jouir des mêmes avantages qu'un élève qui aurait terminé la, 
:y année d'études dans la même école. (Dép. du 26 octobre i909.) 
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Nombre des diplômes de 101•/ie délivrés dans les écoles moyenne:; de. l'Etat 
pou» ga,·çom pendant. la pé1'iode triemude : 

NU&ltJUJSI 1 l ÉCOLES MOYENNES. 1 1909. 1910. 1 1911. 
1>'01t1H\L . 

i 
Arr~chol 9 3 

1 

6 
2 Al11~l H -i -rn 
3 Andenne H H 12 
i- Auvers . 4 u 9 
5 Alh. 9 ·10 u 
6 lleau1111ml 8 8 ~ 
7 llc3ll1'ainc 3 6 3 
8 Binche . H 12 18 
9 Blankenlil,q;hc. 5 3 5 

10 noom 3 2 7 
H Braine- Ic- Cumlc l9 15 13 
t2 Bruges . 3 3 3 
13 CMtelet. 10 1i 8 
14 Ciney 7 ,l. 4 
-H5 Courtrai. 7 ·2 5 
16 Couvin 10 7 ö 
17 Diest 6 5 H 
i8 Dinant .\ 8 5 
19 Flcnrns. 12 8 H 
20 1 Flobccq . -Il 13 12 
21 Florennes 8 4 -l- 
22 Femaine-l füè1(11C. -t6 n 21 
23 fosses . 3 7 rn 
24 Furnes . 2 1 ':! 
25 Gand 9 9 7 
26 Gosse lies 15 12 H 
27 11:11 . 7 8 8 
28 Hasselt . 

29 ll011deng-Ai111t!rics. ·11 10 1 8 
30 lluy. 18 28 1 

26 
at Jodoigne li 7 -18 

·32 Jumet -Il -13 11 
3f{ Laeken . io 6 6 
:H La Louvière. 23 22 27 
3:5 j Lessines. 10 9 7 
36 Leuze 7 8 6 

1 
37 1 Lierre !J 3 5 
38 Limbourg 1 10 8 8 
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- 
1 

NLJMF.HOS 
o'tHIIJRF,. ! ÉCOLES ES. 1 1909. 1 1910. 1 1911. 

7 
39 / Lokeren 1 3 1 ~ 

1 
8 

1 Louvain . 1 
1 

40 5 5 i 7 
1 ! 

41 Macrnyck 4 a ., 
42 Malines. -15 13 ·U 
43 Marche • 6 9 JO 
,}.{. Menin 2 ï 5 
45 Mou:; u 17 16 
46 N:111111r 8 G H 
47 Neufchàteau li B 7 

48 Nieuport 9 l 5 
4,\1 Ninon: . 9 8 1~ 
50 Pàl11rag1:s .\ .1- 5 
51 Pl'CII 6 9 3 
52 Péruwelz lij f l JS 
53 Philippeville 6 6 6 

5'- Quiévrain 5 6 8 •l 

55 Renaix . ö r· 5 ;) 

56 füculx . 5 9 6 
57 Hochcfort 10 1 9 

58 Saint-Ghislain . 8 12 :12 

59 Saint-Hnbert 5 15 .S. 

60 Saint-Nicolas 7 G 3 
61 Salnt-Trond ·l 4 5 
62 Schaerbeek . .j, 5 3 
63 Seraing. 27 25 3i 
6-i Soignies. 11 11 13 
65 Spa. 10 H 8 

66 Stavelot. 10 -10 -16 
67 Termonde 9 8 8 
68 Thuin 12 11 8 

69 Tongres. 
70 Turnhout 9 10 -IJ 
7·J Verviers 18 i2 u 
72 Vilvorde. 6 2 5 

73 Virton 7 7 10 

74 Visé. Hl 8 12 
75 Walcourt 16 7 6 

76 Waremme 6 7 8 
77 Wavre i7 u 9 
78 Ypres 7 7 8 
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CHAPITRE III. 

ECOLES I\IOYENNES POUR FILLES 

A. - ORGANISATION. 

Les 54 écoles moyennes pour filles sont réparties ainsi qu'il snit entre les 
neuf provinces, savoir : Anvers, 5; Brabant, 9; Flandre occidentale, 2; 
Flandre orientale, 5; Hainaut, 9; Liégc, 5; Limbourg, 1; Luxembourg, 1 
et Namur, 5. 

Sections spéciales. - Au cours de la période triennale qui nous occupe, 
deux sections commerciales annexées à des écoles moyennes de l'État, pour 
filles, ont été définitivement instituées à Schaerbeek et à Charleroy. (Arr. 
roy. du 28 avril '1910 et du 12 mars 19H. An. XIX et XXVIII, pp. 51 et 56.) 

B. - PERSONNEL. 

Titulaires admises à la retraite et autorisées à porter le titre honorifique 
de leurs fonctions. 

En 1909 : 

Mm0• De Brauwere-De Breuek.L, institutrice et maîtresse d'ouvrages manuels 
à l'école moyenne de Nieuport; 

De Bisschop, C., régente et professeur de gymnastique en partage à 
l'école moyenne d'Ixelles, 

Ho ton, S., institutrice et maîtresse de musique à l'école moyenne d' Alh; 
Duvivier , L., institutrice et professeur de gymnastique à l'école 

moyenne de Molenbeek-Saint-Jean; 
Lekeux-Besseling, J., maîtresse d'anglais à l'école moyenne d'Arlon; 
·wïcht-Ramoisy, M., régente, professeur de gymnastique en partage et 

maîtresse <l'ouvrages manuels à l'école moyenne de Termondc. 

En i910: 

Mmes Venant, M., institutrice à l'école moyenne de Schaerbeek; 
Oc Cuyper, H., régente à l'école moyenne de Schaerbeek; 
de Saint-Moulin, L., régente à l'école moyenne de Schaerbeek; 
Coenraerts, M., institutrice à l'école moyenne de Bruxelles, 
Delheusy, S., directrice de l'école moyenne de Mons; 
D'Huicque-Goyer, institutrice el professeur de gymnastique à l'école 

moyenne de Schaerbeek; 
Bataille- Hiel, L., institutrice à l'école moyenne de Bruxelles; 
Berteau-Snel. E., régente et maîtresse d'économie domestique à l'école 

moyenne de Molenbeek-Saint-Jean 
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En f911: 

l\Jmes Portmans, J., régente à l'école moyenne d'Ixelles ; 
Van den Bergh, M.-T., institutrice à l'école moyenne de Bruxelles; 
Del grange, F., professeur d'ouvrages manuels à l'école moyenne 

de Pecq; 
De Meyer-Dclépine, directrice de l'école moyenne de Lack-n , 
Van Doren, C., directrice de l'école moyenne de Sehuerbcek , 
Willem-Braibant, institutrice à l'école moyenne de Huy; 
Giroul-De Doncker, directrice de l'école moyenne de Tirlemont. 

Agents pensionné», 

En 1909 : une institutrice, une maîtresse de musique. 
En 19t0 : une régenle. 
En J911 : une directrice. 

Agents démissionnaires. - Ont démissionné en ,( 910 : une régente, une 
institutrice, une maîtresse de musique, une maîtresse d'anglais, un profes­ 
seur de gymnastique en partage, un professeur de gym11astiquc en partage 
et professeur d'économie domestique. 

En 19{ 1 : une institutrice, un professeur de gymnastique en partage. 

Agents décédés. - Pendant les années 1909, 19l0, 1911 huit membres ùu 
personnel enseignant des écoles moyennes de l'État, pour filles, sont décédés, 
savoir : 

En !909: une régente à l'école moyenne d'Andenne; une maîtresse d'an­ 
glais, professeur de gymnastique à l'école moyenne de Louvain et professeur 
de dessin à l'école moyenne de Hasselt; un professeur d'ouvrages manuels et 
d'économie domestique à l'école moyenne de Verviers; un professeur de 
dessin à l'école moyenne d' Alost et professeur de dessin à l'école moyenne 
d'Ath. 

En 19t0: une régente à l'école moyenne de Péruwelz. 
En 19t { : un professeur de religion à l'école moyenne de Tirlemont; la 

directrice de l'école moyenne de Huy; une régente à l'école moyenne de 
Charleroy. 

C. - TRAITEMENTS. 

Les traitements du personnel des r•:oles moyennes de l'Etat, pour filles, sont 
fixés par le' Gouvernement. 
Ils se composent d'une partie fixe et d'un casuel pour les directrices, et 

d'une partie fixe seulement pour les régentes, institutrices et professeurs spé­ 
ciaux. 

Le casuel des directrices se compose, comme pour les préfets d'athénée et les 
directeurs des écoles moyennes de garçons, du taux des émoluments du chef de 
logement, chauffage cl éclairage. (Arrèté royal du 9 septembre ·1895.} 

Les traitements fixes ont été réglés, ainsi qu'il suit, par l'arrêté royal du 
4 août. 188! : 
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FONCTIONS. 1 )ll!SUIUM. l M.~XIMU)I. 

1 > irectrlce . 

(Classe unique.] 

HP.gente de : 

2• classe. 

Institutrice de : 

2• classe. 

Professeur porteur du 1liplli10e de capacité pour l'enseignement 1l11 dessin, 
de la m11si1111c 0II de Ia gp11nas1iq11e 

( Classe unique.) 

2,800 1 3,300 

2,000 2,200 

2,300 2,500 

1,600 1,800 

2,000 2,200 

900 1,100 

Les directrices, régentes et institutrices de seconde classe obtiennent Ic 
maximum du 'traitement après avoir joui pendant trois ans du traitement 
minimum, cl les régentes et institutrices de première classe peuvent obtenir 
le traitement maximum après avoir joui, pendant trois ans, du traitement 
minimum de celle classe. 

L'arrêté royal du 25 janvier 1897 ayant institué un diplôme de capacité pour 
l'enseignement des travaux manuels dans les écoles moyennes de filles, les 
personnes diplômées cl chargées de donner cet enseignement ont été assimilées, 
quant au traitement, aux professeurs de dessin cl de gymnastique, 

La circulaire ministérielle du V novembre t 903 est applicable aux directrices, 
régentes et institutrices des écoles moyennes de l'Etat, pour filles, pour l'octroi 
des augmentations Iacultatives et exceptionnelles de traitement. 

De 1909 à 19 J f, 22 régentes cl 15 institutrices ont été promues à la première 
classe; 21 régentes et ,0 institutrices de première classe ont obtenu Ic maximum 
du traitement de cette classe. 

Traitements exceptionnels en vertu de l'article ter de l'a,.rêle royal du 
14 août 1903. 

L'article 1er de l'arrêté royal du i4 août 1905 est ainsi conçu : 
« Le traitement maximum des directrices, des régentes el des institutrices de 

première classe peul être augmenté de 200 francs au moins et tic 1,.000 francs au 
plus, lorsque ces membres du corps professoral feront preuve de mérite et de 
dévouement. 

» Un extrait de l'arrêté royal nccordant ccue augmentation sera inséré au 
1'1ouite11r. >1 

Par applica lion de celte disposition, les membres d li pcrson nel· enseignant 
ci-après indiqués ont obtenu des améliorations de position. 
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Première augmentation : 400 francs. 

Mmes Geerlnck-Christiaens, Jeanne, directrice de l'école moyenne de l'Etat, 
pour filles, ù Bruges; 

Bertiau-De Lannoy, Fanny, directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Nieuport; 

Fontaine, Marie, directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour filles. 
á Verviers , 

Robcllc, Emma, directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Ath; 

Dubois d'Enghien-Crutzen. Eugénie, directrice de l'école moyenne de 
l'Elat1 pour filles, à Tournai. 

Deuxième augmentation ; 500 francs. 

Mmes Cantineau, Marie, directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Dinant; 

Gillain-Swennen, .Marie, directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Namur. 

Troisième augmentation : 500 francs. 

~pm Van Dooren, Clémence, directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Schaerbeek ; 

Cantineau, Marie, directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Dinant; 

Gillniu-Swennen, Marle, directrice de l'école moyenne de l'Etat: pour 
fi lies, à Namur. 

Première augmentation : 200 francs. 

Mme• Cornet, Marthe, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à Char­ 
leroy ; ~ 

Hackin, Anna, régente à l'école moyenne de l'Etat, pom· filles, à 
Charleroy ; 

Ilarroy, Léonie, régente à récole moyenne de l'Elat, pour filles, 
à Verviers· ' Ortmans, Gabrielle, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Arlon; 

Oter-Bertaux , Thérèse, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Jumet , 

Dernier, Adèle, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 
Louvain; 

Gautier-Candrix, Jeanne, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Mons; 

Hainault, .Maria, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Verviers· ' Vandenberg, Emilie, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles 
à Charleroy: 



( LXXIX) 

Mmes Baleine: Valentine, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Huy; 

Mariman-Gillion, Hélène, régente à l'école moyenne de l'Etat, pom· filles, 
à Schaerbeek· , 

Faux-Boex, Clotilde, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Tournai ; 

Biévez , Stéphanie, régente à récole moyenne de l'Etat, pour filles, 
à La Louvière; 

Van Driessche, Julia, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Alost; 

Manda ne, Irma, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à Ath; 
Fcytmans, Jeanne, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 

à Bruges; 
Verschoren-Van Gyscghern, Augusta, régente à l'école moyenne de l'Etat, 

pour filles, à Lierre. 

Deuxième augmentation : 500 francs. 

Mm•s Hamélius, Marguerite, régente â l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Bruxelles; 

Pol vin, Virginie, régente à l'école moyenne . de t• Etat, pour filles, 
à Bruxelles , 

· De GutTroy ~ Augustine, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Charlcroy ; 

Oudart, Alice, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à Schaer­ 
beek· ' Michotte, Marie, régente :'t l'école· moyenne de l'Etat, pour filles, à 
Lierre; 

Troisième augmentation : 200 francs : 

Mmes Gorisscn, Ernestine, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 
Tirlemont; 

Lenneau-Prayé, Henriette, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Tournai; 

Maihcn, Maria, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 
Arlon; 

Potvin, Virginie, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 
Bruxelles; 

De Guffroy, Augustine, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Charleroi ; 

Claus-Richard, Florentine, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Laeken; 

Simenon, Philomène, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Dinant; 

De Trogh, Anna, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles. à 
Schaerbeek; 

Thiel, Anna, régente à l'école moyenne d~ l'Etat, pour filles, à Bruxelles; 
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Mme• Boulangcr-Deltcnre, Jeanne, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Huy; 

Cool, Marie, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à Verviers. 
Groslils-Mcycr, Marie, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 

à Schaerbeek; · 
Ocdart, Alice, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 

Schaerbeek; 

Troisième et quatrième augmentations : !$00 francs: 
Mmo Bonhivers, Jeanne, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, a 

Andenne; 
Massart-Lejcune, Léopoldine, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour 

filles, à Arlon; · 
Duvivier-Matthys, Jeanne, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour 

filles, à Bruxelles; 
D'manchc-Poucclct, Eugénie, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour 

filles, à Charleroy; 
. Maequct, Julie, régente i, l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 

Charleroy ; 
~J11lissal'l1 Emma, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour tilles, i, 

lxclles , 
Lallemand, Elisa, régente ù l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 

Ixelles· ' Va11 Espcn-Delccuer, Hortense, régente à l'école moyenne de !'Etal, 
pour filles, à Laekcn : 

Lerointe , Yictoriue, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour lillcs , a 
Louvain: 

Co llard, Marie, régente à l'école moyenne de n:tat, pour Hiles, à 
Malines; 

Duviuncaud Maria réucutc à l'école lllOj'CIIIIC de l'Etat llour filles à , V~. l · l • l') . . , . i 

Malines; 
Dclp;,rtc,. Louise, régente ù l'école moyen.;e de l'Etat, pour Iilles, 

:'1 Mons; 
De Raikem, Alice, régq1lé .à l'école moyenne de l'Etat; pour filles, à 

Namur; 
Dt·log\1c-Wauthicr,· Hyacinthe, régente à l'école moyenne de l'Etat, 

'
mur filles à Péruwelz· ' , 

Houard-Schieder, Adèle, régente à l'école moyenne de. l'Etat, pour 
filles à Scraiua: l v l 

Wudou, Claire, régente à l'école moyt•nne de l'Etat, pour filles, à 
'lirlcrnoul ; 

Duvivier-Duchâtelct, Adeline, régente à l'école moyenne d~ l'Etat, 
pour filles, à Touruni, 

Davreux-Hicl, Marie, régente à l'école moyenne der Etat, pour filles, à 
Bruxelles; 

Geyskcns-Ulens, Jeanueue, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour 
fil les à Diest · ' ' 
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Une quatrième augmentation de 500 francs : 

_Mmes Lacroix-Reumont, Anna, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Bruxelles; 

Lcnneau-Prayé, Henriette, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Tournai; 

Une première augmentation de 200 francs : 

Mmea Platiau-MeJotte, Hcrrninic, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Ath; 

Van Aertselaer , Clotilde, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Diest; 

Fyen, Julie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 
Malines; 

Harlaux, Julia, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 
Namur; 

Dessaer-Stéveniers, Pélagie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, 
pour filles, à Tirlemont; 

Dassy-Yan Schoor, Wilhelmine, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, 
pour filles, à Huy; 

Vandenbergh, Thérèse, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Bruxelles; 

Dejaer, Blanche, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Andenne; 

Lemonnier, Marie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Ixelles; 

Purnelle, Julie, Institutrice à l'école moyenue de l'Etat, pour lilles, 
à Tirlemont; 

Rigoler, Maria, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pom· filles, ù 
Andenne; 

Henry-Germain, Marie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Charleroy , 

Vanhoudt-llakclants, Constance, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, 
pour filles, à Diest ; 

Maréchal, Rosalie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Nieuport; 

Bernard, Irma, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles> a 
Tournai· ' Berzé, Marie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pom filles, à Ath; 

De Walckiers, .Madel ei ne, institutrice à.l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Charleroy , 

Dequenne, Euphrosine, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Charleroy , 

Badart-Demortier, Eudoxie, institutrloc à l'école moyenne de l'Elat, pour 
filles, à Wavre. 
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Deuxième augmentation : 500 francs. 

l\f0•es Van Hove-Billen, Emérence, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Lierre ; 

Chardome, Joséphine: institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Seraing; 

Thielen, Jeanne, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Verviers; 

Swijsen-Defraine, Elise, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Andenne; 

Van Dooren-Besme, Emma, institutrice â l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Molenbeek-Saint-Jean; 

Triaille, Marie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 
Laeken; 

Platiau-êlelone, Herrninie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Ath; 

Smets-De Breuck, Valentine, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Boom; 

Francaux, Marie: institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Charleroy ; 

Goddyn, Paule, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à La Louvière; 

Fyen, Julie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à Malines; 
Bohy-Tasnier, Louise, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 

it l\Iolcnbcck-Saint-Jcan; 
Van Aertselaer, Clotilde, institutrice à l'école moyenne de l'Etat) pour filles, 

á D:csl; 
Harluux , Julia, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour · filles, 

à Namur. 

Troisième augmentai ion : 200 francs. 

Mmes Gouche-Van Hollebeke, Adeline: institutrice à l'école moyenne de l'Etat, 
pour filles, à Mons; 

Colinge, Joséphine, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
Péruwelz; 

Doorrne, Stéphanie, instjtutriee à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Tournai; 

Deprcz-Godalicr, Aurélie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles: à Wavre; 

Steygers, Ursule, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
il Diest; 

Ulcns-Dchon, Alice, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pom filles, 
à Laeken; 

Yan Hove-Billen, Emércnce, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Lierre; 

.Mues, .\laria: institutrice à. l'école moyenne de l'Etat, pour filles. à Lokeren; 
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i\Imes Ducaju, Nathalie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Lokeren; 

Brasseur . .Marie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Louvain; 

Beaufort- Impe, Marie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pom· filles, 
à Malines; 

Thielcn, Euphrasie, institutrice it l'école moyenne de l'E1a11 pour filles, 
à Nieuport; 

Chardome, Joséphine, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles: 
â Seraing , 

Thielen , Jeanne, institutrice â l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Verviers ; 

Losslguol-Guter, Flore, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à La Louvière; 

De Gueldre-Orman, Ilenrieue, institutrice à l'école moyenne de lEtat, 
pour filles, à Cha rleroy ; 

Jacobs, Anaide, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Diest; 

Gilot-Lepage, Marie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Huy; 

Loise, Valérie, institutrice ü l'école moyenne de l'Etat, pom filles, 
à Jumet· , 

Trlaille, Marie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Laeken; 

Clavel, Hélène, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, a 
Louvain; 

Desmet, Marie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pom filles, a 
Louvain; 

Bodcré-Gheude, Clémentine, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Malines; 

Delhaye-Fétu, Marie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Péruwelz; 

Corteil-Baplu , Marie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Schaerbeek; 

De Kempeneer , Constance: institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Schaerbeek; 

Louette-Ileptia, Elvire, institutrlee à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Seraing; 

Van den Eyken, .Marie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Malines; 

Devos-àlarissal, Marie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Tournai; 

Verheyen-De Hoos, Hortense! institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Boom; 

Chàrlier-Soupart, Alice, institutrice u récole moyenne de l'Etat, IJOUr 

filles, à Charleroy ; 
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.L\1110 Nosseut, Marie, iustitutrlce à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Péruwelz, 

Deuxième, troisième et quatrième augmentations : 800 francs. 

Mme Colbrant-Goflings, Louise, institutrice à l'école moyenne de l'État, 
pour filles, à Mons. 

Troisième et quatrième augmentations : ~00 francs. 

Mme, Klaasen, Caroline, institutrice à l'école moyenne de l'État, pour filles, 
à Boom; 

Stroeykens, Eméreuce , institutrice à l'école moyenne de l'État, pour 
filles, à Lokeren; 

De Coster, Louise, institutrice à l'école moyenne de l'État, pour filles, 
à Malines; 

Delrnelle, Liéviue, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Namur; 

Van Heule, Marie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Termonde ; 

Wilhem-Brahant, Marie, institutrice à l'école moyenne de i'État, pour 
filles, à Huy; 

Van Dooren-Besme, Emma, institutrice à l'école moyenne de l'Elat, 
pour filles, à Meleubeck-Saint-Jean , 

Aiguem-Gillel: Adeline, institutrice à l'école moyenne de l'Élal, pour 
filles, à Wavre. 

Quatrième augmentation : 500 francs. 

M'"" Bouché, Marie, institutrice à l'école moyenne de l'l~tat, pour filles, 
à Schaerbeek· ' Itosmaut-Cauno, Eugénie, institutrice à récole moyenne de l'l~lal, pom· 
filles, à Verviers; 

Hcmncle, Laure, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à V ervicrs · ' Brain, Mathilde, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
ù Ixelles; 

Voituron, Maria, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
it Mons; 

Henazet-De Pondrôme, Claudie, institutrice it l'école moyenne de l'Etat, 
pour tilles, à Verviers ; 

Go11clic-Van Hollebeke, Adeline, institutrice à l'école moyenne de 
l'Etat, pour filles, à Mons; 

Colingc~ Joséphine, institutrice ü l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
ù Péruwelz; 

Jacobs, Anuùlc, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Diest j 

UleusDehou, Alice, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Laeken; 
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Mmes Lossignol-Outer, Flore, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à La Louvière; 

Ducoju, Nathalie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Lokeren; 

Brasseur, ~Iarii:'1 institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Louvain; 

Doorme, Stéphanie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
il Tournai; 

Dep1·rz-Godalier, Aurélie, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à \Va vrc. 

l ndemnités, - Les dispositions concernant cet objet sont communes aux 
écoles de garçons et de filles. (// oir le 17e Rapport triennal.) 

Traitements des p1·0/ esseurs d<; dessin et de gym11astiq11e. - Les professeurs 
de dessin et de gymnastique peuvent obtenir Ic traitement maximum après 
avoir joui pendant trois ans du traitement minimum. 

Le traitement maximum peut être augmenté d'un tiers, lorsque Ic titulaire 
en aura joui pendant dix années consécutives et qu'il aura, d'ailleurs: fait 
pt·euve de mérite et de dévouement. 

Lorsqu'un professeur de dessin ou de gymnastique occupe, en même 
temps, d'autres fonctions rémunérées dans l'établissement auquel il est 
attaché, le traitement spécial est réduit d'un quart. 

Ont obtenu des augmentations de traitement : 
En 1909 : 2 professeurs de gymnastique; 
Eu 19! 0 : 3 professeurs de dessin et 4, professeurs de gymnastique; 
En 191 l : 5 professeurs de dessin et 5 professeurs de gymnastique. 

Traitements des maitresses de musique. - Le traitement <les maîtresses 
de musique a été fixé, en Hl03, au taux uniforme de :'$00 francs. 

Traitements des maîtresses d'ouvrages manuels. - Un arrêté royal du 
5 juillet -1896 ayant institué un diplôme de capacité pour l'enseignement des 
ouvrages manuels dans les écoles moyennes pour filles, Ic Gouvernement a 
accordé aux titulaires diplômées les avantages pécuniaires dont jouissent les 
professeurs spéciaux de dessin et de gymnastique. 

Les maitresses en fonctions ont conservé leurs anciens émoluments. 

Maitresses d'économie domestique. - Le traitement initial des maitresses 
d'économie domestique munies du diplôme institué par l'arrêté royal du 
20 mai ,t898 a été fixé à 500 francs. 

En 1905_, le Gouvernement voulant améliorer leur position, a décidé de fes 
assimiler, quant aux augmentations de traitement, aux professeurs de dessin 
et de gymnastique en partage. 

Leur traitement est doue fixé au taux de fr. 412.~0 après 5 ans de service 
el au taux de 5ä0 francs après JO années de jouissance du traitement de 
Ir. 412.no. 
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D. ENSElGNEMENT. 

Enseignement religieux. - L'enseignement religieux est organisé dans toutes 
les écoles moyennes de l'Etat, pour filles. 

Etat des études, - La situation est très bonne, non seulement au point de 
vue de l'instruction qui est excellente dans ces écoles, mais encore de l'éduca­ 
tion à laquelle les institutrices, les régentes et les directrices apportent un soin 
particulier. 

Langue française. - L'enseignement de la langue maternelle est bien donné. 
Les différents exercices de grammaire, de vocabulaire, d'élocution, de phra­ 
séologie, de comptes rendus oraux sont faits avec soin. 

L'analyse littéraire revêt toutes les qualités propres à orner l'esprit et le cœur, 
et les résultats de cet enseignement semblent meilleurs que dans les établisse­ 
ments de garçons. Il en est de même des exercices de rédaction dans lesquels la 
grâce et la distinction de la forme s'allient souvent à l'élévation de la pensée et 
à la noblesse des sentiments. Malheureusement: ici comme chez les garçons, des 
fautes d'orthographe déparent souvent les meilleures copies. 

La lecture et la récitation expressives sont l'objet de soins particuliers et Jes 
résultats sont parfois excellents, tant en pays wallon qu'en pays flamand. Ici surtout 
l'enseignement du français est entouré d'une considération toute spéciale. C'est 
dire que la situation de l'étude de la seconde langue dans celle partie du pays peut 
être considérée comme très satisfaisante. 

Langue flama11de. - Dans leur ensemble, les progrès peuvent être considérés 
comme très satisfaisants. L'enseignement de la prononciation s'améliore gra­ 
duellement. La pratique du chant qui s'introduit - timidement, il est vrai - 
dans nos écoles, tout en inspirant le goût des langues étrangères, exerce une 
influence heureuse sur l'accentuation du mot et de la phrase. 

Les explications d'auteurs et les exercices de rédaction s'inspirent des besoins 
spéciaux des carrières féminines; l'enseignement grammatical, tout en restant 
éminemment pratique, s'efforce de remplacer les notions éparses recueillies au 
hasard des lectures expliquées, par des connaissances solides, qui ne s'acquièrent 
que par une étude systématique des règles du langage. 

La11911es allemande et anglaise. - Dans les écoles moyennes de filles, les cours 
de langues facultatives rencontrent plus de succès que dans les écoles de garçons: 
la fréquentation est meilleure, l'attention plus soutenue, Ic travail plus assidu. 
Les principes appliqués dans l'étude de ces matières sont les mêmes que ceux 
qui sont développés ci-dessus. 

Histoire el géographie. - Les résultais sont très satisfaisants pour la géogra­ 
phie, moins satisfaisants pour l'histoire. En ce qui concerne celle dernière 
branche, beaucoup de régentes cl d'institutrices restent à la surface des questions 
et ne s'attachent pas suffisarnment à expliquer le « comment » cl le {< pourquoi » 
des faits. Elles s'asservissent au texte du manuel et font trop d'analyse el trop 
peu de synthèse. 
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Dans l'étude de la géographie nous pouvons signaler un progrès sérieux. Cet 
enseignement, à la suite de l'introduetion de nouvelles méthodes et de la publi­ 
cation de bons manuels, de bons atlas et de bonnes cartes, s'est considéra­ 
blement perfectionné. 

illathématiques. - L'enseignement du calcul est intuitif et pratique dans les 
sections préparatoires des écoles moyennes de filles; la théorie y est réduite au 
strict minimum. Les exercices de calcul mental sont gradués, les problèmes, 
nombreux cl la résolution en est toujours raisonnée. Dans l'étude du système 
métrique, J'élève est habituée à manier les mesures, les poids, les monnaies. Elle 
est exercée à mesurer des longueurs, ~• chercher des surfaces.: ainsi que les 
volumes d'objets qui se trouvent dans la classe - plumiers, boites, 
tableaux, etc. - à apprécier de vue des longueurs: des surfaces, des volumes 
et ù vérifier ces appréciations. 

En section moyenne, tous les professeurs n'ont certes pas la même valeur; 
quelques-uns donnent un enseignement trop théorique ou manquent de clarté, 
mais la grande majorité enseignent avec méthode, laient et succès. L'enseigne­ 
meut de l'arithmétique el de l'algèbre donne de bons résultats; en géométrie les 
progrès sont moins satisfaisants : les applications numériques relatives à J'aire 
du cercle, à la surface et au volume du prisme, de Ia pyramide, des trois corps 
ronds sont généralement assez bien résolues; toutefois trop d'élèves ne saisissent 
pas bien les démonstrations des théorèmes. 

Sciences naturelles, - Cet enseignement est devenu moins livresque, plus 
intuitif, plus raisonné et plus pratique. 

Les élèves tracent Jes scheinas des organes et des appareils, elles composent 
généralement de bons herbiers, et elles sont activement associées aux expériences 
de physique. 

L'étude des sciences naturelles est rendue intéressante, attrayante et par suite 
fructueuse. 

Dans quelques écoles moyennes1 le matériel didactique est encore incomplet 
ou fait même complètement défaut. 

Sciences commerciales. - Nous nous plaisons à constater un réel progrès dans 
l'étude et les résultats des sciences commerciales. 

Les documents, Ia comptabilité, la balance générale, la clôture et la réouver­ 
ture des comptes, l'inventaire et le bilan, toutes les parties du programme sont 
comprises el connues. De plus les jeunes filles tiennent avec soin tous les 
registres, tant spéciaux que généraux, d'une comptabilité fictive et on les 
habitue à effectuer tous les calculs dans les opérations. 

Dessin. - Les nombreux et intéressants dessins envoyés par les écoles 
moyennes de filles à l'Exposition internationale de Bruxelles montrent à 
l'évidence les progrès sensibles réalisés depuis quelques années dans ce 
domaine et tout particulièrement en ce qui concerne les exercices de compo­ 
sition décorative. 

Les professeurs savent mieux tirer parti des éléments si variés de la flore 
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et de la faune pour les adapter adéquatement aux applications ornementales 
que comporte le cours des travaux à l'aiguille. 

D'autre part, les travaux si artistiques de repoussage du cuir et de .l'étain, 
de pyrogravure, de pochoir, etc ... , développent puissamment chez la jeune 
fille le sens esthétique. 

L'application de ces travaux à la décoration de la classe ou de la maison, 
constitue une innovation d'une haute portée morale. 
Il est clair que les jeunes filles formées scion ces principes deviendront 

des ménagères accomplies, de réelles éducatrices sachant faire régner dans 
Ic foyer familial et à très peu de frais, l'atmosphère de beauté, de joie et de 
bonheur qui lui est si nécessaire. 

'Gymnastique. - Afin de satisfaire aux exigences croissantes résultant de 
l'augmentation du chiffre de la population dans quelques écoles, des emplois 
nouveaux ont été créés; cela a permis une application plus conforme des dis­ 
positions règlant l'organisation des cours. 

La situation est, en général, très bonne dans ces établissements. Si l'on 
excepte quelques écoles où le local et les installations laissent à désirer, par­ 
tout l'enseignement donne des résultats fort appréciables, que viendra amé­ 
liorer encore, sans aucun doute, l'application des récentes prescriptions 
ministérielles relatives à la préparation des leçons. 

Musique. - Voir les observations faites au sujet des athénées. 

Ouvrages manuels el économie domestique. - Le cours d'ouvrages manuels 
continue à progresser; d'année en année les méthodes se perfectionnent, les 
régentes deviennent de plus en plus habiles et les élèves aiment cet enseigne­ 
ment qui, tout en les reposant des ellorts intellectuels, les rend aptes à 
confectionner des choses utiles et agréables. ,_ 

Dans beaucoup d'écoles Ic personnel se montre plein de zèle et il n'y a que 
des éloges à adresser à Ja plupart des maitresses pour leur initiative et leur 
esprit pratique. 

Dans les établissements qui possèdent une installation spéciale, le cours 
d'économie domestique produit d'excellents résultats; les jeunes filles s'ini­ 
tient avec plaisir aux différents travaux du ménage, et, quand elles seront 
appelées à diriger !a maison, clics sauront mettre en pratique tout ce qu'elles 
auront appris à l'école, c'est-à-dire le nettoyage, le repassage, la cuisine 
toutes choses qu'il est si nécessaire de connaître. 

Le Gouvernement a décidé d'organiser .cette année, à titre d'essai, un cours 
de puériculture pour les jeunes filles de 5c année moyenne; cette initiative sera 
appréciée comme il convient par tous ceux que préoccupe la mortalité 
infantile. 

Devoirs à domicile. - Voir chapitre li, p. LXVI. 

Sections spéciales annexées à des écoles moyennes pour filles. - État des 
études. - Grâce au dévouement des régentes et à leur enseignement solide, 
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Jes éludes de ces sections n'ont pas de résultats moins favorables que celles 
des sections pour garçons. li s'y forme d'excellentes employées de commerce 
au courant de Ja dactylographie et de la sténographie. 

Enseignement du dessin dans les sections spéciales commerciales. - Un 
arrêté ministériel, en date du 6 octobre 1909, a inscrit le dessin parmi les 
cours généraux des. sections spéciales commerciales. 
Il sera consacré à cet enseignement une heure de leçon par semaine. Les 

élèves des sections commerciales seront réunies, pour Je dessin à main libre, 
à leurs condisciples des 2e et 5e années d'études. (Voir chap. H~ p. LXIII). 

E. - ELEVES. 

Population des écoles moyennes pour filles. - Le tableau inséré aux 
annexes (An. CXCII, p. f'>!'S5) donne en détail le mouvement de la population 
des écoles moyennes gouvernementales, pour filles. 
Il accuse, pour Ic 5t décembre de chacune des années qui font l'objet. du 

présent rapport, les chiffres suivants : 

Section: 
··---·-•·---- - --- --·---~-~- 

Années. Moyenne. Cours supérieur. Commerciale. Préparatoire. Total. 
-- - - - 

1909 2,049 t9~ 96 5,867 6,207 
1910 2,070 203 98 5,929 6,300 
191-J 2,162 174 97 4:272 6,705 

Au 51 décembre 1911, cette population était répartie comme suit entre les 
neuf provinces. 

Anvers . 
Brabant. 
Flandre occidentale 
Flandre orientale. 
Hainaut. 
Lie ge 
Limbourg 
Luxembourg 
Namur . 

742 
2/_t.91 

270 
47f 

1,417 
eu 
246 
61 

506 

6,70ä 
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Taux des rétributions scolaires. - Le taux de la rétribution scolaire est 
proposé par Je bureau administratif et arrêté par le Gouvernement. 

Le tableau suivant indique quel était, en i 9H, le taux du minerval dans les 
écoles moyennes gouvernementales, pour filles : 

Anvers : 

Boom 

Lierre 

Mallnes (1). 

Brabant : 

Bruxelles (':?) 

Diest • 

Ixelles (3) . 

Laeken (4). 

Louvain (4) 

l\Iolcnbeck-Sai11t-Jea11 (5). 

Schaer beek ( 6). 

Tirlemont (7) . 

Wavre (8). 

Plandre cccldentele 

Bruges , 

Nieuport 

- 
SECTION PIUtPARATOIHE. SECTION .MOYENNE. 

1'" 2• 3• 4• 5, 6• 1re 
1 2• 3• 

année. année. année. année. année. année. année. 1 au née. année. 

Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. FI'. 

20 20 20 20 20 20 45 45 45 

24 24 24 30 30 ao 35 35 35 

72 72 72 72 7'-J · 72 72 72 72 

60 60 60 80 90 100 ·120 120 120 

24 24 24 24 24 24 24 24 24 

60 60 60 60 60 60 60 60 60 

36 36 36 36 36 36 60 60 60 

48 48 -18 48 48 fi,8 60 60 60 

40 -10 40 40 40 40 50 50 50 

60 60 60 60 60 60 60 60 60 

24 24 24 24 24 24 24 24 2J 

-15 Hl 21 21 21 2-1 21 21 21 

80 80 80 80 80 80 80 80 80 

2i 21 :!4 211- 24 24 48 48 48 

(1) Si deux ou plusieurs sœurs suivent Jes cours de l'école. cette rétribution est réduite de 5 francs par élève et 
par trimestre, à compter ùe la deuxième étëve. (D, m. 24 septembre 1892.) 

(2) Une réduction de 1/5 est accordée à la deuxième sœur, de 2/5 ,~ Ia troisième et ainsi de suite. (D. m. 10 juin lSS:l). 
(3) line réduction annuelle de 12 francs est accordée pur élève, si deux ou plusieurs sœurs fréquentent l'école. 

(D. m. 15 mai 1882. 
(•J) Une réduction de 20 p. c. est nccordée pour chaque enlunt en plus de la mème famille. 
(fi) Une réduction ile 20 p. est accordée pour chaque élève en plus de la même famille. ~ Aucune rétrlbution n'est 

perçue pour les mois d'août et de septembre. (D. m. 19 juillet 18W.) 
(GJ Le deuxième enfant <l'une même famille pale -18 francs, ie troisième 42 rrancs, le quatrième 36 francs, le 

cinquième :10 francs. - Il est fait <les remboursements du chef d'absence pour cause de maladie ayant duré au moins 
25 jours. (D. m. 15 mai 1S82.) 

(7) Ce tnnx est réduit à 20 et 13 francs par élève si trois ou quatre sœurs suivent les cours. (D. m. S novembre 1883). 
(8) Les élèves paient, en outre, fr, 2.50 pour Ic clrnnffagc. (D. m. G mat 1882). 
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Flandre orientale : 

Alost (i) . 

Lokeren (2) 

Termonde . 

Ilainaut 

Ath. 

Beaumont . 

Charleroy (2) 

Jumet . 

La Louvière 

lions (3) 

Pec11 

Péruwelz (-i 

Tournai 

Liège : 

Huy (5). 

Seraing. 

Verviers (G) 

Limbourg; 

Hasselt . 

Luxembourg : 

Arlon . 

Namur 

Andenne 

Dinant • 

Namur. 

SECTION PRÉPARATOIRE. SECTION MOYENNE. 
' .. - 27•· 1 1•< ,1.- 5• 1 6• ·I ,. 2• 3· 
année. année. année. année. année. année. année. année. année. 

Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. 

36 36 36 36 36 36 48 48 60 

20 20 20 20 20 20 45 45 .t,5 

36 36 36 36 36 36 48 48 48 

36 36 36 36 36 36 48 -18 48 
)) }) 1) )) )) )) 36 36 36 

-i8 48 48 -18 48 48 60 60 60 

12 12 ·18 ·18 ·18 ·JS 24 'H 24 

30 30 30 30 30 30 40 40 40 

60 60 60 60 60 60 60 60 60 

)) )) )) )) )) )) 18 ·18 18 

24 24 2.f, 24 24 2,1. 32 32 32 

72 72 72 72 "'') 72 100 100 100 ,~ 

40 40 48 48 48 48 60 60 60 

36 36 36 36 36 36 48 48 48 

48 48 48 -i8 48 -18 60 60 60 

24 24 24 24 24 24 2-i 24 24 

J) )) )) )) J) )) 36 36 36 

16 :16 16 J6 20 20 2.1, 28 32 

)) )) )) )) )) )) 30 30 30 

36 36 36 36 36 36 36 36 36 

(l) Celle perception se fait. mensuellement it raison de 6 îrnncs, de fr. ,J.80 et de 3.60. Elle ne se Imt pus pendant 
les mois d'11of1t et de septembre. Les èlèves paient, en outre, fr, 1.,i0 pour frais de chaullage, 

(2) Les élèves paient, en outre, 6 francs pour frais de clrn11ff11ge. 
(:l) Cette rétrtbutlou pourra ,'trc réüulte de 1/5 si deux on plusieurs sœurs fréquentent l'établissement. (D. m., 

13 avr il 18.52.) 
:() Ce taux pourra subir une réducttnn de ~5 p. c. pour deux sœurs et de 30 p. c. pour trois sœurs et pins 

(D. 111. JS novembre JSSJ.) 
(f,) Pour deux sœurs, la rétribution est réduite d'un <tt!.Ll't; pour trois et plus, elle est réduite d'un tiers. (D. m. 

!J mai 1882.) 
(6) Si deux ou plusteurs su-urs suivent les cours, les réducllona suivantes sont accordées : 25 p. c. pour I'ntnée 

de deux sreurs, f)() p. e. pour l'aînée de trois sœurs, 7:'i p. c. pour l'atuée de quatre sœurs, 100 p. c. pour l'ainée de 
cinq sœurs. (D. m., 2ï juillet 1883,) 
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Pour les écoles moyennes de filles, comme pour les écoles moyennes de gar­ 
çons, le produit de la rétribution scolaire fait partie des recettes destinées à couvrir 
les dépenses générales de l'établissement. 

Produit de la rétribution scolaire. - Ce produit s'est élevé aux sommes 
suivantes : 

En 1909. 
En i910. 
En ,J9-t i. 

' fr. 20614~6.96 
2i ·f ,559. 70 
226,946,22 

Perception du minerne], - Nous avons indiqué dans [es chapitres précédents 
les dates fixées pour la perception du minerval, conformémenl à la circulaire du 
19 janvier i90n. (//oir XVIll0 rapport triennal.] 

Bourses d'études. - Il a été liquidé en ce qui concerne les écoles moyennes 
de filles. 

En ,H)09 
En HliO 
En 1911 

_ I'·. 9,HSO 
9,500 
9,'2ö0 

1Jdmis8ions graluiles el à prix réduit. - Il a été accordé dans les écoles 
moyennes de filles : 

Admissions gratuites. Admissions à prix réduit. 

En 1909. 566 7i9 
En ·1910. 344 849 
En 19H. 544 92:5 

--- --- 
1,054 2,493 

1/ygiène scolaire. - Les directrices des écoles moyennes de l'Etat, ont été 
mises en possession d'exemplaires d'une pancarte éditée par la ligne nationale 
belge pour la protection de l'enfance <ln premier âge. li leur a été recom­ 
mandé <l'afficher un de ces exemplaires dans chacune des classes supérieures 
et de mettre Ic restant à la disposition de la titulaire du cours d'hygiène. 
(C. M. du 21 novembre 1911. An. CLXIl1 p. 522.) 

Prix de conduite et d'opplieation, - (//oir ehap. 111 p. LXXII.) 

]:;lèves i;éfér<ms. - (//oir chap. Il, p. LXXII.) 
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Nombre des diplômes de sortie décernés pendant la période triennale : 

ÉTABLISSEMENTS. t 1909. 19!0. 19H . 
. . 

1 Alost . 7 H 6 
2 Andenne . 2 4 ,i 
3 Arlon . 8 il! 12 
4 Ath .. 10 10 10 
5 Beaumont. 8 10 10 
6 Boom. 4 4 5 
7 Bruges 5 7 a 
8 Bruxelles . 1ï H ·13 
9 Charleroy . 8 10 7 

10 Diest . 5 ., 6 ù 
11 Dinant .{ .{ 2 
12 Hasselt 7 5 8 
13 Huy 14 10 H 
14 Ixelles 4 9 10 
·15 .Jumet. 8 9 12 
16 L'.leken 8 6 9 
17 La Louvière . 12 -19 12 
·18 Lierre 4 2 ·l 
19 Lokeren , 2 5 3 
20 Louvain . . li 10 7 
21. l\Ialines . 3 6 8 
22 l\lolenbeek-Saint-Jcan ·I 1 4 
23 liions . 7 1~ 17 .. 
2-1 Namur 12 H, u 
25 Nieuport . 1 2 3 
26 Pecq . ·13 5 7 
27 Péruwelz. 8 15 12 
28 Schaerbeek 5 8 9 
29 Seralug 9 J3 16 
30 Termonde . - (; 5 
31 Tirlemont 8 9 4 
32 Tournai 6 6 6 
33 \'lervicrs . 18 ·19 -16 
34 Wavl'C 13 11· 9 . ,) 

Nombre des diplômes. de sortie délioré« dans les sections spéciales 
annexée» aux écoles moyennes pour filles. 

ETABUSSK\IENTS. ·1909. 1910. isu. 

Charleroy '. 3 4 1 3 

Malines, H 6 1 10 

~lolcnbeek-S:1in1 . .lc:111. 8 5 1 6 

Scha cr heek 7 5 1 2 
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CHAPITRE IV. 

DISPOSITIONS COMMUNES AUX ÉTABLISSEMENTS DES DlWX DEGRÉS DJIUGÉS 

PAH LE GOUVEHNEJ\ŒNT. 

Devoirs des ehe] s d'établissement à l'egard de leurs subordonnés. - Les 
chefs d'établissement doivent s'appliquer à guider et à corriger les agents 
placés sous leurs ordres Il leur appartient de prendre ou éventuellement de 
proposer des mesures disciplinaires vis-à-vis <les membres du personnel qui 
ne s'acquitteraient pas convenablement de leurs fonctions. (C. M. du 
iäjuin 19H, An. CXLII, p. 506.) 

Crédit à !0129 terme. Saisies-arrêts. - Le Gouveruement, ayant constaté 
chez certains professeurs une tendance fâcheuse à. laisser frapper d'opposition 
la portion saisissable de leur traitement, a cru devoir attirer l'attention de 
tous Jes membres du personnel enseignant des établissements d'enseigne­ 
ment moyen de l'Etat, sur les conséquences que cette façon d'agir peut avoir 
au point de vue de leur signalement et de leurs titres à l'avancement. 

La circulaire du 6 septembre 19H qui traite cette question met, en outre, 
les intéressés en garde contre les séductions du crédit à long terme et leur 
recommande d'éviter de contracter des engagements financiers qui seraient 
de nature à nuire à leur prestige d'éducateur. (An. CLII, p. 515.) 

Rcpports de fin d' année à transmettre par les chefs d'établissement. - 
Le Gouvernement a dispensé les chefs d'établissement de lui Caire parvenir 
les rapports sur les excursions scolaires, les conférences antialcooliques, les 
conférences concernant les règles du savoir-vivre, les devoirs à domicile. 
Les inspecteurs s'enquerront, au cours de leurs visites, de la façon dont les 
instructions, sur ces matières, sont comprises et appliquées. (C. 1\1. du 
16 juin f9H, An. CXLIV, p. 507.) 

La même circulaire insiste sur l'importance du rapport général, du tableau 
relatif au personnel et du rapport sur les professeurs stagiaires, 

Drapeau national. - Une circulaire ministérielle, datée du 5 décembre 
J9·10, a fixé les dates auxquelles le drapeau national doit être arboré sm· 
les bâtiments affectés au service <le l'enseignement moyen de l'Etat. 
(An. CXXIV, p. 235.) 

Tobleau des auributions journaliè,·es du personnel enseignant. - A la suite 
d'une nouvelle répartition des attributions des inspecteurs de l'enseigne­ 
ment moyen, certaines modifications ont été apportées aux instructions de la 
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circulaire ministérielle du r5 juillet 1906 concernant le tableau des attribu­ 
tions journalières des membres du personnel enseignant. (C. M. du 
5! octobre 19H, An. CLVII, p. 517.) 

Dlspens« du cours de religion. - Une circulaire ministérielle du ö décem­ 
bre 19{0 a signalé aux présidents des bureaux administratifs, aux préfets 
des athénées royaux et aux directeurs des écoles moyennes de l'Etat, les 
instructions relatives à l'organisation de l'enseignement religieux. Elle 
rappelle notamment que tout acte de pression et toute atteinte à Ja liberté du 
chef de famille sont interdits. Il n'est pas permis de s'assurer, en cette 
matière, des intentions des parents ou tuteurs, ni à plus forte raison, de les 
inviter, même indirectement, à signer une déclaration de dispense toute 
préparée. (An. CXXV, p. 256.) 

Ii'lèves dispensés du cours de religion. - Le bureau administratif n'a pas le 
droit d'exiger communication de la liste des élèves dispensés du cours de 
religion, soit directement, soit indireetement, en ordonnant l'insertion de 
cette liste duns un rapport général qui lui serait adressé par le chef de l'éta­ 
blissement. 

Aucune disposition ne prescrit au chef de l'établissement d'adresser un 
rapport général au bureau administratif. De plus, l'article 10 des arrêtés 
royaux des 7 juillet -18fH et 10 juin 18ö2 ne concerne que l'administration 
de l'établissement, et tout cc qui se rapporte à l'enseignement religieux est 
essentiellement étranger à cette administration. 

Exemption de cours obligatoires. - Les droits du père de famille doivent 
prévaloir sur ceux du chef d'établissement. C'est aux pères de famille seuls 
qu'il appartient d'apprécier, sous leur responsabilité, dans quelle mesure 
leurs enfants doivent suivre les cours des établissements d'enseignement 
moyen de l'Etat. (Dép. du 4 décembre 1909.) 

Ilien ne s'oppose à ce qu'un élève ayant échoué, pour une ou plusieurs 
matières du program111e1 à l'examen de passage à une classe supérieure soit 
admis, en qualité d'élève libre, à suivre les cours de cette classe. 

L'exemption d'un cours obligatoire est de droit, lorsque le père de famille 
ou le tuteur en fait la demande formelle. Mais avant <l'accorder cette dis­ 
pensr, le chef d'étahlisserncut a le devoir de faire connaitre aux parents 
les conséquences qui en résultent pour l'élève au point de vue des prix, des 
examens de sortie et, éventuellement, de l'admission aux examens acadé­ 
miques, un élève irrégulier 11c pouvant être considéré comme ayant fait, 
avec fruit, des éludes moyennes complètes. (Dép. du 25 novembre 19H.) 

Blèves étranqers. - Il ne convient pas d'admettre parmi les élèves des 
établissements d'iustruction moyenne de l'Etat, des étrangers qui o.it dépassé 
sensiblement l'âge scolaire normal. (Dép. du 22 octobre H)09.) 

Gy11111astique. - Les instructions relatives à l'organisation des cours 
de gymnastique dans les établissements d'enseignement moyen de l'Etat, 
ont été rappelées pui· circulaire ministérielle du H novembre 1911. 
(Au CLVIIL p. 317.) 
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Compositions. - li n'est pas encore possible de se prononcer sur la 
valeur du système de compositions actuellement à l'essai. 

Les compositions de la 2e série n'ayant pu avoir lieu.par suite d'une épidémie 
qui avait éloigné de l'école dr. nombreux élèves, le chef de l'établissement a 
été autorisé, par exception, à établir le résultat fictif de cette épreuve d'après 
la moyenne du total des points des compositions de -tre et 5e séries. (Dép. du 
i2 mai -1909.) 

L~s compositions interrompues par un événement imprévu à la veille des 
vacances, doivent être continuées dès la reprise des cours. (Dép. du H jan­ 
vier t9f0.) 

Les compositions de la 2, série ayant été interrompues par suite du licen­ 
ciement des classes, pour cause d'épidémie, le chef d'un établissement d'en­ 
scignement moyen avait demandé à pouvoir les continuer pendant les 
premiers jours des vacances. Il lui fut répondu que la date des vacances ne 
peut être modifiée et qu'il lui appartient de régler l'ordre et la durée des 
compositions au mieux de l'intérêt des études. (Dép. du !9 mars 19l0.) 

L'obligation pour les professeurs de surveiller eux-mêmes les compositions 
de leurs élèves est prescrite par la circulaire du H> juin 1895. C'est aux chefs 
d'établissement à assurer l'exécution de cette disposition. (Dép. du 8 jan­ 
vier i909.) 
Afin d'obvier aux inconvénients qui peuvent résulter de la communica­ 

tion préalable des sujets de composition, les chefs d'établissement ne pour­ 
ront plus prendre connaissance des questions avant la composition; il 
convient qu'à ce moment ils en laissent toute la responsabilité au professeur. 

Leur droit de contrôle et d'examen n'est de ce fait ni supprimé, ni même 
énervé. Ils pourront l'exercer après la composition, lorsque les questions 
leur seront remises, et présenter alors au professeur telles observations que 
de droit. 

Sans doute, ces observations n'auront pas pour effet de supprimer ou 
de corriger les erreurs commises, mais, s'adressant à un professeur soucieux 
de ses devoirs, elles auront pom· résultat d'en prévenir le renouvellement et 
de rendre moins fréquents les abus possibles. 

En tous cas, la mesure est nécessaire pour éviter les inconvénients éven­ 
tuels du système actuel. Elle sauvegarde la dignité du chef d'établissement, 
dont l'honneur professionnel doit être placé assez haut pour qu'aucun 
soupçon ne puisse l'effleurer. (C. M. du 17 avril !909, An. LXII, p, 135.) 

Le Gouvernement n'ayant pas à intervenir dans l'organisation de l'ensei­ 
gnement religieux, le ministre du culte est libre de régler les compositions 
de son cours comme il l'entend; son indépendance est limitée toutefois par 
les prescriptions réglementaires qui concernent tous les professeurs. (Dép. 
du 5 février -1910.) 

Examens et diplômes de sortie. - Les diplômes de sortie étant délivrés en 
originaux, il n'est pas possible d'en fournir des duplicatas ou copies. 

Les chefs d'établissement peuvent délivrer une attestation constatant la 
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délivrance d'un diplôme de sortie et renseignant, d'après le procès-verbal de 
l'examen, les matières sur lesquelles a porté l'interrogation et le nombre de 
points obtenus. (Dép. du 4 septembre 1909.) 

Les points obtenus par un élève dans les cours d'un professeur dont il 
est le fils, le frère, le neveu ou le cousin germain, doivent entrer en ligne de 
compte pour décider de l'admission de cet élève à l'examen de sortie : les 
termes de l'article 61 du règlement sont formels. 

D'autre part, d'après l'article 60~ un élève ne peut prétendre au diplôme 
de sortie qu'à la condition d'avoir obtenu dans cet examen et dans Jes com­ 
positions de l'année, au moins les 5{-10 des points attribués à l'ensemble des 
cow·s obligatoires : l'interrogation doit donc porter sm· toutes les matières 
obligatoires. 

Mais: il est évident qu'elle ne peut être faite par le professeur parent au 
degré prohibé; ce professeur devra être remplacé par un de ses collègues. 
(Dép. du 29 juin 1910.) 

Un arrêté ministériel, en date du 50 avril t9 l f, a modifié la formule du 
diplôme de sortie des athénées royaux et des écoles moyennes de l'État. 
(An. XXX, p. 57 ,) 

Cet arrêté a été notifié aux chefs des établissements d'enseignement moyen 
de l'État par circulaire du !O juin i91 f. (An. CXLI, p. 506.) 

Les diplômes seront rédigés en français ou en flamand, suivant les désirs 
des parents. 

Certificats de sortie. - Il n'a pas été arrêté de formule speciale pour la 
rédaction du certificat prévu par l'article 60 des arrêtés ministériels des 
50 septembre '1889 et :H> mai ·1899; Ic certificat doit mentionner les matières 
sur lesquelles l'élève a été examiné et le degré de connaissance dont il a 
fait preuve. (Dép. du 20juillet 1909.) 

Livres à donner en prix: - En cas de contestation et pour éviter des 
difficultés, les chefs d'établissement feront bien de demander au bureau 
administratif la mise en adjudication de la fourniture des livres il distribuer 
en prix. Serait déclaré adjudicataire, celui qui accorderait la plus for le 
remise sur les prix indiqués dans les catalogues des principales librairies. 
(C. M. du !~juillet 1896.) 

Il est à désirer que l'adjudication en celte matière devienne la règle. Mais 
c'est au chef de l'établissement qu'il appartient de dresser la liste des ouvrages 
dont il propose l'achat, en se conformant aux instructions ministérielles. 
(Dép. du 4 août -'909.) 

Ne sont pas susceptibles d'être accueillies, les requêtes par lesquelles 
les auteurs de livres portés au catalogue demandent an Gouvernement d'in­ 
tervenir, auprès des. chefs d'écoles, en faveur de l'acquisition de leurs 
ouvrages. (Dép. du {5 juillet !910.) 

Bécompmses scolaires. - Un bureau administratif a été autorisé à préle­ 
ver sur le crédit porté au budget de l'école une certaine somme destinée ù 
des abonnements de cinq jours sui· les chemins de fer de l'Etat, abonnements 
destinés à remplacer des livres de prix. 
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Il a été stipulé que les rnyages (à l'Exposition de Bruxelles] se feraient 
sous la surveillance d'un professeur et que le chef de l'établissement s'assu­ 
rerait du consentement des parents. (Dép. du 21 juin 19f0.) 

Doivent être rangés dans la catégorie des vétérans, au point de vue tant dn 
concours général que des récompenses, des élèves qui, doublant une classe, 
ont pari icipé, l'année précédente, aux trois séries de compositions (quoique 
n'ayant obtenu ni prix général ni accessit général). Les élèves doubleurs qui 
ont. pris part, l'année précédente, aux compositions des deux premières séries 
se trouvent dans la même situation. 

Ces élèves doivent concourir entre eux, dans leurs classes respectives, et 
tombent tous sous l'application du§ 2 de l'article 5ä du réglement. (Dép. du 
6 février f9JL) 

Elèves en pension citez leurs protesseurs. - L'article füS, 5°, du I ègle­ 
ment d'ordre intérieur des écoles moyennes doit être appliqué, par analogie, 
aux élèves qui sont en pension chez leurs professeurs. 

Les relations qui naissent de celle situation doivent être assimilées à celles 
qui découlent des liens de parenté. Les raisons de dignité et de haute conve­ 
nance qui ont dicté la disposition de l'article rs~. 5°, semblent même devoir 
s'appliquer avec d'autant. plus de force qne les intérêts matériels engagés 
dans l'espèce paraissent plus facilement donner prise aux soupçons enta­ 
chant l'int.égrité et I'impartialité professionnelles. 

JI y a lieu en outre, pour les mêmes motifs d'assimiler les élèves pension­ 
naires à ceux qui reçoivent des leçons particulières du professeur de leur 
cours. L'interdiction qui en résulte constitue <l'ailleurs une garanlie néces­ 
saire, en l'absence de moyens de contrôle qui permettent d'assurer l'applica­ 
tion de l'article !fö, 4°. 

Les considérations qui précèdent montrent à l'évidence la nécessité de 
n'accorder qu'il bun escient et à titre exceptionnel l'autorisation prévue par 
l'article 4 de l'arrêté royal du t t juin i8J5. Celle-ci doit s'appuyer de l'avis 
conforme du chef de I'établisement. (Dép. du 5 mars HHO.) 

Prix général. --- Cas de l'élère qui prend des leçons 1Jartic11lifres d'un de ses 
prelesseurs, - Aux termes de l'article ~6 du règlement d'ordre intérieur des 
athénées royaux, tous les cas non prévus pour les compositions el les prix sont 
décidés par Ic préfet des études de concert avec les divers professeurs. Le chef 
de l'établissement peul en référer au bureau administratif ou au Gouvernement, 
s'il le juge à propos. 

En principe, un élève qui reçoit des leçons particulières d'un professeur ne 
doit pas; de cc seul fait, être privé du droit à l'obtention d'un prix général et, s'il 
s'agit d'un élève méritant, il peut, dans certains cas, être admis à bénéficier des 
dispositions de la circulaire ministérielle du 6 avril H)Of. (Code de l'enseigne­ 
ment moyen, p. !>65.) 

Mais il serail abusif d'étendre les dlspositions de celle circulaire à tout élève 
qui prendrait des leçons- particulières pour une matière déterminée ou à l'élève 
qui prendrait des leçons particulières JJOUr plusieurs matières du programme. 
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Dans le premier cas, on pourrait favoriser un élève faible ou médiocre; dans 
le second, on consacrerait une véritable injustice en permettant à un élèvè de 
réduire, par l'artifice des 1e~ons particulières, le nombre des matières qui con­ 
courent pour le prix général. En conclusion, il y a lieu d'examiner chaque cas 
particulier conformément à l'article tm, précité. (Dép. du ·là juin J9IO.) 

Excursion« scolaires. - Les instructions de Ia circulaire ministérielle du 
26 mai J 903 doivent être interprétées dans ce sens que les excursions ou voyages 
scolaires ne dépasseront pas les limites de nos frontières. Il importe, en effet, 
que Jes élèves visitent, de préférence, les sites et les villes de noire pays. (Dép. 
du 7 juillet 19( 1.) 

Faeanees, - Le 24 décembre coïncidant avec un dimanche, les vacances de 
Noël de l'année 19H ont commencé le 23 du même n.ois, il midi. (C. M. du 
t i décembre i9 I i. An. CLXIV, p. 525.) 

Congés. - Les cours sont suspendus dans les établissements d'enseignement 
moyen del' Etat, le.21 juillet anniversaire de l'avènement au trône de· Léopold l" 
el le 2ä novembre, jour de la fêle patronale de S. M. le Roi Albert. (C. M. du 
29 avril 1910. An. CUI, p. ~16.) 

Un jour de rongé exceptionnel D été accordé, le samedi 25 avril 1910, aux 
élèves des établissements d'enseignement moyen de l'Etat de l'aggloÎnéraLion 
bruxelloise, a l'occasion de l' ouverlure de l'Exposition universelle et interna­ 
tionale. 

Pensionnats communaux annexés à des établissements gourernemen­ 
taux. - Responsabilité du chef de l'établissement. - Mesures de surueillanee 
et discipline. - Congés et vacances. - tes mesures de surveillance et de 
discipline intéressant les pensionnats communaux annexés à des établissements 
gouvernementaux relèvent exclusivement de l'autorité communale. (Art. 4 
de la loi du 1er juin ,J 8ö0.) 

Mais, si Ic chef de l'établissement d'instruction n'a aucune action sur le pen­ 
sionnat en tant qu'institution communale, il garde sous sa juridiction les élèves 
internes, et la direction morale dont il est investi à leur égard doit s'exercer · 
avec d'autant plus de vigilance que c'est la qualité d'élève de l'athénée ou de 
l'école moyenne qui constitue Je titre d'admissibilité au pensionnat communal y 
annexé. 

Les responsabilités qui naissent de la coexistence du pensionnat et de l'établis­ 
sement d'instruction sont donc territorialement déterminées, chacune des 
autorités en présence exerçant son action dans les limites réelles qui lui sont 
assignées. 

Il appartient au chef de l'établissement de prendre éventuellement, dans 
la sphère de ses attributions, les mesures préventives ou répressives indiquées 
par les circonstances. (Dép. min. du 6 avril ·19to.) 

Les dispositions réglementaires ne peuvent être modifiées à raison des 
convenances des élèves pensionnaires. Le pensionnat communal annexé à 
un établissement d'lustruction moyenne de l'Etat, étant destiné à recevoir 
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exclusivement les élèves de cet établissement, son organisation doit s'adapter, 
notamment én ce qui concerne les congés et les vacances, aux règlements 
des athénées et écoles moyennes. 

Si des circonstances spéciales justifiaient une dérogation au principe, le 
chef de l'établissement pourrait accorder des autorisations individuelles, 
après avoir examiné chaque cas en particulier. Mais Je règlement doit être 
maintenu pour la généralité des élèves, et les exigences du pensionnat ne 
peuvent avoir pour effet de licencier les classes avant la date ou l'heure 
réglementaire. (Dép. du 5 juin 1910.) 

Repas de midi à l'école. Dans quelles conditions il peut être orqunisé, -Au 
cours de la présente période triennale des observations ont ·dû être pré­ 
sentées à plusieurs chefs d'établissement au sujet de l'organisation de ce 
service. Il semble donc utile de rappeler les regies relatives à cet objet, telles 
qu'elles ont été complétées par une dépêche Ju 27 février 1909. 
li importe d'observer, tout d'abord, que les établissements d'instruction 

rnoyenne de l'Etat ne peuvent recevoir que des externes : ce ne sont ni des 
pensionnais, ni des demi-pensionuats. (Arl. 4 de la loi du 1er juin -1800.) 

A ce point de vue, il faut distinguer entre l'école donnant ou servant le 
repas du midi, en tout ou en partie, et l'école abritant, hébergeant les 
dîneurs. 

Dans la seconde hypothèse, l'organisation de ce repas n'enlève pas à 
l'établissement son caractère légal d'externat. 

D'autre part, à ce même point de vue, il est désirable que le nombre des 
élèves dinant à l'école constitue l'exception ou, tout au moins, ne forme pas 
la majorité de la population scolaire. 

Dans ces limites, il y a lieu d'encourager l'institution du repas à l'école, 
afin d'éviter t1ue les élèves prennent leurs repas dans des cabarets ou dans 
fics maisons étrangères. Cette considération revêt encore plus d'importance 
lorsqu'elle s'applique à des jeunes filles. 

Aucune rétribution à charge <les élèves ne peut être prélevée de cc chef, 
ni directement ui indirectement. 

L'institution dont il s'agit constitue un service public communal. Et à ce 
titre,il semble qu'il appartienne à la: commune de rétribuer, éventuellement, 
le personnel chargé de la surveillance <le CP. repas. 

Tous les membres du personnel doivent assumer cette charge, lorsque le 
chef de l'établissement le juge opportun. 

Les dispositions des arrêtés royaux des IO juin { 8ä2 et H juin -18ä5 el 
celles du règlement, d'ordre intérieur intéressant. le personnel ne laissent 
aucun doute ù cel égard. Les professeurs doivent se conformer aux ordres et 
aux instructions du. chef de l'.ètaLlissement non seulement pom· ce qui 
regarde I'cnseiguemeut. mais aussi pour tout cc qui a rapport it la discipline 
et à l'administrution intérieure de l'école, 

En refusant de s'y conformer, ils commettraient une infraction grave à là 
discipline el tomberaient 1 par conséquent, sous l'application des dispositions 
rég!rmc.nt~ire~ relatives aux peines disciplinaires, 
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L'organisation, dans l'établissement même, d'un véritable réfectoire, où il 
serait loisible aux élèves de venir se restaurer pendant les récréations ou à 
l'heure des repas, serait contraire à la nature même des établissements de 
l'Etat telle qu'elle a été déterminée par l'article 4 de la loi du J.0• juin f850: 
les athénées ne peuvent être organisés ni en internats ni en demi-pen­ 
sionnats. 

Concierges. - Actes de commerce. - En règle générale, on ne peut 
admettre qu'un concierge d'athénée ou· d'école moyenuc, agent de l'Etat, 
vende aux élèves des articles de confiserie ou de boulangerie, en quelque 
quantité que ce soit. 

Si cc commerce improvisé est de nature à nuire aux intérêts d'un commer­ 
çant régulièrement établi, il y a lieu de l'interdire. d'une façon absolue. (Dép. 
du ~t janvier 1909.) 

Plaintes ou dénonciations anonymes . ...:_ En principe, il n'est pas donné 
suite aux plaintes ou dénonciations anonymes. Toutefois lorsque les faits 
dénoncés intéressent la moralité publique ou la sécurité des enfants, le 
Gouvernement examine les mesures que la situation peut comporter. (Déc. 
du 27 novembre 19{ {. 





TITRE ll. 
ÉTABLISSE \tENTS D'INSTHUCTION MOYENNE DIRIGJ<:SOU PATRONNÉS 

PAR LES COMMUNES. DISPOSITIONS COMMUNES A TOUS LES ÉTA­ 
BLISSEMENTS SOUMIS AU RÉGIME DE LA LOI; AFFAIRES DIVERSES. 

CHAPITRE PREMIER. 

ÙTABLISSEMENTS COllMUNAIJX SUB:5IDJÉS SUR LE TRÉSOR PUBUC. 

A. - ÉTABLISSEMENTS CO~fl\lUNAUX SUBVENTIONNÉS, POUR GARCO~S. 

Nombre des établissements communaux subsidiés. - Le nombre des collèges 
communaux n'a pas varié pendant la période triennale qui fait l'objet du 
présent rapport. 

Au 51. décembre i9t i, il existait donc sept établissements communaux 
d'enseignement moyen du premier degré pour garçons.subsidiés sur le Trésor 
public: c'étaient les collèges communaux de Diest, Nivelles., Tirlemont, Bec­ 
ringen, Bouillon, Virton et Dinant. A la même époque, il y avait six établis­ 
sements communaux d'enseignement moyen du second degré pour gnrcons, 
subventionnés par le Trésor public : c'étaient Jes écoles moyennes A el 8 de 
Bruxelles, l'école moyenne de Saint-Gilles, l'école moyenne de Saint-Josse­ 
tcn-Noode et l'école moyenne de Liégé. 

Nomination du personnel. - Aux termes de l'article 5i de la loi du 
1 ~, juin 18~0, la nomination des professeurs des étahlissr-mcnts provinciaux 
ou communaux d'enseignement moyen, subventionnés ou non par l'Etat, 
a lieu conformément aux lois du 50 mars et du 50 avril f 836. 

Le droit de nomination des conseils communaux n'est cependant pas 
absolu. Il ne peut s'exercer que dans les limites tracées par les articles S, 6 
et 7 de la loi du 15 juin 1881, l'article premier de Ia loi du 6 février 1887 et 
l'article 48 rie la loi du i0 avril !890-5 juillet j89t. 

Une circulaire du 7 septembre 1910 (An. CXVI, page 228) a rappelé 
ces prescriptions aux gouverneurs de province et les a invités à tenir rigou­ 
reusement la 111ai11 à leur observation. 
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Examens et diplôme» de sortie. - Un arrêté ministériel en date du 
50 avril i91 t a modifié la formule du diplôme de sortie dans les établisse­ 
ments d'enseignement moyen de l'Etat (An. XXX, p. 37). 

Celle formule devra être employée pour Jes collèges communaux et les 
écoles moyennes communales lorsque l'administration locale demandera 
l'assimilation des diplômes de sortie délivrés dans ses établissements d'en­ 
seignement moyen à ceux des établissements gouvernementaux. 

Les diplômes seront rédigés en français ou en flamand, suivant le désir 
des parents (C. M:. du ro juin 19H. An. CXLJ, p. 306.) 

Examens et diplômes de sortie des collèges communaux. - Voici le relevé 
des diplômes de sortie qui ont été délivrés, pendant la période triennale : 

cou.tcss COi\lMUNAUx.1 rnos-rno9. , 1909-·191.0.1 rn10M1911.. Obseri:ation1. 

Bcertngen 

Bouillon 

Diest . 

Dinant. 

Nivelles 

Tirlemont 

Ylrton . 

1 

2 

1 

·1 

1 

2 

2 

2 

te tiret Indique qu'il n'y a 
pas eu _,l'e:uim~n de sertie 
ot·ganisé d'après les pres­ 
c riptions oftieicllcs. 

Eœamens el diplômes de sortie des écoles moyennes communales pour 
garçons. - Voici le nombre des diplômes délivrés pendant la période 
triennale : 

En 1908-1909. En -1909-1910. 
Saint-Gilles. 52 26 
Saint-Josse-ten-Noode. ·J 1 10 

Eu 19i0--19H. 
5-l 
H 

Population des établissements communaux su(,sidiés'. - Les tableaux 
annexés an présent rapport indiquent les chiffres de la population scolaire 
des établissements communaux subsidiés pour garçons. (Ann. CXCIII et 
CXCV ~ pp. ~ö6 et f>58.) 

D'après ces tableaux, voici quelle était cette population pendant la 
période qui nous occupe : 

Au 51 décembre ! non . 
f t90 . 
mu. 

Collèges. 

ï24 
768 
782 

Écoles moyennes. 

2,662 élèves. 
2,796 
2,987 - 

Produit des rétributions scolaires : 
Collèges. 

1909 . 
J!HU. 
!9H. 

. fr. 28,füJ8.2~ 
30,f)03.2~ 
35,55ö.lJ..4 

Écoles moyennes. 

145,098.50 
H-6,öt7.ö6 
HS5,704 ,, 



( cv J 

Admissions gmtuites et à pri» réduit. - Dans les collèges communaux : 
Admissions gratuites. Admis~ions à prix réduit. 

En {'908-1909. 
En 1909-1910. 
En 1910-HHL 

Totäl 

226 
19:> 
196 

6115 

90 
93 
73 

2ö6 

Dans les écoles moyennes communales, pour garçons : 
Admissions gt·aluites. Admissions à prix réduit, 

En 1908-·1909. 
En 1909-1910. 
En 1910-i9H. 

Total 

-466 
ö59 
füfö 

1 ö6U ' 

·198 
214 
256 

648 

ll. iffABJ.ISSEMENTS COMMUNAUX SUBVENTIONNi~S POUR FILLES. 

Nombre des écoles 11,oye11nes communales subventionnées pom· filles. 
Au 51 décembre 19 li, il y avait six écoles subventionnées, situées dans les 
localités ci-après: Bruxelles (cours d'éducation B), Saint-Gilles, Saint-Josse­ 
ten-Noode, Vilvorde, Liége (institut supérieur), Liége (école moyenne com­ 
munale professionnelle). 

Organisation légale. - Ces établissements sont soumis aux mêmes 
dispositions légales que les écoles moyeunes communales pour garçons, 
subventionnées par Ic Trésor public. 

Conformément à la loi du 50 mars 1856, les membres du personnel 
enseignant de ces établissements sont nommés par la commune'. (Cf. toutefois 
la circ. min. du 7 sept. 'l910. An. CXVI, p. 228). 

Population. - Les établissements communaux d'instruction moyenne 
pour filles comptaient la population suivante: 

Scct. préparatoire. Sect. moyenne. Total. 

Au 51 décembre -1909. 
t910. 
-19 f 1. 

(An. CXCVJI) p. D59). 

·1,468 
-t~ta9 
1,~90 

1,093 
'1;175 
1,262 

2 1)61 , 
2,t.94 
2,8~:2 

Admissions gratuites el à prix réduit. - Le nombre de ces admissions 
dans les écoles moyennes communales, pour filles, s'est élevé à: 

Admissions gratuit('s. Admissions à prix réduit 
- 

En 1908ft1909 557 H,2 
En 1909ftHH0 588 145 
Eu t9JO-i911 5Hö 16ä 

-- 
Total i,120 460 
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Examens et diplômes de sortie des écoles moyennes communales pour 
filles. - Nombre des diplômes délivrés : 

1908·1909. 1909-19-10. '1910-1911. 

Saint-Gilles 
Saint-Josse-ten-Noode . 
Vil\'orde . 

{6 
7 
7 

25 
9 
6 

CHAPITRE II. 

ÉTABLISSEMENTS EXCLUSIVE~ŒNT comIUNAUX ou PROVINCIAUX. 

L'article 30 de la loi du {er juin 18~0 permet aux provinces et aux com­ 
munes, soit seules, soit aidées de la province, de créer ou d'entretenir des 
établissements d'instruction moyenne du premier ou d11 second degré, dont 
dies ont la libre administration. Elles doivent se conformer, à cet effet, aux 
conditions exigées par les articles 6, 7, 8, 9 et JO de la même loi. 

Des écoles moyennes purement communales existent dans les villes ci­ 
après: 

Bruselles (école moyenne C), Ostende, Braine-le-Comte et Spa. 

CHAPITRE III, 

Ü,\BLlSSEMENTS PATRONNÉS PAR LES COMMUNES. 

Aux termes de l'article t5 de la loi du 6 février 1887, la commune dans 
laquelle il n'a été établi ni un athénée royal ni un collège communal peut, 
avec l'autorisation du Roi, accorder, pour un terme de dix ans au plus, son 
patronage à un établissement d'instruction moyenne, en lui concédant des 
immeubles ou en lui accordant des subsides. L'établissement est soumis au 
régime d'inspection et est tenu de prendre part au concours général institué 
par l'article ;)6 de la loi de {8()0. 
Pendant la période triennale, les conventions de patronage ci-après ont été 

approuvées : 
1° Une nouvelle convention pour le patronage du collège de Herve, 

approuvée par arrêté royal du {4 août 1909 et expirant le ·i"r octobre J9t 9. 
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2° Une convention pour le patronage du collège de Neerpelt, approuvée 
le 22 novembre 1910 et expirant le 1.,, octobre 1920. 

Le collège patronné de Saint-Trond est supprimé. 

Nombre des établissements pafronnés. - Au 51 décembre 19l 1, il y avait 
huit collèges patronnés, savoir: 

Le collège patronné de Ghcel. 
de Hércnthals. 
de Courtrai. 
de Poperinghe. 
de Thielt, 
de Binche. 
de Hen•e. 
de Neerpelt. 

A Ia même époque, il y avait cinq écoles moyennes patronnées, savoir : 
L'école moyenne patronnée de Courtrai. 

de Poperinghe. 
de Thielt. 
d'lseghcm. 
de Herve. 

Population. -- La population des établissements patronnés d'instruction 
moyenne des deux degrés s'élevait pendant la période triennale ; 

Collèges. Ecoles moyennes. 

Au 51 décembre f 909 
-1910 
19B 

f ,f55 
954 
9ä8 

625 
48t 
542 

Les tableaux détaillés de la population de ces établissements sont annexés 
au présent rapport. (An. CXCIV et CXCVI, pp. ;,n7 et ~ö8.) 

Admissions gratuites et à prix réduit, 

Collèges. 

En i 908-1909 
1909-!910 
!910-HlH 

Admissions gratuites. Admissions à prix réduit. 

Total. 

Ecoles moyennes. 

En 1908-t 909 
1909-19!0 
i9l0-i9H 

Total. 

46 
41- 
46 

urn 

45 
52 
!)2 

147 

52 
57 
45 

H2 

H 
1ä 
-18 

44: 
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Bourses d'études. 

li a été liquidé en faveur des écoles moyennes patronnées : 
En 1909 . . . . J ,200 francs. 

f 9t0 J /i00 
i9H . . . J,52tS 

CHAPITRE IV. 

DISPOSITIONS COMMUNES A· TOUS US i-:TABI.ISSEMENTS 
SOUMIS AU Rl~GIME DE LA LOL 

Ouvmges classiqnes et livres ci donner en prix. - A différentes dates de 
la période triennale qui nous occupe, le Gouvernement1 sur l'avis du Conseil 
de perfectionnement, a autorisé l'emploi, dans les établissements d'enseigne­ 
ment moyen, d'un certain nombre d'ouvrages classiques. 

Ces ouvrages, mentionnés dans les trois suppléments au catalogue de 1907, 
sont publiés aux annexes du présent rapport. (Voir page 418 et suivantes.) 

Un nouveau catalogne des livres à donner en prix dans les mêmes établis­ 
sernents a été publié en 1909. 

On le trouvera aux annexes de ce rapport ainsi que quatre suppléments. 
(Voir page 524.) 

Le catalogue a été transmis aux chefs des établissements soumis à Ia loi 
du J cr juin 18f)0, par circulaire ministérielle du 20 avril -l900. (Au. LXIV, 
p. 134.) 

On trouvera aux annexes du présent rapport les listes d'ouvrages clas­ 
siques et des livres à donner en prix dont l'emploi a été autorisé, sur l'avis 
du Conseil de perfectionnement de l'enseignement primaire, dans les écoles 
primaires et dans les sections préparatoires des écoles moyennes de l'Etat. 
An. CLXVJI, p. 437.) 

Récompenses scolaires. - Le chef d'un établissement d'enseignement 
moyen de l'Etat avait demandé au Gouvernement s'il n'y aurait pas avantage 
à remplacer, par des g1·avures, une partie des livres donnés á titre de 
récompense. 

Voici la réponse qui lui rut adressée : 
cc Récompenser les élèves en leur offrant, au lieu de livres, des gravures 

reproduisant les œuvres de nos artistes ou les richesses de notre patrimoine 
artistique, serait apporter une contribution intéressante à l'éducation esthé­ 
tique et nationale. 

)) L'article 40 du règlement d'ordre intérieur donne aux bureaux adminis­ 
tratifs le droit d'accorder, sous l'approbation du Gouvernement, d'autres 
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récompenses que des livres. C'est ainsi que des bourses de voyage ont été 
attribuées à des élèves méritants. 

» Les gravures à donner en prix. devraient être soumises à l'examen 
du Conseil de perfectionnement, soit par les auteurs, soit par les éditeurs, 
qui auraient à se conformer à toutes les règles de la procédure usuelle. Pour 
votre part, M .... ! vous avez le droit de soumettre au dit Conseil des proposi­ 
tions dans cc sens. Mais Ic don de gravnres devra toujours rester une excep­ 
tion, car, en principe, les élèves reçoivent comme prix des livres. Cela 
résulte de l'article 35 de la loi du 1er juin ·l8~0, qui charge notamment le 
Conseil de perfectionnement d'examiner les livres à donner en récompense 
dans les établissements d'enseignement soumis au régime de la loi. 

)> Votre projet serait plus facilement réalisable si les gravures accom­ 
pagnées de notices explicatives, historiques ou biographiques, étaient 
réunies sous forme de livre. » (Dép du 8 février 1911.) 

Bourses de voyaye. - Le Gouveruemeut a accordé tics bourses Je voyage 
à des professeurs de l'enseignement moyen et nor-mal moyeu de l'Etat et de 
l'enseignement communal et patronné pal' les communes, en vue de leur 
permettre de se perfectionner dans la counaissance des langues gei-ma­ 
niques, en assistant à des cours de vacances organisés en Allemagne, c11 
Angleterre et en Hollande. 

Un crédit de f>,DÜÛ francs a été affecté à cet objet en {909 et en 19l0. 
Cette somme a été répartie en '10 bourses de 2~>0 francs en 1909; 

22 bourses également de 2~0 francs ont été accordées en ·l!H O. 
Uu crédit de 717~0 francs a été affecté au même objet en 191 l et réparti 

en 29 bourses de 2n0 francs. 
En 1909, 7 boursiers ont assisté à des cours en Allemagne; 

8 - - Angle te ne; 
t> - - Hollande. 

Eu J ü l 0, G 011t suivi des cours en A tir magne; 
7 - A11"lclcnc · ;:, ' 
9 - Hollande. . 

En i911, 10 ont suivi des cours en Allemagne; 
10 - Angleterre; 
9 - Hollande. 

Mise en dispo11ibilité.- La mise en disponibilité des membres du personnel 
de I'euscigueuicnt moyen de l'Etat et des communes est prévue pa1· la loi 
du 51 mars ·1.884 et réglée pa1· l'arrêté royal du 2 l septembre suivant. 

Un crédit figure annuellement au budget du Département pour les traite­ 
ments de disponibilite des membres du personnel administrai if el enseignant 
des étahlisscmeuts normaux d'instruction moyenne, des établissements 
d'iustruction mo,·cn 11e dirigés par l'Etat cl des inspecteurs de ces établis­ 
serncut s. 

Le credit alloué pour cet objet a été de 95,000 francs. pour chacun des 
exercices 190~, 1910 et ·1911. 
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Pensions. - Les dispositions eoneernant cet objet ont été résumées dans 
le f6e Rapport triennal. 

Décoration civique. - Le Miuistre de l'Intérieur a décidé que les titulaires 
d'une promotion restitueraient, à l'avenir, en échange du nouvel insigne! 
le bijou qui leur a été remis précédemment. 

Celle décision a été communiquée aux gouverneurs de . province, aux 
bourgmestres et échevins des localités sièges d'établissements d'enseigne­ 
ment moven et aux présidents des bureaux administratifs des athénées ~ ' 

royaux et des écoles moyennes de l'Etat. (C. M. du 20 février !909. 
An. LIV, p. t24.) 
Par arrêté royal du !5 janvier 1909, la croix civique dé re classe est 

décernée aux personnes dont les noms suivent, en récompense des services 
qu'elles ont rendus dans l'enseignement communal ou patronné par les 
communes, au cours d'une carrière de plus de trente-cinq années, savoir à: 

MM. Ballings (A.)1 directeur du collège patronné de Saint-Troud , 
Bernard (J.-J.), régent à l'école moyenne communale, pour gar­ 

çons, A, à Bruxelles; 
Mme Tyriard (S.-H.), régente à l'école moyenne communale, ponr filles, 

( cours d'éducation B,1, à Bruxelles. 

Le même arrêté accorde la médaille civique de {re classe aux. personnes 
dont les noms suivent, en récompense des services qu'elles ont rendus dans 
l'enseignement public, au cours d'une carrière de pins de vingt-cinq années, 
savoir à : 

MM. Rinchard (L.), professeur, el Goffi11 (ll.), professeur de gymnastique 
et maître d'études au collège communal de Nivelles; 

Denis (L.), professeur au collège communal de Beeringen , 
Dchatty (J .)1 professeur <le musique au collège communal et aux 

écoles moyennes de l'Etat, à Dinanl; 
Lamotte (C.), régent à l'école moyenne communale, pour garçons, B1 

à Bruxelles. 
Hubin (E.), régent à "l'école moyenne communale, pour garçons, 

à Saint-Gilles-lez-Bruxelles. 
Toussaint. (H. ), régent à l'école mO)'enne communale, poUI' garçons, 

à Liéac · 
"' ' Mme~ Tyteea-Boisserie (J.), institutrice à l'école moyenne communale, 

pour filles, à Saint-Gilles-lez-Bruxelles; 
De Wildeman (M.), institutrice à l'école moyenne communale, pour 

filles, à Saint-Josse-ten-Noode , 
Gilbert (M.), régente à l'institut supérieur pour jeunes filles, à Liége. 

Par arrêté royal du 5 avril 1909, ]a médaille civique de Fe classe est 
décernée à : 

MM. Goblet (N.-J.), professeur de religion, et 
Dallemagne (F.), surveillant à l'athénée royal de Namur, 
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en récompense des services qu'ils ont rendus dans Ic cours d'une carrière de 
plus de vingt-cinq années. 

Par arrêté royal du 51 décembre 1909, la décoration civique a élé décer­ 
née aux membres du personnel des établissements d'enseignement moyen 
<le l'Etat. dont les noms suivent : 

j•o C.HÉ.GORIE. - AGEXTS COltl'TANT Pl.US DE TllHNT~ CINQ ANNKES DE SEllVH;I!:, 

Croix de tre classe. 
M~I. Bonny, C , préfet des études de l'athénée royal de Malines; 

Castin, A., professeur à l'athénée royal de Malines; 
Gillet, N., préfet des études honoraires de l'athénée royal de Bruxelles; 
Coppé, ll., professeur à l'athénée royal de Bruges; 
Defosse, J., professeur honoraire de l'athénée royal d'(lstende , 
England, A., professeur de gymnastique à l'athénée royal et à l'école 

moyenne de l'Etat, à Ath; 
Leprince, J., professeur à l'athénée royal de Chimay , 
Devadder, E .• professeur à l'athénée royal de Mon.s; 
Mathieu1 P., préfet des études de l'athénée royal de Verviers; 
Sacrez, z., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Malines; 
Pinkers, J., professeur de gymnastique à l'école moyenne de l'Etat, 

pour garçons, à Louvain; 
Collignon, L., directeur <le l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Houdeng-Aimeries; 
Ilackars, P., instituteur honoraire de l'école moyenne de l'Etat, pour 

garçons,à Leuze; 
Oucamp, K, régent :l l'école moyenne de l'Etat, pour garçons.à Mons; 
Lahaye, L., régent à l'école moyenne de l'Etat~ pour garçons, à Seraing; 
Cozier, J., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Yerviers ; 
Boermans, P., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Hasselt; 
Luppens, E., maitre de musique à l'école moyenne de l'Etat, pour gar­ 

çons, à Saint-Hubert , 
Mostade, E., instituteur honoraire de l'école moyenne de l'Etat, pour 

irarcons à Fosses· · 
::, • ' 1 

Gilsoul,J., régent à l'école moyenne de l'Etat.pour garçons, à Namur; 
Mmes Lacroix-Beumou, A., régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 

à Bruxelles: 
Bouché, ~I., institutrice et maîtresse de musique à l'école moyenne de 

l'Etat, pour Hiles, à Schaerkeek , 
M. S'heeren, J.-13., secrétaire-trésorier de l'école moyenne de l'Etat, pou,· 

filles, à Tirlemont; 
Mm• Wilhem-Brabant, M., institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 

tilles, à Huy. 



( cxu ) 

Croix de zne classe. 
M. Dallemagne, F., maître d'étude à l'athénée royal de Namm·. 

iJ/édaille de ,2me classe. 
M. Oc Winter, J., homme de peine à l'athénée royal d'Anvers. 

tde CATÉGOUlE. - AGENTS COllPT.\NT PLUS DE \'E'iGT-CINQ ET JIOINS DE TRENTE·CINQ ANN BES 

DE SER\'ICE. 

Médaille de r: classe. 
MM. Seligrnuun, M., professeur á l'athénée royal de Bruxelles; 

Ancien, C., professeur à l'athénée royal d'Ixelles , 
Claes, P., professeur à l'athénée royal d'Ixelles , 
Daubresse, P., professeur á l'al hénée royal d'Ixelles ; 
Leruth, H., professeur à l'athénée royal d'Ixelles , 
Etienne, J., professeur de gymnastique à l'athénée royal d'Ixelles , 
Dolhen, J ., surveillant à l'athénée royal d'Ixelles ; 
Adunt , O., préfet des études de l'athénée royal de Bruges; 
Huybrechts, P., professeur à l'athénée royal de Bruges , 
\Vathoul, P., professeur de gymnastique à l'athénée royal d'Ostende; 
Terfve, O., préfet des éludes <le l'athénée royal de Charleroy ; 
Detourpe, A., professeur à l'athénée royal de Charleroy ; · 
Labenne, L., professeur :à l'athénée royal de Charleroy ; 
de Iliquct , prince de Chimay, A., membre du bureau administratif de 

l'athénée royal de Chimay; · 
l\lichel, E., professeur à l'athénée royal de Chimay ; 
Barbier, E., professeur à l'athénée royal de Mons; 
Deltombe, E., professeur à l'athénée royal de Mons; 
Depaifve, E., professeur àl'athénée royal de .Mons; 
Valentin, G., préfet des études de l'athénée royal de Tournai : 
Oucarme, A., professeur de religion à l'athénée royal" de Touruai , 
Foidart , J., professeur à l'athénée royal de Liége , 
Jacques, V., professeur à l'athénée royal de Liége; 
Kemna, G., professeur à l'athénée royal de Liége; 
Küntziger , J., professeur à l'athénée royal de Liégc; 
Masson, A., professeur à l'athénée royal de Liége ; 

• Capitaine, J., professeur de religion it l'athénée royal de Liége; 
Iloveguée, A., professeur de gymnastique à l'athénée royal de Liége ; 
Feller, J.1 professeur à l'athénée royal d~ Verviers; 
Fubritius, J ., professeur à l'athénée royal d'Arlou , 
Legrand, A.: professeur à l'athénée royal d'Arlon; 
Berchem, F., professeur à l'athénée royal de Namur; 
Vanderplaetsc, C., directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Anvers ; 
De Bisschop, D., instituteur et professeur de gymnastique à l'école 

moyenne de l'Etat, pour garçons, à Anvers; 
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.MM. Seuts, T., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour gat"çons, à 
invers; _ 

Verbruggen, E., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Anvers; 

Lemaire, C., régent à l'école moyenne de l'Etat, pom· garçons, à 
Malines; 

Verbrugge, A., directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Aerschot; 

Van Rosscm, C., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Aerschot ; 

Wouters, F., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Aerschot , 

Jacques, J., régent à l'école moyenne de l'Etat, pom· garçons, à 
Jodoigne, 

Beguin, A., institul_eur à l'école moyenne de l'Etat, pour g.,rçons, à 
Jodoiane · 0 , 

Durnes, 1-'., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Loeken; 
Dewulf, D., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Laeken; 
Vrielynck, L., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Laeken· ' Smets, A.1 instituteur et maître de musique à l'école moyenne <le l'Etat, 
pour garçons, à Schaerbeek: 

Van der Schoot, L.1 régent à l'école moyenne de l'État: pour garçons, 
à Vil vorde · ' Nosseut, A.) instituteur à l'école moyenne de l'État, pour garçons, 
à Vilvorde; 

Wyngaard, J .-B., instituteur à l'école moyenne <le l'Étar.pour garçons, 
à Vilvorde; 

Mesotten, ,J., instituteur et professeur de gymnastique à l'école 
m0)'en11e de l'Etat pour carcons à Brunes · ~ 

! "·, ~' 
Oc Deyne, V .• directeur de l'école moye1111e de l'Etat, pom' garçons, 

à Mc11iu; 
Suber, E., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Ypres; 
Van Sinijau, G., instituteur à l'école moyenne de l'Etat pour garçons, 

Ypres; 
Valenne, F., directeur de l'école moyenne <le l'Etat, pour garçons, 

à Lokeren; 
Vau der Aa, C., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Lokeren; 
Vau Lede, A., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Renaix; 
Segers, G., instituteur et professeur de ,;ymnastique à l'école moyenne 

<le l'Etat, pour garçons, à Termonde , 
Wight, C., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

ù Termonde , 



.MM. Jouret, J ., instituteur' à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Ath ; 
Evrard, A., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Binche; 
Lebon, V., régent' à l'école moyenne de l'Eiat, pour garçons, à: Binche; 
Van Kerehove , C., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Braine-le-Corn te; 
André, J ., secrétaire-trésorier de l'école moyenne de l'Etat, pour gar­ 

çons, à Fontaine-l'Evêque; 
Descamps, A., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Pâturages; 
Brabant, A., régent et professeur de dessin à l'école mo)' .1e de l'Etat, 

pour garçons, à Saint-Ghislain; 
Delcenserie, E., régent à l'école moyenne <le l'Etat, pour garçons, 

à Soienies · " ' Lacoppe, M., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Stavelot; 

Breuskin, C., directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Marche; 

Monriquc, .J., régent et professeur de dessin à l'école moyenne de l'Etat, 
pom garçons~ à Marche ; 

'I'urlot, J., instituteur à l'école moyenne <le l'Etat, pour garçons, à 
Saint-Hubert; 

Verhuist, A., directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 
Virton , 

Viroux, E., secrétaire-trésorier de l'école moyenne de l'Etat, pour 
garçons, à Ciney; 

Vulncr, J., maître de musique à l'école moyenne de l'Etat, pour 
garçons, à Ciney; 

Leuridan, L., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Fosses; 
Schiltz, J., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Namur; 
Lambotte , J., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à 

Namur; 
Mmes Braukacr, R., directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 

Boom; 
V crheyen-de Roos, H., institutrice à l'école m,oyenne de l'Etat, pour 

filles, à Boom; 
Van Heule, J., maîtresse de musique à l'école moyenne de l'Etat, pour 

filles, à Boom; 
Pot vin, V.1 n~gentc à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, ü Bruxelles; 
Duvivier-Matthys, J., régente tl l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 

à Ilrnxelles; 
Lecoi11tc,V., régente à l'école moy1~nne de l'Etat, pour filles, à Louvain; 
Buret? M., régente à l'école moyenne de l'Etat, pom· filles, à Tirlemont; 
Gorisscn, E., régente à l'école moyenne de l'Etat, pour Hiles, à 

Tirlemont; 
Wodon, C., régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à Tirlemont; 
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Mmes Bastin-Wunepenninckx, M., institutrice et maîtresse de gymuastiqne 
à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à Alost; 

Maes, M., institutrice à l'école moyenne de l'Etat: pour filles, à Lokeren; 
Van Heule, M., institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 
Termonde , 

Robette, E., directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à Ath; 
Cariat-Cejot, M., directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 

Charleroy , 
Lenneau-Prayé, H._, régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 
Tournai. 

Médaille de 2° classe. 

MM. Coppens, N., concierge à l'école moyenne de l'Etat, pom filles, à Nieuport; 
Doyé, C., concierge à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Termonde, 

!Uédaille de 3° classe. 
Mme Emery-Pailhe, M., femme de peine à l'athénée royal de Liégé. 

Par arrêté royal du -i7 mars f9f0, ta croix civique de 1re classe est décernée 
aux personnes dont les noms suivent, en récompense des services qu'elles ont 
rendus dans l'enseignement communal ou patronné par les communes au cours 
d'une carrière de plus de trente-cinq années, savoir à : 

MM. Horemans, E., directeur du pensionnat communal annexé à l'athénée royal 
de Chimay; 

_Aebly, A., et Dumoulin, J., instituteurs aux écoles moyennes communales 
pour garçons, à Bruxelles , 

Mme Gollière-Anthonissen, M., professeur de gymnastique à l'école moyenne 
communale pour filles, à Bruxelles : 

M. Dupont, G., instituteur à l'école moyenne communale pour garçons.à Saint­ 
Gilles. 

Le même arrêté accorde la médaille civique de 1re classe aux personnes dont 
les noms suivent, en récompense des services qu'elles ont rendus dans l'ensei­ 
gnement public, au cours d'une carrière de plus de vingt-cinq années, savoir à : 

M.M. Goffin, H., professeur de religion au collège communal de Nivelles; 
Lejeune: H., professeur au collège patronné de Herve; 
Fiedler, O., régent aux écoles moyennes communales pour garçons, 

à Bruxelles; 
Gillet, J. ~ régent à l'école moyenne communale pour garçons, à Liége ; 

Mmes Fischer-Olinger, L., jardinière à l'école moyenne communale pour filles, 
à Bruxelles; 

Wilmottc, .J., directrice du pensionnat communal annexé à l'école 
moyenne de l'Etat, pour filles, à Namur. 

La décoration civique est également décernée, pat· le même arrêté, aux agent= 
communaux dont les noms suivent, savoir : 
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La médaille de 1,0 classe à .M. Eglem, Ch., concierge au pensionnat communal 
annexé à l'athénée royal de Chimay, en récompense des services qu'il a rendus 
nu cours d'une carrière de plus de trente-cinq années; 

La médaille de 2e classe à l\t. Jacobs, J.-F., concierge à l'école moyenne com­ 
munale ponr garçons IJ, à Bruxelles: en récompense des services qu'il a_ rendus 
au cours d'une carrière de plus de vingt-cinq années. 

Par arrêté royal du 50 décembre ·1910, Ja décoration civique est décernée aux 
membres du personnel des établissements _d'enseignement moyen de l'Etat, 
dont les noms suivent : 

PREJ\llÈRE CATÉGORIE. - AGENTS COiJPTANT PLUS DE TUENTE-CINQ ANNÉES 

DB SElWICB. 

Croix de r: cf asse. 
M~1. Libhrecht, C., préfet des éludes de l'athénée royal d'Anvers; 

Francoue, C.: professeur à l'athénée royal de Bruxelles; 
De Veen, V.: professeur à l'athénée royal de Bruges; 
Brocka, H., professeur à l'athénée royal d'Ostende; 
Galand, G., professeur honoraire à l'athénée royal d'Ath. 
Bley, ~-, professeur honoraire à l'athénée royal de Mons; 
Lindcman, E., professeur honorai l'e à l'athénée royal de Mons; 
De Nève, H., professeur de gymnastique à l'athénée royal de Mons; 
Bertrand, T., professeur à l'athénée royal de Tournai; 
Paridant, E.~ membre du bureau administratif de l'école moyenne de 

l'Etat, pour gurçons, à Aerschot, 
Walrnevcns, P., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Schaerbeek ; 
Ellez, O.,instiluleur à l'école moyenne de l'Etat) pour garçons, à Schaer­ 

beek; 
Wielant, A., instituteur et professeur de gymnastique à l'école moyenne 

de l'Etat, pour garçons, à Schaerbeek; 
Van Steenwegen, professeur de dessin à l'école moyenne de l'Etat, pom· 

garçons, à Saiut-Nicolas , 
Borre, J.~ directeur honoraire tl l'école moyenne de l'Etat, pour gar­ 

çons, à Termonde ; 
Rcgnier, L., directeur à l'école moyenne de l'Etat., pour garçons, à Ath; 
Berger, J.-B., directeur à l'école moycn11e de l'Etat, pour garçons, à La 

Louvière; 
Dupont, E., régent cl professeur de gymnastique à l'école moyenne de 

l'Etat, pour ga1·ço11s, à Lessiues ; 
Hallet, J., régt'1lt et professeur de tD'm11ustique à l'école moyenne de 

l'Etat, pour garço11s, à Soignies; 
Kept, G., régent à la section <l'athénée annexée à l'école moyenne de 

l'Etat, pour ga..çons, à Thuin; 
Lacroix, E., régent cl professeur de gymnastique à l'école moyenne 

de l'Etat, pour garçons, ü V erviers; 
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.M~. Qhoitin, D., instituteur et professeur de gymnastique à l'école moyenne 
de l'Etat., pour garçons, à Waremme; 

Moulckers, C., instituteur honoraire à l'école moyenne de l'Etat, pour 
garçons, à Saint-Troud ; 

Caro, A., instituteur honoraire à l'école moyenne de l'Etat, pour gar­ 
çons, ·à Ma,·che; 

Monseur, R., directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour gareons, 
à Andenne; 

Gillain, V., directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Rochefort; 

Mm" Davreux-Hiel, M., régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
ù Bruxelles , 

Degueldre-Orman, institutr-icc, professeur de dessin et tie gymnastique 
à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à Charleroy. 

1J/ ùlcti lie de { "' classe. 

1\1. 1\lartin, A., concierge ù l'athénée royal de Namur. 

2"e CATÉGORIE. - .AGENTS COllPTANT Pl.US DR \"INGT-Cl~Q ET HOINS 

DR TRENTE-CINQ ,\NNÉES DE SERVICE, 

JJfédaille tle {r" classe. 

M.M. Donny, L., professeur à l'athénée royal d'Anvers; 
Henen, M., professeur à l'athénée royal d'Anvers; 
Rome, K, professeur à l'athénée royal de :Malines; 
Truyens, V., professeur à l'athénée royal de Malines; 
Ghislain, A. 1 professeur à l'athénée royal de Bruxelles; 
Guéry, J., professeur de dessin à l'athénée royal de Bruxelles; 
Callens, A., professeur à l'athénée royal d'Ixelles , 
Nicaise, M., professeur à l'athénée royal d'Ixelles , 
Toussaint, P., professeur à l'athénée royal d'Ostende; 
Dcroitte, J,, surveillant et chargé de cours honoraire à l'athénée royal 
d'Ath; 

Vandenput, A., professeur à l'athénée royal de Charleroy , 
Lefèvre, J.-C.-A.,secrétaire-1.rêsorier du bureau administratif de l'athé- 
née royal, à Chimay r 

Grubben, n., professeur à l'athénée royal de Mons; 
Simon) C., professeur de dessin à l'athénée royal de V erviers ; 
Cloescn, F., professeur de gymnastique à l'athénée royal et à l'école 

moyenne de l'Etat, pour garçons, à Tongres; 
Kayser, E., professeur à l'athénée royal d'Arlon; 
Van Dooren, J., professeur à l'athénée royal d'Arlon; 
Mairlot, .J., professeur à l'athénée royal de Namur; 
Nauwelaerts, F., régent à l'école moyenne de l'Etat, pom garçons, à 

à Anvers; 
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MM. Collaer, C., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à'Ma{ines; 
Desany, F., membre du bureau administratif de l'école moyenne de 

l'Etat, pour garçons, à Hal; 
Heyeriek , A., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons1 

à Louvain; 
Malter, F., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Vilvorde; 
.Plas: A., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Bruges; 
Vannueten, professeur <le musique à l'école moyenne de l'Etat, pour 
garçons, à Lokeren ; 

De Bie, C., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Saint­ 
Nicolas; 

Bérnels, D., instituteur à récole moyenne de l'Etat, pour garçons, 
au Bœulx ; 

Delhougne, J., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Dolbain-Limhourg; 

Royer, F., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Dolhain-Limbourg , 

Dusépulchre , R., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Andenne; 

MarchaJ, F., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Audenne , 

Bonhivcrs, A., maître de musique à l'école moyenne de l'Etat, pour 
garçons, à Andenne; 

Schiltz, J., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Namur; 
Loise, G., régent à l'école moyenne de !'Etai, pom· garçons, à Rochefort. 

Mme, Boderé-Gheude, C,, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à M.alines; 

Cordes, J.-L., régente d'ouvrages manuels à l'école moyenne de l'Etat, 
pour tilles, à Molenbeek-Saint-Jean; 

Oudart, A. 1 régente à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à Schaer­ 
beek; 

Platiau-Mélotte, H., institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Ath; 

Nossent, M., institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles.à 
Péruwelz; 

Rowart, M., directri ce à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 
Arlon; 

Delmelle, L., institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 
à Namur. 

Méclaille de 2- classe. 

MM. Van der Keilen) C., portier-concierge à l'athénée royal d'Ixelles , 
Fonteync, P., messager-préparateur à l'athénée royal de Bruges. 

Par. arrêté royal du 6 janvier 191 J, la croix civique de tr0 classe est 
décernée aux personnes dont les noms suivent, en récompense des services 
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qu'elles ont rendus dans l'enseignement communal. ou patronné pa1· les 
communes au cours d'une carrière de plus de trente-cinq années, savoir à : 

MM. Van den Bussche, R., économe du collège patronné de Thielt , 
Lamotte, J .-B.-A., directeur de l'école moyenne communale, pour gar­ 

çons, A, à Bruxelles. 
Brans, J-M., régent à l'école moyenne communale) pour garçons, B, 

à Bruxelles. 

Le même arrêté accorde la médaille civique de ! re classe aux personnes 
désignées ci-après, en récompense des services qu'elles ont rendus dans 
l'enseignement· public, au cours d'une carrière de plus de vingt-cinq années, 
savoir à: 

.MM. Marsille, J .-0., maître d'études au collège communal de Nivelles; 
Vigncry, E., professeur de musique au collège commuai de Bouillon; 
Capelle, A., régent à l'école moyenne communale, pour garçons, 

à Lié ge; 
Mlle l'ire, H., régente à l'école moyenne communale, pour filles) à Liège. 

Par arrêté royal du 29 décembre i9t11 la décoration civique a été 
décernée aux membres du personnel des établissements d'enseignement 
moyen de l'Etat, dont les noms suivent : 

pe CATÉGORIE. - AGENTS CO~IPTANT PLUS DE TRENTE-CINQ ANNÉES DE SERVICE, 

Croix de Jre classe. 

MM. Mahy, E.-J. 1 professeur à l'athénée royal d'Anvers; 
Gillet, C., professeur à l'athénée royal de Bruxelles; 
Painparé, F., professeur honoraire de l'athénée royal d'Ixelles , 
Bayet, F., professeur honoraire de l'athénée royal de Chimay; 
Fischbach, J ., professeur· à l'athénée royal <le Chimay; 
Laurent, C., surveillant, chargé du cours de gymnastique à l'athénée 
royal de Huy; 

Baudenelle, P .-J., professeur de gymnastique à l'athénée royal et à 
l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Verviers; 

Sliugcueyer, G.-S., instituteur et professeur de gymnasli11ue honoraire 
à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Lierre; 

Vanden Branden, F., directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour 
garçons, à Lierre; 

De Stobbelaere, T., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Malines; 

Sen den, G ., directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Turnhout; 

Fobelets, J.-L., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Diest; 
De Cuy per) A., directeur de l'école moyenne de l'Et.at., pour garçons, 

à Courtrai; 
Pondeville, A., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Ypres; 



( CXX ) 

MM. Polderman, H., instituteur à l'école moyenne de l'Etal, pour garçonsi 
à Renaix; 

Tintilaire, A., instituteur et professeur de musique à l'école moyenne 
de l'Etat, pour garçons, à Spa; 

Quévrin1 A., instituteur honoraire de l'école moyenne de l'Etat, pour 
garçons, et directeur du pensionnat communal, à Visé: 

Haccour, A.-E., directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Neufchâteau; 

Verhulst.directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Virton. 
Lebrun, L., régent de l'école moyenne de l'Et1t, pour garçons, à Virton; 
Pierson, C., régent de l'école moyenne de l'Etat, · pour garçons, 

à Walcourt; 
Mmes Vcrhrugge, S.-M., directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 

à Louvain; 
Van Doren, J.-C.: directrice honoraire de l'école moyenne de l'Etat, 

pour filles, à Schaerbeek; 
Bricusse, Z.-V.i directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour filles, 

à Beaumont ; 
Gohy-Lahaye, M.-A.-E,, institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 

filles, ù Verviers. 

2de CATÉGOIIIE, - AGENTS COMPTANT PLUS DB VINGT•CINQ BT !UOJNS 

DE TRENTR·CINQ ANNÉES DE SEHVlCE, 

Jlédaille de J.-e classe. 

MM. Meugens, G.-M.-H.~ professeur à l'athénée royal d'Anvers; 
Tyou, H.-F.-J., surveillant. à l'athénée royal d'Anvers; 
Burvenich, A.-J., professeur à l'athénée royal de Bruxelles; 
Mathieu, J., professeur à l'athénée royal de Bruxelles et directeur de 

l'école industrielle de Vilvorde; 
Muller'. P.1 professeur à l'athénée royal de Bruxelles; 
Mottart, E., professeur de gymnastique honoraire de l'athénée royal de 

Bruxelles; 
Boucher, D.-G., professeur à l'athénée royal d'Ixelles , 
D'Awans, R., professeur à l'athénée royal d'Ixelles , 
Emotte, J., professeur à l'athénée royal d'Ixelles ; 
Nannan, J .-V .-C., professeur à l'athénée royal d'Ixelles , 
De Lanier, E., professeur à l'athénée royal, de Louvain; 
Chot , E.-J .-M., professeur à l'athénée royal, de Bruges; 
Van den Bogaert, L.-P.-D., professeur à l'athénée royal d'Ostende; 
Preud'homme, L.-T., professeur à l'athénée royal de Gand; 
Wasterls, ,J.-S.-C., professeur à l'athénée royal de Gand; 
Kinet, J., professeur de musique à l'athénée royal de Huy; 
Micheels, H.-M.-E., professeur à l'athénée royal de Liége; 
Molitor, L.-A.-P .-J ., professeur à l'athénée royal <le Liége , 
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MM. Bosen (l'abbé J.), professeur de religion à l'athénée royal de Verviers; 
Prim, C., professeur à l'athénée royal de Tongres; 
Legros, P.-A., préfet des études de I'athénée royal de Namur; 
Leroy; S.-J., professeur à l'athénée royal de Namur; 
Vau Herp, J.-M.-A., régent :1 l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

i1 Lierre; 
Stieruet , H.-.M.-J., directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour gar­ 

çons, à Schaerbeek; 
Nauwelaers, G., maître de musique à l'école moyenne de l'Etat, pour 

garçons, à Vilvorde; 
Gysens, Ji'.-J., directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à Furnes; 
Depouille, .J., régent ;1 l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Gos­ 

selies; 
Lejeune.F. .directeur de l'école moyenne de l'Etat.pour garçons,àJumet; 
Matagne~ G.-J.-G., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 

à La Louvière; 
Picalausa, L.-V., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à. 

Seraing; 
Weber, M., régent à l'école filoyenne de l'Etat.pour garçons,à Seraing; 
Hermans, C., régent à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, à Visé; 
Van Dinter, C., maître de musique :t l'école moyenne de l'Etat, pour 
garçons, à Maeseyck; 

Lambrechts, B., régent â l'école moyenne de l'Etat~ pour garçons, 
à Saint-Trond ; 

Sehœfler, J.-N., instituteur à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Dinant; 

Mm"' Jacobs, A., institutrice et professeur de gymnastique à l'école moyenne 
de l'Etat, pour filles, à Diest; 

Bertieau-de Lannoy, F.-A.-.A.-i\l., directrice de l'école moyenne de 
l'Etat, pour filles, à Laeken; 

Dessaer-Steveniers, P.) institutrice à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Laeken; 

Ebcn-Van de Borne, M.-A.-A., régente d'économie domestique à l'école 
moyenne de l'Etat, pour filles, à Louvain; 

Ryckmans, H., directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour filles, à 
Molenbeek-Saint-Jean; 

Woutcrs-Donies, B.-T., institutrice honoraire à l'école moyenne de 
l'Etat, pour filles, à Schaerbeek; 

Van de Moortele, S., directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Alost; 

Berzée, M., institutrice et maîtresse de gymnastique à l'école moyenne 
de l'Etat, pour filles, à Ath; 

Deguffroy, A., régente d'économie domestique à l'école moyenne de 
l'Etat, pour filles, à Cbarleroy , 
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Mmes Piehuèque-Lemoine, J.~M.-0., directrice de l'école moyenne de l'Etat, 
pour filles, à Mons; · 

Houar-d-Schieder, A.,régcnte à l'école moyenne de l'Etat, pour filles; à 
Seraing; 

Thielen, J.-A., institutrice et maîtresse de gymnastique à l'école 
moyenne de l'Etat, pour filles, à Verviers; 

De Marès, A.-.M.-N.-W., régente à l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Hasselt; 

Cantineau, M .-L.-F., directrice de l'école moyenne de l'Etat, pour 
filles, à Dinant. 

Médaille de 2, classe. 

M. Boeva, J .-A., portier-concierge à l'athénée royal d'Ostende; 
,Mmi, :Meurat, A., concierge à l'école moyenne de l'Etat, pour garçons1 

Namur. 
Médaille de 5c classe. 

Mme Christiaens, T.~ femme de peine à l'athénée royal de Bruxelles. 

-- .•.... 
CHAPITRE V. 

AFFAIRES DIYERSES 

Expositio1l universelle et internationale de Bruxelles, en 1910. - La 
participation de l'enseignement moyen à l'Exposilion de Bruxelles, en 19-10, 
a été très complète et très étendue; elle a mis en relief les progrès accomplis, 
en ces dernières années, dans toutes les branches de l'instruction secondaire 
et elle a valu de nombreuses récompenses à l'Administration ('l au personnel 
enseignant. 

(Circulaires ministérielles des 27, 28, 50 janvier, 5 et 17 février, 9 et 
26 mars, f4 avril, 5 et 12 mai, 2 juin, f7 novembre, i6 et 17 décembre 
1909, fi janvier, 17 février,;:;, {4 et 50juillct 19IO. (Ann. XLVI à LI: LVII, 
LVIJl,LX, LXVI, LXVII, LXIX, LXXVIII, LXXX, LXXXII[, LXXXIX, XCIII, 
CIX à CXII, pp. 6~ à 75, -128, i.29, ·15~, !57, 159, t47, 148, HSO, H>4, !57, 
2t9 à 22f .) 

Donation. - Un arrêté royal du 27 janvier 1909 autorise le conseil corn" 
munal de Liége, à accepter une donation lui faite par M. E. Digneffc, indus­ 
triel et conseiller communal à Liège, sous diverses charges et conditions 
dont celle d'accorder, chaque année, on prix d'encouragement à un élève de 
l'école industrielle ou de l'école moyenne de Liége ou, à défaut de celles-ci, 
de tout autre établisserneut similaire, organisé ou subsidié par la ville de 
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Liége, et spécialement destiné aux jeunes gens qui se préparent aux carrières 
industrielles ou commerciales. (An. Il, p. 4.) 

Le Gouvernement a fait connaître aux présidents des bureaux administra­ 
tifs et aux chefs des établissements d'enseignement moyen, son désir d'être 
informé immédiatement de toute donation faite aux athénées rovaux et aux 
écoles moyennes de l'Etat. (C. M. du 5 février 19{0. An. XCII, p. 1~6). 

Franchises postales attribuées aux autorités et aux fonctionnaires publics. 
- Un arrêté royal en date du H, février f 910 a déterminé à nouveau les 
franchises postales attribuées aux autorités et aux fonctionnaires publics. 

Par différentes circulaires datées du i2 mars de la même année, le Gou­ 
vernement a porté cet arrêté, par extrait, à la connaissance des autorités et 
des Ionetiounaires qui ressortissent à l'administration de l'enseignement 
moyen. 

Ces circulaires sont publiées aux annexes du présent rapport. (Pp. 2¾ i et 
. ' smv., 

Enooi d'l)uvra_qes aux bibliotlièques des établissements d'enseignement 
moyen. - Dans le but de simplifier les écritures, le Gouvernement a décidé 
que les accusés de réception des ouvrages envoyés aux bibliothèques des 
établissements d'enseignement moyen ne devront plus être transmis au 
Département des Sciences et des Arts au fut· et à mesure de leur réception. 

Dans le même ordre d'idées, il a également été décidé que les envois de 
l'espèce se feront à l'avenir sous enveloppe et sans apostille <l'accompagne­ 
ment. 

Ces décisions ont été portées à la connaissance des chefs des établissements 
intéressés par circulaires des ö mars 1909 et 22 décembre 1910. (Yoir aux 
annexes du présent rapport, pp. i27 à 237.) 

Envois expédiés pa1' chemin de fer en seroiee interne belge. - Le Ministre 
des Chemins de fer· a décidé qu'à daler du 1er juillet ·1909, tous les envois en 
service interne belge devront obligatoirement être accompagnés de lettres de 
voiture. 

Cette décision a été portée à la connaissance des chefs des établissements 
d'instruction moyenne avec recommandation de veiller il sa stricte applica­ 
tion. (C. M. du 5 juin 1.909. An. LXXI, page !42.) 

Protection des lignes télég1·aphiques et téléphoniques. - L'Administration 
des télégraphes ayant constaté que chaque année, particulièrement ù l'époque 
des vacances, le fonctionnement des services télégraphiques el téléphoniques 
est souvent entravé et même interrompu par suite des contacts qu'établissent 
entre les fils des débris de cerfs-volants, d<'& morceaux de ficelles, etc., le 
Gouvernement a réclamé la collaboration des membres <lu personnel eusei­ 
gnant pour remédier à une situation préjudiciable à la marche régulière des 
services de transmission de la correspondance aérienne. (C. M. du 22 sep­ 
tembre 19H. An. CLIV, page 5t4.) 

Prospectus, - Réclames. - Le Gouvernement s'est refusé à servir d'in- 
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termédiairc pour la transmission à ses établissements d'enseignement moyen, 
des prospectus, réclames, affiches émanant d'institutions provinciales, com­ 
munales ou privées d'enseignement spécial. 

Une intervention directe du Gouvernement en l'espèce, pourrait avoir pour 
conséquence d'accorder une sorte de privilège à une institution déterminée. 

Ces documents doivent être envoyés directement aux présidents des 
bureaux administratifs des établissements d'enseignement moyen de l'État et 
aux bourgmestres des localités sièges d'un établissement d'enseignement 
moyen dirigé ou patronné pat· les communes. (Dép. du 27 mars 1909.) 

Epidémies. -C'est au Lureau administratif seul qu'il appartient d'arrêter 
d'urgence les dispositions propres à éviter la propagation d'une maladie. 

Ce collège licencie les classes ou propose au Gouvernement de décréter la 
fermeture provisoire de l'établissement dont la réouverture ne doit avoir 
lieu qu'après la disparition de tout danger de contagion. 
Il incombe, d'autre part: à l'administration communale de veiller à la 

désinfection des locaux. 
D'une manière générale: les autorités locales ont à s'assurer de l'efficacité 

des mesures sanitaires prescrites et en 'assument la responsabilité, mais elles 
n'ont pas le droit d'ordonner le liccneierneut des élèves. (Dép. des 
12 août 1909, 28 novembre 1910 et to juillet 19(L) 
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TlTHE lil 
MOYENS DE SURVEILLANCE, DE CONTROLE : BUREAUX AD)IINIS­ 
TRATIFS; INSPECTEURS DE L'ENSEIGNE.\IENT MOYEN; CONCOURS 
GÉNÉRAL; CO~SEIL DE PEHl!ECTIONNEMfü\T. 

-----~- 
CHAPITRE PREMIER 

BURE1\UX AD)IINISTRATJFS 

Aux termes de l'article H de la loi du fer juin 18;$0, Ic Gouvernement, 
qui a la direction des athénées royaux cl des écoles moyennes (le l'Etat, y 
exerce la surveillance par l'intermédiaire des inspeelt-Urs el d'un bureau 
local d'administration. 

Ce bureau est composé : 
1° Du collège des uourgmcstre et échevins; le bourgmestre ou l'échevin 

délégué par lui eu est président de droit; 
2° De six membres pour l'athénée et pour l'école moyenne établie dans 

une commune qui possède un athénée ou dont Ic collège des bourgmestre et 
échevins est formé de cinq membres; 

5° De quatre membres pom· l'école moyenne qui ne se trouve ni dans 
l'une ni dans l'autre des deux conditions prérnentionnées. 

Ces memhres sont nommés par le Gouvernement, sur une liste double de 
candidats présenté par le conseil communal. 

La moitié au moins des candidats est prise en dehors du conseil communal, 
et c'est une faculté pour le conseil de présenter, dans tous les cas, des can­ 
didats pris hors de son sein. 

L'article J.2 de la loi de 18ö0 presct it que les bureaux d'administration 
soul renouvelés tous les trois ans. E11 exécution de celle disposition, des 
arrêtés royaux des 2ä janvier, -l5 février, 17 avril et -12 juin 191 l ont 
renouvelé ces collèges pour ia période triennale 1911-1914. 
Par circulaire aux gouverneurs de province, Ic Gouvernement a rappelé 

les conditions que doivent réunir les candidats présentés pur les administra­ 
tions communales pour exercer les fonctions <le membres des bureaux 
administratifs des établissements d'iustruction moymnc <le l'lttal. (C. M. du 
20scptembre HJJU. A11. XCVH, p. 22fl.) 
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Instructions et rè9lts à st,ivre pour le paiement de, agents intérimaires. 

Une circulaire du i6 avril f 909 aux présidents des bureaux administra­ 
tifs a précisé les règles applicables en matière de paiement des agents inté­ 
rimaires. 

Ces agents doivent être payés mensuellement pour le nombre de jours de 
service écoulé .depuis la date <ie l'entrée en fonctions, s'il agit du premier 
terme, et depuis le dernier paiement, s'il s'agit des termes suivants. Ils 
peuvent être payés pour Ja durée des vacances de Noël et de Pâques, quand 
ces vacances sont comprises dans la période du congé du titulaire remplacé 
et lorsque celui-ci ne reprend pas ces cours dès la rentrée qui suit ces 
vacances. Il est aussi tenu compte aux intérimaires du jour de la distribution 
des prix et des jours consacrés aux examens de passage. (An. LXI, p. i5{.) 

Mesures disciplinaires, -· Il appartient aux bureaux administratifs de 
prendre ou, éventuellement: de proposer des mesures disciplinaires, dans 
l'ordre déterminé par l'arrêté royal du H juin f 853, vis-à-vis des membres 
du personnel qui rempliraient, d'une manière peu satisfaisante, leurs obliga­ 
tions professionnelles. (C. m. du {5 juin j9H. An. CXI.111, p. 507.) 

Communication de la liste des élèves dispwsés du cours de religion. - r oir 
Titre I, chapitre IV, p. XCV. 

Distribution des prix. - C'est le bureau administratif, el nou l'autorité 
communale qui est chargé d'arrêter toutes les mesures relatives à la distri­ 
bution des prix. 

C'est donc le bureau administratif qui doit régler l'organisation de la partie 
musicale de cette cérémonie. (Dép. du 22 octobre i909.) 

Congés. - Le Gouvernement, respectueux des usages locaux, a pris 
pour règle d'autoriser les congés que la tradition ou des coutumes respec­ 
tables justifient, mais il exige que Ja proposition en soit faite en temps utile 
et soumise au préalable à son approbation. (Déc. min., avril 1909.) 

Rapports à transmettre pm· les bureaux administratifs. - Une circulaire 
ministérielle du 24 juin 19H rappelle aux présidents et membres des 
bureaux administratifs des établissements d'enseignement moyen, les pres­ 
criptions relatives aux rapports annuels sur la discipline, la tenue des établis­ 
sements et l'exécution des règlements. 

Dans l'intérêt des études, il importe que ces documents soient transmis au 
Gouvernement au plus tard le 1e• juillet de chaque année. (An. CXLVII, 
p. 509.) 
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CHAPITRE II. 

DE L'INSPECTION. 

Traitement des inspecteurs de Tenseiquement moyen. - L'article 27 de 
l'arrêté royal du 51 décembre -1902 portant règlement organique de l'inspec­ 
tion, a été remplacé par la disposition suivante: Le traitement maximum, 
après trois années de jouissance, pourra être porté de 8,500 francs à 
9,000 francs pour l'inspecteur général, de 7,000 francs à 7,~00 francs pour les 
inspecteurs, de 4,f>00 francs à ~,000 francs pour les inspecteurs de la gJm­ 
nastique, du dessin ainsi que de la musique et de3~100 francs à 5,400 francs 
pour l'inspectrice des ouvrages manuels. (Arr. roy. du 20 juillet 1909. 
An. VII, p. 20.) 

Un arrêté royal du 50 décembre 19IO a fixé ainsi qu'il suit les traitements 
des inspecteurs du dessin, de la gymnastique et de la musique. 

Taux initial . 
Après 5 années de service . 
- 6 
- 9 
-12 

4,000 francs. 
4,~00 
ä,000 
ä,500 
6,000 

Ce traitement de 6,000 francs peut: après 5 ans de jouissance, être porté 
à 6,ä0O francs. (Au. XXVI, p. 5;5.) 

Titulaires des {onctions d'inspecteurs. 

1009. 

Un arrêté royal du 4 janvier 1909 fixe au taux de 4,D00 francs le traite­ 
ment de M. Montfort, inspecteur des cours de dessin. 

Un arrêté royal du 9 août 1909 a nommé .M. Gocmans, L., docteur en 
philosophie et lettres, spécialement chargé de l'inspection des cours de 
langues anciennes, aux fonctions d'inspecteur général en remplacement de 
M. Klornpers, Th., appelé par arrêté royal du 8 décembre 1908 à la direction 
générale de l'Enseignement moyen. Son traitement est fixé au taux de7,~00 fr. 

Par arrêté royal de la même date, M. Duqué, J., professeur agrégé de 
l'enseignement moyen du degré supérieur pour la philologie germanique, 
chargé d'une mission d'inspection, a été nommé inspecteur de l'enseigne ... 
ment moyen, au traitement de 6,000 francs. M. Duqué, préqualifié, est 
chargé d'inspecter plus spécialement les cours de langues germaniques dans 
Jes établissements d'enseignernen t moyen soumis au régime des lois du 
ter juin f8ö0 et du H, juin !881. Il s'acquittera, en outre, de telles missions 
qui lui seront confiées. 
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Un arrêté royal du 9 août 1909 accepte Ja démission offerte par 
M. Alexandre, P., de ses fonctions d'inspecteur de l'enseignement moyen 
l'autorise à en porter le titre honorifique, et à faire valoir ses droits à la 
pcnsron. 

Par arrêté royal du même jour, M. Habets, A., docteur en philosophie et 
lettres (groupe histoire), candidat en philologie gcrma11ique, professeur 
d'histoire et de géographie à l'athénée royal de Hasselt, est nommé inspec­ 
teur de l'enseignement moyen au traitement de 6,000 francs. Il inspectera 
plus spécialement les cours d'histoire cl de géographie dans les établisse­ 
ments soumis au régime des lois organiques de l'instruction moyenne et aura 
ù s'acquitter, de plus, de telles autres missions dont il sera chargé par le 
Gouvernement. 

Des arrêtés royaux du f 7 août {909 ont porté au taux respectif de 7,öOO 
francs et 5,400 francs les traitements de M. Crombcz, inspecteur de l'ensei­ 
gnement moyen, et de Î\lrn" Van Hoof-Ilia, inspectrice des O11Hages manuels. 

Par arrêté roval du 10 novembre 1909 le traitement de M. Ploumen. . , 

inspecteur de l'enseignement moyen, est porté au taux de 6,äOO francs .. 

!9i0. 

Un arrèLr. royal du 1•r décembre 1910 fixe au taux de HJ>0Ü francs Ic traite­ 
ment de M. Duqué, .J. 1 inspecteur de l'enseignement moyen. 

rn11. 
Par arrêté royal du 26 juin 1911 le traltcment de M. De Looze, H., inspecteur 

de l'enseignement de Ja musique est porté au taux de 5,f>OO francs, 
Un arrêté royal du 21 septembre 19H accepte la démission offerte par 

M. Crombez, E., de ses fonctions d'inspecteur de l'enseignement moyen, 
l'autorise à en parler le titre honorifique cl à faire valoir ses droits à la pension. 

Par arrêté royal de la même date M. Goulard, G.-A., instituteur primaire el 
professeur agrégé de l' cnscigncmcn L moyen du degré inférieur I directeur de l'école 
moyenne de l'Etat pour garçons, à Philippeville est nommé inspecteur de l'ensei­ 
gnement moyen. 

Il est chargé d'inspecter plus spécialement les établissements d'enseignement 
mO)'Cll du second degré, soumis au régime des lois du 1er juin 18ä0 el du 
Hi juin ·t88l. ll aura de plus ù s'acquitter de toutes autres missions qui lui 
seront confiées. 
\Jn arrêté royal du ·14 décembre 19H fixe au taux tic ~~öOO francs Je traite­ 

ment de M. Montfort, inspecteur des cours de dessin. 

- 



( CXXIX ) 

CHAPITRE III. 

CONCOURS GÉNÉRAUX DE L'ENSEIGNEMENT MOYEN 
DU PREMIER ET DU SECOND DEGRÉ. 

1. - ENSEIGNEMENT MOYEN DU PREMIER DEGRÉ. 

Les concours généraux de l'enseignement moyen du premier degré, pendant la 
période triennale i 909-J 9 t 0-i 91 f, ont été organisés d'après les dispositions des 
arrêtés royaux des f7 mai 1909, 7 juin 19·10 et 20 mai i91 L 

L'arrêté royal du i 7 mai i 909 est inséré aux annexes du présent rapport. 
(An. III, p. 7). 

Ont concouru : 
En f 909, les rhétoriques (de droit), la seconde de la section des humanités 

anciennes et Ja troisième de Ja section des humanités modernes. (Ces dernières 
désignées par Ic sort.) 
En ! 9 tO, les rhétoriques ( de droit) et les secondes sans distinction de section. 

( Ces dernières désignées par Ic sort) 
En i 9 l J , les rhétoriques ( de droit) et les troisièmes sans distinction de sec­ 

tion. (Ces dernières désignées par le sort.) 

IJ. - ENSEIGNEMENT MOYEN DO SECOND DEGRÉ. 

Les concours généraux des écoles moyennes de garçons et de filles, ont été 
organisés, pendant la même période triennale, d'après les dispositions contenues 
dans les arrêtés royaux des 17 mai 1909, 7 juin i910et 20 mai -1911. 

Les arrêtés royaux du 17 mai i 909 sont insérés aux annexes de ce rapport, 
An. IV et V, p. !5 et p. H>. 

Les modifications ci-après ont été apportées aux arrêtés royaux orga­ 
niques du concours général de 1909, en vue des concours de i9t0 et de i9H. 

A. - CoNCOUI\S GÉNÉllAL DE L
1
ENSEIGNBMENT MOYEN DU DEGRÉ SUPBRIEUll. 

1° En 1910. 
Article premier. Le concours entre les établissements d'instruction 

moyenne du premier degré aura lieu, en t 9i0, d'après les dispositions du 
présent arrêté. 

Sont tenus de participer au concours, les athénées royaux, les classes 
latines annexées aux écoles moyennes de l'État, les établissements commu­ 
naux subsidiés par le Gouvernement, Jes établissements exclusivement com­ 
munaux, Jes établissements patronnés par les communes. 
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Art. 5. Sont appelées à concourir : 
Les rhétoriques et une des trois classes (seconde, troisième ou quatrième) 

à désigner par le sort, sans distinction de section. 
Si le sort désigne trois fois de suite une même classe, elle est remplacée 

par une autre classe tirée au sort. 
Art. ä. § jer. 
Le concours a pour objet en outre : 

EN JllIÉTOBIQUE DES IIOMANITÉS ANCIENNES. 

Sections réunies. 

{0 Une version latine (sans dictionnaire); 
2° Une des matières suivantes à désigner par le sort : 
a) Une composition (sans dictionnaire) tians une troisième langue; 
b) L'histoire et la géographie. 

Seetion qreeque-lotine. 
5° Une version grecque (sans dic­ 

tionnaire); 
4° Une des matières suivantes à 

désigner par le sort : 
a) Les mathématiques; 
b) Les sciences naturelles (phy­ 

sique et notions de chimie). 

Section latine. 
5° Les mathématiques; 
4,0 Le dessin géométrique. 

BN SECONDE JJES JIOMANITÉS ANCIENNES. 

Sections réunies. 

{0 Une version latine (sans dictionnaire); 
2-0 Une des matières suivantes à désigner par le sort ; 
a) Une composition (sans dictionnaire) dans une troisième langue; 
b) L'histoire et la géographie. 

Section qrecque-latine. 
5° Une version grecque (sans dic­ 

tionnaire); 
4° Une des matières suivantes à 

désigner par le sort : 
a) Les mathématiques; 
b) Les· sciences naturelles (phy­ 

sique). 

Section latine. 
5° Les mathématiques; 
4° Une des matières suivantes à 

désigner par le sort : 
a) Les sciences naturelles (phy­ 

sique); 
b) Le dessin géométrique. 

EN TROISIÈME DES BUHANlTKS ANCIENNES. 

Sections réunies. 
{0 Un thème latin (sans dictionnaire) ou une version latine (sans diction­ 

naire) à désigner par Je sort; 
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2° Une des matières suivantes à désigner par le sort : 
a) Une composition (sans dictionnaire) dans une troisième langue; 
b) L'histoire et Ja géographie. 

Section grecque-latine. 

5° Urw version grecque (sans 
dictionnaire); 

4° Une des matières suivantes à 
désigner par le sort ; 
a) Les mathématiques ; 
b) Les sciences naturelles (zoo­ 

logie et botanique). 

Section latine. 

5° Les mathématiques; 
4,, Une des matières suivantes à 

désigner par le sort : 
a) Les sciences naturelles (phy­ 

sique'· 
, ' 

b) Le dessin géométrique. 

EN QUATRIÈIIE DES IlUIIJANITÉS ANCIENl'IES. 

Sections réunies, 

-1° Un thème latin (sans dictionnaire). 

Section grecque-latine. 

2° Un thème grec ( sans diction­ 
naire); 

5° Une des matières suivantes à 
désigner par le sort : 

a) L'histoire cl la géographie; 
b) Les mathématiques; 
c) Les - sciences. naturelles (zoo­ 

logie et botanique). 

Section latine. 

EN RlliTORIQUE DES IIU~IANITÉS J\IODERNES. 

Section industrielle et commerciale. 

t O Les sciences commerciales et 
l'économie pnlitique , 
2° Une des matières suivantes à 

désigner par le sort : 
a) La chimie; 
b) Les mathématiques. 
5° Une des matières suivantes à 

désigner par le sort : 
a) L'histoire et la géographie; 
b) Une composition (sans diction­ 

naire) dans la troisième et dans la 
quatrième langue. 

. 2° Une des matières suivantes à 

1 
désigner par le sort : 
a). L'histoire et la géographie; 

1 
b) Les mathématiques; 
c) Les sciences naturelles (zoo­ 

logie el botanique). 

l. 

Section scientifique. 

-1 ° Une composition (sa1_1s diction- 
naire} dans la troisième langue; 
2° Les mathématiques ; 
5° Le dessin géométrique; 
4° L'histoire ·et la géographie. 
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ltN SECONDE DES HUMANITÉS MODEI\NES. 

Sections réunies. 

f O Une des matières suivantes à désigner par le sort : 
a) Une composition (sans dictionnaire) dans une troisième langue; 
b) L'histoire et la géographie. 

Section industrielle et comme,·ciale. 

2° Les sciences commerciales; 
5° Une des matières suivantes à 

désigner par le sort : 
a) Les mathématiques; 
b) Les sciences naturelles (chimie 

et physique). 

Section scientifique. 

2° Les mathématiques; 
5° Une des matières suivantes à 

désigner par le sort : 
a) Les sciences naturelles (phy­ 

sique); 
b) Le dessin géométrique. 

N. R. - Un seul tirage au sort pour le 4° de la seconde latine et le 5° de 
la seconde scientifique. 

EN TROISIÈME DKS UUMANITÉS MODERNES. 

Sections réunie,. 

-1° Une des matières suivantes à désigner par le sort : 
a) Une composition (sans dictionnaire) dans une troisième langue; 
b) L'histoire et la géographie. 

Section indu&trielle et eommercial«. 

2° Les sciences commerciales; 
5° Une des matières suivantes à 

désigner par le sort : 
a) Les mathématiques; 
b) Les sciences naturelles [phy­ 

sique). 

Section scientifique. 

2° Les mathématiques; 
3° Une des matières suivantes à 

désigner par le sort : 
a) Les sciences naturelles (phy­ 

sique); 
b) Le dessin géométrique. 

N. R. - Un seul tirage au sort pour le 4° de la troisième de la section 
latine et le 5° lie la troisième de la section scientifique. 

EN QUATIUÈ:ME DES IIUMANITÉS IIODEBNBS. 

f O Une des matières suivantes à désigner par le sort : 
a) Une composition (sans dictionnaire) dans une troisième langue; 
b) Les sciences commerciales ; 
2° Une des matières suivantes à désigner par le sort : 
a) L'histoire et la géographie; 
b) Les mathématiques; 
c) Les sciences naturelles (botanique et zoologie). 
N. B. - Un seul tirage au sort pour le 2e de la quatrième de la section 

latine et Je '!• de la quatrième des humanités modernes. 
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2-1 En 1911. 
ART. ä1 § 1er, a). . . . 

b) . . . . 
Le concours a pour objet en outre : 

EN RHÉTOIIIQUE DES HU!\IANl'l'ÉS ANCIR1'NRS. 

Section latine. 
. . . . . 

4° Le dessin (an lieu de : Le dessin géométrique). 

EN Sl·CtlNDE DES HUMANITÉS Ar!CIENNES, 

Section latine. 

a) . . . . . . . . . . . . . . . . 
6) Le dessin (au lieu de : Le dessin géométrique). 

EN TROISIÈME DES HUMUITÉS ANCIBNNKS. 

Section latine. 
50 
4• 
a) 
b) Le dessin (au lieu de : Le dessin géométrique). 

EN RDHTORJQUE OBS HUMANITÉS MODERNES. 

10 
20 

Section scientifiqut. 

5° Le dessin (au lieu de: Le dessin géométrique). 

EN SECONDE IIES HU~IANITÉS MODERNES. 

Section scientifique. 
~ . 
5° a) • • • • • • • • • • • . • • • • 
b) Le dessin (au lieu de : Le dessin géométrique). 

EN TROISIÈME ORS IIUMANITÉS MODERNES. 

Section scientifique. 

5" 
a) . . . . . . . . . . . . . . . . . 
b) Le dessin (au lieu de : Le dessin géométa·ique). 
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B. - CONCOURS GÉNÉRAL DE 1,'ENSEIGNEMENT J\IOYKN DU DEGRÉ INFÉRIEUR 

POUR GARÇONS sr HLLES. 

En 1.910 et en 191.1. 

AnTICLE PRElHEn. - Le concours entre les établissements d'instruction 
moyenne du second degré pour ga"çons aura lieu, en !910, d'après les 
dispositions du présent arrêté. 

Sont tenus de prendre part au concours, les écoles moyennes de l'Etat, 
les écoles moyennes communales subsidiées ou non par Ic gouvernement, 
les écoles moyennes patronnées par les communes. 

§ 3. . . . . . . . . . . . . . . . . . . ..... 

Règlement pou» la tenue des concours généraux du de91·é supérieur et du 
deg,·è inf érieur en 1910. 

A1rr .18 § f. - Les élèves peuvent se servir, pour les mathématiques et pour 
les sciences commerciales, d'une table de logarithmes sans formules algé­ 
briques ni trigonométriques, et pour le tracé des figures, de compas, de règles 
et d'équerres. 

§ 2. (Supprimé.) 

Ép1·euve en langue grecque. - Sur Ja proposition du Conseil de perfection­ 
nemcnt de l'instruction moyenne, Ic Gouvernement a décidé qu'à partir de 
l'année i9fü, l'épreuve en langue grecque, au concours général des 
4cs grecques-latine:s, consistera en un thème sans dictionnaire et non pins en 
une version. 

La nouvelle mesure a été portée à la connaissance du personnel enseignant 
qu'elle concerne. (C. M. du Ifi juin 1910, An. CVlll, p. 218.) 

Epreuve sm· le dessin. - Le Gouvernement ayant constaté qu'en vue de 
Ja préparation de leurs élèves au concours général de l'enseiguement moyen, 
les professeurs de dessin accordaient une part. trop exclusive à l'enseigne­ 
ment du dessin géométrique qui, jusqu'ici, avait seul fait l'objet d'une 
épreuve au dit concours, a décidé que Ic concours général ne portera plus 
seulement sur le dessin géométrique mais sur toute la matière du programme 
de dessin. (C. M. du 15 mai 1911, An. CXXXIX, p. 505.) 

Il importe, en effet, d'accorder, dans l'enseignement de cette partie du 
programme. la prédominance au dessin à main levée ou plastique qui, 
mieux que tout autre, contribue au développement des facultés imaginatives, 
mnémoniques et esthétiques des élèves. 

Distribution des prix. - Discours d'apparat. - La distribution des prix 
aux lauréats du concours général de l'enseignement moyen du degré supé­ 
rieur se fait en même temps que la remise des récompenses aux lauréats 
du concours universitaire. 

La mission de prononcer le discours d'apparat à cette cérémonie est 
confiée allernativement à un professeur d'une université de l'Etat et à un 
membre du corps professoral des athénées royaux .. 
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Ont été chargés de prononcer le discours : 
En 1909 : M. Vander Linden, professeur à l'université de Liége , 
En 19t 0 : M. Bovy, professeur à l'athénée royal de Bruxelles; 
En i9H : M. Cloquer, professeur à l'université de Gand. 

Les trois discours sont insérés aux annexes du présent rapport. (Voir 
PI•· ~2ä et suiv.) 

Eeamens d'admission à l'école militaire et concours général de l'en1eigne­ 
ment moyen du degré supérieur. -. En v ue de permettre aux élèves des éta­ 
blissements d'enseignement moyen du degré supérieur. qui se présentent aux 
examens <l'admission à l'école militaire, de prendre part au concours général, 
M. le Ministre de la Guerre a décidé que les candidats de. cette catégorie 
seront autorisés, s'ils en expriment le désir, à ne subir les épreuves desdits 
examens d'admission qu'à dater du 50 juillet. 

Celle décision a été portée à la connaissance des chefs des établissements 
intéressés par dépêche du H mars 1910. (An. XCIV, p. Jä7.) 

Cette mesure a été maintenue en j 9{ 1. 

Question posée pat· mi directeur cl'école moyenne au suj~t de qutur« élèves 
de l'établissement préparant l'examen de commis à l'administration des che­ 
mins de fer. - Quatre élèves d'une école moyenne de l'Etat voulant se 
préparer à l'examen de commis à l'administration des chemins de fer, ont 
demandé à leur directeur de pouvoir s'absenter de l'école jusqu'après 
l'examen. 

Le directeur n'a pas cru devoir accéder intégralement à leur demande el 
il a conseillé aux jeunes gens de continuer à suivre partiellement au moins les 
cours de l'école moyenne et de consacrer les après-midi à des répétitions à 
domicile. Il a soumis au Gouvernement la question de savoir si, dans ces 
conditions, ces élèves pouvaient prendre part au concours général. 

Par dépêche du 29 avril rn11, il a été répondu affirmativement à la ques­ 
tion posée. (An. CXXXVII, p. 504;:) 

Transport gratuit des élèves appelés à Bruxelles pom· subir l'examen. oral 
du concours général. - Le Gouvernement a continué en .f909, f 9t 0 et 19H 
à prendre à sa charge les frais de transport des concurrents appelés - à 
Bruxelles à l'effet de subir l'examen oral prescrit par Jes arrêtés organiques 
des concours généraux du premier degré. 

La dépense de ce chefs' est élevée : 
En 1909 à. 
En 19!0 
En 19H . 

. fr. t29.70 
. 207.80 

1!'>8.00 

Rapport officiel sut le concours qénéral, - Le rapport officiel, publié sur un 
plan entièrement nouveau, depuis j 909, donne : 

Le texte des arrêtés royaux organiques et l'arrêté ministériel portant règlement 
du concours', 
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Les classes concurrentes; 
L'ordre du concours; 
Les matières d11 concours; 
La désignation tics professeurs chargés de la surveillance des concurrents; 
La composition des divers jurys; 
Les établissements concurrents; 
Le nombre des élèves inscrits ; 
Le nombre des élèves admis cl celui des élèves non admis à concourir ; 
Le nombre des absents avec ou sans motifs légitimes; 
Le nombre des concurrents après défalcation des absents; 
Les sujets des compositions; 
Les noms des élèves lauréats avec la désignation des établissements auxquels 

ils appartiennent el le nombre des points obtenus ; 
Les noms des élèves non lauréats qui ont obtenu au moins la moitié des 

points; 
Le compte rendu de l'examen oral des élèves des deux rhétoriques appelés à 

suhir celle épreuve; 
Les rapports des membres des divers jurys chargés d'apprécier le concours; 
Le compte rendu de Ja cérémonie de la distribution des prix. 

••• 

CHAPITRE IV. 

CONSEIL us PERFECTIONNEMENT DE L'INSTRUCTION MOYENNE, - COMPOSITION 
DU CONSEIL. 

Un des membres les plus distingués du conseil, M. le chevalier de Cors­ 
warem. est décédé an cours de la présente période triennale. M. de Corswarem 
faisait partie du conseil depuis le ,11 décembre 188?t 

M. Kurth, professeur émérite de l'université de Liége, directeur de 
l'institut historique belge à Rome, que ses fonctions tiennent éloigné de Ia 
Belgique pendant ln partie de l'année où se réunit d'ordinaire le conseil, 
a renoncé à son mandat. Il avait été nommé membre du conseil le 14 novern­ 
hre 189-L 

Le Ministre des Sciences et des Arts a remercié M. Kurth du concours si 
dévoué et 5i précieux qu'il a bien voulu lui accorder pendant une période 
de vingt années dans la haute direction de l'enseignement moyen. 

Un arrêté royal du ~8 novembre 1910 a nommé M. Kleyntjens, J.~ inspec­ 
teur honoraire de l'enseignement moyen, en remplacement de M. le chevalier 
de Corswarem. M. Waltzing, J.-P., professeur de l'université de Liégé, a été 
désigné, par arrêté royal du 27février19H, pour succéder à M. Kurth. 

A le fin de la présente période le conseil se composait ainsi qu'il suit : 
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MM. Braun, A., sénateur, Bruxelles; 
Collard, F., professeur à la faculté de philosophie et lettres de l'uni­ 

versité de Louvain; 
de Bavay, G., conseiller honoraire à la Cour de cassation; 
De Ceuleneer, A.~ professeur émérite de la faculté de philosophie et 

lettres de l'université de Gand; 
Kleyntjens, J., inspecteur honoraire de l'enseignement moyen; 
Leman, G., général-major , commandant-directeur des études à l'école 

militaire; 
Mansion, P., professeur émérite de la faculté des sciences de l'uni­ 

versité de Gand ; 
Merten, V., professeur émérite de la faculté de philosophie et lettres 
de l'université de Liége , 

Neuberg, professeur émérite de la faculté des sciences de l'université 
de Liége , 

Waltzing, J.-P., professeur à la faculté de philosophie et lettres de 
l'université de Liége. 

Rappelons que le conseil se compose, aux termes de l'arrêté royal du 
16 février t8ö2, de huil membres au moins et de dix membres au plus. Il ne 
peut délibérer s'il n'y a au moins cinq membres présents. Toute résolution 
est prise à la majorité absolue. 

Le secrétaire général du Département, le directeur général de l'ensei­ 
gnement moyen, l'inspecteur général de l'enseignement moyen et quatre 
personnes désignées par le Ministre, parmi les préfets des études et les 
professeurs des athénées, assistent aux séances générales du conseil avec 
voix consultative. Les quatre membres adjoints, pris dans le corps professoral, 
sont remplacés par moitié chaque année. Lorsque Je conseil doit s'occuper 
spécialement des écoles moyennes, deux directeurs de ces écoles peuvent y 
être appelés, en remplacement des deux membres adjoints les plus récem­ 
ment nommés. 

Les inspecteurs de l'enseignement moyen peuvent également assister aux 
séances sur l'invitation soit du Ministre1 soit du conseil lui-même. 
lflernbi·es adjoints. - Ont siégé comme membres adjoints : 

DATE 1 1 
1 NOMS ET FONCTIONS DES TITULAIRES. 1 A~SÉF.S SCOI • .\IRF.S. 

DF. L'AllRtTJt I 

1 1 

) 

MM. Terfve, préfet des études de l'athénée royal de ( 
Charleroy. 

9 septembre i909. 1909-19t0,1910-19H 
Van den Dacie, professeur de langues germaniques 

à l'athénée royal de !\Ions. 
1 

Libbrecht, préfet des études de l'athénée royal ( 
d'Anvers. 

28 novcmhre19i0.{ HIIO-Hllt ,t9H-t912 
Kemna, professeur de sciences naturelles ii l'athé- 

née royal de Liège. 
1 

) 

Gaye, préfet des études de l'athénée royal dP- ( 
Huy. 

H novembre 19H. 1!lH-HH2,-1912-HH3 
. Duchesne, professeur d'histoire et de géographie 

à l'athénée royal de Llêge , 
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Secrétaire du conseil. - Les fonctions de secrétaire du conseil ont été 
remplies jusqu'au mois de ju in 19!0 par M. Van Autryve, qui les exerçait 
depuis le 15 mars 189~. 

M. Van Autryve admis à faire valoir ses droits à la pension en sa qualité 
de directeur à l'administration de l'enseignement moyen, ayant offert sa 
démission de secrétaire <lu conseil, 1m arrêté royal du 50 juin 1910 a 
accepté celte démission et autorisé M. Van Autryvc à porter le titre de 
secrétaire honoraire. 

Par arrêté royal du 11 novembre 1910, M. Woeste (G.), chef de division 
au Ministère des sciences et des arts, a été nommé secrétaire du Conseil en 
remplacement de M. Van Autryve. 
Travaux du conseil. -Aux termes de l'article 55 de la loi du ter juin :18~0, 

le conseil de perfectionnement est chargé de donner· son avis sur les pro­ 
~rammcs des études, d'examiner les livres employés dans l'enseignement ou 
donnés en prix dans les établissements soumis au régime des lois du :t0r juin 
18ä0 et du 1ö juin 188:l; il propose les instructions à donner aux inspecteurs, 
prend connaissance de leurs rapports et délibère sur tous les objets qui 
intéressent Jes progrès des études. 

Les pages 475 et suivantes des Annexes du présent rapport reproduisent 
les extraits des procès-verbaux des séances dans lesquelles Ic conseil a 
examiné Jes questions les plus importantes qui ont surgi pendant la période 
qm nous occupe. 

Dispense de la condition du diplôme léqal, - En 1909, le conseil de per­ 
fectionnement a émis un avis favorable à l'octroi de la dispense de la condi­ 
tion du diplôme légal à deux porteurs du diplôme de licencié du degré 
supérieur en sciences commerciales, professeurs, à titre provisoire, de 
sciences commerciales dans les athénées royaux. 

En i9i0, il a émis le même avis favorable à la nomination définitive de 
deux surveillants d'athénée et de deux professeurs de sciences commerciales. 

En 19t f, il a également émis un avis favorable à l'octroi de la dispense à 
un surveillant d'athénée, porteur du diplôme de licencié du degré supérieur 
en sciences commerciales et à un chargé de cours dans une section commer­ 
ciale annexée à une école moyenne de l'Etat. 

...• ,_ 



TITRE IV 
ECOLES NORMALES POUR LA FORMATION DE PROFESSEURS 

ET DE RÉGENTES D'ÉCOLE .MOYENNE. 
JURYS CHARGÉS DE PROCÉDER AUX EXAMENS. 

CHAPITRE PREMIER 

SECTIONS NOilMALES DE L'ENSEIGNEMENT MOYEN pu DEGRÉ INFim!EUR 
POUR GAllÇONS, ÉTABLIES A GAND ET A NIVELI.ES. 

Organisation.·- Les dispositions réglementaires relatives à l'enseignement 
normal pour garçons n'ont subi aucune modification. 

SECTION NOUMAL& MOYENNE DE GAND. 

C01•ps p1·0{1:ssonil. - M. Janmart, professeur de géogi·aphic (28 année), 
ayant été nommé directeur de l'école normale primaire de Couvin, a été 
remplacé provisoirement par M. Verhuist, V., docteur en géographie, pro- 
fesseur à l'école normale primaire de Gand. · 

M. Van Swieten, E., professeur de gymnastique a été admis à la retraite 
par arrêté royal du 5 novembre :19:l i. Il a été remplacé provisoirement par 
M. Verdonck, M., professeur à l'athénée royal de Bruges. 

Composition du personnel au 51 décembre t9-l :l : 

Directeur: 

M. Roegiers, A., chargé, en outre, de donner les cours de psychologie, de 
logique et de morale, d'histoire de Ia pédagogie, ainsi que l'exposéde la 
législation de l'enseignement moyen. 

Professeurs : 

MM. Rom ba ut : cours de religion; 
Kirsch : cours de français et exercices de méthodologie pratique: 
De Sorgher : cours d'histoire, en ·se.coude année ; de méthodologie 

pratique; 
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Wasteels : mathématiques (arithmétique, algèbre, géométrie, trige- 
nométric); topographie; exercices de méthodologie ; 

V:in Acker: droit public et économie politique; 
Van Rijn : cours d'allemand et d'anglais; 
Campers : géographie cl histoire, en première année d'études; dessin ; 
histoire de I' art, en seconde année; sciences commerciales; 

Wijgaerts : zoologie; exercices pratiques; 
Hcrmanne : physique et manipulations; 
Abcele : cours de langue flamande et d'histoire de la littérature 

flamaude , 
Lambrechts, L. : langue et littérature flamandes ; 
Pelseneer : chimie et botanique; exercices pratiques; excursions; 
Verhuist, V. : géographie en seconde année; 
Vcrcoullic : cours de grammaire générale comparée; 
Dusausoy : géométrie analytique; géométrie descriptive et méea- 

111que; 
Verdonck, M. : gymnastique. 

Éamome : M. Thiry. 
il/aît1·e d'études-surveillant: ltt. Willems. 

Admissions. 

En 1908-1909. 
-1909-f9f0. 

- 19i0-19H. 
Tot.al 

50 élèves. 
25 
24 

79 

8ECflON NORIIIALE MOYENNE DE NIVEUES. 

Corps 1J'rofess01·al : M. Deprez, directeur de l'école normale primaire de 
l'Etat, à Couvin, a été appelé par arrêté ministériel du ~ octobre 19{ -l à 
remplacer dans ses fonctions de directeur de l'école normale primaire et de 
Ja section normale moyenne y annexée, M. Connerolte, décédé. 

M. l'abbé Detilleux a été chargé de donner l'enseignement religieux en lieu 
et place de M. l'abbé Dehienne. 

Composition du personnel au 51 décembre t9H : 

Direeteur : 
M. Deprez, chargé, en outre, des cours de littérature française, de psy­ 

chologie, de logique et de morale. 

Professeur« : 
M~f. Detilleux : religion; 

Gillet : mathématiques; 
Ucmeur : grammaire française; 
Borlée, M. : histoire de la pédagogie, pratique de l'enseignement; 
Noé: langue flamande; 
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Douniaux : sciences naturelles et excursions scieutiliq nes ; 
Buisseret, J. : histoire et géographie, 
Darcheville : dessin; histoire de l'art; 
Gillot, V. : langue allemande et langue anglaise ; 
Nicaise, H. : sciences commerciales cl gymnaslif1ue ; 
Bruyère : droit constitutionnel; économie politique. 

Économe: .M. Anciaux. 
Maitres d'études : MM. Bruyère, Carion, Brouyaux. 

Admissions. 

En f 908-1909. 
i909-i9i0. 

- f 910-19! t. 
Total 

26 élèves. 
19 
24 
69 

Cours noJ'tnaux de travail manuel. - Des cours normaux temporaires, 
destinés à initier le personnel des écoles moyennes de l'État., pour garçons, à 
l'enseignement des travaux manuels, ont été organisés du {7 août au 3 sep­ 
tembre f9i0 à la section normale moyenne de l'État, à Gand, et du 17 août 
au 3 septembre i9H à l'Académie des Beaux-Arts, à Louvain. (C. M. du 
{2 juillet !910 et du Hi juillet 1911. An. CVII et CU, pp. 218 et 51L) 

--· •. - 1Z4111(11)- .•• -- 

CHAPITRE II. 

SECTIONS NORMALES DE L'ENSEIGNEMENT l\lOYEN DU DEGltÉ INI<'I~RIEUit POUH fJLLES, 
ÉTABLŒS A llllUXELLES ET A LIÉGE. 

Organisation. - Les règlements relatifs aux cours normaux moyens pour 
filles n'ont subi aucune modification. 

Section. normale moyenne de Bruxelles. 

Pe1·&011nel. - Plusieurs mutations ont été effectuées dans Ic personnel de 
la section normale pendant la période triennale i909-!9H. 

M110 Henouprez , professeur de psychologie, de logique et de dessin, nommée 
directrice de l'école normale primaire d'ándeune, a été remplacée dans ses 
fonctions principales par M. Mallinger, professeur à l'athénée royal de 
Louvain, qui a repris, en outre, le cours d'histoire de l'art précédemment 
confié à M11° Kcym. Celle dernière a été chargée, en compensation, du cours 
de dessin délaissé par l\l11c Heuouprez, 

M, Houben, professeur à l'athénée royal <le Bruxelles, a été appelé à 
succéder à M. Van Kalken, professeur de langue et de littérature flamandes, 
admis à faire valoir ses droits à la retraite par arrêté royal du 9 décem­ 
bre t909. 
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Le cours de littérature française donné par l\fme Belval, qui en a été 
déchargée sur sa demande. a été confié aux autres titulaires. 

Mme Jacobs-Scherpenherg, atteinte par la limite d'âge, a été admise à la 
pension par arrêté royal du 28 septembre f91f. Elle a été remplacée: 
{
0 Dans le cours de mathématiques par M. Lambot, professeur à l'athénée 

royal d'Ixelles , 2° dans le cours de chimie et minéralogie par 1\1. Leruth, 
professeur au même athéuée , 5° dans le cours d'économie domestique et 
d'hygiène par Mme Van Tright-Bernhcim, professeur à la section normale 
moyenne. 

Afin <le faciliter la formation de régentes à même d'enseigner en flamand, 
le Gouvernement a créé à la section normale moyenne deux chaires nouvelles 
consacrées â l'enseignement de l'histoire et des sciences naturelles. 

L'instruction y est donnée exclusivement en flamand. 
La première de ces chaires a été confiée à M. Fierens, professeur d'histoire 

à l'athénée roya Ide Bruxelles, la seconde à M. Cornet, professeur de physique, 
chimie et histoire naturelle au même athénée. 
Sur la proposition de la directrice et en· vue d'assurer Je service admini­ 

stratif de la section, il a été créé un emploi de surveillante économe qui a été 
conféré à _Mlle Sarrère. 

Personnel au 31 décembre f 911: 

M11e Monod~ chargée, en outre, du cours de méthodologie. 

Professeurs : 

MM. Delmcz : religion ; 
Denis : géographie ; 

.M110 Sarrère : littérature française, grammaire i.;énéralc, théorie littéraire et 
tenue des livres ; 

M. Lambot: mathémaliques , 
Mlles Closset : littérature française; 

Potvin : littérature française ; 
M. Houhcn : langue cl littérature flamandes; 
M110 Steingers : langt11! anglaise; 

Thiel : langue allemande ; 
Coenracts : botanique; 

Mme, Van Tright-Bcmbeim : zoologie cl géographie, économie domestique et 
hygiène; 

Duvivier-Matthys : physique; 
M110 Harnélius : histoire ; 
MM. Mallinger : éléments de psychologie, de logique et de morale, histoire 

de l'art; 
Lcruth : chimie et minéralogie ; 

MM. Ficrens : histoire ( régime flamand) ; 
Cornet : sciences naturelles, zoologie, botanique, physique et chimie 

(l'égime flamand) ; 



( CXLIII) 

M11e Keym : dessin ; 
Mm• Hettcma : gymnastique ; 
M11

e Serrure : musique. 
Surveillante économe : M110 Sarrère. 

Admissions. 

En 1908-1909. 
1909-1910. 
1910-19H. 

Total. 

69 élèves. 
~8 
70 

197 

Section normale moyenne de Liége. 
De nombreux changements ont été apportés dans Ic personnel de la 

section. 
Mlle Prinz a été pensionnée par arrêté royal du J5 septembre 1.909. 
Elle a été remplacée dans ses fonctions de professeur de sciences natu­ 

relles par l\111e Fritsché. 
Un membre du personnel de la section normale, M. Fraipont, est décédé. 
M. Mairlot, professeur à l'athénée royal de Namur, a été chargé du cours 

de sciences naturelles en ses lieu et place. · 

Mu0 Marcelle, directrice et chargée des cours de grammaire française et 
de droit commercial, Mmea Jamar-Devillers , professeur de méthodologie et 
Fick-Wéry, professeur de musique, atteintes par la limite d'âge, ont été 
admises par arrêté royal du 28 septembre 19H à faire valoir leurs droits 
à la pension. ~ 

Un arrêté ministériel du 20 septembre i 9i i a chargé M110 Mahy, directrice 
de l'école normale primaire de Tournai, de ln direction de l'école primaire 
de Liégé et de la section normale moyenne y annexée. 

Les cours donnés par Mne Marcelle ont été confiés à de nouveaux titu­ 
laires : M. Grégoire, A., professeur à l'athénée royal de Liége, a été chargé 
de donner le cours de grammaire comparée; M. Deprez, J., professeur au 
même établissement.s'est vu confier les cours de tenue des livres et de notions 
de droit commercial. 

:rv[me Jarnar-Devillers a été remplacée par M. Van den Hydt, M., déjà 
chargé du cours de psychologie, logique et morale. 

Mnc Dessouroux, L., a été désignée pour donner Ic cours <le musique en 
lieu et place de _Mme Fick-Wéry. 

Trois membres du personnel ont demandé à être déchargés de leurs fonc­ 
lions : 

M11
e Orban, professeur de sciences naturelles : ses attributions ont été 

réparties entre les chargés d 11 cours; 
.M11

e Nystcn, professeur de. gymnastique : elle a été remplacée par 
M11c Patiuet; 
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M11e Delhez, maitresse d'études : sa succession a été confiée à M11e Feuillat. 
Enfin, l'accroissement de la population scolaire a nécessité la création 

d'une nouvelle place de maîtresse d'études: M110 Graide, L., a été chargée de 
ces fonctions. 

Composition du personnel au 51 décembre 19H 

Directrice : 
1\luc Maby. 

Proïesseurs : 
M.M. Froidmont : religion; 

Van den Hydt : psychologie, logique, morale et méthodologie générale; 
Mairlot : sciences naturelles; 
Duchesne : histoire et géographie; 
Deltour : mathématiques; 
Kremer : langue flamande; 
Michel: histoire de l'art; 
Grégoire : langue française (grammaire comparée}; 

M11es Bierrné : Iittéruture française; 
Fritsché : sciences naturelles, 

M. Deprez: tenue des livres et notions de droit cornmercial , 
Mil•• De Wue! : dessin, économie domestique et hygiène; 

Platel ; langue flamande; 
Tohler : langues allemande et anglaise ; 
Nysten : langue française; 
Dcssouroux : musique; 
Patinet : gymnastique. 

Econome : Mue Petitjean. 
:Maitl'csscs d'études: M11cs .Fritsché; Feuillat ; Graide. 

Admissions. 
En f 908-! 909 . 80 élèves. 

i909-t910 . 79 
{9!0-f9t1 . 86 

-- 
Total 24f> élèves, 
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CHAPITRE III 

•. , ft. , , 

JURYS CHARGES DE OEUVRER LES DIPLOMES DE PROFESSEUR AGREGE 
l>E l.'El\SEIGNEMEi'iT ~IOYEN ET DE RÉGENTE D'i-:COLE MOYENNE. 

.,,J. - EXA'.\ŒNS 1>',\SPIMNT-PROHSSEUll AGRÉGÉ ET DE PROFESSEUR AGIIÉGÉ 

DE 1,' BNSEIGN EiUENT MOYEN. 

Règlement des examens d'aspirant-proiesseur agrégé et de professeur 
agt·égé de l'enseujnement moyen. 

Les dispositions <lu règlement des examens d'aspirant-professeur agrégé 
et de professeur agrégé, porté par l'arrêté royal du 6 juillet 188ä, ont été 
modifiées par l'arrêté royal du 14 juin -191 { : ces modifications tendent à 
rétablir l'égalité entre les récipiendaires qui se destinent à enseigner dans la 
région wallonne et ceux qui se destinent aux écoles des localités flamandes; 
elles visent aussi à assurer Ic recrutement de professeurs agrégés pour la 
partie flamande du pays. (An. XXXVI, p . .14) 

D'autre part, pour parer aux inconvénients qui résultent de l'inscription 
sur les diplômes et certificats, de la mention d'une épreuve sur une langue 
moderne quand celle épreuve n'a pas été satisfaisante, le Gouvernement a 
modifié les dispositions relatives à cette mention. Elle ne sera inscrite que si 
le récipiendaire a obtenu les 0.6f'.S du nombre des points attribué à un travail 
parfait. (A. M. du 20juin i91I. An. XXXVIII, p. 47.) 

Examen complémentaire à subir par les récipiendaires por leurs d'un 
diplôme de pro/'essem· agrégé pour la partie liuéraire Olt pour la partie 
scientifique et qui désirent obtenir le double diplôme liuéroire et seientifique. 

Un arrêté royal du 1 [> mai 19H fixe les matières dont sont dispensés les 
récipiendaires qui subissent l'épreuve complémentaire en vue de l'obtention 
du double diplôme. (An. XXXI, p. 59".) 

Un arrêté ministériel en date du f 7 mai de la même année détermine la 
formule du diplôme à délivrer aux récipiendaires qui ont subi avec succès 
cette épreuve complémentaire. (An. XXXl1l1 p. 41 .) 

Jw·ys d'examens. - Des jurys ont été institués, chaque année, auprès 
des sections normales moyennes de l'État à Gand el à Nivelles et auprès de 
l'école normale moyenne libre de ~Jalonne. 

Les arrêtés royaux nommant les membres <le ces jurys ont été publiés au 
/Uoniteur, à leurs dates respectives. 

Résultats des examens, (An. CCI1 p. ij69). 
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8. - EXAMENS n'AS.PIRANIE-RliGE~TE ET DE RÉGENTE D'ÉCOLE MOYEN~E. 

Règleme,it des examens d'aspirante-1·égente et de régente d'école moyenne. 
- Un arrêté ministériel du t5 juin 191 t introduit dans le règlement des 
examens d'aspirante-régente et de régente d'école moyenne, des modifi­ 
cations analogues à celles qui sont apportées par l'arrêté royal du 
t4 juin i9H au règlement des examens d'aspirant-professeur agrégé et de 
professeur agrégé. (An. XXXVII, p. 46.) 

Les dispositions de l'arrêté ministériel du 20 juin 19{ i concernant la 
mention de l'épreuve sur une langue moderne (cf. Règlement des examens 
de professeur agrégé) sont applicables aux récipiendaires qui se présentent 
aux examens d'aspirante-régente ou de régente. (An. XXXVIII, p. 47.) 

Examen complémentaire 7Jour l'obtention d'un double diplôme. - Un 
arrêté ministériel du 16 mai f 9H fixe les matières dont sont <lis pensées 
les personnes munies du diplôme de régente littéraire ou de régente scienti­ 
fique, ou de régente de langues modernes, qui désirent obtenir un second 
diplôme. (An. XXXII, p. 40.) 

La formule de ce diplôme est déterminée par l'arrêté ministériel du 
17 mai 19H. (An. XXXIII, p. 4L) 

Jurys d'examen, - Des jurys ont été institués, chaque année, auprès des 
sections normales moyennes de l'Etat, à Bruxelles et à Liége et auprès des 
écoles normales moyennes libres à Louvain, Thielt, Wavre-Notre-Dame, 
Nivelles, Champion, Tournai, Eecloo, Jupille et Landen. 

Les arrêtés royaux nommant les membres de ces jurys ont été publiés au 
JJJ011itew·, à leurs dates respectives. 

Un arrêté ministériel du 51. août i9J 1 a institué de nouveaux jurys chargés 
de procéder, en !915, à l'examen préalable à celui d'aspirante-régente. Ces 
jurys ont fonctionné auprès des écoles normales moyennes libres de Turnhout 
(Institut du Saint-Sépulchre), de Gand (Dames de l'instruction chrétienne), 
de Gand (Société gantoise pour l'iustruction supérieure des jeunes- filles), de 
Bastogne (Sœurs de Notre-Dame). 

Résultat des examens. (An. CCII, p. ~70.) 

--- -.. 

CHAPITRE lV. 

EXA,JENS ET JUHYS SPÉCIAUX. 

Les arrêtés royaux nommant les membres de ces jurys ont été publiés au 
Alonitcm·, à Jeurs dates respectives, 



( CXI.VII 

A. - EXAMENS CONDUISANT AU DIPI.ÔllE DE CAPACITK 

POUR L
1
ENSEIGNEMENT DU DESSIN DANS LES ÉTABLISSEMENTS D'INSTRUCTION MCYENNE, 

Règlement des examens de capacité pom· l'enseignement du dessin tians les 
établissements d'iustruetion moyenne del' Élut.- L'arrêté royal du f O novem­ 
bre 1909 stipule que pour être admis aux examens conduisant au diplôme 
de capacité pour l'enseignement du dessin dans les établissements d'instruc­ 
tion moyenne de l'État, le récipiendaire doit être porteur de l'un des 
diplômes suivants : professeur agrégé, régente, instituteur, institutrice. 
(An. XIV~ p. 27.) 

Cet arrêté n'est entré en vigueur qu'en 191 L (Ar. R. du 25 février -1910. 
A11. XVI, p. 29.) 

Sont dispensés de la couditiou prescrite par l'arrêté royal prérappelé, les 
récipiendaires porteurs du diplôme de capacité pour l'enseignement du dessin 
dans la section d'instruction générale des écoles moyennes de l'Etat, <tui se 
disposent à subir l'une ou l'autre des diverses épreuves réglées par l'arrêté 
ministériel du 26 février f905. Toutefois, cette dispense ne s'étend pas 
à l'examen du dessin dans les écoles et sections normales moyennes de l'Etat. 
(A. R. du !7 avril j9H. An. XXIX, p. 57.) 

Considérant qu'il y a lieu de tenir compte de ces conditions d'admissibilité, 
Je Gouvernement a modifié le règlement organique des examens de profes­ 
seur de dessin et déterminé, en conséquence, les matières des épreuves et 
la durée assignée à chacune d'elles. (A. M. du f 6 août t9H. An. XL11 p. 57 .) 

Jury d'examtns. - On jury a été institué, chaque année, en vue de pro­ 
céder aux examens de dessin; ce jury a siégé à l'Académie de Beaux-Arts, 
à Louvain. 

Résultats des exumeus, (An. CCIV, p. 572.) 

IJ. - EXAJ\JENS CONDUISANT AU DIPLÔME .DE CAPACITK POUR L'ENSEÏGNEMENT 

DE LA GYMNASTIQUE DANS LES ÉTABLISSEMENTS IJ
1
JNSTI\UCTION .MOYENNE. 

Un jury a été institué, chaque année, en vue de procéder aux examen~ de 
gymnastique; ce jury a siégé, pour Ies garço11s, à l'athéuée royal de Bru­ 
xelles, et pour les filles, à l'école moyenne <le !'État, pour filles,ä Schaerbeek, 

Résultat des examens. (An. CCIII, p. ä7f .) 
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TITR[ V 
SUBSIDES ET DÉPENSES. 

- 
CHAPITRE PREMIER 

BUDGETS E1' COMPTES, 

Athénées royaux. (Loi du ter juin 18~0.) - Les recettes des athénées se 
sont élevées, pendant la période triennale : 

En t909 à 
19{0 à 

- f9H à 

. fr. t,707,227.24 
t~7'a5,ij60.54 
f ,766:254.96 

Ces recelles se subdivisent ainsi qu'il suit : 
1909 19:1.0 i9H 

Excédents des comptes pénultièmes. . fr. 
Allocations sur le Trésor public . 

des provinces . 
Produit des fondations, rentes, etc. 
Allocations des communes. 
Produit des rétributions scolaires. 

Toreux , . fr. 

45,008.98 37,990 )) 35,431.37 
990,461.80 998,741.20 1,031,986.29 

)) )1 )) 

3,081.12 2,967 .ro 4,363.03 
432,079.99 440,865.97 440,496.89 
236,595.35 242,996.07 253,957.38 
---- ---- ----- 
1,707,227.24 1,723,560.34 i,766,~34.96 

Les dépenses ont atteint le chiffre de fr. f ,671,79!:>.87 en 1909; 
1,691,782.08 en i9l0; 
f,73!1509.92 en 19H. 

Elles se répartissent ainsi : 
1909 19-10 1911 

Excédents des compies pénultièmes. . fr. )) )) )) 

lllobilier classique . 84,069.56 8<1.,605.60 82,675.48 
Traitement et autres frais courants . -1,358,616.02 1,374,525.44 1,405,414.77 
J\linerval des professeurs . 229,-H0.29 232,65-t.Oi 243,219.67 

·---- ---- ---- 
ÎOTA.UX. . fr. 1,671,795.87 1,691,782.08 1,731,309.92 

Ecoles moyenne., de l'Etat. (Loi du ter juin {850.) - Pendant la période 
triennale les recettes des écoles moyennes de l'Etat se sont élevées 
à . • . fr. {,821>,790.77 en 1909; 

-1,869~769.ö8 en f910; 
1,874,606.28 en i9H. 



(CL) 

Ces recettes se subdivisent ainsi qu'il suit : 
1909 

Excédents iles comptes pénultièmes. • . fr. 3t,82-i.33 
Allocations sur le Trésor public • i, 157 ,30f. 90 

des provinces . 
Produit des fondations, rentes, cie. 
Allocations des communes 
Produit des rétributions scolaires 

Toraux . 

)) 

8,688.51 
333,541.79 
29-i,432.24 

. fr • 1 , 825, 790 . 77 

1.910 1!lH 
- - 

26,147.79 29,249.22 
1,194,979.67 1,182,343.02 

)} }) 

8,797.01 8,646.31 
349, 96-i. 18 362,009.31- 
289,880.-iS 292,358.39 
---~--- ---··--- 
1,869,769.58 1,874,606.28 

Les dépenses ont atteint le chiffre de fr. i, 797 ,66t .50 en 1909; 
1,855,692J55 en 1910; 
1,848,667.86 en t9H. 

Elles se répartissent de la manière suivante : 
1909 

Excédents des comptes pénultièmes. 
Local et mobilier classique . 
Traitements et autres frais courants. 
Répartition du boni entre les professeurs 

'fon.11x. 

)] 

97,663.48 
1,603,136 .. i-9 

96,861.33 

1910 

1) 

101,201..91) 
1,645,294.-10 

89,!96.53 

-1911 

1,025.55 
109,398.H 

1,641,269.95 
96,974.25 

. fr. 1,797,66i.30 f,835,692.53 1,818,667.86 

Établis.'Jemenfs communaux d'enseiqnement moyen,pow· garçons1subsidiés 
par le Trésor public. - Les recettes totales des collèges et des écoles 
moyennes qui reçoivent mi subside sur les fonds de l'Etat, se sont élevées, 
pendant Ja période triennale : 

En J909, à. 
En 19-fO,à. 
En f 9H, à. 

Collèges. 

fr. 236,H!J.69 
245,175.07 
2f:, l 1474.0n 

Ecoles moyennes. 

4ä3,5O2.58 
475,885.0~ 
487 ,997.ä7 

Ces recettes se subdivisent comme il SJ1it : 

Colleges. 
Excédents des comptes pènultièmes. . fr. 
Allocations des communes. 

sur Ic Trésor public . 
des provinces . 

Produit des fondations, renies, etc. 
des rétributions scolaires. 

Torxux, . fr. 

Ecoles moycn11es. 

Excédents des comptes pénultièmes. . fr . 
Allocations des communes 

sur le Trésor public • 
des provinces . 

Produit des fondations, rentes, etc. 
des rétributions scolaires 

Torxux . . fr. 

1909 1010 HH:I. - - - 
2,106,76 1,386.69 -l,885.79 

93,082.28 97,590.23 96,657.92 
105,329.67 106,172.67 109,272.67 

4,245 )} 4,245 J) 7,660 )) 

2,657.73 2,875.23 2,612.23 
28,698.25 30,903.25 33,355.44 

--·-- 
236,119.69 243,173.07 251,47,i.05 

1909 1910 1911 
- - - 

2,082.06 896.96 )) 

215,614.47 233,Hi.98 233 ,-124. 52 
6J, !HS. 55 61,253.55 6i,·19l.05 
30,589 )) 32,073 )) 39,978 )) 

)) )) )) 

143,01!8.30 ·146,517 .56 i.53,704 )) 

----- 
453,302.38 473,883.05 ,\87 1997. 57 
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Les dépenses ont atteint les chiffres suivants ; 
Collèges. 

. Ir. 257,558.55 
240,965.57 
250,441.2:i 

En '1909 . 
En 19f0 
En 19H . 

Ces dépenses se répartissent comme il suit : 
f909 Collêges. 

Ecoles moyennes. 

4ä5,559.78 
472~459.6ö 
48i,265.57 

-191ó 19H 

Excédents des comptes pènultièmcs. . fr. 
Locaux el mobilier classique. 
Traitements et autres frais courants. 
Minerval des professeurs . 

Torsux , . r,. 

Écoles moyennes. 
Excédents des comptes pénultièmes. . fr. 
Locaux et mobilier classique. 
Traitements et autres frais courants. 

Torxux. . fr. 

)) )) )) 

36,0-iO.·IS 36,350.ï6 38,989.61 
190,899 .. 1-2 193,657.97 200,852.20 
10,398.73 ·10, 956 .8-i i0,599.42 ----- ---- -·---- 

237,338.33 240,965.57 250,4.U.23 

t909 1910 1911 
- - - 
)) )) )) 

55,198 .. fä 52,040.66 49,825.81 
400,341.33 -i20,,H8.69 -i37 ,43i .56 ---- ---- 
.f.55,539.ïS 472,-:159. 65 -i87 , 263 . 37 

Établissements communaux d'enseignement moyr11, pour filles, subsidiés 
pm· le Trésor publie.>: Les recettes totales des écoles moyennes communales 
pour filles, subsidiées sur les fonds de l'État1 se sont élevées, pendant Ia 
période triennale : 

bn i909, à. 
En HHO, à. 
En 19H, à. 

. fr. 440,341.57 
4.C.7,696.-15 
4491959 .4ä 

Les recettes se subdivisent comme suit : 

Excédents des comptes pénultièmes. 
Allocations des communes 

sm· Ic Trésor public . 
des provinces . 

Produu iles fondations, 1·e111es, etc. 
des rétributions scolaires . 

TOTAUX. 

. fr . 

. fr. 

190!) 

5,3-i5. 72 
230,613. f!l 

-il ,22!).50 
ä0,965 » 

))· 

·132, 187. 96 

.uo,au.a; 

HHO mu 
- - 

3,875.81 2,-i-90.·J.I. 
2-li,-174.!.!5 ~U2,241. H 
38,053.09 38,0-18.07 
31,207 )) 31,985 )) 

)) )) 

_133,385.68 ·135,07-l.50 ---- ---- 
-H7,696.13 ,H9,939.45 

Les dépenses ont atteint les chiffres suivants : 
En H)09 . f . 
E11 19f0 
En f9H 

Ces dépenses se répartissent comme il suit : 
-190!) 

4l8~~63.~4 
44l ,6fi2.76 
44J ,50!.U>ti 

1.9!0 1911 

Excédents des comptes pénultièmes. . fr. 
Locaux et mobilier classlque. 
Traitements et autres frais courants. 

TOTAUX. . fr. 

)) )) )) 

58,465.98 57,401.08 58,801.8,i 
380,0!)7.56 384.-,261.68 382,707.i2 
---- -- ----- 

438, 563 • 5-i .U{,662.76 4.U,509.56 
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CHAPITRE II 

BUDGETS ET COMPTES DES ÉTABLISSEMENTS D'INSTRUCTION ~lOYENNE 
CRÉÉS EN EXÉCUTION DE LA LOI DU 15 JUIN 188L 

Les recettes des nouveaux athénées et écoles 
pour garçons que pour filles, se sont élevées à : 

1909. 

moyennes de l'Etat, tant 

1910. 

Athénées royaux . . . fr. 
Ecoles moyennes de garçons. 

de tilles. 

1,554,99t:U5 
878,585.74 

11278, 77~.85 

i ,5691298. 76 
900,189.72 

1,326,M~.50 

-l9H. 

t ,587 ,795.08 
901,624.48 

1,539,903.08 

Ces recettes se subdivisent comme il suit : 

Athénées royaux. 1909 1910 19ll 

Ex.cédents des comptes pénultièmes. . fr. 27,801.52 2.{,675.97 16,068.72 
Allocations sur le Trésor publie . 871,135.64 891,187.52 9la,5l7.28 

des provinces . )) )) )l 

Produit des fondations, rentes, etc. -1,038.68 1,987.58 2,892.S.l 
Allocations des communes. 307 ,68l. 74 308,Hi4.49 3!0,927. ï9 
Produit des rétributions scolaires -146,437.55 1.43,073.20 14.i,HS6.45 

----- 
Torxux, . fr. ·l ,35.i. !J95 .13 -1,369,298.76 ·l ,387, 793.08 

Écoles moyennes de garçong. i909 1910 J91 l 

Excédents des comptes pénultièmes. . fr. 35,492.02 30,563.03 3-t, 730 .50 
Allocations sur le Trésor public . 484,714.52 512,248.41 512,013.96 

des provinces . )) )) l) 

Produit des fondations, rentes, etc. 984.82 1,034.60 1,335.4-1 
Allocations des communes 235,223.35 2à2,487.30 228,030,17 
Produit des rétributions scolaires 121,971.03 ·123,856. 3R 125,51-LU 

--- ------ 
Torxux . . fr. 878,385.74 900,-189.72 901 ,6~H. .. l8 

Écoles moyennes de filles. 1909 1910 1911 

Excédents des comptes pénultièmes . . fr. 66,140.05 67,522.58 78,352.33 
Allocations sur le Trésor public . 699,630.16 735,417.n 722,875.22 

des provinces . )) )) )) 

Produit des fondations, rentes, etc. 2,152,13 2,1!)6.04 2,623.17 
Allocations des communes. 304,396.53 310,039.25 309,106. 1:1, 
Produit des rétributions scolaires 2Ö6,456.96 21-1,339. 70 226,!H6. 22 

----- 
Tormx . . fr. t,278,775.83 J,326,515.30 l,339,!l03.08 

Les dépenses ont atteint : 
1909. J9i0. 1911. 
- - - 

Athénées royaux . . fr. t ~540A59.25 -1,3ä3) H>.60 t ,56:'>,859.09 
Ecoles moyennes de garçons. 843,6:'ji>.24 8~1 .. 5-15. 77 8ä8 ä59 55 ' de filles. t ,200,423.50 1,256,899.74 i,'249,017,7~ 
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Elles se répartissent ainsi qu'il suit : 
Athénées royaux. 1909 1.9i0 1911 - - - 

Excédents des comptes pénultièmes. . fr. )) 1.53 t,5-12.82 
Mobilier classique . 67,129.58 67,HO.,U 69,676.54 
Traitements et autres frais courants. 1,128,216.10 1,1-14,446.93 1,151,387.28 
Minerval des professeurs . U5,093.55 1.U,556.70 143,282.45 

------ ---- 
TOTAUX. . fr. 1,340,439.23 1,353,115.60 1,365,859.09 

Écoles moyennes de garçons. 1909 1910 1911 
- - - 

Excédents des comptes pénultièmes. . fr. )) il )) 

i\lobilier classique . 63,9H .70 59,026.H 58,894.26 
Traitements et autres frais courants. 7ï9,743.54 793.287.66 799, 6-15. 07 

----- 
TOTAUX. . fr. 843,655.24 852,3i3.77 858,539.33 

Écoles moyennes de filles. -1909 1910 19H 
- - - 

Excédents des comptes pénultièmes. . fr. )) . 0.57 )) 

llobilier classique . 89,537.10 86, 250.·17 89,765.92 
Traitements et autres frais courants. 1. il0,886.40 1,150,64\l.OO 1,-159, 251. 83 

------ 
TOTAUX. . fr. 1,200,423.50 1,236,899.a ·1, 249, Of 7. 75 

CHAPITRE III 

COMPTE HENDU DE L'E~IPLOI DES ALLOCATIONS PORTÉES AU BUDGET DU DltPARTE­ 
MENT DES SCIENCES ET DES AHTS, POUR LE SERVICE ·oE L'ENSEIGNEMENT MOYEN, 
PENOANT LES ANNÉES 1909, 1910 et 1911. 

Service du conseil de perfectionnement. - Le chiffre de l'allocation affectée 
au service du conseil de perfectionnement de l'instruction moyenne a été · 

Pour 1909, de. . fr. 14,920 (1) 
- -1910, de . 14,920 ( J) 
- 19H, de. 14,920 (t) 

Voici le relevé des dépenses qui out été imputées sur ce crédit: 
1909 1910 

Frais de route et de séjour des mem- 
bres du conseil . . fr. 

Traitement du secrétaire 
Traitement du bibliothécaire- archi - 

viste . 
Souscription à des ouvrages pério­ 

diques et achat d'ouvrages pour la 
hibliothè(j ue du conseil 

Impressions, écritures, autographies et 
travaux de tous genres pour le ser­ 
vice du conseil . 

Totaux. . fr. 

3,99n 40 
l, 700 >> 

500 n 

ö,607 79 

:i,069 46 
·14,672 6f> 

5,756 80 
066 65 

500 » 

·I 44~ ·f 9 ' 

2,0:5~ 59 
8,484 01 

1911 

2,902 40 
1,599 9:! 

500 » 

_5,älO 62 

2,039 9~ 
10, H>2 86 

Service de îinspection, - Des allocations sont inscrites au budget du 

('1) Y compris un crédit temporaire de '10,000 francs. 
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Département des Sciences et des Arts pour le service de l'inspection : a) de 
l'enseignement moyen du {er et du 2d degré; b) des cours de dessin; c) des 
cours de gymnastique; d) des cours de musique, et e) des cours d'ouvrages 
manuels et d'économie domestique dans les écoles moyennes de filles. Ces 
crédits sont destinés, les uns à payer les traitements du personnel de lins­ 
pection, les autres à faire face aux frais de tournées .et à d'autres dépenses. 

Le montant de ces allocations a été : 
Pour 1909, d" . 
- 19!0, de. 
- 19H, dl'. 

. f . 82,98-l 10 
8;$,900 » 

85,900 )) 
Relevé des dépenses relatives au service de l'inspection : 

A. Inspection de l'enseignement moyen du ter et du :26 degré. 
'1909. ro 10. J9 li . 

Personnel de l'inspection . • • fr. 
Frais de tournées des inspecteurs. 

Totaux . . fr. 

3!'>,84-1.58 
-11,2:i0.05 

JG/291.63 

4-0,309.13 
12,,176.ä5 

:j~,4815.68 

41,822.0ä 
10,781.20 

52,603,25 

B. Inspection des cours de dessin, 
1!)09. HHO. rnH. 

Traitement de l'inspecteur . fr. 4,500 11 4,500 ,, t'i,121> li 

l1'rais de tournées. ~,000 • 1,995.30 ·f, 985..I 0 
- 

Totaux . fr. 6,500 " 6,493.50 7,H0.-10 

C. Inspection de l'enseigne-nient de la gymnastique. 

i909. mm. iOH. 
Traitement de l'inspecteur . . fr. 7,~00 .. 7,500 - 7,500 H 

Frals de tournées . 2,000 .. 1,608.10 -L,642.50 
Totaux . fr. 9,500 " -9,Tö1I:'îf U, 142.äO 

D. Inspection des cours de musique. 
·1909. ,f 9-10. 101-1. 

Traitement de l'inspecteur . fr. 4,500 " 4,:'iOO > 5,2!).f .66. 
Frais de tournées 5,000 ,, (-1) 2,100 " 2,000 )) 

- 
Totaux . fr. 7,500 " 6,5011 )) 7,2!H.66 

E. Inspecfion des cours d'ouvrages manuels el d'économie domestique 
dans les écoles moyennes de filles. 

1909 1910. 191!. 
Traitement de I'inspectrice. 
Frais de tournées 

Frais de tournées. 

Totaux 

. fr. 

. fr 

. fr. 

3,400 ,. 
1,116.-10 

.t,516 ru 

-190!) . 
412.90 

3,400 » 

.J ,000 " 
------- ------ 
4,400 • 

19,10. 
161.ü0 

3,400 " 
1,000 » 

4,400 Il 

F. Contrôle et inspection de la comptabilité des seerétaires-trésoriers, 
-191,1. 
787,50 

(f) Y compris fr. 1,000 du chef de mission (A. m. du 9 décembre 1909). 
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Total des dépenses d11, service de l'inspection. 

190!} 
HHO 
19H 

. fr. 14,720.63 
ï9, 148.:)8 
81,554.8-1 

Service de l'enseiqnement normal destiné à former des professwrs pour 
fes écoles moyenne!>, - Les crédits votés par la Législature pour faire face 
aux frais de l'enseignement normal (non compris les jurys d'examen), 
ont été : 

En J !)09, de . fr. -1.J 7,000 )) 

En 19!0, de . Hfi,(i07 12 -1) 
l~n HH J, tie us.osu 22 (-:?) 

Voici le relevé des sommes dépensées sur ces crédits : 

1° Sections normales de L'enseignement moyPn du degré inférieur 
pour garçons, établies à Nivelles et à Gand. 

190\J. ·1910. 1.9tL 
- - - 

A. Personnel fr. v'1, 725 Hi 59,fil:i 31 54,370 77 
IJ. Matériel . t,,ow 10 s.rss 11 5,927 84 
C. Indemnités spéciales ':2,22':2 53 2,ü/40 û~ 2,8.fä Il 

- 
Totaux . fr. (i'2,\)73 19 69,012 07 <;?,, 1-13.IH 

~
0 Sections normales de l'enseignement moye11 du degrê in f érieur 

pour filles, établies à Bruxelles et à Liége. 

-1909. 1910. 19H. 
- - - 

:1. Personnel . fr. 41>, 9:57 nO -it ,283 32 -H,837 1!J 
IJ. l\latéricl . -1,97,i 30 4,749 01 6,200 !)5 
C. Indemnités spéciales 1,02:5 " 1 ,5-15 > 3,808.17 

-- 
Totaux . . fr. 52,93-1 80 -"-7 ,577 33 ;;,i,()06.61 

Total des dépenses des sections normolcs, 

Personnel. Matériel. Ensemble. 
- - - 

1909. . fr. 104,907 !39 ·1 J ,000 » HG,!J07 U9 
·1910. I0:».08'.2 ~8 11 507 12 J 16,58!) 40 
HIH. tO~,fJ2l 43 12.l:?8 7!J l.18,050 2'2 

Crédits et dépenses 1·elatif~ an service des j,trys d'examen. - (Personnel 
et matériel.) - Les crédits votés au budget du Département, pour le ser­ 
vice des jurys d'examen de l'enseignement moyen, ont été: 

(1) Y compris un crédit supplèmentalre de fr. ;'i07.J2 (Loi du 7 aoùt -!Oil, Moniteur n° 230). 
(2) Y compris 1111 crédit supplèmeutaire de fr. 1,050.22 (Loi tin 17 mai 191~, Moniteur n•• HS-150). 



En !909, de 
- mm, de 
- !9H, de 

La dépense totale s• est élevée : 

Pour !909, à . 
- mm, à . 
- -i9H, à . 

( CLVI) 

• fr. 7t,9t8 90(,1) 
72 ,306 90 . 2) 
73,795 ;, (3) 

. fr. 70,5f0 79 
70,953 f 7 
73,794 79 

Service des athénées et des écoles moyer,nes de l'État. - Les crédits 
inscrits au budget du département des Sciences et des Arts pour le service 
des athénées royaux el des écoles moyennes de l'État se sont élevés : 

Pour -190!), à . 
- mm, à . 
- .JOH,à. 

Il a été dépensé sur ces crédits : 
En 1909 
- HHO 
- .JOH 

. fr. 4 ,30i,:5t)0 ,. 
4,304,500 ,. 
4-,503, 180 ,. 

. rr. 4,303,880 54 
4,3U4,480 55 
4,503,-152 -.l4 

JJ01.41•ses à des élèves des écoles moyennes de r État. - Le crédit alloué 
pour cet objet a été : 

En -1909, de 
- mm, de 
- 19H, de 

La dépense a été : 
En 1909, de 
- mm, de 
- HH-l, de 

. fr. 3-i,500 • 
34,;iOO " 
54,500 " 

. fr. 32,87;J n 

55,22ä Il 

53,000 n 

Subsides à des établissements com1nunaux á'insiruction moynme peur 
garçons. - Les crédits sur lesquels ont été prélevés les subsides à des 
établissements communaux d'instruction moyenne, soit du premier, soit du 
second degré, étaient de : 

En ·1909 
- HIIO 
- 1911 

. rr. 178,908 " 
-178,908 , 
179,305 72 (4) 

(f) Y compris un crédit supplémentaire de fr. 2,918.90. (Loi du i7 mai t9:l0, Moniteur, 
n° U9.) 

(2) - - 5,506.90, (Loi du 7 août 19H, Moniteur, 
no ~30.) 

(5) 

(4) 

99ö n. (Loi du i7 mai 19!2, .l!oniteur, 
n'"U8--t50.) 

39ö,n. (Loi du 17 mai i9i2, 1lloniteur, 
n°1:l48,i50.) 
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La dépense s'est élevée: 
En 1909, à. 

1910, à. 
-1911,à. 

• . fr-. 178,519 72 
1.78,888 72 
f 79,305 71. 

Subsides à des établissements communaux d'instruction moyenne pom· 
filles. -· Les allocutions sur lesquelles ont été imputés les subsides en faveur 
d'écoles moyennes communales de filles étaient de : 

En 1909. 
f 910. 
i9lf . 

La dépense a atteint : 

En 1909 . 
1910. 

- 19H. 

. fr. 45,900 » 

43,900 » 

45,900 » 

. fr. 451896 90 
43,800 » 

45,900 )) 

Ser-oiee du concours général de l'enseignement moyen du. premier et du 
second degré. - Le montant <lu crédit alloué par les Chambres pour Ic 
concours général entre les établissements d'instruction moyenne a été : 

En 1909, de 
- 1910, de 
- 191:t, de 

. fr. 50,09?> 72 (i) 
29,770 HS (2) 
50~~00 )) 

Les dépenses ont atteint les chiffres suivants : 
1909. 1910. 1911. 

Indemnités de frais de voyage aux 
délégués chargés de surveiller les 
concours . . . . fr. 4,667 30 4,600 80 6,007 28 

Indemnités aux membres du jury 
chargés d'apprécier les épreuves 
du concours . f 5,221 )> 15,046 » i5,58ä >> 

Impressions, frais des distributions ~ 
dep1·ix,etc. t2,Hä 62 12,{09 7ö H,080 68 

Totaux. . . fr. 50,005 92 29,7!'.>6 ää 30,472 96 

lndemnüés en [aoeus: des pro/esseuts sans emploi. - Les indemnités 
votées en faveur des professeurs de l'enseignement moyen du premier degré 

(il Y compris un crédit supplémentaire de fr, 1,595.72. (Loi du !7 mai 1910, 
Moniteur 11° 149.) 

(2) Y compris un crédit supplémentaire de fr. 1,270. Hi, {Loi du 7 août t9ti, 
Moniteur n° 230.) 
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sans emploi, se sont élevées à 2,000 francs pour chacune des années t909, 
19{0 et i9·1 i ; les indemnités accordées ont absorbé ces crédits. 

Traitements de disponibilité. - Le crédit destiné à payer les traitements 
de disponibilité a été de 9~,000 francs pour chacune des années 1909, {9f 0 
et f <}j t. 

La dépense faite de ce chef s'est élevée : 

Pour l'année 1909, à . 
1910, à . . 
19H, il . 

. fr. 94,4{ 4,18 
88,608,22 
72,827 /i6 

Eneouraqemenis pour la p11blication d'oum·ages classiques, subsides, sous­ 
criptions, achuts. etc. - Le crédit affecté à la publication d'ouvrages clas­ 
siques (subsides, souscriptions, achats, etc.), a été: en 1909, de 20,000 fr.; 
en f9IO, de 20,000 francs; en f9H, de fr. 22,42ä.21'i (f). 

Voici le relevé des dépenses qui ont été imputées sur ce crédit: 
1909 1910 1911 

A. Subsides pour la publication 
d'ouvrages classiques . . fr. 5,400.- 2,400.-- 5,000.- 

B. Souscriptions, achats . . 5,472.05 !>,626.00 6,868.50 
C. Missions et autres dépenses . 12,H0. 79 H,844.92 12,fHH .86 

Totaux. fr. 18,982.84 19,870.9t 22)420.36 

Frais de rédaction du' dix-neuvième rapport triennal sur l'état de l' ensei­ 
gnement moyen. - Le crédit alloué, en 19! 0, pour frais de rédaction du 
dix-neuvième rapport triennal sur l'état de l'enseignement moyen était de 
ä,~00 francs. La fourniture d'exemplaires de ce rapport pour le service de 
'administration centrale a absorbé ce crédit jusqu'à concurrence d'une 
somme de fr. 4,647.50. 

(1) Y compris un crédit supplémentaire de fr. 2,425.25. (Loi du 17 mai 1912. Moniteur, 
n°~ 148-150.) 
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Loi, Arrêtés royaux, Arrêtés ministériels. 

I 
.trrëié 1·oyal fixa11t le taux 1)011r frquet le casuel du ehe] de minerval et de 

boni mire l'n ligne de cmnp le dans lu fixai ion du 1·rve1w adin i.ssible en 
matière de pension.~. 

:11 oelubn, 19U8. 

LEOPOLD Il, Hm DES 8Er.GRs, 

A tous présents et à vcuir , SA1.u-r, 

Vu l'article 57 de la loi du 2,1 juillet tSH, sur les pensions civiles, disposant 
que le tuux moyen à raison duquel le casuel et les autres émoluments tenant 
lieu de supplément de traitement entrent en ligne de compte dans la liquidation 
des pensions, est fixé par arrêté royal; 

Vu l'article 25 des statuts organiques de la caisse <les veuves el orphelins des 
professeurs, fonctionnaires el employés de l'ordre administratif cl enseignant de 
l'instruction publique, approuvés par notre arrêté du t4 janvier i 880, disposant 
que seul Ic casuel arbitré par arrêté royal, en vertu du prédit article :-57 de la loi 
du 21 juillet 1844, est soumis aux retenues statu ta ires; 

Consicléranl que jusqu'à présent, Ic taux <lu casuel du citer de minerval el de 
boni, admissible en matière de pensions, a été fixé pour les membres du per­ 
sonnel enseignant des athénées royaux el des écoles moyennes de l'l~tal pour 
garçons; par période triennale et d'après le montant des sommes touchées de ce 
chef, pendant trois années consécutives antérieures; 

Attendu qu'il est dans l'esprit des lois sur les pensions que Je taux du casuel 
admis, se rapproche le plus possible du casuel réellement Louché; 

Attendu que Ic montant exact des sommes touchées pendant le cours d'une 
année .. à titre de minerval et de boni: peut être établi à la fin de l'année subsé­ 
quente; 

Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts, 

Nous avons arrêté el arrêtons : 

A 11T1c1.H P11EM1H11. - Le taux pour lequel le casuel du chef <le minerval el de 
boni, attribué aux préfets des études ct•aux professeurs des athénées royaux, 
ainsi qu'aux directeurs, professeurs, régents el instituteurs des écoles moyennes 
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<le l'Etnr, pour garçoHs, entre chaque année en ligue de compie dans la fixation 
<lu revenu admissible en matière de pensions, est Ic montant des sommes réelle­ 
ment touchées Je cc chef pendant l'année pénultième; 

A1rr. 2. - Noue Ministre des Sciences cl des Arts est chargé de l'exécution 
du présent arrèré qui sortira ses effets à partir du I"'" janvier 1909. 

Donné à Laeken, le 5t octobre t 908. 
LÉOPOLD. 

Par le Hoi : 

le 1J/i11islre des Sciences et de» Arts, 
B0
" DESCA!\JP<;, 

Il 

Arrêté roynl autorisant le Conseil communal de Liégc à accepter la donation 
/) igncffe. 

~7 jun,·lca· 1 tt09. 

A tous présents cL ù venir, Suu-r. 

Vu l'expédition délivrée par \1 Ic notaire Georges Biar, de résidence à Liège, 
d'un acte en date du lO février 1 nus, par lequel M. Emile IJigue//e: industriel 
cl conseiller communal, demeurant il l.iége, déclare faire donation entre vifs cl 
irrévocable ,i la ville de l.iége d'une s0111mc de fr. t8J>li8.48, sous les charges cl 
conditions ei-après : 

« i0 La donation portera Ic nom de « Donation Emile Digue/fc, président du 
comité exécutif de l'Exposiuou de Liége , mil neuf cent cinq.» 

» 2° Les fonds versés à l'administration communale pour constituer cc capital 
seront placés par les soins de celle-ci; 

» 5° La partie du revenu annuel du capital de la donation qui ne serait pas 
utilisée cornmc il sera dit ci-après, ainsi qu<· Ic montant de toute rr-slitutinn ulté­ 
rieure qui serait faite par les bèuéficiaires d'1111 iles prix accordés sur la dite dona­ 
tion: accroitront Ic capital de celle-ci; 

» l1-° Chaque année, ù partir de l'année mil neuf cent sept un prix d'encoura­ 
gement de quatre cents francs pourra être accordé il un élève suivant les cours de 
!'École industrielle ou de l'ltcole moyenne de l.iégc 0111 à défaut de celles-ci, de 
tout autre ètablisscment similaire, organisé ou subsidié par la ville de Liégé el 
spécialcmcn l dest] IH~ aux jeu nes geus qui se prépurcu L aux carrières i ud uslricl les 
ou commerciales. Cel élève devra ,~lre Belge, né ou domicilié à Liège de prrfé­ 
ronce, âgé de douze ans au moins, de vingt-trois ans au plus, peu fortuné et 
appartennnt autant que possible it la classe ouvrière, rcco111111 Ic plus méritant cl 
ne jouissant pas d'une bourse de fondation; 

)> 5° Chaque fois que l'augtneutation • de revenu du capital de la donation le 
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permettra, le nombre de prix alloués conformément aux dispositions de l'article 
précédent, pourra être augmenté à duc concurrence; 

,> 6° Un prix annuel de 100 francs pourra être attribué au mémebénéflciaire 
pendant chacune des années consécutives que comportera le programme complet 
de l'établissement fréquenté par l'intéressé. Dans cc cas, Jes conditions prévues 
pour l'obtention du prix, devront exister chaque année et l'auribution de celui-ci 
devra faire chaque année l'objet <l'une décision motivée du conseil communal; 

>> 7° Un prix de l'import maximum de 600 Iranespourraêtro accordé pour 
permettre au bénéficiaire de compléter ses éludes par un voyage ou par un séjour 
à l'étranger à faire dans des conditions ü déterminer pal' la direction de l'établis­ 
sement dont il aura Iréque nté les cours. Le bénéficiaire devra effectuer Ic yo_yage 
ou Je séjour à l'étranger. dont il vient d'être parlé , endéans les huil mois de sa 
sortie de l'établissement, sauf cm pêchcmcnt légitime il apprécier par la direction. 
JI fera un rapport détaillé de ses observations. Cc rapport sera remis au directeur 
au plus lard dans les dix mois de sa sortie de l'école et communiqué à l'admi­ 
nistrat ion communale; 

)) 8° Les bénéficiaires majeurs prendront, en retirant Ic montant de leur prix, 
l'engagement écrit de Ic rcsiit ucr, s'ils ne se conformaient pas aux prescriptions 
de l'article précédent. S'ils étaient mineurs, cet engagement serail sig11é par leurs 
parents ou tuuurs ; 

>> !)0 l.c nombre et l'objet des prix à accorder seront déterminés annuellement 
par le conseil communal, d'après l'état des revenus de la donation; 

» 10° Le choix des bénéficiaires des prix à accorder sera arrêté par Ic conseil 
communal; 

>) Après avoir pris autant que possible l'avis du président de la Fédération des 
assoeiations commerciales et industrielles liégeoises ou de tout autre organisme 
similaire; 

>> Et sur le rapport motivé des directeurs des établissements visés à l'article 4 
des présentes ; 

,, f f O A défaut de candidats méritants, le conseil communal pourra ne pas 
décerner les prix disponibles, et la part de revenu ainsi 11011 utilisée accroitra le 
capital de la donation; 

n l 2° Des inseriptious rappelant les conditions auxquelles les. prix visés 
ci-dessus peuvent être obtenus, seront placées c11 lieu apparent à l'entrée de 
chacun des établissements visés à l'article 4 des présentes, 

>) {3° Trois mois au moins avant la lin de chaque année scolaire, l'administra­ 
tion cornmunalc fera insérer dans les journaux quotidiens de Liége,'.dcs annonces 
invitant les aspirants aux prix à formuler leurs demandes avec pièces à l'appui; 

,, ,J 1-'' Le montant de chaque prix annuel sera remis ù l'intéressé par Ic bourg- 
mestre, en séance publique du CO!ISt'il conunuual, dans Ic courant tic juillet de 
chaque année au plus lard. )) 

Vu la lettre, en date <lu 28 octobre !U08, adressée au collège des bourgmestre 
cl échevins de la ville <le Lîi-ge, par laquelle ~I. /Jignclfe déclare: 

J° Qu'il y a lieu de limiter la liste des hénéfieiaircs cventucls des prix de la 
fondation aux seuls élèves de l'école industrielle 011 de l'école moyenne de Liége 
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ou, i1 défaut de celles-ci, de tout établissement similaire organisé par la ville de 
Liége ; 
2" Que le prix de voyage sera accordé par Ic conseil communal, l'intervention 

du directeur de l'établissement dont Ic béuéliciaire a suivi les cours devant 
servir, sous forme d'un rapport motivé: à guider le choix du conseil communal; 
5" :Que si Je prix peul être accordé au même bénéficiaire pendant chacune 

des a~nrcs consécutives que comportera Je programme complet de l'établisse­ 
ment fréquenté par l'intéresse, il n'en est pas moins certain que, chaque année, 
l'examen des titres de tous les candidats devra avoir lieu dans les conditions 
déterminées 1far l'acte de donation. et que l'allribution du prix au bénéficiaire de 
l'année précédente ne peut avoir lieu que s'il est, l'année suivante encore: celui 
des candidats qui réunit le mieux les conditions prévues; 
\'u l'aoeeptation de celte donation faite dans l'acte précité au nom de la ville 

de Liégé, sous réserve d'approbation de l'autorité compétente; 
Vu la délibéra lion du conseil communal de Liégé, du 24 février '.f 908: (en­ 

danl à obtenir l'autorisa lion d'accepter ln donation susmentionnée; 
Vu l'avis de la Députation permanente du conseil provincial; 
Vu les articles 7fi, n° 5, de la Joi communale, t, et :10- de la loi du rn décembre 

1864, 91U cl ll57 du Code civil; 
Sur lil proposition de Noire Ministre de l'Intérieur cl de l'Agricnllurc, de Notre 

l\Iinislrc de la Justice cl de Notre Ministre des Sciences et des Arts, 

Nous avons arrêté et arrêtons : 

AnT1c1.K PIIE:at1EIL - La délibération susmentionnée est approuvée. 
En conséquence: Ic conseil communal de Liège est autorisé à accepter la dona­ 

tion dont il s'agit. 
AnT. 2. - Notre Ministre de l'Intérieur cl de l' Agriculture, Notre Ministre de 

la Justice cl Notre Ministre des Sciences c des Arts sont chargés, chacun en cc 
qui le concerne, de l'exécution du présent arrêté. 

Donné à Laeken, le 27 janvier 1909. 
L~:OPOLD. 

Par le Roi : 

le !Uinislre de I' Intérieur el de l' Agdculture, 
F. ScnoLLAEnT. 

Le /Jlinislre d,i la Justice, 
L. DE LANTSDEEHE. 

Le Ministre des Sciences et des Art«, 
8°11 DRSCAI\JPS. 
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III 

,frrêté r()yal réglant i'or9auisalion du concours yémfral <le l' enseiqnemen: 
moyeu du premier degré, en 1009. 

12 mni IDOD. 

A Lous présents et it venir, SAJ.ur. 

Yu l'article 3() tic la loi du 1er juin ·18~0, relatif au concours général entre 
les établissements d'instruction moyenne; 

Le Conseil rlc perfectiouuement de l'lnstruction moyenne entendu; 
Sur la proposition de Notre ~linislrc des Sciences cl des Arts, 

Nous avons arrêté et arrêtons : 

Article premier. Le concours entre les établissements d'instruction moyenne 
du premier degré aura lieu en 1909, d'après les dispositions du présent arrêté. 

Les athénées ro)'aux, les sections latines annexées aux écoles moyennes de 
l'Etut , les étnblissernents communaux subsidiés par Ic gouvernement, les éta­ 
hlisscments exclusivement communaux, les étahlisscnrcnts patronnés par les 
communes sont Le1111s d'y prendre part, ii moins qu'ils n'en soient dispensés par 
Notre Minislre des Sciences cl des Arts. 

Les étahlisscments privés peuvent y être admis, à la condition d'en faire la 
demande par écrit au département des sciences d des arts cl d'avoir 1111e organi­ 
sai ion analogue i, celle lies dahliss<'mcnts soumis au régime tie la loi du {0• juin 
18~0. 

Art. 2. Toutes les opérations du concours ont pour hase le programme publié 
par Ic gou,crnemcnl en 1888 (;J/ouif<•rir belg,: des 3-i- septembre, n" 247-::HS), 
tel 1p1'il a dé modifié par les urr étés ministériels du 22 juin tSU3 ( ïloniteur 
betrr des 26 et 2ï Juin), du 19 aoùt f8Dï (1Jlonire11r b1•lye du-~ septembre}, du 
30 juillet ·J!HM, (iJJ011ite11r b('l9c du Ii août}, du 12 septembre W01, (.:1lonite11r 
belge des 11 cl 1::; septembre]. cl Îllterprélé par la circulaire ministérielle du 
27 septembre 1904. 

Art. 5. Sont appelés à concourir : 
La rhétorique des humanités ancienues, la rhétorique des humanités modernes 

et 111H~ des trois classes (srco111lc; troisib11c 011 quatrième) ;·, désigner par Ic sort, 
tant dans la section drs humanités anciennes que dans la section des humanités 
modernes. 

Si Ic sort désigne trois fois de suite une mèrne classe, celle-ci est remplacée 
par 1111c autre class« t irfr au sort. 

Art. 4. Toutes les épreuves du concours onl lieu par écrit, sauf les épreuves 
finales conduisant au prix d'honneur. 

Ces 11pn·11vcs consistent en 1111 même travail. exécuté Ic même jour tians les 
communes, sièges Iles étahlissrrnents concurrents. 

El!Ps ont lieu hors de l'enceinte tip J'ath1;11fr,du collège ou de l'école moyenne, 
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en présence d'un membre du bureau administratlf ou d'un membre de l'admi • 
nistration communale et sous la surveillance d'un ou de plusieurs délégués 
désignés par Notre Ministre des Sciences et des Arts, parmi les professeurs des 
établissementsconcurrents. 

Aucune au Ire personne que le membre du bureau administratif ou Ic membre 
de l'administration communale et les délégués nommés par le Minislre ne peut 
a voir accès dans la salle où les concurrents sont réunis. 

Toutefois. celle interdiction ne s'applique pas aux inspecteurs de l'enseigne­ 
menl moyen. 

La durée du concours sera déterminée par Notre 1\Jinistrc des Sciences et 
des Arts. 

Art. ä. § l ". Le concours a pour objet dans Jes classes de rhétorique, de 
seconde, de troisième et de quatrième, tant de la section des humanités anciennes 
que de la section des humanités modernes : 

a) Une composition française (sans dictionnaire) pour les élèves des établisse­ 
ments de la région wallonne; 

Une composition flamande ( sans dictionnaire) pour les élèves des établisssements 
de la région flamande; 

Une composition allemande (sans dictionnaire) pour les élèves des établisse­ 
menls de la région allemande ; 

6) Une composition flamande ou allemande (sans dictionnaire) pour les élèves 
<les établissements de la région wallonne; une composir ion française ( sans dic­ 
tionnaire) pour les élèves des établissements de la région flama nde ou allemande 
et en outre : 

EN RIIÉTOIIIQUE DBS HUHANITÉS ANCIBNNES. 

Section grecque-latine. 

,t O Une version latine (sans dictionnaire); 
2° Une version grecque (sans dictionnaire); 
5° Les mathématiques; 
.{.
0 Une des matières suivantes à désigner par le sort: 

a) Une composition (sans dictionnaire) dans une troisième langue; 
b) L'histoire et la géographie; 
c) Les sciences naturelles (physique et notions de chimie) . 

Section latine. 

i O Une version la line (sans dictionnaire); 
2° Les mathématiques; 
5° Le dessin géométrique; 
4° Une des matières suivantes à désigner par le sort : 
a) L'histoire et la géographie; 
b) Une composition (sans dictionnaire) dans une troisième langue. 
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EN SECONDE DES Hùl\lANITÉS ANCIENNES. 

Section qrecqve-latine. 

f O Une version latine (sans diction­ 
naire); 
2° Une version grecque (sans dic­ 

tionnaire); 
5° Une des matières suivantes à dé­ 

signer par le sort : 
a) Une composition (sans diction­ 

naire) dans une troisième langue; 
b) L'histoire et la géographie; 
4° Une des matières suivantes à 

désigner par les sort : 
a) Les mathématiques; 
b) Les sciences naturelles(physiquc). 

EN TIWISIÈME DES HUMANITÉS ANCIENNES. 

Section grecque-lutine. 
f0 Un thème latin (sans diction­ 

naire) ou une version latine (sans die­ 
tionnaire] à désigner par le sort ; 

'2.0 Une version grecque (sans dic­ 
tionnaire) ; 

5° Une des matières suivantes à 
désigner par le sort : 

a) Une corn position ( sans diction­ 
naire) dans une troisième langue; 

b) L'histoire et la géographie; 
/i,0 Une des matières suivantes à 

désigner par le sort : 
a) Les mathématiques; 
6) Les sciences naturelles (zoologie 

et botanique). 

Section latine. 

1 ° Une version latine (sans diction- 
naire); 

2° Les mathématiques; 
5° Le dessin géométrique ; 
4,, Une des matières suivantes à 

désigner par le sort : 
11) L'histoire cl la géographie; 
6) Une ,composition (sans diction­ 

naire) dans une troisième langue; 
c) l.cssclences naturellcsjphysique ). 

Section ltüine, 
1 ° Un thème latin (sans diction­ 

nuire) ou une version latine (sans 
dictionnaire] à désigner par le sort; 

1° Les mathématiques ; 
5° Le dessin géométrique ; 
4-° Une des matières suivantes à 

désigner par le sort : 
a) L'histoire et la géographie; 
b) Une composition (sans diction­ 

naire) dans une troisième langue; 
c) Les sciences naturelles (phy­ 

sique). 

EN QUATRIÈ!UE DES UUJUANlTÉS ANCIENNES. 

Section grecque-latine. 
j0 Un thème latin (sans diction­ 

naire) ; 
2° Une version grecque (avec dic­ 

tion na ire) ; 
5° Une des matières suivantes à 

désigner par Ic sort : 
a) L'histoire et la géographie ; 
b) Les mathématiques; 
c) Les sciences naturelles (zoologie 

et botanique). 

Section latine, 
i O lJn thème latin (sans diction­ 

naire) ; 
2° Une des matières suivantes it 

désigner par Ie sort : 
a) L'histoire et la géographie; 
b) Les mathématiques ; 
c) Les sciences naturelles (zoologie 

cl botanique). 
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EN RURTORIQVE DES IIU41ANITÉS JtfO))ERNES. 

Section industrielle 
et commerciale. 

1° Les sciences commerciales et 
l'économie politique ; 
2° Une des matières suivantes à 

désigner par Ic sort : 
u) La chimie ; 
b) Les mathérnatiqucs , 
5? Une des matières suivantes à 

désigner par Ic sort : 
<r} L'histoire cl la géographie ; 
b) Une composition (sans diction­ 

naire) dans la troisième et dans la 
quatrième langue. 

Section scit!ntîfiryuc. 

{
0 Une composition (sans diction- 

naire) dans la troisième langue ; 
21) Les mathérnatiques , 
5° Le dessin géomélriquc ; 
4.0 L'histoire cl la géographie. 

EN SP.CONOE JlES llUJ\IANITliS J\IODEJll'ŒS. 

Section industrielle 
el commerciale, 

1 ° Les sciences commerciales ; 
2° Une des matières suivantes à 

désigner par Ic sort : 
a) Une composition (sans diction­ 

naire) dans une troisième langue; 
b) L'histoire el la géographie; 
5° U11c des matières suivantes à 

désigner par Ic sort : 
a) Les rnathéruatiques ; 
b) Les sciences naturelles (chimie 

et physique). 

Section scientifique. 

J'' Les mathématiques ; 
2° Le dessin géométnquc ; 
5° Une des matières suivantes à 

d ésiguer p:1r Ic sort ; 
a) Une composition (sans diction­ 

naire) dans une troisième langue; 
b) L'histoire et la géographie ; 
c) Les sciences naturelles (phy­ 

sique). 

EN TIIOISJi~~II); J)ES llllMANITJb AIODIWNES. 

Section industrielle 
el commerciale, 

-1° Les sciences couuiiercialcs ; 
2° Une des matières suivantes à 

désigner par Ic sort : 
u) Une composition (sans diction · 

nuire) d,111s une troisième langue ; 
b) L'histoire cl la géographlc , 
?;0 Une des matières suivantes ù 

désigner par Ic sort ; 
") Les mathérnatiques , 
b) Les sciences naturelles (phy- 1· 

siquc). 

Section scientifique. 

i0 Les muthéuiatiquos , 
2° Le dessin géométrique ; 
3° Une <les mntièrcs suivantes a 

désigner par le sort ; 
u) Une composition (sans diction­ 

nuire) Jans une troisième laugue , 
/,) L'histoire et la géographie ; 
c) Les sciences naturelles (phy­ 

sique). 
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1-:N QOATRtirnE nss HUMANITÉS MODlrnNES. 

1° Ene des matières suivantes à désigner par Ic sort : 
a) Une composition (sans dictionnaire) dans une troisième langue ; 
i>) L'histoire cl la géographie ; 
2° Une des matières suivantes à désigner par le sort : 
a) Les sciences commerciales ; 
b,' Les mathérnatiques ; 
c) Les sciences naturelles (botanique et zoologie). 
~ '2. Les réponses aux. questions d'histoire et de géographie et de sciences natu­ 

relies, ainsi que la traduction du texte de la version latine el tic la version 
grecque, peuvent étre rédigées, au choix du concurrent, en flamand ou en 
français. 

Ar]. G. Tous les établissements qui prennent part au concours adressent 
directement au département des sciences et des arts, la liste des élèves qui suivent 
les cours des diverses sections des quatre classes supérieures. 

Les listes indiquent le 110111: le prénom et Ic lieu de naissance de chaque élève, 
le domicile de ses parents, Ic tantième des points qu'il a obtenus dans· 1es compo­ 
sitions de chacune des deux séries de l'année ainsi que sur l'ensemble de ces deux 
séries, les cours obligatoires dont il est dispensé. Elles mentionnent, en outre, 
si l'élève est vétéran. 

Les élèves dont Ic changement d'èlahlissetnent ou de classe n'a pas été signalé 
au Ministre des Sciences cl des Arts avant la publication au MonitBur de l'arrêté 
ministériel réglant l'ordre du concours, sont assimilés aux élèves refusant de 
concourir. 

Art. 7. Sont appelés au concours tous les élèves ayant obtenu 0.65 des poinls 
dans les compositions Jes deux. premières séries de l'année. sur l'ensemble des 
matières obliyatoin:s dans _la section ù laquelle ils a pparticnncn 1. 

1.a liste des élèves concurrents est dressée: d'après ces données, par le dépar­ 
tement des sciences et des arts. 

Les élèves vétérans de la rhétorique des humanités anciennes cl de la rhéto­ 
rique des humanités modernes peuvent: en cc qui concerne chacune de ces 
classes, prendre part au concours; mais ils doivent être portés sur une liste 
spéciale. 

Les élèves vétérans des autres classes sont exclus du concours. 
Art. 8. Les concours sont jugés par 1111 jury que nomme Notre Ministre des 

Sciences cl des Arts. 
Le jury arrête Ic mode d'appréciation préalahlemcnt à l'examen du travail el 

des réponses des concurrents. 
Art. 9. JI y a des prix spéciaux de ïrançais, de flamand, d'allemand, d'anglais, 

de latin, de grec, d'histoire et de géographie, de mathématiques, de dessin 
géométrique, de sciences naturelles t>l de sciences commerciales. 

Un classement spécial est fait en mathématiques el en sciences naturelles, 
pour les élèves de la section latine. 
Il peut être accordé : 
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Un prix à un élève qui a obtenu au moins . 80 points sur 100. 
Un accessit à un élève qui a obtenu au moins . 70 
Uue mention honorable à un élève qui a obtenu au moins 65 
Un prix spécial est accordé aux »étéran« de la rhétorique des humanités 

anciennes et de la rhétorique des humanités modernes qui obtiennent au moins 
80 points sur 100. li ne leur est pas décerné d'autre distinction. Ces élèves ne 
sont pas admis à l'examen oral. 

Art. 1 O. Les élèves de la rhétorique des humanités anciennes et de la rhéto­ 
rique des humanités modernes <tui auront obtenu an moins 80 points sur 100 
dans une des épreuves du concours seront admis à subir un examen oral sur la 
matière de celle épreuve. Cel examen aura lieu ù Bruxelles publiquement. li 
durera, pour chaque eoncurrcut, trente-cinq minutes. 

L'épreuve orale de physique cl de chimie ama lieu à l'athénée royal de 
Bruxelles où les membres du jury pourront disposer des instruments et des 
substances nécessaires. Celte épreuve durera deux heures pom· chaque série de 
quatre candidats. 

Les prix décernés à ces élèves seront qualifiés de prix d'honneur quand les 
lauréats auront obtenu au moins 5;$ points sur 50 dans l'épreuve orale. 

Il ne pourra être décerné qu'un seul prix d'honneur par branche d'études. 
Cependant, s'il s'agit d'une branche où les élèves ont la faculté de composer en 
français ou en flamand, il pourra être décerué deux prix d'honneur, l'un pour 
les élèves wallons: l'autre pour les 1•lèvcs flamands. 

Les résultats· ·de l'examen oral contribueront au classement des autres 
lauréats pour la répartition des prix. 
JI sera remis, en plus des diplômes cl des livres décernés aux lauréats, une 

médaille en argent aux concurrents qui auront obtenu deux prix d'honneur, nne 
médaille en vermeil ù ceux qui auront obtenu trois prix d'honneur, une médaille 
en or à ceux qui auront obtenu quatre prix d'honneur. 

Art. i 1. La distribution des prix a lieu ù Bruxelles. La date en est fixée par 
Notre Ministre des Sciences cl des Arts. 

Sont appelés à cette cérémonie tous les lauréats qui ont obtenu un prix ou un 
accessit. 
Les diplômes accordés pour les mentions honorables sont envoyés aux inté­ 

téressés par l'intermédiaire des administrations communales. 
Art. 12. Un rapport détaillé sur le concours est publié au Jloniteur. 
Art. 15. Les dispositions réglementaires nécessaires pour assurer la tenue du 

concours, ainsi •1uc les décisions ù intervenir sur les cas douteux, sont prises 
par Notre ;\linistrc des Sciences cl des Arts chargé de l'exécution <lu présent 
arrêté. 

Do1111é ft l.arkcn, le 17 mai t90U. 
l.ltOPOLD. 

Par Ic Hoi : 
te Ministre des Sciences el des .irt«. 

B011 1 )t.;scA :ll PS. 

------~·-- 
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n 
Arrêté royal réglant l'organisalù111 du concours génfral de l'enseignement 

moyen du second deqré, pom· garçons) en 1909. 

1, mal :194Ut. 

LtOPOLD IJ, Roi DES BELGES, 

A tous présents cl ù venir. SAI.UT. 

Vu l'article 5(i de la loi du '1"" juin 18;j0, relatif au concours général entre les 
établissements d'instruction moycnne , 

Le Conseil de perfectionnement de l'instruction moyenne entendu; 
Sur la proposüion de Notre Ministre des Sciences et des Arts, 

Nous avons arrêté el arrêtons : 

Article premier. Le concours entre les établissements d'instruction moyenne 
du second degré, pour garçons, aura lieu, en { ~HJ9 ~ d'après les dispositions du 
présen t a rrè té. 

Les écoles moyennes de rJttat, les écoles moyennes communales subsidiées ou 
non par Ic gouvernement, les écoles moyennrs patronnées par les communes 
sont tenues de prendre part. au concours, à moins qu'elles n'en soient dispensées 
pour des motifs jugés légitimes par Notre Ministre des Sciences et des Arts. 

Les écoles moyennes privées peuvent être admises au concours; sous les con­ 
ditions indiquées à l'article 1er, § 5, de l'arrêté royal, organisant le concours 
général de l'enseignement moyen du premier degré. 

Les opérations du concours ont rour base le programme publié a11 i1/01iite111· 
betqe, du 12 septembre '1897, n° 23~. 

Art. 2. Est appelée à concourir la première classe 011 lroisièmc année d'études, 
ArL 5. Toutes les épreuves du concours ont lieu par écrit. Elles consistent en 

un travail exécuté le même jour dans les communes, sièges des établissements 
concurrents. 

Art. 4. Le concours est lcnu hors de l'enceinte de l'école moyenne, en pré­ 
sence d'un membre du bureau administratif ou d'un membre de l'administration 
commmrnlr et sons lr1 surveillance d'un délégué désigné par Ir, gouvernement. 

Art. 5, § ,1er. Il y aura un concours distinct pour la partie littéraire et un pour 
la partie scientifique. 

§ 2. Le concours porte sur les matières suivantes : 

A. - Partie littéraire. 

-f O Une rédaction en français (sans dictionnaire) pour les élèves des écoles 
moyennes de la région wallonne; une rédaction en flamand (sans dictionnaire) 
pour les élèves des écoles moyennes de la région flamande; 
2° Une rédaction en flamand ou en allemand (sans dictionnaire) pour les 

élèves des écoles de la région wallonne; une rédaction en français (sans diction­ 
naire) pour les élèves des écoles moyennes de la région flamande; 

5° L'histoire cl la géographie. 
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B. - Partie sde11tifique. 

f O Les mathématiques el lems applications: 
2° Une des matières suivantes à désigner par le sorl : a) la physique; b) la 

chimie el les éléments d'hygiène; c) la tenue <les livres. 
§ 5. Les réponses aux questions <l'histoire et de géographie et de sciences 

naturelles peuvent être rédigées, au choix du concurrent, en flamand ou en 
français. 
At'I. 6. Tous les établisseruents qui prennent pari. au concours, soit volontai­ 

rement, soit ù litre <l'obligation, adressent directement an département des 
sciences el des arts, la liste iles élèves formant chacune des trois classes ou 
années d'études de l'école moyenne proprement dite. 

Ces listes indiquent le nom, le prénom, le lieu de naissance de chaque élève, 
Ic domicile de ses parents, la <late de son entrée à l'école, Ic tantième des points 
qu'il a obtenus dans les compositious des deux séries de l'année cl Jes cours 
obligatoires dont il est dispensé, ainsi que la catégorie //, B ou C (o'Jit· art. 'i), 
ü laquelle il appartient. 

Arl. 7: Sont appelés ü concourir, Lous les élèves ayant obtenu 0.6ti des points 
duns l'1·nsemble des compositious SW' toutes les matières obligatoires <les deux 
premières séries de l'année. 

Les listes des concurrents sont dressées: d'après ces données, par Ic départe­ 
ment des sciences cl <les arts, dans l'ordre suivant: 
A. Les élèves qui ont terminé la première classe ou troisième année d'études1 

sans avoir doublé aucune <lès deux classes antérieures d'une école moyenne; 
IJ. Les élèves qui onl terminé celle même classe, après a voir don blé II ne au 

moins des deux classes antérieures ; 
C. Les élèves qui ont doublé la première classe ou troisième année d'études et 

qui sont, dès lors'. »étérans de la classe. 
Al'I. 8: § iet·. Notre Mi ~1islrc des Sciences et des Arls choisit, parmi les profes­ 

scurs des établissements concurrents, les délégués chargés de surveiller les 
opérations du concours. 

~ 2. Le membre du bureau ndrninistratif ou le membre de l'administration 
communale cl Ic délégué nommé par Ic Ministre sont seuls présents aux travaux 
du concours. 

§ 5. Aucune autre personne, si .ce n'est les inspecteurs de l'enseignement 
moyen, ne peul avoir accès dans la salle où les concurrents sont réunis. 

Art. 9. Le lra\'ail des élèves qui prennent pari au concours" est apprécié par 
un jury nommé par Notre Ministre des Scic11ccs t\l des Arts. 

La valeur relative des matières sur lesquelles porte le concours général est 
déterminée par Ic jt1ry ~ préalablement à l'examen du travail cl des réponses des 
concurrents. 

Arl. 10, ~ 1er. li peul ètrc accordé, tant pour la partie littéraire que pour la 
partie scientifique, dix prix r-t vi11gt nomnuüions pour le concours de la calé­ 
gorie des élèves mentlounés au litt. A ile l'article 71 cinq prix et dix ïunninoticus 
pom Ic concours ile la cnlégoric des élèves mcntionués nu litt. IJ de ce même 
article. 
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§ 2. 11 ne. peut être accordé de nomiualion ,l un élève qui, dans l'ensemble des 
épreuves du concours littéraire ou du concours scientiflque , n'a pas obtenu : 

Pour un prix 
011 accessit 
Une mention honorable 

Catègone A (-1). 

6;> points 
60 
füS - 

Catégorie B (1). 

70 sur fOO 
fi1> - lOO 
60 - 100 

§ 5. Un prix spécial est accordé a ceux des élèves vétérans (i) qui obtiennent 
au moins 70 pointssur 100. Il ne leur est pas accordé d'autre distinction. 

S 4. Un prix d'excellence est accordé aux élèves de chacune des catégories A, 
B et C ( 1 ), qui dans l'ensemble des épreuves tin concours général auront réuni 
7;; points sur 100. 

Art. 11. Les livres et les diplômes sont envoyés aux lauréats par l'interrné­ 
diaire <les administrations communales. 

Art. l 2. U11 rapport détaillé sur Ic concours est publié au Monitem·. 
Art. 17,. LPs dispositions réglementaires nécessaires pour assurer la tenue du 

concours sont prises par Notre Ministre des Sciences et des Arts <111i est chargé. de 
l'exécution du présent arrèté . 

Donné ~l Laeken, le (7 mai rno9. 
LÉOPOLD. 

Par le Hoi: 
Le !Jlinisln: des Sciences el des Arts, 

B011 lhscAllll'S. 

--- 
V 

4rrêté royal réglant l'oryanisalùm dit concours qénéral de« écoles HW!fe,rnes 
7)()1t/" filles, en 1909. 

• ~ mul 11t00. · 

LEOPOD 111 Bo1 Ol!S Bsrons, 

A tous présents cl ;1 venir, SAI.V'I'. 

Vu l'article 5ü de la loi du je•· juin ·18n0, relatif au concours général entre les 
établissements d'instruction moyenne1 ainsi que l'urtiele 10 de la loi du 
,rn juin 1~81 ; 

Le Conseil de perfectionnement de l'instruction moyenne entendu ; 
Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences el des Arts, 

Nous avons arrêté et arrêtons : 

Article premier. Le concours entre les écoles moyennes de filles aura lieu eu 
-19001 d 'a près les d isposi lions du préscn I arrêté. 

(1) Yoir article ï. 
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Lesécoles moyennes de l'lttal: les écoles moyennes communales subsidiées ou 
non par Ic gouvernement sont tenues de prendre part à ce concours, à moins 
qu' elles n'en soient dispensées pour des motifs légitimes, par Notre Ministre des 
Sciences et des Arts. 

Les établissements privés peuvent être admis au concours, à la condition d'en 
faire la demande par écrit au gouvernement et d'avoir une organisation analogue 
à celle des établissements de l'JtlaL 

Les opérations du concours ont pour base Je programme publié au !Jloniteu1· 
belge du i2 septembre 1897, n° 25ä. 

Art. 2. Est appelée à concourir la première division ou troisième année 
d'études. 

Art. 5. Le concours consiste en une seule épreuve par écrit ayant lieu Je même 
jour dans les communes sièges des écoles moyennes concurrentes et portant sur ; 

1° Une rédaction en français (sans dictionnaire) pour les élèves des écoles 
moyennes de la région wallonne; une rédaction en flamand (sans dictionnaire) 
pour les élèves des écoles moyennes de la région flamande ; 

2'' Une rédaction en flamand ou en allemand (sans dictionnaire) pour les élèves 
des écoles moyennes de la région wallonne; une rédaction en flamand (sans 
dictionnaire) pour les élèves des écoles moyennes de la région flamande; 

511 Une des matières suivantes à tirer au sort : 
A. L'histoire et la géogra phie ; 
JJ. Les mathématiques; 
C. Les sciences naturelles ; 
D. La tenue des livres. 
Art. 4. li peul être accordé dix prix el vinql nominations pour le concours 

général de chacune des catégories d'élèves mentionnées aux litt. A et B de l'ar­ 
ticle 7 clc l'arrêté royal de ce jour, organique du concours général des écoles 
moyennes de garçons: applicable au concours général des écoles moyennes de 
filles. 

Art. 5. Des régentes d'écoles. moyennes sont désignées par Notre Ministre des 
sciences et des arts pour surveiller les opérations du concours. 

Art. fi. Les articles 4~ 5~ § 5, 6. 7 ~ 8, §§ 2 et 5, 9, -10, §§ 2 el 5, H, 12 cl 13 
de Notre arrêté de cc jour, relatif à l'organisation du concours général de l'ensei­ 
gnement moyen du second degré, pour garçons, sont rendus applicables au con­ 
cours des écoles moyennes pour filles. 

Art. 7. Notre Ministre des Sciences et.' des Arts est chargé de l'exécution du 
présent arrêté. 

Donné:', Laeken: Je j7 mai 1909. 
tJ~OPOLO. 

Par Ic Hoi : 
Le Mini.st1·1· des Sciences et des A,·ts. 

B°" DESCi\l\11'S. 

---------- 
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VI 
.,frrêté ministériel réqlant la tenue des concours gêuéraux de Ienseiqnement 

moyeu, en 1909. 
14 n,i.l t989. 

Le M1N1STRE DES Sc1K~CES ET DES ARTS, 

Vu l'article t3 de l'arrêté royal du -l7 mai '.1909, relatif au concours général 
de l'enseignement moyen du premier degré, l'article 15 de l'arrêté royal du 
même jour, relatif au concours général de l'enseignement moyen du second 
degré, pour garçons, cl l'article 7 de l'arrêté royal du même jour, relatif au 
concours général de l'enseignement moyen du second degré, pour filles, 

Arrête: 

Les épreuves du concours général de l'enseignement moyen du premier cl du 
second degré, en t90!)~ auront lieu d'après les dispositions réglementaires qui 
suivent : 

§ 1er_ - De la tenue du concours. -- Des autorités qui interviennent 
dans la tenue du concours. 

Article premier. Le temps employé aux formalités préliminaires indiquées 
ci-après n'est pas compris dans la durée des épreuves. _ 

Art. 2. Le concours a lieu dans une salle désignée par le bourgmestre, hors 
de l'enceinte de l'établissement et assez grande pour que les élèves y soient suffi­ 
samment espacés, sous la surveillance des délégués du gouvernement. 

Art. 5. Le membre du bureau administratif ou le membre de l'administration 
communale, là où il n'existe pas de bureau, et le délégué, ainsi que les élèves 
concurrents ~c trouvent au local, aux jours cl heures fixés pour les concours. 

Art. 4. Le délégué communique au membre du bureau administratif ou au 
membre de l'administration communale, le titre ministériel qui Ic charge de la 
tenue des concours. 

Art. à. 11 reçoit ensuite, des mains du membre du bureau administratif ou du 
membre de I'administratlon communale, Ic paquet cacheté envoyé par Ic dépar­ 
tement des sciences et des arts. 

Il constate, par une déclaration au procès-verbal, si cc paquet porte la date 
du jou1' du coneours cl s'il foi est remis intact. 

Ce paquet doit contenir, pour chaque concours : 
J0 Le papier destiné à Ja transcription des eompositions, 
2° Les sujets de composition. 
Le paquet du premier jour contient, en outre, la liste officielle des .élèves 

admis à concourir. Cette liste ne doit être renvoyée au département des sciences­ 
et des arts par le délégué qu'avec les compositions du dernier concours. 

Art. 6. Le paquet est ouvert par le délégué du gouvernement, en présence du 
membre du bureau adrninistratil ou du membre de l'administration communale, 
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Art. 7. Les élèves prennent place dans la salle du concours, d'après un 
numéro d'ordre tiré au sort. 

Ils déclarent n'avoir apporté auclln:écrit ni aucune noie de nature à faciliter 
leur travail. 

Un nouveau tirage au sort sera fait à chaque séance de concours. Les délégués 
· indiquent, sur la liste officielle, la place assignée à chaque élève par cc tirage au 
sort. 

Art. 8. Le membre du bureau administratif ou Ic membre de J'administration 
communale cl le délégué peuvent seuls rester dans la salle pendant la durée des 
épreuves. 

Art. 9. Le délégué fait l'appel nominal d'après la liste officielle. Les élèves 
portés sur cette liste sont seuls admis à concourir. 

Art. 10. Si parmi les élèves portés sur la liste officielle, il en est qui ne 
répondent pas à l'appel nominal, Ic délégué constate leur absence dans Ic procès­ 
verbal de la tenue du concours, en mentionnant les motifs qui ont pu l'occa­ 
sionner. 

En ce qui concerne Jes absences pour raison de santé, Ic délégué réclame un 
certificat de médecin constatant que l'élève se trouve hors d'étal de se rendre au 
concours. 

Ce certificat, légalisé par l'autorité locale, est joint au procès-verbal. 
A défaut de ce certificat, l'absence de l'élève est considérée comme non motivée. 

, Art. 1 i. Le délégué délivre à chacun des concurrents un exemplaire du sujet 
de composition, sans lecture el sans explications préalables; i1 lui remet, en 
même temps, une feuille de papier destinée à la transcription de son travail. 

Si une ou plusieurs autres feuilles de papier sont nécessaires ù un élève, le 
délégué est autorisé à les lui donner (J). 

Art. 12. Le délégué surveille soigneusement les élèves pendant leur travail. 
Art: 15. Le temps accordé pom concourir étant expiré, le délégué recueille 

les compositions, achevées ou non, en commençant par le numéro le moins 
élevé dans l'ordre établi à l'article 7. 

3 2. - Des élèves concurrents. 

Art. J4. Les élèves écrivent leur composition sur le papier qui leur a été remis 
par le délégué et dont il est fait mention à l'article ä du présent règlement. 

Art. H>. A ce papier est fixée une enveloppe, dans laquelle le concurrenl écrit 
ses nom et prénom: son lieu de naissance, le nom de Ja localité, siège de I' êta­ 
blissernent, la désignation de la classe concurrente, et que le délégué ferme 
ensuite, sous les yeux de l'élève, sans marque ni empreinte de cachet. 

Art. ,t 6. Il csl expressément défendu d'inscrire sur les compositions aucun 
signe, aucun nom, aucune désignation de localité, de nature à en faire connaitre 
les auteurs. 

1' (1) Ar.el effet, des feuilles supplémentaires sont annexées aux pièces qui font l'objet de 
l'envoi du premier jour. Sicles concurrents sont. dons le cas de s'en servit', les délégués dolven 
veiller, avec soin, à ce qu'elles soient glissees duns la feuille principale et attachées au moyen 
dj épingles. 



Art. l1. Il est interdit aux élèves d'avoir aucune relation avec Ic dehors, sous 
quelque prétexte que ce soit, pendant la durée du concours. 

Ils ne peuvent pas communiquer entre eux. 
Art. 18, § Jer. Les élèves peuvent se servir, pour les mathématiques et pour 

les sciences commerciales, d'une table de logarithmes sans formules algébriques 
ni trigonométriques .et, pom le tracé des figures, de compas, de règles el d'équerres. 

§ 2. Les seuls4ivres dont l'usage soit permis aux élèves sont les diclidnnaircs 
grec-français ou grec-flamand pour la version grecque des concurrents de la 
quatrième des humanités anciennes. section grecque-latine. 

Arl. '19. Les élèves ne peuvent se passer les uns aux antres les livres et objets 
mentionnés à l'article 18. Ceux qui sont dans le cas d'y avoir recours ont soin de 
s'en munit' avant l'entrée dans la salle. 

Art. 20. Le jury peut annuler les compositions qu'il a reconnues entachées de 
fraude, ainsi que les compositions des élèves qui ont copié le travail d'un con­ 
current et celles des élèves qui ont laissé copier leur travail. 
Toute indication fausse au sujet de Ja section ou catégorie d'études à laquelle 

les élèves appartiennent, sera considérée comme tentative de fraude et réprimée 
sévèrement. 

§ 5. - Du procès-verbal de la tenue du concours. 

Art. 2 l. Le dél_égué rédige, séance tenante, un procès-verbal de la tenue du 
concours. 

Ce procès-verbal est signé par lui et par le membre du bureau administratif ou 
par le membre de l'administration communale, là où il n'y a pas de bureau admi­ 
nistratif. 
Il constate loos les faits relatifs au concours, qu'ils soient ou non prévus par Ic 

règlement. . 
Art. 22. Le délégué met, chaque jour, sous une même enveloppe, el aussi 

séance tenante, le procès-verbal de la tenue du concours et les compositions de 
tous les élèves qu'il a recueillies de la manière indiquée à l'article J.3. 

Le paquet est scellé du cachet du délégué et de celui de l'administration com­ 
munale el il est, en outre, contresigné par le délégué et par le membre du bureau 
administratif ou par le membre de l'administration communale. 

11 porte l'inscription suivante : 
Concours du ... (indiquer la date). 

°Travail des élèces de ... (indiquer le nom de l'établissement el de la localité). 
Une seconde enveloppe, scellée simplement du cachet de l'administration corn­ 

muuale, porie la même inscription et, en outre, les mols : 
/J iJJ011sieur le Minisfre des Sciences et des Arts. 

Ce paquet est remis, dans cet étal, par le délégué, au bureau de la poste aux 
lettres, con Ire reçu, le jour même du concours. 

Art. 25. Le présent arrêté sera publié au 1Jloniteur. 
Bruxelles, le i8 mai 1909. 

Le Miuisfre des Sciences et des Arts, 
ll011 DESCAMPS, 
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VII 
A,Têlé royal fixant le traitement des inspecteurs <le l'enseignement mo~rn. - 

JJJodifi,·alions à l'article 27 de l'ar,-êlé royal du 51 décembre t902 portant 
rèqlemenl général du se1·vice de l'inspection. 

20 jullie& 1909, 

Ll~OPOLD Il, llOI DES Bst.css, 

A tous présents et ù venir, SA1.ul'. 

Vu la loi du fer juin {850 sur l'enseignement moyen, modifiée par les lois 
du t~ juin 188 l et du 6 février 1887: 

Revu l'article 2ï de l'arrêté royal du 5-l décembre HJ02, ainsi conçu.: 
H Le traitement maximum après six années· de jouissance, pourra êlr~ porté 

de 8/iOO à 9,000 francs pour l'inspecteur général, de 7,000 francs à i ,500 
francs pour les inspecteurs, de 4/W0 à 5,000 francs pour les inspecteurs de la 
gymnastique, du dessin ainsi que de la musique, et de :\ 100 francs à 5~4-00 
francs pour l'inspectrice des ouvrages manuels. >i 

Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts, 

Nous avons arrêté et nrrétons : 

Article premier. La disposition susmentionnée est modifiée ainsi qu'il suit : 
,c Art. 2ï. Le traitement maximum après trois années de jouiss mee, pourra 

être porté de 8)500 francs à 9,000 francs pour l'inspecteur général, de 7,000 
à 7,~00 francs pour les inspecteurs, de 4-1500 francs ,·l ~,000 francs pour les 
inspecteurs de la gymnastique, du dessin ainsi que de la musique, et de 5; toO 
francs à 5,400 francs pour l'inspectrice des ouvrages manuels. >> 

Art. 2. Notre. Ministre des Sciences et. des Arls est chargé de l'exécution du 
présent arrêté, lequel sortira ses effets à partir du Jer janvier 1908. · 

Donné .à Laeken: le 20 juillet t909. 
LÉOPOLD. 

Par le Roi : 
le Jlli11ist1·e des Sciences et des Arts, . 

Il011 Dsscauns. 

VIII 
At1'été royal fixant le-traitement des suroeillants des athénées royaux. 

Classem.ent. - Augmentation. 

te .lull Iet 1009. 

LÉOPOLD li, Roi DES BELGES, 
A tous présents cl à venir, SALUT. 

Vu la loi du l0r juin J 8~0,sm i'cnscignemcnt moyen modifiée par les lois du 
to juin t 881 el du 6 février 1887 ; 
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He\'U les arrêtés royaux des 8 septembre 1879, 4 août 188i, 22 avril et 
i 4 août f903 ; 

Voulant améliorer la position des surveillants des athénées royaux; 
Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts, 

Nous avons arrêté et arrêtons : 

Article premier. Les surveillants des athénées royaux sont divisés au point 
de YUC des traitements en trois classes. 

Art. 2. Les traitements <les surveillants sont réglés par minimum et par maxi­ 
mum cl fixés conformément au tableau ci-après. 

5c classe Minimum . fr. 2,200 
Maximum 2,400 

2e classe Minimum i,600 
l\laximum 2,800 

1re classe Minimum 5,000 
Maximum 5,200 

Art. 5. Tout surveillant qui n'a pas de services antérieurs valables, débute 
par la troisième classe. li passe à la seconde après six années de service et à la 
première après six années de service clans la seconde. Il obtient le traitement 
maximum de la troisième, de la seconde ou de la première classe après 
avoir joui pendant trois ans du traitement minimum. 

Art. /1-. Ces délais pourront être prorogés par Ic gouvernement si le surveil­ 
lant laisse à désirer dans l'exercice de ses fonctions ou sous Je rapport de fa 
conduite. 

Art. 5. Le surveillant de 1a première classe qui a joui du minimum du traite­ 
ment depuis cinq ans et qui a fait preuve de mérite et <le dévouement dans l'exer­ 
cice de ses fonctions, obtiendra une augmentation exceptionnelle de traitement 
de 200 francs. 

Lorsqu'il aura joui de celle augmentation pendant cinq ans, une nouvelle aug­ 
mentation de 200 francs lui sera accordée. 

Art. 6. Entreront en ligne de compte, pour leur classement et la fixation de 
leur traitement, les services rendus par les surveillants d'athénée en qualité de 
professeurs dans les établissements provinciaux ou communaux d'enseignement 
moyen du de~ré supérieur et dans les sections ou classes latines annexées aux 
écoles moyennes de l't:tat, à condition que ces services soient postérieurs à 
l'obtention du diplôme légal ou de la dispense prévue par l'article 7 de la loi du 
Hi juin -1881. 

Arl. 7. Par mesure transitoire et comme première application du présent 
arrêté, Je traitement des surveillants actuellement en fonctions sera révisé el fixé 
it nouveau d'après le nombre de leurs années de service et les cotes de mérite 
qu'ils auront obtenues. 

Art. 8. L'arrêté royal du 8 septembre t 8 79, la disposition de l'arrêté royal du 
,1. août !88j fixant le taux des traitements des surveillants et les arrêtés royaux 
du 22 avril et du {4 août !905 sont abrogés. 
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Art. 9. Notre Ministre des Sciences et des Arts est chargé de l'exécution du 
présent arrêté qui sortira ses effets à dater du Jer janvier i909. 

Donné à Laeken, le 20 juillet 1909. 
L.f~OPOLD. 

Par le Roi : 
Le Jlinistre des Sciences ~t des Arts, 

B00 DEsCAMPS 

IX 

A1Têté 1·oyal modifiant les arrêtés royaux 01·ganiques relatifs aux traitements 
des prof esseurs de dessin et de& professeurs de gymnastique des athénées 
·royaux. 

~• JullJel t9e9. 

LÉOPOLD Il, Roi J>Bs BELGES, 

A tous présents cl à venir, SA1,ur. 

Vu la loi du i" juin i8ä0 sur l'enseignement moyen modifiée par les lois du 
rn juin -t 88i el du 6 Iévrier ! 887 ; 
Ilevu Nos arrêtés du 2ä juillet 1879 et du -rn décembre tR75 relatifs notam­ 

ment aux traitements des professeurs de dessin el de gymnastique dans les 
athénées royaux; 
Vu Noire arrêté du 4 août 188J portant modification des arrêtés organiques 

fixant les traitements des membres du personnel enseignan! des athénées royaux 
cl des écoles moyennes de l'Etat, pour garçons; 

Voulant améliorer la position des professeurs de dessin et des professeurs de 
gymnastique; 

Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts; 

Nous avons arrêté et arrêtons : 

Article premier. Les professeurs de dessin et les professeurs de gymnastique 
sont divisés, au point de vue des traitements, en trois classes. 

Art. 2. Les traitements des professeurs de dessin et des professeurs de gymnas­ 
tique sont réglés par minimum et par maximum et fixés conformément au 
tableau ci-après : 

5" classe Minimum . fr . ·l ,600 
Maximum 1,800 

211 classe Minimum . . 2,000 
Maximum 2,200 

1re classe Minimum 2.,400 
Maximum 2~600 

Art. 5, Tout professeur diplômé débute par la troisième classe. Il passe à Ja 
seconde après six années de service el à la première après six années de service 
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dans la seconde. Il obtient le traitement maximum de la troisième, de la seconde 
ou de la première classe après avoir joui pendant trois ans du traitement 
minimum. 

Art. 4. Ces délais pourront être prorogés par Ie gouvernement si le professeur 
laisse tl désirer dans l'exercice de ses fonctions ou sous le rapport de la conduite. 

Art. f5. Le professeur de dessin ou le professeur de gymnastique de la première 
classe jouissant du maximum de traitement depuis cinq ans, qui a fait preuve 
de mérite ou de dévouement dans l'exerclce de ses fonctions, obtiendra une aug­ 
mentation exceptionnelle de traitement de 200 francs. Lorsqu'il aura joui de celle 
augmentation pendant cinq ans, une nouvelle augmentation de 200 francs lui 
sera accordée. 

Art. 6. Les traitements indiqués ci-dessus seront réduits de la moitié pour Ic 
professeur de dessin ou de gymnastique qui exercera une autre fonction dans 
l'enseignement moyen de l'Etat, du degré supérieur. 

La même réduction sera opérée sur Ic traitement affecté à 13 place de profes­ 
sc111' dédoublant lorsque celui-ci occupe en mème temps la place principale. 

Art. 7. Les traitements fixés par les arrêtés organiques du 2ö juillet ,J87!) cl 
du 1;) décembre 187;5, prérappelés, subiront une réduction d'un quart pour Ic 
professeur de dessin ou de gymnastique qui occupera la même fonction dans une , 
école moyenne de l'Etat. 

Art. 8 .. Par mesure transitoire cl comme première appkcntion du présent 
arrêté. Ic traitement des professeurs de dessin et des professeurs de gymnastique, 
actuellement en Ionctiou, sera revisé et flxé à nouveau d'après Ic nombre de 
leurs années <le service et les cotes de mérite qu'ils auront obtenues. 

Art. 9. Le traitement des professeurs de dessin cl des professeurs de gymnas­ 
tique qui tombent sous l'application des articles 6 cl 7 sera rédurt , mais il sera 
alloué à ces titulaires un supplément de traitement, i1 litre personnel, égal à la 
différence entre le traitement dont ils jousssaicnt au 51 décembre 1H08 et celui 
auquel ils ont droit en vertu des dispositions du présent arrêté. 

Art. 1 O. Notre ~linisll·c des Sciences cl des Arts est chargé de l'exécution du 
présent arrèté qui sortira ses effets à daler du { cr janvier H)OO. 

Donné à Laeken, le 20 juillet i ~09. 
LÉOPOLU. 

Par Ic lloi : 
Le 1)/ uusire des Sciences el des rlrts, 

B0n DESCAl\JPS, -- 
X 

Arrèlé royal modifiant les arrêtés royaux orga1iiques relatifs aux truùements 
des ré9er1ts ou régentes ·el des instituteurs ou institutrices, 

:.?O jullle& 1000. 

LÉOPOLD Il, Bo1 DES Bsr.css, 
A tous présents cl à venir, Sar.ur. 

Vu Ja loi du ·J cr juin 18ti0, sui: l' cn-cignemcnt moyen modifiée par les lois du 
rn juin 188! et du 6 février 188ï: 
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Revu l'arrêté royal du H., juillet 187ö, portant réorganisation des écoles 
moyennes de l'ltat, pour garçons, modifié par l'arrêté royal du 4 août t 881 et 
notamment les articles 4 et fS; 

Revu .Notre arrêté du 4 août J 881, portant règlement organique des écoles 
moyennes de l'État, pom· filles, en ses articles 4 et 6; 

Considérant qu'il y a lieu de modifier ces dispositions en faveur des régents 
ou régentes et des .instituteurs ou institutrices des écoles moyennes de l'État, 
pour garçons el pour filles, qui ont rendu des services dans l'enseignement anté­ 
rieurement à leur nomination dans le cadre du personnei des établissements d'in­ 
truction moyenne de l'État cl postérieurement à l'obtention de leur diplôme ou 
de la dispense prévue par l'article 7 de la loi du H> juin t 88 l ; 

Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts; 

Nous avons arrêté et arrêtons : 

Article premier. L'article 4 de Nos arrêtés du 14 juillet t 87ä et du 4 août 1881 
est modifié dans les termes ci-après : 

« Art. 4, § 2. Tout régent ou tout instituteur, toute régente ou toute institu­ 
trice, qui n'a point de services antérieurs valables, à son entrée dans l'enseigne­ 
ment moyen de l'État, est nommé régent ou instituteur, régente ou institutrice 
de 2° classe. » 

Art. 2. Seront assimilés aux services ordinaires au point de vue du traitement 
et du classement : 
f0 Lorsque les instituteurs et les institutrices entreront dans les cadres du 

personnel effectif, les services rendus par ces fonctionnaires dans l'enseignement 
.moyen de l'État ou des communes, dans les écoles normales primaires de l'État, 
ainsi que dans les établissements d'lnstruction dépendant du ministère de la 
justice; 

2° A partir de la quatrième année, lorsqu'ils seront nommés régents ou 
régentes, les services effectifs ou intérimaires que les professeurs agrégés et les 
régentes d'école moyenne auront rendus postérieurement à l'obtention du 

\ 
diplôme légal ou de la dispense prévue par l'article 7 de la loi du 1!J juin 1881, 
dans Jes établissements d'instruction moyenne de l'un ou de l'autre degré, de 
l'État ou des communes, dans les écoles normales primaires de l'État, ainsi que 
dans les établissements d'instruction dépendant du ministère de la justice; 
5° A partir de la septième année, les services rendus par les instituteurs ou 

institutrices, professeurs agrégés ou régentes d'école moyenne, dans les écoles 
primaires communales, adoptées ou subsidiées. 

Art. 5. Notre Ministre des Sciences et des Arts est chargé de l'exécution du 
présent arrêté qui sortira ses effets à daler du ter janvier 1909. 

Donné à Laeken, le '20 juillet i909. 
LÉOPOLD. 

Par le Hoi : 
Le Miuistr~ des Sciences et des A1·ls, 

· B°11 DnscAMPS. 
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XI 

/lrrètés royaux rP.latifs à l'inspection. - Personnel. - Démission. 
Nomiuutions. 

D ao,1t I oott. 

Démission honorable de ses fonctions d'inspecteur général de l'enseignement 
moyen est accordée, sm· sa demande, à M. Klom pers (T. L directeur général au 
ministère des Sciences et des Arts. 

M. Goemans (L.), inspecteur de l'enseignement moyen, est promu aux fonc­ 
tions d'inspecteur général. 

M. /)uqué (.J.), professeur agrégé de l'enseignement moyen du degré supérieur 
pour la philologie germanique, professeur chargé d'une mission d'inspection, est 
nommé inspecteur de l'enseignement moyen. Il inspectera plus spécialement les 
cours de langues modernes dans les établissements soumis au régime des lois 
du jer juin 18;j0 cl du H5 juin J88f. 

Il aura de plus à s'acquitter de telles autres missions qui lui seront confiées 
par Ic :Ministre des Sciences cl des Arts. 

Démission honorable <le ses fonctions d'inspecteur de l'enseignement moyen 
est accordée, sur sa demande, ù M. Alexandre (P.-J.-F.). 

11 csl admis ,\ faire valoir ses droits à la pension et autorisé à conserver Ic 
titre honorifique de ses fonctions. 

M. Habets (A.), docteur en philosophie et lettres (groupe histoire), candidat 
en philologie germanique, professeur d'histoire et de géographie à l'athénée royal 
de Hasselt, est nommé inspecteur de l'enseignement moyen. 

Il inspectera plus spécialement les cours d'histoire et de géographie dans les 
établissements soumis au régime des lois du Jer juin 18~0 et du H> juin 188f. 
Il aura, de plus, à s'acquitter de telles autres missions qui lui seront confiées 

par Ic Ministre dès Sciences et des Arts. 

XII 
AtTêlé 1·oyal «pprouoan! la convention conclue, le 16 juillet 1909, 

pom· le patronage du Collège de Herve. 
14 noiu u,oo. 

LÉOPOLD H,llo1 nss BELGES, 

A tous présents et à venir, SALUT. 

Vu l'article ;5 de la loi du 6 février 1887 sur l'enseignement moyen; 
Vu Notre arrèté du 28 décembre -1899, approuvant la convention de patro­ 

nage conclue pour un terme de dix ans, entre l'administration communale de 
Herve et M. l'abbé Grégoire Dobhelstcin, directeur du collège Marie-Thérèse, en 
celte ville ; 
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Vu la nouvelle convention intervenue Ic rn juillet dernier, entre la dite admi­ 
nistration ~, ce dûment autorisée par délibération du Conseil, en date du 
2 juillet, d'une part et Al. l'abbé Victor Simon, directeur du collège précité, 
d'autre part, cl aux termes de laquelle Ia ville de Herve accorde son patronage 
au même établissement pour un nouveau terme de dix. - ans, à prendre cours Ic 
-1er octobre 1909 ; 

Sur Ja proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts, 

Nous avons arrêtè et arrêtons : 

Article premier. Est approuvée, la convention prémentionnée du 16 juil­ 
let ! 909, laquelle sera visée par Notre Ministre des Sciences et des Arts. 

Art. 2. Notre Ministre des Sciences et des Arts est chargé de l'exécution du 
présent arrêté. 

Donné à Laeken, Ic U, aoùt f 90U. 
tf~OPOLD. 

Par Ic Hoi : 
Le !flinistre des Sciences et des Arts, 

Bon J>ESCHJPS. 

XI II 

;1frrêté ministériel réduisant de trois à deux, le nomb1·e d'heures de cours 
attriboé, pa,· semaine, à l'enseùmemnü dn dessin dans chacune des trois 
années d'ét11des des écoles moyennes de l'État, pour garçons, et inscrioant 
le dessin parmi les cours généraux des sections spéciales commerciales) 
annexées à des écoles moyennes de l'/État. 

6 oclohrc 1909. 

La M1N1sJnR DES Sctsxcss ET JlES AnTS. 

Vu l'article 9, paragraphe dernier, de l'arrêté royal du 10 septembre 1897, 
organique des études dans les écoles moyennes de l'Etat; 

Vu les tableaux de la répartition du temps attribué aux diverses matières de 
l'enseignement dans les écoles moyennes, pour garçons, ainsi que le programme 
des cours dans les sections commerciales d'école moyenne; 

Yu l'arrêté ministériel du 50 juillet 1904, déterminant Ie programme de l'en­ 
seignement du dessin dans les établissements d'instruction moyenne de l'Etat; 

Le Conseil de perfectionnement de I'inslruction moyenne entendu, 

Arréte : 

Article premier. li est attribué deux heures par semaine, au lieu de trois, â 
l'enseignement du dessin dans chacune des trois années d'études des écoles 
moyennes de l'Etat, pour garçons. 
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Art. 2. Le dessin est inscrit parmi les cours généraux des sections spéciales 
commerciales annexées á des écoles moyennes de l'Etat. 

Il sera consacré à cel enseignement une heure de leçon par semaine. 

Bruxelles, le 6 octobre !909. 
8011 DRSCAJHPS. 

XIV 
A1·rêté royal modifiant celui du 9 juin 1882, reiati] aux examens 

de professeur de dessin. 

10 no,·embre 1809. 

LÉOPOLD Il, Ror nss BHLGEs, 

A tous présents et à venir, SALUT. 

Vu Notre arrêté du 9 juin !882, déterminant les conditions auxquelles seront 
délivrés les diplômes de capacité pour l'enseignement du dessin dans les établis­ 
sement d'instruction moyenne de l'État; 

Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts, 

Nous avons arrêté et arrêtons : 
Article premier. L'article 6 de Notre arrêté du 9 juin -l882 est remplacé par la 

disposition sui van le : 
« Pour être admis aux examens conduisant au diplôme de capacité pour 

l'enseignement du dessin dans les établissements d'instruction moyenne de l'Rtat, 
le récipiendaire doit être porteur du diplôme de professeur agrégé de l'enseigne­ 
ment moyen ou de régente <l'école moyenne, ou de celui d'instituteur ou d'institu­ 
trice primaire. >> 

Il n'est exigé aucune autre condition d'admissibilité. 
Art. 2. Notre Ministre des Sciences el des Arts est chargé de l'exécution du 

présent arrêté. 

Donné à Laeken, le !O novembre J90U. 
LÉOPOLD. 

Par Ic Roi : 
Le Jlinistre des Sciences et des Arts, 

Il011 ÛKSCAl\lPS. 

XV 
Arrêté ministériel relatif' à la mort de S. Al. l,éopold IJ~ Roi des Belges. 

11' «lécemltre 199D, 

La Nation belge vient de perdre son Roi ! 
Fils d'un souverain illustre dont la mémoire restera à tout jamais comme un 
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symbole vénéré de la monarchie constitutionnelle, Léopold II, après quarante­ 
quatre années de règne, succombe en pleine tâche, ayant, jusqu'à sa dernière 
heure, consacré le meilleur de sa vie et de ses forces à la grandeur et à la prospé­ 
rité de la Patrie. 

Devant les Chambres réunies, le J 7 décembre 186?.>, Je Iloi prononçait ces 
paroles mémorables, que, depuis lors, bien des fois l'on s'est plu à rappeler : 

cc Si je ne promets à la Belgiqu? ni un grand règne, comme celui qui a fondé 
son indépendance, ni un grand Roi comme Celui que nous pleurons, je lui pro­ 
mets du moins un Roi belge de cœur et <l'âme, dont la vie entière lui appartient.» 

Celle promesse sacrée, nous savons avec quelle puissante énergie elle fut 
tenue et dépassée. 

La création de l'Etat africain, qui forme aujourd'hui Ja Colonie belge du 
Congo, et qui fut l'œuvre personnelle du Roi, constitue un fait unique dans les 
annales de l'histoire. 

La postérité dira ce que furent un grand règne et un grand Roi. 
La Patrie en deuil se doit d'honorer dignement Celui qui disparaît en laissant 

une telle œuvre. 
Elle place tout son espoir dans le concours loyal eL déjà si heureusement 

éprouvé du Prince appelé à présider désormais aux destinées de la Belgique. 
Il saura s'inspirer des exemples illustres de Ceux qui furent, avec l'aide de la 

Providence, les Bienfaiteurs du Peuple belge. 

Le Conseil des .Ministres : 

Le /Jlinistre de PLniérieur et de l' Agriculture, 
F. ScnOLLAEnT. 

Le JJ1inist1·e de la Justice, 
LÉON DE LANTSHEERE. 

Le Ministre des Affaires étrangères, 
J. DAVIGNON, 

Le Ministre des Finances, 
J. LrnnAERT. 

Le IJlinistn des Sciences et des Arts) 
non DESCAMPS. 

Le M inisl1'e de l' Industrie et du Trnvail, 
A1rn. Hunsar. 

le Ministre des Travaux Publics, 
A. DELDEKE. 

Le Ministre des Chemins de [er, Postes et Télé9mplies, 
G. lfELLEPUTTE. 

Le Ministre de la Guerre, 
J. HcLLBBAOT. 

Le .Ministre des Colonies, 
J. RENKIN. 
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XVI 
/frrêfé royal modiîian! celui du 9 juin ,f 882, relati] aux examens 

de prof,,ssenr de dessin. 
:e3 fén·let• t9t0. 

ALBERT, Hoi nss IlEr.GEs, 

A tous présents et à venir, SA1.ur. 

Vu l'arrêté royal du iO novembre '.19091 modifiant les conditions auxquelles 
seront délivrés les diplômes de capacité pour l'enseignement. du dessin dans les 
établissements d'instruction moyenne de l'Élal; 
Sm· la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Ar1s1 

Nous avons arrêté et arrêtons : 

Article premier. L'arrêté royal précité n'entrera en vigueur qu'en [9{1. 
Par disposition transitoire, les personnes non munies du diplôme de profes­ 

seur agrégé de l'enseignement moyen ou de régente d'école moyenne, ou de 
celui d'instituteur ou d'institutrice primaire, pourront être admises, en 1910, 
aux examens conduisant au diplôme de capacité pour l'enseignement du dessin 
duns les établissements d'instruction moyenne de l'Etat. 

Art. 2. Notre Ministre des Sciences cl des Arls est chargé de l'exécution du pré­ 
sent arrêté. 

Donné à Bruxelles, le 23 février t910. 
ALBEHT. 

Par Ic Iloi : 
le Ministre des Sciences el des Arts, 

ll011 DESCAMP3. 

XVlI 

An·êté royal réglant la liquidauon des rémunfralirms des agc,its nouveaux ou 
des agents appelés oil rappelés sous les drapeaux ou qui rentrent de 
l'année. 

1,& lllllrH 1910. 

ALBERT, Roi DES BEI.GES, 

A tous présents et à venir, Ss tur. 

Attendu qu'il y a lieu de régler par une disposition générale, applicable au 
personnel du département des sciences et des arts et des établissements qui y 
ressortissent, la liquidation des rémunérations des agents nouveaux et des agents 
appelés ou rappelés sous les drapeaux ou qui rentrent de l'année. 

Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts, 



( 50) 

Nous avons arrêté et arrêtons : 

Article premier. Il sera alloué aux agents nouvellement nommés à un emploi 
salarié, pour la période qui s'écoulera entre leur installation et le Jer du mois 
suivant, une indemnité calculée d'après Ic traitement qui leur est alloué et le 
nombre de jours que comporte celle période. 

Art. 2. Les employés miliciens jouiront de leur traitement intégral pour Ic 
mois pendant lequel ils sont appelés ou rappelés sous les drapeaux. el pour le 
mois pendant lequel ils reprennent leur service administratif. 

Toutefois, les agents sous Jes drapeaux qui, à la faveur d'un congé limité, 
reprennent leur service i't l'administration, sont rémunérés par journée d'utilisa­ 
lion, en prenant pr.1m· base le traitement de l'intéressé. 

Art. 5. Notre Ministre des Sciences et des Arts est chargé de l'exécution du 
présent arrêté. 

Donné :1 Bruxelles, le f,1. mars 1910. 
ALBERT. 

Par le lloi : 

L'? lJlinistre des Sciences el des Arts, 
B011 DRSCUI PS. 

XVIII 
Arrêté ,·oyal réqlant les indemnités des gens de sermee 

des sectio.m normales mouenues de l'État. 
,t 11vrll UUO. · 

ALBERT, ROI nes lltn.G1Œ, 
A tous présents cl ü venir, SALUT, 

V n l'arrêté royal du 9 décembre 1907, réglant les indemnités allouées aux 
membres du personnel enseignant et administratif des sections normales 
moyennes de l'Étal; 

Voulant compléter les dispositions de cet arrêté en ce qui concerne Ic personnel 
domestique des dites sections ; 

Sur la proposition de Notre .Ministre des Sciences el des Arts, 
Nous avons arrêté et arrêtons : 

Article premier. Les indemnités ù accorder aux concierges, domestiques et 
gens de service employés dans les sections normales moyennes de rf:taL seront 
fixées par disposition ministérielle. · 

Art. 2. ~otrc Ministre <les Sciences et des Arls est. chargé de l'exécution du 
présent arrêté. 

Donné à Bruxelles, le 4 avril t 910. 
ALBERT. 

Par le Roi: 
Le 11/inist,·e des Sciences et des A1·ts, 

ll"ll ÜESCAMPS. 

-••-1•----~ 
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XIX 
A1-rêlé rnyal instiuuuü définitivemr.nt ta section commerciale annexée 

à l'école moyenne de l'Etat pom· filles, à Schaerbeek. 

28 anll 1e1•. 

ALBEHT: 1\01 DES BnGi,:s, 

A tous présents cl ü venir, Sxr.ur. 

Vu l'arrêté royal du 10 septembre 1897, relatif à la réorganisation des études 
dans les écoles moyennes de l'Étal ; 

Vu l'arrêté royal du 30 septembre H)Oli, qui a créé, à litre d'essai, une section 
commerciale ù l'école moyenne dcl'.État, pour filles, à Schaerbeek ; 

Considérant que celle section a gagné la conflanee des familles et répondu à 
l'attente du Gouvernement , 

Vu la délibération prise par le Conseil communal de Schaerbeek, dans sa 
séance du 31 jan vier 19 IO; 

Vu les avis favorables du bureau administratif et du chef de l'établissement; 
Vu Ic rapport de l'inspection de l'enseignement moyen ; 
Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts ; 

Nous avons arrêté et arrêtons : 

Article premier. La section commerciale annexée ù l'école moyenne de l'État, 
pour filles, à Schaerbeek, est instituée dèlinitivement. 

Art. 2. Notre .Ministre des Sciences et des Arts est chargé de l'exécution du 
présent arrêté. 

Donné à Bruxelles, le 28 avril f 9{0. 
ALBERT. 

Par Ic Roi : 
. Le Miuistre des Sciences et des ,irts, 

nou DESCAl\îl'S. 

XX 

Loi concernant l'étude des langues modernes dans l'enseiqncmen! moyen 
du cleg1·é supérieur. 

1i mul 1010. 

ALllEHT, Roi nss .BEI.GES, 

A tous présents et à venir, SALUT. 

Les Chambres ont adopté cl Nous sanctionnons ce qui suit : 
Article premier. A daler du f cr août de la sixième année qui suivra celle de la 

promulgation de la présente loi, nul ne sera admis à l'examen : 
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De candidat en philosophie el lettres; 
De candidat notaire; 
De candidat en sciences naturelles; 
De candidat en sciences ph ysiques et mathématiques; 
De candidat ingénieur, 

s'il n'a subi avec succès une épreuve préparatoire sur les langues modernes. 
Arl. 2. L'épreuve a pom objet : 
La langue flamande et l'une des langues française, allemande ou anglaise, pour 

les récipiendaires qui ont fait leurs éludes dans la région flamande du pays; la 
langue française et l'une des langues flamande, allemande ou anglaise, pour les 
autres récipiendaires. 

L'épreuve peut avoir pour objet la langue allemande et l'une des langurs fran­ 
çaise'. flamande ou anglaise, pour les récipiendaires qui ont fait leurs études dans 
les arrondissements ad min islratifs d'Arlon, de Bastogne cl de V erviers. 

Art. 5. Pour la langue Irnnçaisc dans la partie wallonne du p:1ys. pour la 
langue flamande dans la partie Ilamande, cl: dons les arrondissements arlminis­ 
tratifs d'Arlon~ de Bastogne cl de Verviers: pour la langue française ou pour la 
langue allemande, au choix du récipiendiaire, l'épreuve comprend : 

,1° Une composition sans dictionnaire; 
2° Une interrogation sur un sujet d'histoire se rattachant au cours de rhéto­ 

rique ou de première scientifique. 
Pour les autres langues, l'épreuve est réglée par arrêté royal de façon à pcr­ 

mettre de constater la connaissance pratique cl effective de la langue sur laquelle 
porte l'examen. 

Art. 4. L'examen a lieu, en public, devant un jury constitué par arrêté royal 
et composé : 

1° De quatre membres, dont deux sont désignés par l'établissement où Ic 
récipiendaire a terminé ses éludes cl dont Jes deux autres sont choisis pnr Ic 
Gouvernement parmi les professeurs de l'enseignement dirigé ou subsidié pat· 
l'Etat, si le récipiendaire a terminé ses éludes dans un établissement d'ensei­ 
gnement privé, et parmi les professeurs d'enseignement privé, s'il a terminé ses 
éludes dans un établissement dirigé ou subsidié par l'Etat; 

2° D'un membre del' Académie royale de Belgique ou de l'Académie royale 
flamande. 

Cc dernier préside le jury. 
II est choisi, par le Gouvernement, sur une liste double de candidats présentés 

par l'Académie royale flamande ou par l'Académie royale de Belgique, selon la 
partie du pays où est subi l'examen. 
li est constitué un jury par province. 
Les points obtenus pour chacune des épreuves sont publiquement proclamés. 
Arl. ~- Sonl toutefois dispensés de l'épreuve préparatoire : 
!° Ceux dont Ic certifient d'études, prévu par les articles 5 à 10 cl !2 de la loi 

du JO avril ·1890/5 juillet 18~1 sur la collation des grades académiques, et 
déli vré par un établissement tl' enseignement moyen situé dans Ja partie flamande 
du pays, atteste pour toute lu durée des éludes: 

a) Ou bien que Ic titulaire du certificat a suivi, à part les cours de flamand, 
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d'anglais ou d'allemand, deux cours, au moins, enseignés en flamand, choisis 
parmi .lcs cours de latin, de grec, de religion, d'histoire, de géographie, de mathé­ 
mathiques, de sciences naturelles; ou bien que huil heures au moins par 
semaine ont été consacrées à l'enseignement du flamand ou de cours donnés en 
flamand el compris dans la liste ci-dessus exclusivement; 

b) Que trois heures au moins par semaine ont été consacrées à l'enseignement 
du français, de l'anglais ou de l'allemand; 

2° Ceux dont le certificat délivré par un établissement situé dans l'autre partie 
du pays atteste pour Ioule la durée des études: 
a) Ou bien que l'enseignement a été donné en français, sauf lorsque: pour 

les autres langues, il a été fait usage de la langue même sur laquelle a porté 
l'enseignement; ou bien que huit heures au moins par semaine ont été consacrées 
à l'enseignement du français ou de cours donnés en français; 

b) Que trois heures au moins par semaine ont été consacrées ü l'enseignement 
du flamand, de l'anglais ou de l'allemand. 

Pour les élèves qui ont fait leurs études partie dans la ville de Bruxelles ou 
dans rune des communes énumérées à l'article 6, partie dans la région wallonne 
ou dans la région flamande du pays1 Ic certificat atteste que les dispositions de la 
présente loi ont été observées dans chaque région. 

Art. 6. Dans la ville de Bruxelles et dans les communes dIxelles, Saint-Josse­ 
ten-Noode, Schaerbeek, Saint-Gilles, Etterbeek. Laeken, Molenbeek-Saint-Jean, 
Koekelberg, Uccle, Forest, Andcrlccht-Curcghem et Jette-Saint-Pierre: les règles 
ci-dessus pour la langue française s'appliquent à ceux dont le français est la 
langue maternelle ou usuelle, les règles prévues pour le namancl s'appliquent 

. à ceux dont le flamand est la langue maternelle ou usuelle. 
La langue maternelle ou usuelle est déterminée par la déclaration du chef de 

famille. 
. Les uns et les autres doivent toutefois justifler qu'ils ont suivi, pendant toute 

la durée de leurs études, quatre heures de cours par semaine consacrées â la 
langue flamande ou à l'élude de cours donnés en langue flamande s'ils sont 
soumis au régime français, et le même nombre d'heures de cours consacrées 
au français ou à l'étude de cours donnés en langue française s'ils sont soumis au 
régime flamand. 

Art. 7. Les dispositions qui précèdent sont sans application : 
1° A ceux qui ont subi, dans la langue de leur choix, l'épreuve visée aux arti­ 

cles 9, 10 et 12 de la loi du 12 avril 1890/5 juillet 1891 sur.l'ensemble des 
matières y prévues ; 

2° A ceux qui, suivant les cours d'un établissement situé en pays flamand, sont 
nés ou dont l'un des parents est né dans la partie wallonne du pays, ou qui y ont 
poursuivi pendant deux ans Jeurs études moyennes, si Ic certlflcat atteste que 
quatre heures au moins onl été consacrées par semaine à Ju lángue flamande ou 
à l'élude de cours donnés en langue flamande pendant les années d'écolage en 
pays flamand. 

Pour les enfants nés à Bruxelles ou dans l'une des communes énumérées 
à l'article 6 ou dont l'un des parents est né dans celte agglomération, on suivra, 



pour l'application du paragraphe précédent, la distinction prévue au dit article. 
Promulguons la présente loi, ordonnons qu'elle soit revêtue du sceau de l'Etat 

et publiée par le Moniteur. 

Donné à Bruxelles: le !2 mai -19!0. 
ALBERT. 

Par le Roi: 
le Ministre des Sciences et-des Arts, 

fion DESCA1\1PS. 

Vu et scellé du sceau de l'Elal : 
Le Ministre dé la Ju.~tice, 
LÉON DE LANTSUHERB. 

XXI 
,,Jrrêtè 1'oyal accorda ut la démission dtt secrétaire du Conseil 

de perfectionnement. 

30 J11Jp 1910, 

Démission honorable de ses fonctions de secrétaire du Conseil de perfection­ 
nement de l'instruction moyenne est accordée, sur sa demande, à M. van 
Autryve (F.), directeur honoraire au Ministère des Sciences et des Arts. 

Il est autorisé à porter Ic litre de secrétaire honoraire de ce Conseil. 

XXII 
Arrêté rnylll nounnant le secrétaire du Conseil de pe1fecliounement. 

1 t novembre •910 . 

.M. Woeste (G.), docteur en droit, chef de division au Ministère des Sciences 
et des Arts, est nommé secrétaire du Conseil de perfectionnement de I'instruc­ 
tion moyenne. 

XXIII 
An-été royal osiprouoan! la conoention conclue, le 29 septembre 1910, 

pom· le pai1'onoge du collège de Neerpelt. 
zz 11ovembrc 1010. 

ALBERT, Roi DES BELG Es, 

A tous présents et à venir, SALUT. 

Vu l'article ä de la loi du ti février 1887; 
Vu la convention conclue le 29 septembre 1910, entre 11gr l'évêque de Liége 

el. le conseil com1111111al de Neerpeelt , aux termes de laquelle cette commune 
accorde son patronage au collège y établi, pom un terme de dix ans, à prendre 
cours Je 1er octobre '191 O. 
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\' u l'avis favorable 'de la députation permanente du conseil provincial du 
Limbourg; 

Sur Ja proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arls ; 

Nous avons arrêté et arrêtons : 

Article premier. Est approuvée la convention prémentlonnée du 29 septem­ 
bre i 9 IO, laquelle sera visée par Notre M inistre des Sciences et des Arts; 

Arl. 2. Notre .Ministre des Sciences et des Arls est chargé de l'exécution du 
présent arrêté. 

Donné à Laeken, Ic 22 novembre t9IO. 
ALBERT. 

Par Ic Roi : 
Le nlinish'e des Sciences et des Arts, 

F. ScnouABRT. 

XXIV 
Art·êté royal acceptant la démission d'un membre du Conseil 

de per/ ectionnement. 
2:e novembre uuo; 

La démission offerte par 1\1. Kurth (G.), professeur émérite de l'Université de 
Liégé, directeur de l'Institut historique belge de Rome, de ses fonctions de 
membre du Conseil de perfectionnement de l'instruction moyenne est acceptée. 

XXV 
Arrêfé 1·oyal nommant un membre du Conseil de perfectionnement. 

28 110\'Clllbre 1810. 

Est nommé membre du Conseil de perfectionnement de l'instruction m 
en remplacement de M. le chevalier de Corswarem, décédé, M. Kleynlj 
inspecteur honoraire de l'enseignement moyen. 

'---RSI • - 

XXVI 
A1·rêté royal co11ce1·nant les inspecteurs spéciaux de l'enseignement 
- Traitements. - JJ/odifications aux dispos1'.tio1ts réglementaires. 

so déeerultre t 91 o. 

ALBER1\ }fol DES BELGES, 

A tous présents el à venir 1 SA LUT. 

Vu Jes lois organiques de l'enseignement moyen; 
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Vu les dispositions de l'arrêté royal du 5 l décembre 1902, fixant les traite­ 
ments des inspecteurs de l'enseignement moyen et l'arrêté royal du 20 juillet 
!909, modifiant l'article 27 de l'arrêté précité;' 

Considérant qu'il y a lieu de modifier ce .• dispositions en ce qui concerne les 
inspecteurs du dessin, de Ja gymnastique cl de la musique; 

Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts; 

Nous avons arrêté et arrêtons : 

Arlicle premier. Pm· modification aux articles 2~, 26 et 27 de l'arrêté royal 
duâl décembre 1902 el à l'arrêté royal du 20 juillet f9U9, le traitement des 
inspecteurs du dessin, de la gymnastique et de Ja musique est fixé ainsi qu'il 
suil: 

Taux initial 
Après trois années de service 
Après six années de service. 
Après neuf années de service 
Après douze années de service . 

4,000 francs; 
4.tmo 
5,000 
s.sen 
(i,000 

Le traitement de 6,000 francs pourra, après trois années de jouissance, être 
porté à 6,~00 francs. 

Arl. 2. Notre Ministre des Sciences el des Arts est chargé de l'exécution du 
présent arrêté. 

Donné à Laeken, Ie 50 décembre 1910. 
ALBERT. 

Par le Roi : 
Le /Jlinistre des Sciences et des At•ts, 

F. ScnoLLAERT. 

XXVII 
An·été roual nommant un memb,·e du Conseil de perfecsionnement, 

~'li réwrler 1e11. 

Est nommé membre du Conseil de perfectionnement de l'instruction moyenne 
en remplacement de M. Kurth, démissionnaire, M. \Vallzing(J.-P.)i professeur 
ordinaire à Ia faculté de philosophie et Jeures de l'Université de Liège. 

'" .•••• o ••• - 

XXVIII 
Arrêté royal hutiùuuu définifivement la séclion eommereiole annexée 

à l'école moyenne de l'État, JJ011t' filles, à Uw1·leroy. 
tl mar11 1911. 

La section commerciale annexée, à titre d'essai, à l'école moyenne de l'État: 
pour filles, à Charleroy, est définitivement instituée. 

-- Q~2 --- ~ 
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XXIX 

A1T~té 1·oyal téglant les examens de professeur de dessin. 

11 avril ••••· 

ALBERT, Roi DBS BELGES, 

A tous présents cl à venir, SALUT, 

Yu l'arrêté royal du -tO novembre 1909: aux termes duquel, pour être admis 
aux examens conduisant au diplôme de capacité pour l'enseignement du dessin 
dans les établissements d'instruction moyenne de l'État, le récipiendaire doit être 
porteur du diplôme de professeur agrégé de l'enseignement moyen ou de régente 
d'école moyenne, ou de celui d'instituteur ou d'institutrice primaire; 

Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts; 

Nous avons arrêté et arrêtons : 

Arliele premier. Sont dispensés <le la condition prescrite par l'arrêté royal pré­ 
cité, les récipiendaires, porteurs du diplôme de capacité pour l'enseignement du 
dessin duns la section d'instruction générale des écoles moyennes de l'État, qui 
se disposent à subir l'une ou l'autre des diverses épreuves. réglées par l'arrêté 
ministériel du 26 février 1903. · 

Toutefois celte dispense ne s'étend pas à l'examen de dessin dans les écoles et 
sections normales moJenncs de l'État. 

Art. 2 . .l\'ot.re Ministre des Sciences et des Arts est chargé de l'exécution du 
présent arrêté. 

Donné lt Héliopolis, le 17 avril 1911. 

ALBERT. 
Par le Roi: 

Le Ministre des Sciences et des Arts, 
F. ScHoLLAERT. 

------Q-=-=--½-- ' 

XXX 

,1rrêié ministériel détermùunu la / or mule du diplôme de sortie 
des at/;.énées royaux et des écoles moyennes de ïEttü. 

30 1nrll 1911 

Le Ministre des Sciences et des Arts, 

Vu les dispo-itions qui règlent l'examen de sortie des athénées royaux et des 
écoles moyennes de l'État, 
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Arrête : 

Article unique. Les diplômes de sortie des athénées royaux et des écoles 
moyennes de J'Étal seront rédigés conformément au modèle ci-annexé. 

Bruxelles, le 50 avril -19 J f. 
F. ScHOLLAERT. 

ANNEXE. 

Formule du di11lôme. 

Le jury chargé de procéder aux examens de sortie de .. ( 1); 
Vu les dispositions réglementaires concemanl cet objet; 
Attendu que M ... nat.c. de ... , a subi l'examen de sortie réglé par ces dispo­ 

silions; 
Vu la somme de poinLs obtenus dans cet examen et dans les compositions de 

l'année, 
Confère à M Ic présent diplôme attestant qu' ... a fait (2) ... des éludes (5) ... 

comprenant (4) . 
Donné à ... , le ... 

Le Juty, 

Sc-0nu 

de 

I'ètahlissement. 

Fu par Nous, Jlinistre des Sciences et des Arts, 
Pour le b'Jinistre : 

LE DIRKCTRUU GÉNÉUAL, 

(1) Désigner l'établissement: 
Athénée royal. 
Ècole moyenne de l'État pour garçons (ou pom· filles). 
Section spéciale commerciale (ou industrielle ou agricole) annexée à l'école moyenne · 

de l'État pour •.• ö .•. 
(2) Avec fruit, grond fruit ou plus grand fruit, 
(5) Ajouter: 
Pour les athénées : d'humanités grecques-latines, latines ou modernes ( division scientifique 

ou division commerciale cl industrielle); 
Pour les écoles moyennes : moyennes du degré inférieur; 
Pour les sections spéciales: moyennes du degré inférieur (section spéciale commerciale ou 

industrielle ou agricole). 
(~) Indiquer les branches obligatoires (pour les sections spéciales, les branches qui ont fait 

l'objet de l'examen cl des compositions). 
S'il y a lieu, Ic jury ajoutera à la formule la men lion suivante: 
Pour les athénées el les écoles moyennes : << et qu' ..• a suivi, en outre, avec (fruit, etc.}, les 

cours facultatifs de .. , >>; 
Pour les sections spéciales: << c, qu' ... s'est particulièrement distingué .•• dans.,; » (indiquer 

ici les branches pour lesquelles l'élève a obtenu les 0.8 des points dans les compositions el 
l'examen réunis). 

Vu pour être- annexé à notre arrêté du 50 avril 19H, 

le Ministre de, Sciences et des Arts, 
F. SCHOLLAEBT. 
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XXXI 
A1·rêté royal modifia11t le pi·ogramme des exarne11s complémentoires 

de p1'ofe:;seu1· agrégé. 

ALllERT, Ilot DES B&LGES1 

A tous présents et à venir, SALUT. 

Vu l'arrêté royal du 6 juillet i88t5, portant règlement organique des examens 
de professeur 3grégé <le J' enseignement moyen; 

Yu l'arrêté royal complémentaire du IO mars mos; 
Considérant que si l'acquisition du double diplôme de professeur agrégé pour 

la partie littéraire et pour la partie scientifique doit comporter la dispense des 
matières communes aux deux examens, celle dispense ne peut, étant donnée Ja 
difficulté de foire concorder les résultats des examens partiels, s'étendre aux 
parties de matières inscrites aux programmes de ces épreuves; 

Le Conseil de perfectionnement de l'instruction moyenne entendu ; 
Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts; 

Nous avons arrêté et arrêtons : 
Article premier. L'arrêté royal du i O mars f908 est rem placé par les disposi­ 

tions sui van les : 
Le professeur tigrégé de l'enseignement moyen, pour la partie littéraire ou 

pour la partie scientifique, qui désire obtenir Ic double diplôme littéraire el scien­ 
tifique est dispensé de l'épreuve sur les matières communes aux deux examens. 
En conséquence : 
1° Le professeur agrégé pour la partie littéraire qui désire obtenir Ic diplôme . 

de professeur agrégé pour la partie scientifique est dispensé de l'épreuve sur : 
a) La première langue ; 
b) La seconde langue ; 
c) L'économie politique, les notions de droit public et les lois sur l'enseigne­ 

ment moyen ; 
2° Le professeur 3grégé pour la partie scientifique qui désire obtenir Ic diplôme 

de professeur agrégé pour la partie littéralre est dispensé de l'épreuve sur l'éco­ 
nomie politique, les notions de droit public cl les luis sue-l'enseignement moyen. 

Art. 2. Les deux examens ne peuvent être subis qu'à un an d'intervalle au 
moins. 

Art. 5. Le grade de l'examen complémentaire est déterminé par les résultats 
obtenus sur l'ensemble des matières qui constitue le programme de cet examen; 
il est indiqué dans une formule spéciale de diplôme. 

Art li. Notre Ministre des Sciences et des Arts csl chargé de l'exécution du 
présent arrété. 

Donné à Bruxelles, le f !:, mai '19 l f . 
ALBERT. 

Pa1· Ic Roi : 
Le Ministre des Sciences el des Arts, 

F. ScnoLLAEllT. 



( 40) 

XXXII 
Arrët« ministériel modifiaut le p'rogramme des examens complémentaires 

de 'régente. 
u, mal 1911, 

LE MINISTRE DES Sei ENCBS ET DHS Aars, 
Yu l'arrêté royal du 6 juillet 188ä, relatif ù l'organisation des examens de · 

régente, ainsi que les arrêtés ministériels du 7 juillet 188~ et du 6 mai -t.887 
portant règlement organique de ces examens ; 

Vu l'arrêté ministériel complémentaire <lu ·10 mars !908; 
Considérant qu'il y a lieu de Iaciliter l'acquisition du double diplôme de 

régente llttéraire ou scientifique et de régente de langues modernes ; 
Considérant que si I'acquisition du .double diplôme de régente pour Ia partie 

littéraire cl pour la partie scientifique doit comporter la 'dispense des matières 
communes aux deux examens, celle dispense ne peut, étant donnée la difficulté 
de faire concorder les résultats des examens partiels, s'étendre aux parties de 
matières inscrites aux programmes des deux épreuves ; 

Le Conseil de perfectionnement de l'instruction moyenne entendu; 

Arrêlc : 

Article premier. Les arrêtés ministériels des 7 juillet -188;i, ü mai 1887 et 
i O mars 1908 sont complétés et modifiés pat· les disposi lions suivantes : 

Les personnes munies du diplôme de régente littéraire, de régente scienlifique 
ou de régente de langues modernes qui désirent obtenir le double diplôme de 

• régente littéraire cl de régente scientifique, de régente littéraire et de régente de 
langues modernes, de régente scientifique et de régente de langues modernes, sont 
dispensées de l'épreuve sm· les matières communes aux deux examens. 

En conséquence: 1° la personne qui est munie du diplôme de régente littéraire 
et qui désire obtenir le diplôme de régente scientifique est dispensée de l'épreuve 
sur : 

a) Lapremière langue , 
b) La seconde langue ; 
c) La géographie. 
2° La personne qui est munie du diplôme de régente scientifique et qui désire 

obtenir le diplôme de régente littéraire est dispensée de l'épreuve sur la géo­ 
graphie; 

5° La personne qui est munie du diplôme de régente littéraire et qui désire 
obtenir Ic diplôme de régente de langues modernes est dispensée de l'épreuve 
sur: 

o) La première langue ; 
b) La grammaire générale cl comparée. 
4° La p_ersonnc qui est munie du diplôme de régente de langues modernes et 

(fUÎ désire obtenir le diplôme de régente littéraire est dispensée de l'épreuve sur : 
a) Lu première langue ; 
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b) La seconde langue ; 
c) Les éléments de grammaire générale c& comparée. . 
!'$0 La personne qui est munie du diplôme de régente de langues modernes et 

qui désire obtenir Ic diplôme de régente scientifique est dispensée de l'épreuve 
sur: 
a) La première langue ; 
b) La seconde langue. 
Arl. 2. Les deux examens ne peuvent être subis qu'à un an d'intervalle au 

moins. 
Art. 5. Le grade de l'examen complémentaire est déterminé par les résultats 

obtenus dans l'ensemble des matières qui constituent Ic programme de cet 
examen; il est indiqué clans une formule spéciale de diplôme. 

Bruxelles, Ic 16 mai f 911. 
F. Scnou.AEUT. 

XXXIJI 
A,-rêté détermfoant les formules des diplômes complémentaires ci déliv, er 

par les jurys de professeur agré9é el de régente. 
t1 mal 1911. 

LE M1NJSTJrn DES SCIENCES Er DES ARTS. 

Vu l'article 5 de l'arrêté royal du HS mai 1911 cl l'article 5 de l'arrêté minis­ 
tériel du 16 mai 191 l. 

Voulant déterminer la formule des diplômes à délivrer par les jurys de pro­ 
fesseur agrégé el de régente de l'enseignement moyen du degré inférieur, aux 
récipiendaires déjà munis du diplôme de professeur agrégé ou de régente, qui ont 
subi avec succès l'épreuve complémentaire en vue de l'obtention du double 
diplôme de professeur agrégé pour Ja partie littéraire et pom· la partie scienti­ 
Ilque, de régente pour Ia partie littéraire et pour la pa~tie scientifique, ou pour 
Ja partie littéraire et pour les langues modernes, ou pour la partie scientifique 
cl pour les langues modernes; 

Arrête : 
Article unique. La formule des diplômes prérnentionnés est réglée conformé­ 

ment aux modèles annexés au présent arrêté, 

Bruxelles, Ic 17 mai, ·19JL 
F. ScnoLLAERT. 

Formule du diplôme complèmentaire. 

'Au NO~• DE SA MA.JBSTÉ rn Ilot DES BEI.GES, 

Le jury chargé de procéder aux examens d'aspirant professeur agrégé et de 
professeur agrégé de l'enseignement moyen du degré inférieur ; 
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Vu l'arrêté royal du H'> mai !9H; 
Attendu que le sieur ... , natif de ... 1 porteur du diplôme de professeur 

! liuérairc 1· 

agrégé pour la partie . o~ , a subi ... l'examen complémentaire prescrit 
scientiflque] 

par l'arrêté royal prérappelé pour l'obtention du grude de professeur agrégé pour 

1 

scientifique localités flamandes 
la partie ou ou 

. littéraire ! localités wallonnes; 
Confère au dit sieur ... , le grade de professeur agrégé pour renseignement . . l scientifiques l. , . . { flamandes. des maueres I Il. . dans les ccolcs de loco lites 11 1 erarres wa onnes. 

En foi de quoi il lui a délivré Ic présent diplôme. 

Donné tt ..... 
Le Jury : 

(Signnturc.) (Sceau.) Vu pour légalisation des signatures 
des membres du jury, 

Formule du diplôme complementaire. 

Au NOM DE SA MAJESTÉ LE no, DES BELGES) 

Le jury chargé de procéder aux examens de régente tl' école moyenne; 
Vu l'arrêté ministériel du ,t(j mai 1911; 
Attendu que la tl ... , native de ... , porteur du diplôme de régente pour 

! matières littéraires J \ flamandes t· 
les matières scientifiques ( localités i ou , a subi ... l'examen corn- 

langues modernes , { wallonnes , 
plémentalre prescrit par l'arrêté prérappelé pour l'obtention du grade de régente 

l
1 matières scientifiques { 1 flamandes 

pour les matières littéraires { localités J ou 
langues modernes l I wallonnes; 

Confère à la dite d. . . . Ic diplôme de régente pour l'enseignement 

1 
matières scientifiques 1 / flamandes 

des matières littéraires dans les écoles de localités ( 
1 langues modernes J wallonnes. 

En foi de quoi il lui a délivré le présent diplôme. 

Donné t\ •.... 
Le jury : 

(Signature.) (Sceau.) Vu pour légalisation des signatures 
des membres du jury; 
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XXXIV 
A1-rêté royal modifiant les dispositions concernant l'âge d'admission 

dans les athénées royaux. 
-til Jnln -1911. 

ALBERT, Roi J)ES BELGES, 

A tous présents et à venir, Sxr.ur. 

Vu l'arrêté royal du 50 août 1888, portant règlement organique des athénées 
royaux; 

Le Conseil de perfectionnement de l'instruction moyenne entendu; 

Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts; 

Nous avons arrêté cl arrêtons: 

Article premier. L'article D ~ § { er, du règlement organique des athénées royaux 
est modifié ainsi qu'il suit : 

<c Pour étre admis à la classe de 7", il faut être âgé de l l ans au moins. Tou­ 
tefois, dispense de la condition d'âge peul être accordée par le bureau adminis­ 
tratif, dans des cas exceptionnels et sur l'avis conforme du chef de l'établis­ 
sement. » 

Art. 2. Notre Ministre des Sciences et des Arts est chargé de l'exécution du 
présent arrêté. 

Donné á Bruxelles, le ! 2 juin i9 f t. 
ALBERT. 

Par Ic Roi : 
le llJinislre des Sciences et des Arts, 

F. Scnou.AERT. 

XXXV 
Arrêté royal modifiant les dispositions concernant l'âge d'admission. 

aux écot es moyennes de l' Etal et aux sections préparatoires y an uexées, 

11a Juin tBU .. 

ALBER'l\ Roi DEs BELGES, 

A tous présents et à venir, SALUT. 

Vu. l'arrêté royal du 10 septembre 1897, réglant l'organisation générale des 
écoles moyennes de l'Etat; 

Le Conseil de perfectionnement de l'instruction moyenne entendu; 

Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts; 
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Nous avons arrêté et arrêtons : 

Article premier. Les articles 2, § 2, et 7, § 21 de l'arrêté royal du H) sep­ 
sombre 1897 sont remplacés par la disposition suivante : 

c< Dispense de la condition d'âge peul être accordée par Ic bureau adminis­ 
tratif', dans des cas exceptionnels et sur l'avis conforme du chef de l'établissement.>> 

Art. 2. Notre Ministre des Sciences cl des Arls est chargé de l'exécution du 
présent arrêté. 

Donné à Bruxelles, le -12 juin HJH. 
ALBERT. 

Par Ic Roi : 
Le Mi'llistre des Sciences et des Arts, 

F. ScuoLLABRT. 

~-- 

XXXVI 
Arrêté royal modifïanl le règlement de« examens 

cl'aspi1·ant pro/esset,1· agrégé et de p1·ofesscw· agrégé de l'enseignement moyen. 

1.a Jnln -Utlt. 

ALBEHT, l\01 ]}ES BELGES, 

A Lous présents et tl venir, SAI.UT. 

Vu l'article H, de la loi du H> juin 1881 sur l'enseignement moyen; 
Vn l'arrèté royal du G juillet 188J, portant règlement des examens. d'aspirant­ 

professeur agrégé et de professeur agrégé de l'enseignement moyen du degré 
inférieur; 

Considérant que ces dispositions établissent une distinction peu justifiée entre 
les récipiendaires qui se destinent à enseigner dans la région wallonne du pays 
cl ceux qui se destinent aux écoles des localités flamandes; 

Voulant, d'autre part, assurer Ic recrutement de professeurs agrégés pour la 
partir, flamande du pays; 

Le Conseil de perfectionnement de I'instruetion moyenne entendu; 

Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts; 

Nous avons arrêté cl arrêtons : 

Article premier. Les articles 4-, A, -1° cl 2°; f>, A, section scientifique, 4° el 
Ö0, JJ, section Iiuéraire, 1 ° cl 5°; et 6 de l'arrêté royal du 6 juillet t88~ sont 
remplacés, pour Jes récipiendaires qui aspirent à enseigner dans. les écoles 
moyennes de la partie flamande du pays, par les dispositions suivantes: 

Art. 4. A, !0 La langue flamande (composition, grammaire, analyse liuéralre, 
la littérature néerlandaise du XVl0 cl du XVII0 siècle); 

2° La langue française (composition, grammaire, analyse littéraire, histoire 
de Ja littérature depuis Malherbe jusqu'à la fin du XVIll0 siècle). 
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Arl. N.A. Section seientiflque : 4° La langue flamande (composition, la litté­ 
rature néerlandaise depuis le XVIIIe siècle); 

~0 La langue française (composition, la littérature au XIX• siècle); 
B. Section littéraire : 1° La langue flamande (composition et analyse littéraire, 

versification, histoire de la littérature néerlandaise jusqu'au XVI• siècle, la litté­ 
rature depuis Ic XVIII• siècle); 

7,0 La langue française ( compositiori, analyse littéraire, versiûeation, histoire 
de la littérature française jusqu'à Malherbe, la littérature au XIXe siècle). 

Art. 6. Les récipiendaires qui aspirent it enseigner dans les écoles moyennes 
de la partie flamande du pays doivent faire en flamand J' une des deux leçons. 

Art. '2. L'article !O de l'arrêté royal du 6 juillet !8Sä, répartissant les deux 
heures et demie de l'épreuve orale entre les différentes matières des examens, 
et r article J 2 du même arrêté, réglant Je maximum des points qni peut être 
accordé pour chacune des matières ou parties des examens, sont modifiés ainsi 
qu'il suil, en cc qui concerne les épreuves sur les langues obligatoires. 

Art. iO. Examen d'aspirant-pro/essettr agrégé. 
Première langue ( f) 21> minutes. 
Seconde langue(2). 20 

Examen de pi·ofèssew· agrégé. 
A. Section scientifique. 

Première langue (i) Hi minutes. 
Seconde langue (2) . ·J 0 

B. Section littéraire. 
Première langue ( J) 50 minutes. 
Seconde langue(2). 20 

Art. !2. Examen d'aspirant-professeur ag,·égé. 

Première langue ( f) 
Seconde langue (2). 

Epreuve écrite. 
1,0 p. 
40 p. 

Epreuve orale. 
40 p. 
40 p. 

E.camen de professeur ag,·égé. 

A. Section scienülique. 
Epreuve écrite. 

Première langue (1) . 30 p. 
Seconde langue (2). 20 p. 

Il. Section littéraire. 

Première langue ( 1) 
Latin, grammaire générale. 
Seconde langue (2) • 

Epreuve écrite. 

Epreuve orale. 
50 p. 
20 p. 

Epreuve orale. 

80 p. 
60 p. 

80 p. 
60 p. 

(!) ta langue flamande pour les récipiendaires qui aspirent à enseigner dans une loca­ 
lité flamande. 

(2) Le français pour ces mèmes récipiendaires. 
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Art 5. Notre Ministre des Sciences et des Arts est chargé de l'exécution du 
présent arrêté. 

Donné à Ostende, Ic l4 juin lfJH. 
ALBERT. 

Par Ic Roi : 
Le Ministre des Sciences et des drts, 

F. ScnOU.!ERT. 

XXXVII 
AtTêlé t·oy(tl modifiant le 1·èglement âes examens d'aspirante régr.nle 

et de 'régente d'école moyenne. 
1~ Juin 1011. 

LE l\11iv1srne DF.S SclBNCES RT DES Ann, 

Vu I arrêté royal du 6 juillet 188~, autorisant Ic Ministre de l'Intérieur et de 
l'Instruction publique à prendre les dispositions réglementaires concernant les 
examens d'aspirant c régente et de régente d'école moyenne; 

Vu les arrêtés ministériuls du 7 juillet !88t., et du 26 mai J887, réglementant 
les dits examens; 

Vu l'arrêté royal du l4 juin f9ft, modifiant, pour les récipiendaires qui se 
destinent à enseigner dans la partie flamande du pays, Ic programme des examens 
de professeur agrégé de l'enseignement moyen; 

Le Conseil de perfection nemen l de l'instruction moyenne entend n; 

Arrête : 

Article premier. Les articles:'>; 12, A, -1° el 2°; 15, A, section littéraire, i" et 
3''; 15, IJ, section scientifique, l" cl 2°; ·U, ./1, a) et b); J4, B, section scienti­ 
fique a) cl b); et 18 de l'arrêté ministériel du 7 juillet f 885, modifié par l'arrêté 
ministériel du 26 mai 1887, sont remplacés, pour les récipiendaires qui aspirent 
à enseigner clans une école moyenne de localité flamande, par les dispositions 
suivantes : 

Art. 5. _ Pour l'examen préparatoire cl pour l'examen définitif, la durée de 
l'épreuve écrite est de neuf heures. Pour chaque langue supplémentaire Ja durée 
de l'épreuve écrite est d'une heure cl celle de l'épreuve orale de vingt minutes. 

Art. 12. A, f 01 la langue na mande (composition, grammaire, analyse littéraire, 
histoire de la littérature néerlandaise du xvr' et du xvn" siècle). 

2° La langue française (composition, grammaire, analyse littéraire, histoire de 
la littérature depuis i\lalhcrbe jusqu'à la fin du xvm= siècle). 

Art. 15. A. Section liuèraire. 
Jo La langue flamande (composition et histoire de la littérature néerlandaise 

jusqu'au xvr' siècle; la littérature néerlandaise depuis Ic xv111• siècle). 
5° La langue françnisc (composition, versiflcation, analyse lluéraire, histoire 

de la liuérature jusqu'à i\lalhcrbc; la littérature au xu= siècle). 
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B. Section scion tiflquc. 
f O La langue flamande ( composition) ; 
2° La langue française (composition). 
Art. 14. A. a) Flamand : une rédaction} une question d'histoire de la liuéra­ 

ture, une question de grammaire. 
b) Français : une rédaction. 
B. Section scientifique. 

a) Flamand : une question de grammaire ou de théorie littéraire. 
b Français : une question d'histoire littéraire et une rédaction. 
Art. 18. Les langues supplémentaires ne sont facultatives qu'à l'examen d'ad­ 

mission. Elles font nécessairement partie des examens ultérieurs; il est attribué 
à chacune de ces langues, cinq points à l'examen écrit el cinq points ;t l'examen 
oral, sans que le maximum ordinaire des points soi! affecté. 

ArL 2. L'article rn de l'arrêté ministériel du 7 juillet ·188~ est modifié, en cc 
qui concerne le temps et Ic maximum des points assignés aux épreuves orales 
sur les langues obligatoires, de la façon sulvante : 

Examen préporatoire. 

A. -1 ° Première langue ( l) 
2° Seconde langue (2) 

20 minutes. li~ points. 
35 - 

Examen définitif. 

A. Section Jittéraire. 
i O Première langue ( 1) . 
2° Seconde langue (2) 
B. Section scientifique. 

1 ° Première langue (1) 
2° Seconde langue (2) . 

2;j minutes. 
20 

Hi minutes. 
10 

60 points. 
60 - 

50 point.s. 
20 - 

Art. 3. Le présent nrrèté sera publié au nlonitem·. 

Bruxelles, le H>juin t9tl. 
F. ScnoLLAERT. 

XXXVIII 
An·êté minisiérie! modifiant les dispositions eoucernant la mention 'de 

l'épreuve sur une langue moderne. 
20 Join 191A, 

LE M,~ISTHE DES SCIENCES ET DES ARTS, 

Vu l'arrêté ministériel du 8 juin 189iJ, déterminant les formules des diplômes 
et certificats à délivrer par les jurys d'examen de professeur agrégé de l'enseigne- 

( 1) La la nguc flamande pour les récipiendaires qui a spi rent à enseigner dans li ne école de 
localité flamande. 

(2) Le français pour ces mêmes récipiendaires. 
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ment moyen du degré inférieur cl par les jurys d'examen de régente d'école 
moyenne; 

Voulant parer aux inconvénients qui résultent de l'inscription, sur ces 
diplômes et certificats, de la mention de l'épreuve sur une langue moderne (fla­ 
mand, allemand ou anglais), lorsque le résultat de celle épreuve n'a pas été satis­ 
faisant; 

Arrête: 

Article unique. La mention de l'épreuve sur une langue moderne (flamand, 
allemand ou anglais), ne sera inscrite aux diplômes et certificats d'aspirant pro­ 
fesseur ogrégé~ de professeur agrégé, d'aspirante régente et de régente d'école 
moyenne (section littéraire cl section scientifique),· que si Ic récipiendaire a 
obtenu les 0.6~ du nombre maximum des points représentant un travail parfait. 

Bruxelles, le 20 juin J9 l L 
P. PouLLET.- 

XXXIX 

A1·rêté royal introduisant l'enseignement du travail manuel dans les sections 
générales des écoles moyennes de tta«, 1101O- garçons, et dans les sections 
prépnraioires y annexées. 

te Jnllli•, t9H, 

ALBERT, Roi nss BELGES, 

A tous présents et à venir, SuuT. 

Vu les lois du 1 ci· juin 18!>0 et du 1~ juin !881; 
Vu l'arrêté royal du JO septembre 1897 constituant le règlement organique 

des écoles moyennes de l'Élal; 
Vu notamment Jes articles 5, Huera A, el 9 de cel arrêté; 
Considérant qu'il y a lieu d'introduire l'enseignement du travail ·manuel dans 

les sections générales des écoles moyennes, pour garçons, et dans les sections 
préparatoires y annexées; 

Le Çonseil de perfectionnement de l'instruction moyenne entendu; 

Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences et des Arts; 

Nous avons arrêté et arrêtons : 

Artlcle premier. L'enseignement dans la section préparatoire comprend, outre 
les matières énumérées à l'article i), Iittera A, de l'arrêté royal précité, le travail 
manuel. 

Art. 2. L'enseignemcnl dans les écoles moyennes d'instruction générale, 
comprend, outre les matières énumérées à l'article !J de l'arrêté royal précité, le 
travail manuel. 
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Arl. 5. Notre Ministre tics Sciences et des Arts est chargé de l'exécution 
du présent arrêté. 

Donné à Ostende, Ic ! 0 juillet i 91 l. 
ALBERT.· 

Par Ic Roi : 
le Ministre des Sciences ('f des Arts, 

P. PouLLET. 

XL 
Arrêté ministériel déterminant le programme de l'enseiynement dit travail 
manuel dans les sections générales des écoles moyennes de l'État, po111· 
garçons, ,t dans les eectious préparatoires y annexées. 

1. 1 Juillet t.fH 1.. 

LE M1N1SrnE nes Sc1ENCES ET DES ARTs, 

Vu l'arrêté royal du 10 juillet '19H, inscrivant le travail manuel au nombre 
des matières obligatoires du programme à enseigner dans les sections générales 
des écoles moyennes de l'État, pour garçons, et dans les sections préparatoires 
y annexées; 

Le Conseil de perfcctiorinement de l'instruction moyenne entendu, 

Arrête: 

Le programme de _l'enseignement du travail manuel <lans les sections géné­ 
rales des écoles moyennes de l'Etat, pour garçons, et dans les sections prépa­ 
ratcires y annexées, est déterminé de la manière suivante : 

A. - Section préparatoire. 

DEGIIÉ IJffÉIUEUIL 

Traooil du papier, 
Pliage et déchirage de papiers irréguliers, à l'effet d'obtenir les éléments 

géométriques étudiés, lignes, angles, triangles, quadrilatères, etc. 
Pliage el découpage (à l'aide des ciseaux) dc Iigurcs géométriques régulières: 

carrés; rectangles, triangles, etc., pour former des arrangements décoratifs et des 
formes de beauté. 
Aulr<'s exercices de pliage. Exemples : recouvrement de livres et de cahiers, 

confection d'un sachet pour hàtonncis, d'une enveloppe pour collections, coutée­ 
lion d'un cube, d'un prisme (en papier épais) et d'objets dérivés. 

Dec ou page et collage de formes de beauté et de silhouettes. A rrangcrucnts 
décoratifs. 
N. IJ. -. Les exercices qui précèdent se feront sans l'emploi de la règle, de 

l'équerre, du double décimètre, du c~m1pas. 
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Modelage. 
Formes usuelles dérivant de la boule, du cylindre, du cône, du prisme, etc. 

Exemples : pomme, orange, fruits divers, litre, poids, pots, vases, bouteilles, 
verre, champignon, cornet d'abondance, pot à fleur, dé à jouer, moulin à 
café, clc. 

Objets plus irréguliers. Exemples : fleurs, coquillages, animaux. 
N. IJ. -- Les exercices de modelage seront avantageusement mis en rapport 

avec Jes leçons de choses. 

Travaux pratiques oeciuumnels. 

Au cours des leçons de calcul, de système métrique, de sciences naturelles, 
de géographie, de dessin, ctc., les élèves seront fréquemment exercés à divers 
travaux pratiques, tels que : mesurages, pesées, confection et arrangement de 
collections, soins à donner aux plantes: exercices de jardinage, etc. 

DEGRÉ MOYEN, 

Travail du papier. 

(Emploi de la règle plate, de l'équerre, du double décimètre, du compas, du 
couteau de cartonnier). 
Pliage et découvage du papier en vue d'obtenir des figures géométriques 

étudiées. Division de ces figures par les médianes et les diagonales. 
Découpage et collage de figures géométriques et arrangements décoratifs. 
Confcclion des mesures de longueur, de surface, de volumes étudiées. Con­ 

Iection en papier fort d'objets dérivés. Exemples : sachets, enveloppes, boîtes, 
pochoirs géométriques. 

Premiers exercices de cartonnage. 
Les ligues et les ongles. Découpage du carton entièrement et à mi-épaisseur. 
- Construction d'un angle. 
Polygones. - Construeiiou des figures étudiées: triangle, carré, rectangle. 
Confection d'objets dérivés. Exemples: étiquettes, pancartes pom diagrammes, 

gravures et co!Icctious. - Cadre simple, farde simple, boîte pour minéraux. - 
Développement cL construction du cube et du prisme. Confection de disques de 
Newton, d'un cadran horaire, etc. 

lUodelage, 
Confection d'un fond. Formes ornementales en creux sur fond. - Ornements 

5implcs en relief. Exemples : denticules, grecques, rosaces, fleurons, festons, etc. 
(d'après de grands modèles en plâtre). 

.Modelage d'après nature (sur fond) : feuilles simples, fruits, objets divers, tels 
que : toupie; cadenas, nœud de cravate, porte-monnaie, etc. 

Travaux pratique«. 

(Voir la note figurant au degré inférieur.) 
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DEGRÉ SUPÉRIEUR. 

Travail du papier et eartonnaqe. 

Pliages et découpages se rapportant à l'étude de différentes notions. Exemples: 
figures équivalentes, aire des surfaces, etc. Collage de gravures sur fond. - 
Pochoirs. Confection et décoration d'objets divers. Exemples : pancartes, cadres, 
fardes, porte-journaux, etc. Développement et construction de solides géomé­ 
triques. Construction de mesures métriques équtvalentes aux mesures du système 
métrique. 

Boîtes pour collections cl objets divers. 

il/ode/age. 

Modelage sur fond d'après nature : fruits, feuures, ueurs, 1cgumes, objets 
isolés ou groupés, petits animaux, etc. 

Travaux pratiques. 

(Voir la notice figurant au programme du degré inférieur.) 

B. - Section moyenne. 

i0 Ecoles dépourvues d'un atelier pour Ic travail du bois et du fcr.(Programmc 
obligatoire.) 

f re ANNÉE D'ÉTUDES, 

Cartonnage. 

Exercices récapitulatifs : découpage du papier et du carton. - Pochoirs 
divers. - Collage de gravures sur fond. Confection d'étiquettes, de diagrammes, 
de pancartes, de cadres pour gravures, cartes-vues, etc. 

Confection d'un herbier. - Entoilage de caries. Construction de solides 
géométriques, de boîtes pour collections d'objets divers. 

11/odelagP,. 

Exercices récapitulatifs : modelage sm· fond d'après de grands modèles en 
plâtre, Exemple : rosaces, frises, palmettes, grecques, rinceaux, fleurons, cie. 

Modelage d'après nature: fruits, feuilles, fleurs, légumes, insectes, coquillages, 
objets divers isolés ou groupés, etc. 

Travaux artistiques, 

Décoration d'objets au pochoir. 
Exercices de pyrogravure sur carton. Application à la décoration d'objets 

d'après les dessins composés par l'élève. 

Travaux prali'q11es. 

Travaux collectifs. Entoilage de caries, étiquetage de livres, de flacons, 
de produits industriels, recouvrage de livres, culture des plantes ornementant 
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l'école, entretien du matériel didactique, Formation et entretien de eollcclions 
faisant partie du musée de l'école. 

DIWXlÈ.11E ANNltE D1
ÉTODES. 

Cartonnage. 

Continuation des exercices confection· et ornementation d'objets divers. 
Exemples: fardes, cadres, boîtes diverses, porie-journaux, tableaux pour collec­ 
tlons, etc. Cartonnage de livres et de cahiers. 

Exercices de reliure. 

/Jlodelagl'. 

Modelage sur fond. Exercices de stylisation et de composmon ornementale 
d'après des éléments empruntés à la nature. Composition de rosaces, palmettes, 
bordures, fleurons, écussons, rinceaux, etc. 

Travaux artistiques, 

Exercices de py,-ogravm·e ( conlinuation). 
Uepoussage da cuir, - Exercices préliminaires et application à Ia décoration 

d'objets divers d'après les compositions de l'élève. 
Sculpture en coches. - Èxcrciccs préliminaires sur planchettes préparées. 

Application à la décoration d'objets très simples préparés. 

Travaux pratiques. 

Voir lu no lice figurant au programme de la première année d'études. 
N. B. - Le professeur aura à sa disposition une boîte d'outils, renfermant le 

nécessaire pour la confection des collections. II initiera occasionnellement Jes 
élèves à l'emploi des outils d'un u-age courant, marteaux, tenailles, poinçons, 
limes, pinces; vilebrequins, scies, rabots, cie. 

TllOISlirnE ANNÉE n'árunss. 

Carlo11nage, 

Formation de collections à l'aide de produits recueillis au cours des excur­ 
sions. Confection d'un herbier (suite). Continuation des exercices de reliure. 

/Jlodelage .. 
Continuation des exercices de modelage d'après nature. Exercices de stylisa­ 

tion cl de eomposilion.· 
Quelques exercices de modelage à la gutta-percha. Quelques exercices de 

modelage. 

Travaux àrtistioues, 

. Continuation des exercices de pyrogravure, de sculpture en coches, de repous­ 
sage du cuir. Exercices de repoussage du cuivre et de l'étain. Appli~alion à la 
décoration d'objets divers, d'après des dessins composés par l'élève. 



( ~5) 

Éléments de photographie. - Les opérations. - Confections de diapositives. 
Travail du verre. Exercices élémentaires : casser.. effiler, courber un tube. 

Travaux pratiques. 

Exercices pratiques relatifs au nivellement et à l'arpentage. Manipulation en 
rapport avec Jes cours de physique et de chimie. Entretien du matériel didac­ 
tique : cartes, tableaux intuitifs, livres, collections, appareils. Culture des 
plantes décorant l'école. 
N. B. - Les exercices pratiques relatifs au nivellement, à l'arpentage ainsi 

que les manipulations seront dirigés pat· le professeur de sciences. 

2° Écoles pourvues d'un atelier spécial pour le travail du bois et du fer (pro­ 
gramme facultatif). 

DEUXIÈiUE ANNÉE D1ÉTUDES. 

Remorques, - t. Les exercices de cartonnage, de modelage, de pyrogravure, 
de sculpture en coches, de repoussage du cuir, de l'étain el du cuivre, prévus au 
programme obligatoire, seront réduits afin de laisser une place importante au 
travail du bois et du fer. 
2. Il appartiendra au professeur de faire un choix parmi les objets indiqués 

ci-après. 
3. En ce qui concerne les Ira vaux pratiques, voir le programme obligatoire. 

Travail du bois. 

Considérations générales : l'établi, les outils, les matières premières. 
Emploi de la scie à reîendre, de la scie á débiter, du ciseau, de la lime, de 

la plane. - Confection d'objets divers . Exemples : manche de mirette, ébau­ 
choir, dent de rateau, chevilles, manches d'outils, poignée, plioir, piquet pour 
cordeau, manche de maillet, plan loir, cylindre pour treuil, cie. 
Emploi de la V<11'lope,. du riflard, du demi-rabot. - Confection d'objets 

divers. Exemples: latte pour Ic modelage, latte pour carte entoilée, règle carrée, 
tuteur pour fleurs, galons, règle à bornoyer.Ïlauc de dessin, mètre droit, étiquette 
de jardin, garrot de scie, jalon d'arpentage, canne de gymnastique, pied d'ap­ 
pareil: planchette pom; l'élude du centre de gravité, prismes sectionnés, etc. 
Emploi de la scie à chantourner, du vilebrecuiu et des mèches. - Objets : 

pendule électrique, support d'aiguille aimantée, boussole, disques pour l'élude 
de l'équilibre) niveau de maçon, équel'reJ, rapporteur, support pour disque de 
Newton, tête de maillet, etc. 
Emploi de la gouge. - Objets : fil 11 plomb de maçon, niveau à bulle d'air, 

trépied pour niveau d'eau, support pour tubes capillaires, cadre, passe-partout, 
bac pour plante, etc. 

Travail du {et. 

Travail du fil de fr•1· demi-cylindrique, maniement du marteau, de la 
langue de corpe el de let lime douce. - Exercices préliminaires : plier suivant 
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un angle donné, lier le fil de fer; confeetlon d'objets. Exemples: croisillons, 
rosaces, supports divers, etc. 
Travail de la tôle. - Confection d'objets divers. Exemples: coin de coffret, 

petit écusson, moraillon à charnière, rapporteur, rosaces, cuvettes, rond de ser­ 
vlette, porte-allumettes, ere. 

TUOISIIŒE ANNÉE D'ÉTUDES, 

(Voir les remarques mentionnées au programme de la deuxième année 
d'études.) 

Travail du bois. 

Exercices récapitulatifs : confection de quelques organes de machines. Extrè­ 
mités de tiges d'excentrique, leviers, têtes de bielle, etc. 
Ass<•mblage de simple entaille à mi-bois. - Applications : supports pour 

tubes it essai, supports pour flacons, etc. 
Entaille à trois parois. - Applications: lé de dessin.étagère pom minéraux, 

armoire pour collections, etc. 
Entaille à trois parois avec tenon à uu arasement. - Applications : support 

pour tubes à essai, étagère pour tubes de verre, etc. 
i1101·taise sur plat. - Applications : égouttoir pour photographie, plaques 

d'ancrage avec Lrou, toton pour disque de Newton, etc. 
Mo1·taise sm· plat et tenon à deux arasements. - Applications : leviers, 

balance ordinaire, balance Roberval, poulie fixe, poulie mobile, moufle el palon, 
vases communiquants, etc. 
Assemblage en croix, - Applications : bac à compartiments pour minéraux, 

bac pour tubes en vene, etc. 
As.')emblage à mortaise su» champ et tenon à deux et trois arasements. - 

Emploi du bédane. Applications : niveau de maçon, fruitier, treuil, cabestan, 
porte vitrée pour coffret à minéraux, armoire pour pharmacie scolaire, etc. 
Assemblage sur bout simple à enîoureiiement. - Applications : traverse de 

scie, équerre d'onglet, niveau de maçon, cousoir, cadre pour vitre, etc. 
Assemblage à queues droites. - -Applieations : support pour tubes de Terri­ 

cclli. Boite pour collections a vee couvercle vitré. 
Assemblages diners et objets divers. - Exemples : presse à sécher les 

plantes, étaloir pour papillons, classeur pour tableaux ou carton, bac pour 
pile électrique. Armoire à collections, support pour ballon à chauffer les 
liquides, etc. 

Travail' du fer. 
Travail de la tôle el du [er pla! : l'étau, l'établi, la lime et le foret. 

Exercices divers : amincit' une pièce à l'un des bouts , aplatir une barre 
donnée à des dimensions données; arrondir un fer carré; équarrir un fer plat ou 
rond cl ajuster à la lime. 

Confection d'objets. Exemple : règle plate, ordinaire, règle biseautée, 
équerres d'angles à une ou deux branches, croisillons, entrée de serrure 
biseautée, etc. 
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Objets divers servant d'achèvement aux objets en bois et aux appareils de 
physique. 

Bruxelles, le -1 f juillet 19! 1. 
P. _POULLET. 

Annexe à l'arrêté ministériel du 11 juillet 1911. 

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRAUS. 

Le professeur ne perdra pas de vue que si le travail manuel scolaire a pour 
but essentiel de faire acquérir it l'élève Ja sûreté du coup d'œil et l'habileté de la 
main, il coopère au même litre que les autres branches de l'enseignement général, 
à la culture intégrale des facullés : il développe harmoniquement et progressive­ 
ment la compréhension, le jugement, la volonté, l'imagination; il fortifie, chez Ic 
jeune homme, l'esprit d'observation et de précision, I'Initiative personnc11e et le 
sens esthétique; il constitue un excellent moyen d'éducation morale, car il éveille 
chez l'enfant la personnalité, la responsabilité; il lui donne des habitudes d'ordre, 
de propreté, d'économie cl, dans une large mesure, l'amour du travail. 

Le professeur se pénétrera également de cette idée que, par l'appui qu'elles 
prêtent aux autres branches du programme, les occupations manuelles peuvent 
contribuer efficacement àimprimer à renseignement, un caractère plus intuitif, 
plus pratique et plus actif. 

MESURES »'ORGANISATION, 

Atelier, - En section préparatoire, les exercices de travail manuel se prati­ 
queront généralement dans les salles ordinaires de classe. Toutefois, si l'établis­ 
sement possède. ~ne installa lion spéciale pour le cartonnage cl le modelage, 
i] y ama lieu d'y conduire les élèves des classes supérieures de Ia section 
préparatoire. 

Dans bien des cas, les greniers de l'école pourront être aménagés et convertis 
en atelier pom le travail du bois et du fer 1 pour Je cartonnage et le modelage. 

Souvent aussi, la salle de dessin pourra très bien convenir pour Ie cartonnage, 
le modelage, et, en général, pour les travaux qui s'exécutent sur table: pyro­ 
gravure, sculpture en coches, repoussage du cuir, etc. 

Le professeur veillera à cc que l'atelier soit tenu dans un état d'ordre et de 
propreté constants. A tour de rôle, les élèves seront chargés de la mise en ordre de 
l'atelier. 
Horaire du cours, - En section préparatoire, deux heures sont employées 

hebdomadairement à l'enseignement du dessin. li y aura Heu de consacrer une de 
ces heures au dessin géométrique et au travail manuel combinés el de réserver 
exclusivement l'autre heure au dessin à main libre. Dans les trois années d'études· 
de la section moyenne, il conviendra (en reprenant la troisième heure qui était 
affectée autrefois au dessin) de consacrer, chaque semaine, une séance de deux 
heures consécutives au dessin géométrique (constructions géométriques, projcc- 
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tions, dessin technique, ete.) cl au lravaiÎ manuel combinés. La troisième heure 
sera réservée exclusivement an dessin à main libre. 

Matières premières. - Les élèves conserveront ia propriété des objets confec­ 
tionnés. Ils fourniront la matière première: papier, carton, terre, etc. A cet effet, 
ils verseront annuellement, entre les mains du chef de l'établissement, une coli­ 
sation variant. suivant les classes, de 1 à 5 francs, pour l'achat des matières 
premières mises à lem· disposition. D'après les propositions du personnel ensei­ 
gnant, le directeur se chargera d'acheter les matières premières el de les distri­ 
buer aux différents professeurs. 

L'établissement fournira les matières premières employées à la confection des 
collections restant la propriété du musée de l'école, à l'entretien du matériel 
didactique et de l'outillage. 

Le professeur veillera à ce que les élèves ne gaspillent pas la matière première. 
li prêchera sans cesse l'économie. Chaque élève conservera dans une farde ad hoc 
les déchets de papiers utilisables. 

Outillage. - L'établissement fournira l'outillage nécessaire pour [le travail du 
bois et du fer, ainsi que les planches cl les réglettes pour le modelage> les réci­ 
pients, pols à colle: pinceaux, ciseaux, couteaux pour le cartonnage, appareils à 
pyrogravc1-, couteaux pour Ja sculpture en coches. 

Autant que possible, tous les outils porteront sur une petite étiquette, le nom 
de l'élève responsable des outils mis à sa disposition. Des élèves se serviront pour 
le cartonnage des instruments employés pendant les leçons de dessin géomé­ 
trique : équerres, règle plate, double décimètre, compas. Ils devront aussi se 
munir d'un ébauchoir, d'une mirelle et, lecas échéant, des outils les plus indis­ 
pensables pour Ic repoussage du cuir et de l'étain. 

Objets conteeiionné«. -- Les élèves pourront emporter chez eux les objets 
confectionnés; Ic professeur conservera cependant jusqu'au passage de l'inspec­ 
teur compétent, deux objets de chaque série. Chaque objet termjné sera coté par 
le professeur. Celui-ci tiendra note des points obtenus pour la confection des 
objets ainsi que pour Ic carnet de croquis. La moyenne des points obtenus entrera 
seule en ligne de compte pour fixer le résultat de la eomposilion trimestrielle, en 
cc qui concerne le travail manuel. Le nombre de points à attribuer au travail 
manuel sera Ic même que celui qui est accordé aux épreuves de dessin. 

Illet/wel<'. - Le professeur ne perdra pas de vue que l'enseignement du travail 
manuel doit èlre intimement lié ù celui du dessin géométrique dont il n'est du 
reste qu'une application pratique. 

Les élèves travailleront tantôt d'après des modèles en nature, tantôt d'après de 
simples indications du professeur. 

Dans un cahier à cc destiné, ils dessineront à main libre les croquis cotés des 
objets à confectionner. Le camel de croquis contiendra également des indications 
données par Ic professeur concernant la suite des opérations tl effectuer, la tenue 
des instruments, Ic débit de la matière première, les écarts à éviter, etc. 

Aussi souvent que possible, Ic professeur laissera á l'élève une grande part 
d'initiative relativement à la forme de l'objet, ù sa décoration, au dispositif de 
certaines parties, etc. 
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Les travaux terminés seront examinés el discutés devant toute la classe au 
point de vue de la correction du travail, de la propreté d'exécution, de la beauté 
de la forme, de la décoration. 

. Remarque. - Le programme ci-après ne doit pas être suivi ne »ariatur, Il 
appartiendra au professeur de faire un choix d'exercices el d'objets qui lui sem­ 
bleront le mieux répondre au degré d'a vancemcnt de ses élèves el aux conditions 
dans lesquelles il se trouve. 

~-------- 
XLI 

1Jrrêté ministériel modifiant le programme des examens conduisant à l'obten­ 
tion dn diplôme de capacité pom· l' enseiquement du dessin dans les établis­ 
sements d'instruction moyenne de l'Etat. 

:18 noiH ·1011. 

LE MtNISTRB DES Scmxcns ET DES Anrs, 

Vu l'arrêté royal du a juin 18821 déterminant les conditions auxquelles 
seront délivrés les diplômes de capacité pour I'cnselgnernent du dessin dans les 
établissements d'instruction moyenne; 
Vu l'arrêté ministériel du 26 février 1903, portant règlement organique des 

examens préalables tt l'obtention des diplômes précités; 
Vu l'arrêté royul du 10 novembre Hl09 aux termes duquel, pour être admis 

aux examens précités, Ic récipiendaire doit être porteur du diplôme de profes­ 
seur agrégé ou de régente d'école moyenne ou de celui d'instituteur ou d'institu­ 
trice primaire; 

Vu l'arrêté royal du 17 avril 19H, dispensant de celle condition les récipien­ 
daires porteurs du diplôme de capacité pom l'enseignement du dessin dans la 
section d'instruction générale des écoles moyennes de l'État, qui se disposent 
il subir l'une ou l'autre des épreuves réglées par l'arrêté ministériel du 
2G février 1905, mais n'étendant pas celte dispense à l'examen de professeur de 
dessin dans les écoles el sections normales moyennes de l'État; 

Considérant qu'il y a lieu <le tenir compie de ces conditions d'admissibilité 
dans la détermination des mali ères del' examen et de la durée assignée aux diflé­ 
rentes épreuves; 

Le Conseil de perfectionnement de l'enseignement moyen entendu, 

Arrête : 

Le règlement organique <les examens de professeur de dessin, en date du 
26 février 1. 903, est modifié comme suil : 

A. - Epnuve pratique. 

Article premier. Le {" des articles 2, 5, 4, 6, 8 el 9, ainsi conçu 
Dessin linéaire à main libre} motifs dessinés à la plume et polychromés en 

tons entiers (durée de l'épreuve trois heures), 
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Est modifié comme suit : 
Composition décorative polychromée d'après les éléments empruntés à la flore 

et à la faune, dessinés d'après nature, puis stylisés pour être appliqués au vitrail, 
au fer forgé: à la peinture au pochoir, à Ja sculpture, au repoussage du cuir, etc. 
(durée de l'épreuve : huit heures). 

Art. 2. Le 4°a de l'article 2, le 5°a de l'article 5, le 4°a de l'article 4, Ic 2°a de 
l'article 5, Ic 5°a de l'article 6, le 2°a de l'article 71 le 5<>a des articles 8 et 9, 
ainsi conçus : 

Dessin d'après Ic relief : 
a) Croquis hachuré au crayon d'un groupe formé de solides el de fragments 

d'architecture (durée de l'épreuve : deux heures), 
Sont modifiés comme suit : 
a) Croquis d'un paysage à exécuter dans la nature. 
Remarque: 
Selon les préférences du récipiendaire, le sujet pourra être traité soit au 

crayon, soit au pastel, soit à l'aquarelle, soit i1 la peinture à l'huile (durée de 
l'épreuve : quatre heures}. 

Art. 5. Le l1:°d de l'article 2, Ic 5"d de l'article 5, le 4°d de l'article 4, Ic 2°d de 
l'article ~, le '3°d de l'article 6, le 2°d de l'article 7, ainsi conçus : 

d) Dessin de mémoire. - Masque ( durée de l'épreuve: deux heures). 
oud) Dessin de mémoire. - Buste (durée de l'épreuve: deux heures), sont 

reportés à l'épreuve didactique, en remplacement de la deuxième leçon. 
Arl. 4. Le 2°c de l'article 7 et le 5°c de l'article 6, ainsi conçus : 
Dessin d'après Ic relief : 
c) Croquis, hachuré au crayon cl dessin ombré d'un lmstetduréc de l'épreuve: 

dix heures). 
Sont modifiés comme suil : 
c) Croquis hachuré au crayon et dessin ombré d'une figure entière ou d'un 

personnage drapé (durée de l'épreuve: vingt heures). 

B. - Epreuve écrite. 

Arl. 5. Le 7°u de l'article 2, le 8°a des- articles 3 cl 4, le 4°a de l'article !>, 
Ic ~l"a de l'article 6, Ic 4°a de l'article 7, le 9°a de l'article 8, Ic ,t 1°a de l'article 9, 
ainsi conçus : 

Notions d'esthétique et d'histoire de l'art (durée de l'épreuve: deux heures). 
a) Esthétique : Utilité de son enseignement. - Grandes écoles. - L'œuvrc 

d'art (technique, composition, expression, etc.) - Le style. - Aperçus sur 
l'architecture, Ia sculpture cl la peinture. 

Sont modifiés comme suit : 
Education esthétique i, l'école et notions d'histoire de l'art (durée de l'épreuve: 

deux heures). 
a) L'éducation esthétique à l'école : Ic bátiment scolaire el ses abords, la 

décoratlon fixe; la décora lion mobile; l'imagerie scolaire; la culture du goût 
dans l'enseignement des différentes branches du programme : langue, sciences 
naturelles, histoire cl géographie, dessin, gymnastique, chant, travaux manuels, 
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travaux à l'aiguille, etc. Les séances de cinématographie, de projections lumi­ 
neuses; l'emploi du stéréoscope, Ic mobilier scolaire; les livres illustrés; les 
diplômes et récompenses; les excursions, visites de monuments, de musées, 
d'exposiüons ; l'organisation de fêles scolaires, exposition de travaux, etc. 

C, - Epreuve didactique. 

Art. 6. Le 8° de l'article 2, le 9° des articles 5 et 4, le 5° de l'article ~, le 10" 
de l'article 6, Ic ~0 de l'article 7, le 10° de l'article 8; le 12° de l'article H, ainsi 
conçus : 

Leçons tt donner sur le dessin linéaire à main libre el sur le dessin linéaire aux. 
instruments {durée des deux. leçons réunies : trente minutes), sont remplacés 
comme il suit : 
i~ Une leçon à donner sur le dessin à main libre ou sur Ic dessin aux instru­ 

ments (durée de la leçon: vingt minutes). 
2° Exercices de dessin rapide au tableau noir, d'après un sujet lii'é au sort 

(durée de l'épreuve : dix minutes). 

D. - Epreuve orale. 

Art. 7. L'épreuve orale réglée par les n°& 9, 10 et fi de l'article 2, les 11°8 10, 
H cl i 2 des articles 5 et 4, les n°s 6, 7 et 8 de I' article r,, les n°9 H, '12 cl ·13 de 
l'article 6~ les nos 6, 7 et 8 de l'article 7, les n•s i 1, 12 cl 15 de l'article 8 est 
supprimée. 

Est supprimée également l'épreuve orale sur les matières énoncées aux n°5 13, 
14 et i7 de l'article 9. Celle épreuve portera, pour les récipiendaires qui se 
destinent à l'enseignement du dessin clans la section des humanités modernes des 
athénées cl des collèges, ainsi que pour ceux. qui se destinent au même enseigne­ 
ment dans les sections normales moyennes, sur les matières déterminées aux 
n°s i f5 el 16 du dil article 9. 

Bruxelles, le 16 août 19H. 

P. PouLLET. 
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Tableau, du nombre de points attribués aux différmtes matières 
de profes,eur de dessin dam les établis 

DIIBIG:SATiP'.li DES MATIÈRES. 

Épreuve pratique. 

Composition décorative polychromée 

Epure de proj('clions orthogonales 

Epure de perspccüve, 

Jt:léments de dessin technique (objets usue's) . 

Dessin linéaire aux instruments (applleaüon à la mécanique). 

Projections orthogonales (pénétrattons, sections, rabattements). 

Dessin d'un organe de machine. 

Dessin 1011ographi,111e 

Epure de tracé géométrique des ombres 

Pratique du lavis 

Croquis d'un paysage à exécuter dans la nature 

Cro1111is hachuré d'un ornement de &fyle. 

Dessin ombré d'un ornement de style 

Croquis d'un masque 

f.roc1uis de fleurs, plantes, etc. 

Composilions pour travaux à l'aiguille . 

Croquis hachuré d'une llgurc entière ou d'un personnage drapé 

Dessin ombré d'une figure entière ou d'un personnage drapé 

Crnquls au crayon d'une fit;ure entière. 

Dessin ombré d'une ligure entière 

!?coles moyennes troles moyennes 
pour garçons. pour ga!·çons. 

(S~ct ion 1t•ins1 rue- (Section indus- 
1 tion r,énéraie.) trielle.) 

5') se 
~o 

1 

~ 

30 30 

50 

1. 

, 
1 • 50 . 

» 1 40 

1 
• 50 

' • 
» 1 

t ) 

60 60 

50 50 

70 70 

60 60 

• 1 . 
• • 
» )) 

,, • 
D u 

l » 

Epreuve écl'ite. 

Nolio11s de pédagogie 

Notions de méthodologie 

Education esthétique 

Notions d'histoire de l'art 

Epreuve didactique. 

Leçon à donner sur le dessin à main librr. ou sur Ic dessin aux instruments 

Exercices de dessin raptde au tableau noir. 

Epreuve orale. 

Géométrie descriprtve 

Trace géomètrique des ombres 

ÎOTU, 

20 

20 

20 

20 

50 

30 

20 

20 

20 

20 

öO 

30 

D 

• 

600 
T 
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faisant l'objet des examens eonduiumt à l'obtention du diplôme 
sements d'instruction moyenne. 

Écoles moyennes 1 Ècolcs normales 1 E«>I" normales 1 Athénées. 1 Alhé1:ée,. pour garçons Ècolfs moyennes i (Humanités an- (Humanités mo- moyennes moyennes 1 (Section aut·icoh>,) 

1 

pour ûttes. 

1 
pour garçons. 1 pour lillce. 1 eieunes) 1 dernes.) 

50 • ,;o • 50 1 50 

50 , • , • 
1 

• 
50 30 30 jQ 30 30 

30 • " • • 
1 

, 
30 ' 30 30 

) 1 • 1 -iO , 40 ,,o 
50 , 50 50 

20 l . l 20 • 1 20 20 

) 1. • 1 • • 30 

• 1 20 

un 60 GO 60 {IO 60 

se se r;•> 50 50 50 

70 ;o 70 ïO 1 iO j'i) 

60 60 , • 1 • 1 • 
;iO • so 
50 • 50 1 • 

.,, 1 80 fit) 

HO 1.10 

1 
• l 

• 80 80 

, 1 HO uo 

'20 

20 

20 

20 

20 

20 

'20 

20 

50 

30 

;j0 

30 

.,, 

:;oo ä30 

20 

~o 
20 

20 

20 

20 

20 

110 

30 

~o 
.to 

50 

30 

20 

20 

20 

20 

sn 
-10 

HiO 

50 

30 

itlO i80 

20 

20 

20 

:iO 

30 

50 

020 
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ANNBXE IJ. 

Formule du diplôme général. 

Au nom de Sa Majesté le Iloi des Belges, 

Le jul'y chargé de délivrer les diplômes de capacité pour l'enseignement du 
dessin dans les établissements d'instruction moyenne; 

Vu l'arrêté royal du 9 juin !8821 les arrêtés ministériels du 26 février 1903 el 
du i6 août 19H. 

Attendu que M ... (nom et prénoms), nati. .. de ... , a subi. .. (mention du 
mérite de l'examen] l'examen prescrit par les dispositions prémentionnées pour 
l'obtentlon du diplôme de professeur de dessin dans les ... (mention du genre 
d'établissement). 

Confère à M ... , le diplôme de capacité pour l'enseignement du dessin dans ... 
(mention du genre d'établissement); 

En foi de quoi, il lui a délivré le présent diplôme. 

Donné tl. .. , le ... t O ... 
Le jury, 

Vu pour légalisa lion des signa lu res des membres du jury. 

Pour Ic Ministre des Sciences cl des Arts ; 
Le directeur général, 

'Signature du porteur.) 

(Sceau du départ ernent.) 

ANNEXE C. 

Formule du diplôme complémentaire. 

Au nom de Sa .Majesté Ic Hoi des Belges, 

Le jury chargé de délivrer les diplômes de capacité pour l'enseignement du 
dessin dans les établissements d'instruction moyenne; 
Vu l'arrêté royal du 9 j ni n 1882, les arrêtés ministériels du 26 février 1903 el 

du ,f6 août 1911. 

Auendu que M ... (nom et prénoms), nati. .. de ... 1 porteur du diplôme de 
capacité pour l'enseignement du dessin ... (mention du diplôme que Ic candidat 
possède déjà, avec indication du mérite) a subi (mention du mérite de l'examen) 
l'examen complémentaire prescrit par Jes dispositions prémentionnées pour 
l'obtention du diplôme de professeur de dessin dans les ... (mention du genre 
d'établlssement}; 
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Confère à M ... le diplôme complémentaire de capacité pour l'enseignement du 
dessin dans ... (mention du genre d'établissement); 

En foi de quoi, il lui a délivré le présent diplôme. 

Donné à ... , le ... 19 ... 

Le jury, 

Vu pour légalisation des signatures des membres du jury. 

Pour le Ministre des Sciences et des Arts : 
Le directeur général, 

(Signature du porteur.) 
(Sceau du déparlcmcnt.) 

Approuvé pour êlre annexé à Notre arrêté du !6 août 1911. 

P. POOI.LET. 

LXH 
Ar1'êté royal relatif attx services rendus dans l'e11seigneme11t dfrigé ou 
subsidié par le gouvernement, la prcvince ou la commune par les profes­ 
seurs et les surveillants des af liénée« royaux ant<h·ie1weme11t à leur nomina­ 
tion dans les cadres el postérieurement à l'obtention de leur diplôme légal. 
- /Jlodificalious aux arrêtés royaux 01·9aniques fixant le.', traitements de 
ces agents. 

:18 ROÎlt 1011, 

ALBERT, Roi des Belges, 

A tous présents et à venir, SALUT. 

Vu la loi du! cr juin 18ö0 sur l'enseignement moyen, modifiée pal' les lois du 
f~ juin i88i et du 6 février 1887; 
Revu notamment les dispositions de l'article !J de l'arrêté royal du 14 juil­ 

let l87~, modifié par I'arrèté royal du 21 janvier 1879; 
Revu l'article G de l'arrêté royal du 20 juillet 1909 relatif au classement et à la 

fixation du Irai lem ent des surveillants des athénées royaux; 
Considérant qu'il y a lieu de modifier ces dispositions en faveur des professeurs 

el des surveillants qui ont rendu des services dans l'enseignement dirigé ou 
subsidié par Ic gouvernement, la province ou la commune, antérieurement à leur 
nomination dans le cadre du personnel des athénées royaux cl postérieurement 
à l'obtention de leur diplôme légal ou de Ja dispense prévue par la loi; 

Sur la proposition de Notre Ministre des Sciences cl des Arts; 

Nous avons arrêté el arrêtons : 

Art. {er. Les [services rendus, soit à titre effectif, soit à titre intérimaire, dans 
les établissements d'instruction soumis au régime des lois organiques de l'en- 
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seignemcnt moyen et dans l'enseignement normal primaire de. l'Élat, par les 
professeurs agrégés du degré supérieur, les docteurs en philosophie et lettres, les 
docteurs en sciences physiques et mathématiques, les docteurs en sciences 

· naturelles ou les titulaires dispensés de la condition du diplôme légal, sont 
assimilés, au point de vue du classement cl de la fixation du traitement, aux 
services ordinaires. 

Art. ~- Par mesure transitoire et comme première application du présent 
arrêté, les traitements des professeurs et des surveillants actuellement en fonc­ 
tions seront fixés à nouveau d'après le nombre de leurs années .de service et les 
cotes de mérite qu'ils auront obtenues. 

Art. 5. Notre Ministre des Sciences et des Arts est chargé de l'exécution du 
présent arrêté, qui sortira ses effets ~L daterdu Jer janvier 1911. 

Donné ü Ciergnon, le 28 août 19U. 

ALBERT. 
Par Ic Roi : 

Le 11lù1istre des Sciences et des Arts, 
P. Pour.J,ET. 

XLIII 
Arrêté royal relati] au personnel de· l'inspection. - Démission. 

Nomination. 

Par arrêté royal du ~1 septembre '19H, la démission offerte par M. Crom­ 
bez (E.), de ses fonctions d'inspecteur de l'enseignement moyen) est acceptée. 
Il est admis à faire valoir ses droits à la retraite et autorisé à porter le ti tre 

honorifique de ses fonclions et l'uniforme de son grade. 
Par arrêté royal de la même date, M. Go11lard (G.-A.), instituteur primaire 

cl professeur agrégé de l'enseignement moyen du degré inférieur pour les 
matières scientifiques ( écoles de localités flamandes), directeur de l'école moyenne 
de l'Etat pour garçons à Philippeville, est nommé inspecteur de l'enseignement 
moyen. Il inspectera plus spécialement les établissements d'enseignement moyen 
du degré inférieur soumis au régime des lois du -1er juin i8ä0, du H, juin 188i 
cl du 6 février i8~7. 

JI ama de plus à s'acquitter de telles autres missions qui lui seront confiées par 
Je Ministre des Sciences et des Arts. 

XLIV 
Arrêté 1'0!Jal instituant ttne section commerciale dans une école moyenne 

de l'État. 

Par arrêté royal du fi novembre 191 t, la section commerciale annexée à 
l'école moyenne de l'Etat pour garçons, à Hal, a été instituée à tltrc définitif. 
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Circulaires ministérielles et décisions de principe 

XLV 
Circulaire aux préfets des études des athénées royat1x. 

Conférence professorale. 

18 Jartder 1'"'9 

MONSIEUR u PRÉFET, 

J'ai décidé que Ja question suivante fera l'objet de la 2e conférence professo­ 
rale de l'année scolaire {90S-l909. 

<< L'emploi de la chrestomathie latine et de la chrestomathie grecque doit-il 
,> se borner aux classes indiquées par Ic programme ? 

c1 Dans quelles autres classes pourrait-on l'introduire utilement el dans queue 
» mesure faudrait-il s'en servir dans chacune de ces classes?» 

Le ~Ministre, 
. non DESCA.MPS. 

XLVI 

Circulaire aux préfets des études <Le, athéntes 1:oyaux. 
et aux direeteur« et directrices des écoles moyennes de l Etat. 

Exposition de Bruxelles 1910. 
1 ravaux de professem·s et d'élètJes. 

2'1 JaD\·lcr t808 

l\JoNSIHUR LE PRÉFET, 

Moxs1Euà LE DIRECTEDn, 
l\fADAHE LA 0rnECTRICE1 

Parmi les travaux de professeurs et d'élèves qui figureront à l'exposition de 
Bruxelles de t9 I O, ceux qui se rapportent à l'enseignement du dessin sont desti­ 
nés, par leur nature même, à occuper une place importante el en relief. 

Le Gouvernement se propose de montrer notamment Ic perfectionnement 
des méthodes d'enseignement et la valeur artistique et professionnelle du corps 
professoral. 

Les ouvrages édités, les cahiers, les manuscrits, les collections, des plans de 
mobilier figureraient dans Ic compartiment de l'enseignement moyen, dont le 
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salon d'honneur serait décoré d'œuvres d'art exécutées par les professeurs eux­ 
mêmes (peintures à l'huile, aquarelles, pastels, sculptures), 

Des récompenses spéciales seraient décernées aux auteurs des travaux 
méritants. 

En vue de l'exécution de cc projet, je mus prie, d'inviter les professeurs 
de dessin de votre établissement à répondre, le plus lôl possible, au questionnaire 
ci-joint. 

/,e Alinist,·e, 
8°0 DEsCAMPS. 

QUESl'IO!l!WUIIE 

1-elntlf :li l'e11.ctclgnewent du de8sln, des tl'avau:r: ~anucls 
et aux causeries d'art. 

SECTION I. - LOCAUX. 

1. Présentez un projet de salle de dessin el de salle annexe pour les modèles. 
(Plans, dessins divers avec notice explicative.] 
2. Présentez un projet de décoration murale pour salle de dessin (dessins 

réduits). 
5. Présentez un projet de décoration mobile pour salle de dessin (gravures, 

bas-reliefs, etc.) avec notice explicative. 

SEC'flON IL - MOBILIER. 

! . Présentez un projet de disposition générale du mobilier d'une salle de 
dessin pouvant servir à la fois aux exercices de dessin plastique et aux exercices 
de dessin géométrique, ainsi qu'un projet de disposition générale du mobilier 
d'une salle annexe réservée á l'exposition des modèles. Joindre aux plans, 
dessins, etc., une notice explicative. 

'2. Présentez un projet de banc-pupitre pour l'enseignement du dessin dans les 
athénées et dans les écoles moyennes, pouvant servir à la fois aux exercices de 
dessin plastique et de dessin géométrique. 
5. Présentez un type d'armoire, pour salle de dessin, destinée à renfermer des 

modèles ainsi que les travaux terminés des élèves. {Plans des meubles, avec 
notice explicative.) 
4. Présentez : u) un porte-modèles à fixer au mur; b) un porte-modèles 

pouvant ètre déplacé. (Plans des meubles, avec notice explicative.) 
t,. Présentez un modèle de meuble pouvant renfermer les fardes des élèves 

des différentes classes d'un établissement (athénée, école moyenne). 
6. Présentez un type de support-chevalet pour les exercices de dessin à main 

libre, ù utiliser dans les classes dépourvues d'un banc-pupitre spécial pour le 
dessin. 

7. Présentez un modèle de banc-pupitre pouvant être utilisé pour Jes leçons 
de dessin à main libre, 
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SECTION III. - COLLR~TIONS. 

1. Présentez une série graduée de modèles (assemblages, organes de machines, 
ete.) à utiliser dans les leçons de dessin technique, prévues aux programmes des 
athénées el des écoles moyennes de garçons. 
2. Présentez des appareils intuitifs à l'usage des maîtres cl des élèves et se 

rapportant aux cours de projections orthogonales, de perspective d'observation, 
de perspective linéaire, de perspective cavalière, de tracé géométrique des 
ombres. 
5. Présentez une série de solides géométriques facilement démontables et 

représentés par leurs arêtes. 
4. Présentez une série graduée d'accessoires pour les exercices de dessin d'oh­ 

jets usuels d'après nature : a) à l'usage des différentes .classes de la section pré­ 
paratoire; b) à l'usage des élèves de sections moyennes ou d'athénées. 

~- Présentez une série graduée d'ornements (en plâtre, en étoffes, etc.), des­ 
tinés : a) aux élèves des différentes classes d'une section préparatoire; b) aux 
élèves des classes supérieures des athénées et des écoles moyennes. 
ü. Présentez une série de gravures, photographies, diapositives à utiliser 

comme moyen d'enseignement dans Jes causeries d'art prévues aux programmes 
des athénées el des écoles moyennes. 

7. Présentez un projet d'exercices manuels exécutables: a) dans les sections 
préparatoires; b) dans les athénées et les écoles moyennes, el en rapport avec 
l'enseignement du dessin et éventuellement d'autres branches du programme. 

8. Présentez une série de tableaux relatifs à la théorie des couleurs. 
9. Composez un modèle de carte d'honneur I de bullet in mensuel ou 

semestriel. 
1 O. Composez différents projets de diplômes. 
j l. Composez une série de modèles de bons points. 
12. Composez une série de tableaux à utiliser dans les leçons de langues 

(méthode directe) et d'autres séries se rattachant à d'autres branches du pro­ 
gramme. 

SECTION IV. - 1'H.THODES. 

1. Exposez la méthode à suivre pour enseigner avec succès les notions de 
perspective d'observation (joindre, s'il y a lieu, des travaux d'élèves), 
2. Montrez la méthode à suivre dans l'enseignement des notions de projections 

prévues aux programmes des athénées et des écoles moyennes (joindre des tra- 
vaux. d'élèves). · 
5. Exposez la méthode à suivre dans l'enseignement des constructions géomé­ 

triques prévues aux programmes des athénées et des écoles moyennes (joindre, 
s'il y a lien, des travaux d'élèves). 
4. Exposez la méthode à suivre pour enseigner la perspective linéaire (joindre 

des applications exécutées par les élèves). 
!>. Exposez la méthode à suivre pour enseigner la perspective cavalière (join­ 

dre des applications exécutées par les élèves). 
6. Exposez la méthode à suivre pour enseigner avec fruit la compositlon 
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décorative: a) dans les sections préparatoires; b) dans la section moyenne des 
écoles moyennes et dans les athénées. 
7. Démontrez l'importance d'une bonne organisation matérielle et pédago­ 

gique du cours de dessin et indiquez les moyens de la réaliser. . . 

8. Y a-t-il lieu d'introduire les travaux manuels dans l'enseignement secon- 
dalre , Ic cas échéant, de quelle façon pourrait-on réaliser ce desideratum? 

9. Montrez les rapports du dessin avec: a) les travaux à l'aiguille; b) l'écono­ 
mie domestique: c) les autres branches du programme. 

¾U. Montrez comment le cours de dessin peut contribuer pour une large part 
à l'éducation du sens esthétique. 

1 f. Montrez comment il convient d'organiser et· de diriger les visites aux 
musées, aux ateliers d'art, aux monuments, ainsi que les excursions aux villes 
d'art (joindre, s'il y a lieu, des travaux d'élèves). 

! 2. Comment organisez-vous, dans les classes supérieures, les îeçons se 
rapportant aux commentaires esthétiques sur les œuvres d'art? Préparez dix 
leçons de cc genre. 

i 5. Exposez un cahier de préparation de leçons se rapportant aux différents 
exercices d'un programme de dessin relatif à l'enseignement moyen. 

! 4. Montrez comment il convient d'enseigner la théorie des couleurs. Indi­ 
quez des séries d'exercices d'applications, ainsi que des travaux d'élèves s'y 
rapportant. 

HJ. Indiquez comment les élèves des écoles pourraient être amenés à cultiver 
des plantes en vue du cours de dessin. 
j 6. Comment amènerez-vous les élèves à observer, à juger et à respecter les 

œuvres d'art ? 
f 7. Présentez dilTérents projets relatifs à la décoration d'une habitation 

bourgeoise. 
i8. Présentez une série de travaux libres faits uniquement par vos élèves en 

dehors des leçons de dessin : peintures, aquarelles, pastels, dessins à la plume, 
modelages, pyrogravures, travaux sur cuir, etc, 

XLVll 
Circulaire aux Préfets des études des athénées royaux et aux Direeteur« er. 

Di-rectrices des écoles moymnes de l'État. Exposition de Bruxelles, 1910. 
Notice historique des établissements'. 

a8 J111n-Jcr aeeo. 

MONSIEUR LE PRÉFET, 
MoNsrnun r.s Drascrsua, 
MADAME LA Dmecrmce , 

Le Gouvernement avait exposé à Liége, en 190ä, un tableau historique· de 
l'enseignement moyen en Belgique. Il se propose de publier, pour la prochaine 
exposition de Bruxelles, une notice historique détaillée concernant chacun des 
établissements officiels d'instruction moyenne, 
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En vue de la préparation de ce travail, j'ai l'honneur de vous indiquer ci-après 
un plan que vous pourriez suivre, tout en laissant à voire initiative personnelle 
le soin d'y apporter les développements ou les modifications que vous jugeriez 
utiles. 
Introduction : Création de l'établissement, raisons. 
Date de la création (date de l'arrêté royal). 
Organisation de l'établissement : section moyenne, section préparatoire, 

classes préparatoires, humanités anciennes, humanités modernes, cours spéciaux. 
Rayon de l'établissement (localités qu'il dessert). 
Bâtiments et matériel scolaires : Améliorations et agrandissements s'il y 

a Heu. 
Population: Nombre d'élèves au début, dans Ia suite. 
Personnel enseignant : Sa composition au début, dans la suite. (Nombre de 

professeurs.) 
Frais de l'établissement (personnel, matériel, etc.). 
Les résultais : Les succès marquan!s dans les examens el les concours 

généraux. 
Le bien qu'a produit l'établissement ( carrières, etc.). 
Il va de soi que celle notice exposera à grands traits l'histoire de votre éta­ 

blissement. Il ne faut pas qu'elle prenne des allures de mémoire sous peine de 
perdre toute valeur documentaire ; elle devra consister en un simple résumé des 
actes et des faits qui ont marqué les étapes franchies. 

Le Ministre, 
Bon DESCAMPS, 

XLVIII 
Circulaire aux Ptéf ets des études des athénées royaux et aHx Directeurs et 

Directrices des écoles muyennes de l' Étal. Exposition de Bruxelles, 1910. 
Travaux publiés, depuis 1885", pm· le perstmne] enseignant tliore«, 
brochures, contributùms aux revues). 

30 Janvier t909. 

M0Ns1l!on LE PRÉFET, 

1\loNSIRUR LE DmECTEUR ! 

MADAME LA Dmscrarce, 

Je désire être renseigné d'une façon précise sur les travaux publiés, depuis 
188ö, par Je personne) de votre établissement (livres, brochures, contributions aux 
revues), afin de pouvoir éventuellement faire appel au corieours précieux 
des auteurs de ces travaux pour la prochaine exposition internationale de 
Bruxelles. 

Les publications trouveraient place dans le compartiment de I'Instruetion 
moyenne et un catalogue complet en serait dressé. 
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Veuillez faire connaître mon désir aux Ioncttonnaires placés sous vos ordres et 
les prier de consigner les renseignements demandés dans les tableaux ci-joints. 

Quant aux agents retraités on décédés, le chef de l'établissement où ils furent 
attachés en dernier lieu se chargera de recueillir, le plus exactement possible, les 
notes nécessaires. 

Vous voudrez bien me faire parvenir, dans le plus bref délai, les tableaux 
dûment remplis. 

Le Ministre, 
B0n DESCAMPS. 

XLIX 
Circulaire aux Pré{ ets des études des athénée« royaux et aux Directeurs et 

Directrice, des éeoles moyenne, del' État. Exposition de Bruxelles, 1910. 
Travaux des professeur« de dessin. 

a février••-- 

MoNSIBUR LB PaÉFET, 

MortslEuR LB Drnscrsua, 
MADAME LA D111Ecra1cB, 

Ainsi que j'ai eu l'honneur de vous le faire savoir, dans une circulaire récente, 
le compartiment de l'enseignement moyen à l'exposition de Bruxelles de f9{0 
comprendra notamment des travaux exécutés par les professeurs de dessin. Mais 
cette exposition scolaire serait nécessairement incomplèt_c si elle ne comprenait 
également des travaux d'élèves. 

Afin d'assurer, autant que possible, Ja participation des différents établisse­ 
ments, il a été décidé que chacun de ceux qui seraient désignés ne fournlrait 
qu'un choix restreint de travaux déterminés. 

Vous trouverez ci-joint deux exemplaires d'un questionnaire relatif à l'ensei­ 
gnement du dessin et des travaux manuels el à la question de « l'art à l'école ». 

Veuillez conserva un de ces deux exemplaires el me renvoyer l'autre dans 
les quinze jours, après avoir indiqué Jes réponses en regard des questions non 
biffées. 

Des instructions complémentaires seront données par l'inspecteur compétent, 
au cours de la visite qu'il fera pendant l'année scolaire. 

Vous recevrez également, en temps opportun, Jes instructions concernant la 
date et les conditions du concours. 

Le Mi1listre, 
nou DESCUIPS. 
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SALON D'llONNRIJR, 

Dans le salon d'honneur, une place sera réservée aux travaux urtistiques 
exécutés par les professeurs de dessin et qui seront jugés dignes d'y figurer 
(peintures à l'huile, aquarelles, pastels, gravures, modelages, sculptures, ete.], 
jusqu'à concurrence de deux œuvrcs au maximum pour chaque exposant. 

Veuillez faire savoir si le professeur de dessin attaché à l'établissement que 
vous dirigez est disposé à participer à celle exposition. 

Le cas échéant, veuillez indiquer le genre de sujet qu'il compie trailer, ainsi 
que les dimensions approximatives (encadrement compris) de ses œuvrcs. 

COMPARTIMENT DE L'ENSEIGNEMENT DU DESSIN. 

Pouvez vous i . 1 . . , d , 
•u .11 fournir es dessins executès ans le courant del année par les. 
l CUI CZ - 

élèves des classes suivantes : 

Section prépm·atoire. 

f re 2e ä" 4° ~0 6• années d'études 
' ' ' , ;_J ' • 

Section moyenne. 

tre, 26, 5e années d'études et cours supérieur. (Dessin géométrique, dessin 
artistique). 

Athénées. 

7es, 6e1, ~e\ 4(18, 5es, 2des, pea. (Dessin géométrique, dessin artistique.) 

Section normale moye,me. 

tre, 2° années d'études. 

QUESTIONNAIRE. 

REMARQUES. 

Pour faciliter Je placement de dessins, soit dans les cadres, soit dans les 
vitrines, les professeurs sont priés de se conformer aux indications suivantes : 
Toutes les feuilles des élèves d'une même classe devront avoir les mêmes 
dimensions, 

Pour les travaux de section préparatoire, on fournira : a) les albums de deux 
élèves représentant Je travail complet de toute l'année scolaire (pom· les dimen­ 
sions de ces albums, on adoptera le format usité dans l'établissement}, b) une 
farde de mêmes dimensions que les albums précédents et contenant, en feuilles 
détachées el numérotées avec ordre, l'exécution complète du programme. Ces 
feuilles étant destinées à figurer éventuellement dans des cadres, les élèves ne 
devront dessiner qu'au recto de chaque feuille. Les feuilles ne devront porter 
que des inscriptions au crayon, savoir : en tête, le sujet de la leçon; en bas et à 
gauche, le nom de l'établissement cl la date; à droite el en bas, le nom de 
l'élève. 
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On suivra les mêmes indications pour les élèves de la section moyenne, ainsi 
que pour les élèves des classes de 7tjs, 6es et ?>es des athénées. On choisira, pour les 
albums ou les feuilles, Ie format adopté : 51> X 27. En ce qui concerne le for­ 
mat des feuilles, il pourra être fait exception pour les classes suivantes : 5e année 
d'études des écoles moyennes et 4e•, äe•, 2i1e,, 1r,~ des athénées. Toutefois, les 
feuilles appartenant aux élèves d'une même classe devront avoir les mêmes 
dimensions. 

Les professeurs veilleront spécialement à ce que les inscriptions soient simples 
et de bon goût. 

COMPARTIMENT DE cc L'ART A L'ÉCOLE ». 

Pourriez-vous envoyer : 
1 ° Des comptes rendus avec croquis, s'il y a lieu, se rapportant : 
a) aux causeries d'art el aux commentaires esthétiques; 
b) aux visites de musées et de monuments; 
c) aux excursions dirigées dans un but artistique ; 
d) aux conférences (avec ou sans projections lumineuses)données par le profes­ 

seur ou par Jes élèves. 
2° Des études exécutées entièrement par les élèves en dehors des leçons de 

dessin proprement dites. 
Exemple: croquis: aquarelles, compositions décoratives, tableaux. 
Nota. Ces études devront être présentées avec encadrement. 
5° Des collections de gravures, cartes-vues, etc., d'un caractère artistlque, 

réunies par les élèves. 
4° Des collections de gravures, cartes-vues, etc., réunies par le professeur et 

Jes élèves en vue de la décoration de la classe; vues photographiques concernant 
cel objet. 

?$0 Des photographies se rapportant: 
a) à la décoration fixe ou mobile des classes; 
b) aux expositions annuelles ou permanentes et aux fêtes organisées dans 

l'établissement. 

CoMPARTII\IENT DES TRAVAUX l\lANUELS. 

Pouvez- vous exposer : 
1° Des travaux pratiques {en papier, carton, ctc.) exécutés par les élèves de la 

section préparatoire et se rapportant à l'enseignement des différentes branches du 
programme. 

Ex. : Système métrique, sciences naturelles, géographie, formes géométriques 
et dessin, etc. 

2° Des moulages d'après modèles, d'après nature. Des compositions d'élèves. 
5° Des travaux manuels en bois. 
4° Des travaux de pyrogravure, de repoussage du cuir, etc. 
Ö0 Des travaux à l'aiguille en rapport avec le cours de dessin : soutaches, 

broderies, dentelle Renaissance, broderie Richelieu, application d'étoffes, etc. 
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L 
Circulaire aux P·réfets des études des athénées royaux el aux Directeurs et 
Directrices des écoles moyennes de l'État. Exposition de Bruxelles, 1910. 
Documents et travaux. 

I 1, rhrtea• •9". 

MoNSIEUR LE PntFET, 

MONSIEUR LE DIRECTEUR, 

MADAME LA Druscrntcs, 

Désireux de réunir les matériaux pédagogiques nécessaires à l'installation du 
compartiment de l'enseignement moyen à l'exposition universelle de Bruxelles, 
en 19-iO, je vous prie de tenir à ma disposition, dès le I?OÎs d'octobre prochain, 
Jes documents et les travaux dont nomenclature ci-jointe. 

MM. les Inspecteurs ont reçu mission de vous donner des indicalions précises 
et détaillées sur l'exécution des travaux et la rédaction des documents demandés. 

Le JJJinist1·e, 
nou DESCAMPS, 

LI 

Cfrculaire aux Bourgmestres et Échevins des localités sièges d'un établisse­ 
ment d'instruction moyenne dit·igé ou patt·o1mé par les communes. 
Exposition de Bruxelles) 1910. Documents et travaux. 

:17 téTrle1· :1909, 

MESSIEURS, 

D 1 ' . l'' . d f . li b ~ collège ans e cas ou vous auriez intennon e aire co a orcr votre , 
1 eco e moyenne 

à l'exposition universelle de Bruxelles, eu i910, je vous prierais de tenir à ma 
disposition, dès le mois d'octobre prochain, les documents et les travaux dont 
nomenclalure ci-jointe. 

MM. les Inspecteurs de l'enseignement moyen ont reçu mission de donner aux 
chefs d'établissements des indications précises el détaillées sur l'exécution des 
travaux et la rédaction des documents demandés. 

Le 1'linistre, 
B011 DESCAMPS. 
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)foDÈLE DE DIAGRAMME, 
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EXPLICATIONS. 

Classe de 30 élèves. 

filiSULTATS DES COMPvSITIONS. 

tre SÉRIE. 

2 élèves obtiennent au moins les 8/10 des pt•. 
i élève obtient - 7it0 
3 élèves obtiennent - 6/-10 
5 - - - 5/tO 
6 - - - 4/tO 
7 - - - 3/10 
2 - - - 2/tO 
2 - - - 1/10 

2e SÉRIE. 

,t élève obtient Jes f0/fO des pelnts. 
-1 - - au moins les 9/iO des points. 
2 élèves obliennent au moins les 8/fO des p11• 

0 - - - 7Î{0 
8 - - - 6/fO 
to - - - 5/10 
2 - - - 4/iO 
0 - - - 3/iO 
4 - - - 2/10 
2 - - ·- f/10 

3e SÉRIE. 

3 élèves obuennent au moins les 9/i0 des p1'. 

1 élève obtient - 8/10 
2 élèves obtiennent - 7/10 
0 - - -- 6/10 

-t8 - - - 5/10 
2 - - - .J/10 
t élève obtient - 3/t0 
3 élèves obnennem - 2/iO 

On eu couclut que : 

frc SÉRIE. 

2 élèves atteignent au moins les 8/fO des p1s. 

3 - - - 7/IO 
6 - - - 6/10 
H - - - 5/10 
17 - - - 4/JO 
24- - - - 3/10 
26 - - - 2/iO 
~ - - - -t~O 

2e SÉRIE 

i élève atteint au moins les iO/Hl des points. 
2 élèves auelgnent au moins les 9/-tO des p1s. 

4 - - - 8/10 
4 - - - 7/10 
i2 - - - 6/iO 
22 - - - 5/10 
2.1 - - - 4/-10 
24 - - - 3/10 
28 - - - 2/10 
30 - - - t/10" 

3 élèves atteignent au moins les 9;10 des p11• 

4 - - - 8/10 
6 - - - 7/10 
6 -· - - 6/10 
2,i - - - 5/tO 
26 - - - 4/fl) 
27 - - - 3/10 
30 - - - 2/IO 

Les trois lignes sont construites d'après ces derniers résultats. 
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ATHÉNÉES OU COLLÈGES. 

Mat hématiq11es. 

Pour chaque classe (humanités anciennes et humanités modernes), on four­ 
nira: 

1 ° Un tableau indiquant clairement Ja répartition du programme par trimestre 
et par mois; 

2° Une liasse de devoirs d'octobre à juillet, 1908-1909 (un ou deux exem­ 
plaires de chacun des devoirs faits par les élèves). En { re scientifique : un exem­ 
plaire de chacune des épures proposées; 

n° Les livres classiques de l'élève et la liste des ouvrages dont se sert le 
professeur; 

4° Les trois séries de questions des compositions accompagnées chacune d'un 
ou deux exemplaires des réponses données. Trois diagrammes indiquant Jes 
résultats obtenus par l'ensemble des élèves dans chacune des compositions des 
trois séries. Ces diagrammes seront tracés sur la même feuille avec les mêmes 
axes coordonnés, mais avec des encres différentes (par exemple: noire pour la 
fr• série, bleue pour Ia 2e et rouge pour la 5e). On pourrait employer le .papier 
quadrillé; 

?5° La rédaction d'une leçon modèle. 

Sciences naturelles. 

Pour chaque classe (humanités anciennes et humanités modernes), on four­ 
nira: 

1° Un tableau indiquant clairement la répartition du programme par trimestre 
et par mois; 

2° Pour la physique et la chimie : une Hasse de devoirs d'octobre à juillet, 
i 908-1909 ( un ou deux exemplaires de chaque devoir). Pour la botanique, la 
zoologie, Ja physique et la chimie : un ensemble de schémas et de collections 
(plantes, insectes, etc.) ; 

5°, 4° et 5° Comme ci-dessus (mathématiques). 

Sciences commerciales. 

Pour chaque classe, on fournira : 
1° Un tableau indiquant clairement la répartition du programme.par trimestre 

cl par mois, pour chacune des matières suivantes: a) le commerce, b) l'arithmé­ 
tique commerciale, c) le droit, d) l'économie politique, e) la géographie éco­ 
nomique; 

2° a) Pour Ic commerce : une série complète de documents recueillis ou pré­ 
parés par les élèves; l'ensemble des livres spéciaux et généraux tenus par un 
élève; 

b) Pour l'arithmétique commerciale : une ·liasse de devoirs d'octobre à juillet, 
1908-1909 (un ou deux exemplaires de chaque devoir); 

c) Pour la géographie économique : les cartes des principales industries et des 
voies de communication dressées par les élèves; 
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5° Les livres classiques de l'élève el la liste des ouvrages dont se serl Ic 
prof esseur , 

.{.0 Les trois séries de questions des compositions, etc. ( comme pour Jes mathé- 
maliques); 

Ö0 La rédaction d'une leçon modèle sur chacune des matières suivantes : 
a) le commerce, b) l'arithmétique commerciale, c) le droit, d) l'économie poli- 
tique, e) la géographie économique. . 

Langues anciennes el langues modernes. 

J. ELÈVES. 

f. Cahiers de vocabulaire 
2. Cahiers des lectures recommandées 

(les 2 ou 5 cahiers les mieux tenus); 
)) )) 

5. Cahiers des explications d'auteurs » » 

(pour chaque langue et, dans les classes supérieures, pour chaque genre littéraire 
ou auteur); 
4. Devoirs (les 2 ou 3 devoirs les mieux réussis de chaque série); 
5. Composilions (les 2 ou 5 copies les mieux cotées de chaque série); 
6. Journaux de classe (les journaux de classe les plus régulièrement tenus). 

Il. PROFESSEURS. 

1. Rapports mensuels sur les matières vues (Jes rapports formeront, pour 
chaque branche et chaque classe, un cahier spécial); 
2. Trois diagrammes indiquant les résultats obtenus par l'ensemble des élèves 

dans chacune des compositions des trois séries. Ces diagrammes seront tracés 
d'après le modèle ci-joint; 
5. Leçons modèles; 
4. Catalogue des moyens intuitifs dont Ic professeur dispose et que l'établisse­ 

ment pourrait fournir. 
Ilistoire et géograpltir•. 

P<.. _r chaque classe, on fournira : 
1.. a) Le programme de celle classe; 
b) Un tableau indiquant clairement la répartition du programme par trimestre 

et par mois; 
c) Les moyens intuitifs dont se sert le professeur dans son enseignement. 
2. Une ou deux collections de cartes faites par les élèves; 
5. Les livres classiques de l'élève et la liste des ouvrages dont le profes­ 

seur se sert; 
4. Les questions de compositions de l'année scolaire -1908-1909 et un ensemble 

de réponses; la liste des résultats; 
fi. Trois diagrammes indiquant les résultats obtenus par l'ensemble des élèves 

dans chacune des compositions des trois séries. Ces diagrammes seront tracés 
d'après le modèle ci-joint; 

6. Ln rédaction de quelques leçons (leçons modèles) faites en classe par le 
professeur. 
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ÉCOLES MOYENNES. 
PROGRAMME f. 

A. Langues obligatoires. (Français, flamand ou allemand.) 

Les écoles moyennes chargées des travaux de l'exposition fourniront: 

SECTION --PRÉPARATOIRE. 

l. Programme du cours de français, de flamand; 
2. Pour chaque année d'études; 
a) Ja partie du programme réservée à celte année d'études; 

. 6) Ic tableau indiquant clairement Ja répartition du programme : 
•.
0 par trimestre, 2° par mois. 
Celle répartition comprend : 
t. La partie de l'ensclgnement théorique, et autant que possible 
2. » » du vocabulaire et de l'élocution; 
5. » » pour l'orthographe usuelle: 
4. » » pour la phraséologie et la rédaction. 
c) Ic journal du professeur; pour confirmer la répartition de la matière. 
d) une liasse de devoirs d'octobre à juillet (f908-t909). -- un ou deux 

exemplaires de chacun des devoirs faits par les élèves - ou quelques cahiers de 
devoirs (on cahiers de roulement, s'ils existent), si les devoirs ne sont· pas faits 
sur feuilles volantes; 

e) l'ensemble des livres classiques de J'élève; 
f) les questions des compositions .de l'année scolaire et un ensemble de 

réponses (comme pour les devoirs); 
g) le rapport du professeur sur les matières vues; 
h) trois diagrammes indiquant les résullats obtenus par l'ensemble des élèves 

dans chacune des compositions des trois séries. Ces diagrammes seront tracés 
d'après le modèle ci-joint; · 
5. Les professeurs fourniront, à l'aide de leur journal de classe et de leur 

cahier de préparation, ainsi qu'à l'aide de gravures, d'images cl de planches, la 
suite des exercices de pl~raséologie, de langage, de conversation 1 de rédaction. 
Ils indiqueront, pour le degré supérieur et pour la langue maternelle, la suite 

des lectures à domicile dont les comptes rendus ont été fails en classe; 
4. Les professeurs rédigeront quelques leçons modèles qu'ils ont faites en 

classe .. 
SECTION MOYENNB. 

De même que pour la section préparatoire, on fournira : 
1. Pour chaque année d'études, la répartition de la matière théorique par 

trimestre et par mois; 
2. Le journal du professeur et celui de l'élève; 
5. Une liasse de devoirs d'octobre à juillet (un on deux exemplaires de chacun 

des devoirs faits par les élèves); 
Pour les devoirs de rédaction, la liste des sujets traités et un modèle d'un sujet 

préparé pu le professeur; 
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4. La suite des exercices de phraséologie (dérivation et composition des mots, 
synonymes, homonymes, etc.), de conversation faits en classe; 

5. La liste des morceaux qui ont été expliqués et: si possible, pour cette 
matière! le cahier de préparation du professeur; 
6. La liste des lectures recommandées et des excursions dont les résumés ou les 

comptes rendus ont été faits en classe, ainsi que Ja liste des livres qui ont été lus 
par les élèves, avec ou sans compte rendu; 

7. Les livres classiques de l'élève; 
8. Les questions de compositions de l'année scolaire cl un ensemble de réponses 

(comme pour les devoirs); 
9. Les rapports mensuels du professeur sur les matières vues; 
iO. Trois diagrammes indiquant les résultats obtenus par J' cnsemhle des élèves 

dans chacune des compositions des trois séries; 
Ces diagrammes seront tracés d'après le modèle ci-joint; 
f 1. Le tableau horaire de ce cours; 
12. La rédaction écrite de quelques leçons (leçons modèles) faites en 

classe. 

IJ. Langues [acaluuiues, (Allemand (011 flamand), anglai.~.) 

SECTION MOYENNE. 

L'école moyenne fournira ce qui a été demandé, en section moyenne, pour les 
langues obligatoires (voir ci-dessus de i à i 2). 

SEC'flON CO:\IMHRCIALE. 

Idem. 

PnoGRAMME 2. 
lhstoire et géographie. 

SECTION PRÉPARATOIRE ET SECTION J\IOYENNE. 

Pour chaque année <l'éludes, on fournira : 
-1. a) Le programme de celle année d'études ; b) un tableau indiquant claire­ 

ment la répartition du programme par trimeslrc el par mois; 
2. Le journal de classe du professeur; 
5. Si possible, les moyens intuitifs dont se sert le professeur dans l'enseigne­ 

ment de l'histoire el de la géographie; 
4. Une ou deux collections de cartes faites par les élèves; 
f>. Les livres classiques de l'élève et la liste des ouvrages dont se sert le pro­ 

fesseur; 
6. Les questions de compositions de l'année scolaire i 908~{ 909 et un ensemble 

de réponses; la liste des résultats, 
7. Les rapports mensuels du professeur sur les matières vues; 
8. Trois diagrammes indiquant les résultats obtenus par l'ensemble des élèves 

dans chacune des compositions des trois séries. Ces diagrammes seront tracés 
d'après Je modèle ci-joint; 
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9. La rédaction de quelques leçons (leçons modèles) faites en classe par le 
professeur. 

PROGRAMME 5. 

Calcul. - Système métrique. - Mathématiq11es. 

SECTION PRÉPARATOIRE ET SECTION MOYENNE, 

Pour chaque année d'études, on fournira: 
L a) Le programme; b) un tableau indiquant clairement la répartition du 

programme par trimestre et par mois; 
'J. Le journal de classe du professeur (y indiquer, aula nt (IUC possible, les pro­ 

cédés graphiques, les moyens intuitifs employés, etc.); 
5. Une liasse de devoirs d'octobre il juillet, -1908-!909 (un ou deux exem­ 

plaires de chacun des devoirs faits par les élèves. - En section moyenne, trois 
liasses : devoirs d'arithmétique, d'algèbre, de géométrie); 
4. Les livres classiques de l'élève et la liste des ouvrages dool se sert le pro­ 

fesseur; 
ä. Les questions de compositions et un ensemble de réponses (comme pour les 

devoirs): la liste des résultats des compositions; 
6. Les rapports mensuels du professeur sur les matières vues; 
7. Trois diagrammes indiquant les résultats obtenus par l'ensemble des élèves 

dans chacune des compositions des trois séries. Ces diagrammes seront tracés 
d'après Ic modèle ci-joint; 
8. La rédaction de quelques leçons (leçons modèles) faites en classe par Ic 

professeur. 

PaoGRA&UIB 4. 

Sciences naturelles. 

SECTION PRÉPARATOIRE, 

Pour chaque année d'études, on fournira : 
i. a) Le programme , b) un tableau indiquant clairement la répartition du 

programme par trimestre et par mois ; 
2. Le journal de classe du professeur ; _ 
5. Un ensemble de collections, devoirs, exercices, schémas faits par les 

élèves; 
4. Les livres classiques des élèves et la liste des ouvrages dont se sert le pro­ 

fesseur; 
f). Les questions de compositions de l'année 1908-1909 et un ensemble de 

réponses; la liste des résultats des compositions; 
6. Les rapports mensuels du professeur sur les matières vues; 
7. Trois diagrammes indiquant les résultats obtenus par l'ensemble des élèves 

dans chacune des compositions des trois séries. Ces diagrammes seront tracés 
d'après le modèle ci-joint; 
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8. La rédaction, par écrit, de quelques leçons (leçons modèles) faites en 
classe. 

SECTION MOYBNNE. 

Pour· chaque année d'études, on foumira : 
1. a) Comme pour la section préparatoire; 
b) Comme pour la section préparatoire; 
2. a) Le journal de classe 'du professeur; 
b) Son cahier des applications enseignées, des expériences et manipulations 

principales exécutées en classe; 
c) Le journal de classe d'un élève; 
5. Un ensemble de collections, des devoirs ou applications pratiques, ainsi que 

des schémas faits par les élèves; un cahier-résumé du cours, si possible; un 
herbier; 
4, 51 6, 7, 8. Comme pour Ia section préparatoire. 

PnoGRAMMB :'J. 
Comnierce. 

SECTION l\IOYENNB. 

Pour chaque année d'études, on fournira : 
1. a) Le programme; 
b) Un tableau indiquant clairement la répartition du programme par trimestre 

et par mois; 
2. Le journal de classe du professeur; 
5. a) Une série complète de documents recueillis ou préparés par les élèves; 
b) L'ensemble des livres spéciaux et généraux tenus par un élève; 
4. Les livres classiques de l'élève et la liste des ouvrages dont se sert le pro­ 

fesseur; 
ö. Les questions des compositions cl un ensemble de réponses; la liste des 

résultats des compositions ; 
6. Les rapports mensuels du professeur sur les matières vues; 
7. Trois diagrammes indiquant les résultats obtenus par l'ensemble des élèves 

dans chacune des compositions des trois séries. Ces diagrammes seront tracés 
d'après Ie modèle ci-joint; 
8. La rédaction de quelques leçons (leçons modèles) faites en classe par le pro­ 

fesseur. 

PROGRAIIIME 6. 
Comme1·ce. 

SECTION COMMERCIALE, 

Pour chaque année d'études, on fournira : 
1. a) Le programme; 
b) Un tableau indiquant clairement la répartition du programme par trimestre 

et par mois; 
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2. Le journal de classe du professeur; 
5. a) Une série complète de documents préparés par les élèves; 
b) L'ensemble des registres ou livres d'un élève ; 
4. Les livres classiques de l'élève et la liste des ouvrages dont se sert le pro­ 

fesseur; 
tl. Les questions des compositions et un ensemble de réponses; la liste des 

résultats des composltions , 
6. Les rapports mensuels du professeur sur les matières vues; 
7. Trois diagrammes indiquant les résultats obtenus par l'ensemble des élèves 

dans chacune des compositions des trois séries. Ces diagrammes seront tracés 
d'après le modèle ci-joint; 
8. La rédaction de quelques leçons (leçons modèles) faites en classe par le 

professeur. 

Arithmétioue commerciale. 

-1 et 2. Comme ci-dessus; 
5. Une liasse de devoirs (un ou deux exemplaires de chaque devoir fait par les 

élèves); 
4 à 8. Comme ci-dessus. 

Droit commercial. 

i à 8. Comme ci-dessus. Pour le 8; une leçon suffira. 

Notions d'économie commerciale. 

f. Le programme ; 
2. Le résumé des conférences, 

Dactylographie, sténogt·aphie. 

Une liasse de travaux exécutés par les élèves. 

Géographie économique de la Belgique. 
1. Le programme de ce cours; 
2. Le journal de classe du professeur; 
4 à 8. Comme ci-dessus. Pour le 8, une leçon suffira. 

PROGRAIUIB 7, 
Mécanique. 

SECTION INDUSTRIELLE. 

On fournira : 
1. a) Le programme; 
b) Un tableau indiquant clairement la répartition du programme par trimestre 

et par mois; 
2. Le journal de classe du professeur; 
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5. a) Une liasse de devoirs d'octobre à juillet 1908-!909 (un ou deux exem­ 
plaires de chaque devoir fail par les élèves); 

b) Un cahier-résumé du cours; 
4. Les livres classiques de l'élève et la liste des ouvrages dont se sert le pro­ 

fesseur; 
?$. Les questions de compositions et un ensemble de réponses (comme pour 

Jes devoirs); la liste des résultats des compositions; 
G. Les rapports mensuels du professeur sur les matières vues; 
7. Trois diagrammes indiquant les résultats obtenus par l'ensemble des élèves 

dans chacune des compositions des trois séries. Ces diagrammes seront tracés 
d'après Ic modèle ci-joint: . 

8. La rédaction d'une leçon (leçon modèle) faite en classe par le pro­ 
fesseur. 

1 echnoloqie indusl'rielle et complément de chimie. 
On fournira : 
i el 2. Comme ci-dessus; 
5. Les comptes rendus des visites aux établissements industriels; 
4 à 8. Comme ci-dessus. 

Lli 
Circulaire aux préfets des études : Principales observations de& divers 

jurys chatgés d'.app1'éciér le concours qenéral de l'enseignement moyen du 
Jer degré, en 1908. 

18 tél'l'ICI' ·1909 

MoNsmuR I.E PnÉFET, 

Je crois devoir signaler à votre attention quelques extraits des procès-verbaux 
des jurys chargés d'apprécier le concours général de l'enseignement moyen en 
1908. Vous voudrez bien, de concert avec le personnel enseignant placé sous 
vos ordres, en tirer tout le profit possible dans l'intérêt du progrès des études. 

J - Piu-ttc Utté •• alrc 
A. - FRANÇAIS. 

Rhétorique. f/umanilés anciennes et Humonité« modernes. 
Sujets : la pierre du foyer est la base dt l'édifice social (première langue).­ 

Celui qui recule devant les difficutés ne produit jamais rien de grand 
(deuxième langue). 

I. - Résultats. 
Première langue. Seconde langue. 

Hum. anc, Hum. mod. Hum. anc , Hum. rnod. 

Concurrents. . 60 41 77 
Prix . 
Accessits . . . 5 - i 
Mentions. . . - 5 6 
6/fO. 3 t 2 
5/tO . ' . 16 15 i9 
Moins des ijjiO. . 58 20 48 
Feuilles blanches . - 4 f 

47 

5 
!6 
28 
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De ce qu'aucun prix n'a été décerné il ne suit pas que le concours soit médio­ 
cre. En rhétorique ancienne 011 compte des accessits, en rhétorique moderne Jes 
copies ne manquent pas qui obtiennent la moitié ou plus de la moitié des 
(Joints. 

En somme ce concours est satisfaisant. 

11. - Observauens du jury. 

Première langue. 

Un assez bon nombre de concurrents auraient eu des résultats plus remar­ 
quables, lits ne se fussent pas bornés à tracer un tableau de la famille (tableau 
parfois bien réussi) sans montrer ensuite que et la pierre du foyer est la base de 
l'édifice social ». 

Seconde langue. 

i. Fond. - Le sujet de seconde langue, bien que plus facile à développer, n'a 
pourtant pas donné de meilleurs résultats que celui de première langue. C'est, trop 
souvent, dans les deux rhétoriques, un éloge banal du travail sans les exemples 
typiques, les détails originaux, les réflexions quelque peu personnelles qu'il 
faudrait pour donner du relief, de l'individualité aux compositions. 
2. Forme. - Le style n'est pas toujours assez soigné et des tournures incor­ 

rectes (faulcs de grammaire, emploi inexact des temps, flandricismes) s'y 
rencontrent. 

Il convient néanmoins de dire que l'on trouve assez rarement dans les copies 
des erreurs de forme grossières. 

Seconde. Humanités anciennes el ·n umanités modernes 

Sujets : Ayons la passion du beau (première langue). - Modérez vos désirs 
et vous serez heureux (seconde langue). 

I. - Bésultats. 
Première langue. Seconde langue 

Hum. anc. Hum. mod. Hum. anc, Hum. mod. - - - - 
Concurrents . . 81 74 81 70 
Prix . . . 2 f - 2 
Accessits. 9 5 8 t 
Mentions. 9 6 10 5 
6/fO. ·10 ·IO J5 !O 
~/fO . 24 21 17 17 
Moins de ijJ tO 26 33 52 57 
Feuilles blanches ! - ,f 

Cc tableau permet de voir que la section ancienne a, d'une façon générale, 
mieux réussi que la moderne. 

Le résultat est très satisfaisant pour la seconde ancienne ( t re langue), satis­ 
[aisant pour Ja même classe (2" langue) et pour la seconde moderne (1re langue), 
faible pour la même classe (2° langue). 
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Il. - Observations" du jury. 

Première langue. 

1. Fond. - Le jury a constaté chez les élèves des humanités anciennes plus 
d'abondance, d'élévation, de distinction dans les idées; ils ont été singulièrement 
aidés par leurs notions, parfois étonnantes, d'histoire de l'art el par l'heureux 
emploi qu'ils ont su faire de leurs réminiscences classiques. Cette remarque vaut 
pom les deux concours. 

Cc n'est pourtant pas à dire que chez eux plus que chez les « modernes » le 
sujet ait toujours été compris d'une manière exacte el complète. 

Rares sont ceux qui envisagent les diverses manifestations de la beauté: dans 
la nature, dans les arts, dans la conduite des hommes; qui traitent à la fois du 
beau physique et du beau moral. 

Certaines compositions cherchent de trop faciles développements dans une 
esquisse de l'histoire de l'art ou du sentiment esthétique chez les anciens et chez 
les modernes. D'autres travaux trahissent chez leurs auteurs une insuffisance ou 
une imprécision parfois amusante de leurs connaissances en histoire de l'art. 
Dans Ia façon dont le sujet a été exposé et développé, deux manières 
bien distinctes partagent les concurrents : les uns emploient la méthode descrip­ 
tive; les autres ont recours au raisonnement el aux considérations philosophi­ 
ques. Et, à cc point de vue, un phénomène général a frappéle jury : c'est l'abon­ 
dance, I' éclat, la précision des parties descriptives des compositions et, en 
revanche, Ja pauvreté, la pâleur, le vague cl l'inélégance des dissertations, 

2. Forme. - La forme est chez la plupart régulière cl correcte; la grammaire 
est respectée, sauf lorsqu'il s'agit de certains accords, surtout dans l'inversion, 
comme par exemple : trouoer beau les mathématiques. Rares sont les termes 
impropres. Mais la langue pouvait être plus serrée el plus châtiée. Le même mol 
revient trop souvent. Il y a aussi parfois abus de néologismes malheureux : dia­ 
pasouner, s'effl.uver, etc. 

La ponctuation demande à être plus soignée, plus exacte; Ic jury insiste sur 
ce détail. 

Seconde langue. 

i. Fond. -- Tous. les concurrents ne voient pas qu'il faut une distinction 
préalable entre les désirs modérés, légitimes, ... et les autres; ils ne se disent _pas 
tout d'abord que, en fait d'ambition, l'exagération est seule condamnable; ils 
raisonnent comme si tout désir était coupable, toute ambition illégitime. Aussi 
aboutissent-ils à l'éloge de la pire médiocrité. 

Dans la section moderne surtout, la conception du sujet apparaît parfois d'une 
étroitesse, d'un prosaïsme.d'un terre à terre inquiétant pour la mentalité et même 
pour la carrière des jeunes gens. Il y en a qui ne voient dans l'avenir rien de 
plus désirable qu'une bonne place, non de chef, de directeur, mais d'employé: 
bornons nos désirs ! 

2. Forme. - La proportion des flandricismes el des autres incorrections n'est 
pas exagérée. Les termes impropres sont encore nombreux : luxurian: pour 
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luxueux, ombrageux pour ombragé, etc. Les termes· vulgaires comme attraper 
pour surprendre, s'esquinter pour se [atiquer se présentent trop souvent. 

L'orthographe aussi laisse parfois à désirer: goutter pom goûter, d'a-.:antage 
polir davantage, exhaussé pou!' exaucé, tl bien pour eh bien, etc. 
En résumé, la section ancienne esl apparue supérieure à la section moderne, 

et dans I'intelligenee des thèmes proposés, et dans l'art de les développer, et 
dans l'élégance de la forme. 

B. - LANGUES GERMANIQUES. 

Rhétorique. Humanités anciennes et Humanités modernes. 

Epreuve écrite. 

Sujets : La pierre duf oyer est la hase de l'édifice social (première langue). 
- Celui qui recule devant les diffiwllés ne p1·odt,il jamais rien de grand 
(deuxième langue). - Le travail est L'âme de l'homme (troisième langue. 
Humanités anciennes). 

l. - Résultais. 

Première langue. Seconde langue. Troisième langue. 
Néerland. Allem. Néerland. Allern. Nr.erland. Allem. Anglais. ---- H. A. H. M. H. A, H. 111. H. A. H. M. ll. A. H. M. 11. A. Jl. M. ll. A. ll. M. H. :\. 

Concurrents. . 7ä 36 2 6 ~5 2ä 8 14 tr 13 62 54 55 
Prix d'honneur . - f -- 1 - - 1 - - 1 - f i 
Prix . 1 - - - 1 - 1 1 -- - 1 1 
Accessits. 2 2 - - 2 1 - { - 1 2 { 1 
Mentions. 7 2 f - - 1 f f :1 - 2 4 2 
6/tO . 8 6 - - !) /~ f - 5 - 6 1 1 
n/10 . . . . 55 20 f 2 12 :10 5 2 - 4 17 f5 11 
Moins des b f'I O . ·19 r,• 5 2~ 6 f 6 f 4 26 12 H v - 
Feuilles blanches ~ - - - (f 3 - 5 - 5 8 9 8 

En néerlandais, f ,c langue, H. A., '24 p. c. des concurrents obtiennent les 
6/10 des points, 68 p. c. les ä/10; en H. M., 50 p. c. des élèves arrivent aux 
6/10, 8ti p. c. aux ~/ IO des points. Le résultat est etuis [aisant. - En 2c langue, 
H. A., H, p. c. des élèves obtiennent les 6/10 des points, 57 p.c. les n/ iO; en 
H.M., 24 p.c. parviennent aux 6/10, 64 p.c. aux ~/10 des points. Le résultat 
est très médiocre. - En 5~ langue, le concours ne mérite que la note : faible. 

Pom· l'allemand en ire langue, Ic résultat est insuffisant. - En 2° langue, 
8t> p.c. des élèves des H.A., 5ö.7 p.c. des H.M. obtiennent Jes f.>/IO des 
points: Ic résultat est très satisfaisant pour les premiers, salisfrûsa11t pour les 
autres. - En 5° langue, 17 p. c. des élèves des II. A., 25 p. c. des fi. M. 
obtiennent les 6/10 des points; les ~/IO sont atteints par les 4-ä p. c .. des élèves 
des li A. el les 58 p. c. des ll .. M. Cc résultat est peu satisfaisant : trop de 
feuilles blanches, trop peu de moyennes. 

Le concours en anglais 3° langue, est peu satis{ 'aiiant, 
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Il. - Observations du jury. 

a. - Néerlandais. (Première langue.) 

i. Fond. - En général le développement du sujet laisse à désirer, parce que 
)e thème n'est pas suffisamment compris. Deux. compositions seulement font tout 
à fait exception. 
2. Forme. - Au contraire, en cc qui concerne la connaissance de la langue, 

l'impression générale est des plus favorable. Beaucoup de travaux se distinguent 
par la pureté et l'élégance du style, la richesse du vocabulaire. Les gallicismes et 
les germanismes sont moins fréquents dans ce concours que dans les concours 
antérieurs. C'est un phénomêne réjouissant et encourageant pour les professeurs. 

Deuxième langue. 

1. Fond. - Le sujet n'était certes pas au-dessus du niveau des élèves, 
el pourtant très peu d'entre eux ont fourni un travail convenablement développé. 
La plupart des compositions sont pauvres d'idées et les exemples historiques assez 
mal choisis. 

2. Forme. - La connaissance de la langue ne va pas, en général, au delà du 
vocabulaire. Il n'y a pas en tout dix élèves qui ont le sentiment du néerlandais et 
parviennent à écrire une phrase d'un style coulant et pur. Tous les autres sont 
brouillés avec la construction flamande, l'orthographe, les genres. Les fautes 
contre la conjugaison sont nombreuses, comme aussi les gallicismes et les ger­ 
manismes. Les termes impropres et les mots bizarrement forgés foisonnent. · 

Troisième langue. 

L Fond. - Les travaux des élèves des H. A. sont plus faibles qu'en H.M., 
mais, à une exccpLion près, le développement du sujet laisse à désirer partout. 

2. Forme. - La situation reste la même à ce point de vue. Les élèves con­ 
naissent un certain nombre de mots; mais la déclinaison, la conjugaison, la 
construction néerlandaise leur échappent en grande partie. Les germanismes sont 
extrêmement fréquents. 

b. - Allemand. (Première langue.) 

1. Fond. - Sauf dans une composition, le développement du sujet a laissé 
beaucoup à désirer. 
2. Forme. - De même-pour la connaissance de la langue, le jury n'a trouvé 

qu'une copie satisfaisante. Toutes les autres copies sont criblées de fautes de tout 
genre; les flandricismes y pullulent. C'est au point qu'il est impossible ·de les 
croire écrites par des jeunes gens de langue allemande. 

Ils emploient : sonder pour aime, beschaueu; gedûrende pour uuihrend, 
Grund pour Boden ! 

Deuxième langue. 

La copie du concurrent qui a remporté le prix d'honneur était pour ainsi dire 
sans fautes. Les élèves des H. A. se sont distingués par leurs connaissances éten- 
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dues en grammaire. Par contre, ceux des H. M. paraissent avoir mieux développé 
le sujet. 

A signaler surtout l'impropriété des termes et l'ignorance des genres. 

Troisième langue. 

Les points obtenus par les élèves ont été accordés presque exclusivement á Ja 
connaissance de la langue; le développement du sujet est très faible. Tous les 
élèves qui ont obtenu les 6/ IO des points peuvent être considérés comme ayant 
une connaissance très convenable de la grammaire etdu vocabulaire. Les expres­ 
sions idiomatiques ne sont pas rares dans les bons travaux. 

A signaler pourtant les fautes fréquentes con lre la déclinaison faible, le régime· 
des prépositions, la construction allemande, les genres. Les flandricismes et les 
barbarismes surtout sont d'une fréquence décourageante. En voici quelques-uns: 
Sieh. die Ruhe gewohn machen ; eruxib.nen pour eruuihlen ; an/ ällig 

(agréable); tôriscli pour tôrieht , unsueifelbar ; erstaunooll; pflanten; Yet­ 
vehluug {!); die Raub (la proie}; Gramschap(!); zwoegen(!); etc. 
Beklimmen pour besteiqen; solien pour werden; Brunne pour Quelle; einLied 

anlwtfen; xortbrinqen ; UnverschiUiykeit; Schlagfeld; etc. 

c. - Anglais. (Troisième langue.) Humanités anciennes. 

A part une exception, le développement du sujet est extrêmement faible. La 
connaissance de la langue se borne la plupart du lemps au vocabulaire. Encore 
trouve-t-on dans beaucoup de copies un mélange bizarre d'anglais.de néerlandais 
el d'allemand, 

Les gallicismes el les flandricismes sont très fréquents; de même les fautes de 
grammaire et d'orthographe. 

A remarquer surtout : 
Humauits] pour mankind ; ùke that pour so , joyous pour glad; to remark 

pour to notice; to conserve pour to keep; cistes pour wings; he is welt see11 
(il est bien vu) ; etc, 
lYclf'a1·e (welvaren); land pour cowitry; upiake» (opyeval); to wain 

(weenen); is been (is geweest), etc. 

Epreuve orale. 

Celte épreuve, le jury l'a constaté une fois de plus, est d'une efficacité réelle. 
Elle est un complément indispensable du concours écrit qui, seul, pourrait 
parfois induire en erreur sur la valeur d'un concurrent. 

Les lauréats ont montré une connaissance remarquable aussi bien théorique 
que pratique de Ja langue, en même temps que de la civilisation dont elle est le 
véhicule. 

Seconde. Humanités ancie1mes et Humanités modernes. 

Sujets : Ayons la passion d11 beau (première langue). - .Modérez vos désirs 
et »ous serez hcureuœ (deuxième langue). - L,;journat (troisième langue). 
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I. - . Résultats. 
Première langue. Deuxième langue. Troisième langue. 

Néerland. Allem. NéerlamJ. Allem. .Néerl. Allem. Anr,I. --- ______...._ 
ll •. \. Il a,. H.A H M. Il A. H.M. H.A. Il :.r. H.-\. Il M. H.A. li lil Il A. 

Coneurrents 77 64 5 6 55 60 26 i8 8 2:j 6~ !~2 48 
Prix. 2 1---- 1 2- 5 t •.. ., - 
Accessits 4 ..• 2----- t 2 ;)-- - 
i\lentions 5 3- - 5- 2 - - . 2 5 5 2 
6/i0. 10 8- t 7 ,f - - - !- 5 5 
öf-lO. . . ';l~ -16 - - 6 8 6 1 2 9 ä 14 !$ 
Moins de ~/IO. . 27 29 5 5 i9 55 !4 !4 6 8 56 77 50 
Feuilles blanches . 4 4 - - iS ·l6 .,. 

·( - i 20 21 6 ;) 

En néerlandais, {re langue, le résultat est satisfaisant; 1e langue, insuffisant; 
5e langue, três faible pour les H. A., satisfaisant pour les H.M. 
En allemand, ire langue, Ic résultat est très faible; 28 langue, f iuble ; 5°langue, 

faible pour les H.A., insu/fisffnl pour les H.M. 
En anglais, 5e langue, Ic concours a donné un résultat insuffisant. 

ll. - Observations du jury. 

a. - Néerlandais. [Première langue.) 

Le développement du sujet paraît s'être ressenti des notions peu exactes que 
les jeunes gens possèdent sur l'art el son histoire. La langue est assez bonne, mais 
les fautes de genre semblent se multiplier. On fera bien aussi de prémunir les 
élèves contre l'influence du français : les gallicismes ne sont pas rares dans 
lems COJ)Ïes. 

Deuxième langue. 

Le sujet a été compris. .Mais dans beaucoup de travaux on est frappé de la 
pauvreté du vocabulaire cl de l'ignorance en fait de grammaire flamande. Il y a 
là une situation qui réclame un effort énergique de la part des professeurs. La 
2• langue, Ic flamand ou l'allemand, le flamand surtout, semble souffrir d'un dis­ 
crédit traditionnel dans certains athénées de la région wallonne du pays. Si tous 
les professeurs de ces établissements voulaient se solidariser contre un préjugé 
aussi funeste, c'en serail bientôt fait pour le plus grand bien des études. 

Troisième langue. 

Le sujet était à la portée des élèves cl ils en ont tiré généralement profit. 
Mais la grammaire est loin d'être connue. Les confusions entre Ic flamand et 
l'allemand ou l'anglais sont des plus fréquentes. La pauvreté du vocabulaire est 
extrême. 

b. - Allemand. (Première languc.) 

A une exception près, aucune des neuf compositions n'a mérité la moyenne des 
points. Le vocabulaire est indigent, la grammaire peu connue, même dans ses 
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règles les plus importantes. En fait, il est douteux: que l'allemand soit, en dehors 
de l'école, la langue maternelle de CP.S concurrents. 

Deuxième langue. 

Saur quelques exceptions, l'ignorance ~e la grammaire est lamentable. Avec de 
pareils élèves, il n'y a rien à faire, sinon de recommencer l'étude de Ja lexico­ 
logie et de leur apprendre, par des exercices appropriés, la formation du pluriel 
<les substantifs, la déclinaison des adjectifs, les règles de l'umlaut el les genres. 

Troisième langue. 

Sauf quelques exceptions, il con vient de dire que Ja plupart des concurrents 
sont incapables de rédiger en allemand. Ils ne connaissent la grammaire el le 
vocabulaire que d'une manière absolument insuffisante. EL ce n'est pas Ja rédac­ 
tion qui leur apprendra ce qu'ils ignorent. Il faudrait se borner à leur faire 
traduire des thèmes faciles pour leur donner une notion du sens des mots et de 
quelques règles importantes de la lexicologie cl de la syntaxe. 

c. - Anglais. (Troisième langue.) 

Ici encore, sauf pour quelques copies, il n'y a pas lieu d'être satisfait. Certains 
travaux présentent, sous couleur d'anglais, une fâcheuse confusion des quatre 
langues modernes enseignées dans nos écoles. 

C. - LANGUES ANCIENNES. 

Epreuve écrire. 

j O VERSION LATINE EN LANGUI FRANÇAISE. 

Rhétorique (sections réunies). 
I. - Résultats. 

Sur 98 concurrents, ont obtenu : 
Un prix d'honneur . 
Un prix . • . 
Un accessit . . 
Une mention honorable 
Les 6/ t 0 des points . 
Les !J/ IO des points. 
Moins des Dj IO des poinls. 

t 
2 
6 
4 
ä 

16 
64 

Cc résultat n'est pas satisfaisant, étant donné le nombre des concurrents qui 
n'ont pas obtenu Ia moyenne des points. 

ll. - Observations du jury. 

1° Le vocabulaire des élèves est généralement pauvre. Les mols prodentlbu«, 
sermoni, iucumbit, subueniendum, adminiculum ({irmamentum), prœsidiiun ; 
proeuratores, oillarum, superest, ctc., ont été souvent mal interprétés , on a 
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parfois pris Je mot mensuram pour mensam, ce qui prouve une fois de plus 
combien peu Jes élèves sont attentifs et réfléchis! 

2° Ils confondent ou ne reconnaissent pas les formes grammaticales les plus 
usuelles. L'ablatif absolu prodeniibus iis a été rarement bien traduit. Le futur 
cedet et le subjonctif tolerareut, on les a maintes fois rendus Ic premier par un 
présent, le second par un indicatif! 

5° Le jury a d'ailleurs observé que beaucoup de concurrents ne connaissaient 
que fort obscurément les circonstances et les personnages dont il s'agit dans celte 
version. Convenons-en, il y a quelque raison de s'en étonner. Sans celte igno­ 
rance) comment expliquer les graves erreurs commises dans l'interprétation des 
mots f umiliariiatem, spe: tuœ (malgré Ja note) et du pluriel pcssumus seniores 
amici? 

Dans de pareilles conditions, et par surcroît, avec une connaissance insuffi­ 
sante du vocabulaire, la traduction devient un lûtonnement pénible; on traduit 
au petit bonheur, phrase à phrase: mot à mot, sans chercher à se représenter 
l'ensemble du passage, sans en avoir senti Ic ton spécial, la force, la beauté 
particulière, 
4° Aussi, sauf de rares exceptions, le style des versions est-il négligé, ou pour 

mieux dire, on n'y trouve aucun souci de style. 

III. - Vœux du jury. 

Le jury attire spécialement l'attention des professeurs sur les vœux formulés 
l'année dernière à propos du même concours. Pour que les études latines pro­ 
duisent un résultat sensible, il est nécessaire de mettre fin au morcellement des 
efforts des maîtres et d'assurer l'entente pédagogique et la continuité d'enseigne­ 
ment de tous les professeurs de latin dans un même établissement. 

Seconde. Humanités anciennes (sections t·éunies). 

I. - Résultats. 

Sur f 2 t concurrents, onl obtenu : 
Un prix 
Un accessit. 
Une mention honorable . 
Les 6/10 des points. 
Les ö/-10 des points . 
Moins des ~/10 des points 
Ont remis feuille blanche 

Cc résultat est satisfaisant. 

5 
8 
6 

2z 
52 
40 
8 

IL - Observations du jury. 

1 ° Le lexie n'offrait aucune difficulté de vocabulaire ou de grammaire. Pour­ 
tant, il y a des mots dont les concurrents n'ont pu trouver le sens : usdnu, 
orbus (confondu avec orbis), adamasset; inoff'enso: pietate et {tde, summotmn, 
exig<' ~ etc. 
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2° Quant aux formes, plus d'une est demeurée une énigme. A signaler surtout 
coqnite, vocatif qu'on a pris pour un impératif. 

La syntaxe, si facile, de ce passage a arrêté beaucoup d'élèves, qui ignorent 
l'emploi du parfait gnomique (bme qui latuit, bene vixit); qui n'ont pas vu Ic 
rapport entre quœ 11t voveam et le verbe principal mereris (l'inversion a suffi pour 
les dérouter); qui n'ont pu donner leur sens exact aux formes verbales en -urus 
et en -tlus ihœsura et vix levanda), ni à la tournure qualem credibile est 
[uisse ... 

5° Le texte de la version a été compris dans son ensemble par la grande 
majorité des élèves. 

4° Mais, au point de vue du style, toutes les copies laissent beaucoup à désirer. 
Ce n'est pas seulement la subtile pensée d'Ovide et son esprit qui échappent à la 
plupart des concurrents : aucun d'eux ne sait rendre le texte avec élégance, ni 
même avec une parfaite correction. 

Ill. - Vœux du jury. 

Il serait utile d'attirer l'attention des professeur sur la nécessité: 
t O d'expliquer le sens des mots d'après l'étymologie; 
2° d'appuyer sur la construction des phrases au point de vue de 1a syntaxe; 
5° d'attacher la plus grande importance à une traduction française qui rende, 

avec élégance, les nuances du texte latin. Une version latine doit être un exercice 
· de style français. 

C'est le mérite et l'efficacité de la traduction d'être nette, précise et rédigée 
dans une langue absolument correcte. 

2° V ER::.-ION GRECQUE EN LANGUE FHANÇAISE. 

Rhétorique. 

J. - llésullats. 

Sur 7D concurrents, ont obtenu : 
Un prix d'honneur . 
Un prix. 
Un accessit 
Une mention honorable . 
Les 6/ 10 des points . 
Les D/10 des points . 
Moins des ö/ fO des points 

Cc résultat n'est pas satisfaisant. 

t 
f 
4 
6 
·I 
t4 
48 

JI. - Observations du jury. 

t O Les copies révèlent des lacunes singulières en fait de vocabulaire. Sans 
parler des mots ô~wpOopo:i, 'Y.'IÓrr~o-,, u~prn·,-/i'1, êÙÔ1.cd-m!J, ete., d'autres, beaucoup plus 
fréquents, tels ·/1,·n1p.s'm'-', r.e1.toE1,c,:ç, vop.l~s,c,:,, ont embarrassé beaucoup d'élèves. La 
valeur des particules reste toujours un mystère pour la plupart d'entre eux; 
2° Bien que la forme dialoguée soit très nettement indiquée dans le texte, 
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l'infinitif <f-7.'la~ a été pris par certains élèves pour une forme du discours indirect. 
D'autres n'ont pas saisi ln construclion o:lp€fo0ro ïtpo ... ; 

5° En somme la traduction a rendu généralement Je sens du passage; 
4° .Mais à propos du style il y a lieu de répéter ce qui a été dit sous Ie 4° des 

observations sur la version latine de rhétorique. 

Seconde. 
I. - Résultats. 

Sur 99 concurrents, ont obtenu : 
Un accessit . 
Une mention honorable . 
Les 6/10 des points . 
tes ~/10 des points . 
Moins des 5/W des points 
Ont remis feuille blanche 

Ce résultat est faible. 

Il. - Observations du jury. 

i O Des vocables aussi usités que ·'r,r;uy_b. et cr9óôpê!. (tant de fois rencontrés dans 
Jeurs chrestomathies, dans Esope, Lucien et Xénophon), prennent au dépourvu 
des élèves de poésie. On ne pardonnera pas davantage à certains d'entre eux 
d'avoir confondu ~o-,/Jztt) avec th:t.t,>; d'avoir traduit p.o~pa.v par retard (lat. nwra !) 

' -e- ·t et {J)'/WAçE par I sougea ; 
2° Faibles sur le vocabulaire, ils le sont peut-être encore plus sm· ·1a gram­ 

maire. C'est à peine si trente élèves sur quatre-vingt-dix ont reconnu dans 
r1z~o-;1fJ·,1,~-'-i un parfait passif conjugué impersonnellement; la plupart des autres 
en ont fait un futur; 7.-;-rn07.'/ou~z-m a été pris pour un passé; -r1uç·r,a-CI., a été rendu 
par 1c vous avez prié )> ! les meilleurs élèves se sont fourvoyés dans l'interpréta­ 
tion. de Oip.E·mç qu'ils ont entendu dans le sens pronominal au lieu de lui 
donner le complément 8-;,:.),rz. 

5° La fidélité de la traduction n'est pas seulement altérée par les gros contre­ 
sens dont nous venons de parler; elle l'est encore par une foule d'inexactitudes de 
détail; 

4° En général, la rédaction française pourrait être plus soignée. Les négli­ 
gences de style ont été parfois aggravées de vilaines fautes d'orthographe. 

4 
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5° VERSION LATINE EN LANGUE NEERJ,ANDAISE. 

Rhétorique (sections réunies). 
I. - Résultats. 

Sur 4f concurrents, ont obtenu : 
Un prix d'honneur . 
Un prix . 
Un accessit . 
Une mention honorable 
Les 61{ 0 des points. 
Les ä/i O des points. 
~Joins de f>/tO des points 

Ce résultat est très satisfaisant. 

i 
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ll. - Observa lions du jury. 

1° La connaissance du vocabulaire laisse encore à désirer; 
2° Celle de la grammaire est, semble-t-il, en progrès ; 
5° Le plus grand nombre des versions manquent de précision. Les élèves se 

contentent de saisir à peu près le sens du passage sans chercher à rendre loures 
les nuances; 

4° Le style est généralement terne et sans vie. Les traducteurs s'attachent trop 
servilement au texte ; ils croient qu'il suffit de le rendre d'une façon à peu près 
exacte, même au détriment du génie de Ja langue néerlandaise. 

Seconde (sections réunies). 
Sur 45 concurrents, ont obtenu : 

Un 'prlx . 
Un accessit . 
Une mention honorable 
Les 6/10 des points. 
Les 5/i0 des points. 
Moins des ä/lO des points. 

Ce résultat est très satis( cisant. 

5 
4 
H 
9 
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Il. - Observations du jury. 
t O Le vocabulaire des élèves est trop peu étendu. li est incroyable que la 

grande majorité des élèves n'ont pas su le sens de orbus, que très peu d'entre eux 
ont traduit exactement / ormid« cl magna nomina; 

2° La grammaire n'a pas donné lieu tl des remarques spéciales; 
5° La précision manque. On se contente d'à peu près : c'est Ie grand défaut, 

celui que Jes professeurs devraient comballre avec le p!us de vigueur. 
Ainsi les passages: res postquani procubuere meœ, Achilleos equos ... , qui ne 

présentaient aucune difflculté, ont été mal traduits par un trop grand nombre 
d'élèves; 

4° Absence de style : presque personne n'a rendu d'une façon heureuse les 
vers 9-to. Les fautes de grammaire et d'orthographe ne sont pas rares. 

4° VERSION GRECQUE EN LANGUE NEERLANDAISIL 

Rhétorique. 
1. - Hésultats. 

Sur 39 concurrents, ont obtenu : 
Un prix d'honneur . 
Un prix . 
Un accessit . 
Une mention honorable 
Les 6/ IO des points. 
Les 5/IO des points. 
Moins des o/iO des points. 

Ce résultat est trë« satisfaisant. 

1 
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IL - Observatlons du jury. 

Ce concours appelle Jes mêmes observations que l'épreuve en version latine: 
bi. t ( "'" 0 '' ' ' l b ·a voca u aire rop pauvre -r:,.r.os•,,:r., o•.(l.r oer,,;~, ,.(l'ol'-o'.p'i:t.ç ,'.Jz1.11.•,sw on em arrasse rop 

de concurrents); défaut de min, de précision (la plupart des élèves n'ont pas 
traduit correctement Én• .• ·1i~suon,:,., bien qu'une note leur en indiquât le sens!). 

Le style est très douteux. 

Seconde. 
r. - Hésultats, 

Sur 45 concurrents, ont obtenu : 
Un prix . 
Un accessit . 
Une men lion honorable 
Les 6/{0 des points. 
Les 5/J0 des points. 
Moins des 5/10 des points. 

Ce résultat est très satisfaisant. 

II. - Observai ions du jury. 

Toujours la même remarque: le vocabulaire est insuffisant : d.~ou),fr,., x~xó-n.ç, 
etc., des mots vus depuis la 5C, sont ignorés. Ceci indique, dans les méthodes 
d'enseignement du vocabulaire, un défaut grave auquel il est pressant de 
remédier. 

Le style et l'orthographe même laissent à désirer chez beaucoup de eoncur- 

2 
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rents. 

Épreuve orale. 

Langues anciennes. 

I. - En langue française. 

A une exception près, l'épreuve a donné des résultats excellents pour le grec 
comme pour le latin. En grec, le concurrent qui a obtenu le prix d'honneur 
a traduit un 'texte d'une difficulté moyenne avec une aisance et une justesse 
rares. 

II. - En langue néerlandaise. 

Celte épreuve a été également lrès satisfaisante. Les concurrents ont montré 
une connaissance sérieuse du grec el du latin; mais, comme c'est trop souvent 
le cas, le débit laissai L à désirer. 

D. - HISTOIRE ET GÉOGRAPHIE. 

Épreuve écrite. 
Rhétorique. - Humanités aneieune« ieeetion latine). 

Résultats. 
Sm 12 concurrents, ont obtenu : 
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Un prix d'honneur . 
Un accessit . 
Une mention honorable . 
Les ~/f Odes points 
Moins des 5 / l 0 des points. 

Ce résultat est très satisfaisant. 

Rhétorique. - Humanités modernes (sect-ions réunies). 

i 
i 
i 
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Résultats. 

Sm 79 concurrents. ont obtenu : 
Un prix d'honneur . 
Un prix . 
Un a cccssit • 
Une mention honorable 
Les f>/i Odes points. 
Moins des ö/10 des points. 
Ont remis feuille blanche . 

Ce résultat est brillant. 

Seconde. - Humanités anciennes. 

l. - Résultats. 
Sur 22 concurrents, ont obtenu : 

Un prix . 
Un accessit . 
Une mention honorable 
Les 6/10 des points . 
Les Ö/iO des points. 
.Moins des D/10 des points. 
Ont remis feuille blanche. 

Ce résultats est très satisfaisant. 

5 
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II. - Observations du jury. 

·l O Plusieurs copies pèchent par le style el même par l'orthographe. Certains 
concurrents emploient des termes impropres, abusent des épithètes violentes; 

2° L'ensemble du concours d'histoire et de géographie est réellement remar­ 
quable, non seulement par le nombre des distiuctions décernées, mais par la 
moyenne élevée obtenue dans chaque classe. Le progrès signalé depuis plusieurs 
années dans l'enseignement de l'histoire el de la géographie s'est accentué encore. 
A signaler tout spécialement les résultats auxquels atteignent les élèves de 
l'athénée royal de Liége. 

Épreuve orale. 

Elle a été très in téressante. Les concurrents s'expriment a vee clarté, beaucoup 
même a vee élégance; les réponses sont bien ordonnées el précises; elles all estent 
du sang-froid el de la réflexion. 

Dans son ensemble, cette épreuve mérite la note : très satisfaisant. 
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Il. - Partie scieutl6q11e. 

A. - MATHÉMATIQUES, 

Rhétorique. Humanités anciennes (section latine). Rhétm·ique. Humanités 
modernes ( section scientifique). 

Épreuve écrite. 
I. - Résultats. 

Section latine. Section scientifique. 

Concurrents 
Prix. . 
Accessits • 
Mentions honorables. 
6/10 des points . 
?$/i O des points . 
Moins des ~/lO des points 
Feuilles blanches , 

Le résultat est très faible pour la 
seienti tique. 

Il. - Observations du jury. 
Géométl'Îe analytique. - Si un grand nombre d'èlèves ont trouvé l'équation 

de Ja conique C, deux seulement en ont fait une discussion à peu près complète. 
Les fontions B2 

- AC, 6., At1 ont été fréquemment ou mal formées ou incorrec­ 
tement analysées. 

La dernière partie a été généralement manquée; cela provient de ce que les 
élèves n'ont pas su, pour la plupart, déterminer l'équation quadratique des 
parallèles aux axes de symétrie de C menées par F. Il suffisait ce pendant d'écrire 
l'équation donnant les coetlicien ts angulaires de ces axes de symétrie et d'y 
remplacer l'inconnue par :_c 

Géométrie descriptive. - Quatre élèves ont résolu Ie problème, mais une 
seule épure a été exécutée d'une manière parfaite. La question était cependant 
fort simple : après a voir déterminé Je point de contact D de la sphère a vee Ic 
plan d, il ne restait plus qu'à trouver le point d'intersection de la verticale menée 
par D avec le plan perpendiculaire au milieu d'un côté du triangle A 8 C. 

l7 47 
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section latine et faible pour la section 

Épreuve orale. 

Les deux élèves appelés à prendre part à cet examen se sont réellement 
distingués; ils ont fait preuve de connaissances solides et d'une préparation 
soignée. 

Rhétorique. Humanités anciennes (section g1·ecque-latine). 
Épreuve écrite. 

J. - Résultats. 
Sur f 2~ concurrents, ont obtenu : 
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Un prix . 
Un accessit 
Une mention honorable 
Les 6/10 des points. 
Les f>/10 des points. 
Moins des ~/10 des points. 
Ont remis feuille blanche. 

Cc résultat est faible. 
II. - Observations du jury. 

Géométrie. - Le problème a été assez bien compris, et les bonnes solutions 
sont nombreuses; les échecs sont Jus très souvent à l'ignorance des calculs algé­ 
briques les plus simples. 

Algèbre. - La plupart des élèves n'ont pas su traiter convenablement laques­ 
tion posée; soit qu'ils n'aient pas trouvé les formules à employer, soit que leurs 
calculs logarithmiques aient laissé à désirer. Aucun concurrent n'a vu que la 
fraction exprimant le capital restant à amortir au commencement de la 2i e année 
était simplifiable par u20 -1. 

Du reste, le manque d'ordre et de netteté dans la disposition des calculs, 
presque général, a été la cause de beaucoup d'erreurs. 
Trigonométrie. - La première question a été généralement bien réussie. 

Quant it la résolution du triangle, trois élèves seulement sont parvenus à Ja 
faire, bien qu'une simple transformation de proportion devait conduire immé­ 
diatement au résultat. 

6 
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Épreuve orale. 

Des cinq élèves qui ont pris part à celle épreuve, deux seulement sont arrivés 
à des résultats satisfaisants; les autres ont fait preuve de peu d'initiative et ont 
parfois commis des erreurs de calcul surprenantes. 

Seconde. Humanités anciennes (section grecque-latine). 

I. - Résultais. 

Surf 59 concurrents, ont obtenu : 
Un prix . 
Un accessit . 
Une mention honorable. 
Les6/10 des points . 
Les 5/10 des points. 
.Moins des ö/iO des points 
Ont remis feuille blanche . 

Cc résultat est faible. 

H. - Observations du jury. 
Première question. - Le jury a relevé beaucoup d'erreurs dans le calcul des 

radicaux du second degré. Le fait provient de ce que la plupart des élèves ont 
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d'abord cherché la valeur de l'apothème ou même celle de la surface en fonction 
du rayon; cette faute de méthode les a naturellement entrainés dans des opéra­ 
tions compliquées. 

Deuxième question. - Presque tous les concurrents ont traité cette question 
d'une façon très incomplète; trop rares sont ceux qui se sont préoccupés de ia 
réciproque qu'elle comporte. 
Troisième question. - Les réponses laissent beaucoup à désirer : un grand 

nombre d'élèves n'avaient aucune idée de Ja méthode ù suivre; il y a tout lieu de 
penser qu'ils n'avaient jamais traité des problèmes de cc genre. D'autres ont 
raisonné sur le produit p (p-a) (p-b) (p-c) comme si les trois derniers fac­ 
teurs, ou même les quatre facteurs, étaient variables et ont conclu que Ic triangle 
maximum est le triangle équilatéral ! 

Quatrième question. - Celle question a été beaucoup mieux résolue que la 
précédente. Il y a lieu, toutefois, de signaler des transformations de calcul inu­ 
tiles dans un grand nombre de réponses. 

Cinquième question. - Une trentaine d'élèves seulement ont démontré cor­ 
rectement le théorème proposé; parmi les autres, ceux qui l'ont traité n'ont 
fourni que des démonstrations insignifiantes. 

Sixième question. - - Presque tous les concurrents ont fait dépendre Ic calcul 
des angles du triangle rectangle de la longueur des côtés ou de celle des segments 
déterminés sur l'hypoténuse. Dans la recherche de AB, les uns ont fait usage des 
valeurs approchées de certains angles; les autres, au contraire, se sont servis de 
BD préalablement calculé. Aucun élève n'a trouvé tous les résultats avec le degré 
d'approximation imposé. 

Seconde. Humanités anciennes (section laliue). Seconde. Humanités modernes 
( section scientifique). 

I. - Résultats. 
Section latine. Sectio A scienti tique. 

Concurrents . 
Prix . 
Accessits. 
Mentions honorables 
6/f Odes points . 
ä/10 . 
Moins des :1/10 des points. H, 
Feuilles blanches . 2 

Le résultat est très faible pour les deux sections. 

21 85 
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II. - Observations du jury. 
Première question. - Il y avait, dans la solution de cette question, une lon­ 

gueur à évaluer en fraction d'un angle et un seul des concurrents a reconnu que 
cet angle n'était pas nécessairement aigu. 

Deuxième question. - Aucun élève n'a résolu le problème d'une manière 
satisfaisante. Le jury constate que l'ignorance est presque générale en cc qui 
concerne l'évaluation de l'aire d'un triangle sphérique. 
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Troisième question. - Celte question était une application d'un théorème 
d'Euler sur les fractions continues périodiques. On demandait la valeur d'un 
nombre qui devait être posilif; pas un seul concurrent n'a tenu compte de cette 
condition. 

Quatrième question. - Les élèves doivent établir Ia concordance entre les 
deux définitions de logarithmes ; leurs travaux prouvent qu'ils n'ont guère tiré 
profit des démonstrations apprises en classe. 

B. - Pn1s1QUB ET cmsns, 

Rhétorique. Humanités modernes (section commerciale et industrielle). 

I. - Résultats. 
Sur 45 concurrents, ont obtenu : 

Un prix d'honneur . 
Un prix . 
Un accessit . 
Une mention honorable 
Les 6/!0 des points. 
Les ~ / i O des points . 
Moins des n/JO des points . 
Ont remis feuille blanche 

Résultat très satisfr1isa11t. 
Il. - Observations du jury. 

Epreuve écrite. 

l 
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1° La première question, traitant d'analyse volumétrique, eùt eté plus direc­ 
tement cl plus élégamment résolue par la plupart des élèves) s'ils avaient été 
familiarisés avec Ia, notion de la molécule-gramme. 
2° La défi nilion des éthers ( quatrième question) a fourni la preuve que les 

formules de structure ne sont pas suffisamment enseignées; elles permettent 
cependant une compréhension facile des propriétés chimiques de la plupart des 
composés organiques el simplifient Jes méthodes d'exposition. 

5° Les réponses aux questions de chimie industrielle ont été très satisfaisantes. 

Epreuve orale. 

1 ° Les concurrents ignoraient l'usage du máche-bouchons, courbaient mal un 
tube de verre cl ne savaient comment vérifier l'étanchéité d'un appareil. 

2° Chacun des élèves a eu à faire une analyse facile d'un produit utilisé dans 
une industrie importante de sa localité; trois d'entre eux n'avaient jamais visité 
un établissement industriel, un autre ne connaissait pas Ic densimètre eL ne savait 
prendre un point d'ébullition. 
5° Il résulte de cet examen que les phénomènes d'hydrolyse, de catalyse et 

d'ionisation ne sont généralement pas enseignés el qu'on attache trop peu d'im­ 
portance aux méthodes d'analyse des minerais par voie sèche. 
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Seconde. Humanités modernes (section commerciale el industrielle). 

I. - Résultats. 

Sur fH> concurrents, ont obtenu : 
Un prix . . 
Un accessit . 
Une mention honorable 
Les ti/ lO des points. 
Les ?i/iO des points. 
Moins des t>/10 des points . 

Ce résultat est peu satisfaisant. 

Physique. 

4 
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1. La spectroscopie demanderait encore, semble-t-il, à être enseignée plus 
méthodiquement : la plupart des concurrents parlent de rayons lumineux, de 
rayons calorifiques, de rayons chimiques, comme si les effets chimiques, calori­ 
fiques et lumineux observés n'étaient pas les manifestations de radiations 
analogues, dispersées uniquement dans l'ordre de leurs réfrangibilités respec­ 
tives. 

Il. - Observations du jury. 

La signification des raies d'absorption est généralement peu comprise : c'est 
ainsi que des élèves, bons d'ailleurs, affirment que la présence dans un spectre 
de ces raies caractéristiques d'un élément exige l'existence du corps à l'état 
liquide ou solide, non seulement dans l'écran de vapeurs (toujours incandes­ 
centes, pour eux t), mais encore dans la source rayonnante. 
2. Bon nombre des concurrents qui ont cru devoir, à propos de la deuxième 

question, donner une idée générale de l'électrolyse, invoquent simultanément 
l'orientation des atomes d'après Grouhus et le transport des ions. Pourquoi 
l'enseignement n'abandonnerait-il pas-définitivement, ne fût-ce que par mesure 
de simplicité, la théorie surannée de Grotlhus? 

Chimie. 

A la quatrième question, concernant le volume de Ja molécule-gramme des 
gaz, les élèves ont, pour la plupart, répondu en montrant que ce volume a la 
valeur donnée, pour un, deux ou trois gaz particuliers. Le jury a considéré celle 
vérification comme réponse satisfaisante; mais la démonstration générale, surtout 
en partant de la proposition d' Avogadro, eût été meilleure. 

C. - SCIENCES COM!\IERCIALES ET ÉCONOMIE POLITIQUE, 

Rhétorique. Humanités modernes (section commerciale et ittdustrielle). 

I. - Résultats. 

Sur 45 concurrents, ont obtenu : 
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Un prix. 
Un a ceessit . 
Une mention honorable 
Les 6/10 des points 
Les !>/ fO des points 
Moins des ~/lO des points 
Ont remis feuille blanche. 

1 
1 

~ 
26 
10 

Ainsi plus de 85 p.c. des participants n'arrivent pas à la moitié des points; ce 
résultat est exceseivemeni faible. 

II. - Observations. 
Arithmétique. 

Premier prohlèrn c. - Courtages calculés sm· les cours de compensation ou 
sur tous les cours, courtages donnés comme encaissements, perles prises J)OUr 
des bénéfices; fausses interprétations des données, fautes de calcul, résultats 
invraisemblables : lel est le bilan des erreurs 1c plus fréquemment commises. 
Fort souvent, il n'est fait que deux opérations au lieu de quatre : une vente de 

llio Tinto et un achat de Turc unifié; à différentes reprises on voit Je report 
de ·J/ 16 sm· le Turc unifié interprété cornrae suit: 

rsooon 1. l 9t 3/4 --- = au )CU ( C-- = . 
16 16 

Les fractions usi rées en bourse ne paraissent pas familières aux concurrents 
qui se trompentgravement en réduisant en décimales les J /8 et les 1 /f 6 des 
cours. 

Dans la moitié des copies, la réponse est obscure el manque de concision ou 
de précision; il est cependant tout naturel de la donner ici sous la forme simple 
et claire du tableau ou compte. 

Deuxième problème. ~ a) Bien que la question soit posée en des termes tels 
que, pour la résoudre, il faut se servir des· tables de pourcentage dont les données 
sont fournies par l'énoncé, près du tiers des concurrents croient devoir poser des 
conjointes; quelques-uns calculent des tables de parités, d'autres rappellent les 
formules générales. S0t.i'vcnt les p. m. de la tablé sont déduits des changes; 
quelquefois ils sont introduits.on ne saitpourquoi.dans les conjointes qui donnent 
des résultats insensés. Un seul élève connait les changes fixes; malheureusement, 
il ne sait pas s'en servir pour répondre aux liuera c) et d). 

Comme pour le premier problème, un trop grand n?mbre de concurrents 
rendent leurs réponses longues et obscures en ne les fournissant pas sous Ia 
forme de tableaux. 

Comptabilité. 

La faiblesse, quoique moindre qu'en arithmétique, est encore très grande. 
Bien des concurrents n'ont pas fait d'exercices pratiques sur la comptabilité 
industrielle; leurs réponses ne sortent pas des généralités théoriques. Il en est 
qui parlent. d'une comptabilité de fabrication au premier, au deuxième. et au 
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troisième degré, ou bien encore de celle d'une industrie qui- à en juger par des 
détails donnés - est matériellement impossible (fabrication d'objets en for avec 
la fonte pour matière première). 

Certains élèves n'ont même pas une idée précise de la différence qui existe 
entre une comptabilité commerciale cl une comptnbillté industrielle, ou bien 
encore confondent celle-ci avec la comptabilité des sociétés. Le livre des frais 
généraux a été souvent oublié. 

Les meilleurs tableaux traitent de la comptabilité du prix de revient de façon 
telle qu'on peut affirmer que celte partie du programme a été sérieusement 
étudiée. 

Droit commercial. 

Deux élèves seulement ont exactement répondu au littera a) et trois au 
liuera b). La réponse au littera c) a été souvent confuse ou peu sérieuse. 
Beaucoup de concurrents ont cru bien répondre au Huera d) en disant que le gain 
du procès profile « à la masse des créanciers ». 

On confond généralement les actes nuls de plein droit et ceux qui sont nuls 
de droit, souvent on He distingue pas entre actes qui sont nuls el actes qui 
peuuent être annulés; parfois même on ne fait pas de différence entre le juge­ 
ment déclaratif et la cessation des payements. 

Ici encore certains élèves sont d'une prolixité regrettable, et remplissent par­ 
fois une cl même deux pages pour dire uniquement que la créance lrypothéeaire 
seule a été remboursée en entier. 

Géographie économique. 

Si quelques cartes assez jolies et exactement faites soul fournies en réponse au 
littera a), beaucoup d'autres sont mal dessinées, incomplètes ou erronées. 

Il ne faut pas sortir de la question; dès lors les canaux de Gand~Ostende, de 
Bruges-Zeebrugge el de Gand-Terneuzen, l'Yser et les rivières naviguées sont 
de trop. Il est nécessaire de marquer par Ie dessin la différence entre les canaux 
cl les cours d'eaux naturels, mais il est inutile d'indiquer les limites des pro­ 
vinces. Si les frontières du pays peuvent être tracées, il ne faut pas cependant 
commencer certains cours d'eau comme la Meuse, la Sambre, l'Escaut, à ces 
frontières; cela n'est pas conforme à la réalité, puis la question parle:cc des mar­ 
chandises d'exportation des pays voisins ». 

Aucun concurrent ne cite le réseau de voies navigablesdu .N.-0. de la France. 
Quelques-uns seulement mentionnent le Rhin comme voie de communication 
entre Anvers el l'Allemagne; encore n'entendent-ils pas toujours par là le Rhin 
traversant la Hollande et se dirigeant vers l'Escaut, mais Ic llhin qui parcourt les 
provinces rhénanes où ils admettent vaguement l'existence d'une communica­ 
tion avec notre réseau navigable. 

Quelques élèves font remarquer avec raison que les produits pondéreux s011t 

généralement les seuls qui se transportent par bateau , celte observation est fré­ 
quemrnent pentue de vue par les autres. 
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En réponse aux Iittcras b) et c), les concurrents se bornent le plus souvent à 
citer des groupes de produits sans montrer d'où ils viennent, ni où ils vont, ni 
quelle voie ils suivent. 

Economie politique. 

La question d'économie politique s'adresse non pas à la mémoire des élèves, 
mais surtout à leur intelligence et à leur jugement. 

11 s'agit d'établir les deux thèses suivantes : 1° Le travail intellectuel participe 
des propriétés de l'esprit, il se répand; et ses effets en se répercutant sont plus 
étendus, plus durables que ceux des travaux manuels; 2° La grande production 
suscite et développe Ic travail de direction, qui est d'ordre intellectuel et moral; 
die est pins scientifique que Ja petite production, elle exige un état-major 
instruit et seule clic peut payer ties ingénieurs, des chimistes, des dessinateurs, 
des directeurs, des voyageu!'s aux qualités supérieures, 

Une demi-douzaine de concurrents ont traité celle qucslion avec succès. L'un 
d'eux a fourni un travail fort bien pensé et brillamment écrit qui témoigne <le 
beaucoup de lecture; il a employé 3\'CC bonheur Ir meilleur moyen du démons­ 
tration : la citation d'exemples bien choisis. 

Seconde. Jlumanités modernes (sœtion commerciale et industrielle). 

1. - Résultats. 

Sur :>8 concurrents, ont obtenu : 
Un prix 
Un accessit 
Une mention honorable. 
Les 6/10 des points . 
Les ;5/ 10 des points . 
.Moins des ä/iO des points 
OnL remis feuille blanche 

Cc résultat est très faible. 

Il. - Observations. 

Arithmétique. 

5 
1 
5 

5 
2i 
7 

Premier problème. -- Un t;rand nombre de concurrents paraissent n'avoir 
jamais fait des calculs de ma Lières d'or et d'argent: ils ne répondent pas à laques­ 
tion ou hicn en donnent des solutions n'ayant aucune valeur. 

Ceux fJUÎ cherchent ù résoudre le problème manquent le plus souvent de 
méthode et, ignorant les procédés pratiques el faciles, se perdent dans de longs 
calculs. Il en est qui poussent bien inutilement jusqu'aux cent-millièmes d'once; 
d'autres réduisent les onces en grammes et les livres sterling en francs; plusieurs 
ne tiennent pas compte des conditions du marché de Londres quant au titre coté 
ou se contentent d'un litre approximatif. 

Le deuxième problème, très facile, est résolu par un assez grand nombre 
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d'élèves. A noter cependant que plusieurs concurrents cherchent la réponse en 
se servant de données autres que celles de Ja question. 

Le troisième problème est encore plus simple, et pourtant ln pluparr des con­ 
currents ne remarquent pas qu'il y a un escompte en dedans à calculer. 

Comptabilité. 

Les bonnes réponses aux littera a et b sont rares; il n'y a pas une solution 
entièrement exacte pour le littera c. 

Le bilan de reprise manque dans un grand nombre de copies; quelques-unes 
donnent à sa place le bilan d'entrée de la nouvelle société. Plusieurs bilans 
expriment une perte considérable. 

Beaucoup de concurrents se bornent à affirmer que le capital de la nouvelle 
société est de fr .... sans dire comment ils l'ont calculé. 

Les erreurs commises dans le littera c proviennent le plus souvent de cc que 
Jes concurrents n'ont pas lu avec attention les conditions de la reprise, notam­ 
ment celles qui sont relatives aux bénéfices de l'exercice, aux. espèces et aux 
acceptations. Parmi les élèves qui ont lu ces conditions d les ont inscrites au 
journal ou au bilan, il en est plusieurs qui n'en comptabilisent pas la conséquence 
finale, c'est-à-dire l'apparition de Goldmcyer comme créancier de la société; par 
suite, ils trouvent un capital trop fort du montant de sa créance. 

Les phases successives de la création de la société anonyme ne sont que rare­ 
ment bien présentées. Généralement on rend compte avec exactitude ile la consii­ 
tution de l'être social. Mais après la constitution de Ia société, il faut constater 
dans les livres que le capital est entièrement souscrit; or, ces deux actes, eonsti­ 
tution et souscription, distincts l'un de l'autre, sont confondus dans la plupart 
des travaux. Dans plusieurs même, un troisième acte s'y mêle : celui des apports. 
li s'ensuit que la comptabilité telle qu'elle est présentée, n'est pas d'accord avec 
Jes faits; elle ne constate pas que les conditions fondamentales sont remplies. 
Elle dit que le capital n'est pas entièrement souscrit alors qu'elle vent seulement 
constater que certaines actions ne sont pas entièrcmen t libérées. Elle prétend 
que certains apports restent en souffrance alors qu'en réalité ils sont tous faits. 

Lorsque les concurrents n'oublient pas de comprendre Goldmeyer parmi les 
créanciers, ils lui attribuent une créance qu'ils chiffrent parfois par un million cl 
demi a lors que, après a voir reçu sa part d'actions, il ne reste créancier que pour 
52,000 francs. 

Le libellé des articles laisse généralement à désirer. Il semble qu'aux yeux des 
élèves, la justification des débits et des crédits soit une chose négligeable, que 
des indications indispensables puissent être remplacées par des et cœtera. II csl 
vrai que les écritures courantes n'exigent qu'un Iihcllé réduit à sa plus simple 
expression, parce qu'alors les détails se trouvent dans les livres spéciaux. Mais 
les écritures relatives ù la constitution d'une société ne laissent que peu ou 
point de trace dans la comptabilité auxiliaire, et le journal doit, par conséquent, 
présenter tous les détails. Rien n'empêche, du reste, d'être concis tout en étant 
complet. 
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Droit commercial. 

Si heaucou p de bonnes réponses ont été données à la troisième question et 
<l'assez bonnes à la deuxième, il n'en a pas été de même pour la première et la 
quatrième; celte dernière surtout a été traitée, en général, d'une façon lamen­ 
table. 

Les élèves ne possèdent pas suffisamment la matière; ils se laissent dérouter 
pa 1· les choses les plus simples. C'est ainsi que dans la question relati ve ù la 
lettre de change, où l'insuffisance du timbre est le seul motif du refus 
d'escompter, la majorité des concurrents pense qu'il existe encore une autre mi­ 
son : l'absence d'acceptation. 

Dans les questions pratiques plus difficiles, comme les n°5 li et IV, on se 
perd; on ne distingue pas entre les règles de droit qui intéressent le commer­ 
çant et les formalités qui ne concernent que les administrations publiques. On 
semble même attacher une importance particulière à ces formalités qu'on 
détaille avec soin, alors qu'on oublie souvent de citer des règles. 

Quand il s'agit de rappeler un texte de loi, on le fait fréquemment d'une 
manière bien défectueuse; la pensée est rendue peu exactement. 

La plupart nes élèves pensent que personne d'autre que le débiteur ne peut 
fournir le gage et que seul le créancier peut en prendre possession. 

Les rapports de l'article premier de la loi sur le gage en matière commerciale 
avec les dispositions corrélatives du Code civil sont généralement peu compris; 
on ne voit · pas comment, en droit commercial, les conditions du droit civil 
concernant la remise du gage el l'acte écrit sont élargies ou remplacées. Le droit 
de rétention et le privilège sont rarement cités parmi les droits du créancier 
gagiste; par contre, le droil de demander la réalisation du gage est souvent men­ 
tionné, mais n'est pas présenté comme découlant du privilège. 

A de rares exceptions près, les concurrents ne donnent pas une réponse exacte 
cl complète à la question IV. 

Généralement on oublie de parler de l'enregistrement de l'acte de société el 
de la consignation au greffe d'une somme pour couvrir les frais de publication; 
par contre, on cite avec complaisance les délais d'envoi cl de publication au 
Moniteur, détails qui n'intéressent que le greffe el le journal officiel. 

La plupart des concurrents substituent aux sanctions pénales les dispositions 
réglant les devoirs de l'associé commandité; Jes autres parlent de ces sanctions 
d'une manière vague, confuse et incomplète. 

111. - Vœu du jury. 

Il est hautement désirable que les professeurs appellent l'attention des élèves 
sur les recommandations qui ligurent à la suite des questions posées au concours. 
Trop de concurrents négligent de s'en pénétrer, de sorte que beaucoup de copies 
sont peu soignées) au point de vue de la forme et Ies réponses fournies sont loin 
d'être claires cl concises. 
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D. - DESSIN GÉOMÉTRIQUE. 

Rhétorique. Humanùés ancien11es ( section latine). Rhétorique. 
Humanités modernes (section scientifique). 

1. - Résultats. 

Concurrents 
Prix. 
Accessits . 
Mentions honorables . 
6/10 des points 
?;/to des points 
Moins des ~/IO des points 
Feuilles blanches. 

Le résultat est très [aible pour la section 
scientifique. 

Il. - Observations du jury. 

1° Les ombres propres el Jes ombres portées n'ont pas été déterminées avec 
exactitude et correction; 

2° Le raisonnement était généralement dépourvu d'ordre, de clarté et de 
rigueur ; 
5° L'exécution a laissé beaucoup à désirer en ce qui concerne la beauté des 

traits, l'indication des notations et la justesse du travail. 

Seconde. Humanités anciennes (section lat-ine). 

I. - Résultats. 

Section latine. Section scientifique. 
- - 
n 4-7 
- - 

2 
1 

4 
2 5 
H 28 
5 !O 

latine el faible pour la section 

Sur ~2 concurrents, ont obtenu : 
Un prix . 
Un accessit . 
Une mention honorable 
Les 6/ 10 des points. 
Les ~/f Odes points. 
Moins des :'>/iO des points. 
A remis feuille blanche 

Ce résultat est satis] ais a nt. 

f 
4 
1 
2 
5 

10 
1 

II. - Observations du jury. 

Sauf pour quelques points, la plupart des élèves ont généralement bien déter­ 
miné les ombres propres el les ombres portées; mais, par contre, beaucoup 
d'entre eux ont négligé de placer les traits de force ainsi que les lisérés des 
hachures. Celles-ci, du reste, sont souvent tracées irrégulièrement, ce .qui donne 
au travail un cachet peu esthétique. 
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Les lettres el les cotes ont également été indiquées avec trop de négligence; il 
conviendrait cependant d'apporter plus de soins à ces détails qui contribuent 
à la beauté et ù Ja clarté d'une épure. 

Seconde. Humanités modernes (section scientifi,que). 

Résultats. 

Sur 22 concurrents, ont obtenu : 
Un prix . 
Un accessit . 
Une mention honorable 
Les 6/fO des points. 
Les ö/W des points. 
Moins des ö/J O des points. 
Ont remis feuille blanche . 

Cc résultat est satis{aisant. 

2 
7 

10 
9 

·W 
43 
ra· a 

Il. - Ghscrvatious du jury. 

f" Très peu de concurrents ont trouvé exactement Ja solution en ce qui con­ 
cerne la recherche des ombres portées; la plupart d'entre eux ont négligé 
d'indiquer les parties cachées; 
2° Le raisonnement des opérations a été exposé avec peu d'ordre et de conci­ 

cision; 
5° Les épures auraient beaucoup gagné en beau lé si Jes hachures, les lisérés et 

les projections des rayons lumineux avaient été dessinés avec plus de régularité : 
4" Enfin, il aurait fallu donner plus de soins à· l'inscription des cotes et des 

lettres. 

'l'.1111,E.1.U nes llJ,:SIJL'l'.l'l'S. 

ÉPHl~UVE ÉCRITE. 

1. - Langue [rançaiee. 

Première langue. 

Rhétorique Il. A.: plus que satisfaisant. 
Rhétorique H. :\1.: plus que satis~aisant. 
Seconde JI. A.: très satisfaisant.' 
Seconde H. M. · satisfaisant. 

~econde langue. 

plus que satisfaisant. 
plus que satisfaisant. 
satisfaisant. 
faible. 

II. - Langues germaniques. 

A. Néerlandais. 

Première langue. 

Jlhétorlque IJ. A.: satisfaisant. 
Rhétorlque fi. M.: satisfaisant. 
Seconde Il. M.: satisfaisant. 
Seconde Il. M.: satisfaisant. 

Deuxième langue. Troisième langue. 

très médiocre. faible.· 
très médiocre, faible. 
moins que satlsfaisant. très faible. 
moins que satisfaisant. satisfaisant. 
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B. Allemand. 

Première lcinguc. 
Bhètcrlque ll. A.: moins que satisfaisant. 
Rnétori,1ue ll. M.: moins que satisfaisant. 
Seconde Il. A. : très faible. 
econde JI. M. : très faible. 

Dtu::titme langue. 
très satisfaisant. 
satisfaisa» t. 
faible. 
faible. 

Troisième langue. 
moins que satisfaisant. 
moins que satisfaisant. 
faible. 
peu satisfaisant. 

C .• dnqlais. 

Trof1iëme langue. 

Rhétorique IL A. : moins que satisfaisant. 
Seconde IL A.: moins que satisfaisant. 

Ill. - Langues anciennes. 

A. Latin. 

a) ftriion en français. 
Rhétorique (sections réunies) : moins que satisfaisant. 
Seconde (sections réunies) : satisfaisant. 

Grec. 

Rhétorique: moins que satisfaisant. 
Seconde: faible. 

b) \'er,ion en nétrlandais. 
très satisfaisant. 
très satisfaisant. 

très satisfaisant. 
très satisfaisant. 

IV. - Histoire et géographie. 
Rhétorique Il. A. (section latine) : très satisfaisant. 
Rhétorique H.M. (sections réunies) : brillant. 
Seconde Il. A. (seclion latine) : très satisfaisant. 

v. hl athématiques. Vl. - Scienee« naturelles. 

Rhétorique grecune-latine : faible. 
Rhétorique latine : très faible. 
Rhétorique scientifique : faible. 
Seconde grecque-latine : faible. 
Seconde latine: très faible. 
Seconde scientifique : très faible. 

Rhètorlque commerciale et industrielle: très satisfaisant. 
Seconde commerciale et industrielle : peu satisfaisant. 

VII. - Sciences commerciales. VIII. - Dessin géométrique. 
Rhètcrlque commerciale et industrielle: excessivement faible. Rhétorique latine: trèa faible. 
Seconde commerciale et Industrielle : très faible. Bhètortque scientifique: faible. 

Seconde latine : satisfaisant. 
Seconde sctenüûquc.satlsfaleant, 

ÉPUEUVE ORALE. 
Langue française; pas de concurrents, 
Langues germaniques : brillant. 
Langues anciennes. 

En langue française : très satisfaisant. 
En langue flamande : très satisfaisant, 

Histoire et géographie: très satisfaisant. 

Mathématiques: assez satisfaisant. 
Physique el chimie: assez satisfaisant. 
Sclcnces œmmerclales : pas de concurrente. 
Pessin géométri,111e: pas de concurrents. 
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LIII 
Circulaire aux directeurs et directrices des écoles moyennes : principales 

ebseruations des .fury,; chargés d'apprécier le concours général de îensei­ 
quement moyeu du second degré en 1908. 

t8 f6Trler t909. 

MoNSIEUR LE DrnECTEon, 

MADAME LA DrnECTRICE, 

Je ci-ois devoir signaler à votre ·attention quelques extraits des procès-verbaux 
des jurys chargés d'apprécier le concours général de l'enseignement moyen 
en i!JÛ8. 

Vous voudrez bien: de concert avec le personnel enseignant placé sous vos 
ordres, en tirer tout le profit possible dans l'intérêt du progrès des éludes. 

A. ÉCOLES MOYENNES DE GARÇONS. 
1. - Partie littéraire. 

./1. - RtoACTION EN LANGUE FRANÇAISB. 

Première langue. 

Sujet : L'Union fait la force. 
I. - Résultats. 

409 concurrents: 55 ont obtenu les 8/IO des points; 62,les 7/iO; 82,les6/f0; 
154, les 5/10; 98, moins des ~/iO. 

Ce résultat est très satisfaisant . 

II. - Observations du jury. 

J. Fond. - Le nombre des concurrents qui ont obtenu plus de la moyenne 
des points (il y en a 511 sur 409, soit. 76 p.c.) prouve à suffisance que le sujet 
était tout ù fait à leur portée. 

Le thème se prêtait d'ailleurs à des développements faciles et variés : les élèves 
n'ont eu que l'embarras du choix. lis ont reconnu tout d'abord dans les mots 
l'Union fait la force notre fière et éloquente devise nationale, et l'histoire 
de notre pays leur a fourni, en général, la plus riche matière de leurs développe­ 
ments. Mais il faut le dire, en passant, nos jeunes écrivains ne sont pas toujours 
des historiens bien avisés : les erreurs de faits et les anachronismes sont malheu­ 
reusement assez fréquents dans leurs copies. 

Certains élèves se 'souviennent des récits et des tableaux de leur anthologie, 
mais ils ont eu le tort de s'arrêter à les reproduire avec une complaisance fati­ 
gante pour Ic lecteur. Ils dépeignent trop longuement aussi les mœurs des abeilles, 
des fourmis, des castors, des oiseaux migrateurs, etc. Mieux inspirés sont ceux 
qui font ressortir l'avantage économique el moral, la « force» résultant pour les 
citoyens de leur participation à des sociétés, à des syndicats, des mutualités. 
Toutefois, il était bien inutile, à ce propos, d'expliquer pal' Ic menu Je fonctionne­ 
ment interne de ces iroupcmenls sociaux. 
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2. Forme. - En général la forme a été soignée. Le style est simple et clair, 
habituellement correct, approprié au sujet; souvent élégant et parfois plein 
d'éclat. 

On rencontre cependant, de-ci de-là, des tournures vicieuses. L'orthographe 
des mots n'est pas toujours respectée, on trouve des fautes telles que : apruptes 
(abruptes), émuuuü (éminent), recour (recours), secow· (secours), on (ont), 
malqrés, violamment, esseyer, siter (citer), eepandant, gerroyer, se (ce), 
noyfrent (virent), etc. 

Les élèves confondent certaines formes verbales et spécialemen l le participe 
passé avec l'infinitif; de plus, ils sont loin d'être tons familiarisés avec les règles 
du participe passé. 

Seconde langue. 

Sujet: Une heure passée à la gare. 

L - Résulta ls. 

,191 concurrents: 19 ont obtenu les 8/10 des points; 17, les 7 /iO; 41, Jes 6/l 0; 
f$0, les äf10; 64, moins des ti/10. 

Ce résultat est très satis{ 'aisant. 

II. - Observations du jury. 

i. Fond. - a) Interprétation dil sujet. - A voir l'énoncé du sujet, il semble 
facile de saisir l'intention qui l'a dicté: solliciter de la part de l'élève la descrip­ 
tion de la gare avec ses différents services et le croquis rapide des principales 
scènes qui s'y déroulent. 

Beaucoup de concurrents se sont néanmoins ingéniés à y découvrir quelque 
chose d'extraordinaire et ils ont passé à côté du vrai sujet. Les uns racontent 
comment ils ont employé une heure dans une petite gare à lire les affiches et les 
horaires des trains; d'autres ont fait le récit d'un accident ou d'une catastrophe, 
telle que celle de Contich; d'autres encore n'ont parlé que du personnel de la 
gare; d'autres, enfin, n'ont vu dans « la gare)) qu'un prétexte à réflexions sur le 
fer, Ja houille, sur Papin, Milton, Stephenson et, en général, sur les inventions 
des hommes. 

b) Développement. - Quelques élèves ont voulu trouver une entrée en 
matière propre á justifier la description de la gare, et ils ont imaginé diverses 
circonstances plus ou moins plausibles : on a manqué le train; on est arrivé 
bien avant l'heure <lu départ; on a reconduit des parents, etc. 

Ces introductions sont bonnes, à condition qu'on ne s'y arrête pas. Certains 
concurrents y ont insisté trop longuement, d'autres ont perdu leur temps dans 
d'inutiles préambules. 
2. Forme. - Le vocabulaire le plus usuel se trouve souvent en défaut chez 

nos jeunes concurrents. Plus de cinquante d'entre eux ignorent le nom du 
vendeur de jow·naux; ils l'appellent journaliste, gazetie1· el le plus souvent 
Journalier. 

D'autre part, Ic passé défini leur a joué maint vilain tour : nous aecourámes, 
eiüendâmes, voyâmes ! etc. 
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Quant à l' orthographe, elfe n'est guère en progrès et se réduit trop souvent 
encore à une espèce de phonétisme qui ne se soucie pas plus de règles d'accord 
que de l'orthographe usuelle. 

IJ. - flt:DACTION Elfi LANGUE FLAJUANOE OU ALLEi\lANDE. 

Première langue. 

Sujet : L'Union fait la [oree. ( Eendracht maakt 1naclit.) 
Tous les concurrents ont écrit leur rédaction en langue flamande. 

I. - Résultais. 

!20 concurrents : 1 a obtenu les 8/{0 des points; 15, les 7 /10; 52, les 6/10; 
52, les 5/i0; 40, moins des 5/10; 2 ont remis feuille blanche. 

Le résultat général est satisfaisant. 

Jl. - Observations du jury. 

1. Fond. ·- a) Interprétation du sujet. - La plupart des concurrents ont 
bien compris Ic sujet; cependant il y a lieu de remarquer que dans tous leurs 
exemples, il ne font pas assez ressortir l'idée de c< force», qu'ils confondent 
parfois avec celle de prospérité, bonheur. 

Quelques-uns ont mal interprété Ic sujet en montrant les avantages de 
l'enfr'aide ou la nécessité de let division du traoaii, 

b) Déceloppemeiü. - Les _exemples cités sont généralement nombreux. cl 
judicieusement choisis. Un grand nombre de concurrents débutent par celui du 
père et de ses fils. La plupart des autres sont tirés de notre histoire nationale. 

Certains élèvent trouvent aussi de bons arguments dans le mouvement flamand. 
Dans le domaine de l'économie politique et sociale, l'on nous montre les succès 
remportés et les avantages obtenus par les unions professionnelles, les ligues 
ouvrières, les mutualités, les syndicats agricoles, etc. 

2. Forme. - L'enchaînement des idées cl les transitions sopt la grosse pierre 
d'achoppement pom beaucoup de concurrents. Mais cc qui frappe le plus, c'est 
l'impropriété des termes. On n'attache pas assez d'importance à la valeur exacte 
des mots. Il en résulte, tantôt de Ja boursouflure, tantôt un langage figuré 
dépourvu de naturel et de vérité. 

Trop d'élèves employent les formes den, zijnen, etc., pour le nominatif; des 
fautes telles que : zij hebben gr'.weest, el les dialectismes slagen pour slaan, 
ges legen pour geslagen, iecers pour ergens, binst pour gedurende, etc., 
déparent les meilleures copies. 

En général, du reste, l'orthographe grammaticale laisse beaucoup à désirer. 
Chez hon nombre de concurrents, la phrase devient lourde et trainante par 

l'accumulation des formes verbales : z~j zouden zich kunnen verheffen 
hebben, etc. 

I1 faut signaler encore les gallicismes fréquents : het is daarom. dat, wat is het 
dat, het i,,; omdat, hel is op ons dat, hel zijn zij die. 

Enfin, dans beaucoup de travaux la ponctuation est fort négligée. 
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Seconde langue. 

Sujcl : Une heure passée à la gare. (Een uurtje in 't dation doorgf'brncht.) 
(Ein Stûndehe» im Bah11ho{ zugebracht.) 

I. - Résultats. 
A. Langue néerlandaise. - 328 concurrents ! 1 a obtenu les 9/J0 des 

points; 7, Jes 8/!0; !7, les 7/J0; 41, les 6/tO; 75, les ?5/i0; t86, moins des 
fS/lO; i a remis feuille blanche. 

Le résultat général est faible. 
B. Langue allemande. - t',~ concurrents : ~ a obtenu les 8f-l0 des points; 

û, les 6/10; 8, les e5/JO; 40, moins des :5/10. 
Ce résultat est très [aible. 

Il. - Observations du jury. 
1. Fond. - a) Interpréuuion du sujet. - Le sujet était si simple et si clair, 

qu'il n'y avait guère moyen de faire fausse route. Aussi la grande majorité des 
concurrents l'a-t-elle interprété convenablemenl. 

Plusieurs cependant s'égarent dans des considérations sur l'utilité des chemins 
de fer, du télégraphe, du téléphone, ou font un doge dithyrambique de Stephen­ 
son, Léopold }er el d'autres grands hommes. Tout cela n'était pas de saison. 

b) Oéveloppemmt. - Il nous paraît évident que dans plus d'un établissement, 
Ic sujet a été traité d'après un plan déterminé : même marche des idées, mêmes 
détails dans des séries de cinq, six et même plus de copies différentes. 

Lhez beaucoup de concurrents Ic début et fa fin du travail ne sont pas exempts 
d'exagération : ils ne connaissent rien de plus agréable que d'aller passer une 
heure à la gare! Celle-ci est le but habituel de leurs promenades! 

D'autres négligent de dire pourquoi ils y sont venus. Mais chez Ia plupart l'in­ 
troduction est fort naturelle : ils ont manqué le train et doivent attendre le 
suivant; leur train ou celui d'une personne qu'ils attendent est en retard; sur­ 
pris par la pluie ou l'orage, ils ont trouvé un abri sous le toit hospitalier du 
monument· public. 
Tandis que les copies faibles se bornent à décrire les bâtiments, ou l'arrivée et 

le départ d'un convoi, les bonnes compositions sont remplies de détails parfois 
pittoresques, le plus souvent intéressants et pleins d'humour. Quelques concur­ 
rents même lâchent un peu trop la bride à leur fantaisie : ils connaissent toutes 
les affaires de famille et jusqu'aux pensées les plus intimes des voyageurs. 

Dans les travaux a11emands, le développement est généralement beaucoup 
moins abondant que dans les copies flamandes; l'indigence du style el des pensées 
chez ces concurrents nous semble provenir de l'état plus que rudimentaire de 
leurs connaissances en langue allemande. 

Somme toute, bien peu de compositions témoignent d'un travail personnel et 
original. 

2. Forme. - Au point de vue de la forme, il n'y a guère de progrès sur les 
années précédentes. 

On ne connaît ni l'orthographe, ni ln signification des mots : lwopen pour 
»erkoopen ; »eruiacluen pour af wachten; kijken pour bekijken. 
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On confond fréquemment les verbes zitten et zetten, staan, leggen et ligge11. 
Dans la grande msjorlté des compositions se révèle l'absence quasi complète 

du sentiment du génie de la langue; l'on se contente de traduire mot à mot de la 
langue maternelle et des expressions comme Jes suivantes ne sont pas rares : 
er is lang pour het is lang geleden; er hee]! lien dagen (il y a dix jours); in 
winter, in zomer, van vijf minuten voorbij, etc., sans parler d'horreurs telles 
que: hel doet zuit;er (il fait propre}, de zaal van verloren stappe11,'voire même 
van verloren voeten, ou encore : het laatste 9eluid der mode (le dernier cri de la 
mode), etc. 
Prépositions, adverbes, conjonctions, toutes ces parties du discours sont 

employées l'une pour l'autre; plus de la moitié des concurrents ignorent les 
premiers éléments de la grammaire : 

a) Genre des substantifs : het statieoverste, het grijsaard, het jongen; le 
neutre et le féminin surtout sont confondus à chaque instant, 

b) Cas des substantifs : confusion fréquente entre le nominatif el l'accusatif. 
c) Déclinaison des adjectifs et des pronoms. 
d) Conjugaison : hij doe, hij gaa, hij roep, etc. 
<J) Construction : inversion, place du sujet cl du verbe dans les propositions 

coordonnées et subordonnées. 
Dans les travaux allemands, c'est pire encore : la grammaire cl l'orthographe 

y sont maltraitées de la façon la plus attristante. 

UI. - Vœux du jury. 

Première langue. (Flamand.) 

Le jury renouvelle ses recommandations antérieures concernant la nécessité 
d'un enseignement sérieux el méthodique de la grammaire; ensuite, les maîtres 
et professeurs devraient saisir toutes les occasions : explications d'auteurs, cor­ 
rections de devoirs, etc., pour attirer l'attention des élèves sur l'emploi judicieux 
des mols; de fréquents exercices de vocabulaire el de phraséologie devront initier 
les jeunes gens à l'art de s'exprimer dans un langage simple, clair el précis ; 
enfin, la lecture assidue de bons auteurs affinera leur goût littéraire et épurera 
leur style. 

Seconde langue. (Flamand et allemand.) 

Le jury croit devoir insister principalement sur les points suivants : 
a) La formation du vocabulaire doit se faire progressivement, sans précipita­ 

tion; surtout au début 
La méthode directe sera à la base de l'enseignement linguistique, ce qui n'exclut 

nullement la comparaison avec la langue maternelle, surtout en ce qui concerne 
Jes expressions idiomatiques ; là où le flamand et l'allemand sont enseignés, la 
méthode comparative sera d'autant plus nécessaire qu'il s'agit d'éviter la confu­ 
sion de J' ort hographe cl des genres dans les deux langues sœurs. 

b) La gram maire doit faire l'objet d'un enseignement régulier et méthodique; 
ici également la méthode par comparaison rendra de grands services. 
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c) Enfin, le jury recommande à nouveau aux. professeurs de se servir de Ja 
langue enseignée comme langue véhiculaire du cours; certaines fautes, telles que: 
hij gaa, hij doe, etc., semblent indiquer que les concurrents qui les commettent 
n'ont jamais parlé la langue qu'ils étudient. 

C. - H1stOIRE ET G1~0GHAPntE. 

En langue française. 

I. - Résultats. 

474 concurrents: 2ont obtenu les 9/10 des points; 8, les 8/IO; 2ä, les7/f0; 
58, les 6/W; 90, les ö/i O; 31 l, moins des 5f-10. 

Le résultat a été faible en géographie comme en histoire. 

1. - Observations du jury. 

a) Histoire. - 1° Les élèves ne ré-fléchissent pas assez avant de se meure à 
écrire, ils ne se rendent pas compte du sens, de la portée el des limites de la 
question; ils se laissent aller au hasard de leurs souvenirs qu'ils transcrivent 
pêle-mêle et sans souci de la chronologie; d'où inévitablement des hors-d'œuvre 
el des divagations. 

Toutes les questions ont donné lieu tour à tom aux méprises les plus singu­ 
lières el les plus invraisemblables, notamment la première concernant les rema­ 
niement terrüoriau» des Pays-Bas du XVIe siècle à nos jours. 

La plupart des concurrents les ont confondus avec les changements de dorni­ 
nation ou les bouleversements politiques; un très grand nombre ont pris pour point 
de départ l'unification de Philippe-le-Bon, quelques-uns ont remonté au traité 
de Verdun el jusqu'aux origines de noire histoire. - Consëquence (2e question) 
a pour beaucoup le sens d'événements postérieurs, - Les rapports de la maison 
de Bourgogne avec la France ne se distinguent pasdcsrapportsaveclaprincipauté 
de Lièqe, etc. 

Ces erreurs sont déconcertantes el sans excuse; elles ne s'expliquent, nous le 
répétons, que par la hâle fébrile avec laquelle les jeunes gens se mettent à ra 
besogne sans se donner le temps de la réflexion. Que ce soit là une funeste habi­ 
tude et un défaut quasi général, nous en trouvons une autre preuve dans la façon 
dont les événements sont racontés ou groupés. On ne se trompe pas sur les dates, 
mais au lieu de suivre l'ordre chronologique, on marche ü bâtons rompus, on 
multiplie les rappels et les renvois el on laisse au lecteur de bonne volonté le 
soin de rétablir la succession cl la continuité. 

2° C'est en histoire où les confusions de noms el de faits sont si faciles, qu'il 
faut surtout se meure en garde contre les surprises et les défaillances de la 
mémoire. Si l'on ne surveille pas sa plume ou si on ne relit pas son travail, on 
s'expose à laisser passer les bévues les plus énormes. Le jury ne peut songer à 
relever toutes les erreurs qu'il a rencontrées : anachronismes, interversion de 
personnes, rapprochements bizarres, la plupart d'ailleurs n'ayant qu'un rapport 
très éloigné avec les questions à résoudre: Toutefois, comme spécimens d'inexac­ 
titudes se rapportant ù des faits ou a des personnages visés par le concours, il faut 
signaler les ducs de Bourgogne fréquemment appelés rois, l'entrevue de Péronne 
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confondue avec celle de Trèves, Frédéric III,_ Maximilien el d'autres empe­ 
reurs d'Allemagne, dénommés cm percurs d' Autrich», Marie ·de Bourgogne 
sauvée par Ic dévouement des flongrois, Marie-'1 hérëse, épouse de Louis XIV, 
identifiée avec l'impératrice, Hollande au lieu ·de Prooincrs-Unies ou Pays­ 
Bas, etc.! 

Ce ne sont là, dira-t-on, que de menus détails, des « lapsus calami » ou des 
foules d'inattention. Soit. .Ce qui est plus grave, c'est l'ignorance de certaines 
choses capitales. Ainsi1 il estinouï de rencontrer des élèves qui ne connaissent 
pas, non pas les cc conséquences n~ mais le u fait 11 de Gromiughe. Qu'.il y ait 
méprise sur la portée exacte de l'Union d'Ufrec!tt (!~7!J), on peul l'imputer à 
quelques manuels, mais que l'on ne sache pas les circonstances historiques cl les 
clauses des traités de Paris (181/t,) et de Pienne (-181n), mieux encore <les 
XV/li et des XXIV articles, c'est inadmissible, d'autant plus que Ic jury a 
insisté souvent sur l'importance de ces conventions qui sont le fondement. de 
notre existence uatiouale. Nous espérons que celle fois du moins notre observa­ 
lion trouvera meilleur écho. 

5° L'orthographe est correcte, mais le style est haché et décousu, sou vent 
banal et négligé. 

b) Géographie. - La première question théorique, posée .sous une forme ori­ 
ginale qui a embarrassé quelques concurrents, a laissé deviner que les professeurs 
avaient trop peu insisté sur la direction des principales courbes hypsométriry"<'S 
et, partant, sur le relie] du sol de la Belgique. 

Le second point du concours en géographie a révélé une lacune beaucoup plus 
grave. Le rapport de l'an passé faisait remarquer qnc nos institutions organiques 
étaient mal connues. D'où, celte fois, une question pratique sur notre or·gmw;a­ 
tio« judiciaire. La généralité des réponses a été franchement mauvaise, 
témoignant d'une ignorance complète de toutes nos [uridictions, du siège et de 
lil. nature de nos divers tribunaux. 

Ill. - Vœux du jury. 

Le jury renouvelle un vœu qu'il a déjà formulé antérieurement. Les profes­ 
seurs d'histoire, qui sont généralement chargés en même temps de l'enseigne­ 

. ment du français, pourraient, en s'inspirant des questions posées au concours 
générc1I~ faire faire de temps à autre à leurs élèves soit une causerie, soit une 
rédaction historique. Ils les habitueraient ainsi à rester dans Jes limites du sujet, à 
grouper cl coordonner convenablement leurs idées et .à Jes présenter sous une 
forme correcte et littéraire. 

En langue néerlandaise. 

1. - Itésultats. 

123 concurrents : li., élèves onl obtenu les 8/10 des points , 0, les 7/tO; 14, 
les (>/10: 19} les D/I0;7J, moins des :5/10; 7 ont remis feuille blanche . 

. Cc résu lia t est l rè» p1 u stüis]. oisont, 
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II. - Observation du jury. 

a) Histoire. - Toutes les remarques à faire sur les travaux d'histoire se 
résument en celle seule note: manque absolu de 1·éflexion citez les élèves. Ils ne 
se rendent pas compte de la portée desquestions. De là des copies dont le texte est 
un ensemble bizarre d'anachronismes, d'erreurs grossières et de faits plus ou 
moins exactemént rapportés, mais sans lien entre eux. Dans un nombre encore 
beaucoup trop grand d'écoles, l'histoire est un simple exercice de mnémo­ 
technie; le professeur et l'élève y sont esclaves du manuel. 

Ainsi pour résoudre la première question, il fallait connaître les remaniements 
territoriaux de notre pays depuis le XVF siècle jusqu'à nos jours La plupart des 
concurrents ont donné la série des dominations que la Belgique a subies et les 
bouleversements politiques qu'elles onl entraînés avec elles. Très peu ont saisi le, 
sens des mots cc démembrement et accroissements » et toujours ils ont choisi 
un faux point de départ; les uns: l'unification territoriale de Philippe le Bon; 
d'autres, le traité de Verdun; il y en a même qui ont cru bon de remonter à 
l'origine de la période historique. 

La deuxième question a été plus ma] arrangée que la première. Rares sont les 
élèves qui connaissent la valeur du mot cc conséquence ». Presque tous oot 
raconté la suite des événements cl toujours en écrivant de mémoire des passages 
de leur manuel sans se donner la peine d'y joindre une phrase ou un mot de 
liaison. 

L'histoire de la maison de Bourgogne dans ses rapports avec la France ·for­ 
mait l'objet de la troisième question. Celle-ci a été mieux traitée que les .deux 
autres. Mais ici encoreque de choses extraordinaires! Aucun ordre chronologique, 
confusion de noms propres, travestissement des titres des personnages, ctc, les 
ducs de Bourgogne sont appelés rois de Burgondie, les empereurs d'Allemagne se 
nomment empereurs d'Autriche; le nom de Hollande remplace généralement 
celui de Pays-Bas ou Provinces-Unies. 

Toul cela dénote, comme il est dit plus haut, un manque absolu de réflexion. 
Si le fond est souvent franchement man vais, la forme aussi laisse à désirer : style 
peu soigné, emploi de locutions locales, copies malpropres cl mal écrites. 

b) Géo9m1ilûe. -La géographie a été, cette année, aussi malmenée que l'his­ 
toire, et toutes les réponses, à quelques exceptions près, sont tout à fait mau­ 
vaises. 

La première question était fort simple; il fallait savoir tracer la ligne hypso­ 
métrique ile 100 mètres La correction a montré que l'étude de ces lignes, qui 
font si bien connaître le relief de la Belgique, est négligée dans presque toutes les 
écoles; car seuls deux on trois élèves ont su tracer celte ligne, el encore très 
a pproximativemen l. 
li est de toute nécessité que les jeunes gens de nos écoles moyennes connaissent 

l'organisation politique de notre pays. Et pourtant les réponses à Ia deuxième 
question montrent l'ignorance absolue des élèves en cette matière. Cour d'appel, 
cour d'assises, conseil de guerre, tribunal de i•0 instance sont polir eux des mots 
vides de sens. Ils mettent aussi bien un conseil de guerre à Maescyck qu'un tri­ 
bunal de tro instance i1 Stavelot, 



( 118 ) 

UI. - Vœux du jury. 

Le jury engage les régents chargés du cours d'histoire et de géographie : f O à 
faire le plus souvent possible des révisions de questions formant un ensemble : 
ils habitueront ainsi les élèves à Oxer exactement les limites d'un sujet; ~0 à ne 
pas perdre de vue l'étude de l'organisation politique de notre pays. 

Il. - t•artle sdc1100.111c. 

A. - MATll~MATIQOES. 

1. - Ilésultats. 

604 concurrents: ~4 ont obtenu les 9/ 10 des points; o2, les 8/ f O; ~9, les 7 / IO; 
64, les 6/tO; 74, les 5/-10; 50{, moins des ~/10. 

Ce résultat est plus que satis{ ai.m11t. 

Il. - Observations. 

a) Arithmétiqve. - Le problème avait pour but de calculer : 1° Ia valeur 
actuelle d'une delle; 2° l'annuité, payable en fin d'année, devant servir à 
amortir un emprunt destiné à éteindre la première dette. 

Si les réponses permettent d'affirmer que les élèves ont réalisé de sérieux 
progrès, il faut cependant reconnaitre qu'un assez grand nombre d'entre eux 
n'ont pas bien compris la seconde partie de la question. - Beaucoup confondent 
Jes annuités de commencement d'année ou de placement, avec celles de fin 
d'année ou de remboursement. 

D'autre part, il serail bon d'habituer les élèves à calculer avec toutes les 
décimales les valeurs telles que ï:oi\ 1,0,3; une différence d'un millième pour 
un capital de 700,000 francs - et c'est à peu près celui du problème - donne 
lieu à une erreur de 700 francs. 

b) Algèb,·e. - Le problème d'algèbre a été généralement bien traité. La mise 
en équations, les divers calculs qu'entraînait la résolution du système dénotent 
chez la plupart des concurrents un travail sérieux et une bonne compréhension 
des leçons suivies. 
Il est cependant à remarquer qu'on ne s'applique pas suffisamment à donner 

aux résultats littéraux une forme pratique qui permette d'en tirer facilement les 
conditions de possibilité de la question et surtout de les énoncer. 

Les élèves devraient supprimer, dans la mise au net de leur travail, les petites 
transformations peu importantes en ne transcrivant que les parties principales 
de leurs calculs. 

c) t;éoméh·ie. - La question d'application a été, en général, bien conçue et 
bien traitée. Il y aurait cependant heu de recommander aux élèves de ne rem­ 
placer des expressions telles que •. el V:f par leur valeur numérique approchée, 
qu'à la fin des calculs, afin de ne pas accumuler les erreurs; il arrive aussi 
souvent que quelques-unes de ces quantités irrationnelles se réduisent dans le 
cours de la résolution. 

La résolution du théorème classique de géométrie qui formait Ia deuxième 
question a généralement manqué de précision. La plupart des concurrents ne 
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connaissaient que très imparfaitement Ja propriété des proportions sur laquelle il 
fallait s'appuyer. Enfin, les élèves devraient éviter l'emploi d'expressions telles 
que angle tangentiel, angle ex-inscrit, etc., qui ne sont pas usitées dans les 
manuels. 

B. - ÎENUE DBS UVRES. 

I. - Résultats. 

60{ concurrents: !7 ont obtenu le maximum des points;" 40, les 9/10; 
79, les 8/W; 7, les 7/IO; 78, les 6/10; 62, les f>/IO; 247, moins des 5/ IO. 

Cc résultat est très satis{ aisant. 

II. - Observations. 

Deux notions ne paraissent avoir été bien comprises que par la minorité des 
concurrents : celle du bilan et celle des rapports du compie Frais slm" avec 
celui de Ales Ges. 

On a trop souvent perdu de vue que le bilan est une balance; que le côté 
« Actil » doit être équilibré par le côté «Passif ». Peu importe que celte pièce 
comptable fasse ressortir le résullat de I' exercice, comme dans les comptabilités 
des sociétés) ou Je nouveau capital, comme dans les comptabilités individuelles : 
la balance doit toujours être établie, même de façon apparente. 11 y a donc lieu de 
porter le solde du côté le plus faible, d'additionner de part et d'autre, de mettre 
les sommes totales en regard l'une de l'autre cl de les souligner par un double 
trait. 

Peu d'élèves ont balancé Frais slm" par JJ,Je• G•~. Ce sont les seuls qui ont 
compris qu'il n'y a pas de bénéfices sur ventes ~ant que les frais faits à l'occasion 
des marchandises ne sont pas couverts. Frai, s/m•• n'est pas une subdivision de 
Profits et Pertes: c'est une dépendance de If/•• G115• 

Pour les besoins de la clarté et de l'ordre, on relègue dans cc compte le mouve­ 
ment des frais et débours pendant qu'à 111° Ge• on inscrit le mouvement des 
valeurs. Lors de l'inventaire, les deux mouvements sont combinés et ce n'est 
qu'ensuite qu'on peut calculer le résultat en bénéfice ou en perle. Dans Ic pro­ 
blème proposé, le bénéfice sur ventes était de· 16,000 francs el non de 
f 6,äOO francs. 
Fréquemment les résultats renseignés au compte profits et perles ont été incom­ 

plets ou inexacts: un ou plusieurs postes avaient été oubliés, on avait pris pour 
bénéfice ce qui était une perte; parfois même la perle sur une valeur avait été 
confondue avec Ja valeur. Ces fautes ont été souvent occasionnées par l'absence 
de bonne méthode. Elles n'ont pu être évitées que par des élèves qui savaient 
déduire les résultats à l'aide d'un procédé sûr et en quelque sorte automatique. 

T,IIILE,IU DES UESt:L'I\ITS. 

langue (ra nçaise. 

Première langue: très satisfaisant. 
Seconde langue: très satisfaisant. 

Langue, germ,miques. 
Néorlandals. Première langue: satisfaisant. 

Seconde langur. : faible. 
Allemand, Seconde langue: très faible. 



( 120 ) 

Histoire et géog1·aphie. 

Histoire. En français : faible. Géographie. En français : faible. 
En néerlandais: très peu satisfaisant. En néerlandais: très peu satisfaisant. 

Mathémalique8. 
Catégorie A : peu satisfaisant. 
Catégorie B: assez satisfaisant. 
Catégorie C: très satisfaisant. 

Science, commerciales : très satisfaisant. 

Tenue de livres trèa satisfaisant. 

IJ. - ÉCOLES .MOYENNES DE FILLES. 

1. - l"artle littéraire. 

Á, - l\ÉDACTION EN LANGUE FRANÇAISE. 

Première langue. 

Sujet : La mère ]J1'ès du berceau de son cnfa11t. 

I. - Résultats. 
162 concurrentes : tO élèves ont obtenu les 8/10 des points; t5, les 7/10; 42, 

les 6/tO; 59, les 5/10; ä6, moins des 5/-10. 
Ce résultat est très satisfaisant. 

Il. - Observatlons du jury. 

1. Fond. - Voici au point de vue de l'interprétation cl du développement 
du sujet, les grandes lignes des travaux qui ont paru les meilleurs. 
f) La mère en contemplation devant l'enfant au berceau : esquisse rapide. - 

2) Rêverie de la mère : projets d'avenir, espoirs, craintes. - 5) Réveil de 
l'enfant, ou bien, retour à la réalité: cc Que Dieu nous pardonne nos rêves ambi­ 
tieux! ,> - <c Que l'enfant garde la santé! ,, --- 11 Lui-même fera choix d'une 
profession. » - « Qu'il soit avant tout un honnête homme! J> 

Beaucoup d'élèves, cela va sans dire, n'ont pas eu cette vue si nette et si 
simple du sujet. Il a subi sous leur plume de nombreuses déformations. On va 
jusqu'à oublier le mot u berceau )), el 011 montre la mère apprenant à l'enfant à 
marcher, le promenant au jardin, le baignant, faisant sa toilette, etc. 
2. Forme. - La forme est généralement correcte. Elégante dans une ving· 

laine de copies, elle est dans beaucoup d'autres d'une abondance qui pèche par 
l'excès. 

L'orthographe est satisfaisante. 

III. - Vœux du jury. 

i0 Pour apprendre à mieux interpréter et développer un sujet, les élèves 
devraient être fréquemment exercées à dire d'une façon som maire comment elles 
entendent tel ou tel sujet choisi par la maitresse. 

2° Dans bon nombre de rédactions, la mère se demande si son fils ne sera pas 
marin; mais elle repousse aussitôt cette éventualité avec horreur. S'il n'y a pas 
là simple prétexte à développement littéraire, cet état d'esprit, qui aurait fait 
sourire hier encore, mérite d'attirer l'attention aujourd'hui qu'il y a quelque 
chose de changé dans les destinées du pays. La mer, grande mangeuse d'hommes, 
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sans doute; mais bien la plus grande nourricière t L'enseignement occasionnel 
ne pourrait-il discrètement réagir contre des préventions par trop pusillanimes et 
faire naître une opinion mieux raisonnée au sujet d'une profession qui sera 
peut-être chez nous une des nécessités de demain]' 

Seconde langue. 

Sujet : Une heure de chemin d,, {er. 
I. - Résultats. 

HO concurrentes: 6 ontobtenu les 8/tO des points; 7, les 7/t0; 20, les 6/10; 
26, les 5/JO; 51, moins des 5/10. 

Ce résultat est satisfaisant. 

II. - Observations du jury. 

J. Fond. - Les meilleures compositions sontcelles des concurrentes qui, dans 
une brève introduction: ont décrit l'arrivée du train, l'animation fiévreuse qui pré­ 
cède Ie départ; puis, une fois installées en wagon, ont noté, parfois avec humour, 
les traits caractéristiques. les attitudes, les conversations ou les occupations de 
leurs compagnons ou compagnes de voyage; ensuite, portant leurs regards à 
l'extérieur, ont su donner une vue en quelque sorte cinématographique de la 
région traversée, s'attachent moins aux détails trop fugitifs, qu'aux grandes 
lignes du paysage, aux aspects d'ensemble. 

Mais le sujet en d'autres mains est devenu souvent le compte rendu d'une 
excursion scolaire, une dissertation sur l'utilité des chemins de fer ou leur his­ 
toire, ou bien encore un éloge de Watt. Stephenson, Charles Rogier, Léopold ter. 
Enfin, il en est qui vont jusqu'à reproduire une page de géographie physique ou 
économique. 
2. Forme. - Il n'y aurait pas lieu de se plaindre de la forme, en somme satis­ 

faisante pour des élèves flamandes, si l'impression générale n'était ~àtée par les 
fautes d'orthographe vraiment impardonnables dont fourmillent des compositions 
trop nombreuses encore. Que le sty le manque d'élégance et de facilité, qu'il 
s'embarrasse de gauchenes et de constructions ineorrectes.il n'en peut être autre­ 
ment. .Mais des élèves qui ont terminé - avec fruit - leurs études moyennes, 
ne devraient plus écrire des choses comme celles-ci : Je voyai, nous voyâmes, 
uou« eontiuuèrent, etc. 

III. - Vœu du jury. 
Il importe d'insister sur cette question de l'orthographe grammaticale. Amener 

des élèves, même médiocrement douées, à la correction grammaticale, c'est un 
résultat qu'un enseignement de plusieurs années, basé sur la pratique des textes, 
et non sur la grammaire apprise pa1· cœur, peut el doit obtenir. 

8. - RÉDACTlON RN LANGUE NÉERLANDAISE OU AUBMANDE. 

Première langue. 
Sujet : /;,a mère près du berceau de son enfant. (l)e moeder bij de wieg van 

luuir kind.) 
Toutes les concurrentes ont écrit leur rédaction en langue néerlandaise. 
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I. - Résultats. 

HO concurrentes: 9 ont obtenu les 8/10 des points; 16, les 7 /10; 27, 
les 6/10; rn, les ~/10: 4ä, moins des 5/tO. 

Ce résultat est très satisfaisant. 
Il. - Observations du jury. 

Les meilleures copies se distinguent par leur interprétation poétique du sujet, 
quelques élèves se sont inspirées habilement des poésies néerlandaises, si nom­ 
breuses cl souvent si belles qui touchent au même sujet. Quant à la forme, la 
langue et le style sont également satisfaisants, à part les inévitables gallicismes. 
11 est pourtant une faute qui revient avec. une opiniâtreté désespérante dans 
presque toutes les compositions. -C'est celle dont la phrase suivante, empruntée 
d'ailleurs à un excellent travail, fournît le type parfait : Zal hij later mijnen 
steun zijn, zal !tij gelijk zijnen coder, eenen knappen man worden? 

Seconde langue. 

. Sujet : Une heur« en chemin de fer. ( Een uu1·tje in den frein.) ( Ein Stûnd­ 
chen im Zuge.) 

I. - Jlésultats. 

A. Langue néerlandaise. - !Ot concurrentes: 4 ont obtenu les 7/{0; 12, les 
6/fO; Hl, les ~/IO; 66, moins des ~/10. 

Ce résultat. est peu satis]. 'aistmt, 
B. Langue allemande. - 6f concurrentes : 2 ont ohtenu les 8/10; 2, les 

7/IO; 6~ les 6/10; !5, les ~/f0; 58, moins des ij/iü. 
Ce résultat est assez satis{ 'aisuut. 

II. - Observations du jury. 

L Fond. - Il semble que les jeunes filles n'eussent qu'à laisser courir la 
plume, à raconter leurs impressions. Plusieurs ont traité le sujet dans une note 
juste, personnelle, piquante, émue parfois. Mais la plupart se sont contentées de 
faire entrer dans le cadre d'un voyage très fictif la description des tableaux 
Hölzel, elles ne font grâce d'aucun détail. 
2. Forme. - Le défaut saillant, c'est l'incorrection de Ja langue, la pauvreté 

du vocabulaire, l'ignorance de la grammaire. On ne pourrait assez insister 
auprès des régentes de langues modernes pour que celte partie de leur enseigne­ 
ment reçût les soins les plus minutieux. 

Il. - Partie 11elentlftq11e. 

ScÏENCES COMMERCIALES. 

1. - Résultats. 

272 concurrentes : ö;, ont obtenu les 8/W des points; 45, les 7/to; 59, les 
6/10; 58, les f>OO; 97, moins des 5/t0. 

Ce résultat est très satisfaisant. 
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Il. - Observations. 

Première question. - f• A. Documents : Certaines concurrentes ne citent 
aucun document pour l'expédition, d'autres indiquent la lettre de voiture et le 
bordereau d'expédition, ce qui fait supposer qu'elles se figurent qu'il y a là 
deux pièces distinctes que l'on emploie en même temps. 
livres : La distinction entre les livres généraux el les livres spéciaux ou 

auxiliaires n'est pas suffisamment connue. 
Beaucoup d'élèves ignorent l'usage des différents livres : il en est qui 

nomment parmi les livres dans lesquels Bernard a passé écriture, Ic livre de 
caisse, le livre des effets à recevoir, le livre des inventaires !l! 

Quelques-unes confondent même livres et comptes et emploient le livre de 
pertes et profils, le livre de Larose. 

B. Grand-livre. - Nombre de concurrentes sont incapables de comptabi­ 
liscr une vente à terme. C'est ainsi qu'on voit débiter Marchandises générales el 
créditer Pertes et Profits du montant de Ia facture, porter l'escompte au débit ou 
au crédit de Caisse. 

Bien souvent l'escompte sur facture est calculé en ayant égard au temps et 
ajouté au montant brut. 

2° Lettre de change. - Assez bien d'élèves ne savent pas déterminer le mon­ 
tant du timbre et oublient qu'un effet doit être endossé lors de sa négociation. 

Le rôle des différentes personnes qui interviennent dans une lettre de change 
ne paraît pas avoir été toujours bien saisi. Fréquemment, la traite est endossée 
soit par le tiré au tireur, soit par le tireur au tiré, soit même par le tireur à 
l'ordre de lui-même! 

5° Article au j,:,11n1al. - Certaines élèves semblent ignorer qu'on n'ouvre 
pas de compte au commerçant dont on lient les écritures el que dans tout article 
au journal le total des sommes du débit 'doit être égal à celui des sommes du 
crédit. D'autres n'ont qu'une idée très imparfaite du compte Pertes et Profits 
ainsi que de ses subdivisions. 

Les libellés ne sont pas toujours formulés en termes nets et concis. 
Dans beaucoup de compositions, l'escompte retenu par le banquier est cal­ 

culé sans lenis· compte du temps. Il est même parfois ajouté au montant de la 
traite, laquelle est ainsi négociée pour une valeur supérieure à sa valeur 
nominale! 

Quelques élèves trouvent tout naturel de calculer l'escompte avec trois, 
quatre, cinq décimales el de passer au journal des sommes avec ce nombre de 
décimales! 

Deuxième question. - Un assez grand nombre de concurrentes ont répondu 
à celte question d'une façon presque parfaite. En revanche, parmi les autres, il 
en est beaucoup qui ne l'ont pas traitée ou qui n'ont· fourni que des réponses 
insignifiantes . Non seulement le travail comptable de fin d'année, mais même 
Ia théorie des comptes ne doit pas avoir été étudiée à fond dans quelques établis­ 
sements. Comment expliquer autrement que des élèves portent indistinctement 
les unes à Balance de sortie, les autres à Perles et Profits, la valeur des mar- 
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chandises en magasin, les frais et le bénéfice réalisé sur les marchandises, el que 
d'autres passent à Pertes et Profits la valeur des marchandises en magasin et 
à Balance de sortie le bénéfice réalisé sur les marchandises, les frais et même le 
bénéfice net trouvé au compte de Pertes et Profits. 

Ici également, bien des libellés sont à critiquer Plusieurs élèves justifient les 
entêtes de tous les articles invariablement par l'une ou J'autre des expressions 
suivantes : <, pour balance annuelle >>~ « pour balance générale )>, voire même 
« pour balance mensuelle » ! 
En résumé, si certaines copies sont assez faibles et décèlent une étude trop 

superficielle de quelques parties du cours, de nombreux travaux dénotent par 
contre des connaissances sérieuses. Les résultats obtenus prouvent que l'ensei­ 
gnement des sciences commerciales est bien donné dans la plupart des écoles 
moyennes pour filles. 

Sous le rapport de l'ordre et de la clarté, les COJlÎcs ne laissent guère à désirer : 
les réponses, généralement bien présentées, sont écrites très lisiblement; le tracé 
des livres est fait avec soin. 

TiBLEAU DES RÉ81JLTAT8. 

Langue {i-ançilise. Langues germaniques, 

Première langue : très satisfaisant. 
Seconde langue : satisfaisant. 

Nèertandais. Première langue: très satisfaisant. 
Seconde langue : peu satisfaisant. 

Allemand. Première langue : pas de concurrentes. 
Seconde langue: aasez satisfaisant. 

Scie11ces comme1"Ciale1 : très satiafaisant. 

LIV 
Ci1·culaire à 1JJ.II. les Gouverneurs de province, les Bourqmestres et Echevins 
des localités sièges d'un établissement d'euseignement moyen et aux 
Présidents des bureaus: «dministrati]» des athénées royaux et des éeole« 
moyennes de l'Etat. - Décoration eioique. - Restitution. des insique«. 

ZO fénler cl9e9. 

MoNsrnua LE GouvERNEoll, 

MESSIEURS, 

MONSIEUR LE PRÉSIDBNT, 

M. le .Ministre de l'intérieur et de l'agriculture a décidé que les titulaires d'une 
promotion dans la Décoration civique restitueraient, n l'avenir, en échange du 
nouvel insigne, le bijou qui leur a été remis précédemment. 
Je vous prie en conséquence, Monsieur Ic ..... , de réunir et de faire parvenir 

à mon département Jes bijoux devenus sans emploi, chaque fois qu'un membre 
[libres de votre province, 

du personnel des établissements d'enseignement moyen/) comT?unaux ou patronnés, 
de l'Elal, 

ama bénéficié d'une promotion de l'espèce. 
Pour le Ministre : 

Le Directeur général, 
T. KLOMPBRS. 
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LV 

Circulaire a1'x Présidents des bureaux administratifs des établissements 
. d'enseignement moyen de l'Etat. - Cours de reliqùm. - Intérimaires 
remplaçant les titulaires malades. 

:17 f!Snler •-•· 

MoNStl!UR I.E. PnÉSJDENT, 

A diverses reprises, on m'a demandé des indemnités en faveur d'ecclésiastiques 
qui avaient donné le cours de religion dans des établissement d'instruction 
moyenne, en remplacement de titulaires malades. 

Les règles suivies en celte matière pour les professeurs nommés par Ic Gouver­ 
nernent sont applicables aux professeurs en religion. 

Toute demandé de congé doit être accompagnée <l'un bulletin conforme à 
la formule ci-jointe, toute demande de congé non accompagnée de cc bulletin 
sera laissée sans suite. 

Les absences de huit jours et de moins sont autorisées par le chef de l'établisse­ 
ment, sous réserve de l'approbation du bureau administratif, pour les absences 
de plus de deux jours dans les athénées royaux, et de la ratification de 1'1. le 
Président de cc collège, pour celles de plus d'un jour dans les écoles moyennes. 

Les absences de plus de huit jours doivent être autorisées pat· l'autorité supé­ 
rieure : par ie Ministre, pour les professeurs nommés par Ic Gouvernement; par 
l'évêque diocésain, pour les professeurs de religion. 

Les évêques 011l été invités à me communiquer sans retard les demandes Je 
congé de plus de huit jours, des professeurs de religion et à me désigner éven­ 
tuellement l'ecclésiastique chargé de remplacer provisoirement le titulaire. 

Celui-ci, si sa maladie se prolonge au delà de trois mois, sera invité, dans les 
mêmes conditions que les professeurs des autres branches, à comparaître devant 
la commission médicale provinciale. 

Les intérimaires qui remplaceront les professeurs de religion empêchés par 
maladie de donner leur cours seront rétribués sur le trésor public. 
Je vous prie, Monsieur le Président, de vouloir bien notifler celle circulaire à 

M. le Préfet des éludes de votre athénée, à M. le Directeur cl à Mme la Directrice 
de votre école moyenne. 

Le Ministre, 
fi0n 0ESCA!IPS. 
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CONGÉS ET REMPLACEMENTS PROVISOIRES. 

Athé1~,fo 1·oyal, à 

, . l pour garçons, à 
·Ecole moyenne de l'Etat 

pour filles, à 

Mesures prises pour le rempla­ 
cement provisoire de 

M . 

Le certificat médical à joindre 

! 
la durée probable de 

indiquera l'absence. 
la nature de la maladie. 

Nombre d'heures de leçons daus 
chaque classe, par semaine. 

Dale de l'entrée en congé du titu­ 
laire a bsentet du commencement 
de la suppléance, 

Date de l'expiration du congé el de 
la cessation de la suppléance. 

Signature de ,l'Évêque diocésain. 
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LVI 
Cireutaire à 1'1h/. les Préfets des études des athénées royaux, des collèges 

communaux et des collèges patronnés, aux Directeurs aux Directrices 
des écoles moyennes del' Etat. - Envoi d'ouvrages aux bibliothèques des 
établissements d'enseignement moqen. 

5 mars •eo•. 
MONSIEUR LE PRÉFET, 

MoNsIEos LE DmBCTEUR, 

l\lADAl\lR LA ÛIRKCTRICE~ 

J'ai l'honneur de vous faire connaître que, dans le but de simplifier les écri­ 
tures, j'ai décidé que les accusés de réception des ouvrages adressés par le Gou­ 
vernement aux bibliothèques des athénées royaux, des écoles moyennes de l'Etat 
pour garçons et pour filles, des collèges communaux et patronnés ne devront plus 
m'être transmis au fur el à mesure de leur réception. 

l Monsieur Je Préfet, ! 
Vous voudrez bien, Monsieur le Directeur, me faire parvenir annuelle- 

Madame la Direetriee, 
ment, et, dès l'année courante, sous forme de liste dont vous trouverez ci-joint 
un modèle, le relevé des ouvrages qui vous auront été transmis du i er janvier au 
3t décembre, pour la bibliothèque de l'établissement dont la direction vous est 
confiée. 

Pour le Ministre : 
Le Directeur général, 

T. KLO!UPERS. 

Athénée royal de 

C Il, t communal d 
0 e0e . e 0 patronne 

, ~ garcous, . 
Ecole moyenne de I Etat, pour l ~Iles, a 

LISTE des ouvrages envoyés par le Gouoernemeni pour la bibliothèrJlle 
de l'établissement, du Jer janvier au 31. décembre 19 

., .. 
'O •.. 
~ 

Date 

de l'apostille 

d'envoi. 

TITRE DE L'OUVRAGE. 
Nombre 

de volumes. 
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LVII 

Circulaire aux Préfets des études dts athénées 'l.OJJWIX et aux Directeurs et 
Directrices des écoles moynmes de l'Etat. - Exposition de Bruxelles 1910. 
- Notice historique des établissements, 

• 1nar• I909. 

M0Ns1sua LE Pu1h:ET, 
MoNsIEua u: DmECTEUll, 

M,\DAMB LA Drascrmcs, 
Parmi les points à trailer dans la notice historique qui a fait l'objet de ma cir­ 

culaire du 28 janvier dernier, il en est trois notamment qu'il serait intéressant 
de présenter sous forme de graphiques. 

L'école moyenne d'Ypres a réalisé celle idée en annexant à la notice deux gra­ 
phiques concernant les frais et la population de l'établissement et une carte 
géographique en indiquant le rayon. 
J'ai l'honneur de vous transmettre les modèles de ces documents en vous 

priant de m'en faire parvenir de semblables. 
J'attire votre attention sur la nécessité de dresser lil notice de façon à ce 

qu'elle puisse figurer telle qwlle dans le compartiment de l'enseignement 
moyen à l'exposition de Bruxelles en WW. Je vous prie également de vous con­ 
former exactement, pour les tableaux, aux modèles ci-annexés, tant pour les 
dimensions que pour la qualité du papier. 

11 importe, en effet, que Lous les envois des établissements soient identiques et 
puissent former un tout homogène. 

Vous voudrez bien inviter le professeur de dessin de votre établissement à se 
charger de la confection de la carte el des graphiques et au besoin de la rédaction, 
au nel, de la notice historique. li conviendrait que celle-ci fùt transcrite sur un 
papier de mêmes format el qualité que les tableaux eux-mêmes. 

Vous trouverez ci-joints les documents que vous m'avez transmis. 
Le êlinistre, 
B0n DESC.UlPS. 

LVlll 

Circulaire aux gouverneurs de province. - Exposition de Bruxelles f9IO. 
- 'l ra-raux publiés par le personnel des établissements dinstruction 
moyenne dirigés ou patronnés par les communes. 

ie nmr"' 1908- 

.MONSIEUR I.E GOU\'ERNBUR, 

Le GouverncmenL a l'intention de. faire figurer à la prochaine Exposition de 
Bruxelles, un catalogue des travaux publiés par Ic personnel d'enseignement 
moyen (livres, brochures, contribution aux revues) . 
A cet effet, il a été adressé aux chefs d'établissements, avec prière de les faire 

remplir par leur personnel, les tableaux dont exemplaires ci-joints. 
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Les établissements communaux et patronnés de votre province n'ayant pas 
encore fourni les renseignements demandés, je vous saurais gré, Monsieur le 
Gouverneur, de vouloir bien inviter les administrations communales intéressées à 
me les faire parvenir le plus tôt possible. 

Pour le Ministre : 
IA~ Direeieur général, 

T. KLOMPERS. 

LIX 
Circulaire aux Directeurs des écoles moqennes de l'Etat. - Nécessité pour les 

élèces qui se proposent d' entrer à l' atbénée d' aborder l'étude de l'allemand 
dès la deuxième année moyenne. 

31 marH 1909. 

MoNsrnun LE DmECTEUR, 

Par circulaire des 8 janvier 1900 et 8 mars 190~i j'ai eu l'honneur d'attirer 
votre attention sur le caractère obligatoire du cours d'allemand dans la section 
des humanités modernes des athénées royaux et sur la nécessité, pour les élèves 
des écoles moyennes qui se proposent d'entrer à l'athénée, .d'aborder l'étude de 
cette langue dès la deuxième année moyenne. 

L'Inspection ayant constaté que ces instructions ont été perdues de vue dans 
un certain nombre d'établissements, je crois devoir vous les rappeler i en vous 
priant de veiller à ce qu'elles soient strictement observées. 

Le Ministre, 
8°0 DBSCUll'S. 

LX 

Circulaire aux Préfets des études des ailiénee« roi1aux el aux Directeurs des 
écoles moyennes del' ll'tal, pou» garçons. - Exposition de Bruxelles 1910. 
Cours d'ag1·onomie. 

14 RVl'II 1909, 

MONSIEUR LE PRÉFET, 

MoNsrnua I.E Dmacrsun, 

L'administration centrale de l'enseignement moyen compte exposer i1 Bruxelles 
en !910, indépendamment de l'enseignement général, l'organisation et Jes résul­ 
tats des cours spéciaux cl notamment des cours d'agronomie institués dans cer­ 
tains établissements d'instruetion moyenne de l'État. 
Je vous prie de me faire savoir d'urgence, si Ic professeur chargé du cours 

d'agronomie dans votre établissement, a l'intention de participer à celte exposi­ 
tion spéciale. 
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Dans l'affirmative, veuillez l'inviter à me faire connaître. en même temps, la ou 
les parties du programme qu'il désire traiter en vue de l'Exposition. 

Il semble que dansla préparation de.ee travail, on puisse s'inspirer utilement 
du programme adopté pour la classe de l'enseignement agricole. 

Celle-ci. dans son projel d'exposition des excursions agricoles, a réparti Ja 
matière exposable entre les diverses écoles libres où des sections d'agriculture 
sont organisées. 1...cs principaux sujets d'excursion sont ainsi distribués : 

Etude du sol (agrologie, labours) ; analyse du sol par la plante; les semailles; 
les engrais; les prairies; élevage de la bêle bovine; alimentation du bétail; éle­ 
vage du cheval; élevage el engraissement de la volaille; associations agricoles. 

Cette répartition des matières pourrait s'adapter c1 mutatis mutandis » au pro­ 
gramme d'agronomie dans les établissements d'enseignement moyen. 

Ce qui me paraît devoir être mis en relief surtout, ce sont les démonstrations 
et les expériences de culture, ainsi que les excursions dans les fermes de la 
région. 

Quant à l'exposition scientifique proprement dite, elle pourrait consister princi­ 
paiement dans l'exposé des travaux des professeurs, de leurs recherches originales, 
de leur procédés et méthodes d'enseignement sous forme de tableaux, de photo­ 
graphies et de diagrammes. 

La classe de l'enseignement agricole a publié divers plans d'exposition : 
le plan ci-contre, relatif aux excursions scolaires semble pouvoir être adapté pour 
noire exposition. 

Pour le Ministre : 
Le Directeur généml, 

T. KtOMPIRS. 
t 
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( i) Plans synoptiques des explications données aux élèves'pendant l'excursion. 
(2) Objets collectionnés par les élèves durant l'excursion. 
(5) Livres du professeur concernant l'objet de l'excursion. - Cahiers de notes des 

élèves. - Divers. 

LXI 
Circulaire aux Présidents des bureaux administratifs des athénées royauœ et 
des écoles moyennes de l'Etat pour garço1is et pour filles. - Instructions et 
rèqles à suivre pour le paiement des agents intérimaires, 

UI nnll 1900, 

M0Ns1sun LK PRÉSIDENT, 

Il arrive fréquemment que des renseignements me sont demandés par des 
secrétaires-trésoriers au sujet d1• Ja liquidation des indemnités revenant aux agents 
intérimaires. D'autre part, certains comptables calculent inexactement le mon- 
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tant des sommes ducs aux intérimaires, et mon département se voit dans la 
nécessité; lorsqu'Il procède an remboursement des avances effectuées, de faire 
restituer par les ayants droit des différences ou de leur faire payer des arriérés. 
JJ en résulte, non seulement un surcroît de correspondance, mais encore des 
difficultés quanti les intéressés ont quitté l'établissement. 

Afin d'obvier à ces divers inconvénients, je crois devoir vous rappeler les 
règles générales applicables en la matière. 

Les agents chargés de suppléer des titulaires en congé doivent être payés men­ 
suellement pour le nombre de jours de service (dimanches et fêtes compris) 
écoulé depuis la date de l'entrée en fonctions, s'il s'agit du premier terme et 
depuis le dernier paiement, s'il s'agit des termes suivants. Les suppléants tempo­ 
raires peuvent être payés pour la durée des vacances de Noël et de Pâques, quand· 
ces vacances sont comprises dans la période du congé du titulaire remplacé et 
lorsque -celui-ci ne reprend pas ses cours dès la rentrée qui suit ces mêmes 
vacances. Il n'est rien dû aux suppléants pour la période des grandes vacances. 
L'année scolaire finit Ic jour de la distribution des prix: il est encore tenu compte 
de cc jour aux intérimaires; on leur tient compte également de leur présence à 
l'établissement aux examens de passage qui précèdent la rentrée d'octobre. 

Pour établir le montant de l'indemnité qui revient aux agents temporaires, il 
y a lieu de multiplier Ie taux de l'indemnité annelle ( 116001 2,200 ou 2,600\ 
suivant le cas) par le nombre de jours pendant lequel ils ont exercés leurs fonc­ 
tions et de diviser le produit ainsi obtenu par le nombre de jours de l'année. 

Les avances faites par la caisse de l'établissement sont remboursées par le 
département à la demande des bureaux administratifs. Ceux-ci sont tenus de 
réclamer cc remboursement : 

1° Dès qu'un intérim a pris fin. 
La demande renseignera le montant des avances faites, la date de l'entrée en 

fonctions du suppléant et celle de la fin de sa mission. 
2° Pour les intérims en cours : 
A. Dans la première quinzaine de janvier pour les intérims du premier tri­ 

mestre de l'année scolaire. 
La demande indiquera le montant des sommes avancées et de la date de la 

reprise des cours ou des examens de passage, si l'intéressé y a assisté. 
n. Dans la première quinzaine d'août pour les intérims compris dans la 

période du Ier janvier aux grandes vacances. 
1J y aura lieu de mentionner dans la demande Je total des sommes payées el la 

da le de la distribu lion des prix. 
Il reste entendu, toutefois, que le remboursement des avances pourra être 

réclamé avant ces délais dans Ic cas où la caisse de l'établissement ne disposerait 
pas des fonds nécessaires pour faire face aux exigences du service. 
J'ai constaté également qu'il n'y a pas toujours concordance entre les dates 

données par les secrétaires-trésoriers cl les chefs d'établissement, au sujet de la 
durée des services des agents temporaires. Pour éviter ces divergences, vous vou­ 
drez bien, Monsieur Ic Président, inviter .M. Ic Préfet des études de votre athé­ 
née royal, M. Ic Directeur, M111u la Directrice de votre école moyenne, à noti- 
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fier en temps utile au secrétaire-trésorier de l'établissement, responsable des paie­ 
ments qu'il effectue, la date de l'entrée en fonctions des intérimaires et la date de 
la cessation des fonetions de ces agents. A l'avenir, Ioule demande (le rembour­ 
sement d'avance faite par la caisse de l'école devra être accompaguée des déclara­ 
tions susdites fournies par le chef de l'établissement. 
Je vous prie, Monsieur le Président, de transmettre ~• ce dernier pour son 

information et direction, un exemplaire de la présente circulaire cl de tenir la 
main à cc que les instructions qu'elle renferme soient ponctuellement suivies. 

Le 1JJ inistre des Sciences et des A1·ts, 
B011 Des CAMPS. 

LXII 

Circulaire aux Pré/el.~ des études des athénées l'oyaux, attx Directeurs ,,t 
Directrices des écoles moyemies de I' Étui. - la communication préalable 
des sujets de composition <m chef de t' établissement est interdite. 

ti ,urll 1909. 

.MONSIEUR LE PnKFET, 

M0Ns1r:un tE DmECTl!Un, 

MAoAME LA Dmecmrcs, 

J'ai l'honneur de vous transmettre copie d'une dépêche adressée il un direc­ 
teur d'école moyenne. La décision qu'elle formule est applicable à tous les 
établissements d'instruction moyenne de l'État. 

Pour le Ministre : 
Le Di, ecteur généml, 

T. Kr.o11(>BllS. 

A )lonsieur le Directeur de l'école moyenne de l'État, à ... 

MONSIEUR LE D1RECTEUI\, 

Comme suite à votre lettre du ... ~ et afin d'obvier aux inconvénients qui 
peuvent résulter de la communication préalable des sujets de composition, j'ai 
l'honneur de vous faire savoir que dorénavant le chef de l'établissement ne pourra 
plus prendre connaissance des questions a vaut la composition; il convient qu'à 
cc moment il en laisse toute Iarespnnsabilité au professeur. 

Son droit de contrôle et d'examen, qu'à juste litre vous revendiquez, n'est de 
cc fait ni supprimé ni même énervé. Il pourra l'exercer après la composition, 
lorsque les questions lui seront remises, et présenter alors au professeur telles 
observations que de droit. 

Sans doute, ces observations n'auront pas pour eflet de supprimer ou de corri­ 
ger les erreurs commises, mais, s'adressant à un professeur soucieux de ses 
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devoirs, elles auront pour résultat d'en prévenir le renouvellement eL de rendre 
moins fréquents les abus possibles. 
En tous cas, la mesure est nécessaire pour éviter les inconvénients éventuels 

du système actuel. Elle sauvegarde la dignité du chef d'établissement, dont 
l'honneur professionnel doit être placé assez haut pour qu'aucun soupçon ne 
puisse l'effleurer. 

Le 1Jliuistre, 
Bun DssC,UIPS. 

____ _........ _ 
LXIII 

Circulaire aux Préfets des études des athénées royaux. 
Coufére·rice professorale. 

1 'I avril 1909. 

MoNSIEun J.E PRÉFl!T, 

J'ai décidé que la question suivante fera l'objet de la troisième conférence pro­ 
fessorale de l'année scolaire 1908-1909 : 

(l N'y a-t-il pas lieu de donner plus d'importance à l'histoire contemporaine 
>> en rhétoriquel' Quels changements devrait subir le programme pour qu'on pût, 
» au besoin, réaliser cette réforme sans augmenter le nombre de leçons d'his­ 
'' toire dans la classe en question ? ,1 

Le 11/inistre~ 
B00 DESCAl\lPS. 

LXIV 
Circulaire aux Présidents des bureaux administratifs des établissements d'en­ 
seignement moyen de l'État, aux Préfets des études des athénées 'royaux, 
aux Directeurs et Directrices des écoles 'lftOyennes de l'État, aux Bourg­ 
mestres des communes sièges d'un établissement communal ou patronné 
d'enseignement ,moye11, aux Inspecteurs de l'enseignement moyen. - Cata­ 
logue des liores à donner en prix. 

M., 

J'ai l'honneur de vous transmettre, avec son supplément, un exemplaire du 
catalogue des livres à donner en prix dans les établissements d'enseignement 
moyen de l'}:tat. 

Ce catalogue annule les précédents. 
Je crois devoir vous faire remarquer que les ouvrages adoptés par !le Gouver­ 

nement, sur l'avis du Conseil de perfectionnement de l'enseignement primaire, 
peuvent être donnés en prix dans les sections préparatoires annexées aux écoles 
moyennes de l'État. 

Pour Je Ministre: 
Le Directeur général, 

T. IÜO.HPERS. 
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LXV 
/Jépéclie à la Directrice de la section mouenn« libre de ..• - Examen de 

régente. - Application de t' arrêté ministériel du 1U mars 1908. 
a8 avril 190•• 

MADAJHE LA DIRECTRICE, 

Comme suite à ma dépêche du 2 avril 1908, j'ai l'honneur de vous faire con­ 
naître que, par application de l'arrêté ministériel du 10 mars 1908, la régente 
scientifique qui se présente à l'examen de régente littéraire est dispensée de 
l'épreuve sur : 
l O La grammaire historique; 2° la géographie; 5° la '26 langue (histoire liué­ 

raire ). 
Agréez, etc ... 

Pour le Ministre : 
Le Uirecteur général1 

T. KLOMPERS. 

--~-· 
LXVI 

Circulaire aux Préfets des études des athénée« royaux et aux Directeur» et 
Directrices des écoles moyennes delÉiat. - Exposition de Bruxelles 1910. 
- Edueation physique. 

3 mal 1909 

MONSIEUR LE PRÉFET, 

MoNSIEUH I.E ÜIRECTRUR, 

MADAME LA DIRECTRICE, 

J'ai l'intention de réunir dans un groupement spécial, à l'Exposition de 19t0, 
tout cc qui pourrait donner un aperçu aussi complet que possible de Ia situation 
de l'éducation physique dans les établissements d'instruction moyenne. 

A cet effet, je désire être mis en possession de plans, croquis. photographies, 
dessins ou même d'objets en nature de grandeur réelle ou en réduction, se ratta­ 
chant aux salles de gymnastique, matériel, natation, bains et bains-douches, 
vêtements et accessoires divers utilisés pendant les leçons, les excursions et les 
jeux, ou représentant des groupes d'élèves exécutant des exercices. 

Il serait intéressant d'y joindre, pour autant que la chose soit possible, d'autres 
photographies ou documents quelconques se rapportant à ce qui existait ou se 
faisait il y a quelques années, voire aussi des photographies prises à différentes 
époques d'une année scolaire ou au cours d'années successives et susceptibles 
de mettre en relier, par voie de comparaison, les résultats et les progrès de l'en­ 
seignement. · l . ~ Préfet, 1 . Monsieur Ic . . • Je vous prie donc, Directeur, de me faire connattre, dans le 

Madame la Directrice, 
plus bref délai possible, si vous comptez pouvoir, avec l'aide du personnel de 
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votre établissement et toutes autres interventions dont vous croiriez devoir réclamer 
Ic concours, me soumettre, avant le 51 décembre prochain, un certain nombre 
de ces photographies et documents. Les frais occasionnés par ces travaux vous 
seraient remboursés par mon département. Toutefois, vous voudrez bien en 
référer au préalable à l'inspection spéciale, qui fixera, de concert avec vous, 
ceux de vos projets qui pourront être exécutés dans ces conditions. 

Afin de rendre tangibles la marche journalière de l'enseignement de la gym­ 
nastique, Ja· gradation quotidienne des exercices, leur orientation pédagogique 
et leur portée scieniilique et éducative, vous m'adresserez, au plus lard Je 
51 décembre, les cahiers de préparation des leçons de gymnastique de MM. les 
professeurs. II conviendra d'y trouver, outre l'indication des exercices, les 
remarquesqu'aurait suggérées leur exécution et toutes observations sur la marche 
générale du travail, sur des points spéciaux de méthode ou d'application, sur les 
procédés utilisés pour suppléer à l'insuffisance du matériel, parer aux incon­ 
vénients de défectuosités, etc., enfin tout ce qui serait de nature à montrer la 
direction intelligente du cours et la recherche persévérante du progrès. 
J'aimerais y voir ligure!' en annexe des lableaux d'exercices gradués à effectuer 

sans engin ou à divers appareils, tableaux classés d'après les eflets à produire, de 
manière à montrer à la fois les multiples ressources à tirer de chaque instrument 
el des divers procédés de composition des exercices, ainsi que le souci constant 
de l'exactitude dans le choix des moyens. 

L'activité, le zèle el Ic dévouement des maîtres seraient particulièrement mis 
en lumière par des travaux originaux, fruits d'études -personnelles et de louables 
initiatives. 

Voici, à titre exemplatif, quelques indications au sujet de ces travaux (livres, 
brochures, articles de revues et de journaux, disserta lions, comptes rendus, etc.): 

a) Locaux. - Construction : dimensions, forme et disposition, matériaux, 
ventilation, éclairage. acoustique. Annexes : dépôts pour le matériel didactique 
et Ic matériel de jeux, vestiaires, lavoirs, bains, etc. 

b) 11/atériel. - Notices sur les engins el instruments : nature, forme, dimen­ 
sions, poids, matière première, façon, mode de suspension, attaches (procédés 
économiques, combinaisons en vue d'en multiplier l'emploi, d'en faciliter la 
manœuvre, etc.}. 

c) Enseignement. - Méthode et procédés : explication, commandement, 
signaux, discipline, progression (combinaisons el synthèses d'exercices), gym­ 
nastique eurythmique (danse), application selon les âges, les sexes, les saisons, 
les conditions spéciales de l'école, etc. 

d) Promenades et excursions. - Utilisation aux points de vue de la santé, 
de I'endurance, de l'entrainement. Durée, longueur, fréquence. Organisation. 

c) il.éàéell'ions et [eu». - Distributions de petites et des grandes récréations: 
durée, nombre, emploi. Jeux de plein air et jeux de salle (gymnase et salle de 
récréation); .jeux sportifs : natation, tir, boxe, escrime . 
f) Vêlement. - Ecoles de ga1;çons; écoles de filles : ce qui peut être réalisé 

. dans l'enseignement moyen (costume spécial, chaussures). 
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g) Jly9iè11e. - Répartition journalière, hebdomadaire et saisonnière des 
occupations des élèves (travaux scolaires, éludes et compositions), repos, tenue 
et main lien; correction des attitudes défectueuses. Repas. Propreté {bains, hains­ 
douches ). 

Le ~li11istre, 
Bon DEsCAMPS. 

••• ••••••••• 

LXVII 
Circulaire aux Préfets des études des athénées royaux et aux Directeurs et 

Directrices des écoles moyennes de l'État. - Exposition de Bruxelles 1910. 
Excursions scolaires. 

1~ 11ud 1909. 

MONSIEUR LB PRÉFET, 

MoNslRUtt LE DrnKCTEo 1t, 
MADA!IIE LA Drascnucs, 

L'administration centrale de l'enseignement moyen compte organiser à l' Expo­ 
sition de Bruxelles en i9 IO., un compartiment spécial relatif aux excursions 
scolaires: .visites de villes, de monuments historiques, d'établissements indus­ 
triels, de dépôts d'archives et de collections scientifiques, excursions botaniques 
et opérations d'arpentage. 
Je vous prie de me faire savoir, dans Je plus bref délai possible, si les profes­ 

seurs de votre établissement chargés de la direction ties excursions onl l'intention 
de participer à celle exposition spéciale. 

Dans l'affirmative, veuillez les inviter à me faire parvenir les plans, comptes 
rendus et surtout photo91·aphie1 se rapportant aux excursions effectuées : ils 
pourront s'inspirer utilement, pom le choix des documents à produire, du plan 
ci-contre. 

Pour le Ministre, 
Le Directeur général, 

T. KLOMPERS. 
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(1) Plans synoptiques des explications données aux élèves pendant l'excursion. 
(~/ Objets collectionnés par les élèves durant l'excursion. 
(3) Livres du professeur concernant l'objet de l'excursion. - Cahier des notes des 

élèves, - Divers. 

LXVIII 
Circulaire aux Pré] els des études des athénées royaux. - Tenue du journal 

de classe. - Ou,vrages classiques. 
t-1 1111111899. 

MoNSIHUn LR Pn~;FET, 

Les rapports de l'inspection me font connaitre que certaines prescriptions 
réglementaires ne sont plus observées, avec toute la rigueur voulue, dans les 
athénées royaux. 
i. L'article 14 du règlement d'ordre intérieur porte que « les professeurs 



( t3~ ) 

>> veillent à ce que les élèves tiennent exactement et en bon ordre leur journal de 
» classe, dans lequel ceux-ci doivent inscrire, jour par jour, sous les yeµx du 
>> professeur, l'indication des leçons à étudier, des devoirs par écrit, des passages 
>> d'auteurs à préparer, enfin de toutes les tâchés qui leur sont imposées ». Le 
même article ajoute que cc les préfets doivent s'assurer régulièrement de la bonne 
» tenue du journal de classe et y apposer leur visa u. 

Mon admlnistration vous a signalé, à plusieurs reprises, la place importante 
que doit occuper le journal de classe depuis le début j usqu'à la fin de Ja vie sco­ 
laire et les soins qu'il exige de la part des élèves, des professeurs et des chefs 
d'établissement. 
Je désire quedes mesures soient prises pour éviter désormais toute négligence 

sur ce point. 
2. Les éditions étrangères d'auteurs anciens dont le Gouvernement n'a pas 

autorisé ou recommandé l'emploi dans ses établissements d'instruction moyenne, 
se trouvent encore trop nombreuses entre Jes mains des élèves. Cet abus n'est 
pas tolérable dans les cas - heureusement de plus en plus fréquents - où ces 
éditions peuvent être remplacées par des ouvrages belges autorisés ou recom­ 
mandés. 

Le Ministre, 
Bon DESCAMPS. 

LXIX 
Circulaire aux Prêf eu des études des athénées royaux et aux Directeurs et 

Directrices des écoles moyennes de l'État. - Exposition de Bruxelles 1910. 
- Excursions scolaires. 

· ulu 1809, 

MoNsrnua LE PRÉFET, 
M0Ns11ma LE DrnECTBua, 

\hoA,uK u DrnECTRICE, 

Comme suite à ma circulaire du i 2 mai dernier, je vous prie de vouloir bien 
vous conformer aux instructions suivantes relativement à la préparation des tra­ 
vaux destinés à figurer, à l'Exposition de Bruxelles, en t9f 0, dans la section des 
excursions scolaires. 

Á. PARTIE DOCUMENTAIRE. 

Les documents écrits devront être présentés sur papier format ministre. 
(Dimensions courantes : ':H X 54 centim.) Des photographies, cartes-vues, gra­ 
phiques, etc., pourront illustrer le travail du professeur (préparation de l'excur­ 
sion) et celui des élèves (compte rendu de l'excursion). 

Ces illustrations pourront être intercalées dans le texte ou figurer sur feuille à 
part de même format. 

Le tout sera placé dans des fardes spéciales par les soins de l'administration 
centrale. 
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B. PHOTOGRAPHIES, GRAVURES, DJAGRAMMES, SYl'f()PSIS, ST.\TISTIQUBS, ETC. 

Les photographies indépendantes de la partie documentaire el destinées à être 
ex-posées sur cloison devront être simplement collées sur carton blanc ou de cou­ 
leur. L'administration centrale se chargera également de faire encadrer s'il y a 
lieu. Il conviendra d'indiquer au verso de chaque photographie : i O ie nom de 
l'établissement qui fait l'envoi; 2° le but de l'excursion : scientifique, artis­ 
tique, etc.j 5° l'objet que représente la photographie; 4° l'ordre de classement s'il 
y a lieu. 

On évitera de charger les gravures et photographies d'inscriptions ou d'indica­ 
tions diverses. 

Il y a lieu de choisir un même format pour les photographies se rapportant à 
une même excursion; ce format ne doit pas dépasser en général 2~ X 50 centi­ 
mètres comme dimensions extérieures. 

Les diagrammes, synopsis, statistiques, ete., devront être faits avec beaucoup 
de soin el de clarté; il convient, pour ces pancartes, de se rapprocher autant que 
possible des formats suivants : so X 70; 5~ X ~0; 55 X 70; 5~ X i00 et 
so X 100. 

c. COLLECTIONS. 

Les collections se rapportant à une même excursion devront figurer sur irne ou 
plusieurs pancartes faites d'un carton bien résistant et ayant approximativement 
?>O X 70 centimètres (moitié d'une feuille de carton de ·l mètre X 70 centi­ 
mètres) ou 5ä X :'.lOcentimètres (le quart d'une fouille de carton de mêmes dimen­ 
sions). 

Pour assurer l'unité et l'ordonnance de ce compartiment. l'administration cen­ 
trale se chargera> le cas échéant, de l'encadrement de ces collections, 

On évitera de surcharger les tableaux d'écritures peu soignées et mal alignées, 
qui ne peuvent que compromettre l'aspect général du tableau. Il conviendrait 
de choisir préférablement, pour les titres et sous-titres, les caractères d'impri­ 
merie. 

Les pancartes devront simplement être bordées en papier ou en toile; les bor­ 
dures auront une largeur de ä à f O millimètres environ selon les dimensions des 
pancartes. 

Il est recommandé de ne pas placer d'œillets. 
Le oersonnel ne devra pas perdre de vue l'aspect de symétrie et de bon goût 

t{UC doit présenter un ensemble de photographies/pancartes, etc., se rapportant à 
une même excursion. 

Il sera utile d'accompagner les envois de ce genre du plan dispositif qui s'y 
rapporte. 
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Voici, à titre d'exemples, quelques l ypes de plans dispositif J: 
2e exemple. 
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J'attire spécialement l'attention du personnel sur la façon de fixer les produits 
el sur la manière d'emballer les tableaux. 

Les produits, flacons, etc., devront être solidement fixés à l'aide de colle, 
de fils de laiton, etc. 

Les flacons seront hermétiquement fermés; ceux qui contiendront des liquides 
le seront soigneusement à l'aide de bouchons et de cire. . 

Les produits ferrnentants ou dangereux pourront être remplacés par des imita­ 
tations en gutta-percha coloriées, par exemple, par des liquides de même 
aspect, etc. 

Les tableaux renfermant des flacons ou des produits se détériorant facilement, 
seront placés sur le champ clans des caisses et maintenus séparés les uns des 
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autres à l'aide de lattes fixées sur deux parois intérieures opposées de la caisse, 
formant ainsi glissière. 

On veillera également à la propreté et à l'élasticité des matières employées 
pour l'emballage. 
Pour différentes raisons, il est recommandé de visser la couverture de chaque 

caisse au lieu de la clouer. 
Chaque envoi devra se faire de préférence par caisse. Chaque caisse devra 

contenir, immédiatement en dessous du couvercle, la nomenclature de son con­ 
tenu el l'indication de l'établissement qui a fait l'envoi. 

Des instructions ultérieures fixeront la dále de l'envoi des doen men ts dont il 
s'agit ainsi que Jes conditions spéciales relatives à celle expédition. 

Pour le Ministre : 
le Directeur genérali 

T. KtOMPERS. 

LXX 
Circulaire au~ Préfets des études des athénée« 1·oyaux et aux Directeurs et 

Directrices des écoles moyer,nes de l'Etat. Exposition de /Jruxelfo.'$ 1910. 
Plwtograpltie.,; d'établissements. 

<I J11h1 199", 

MoNSIRun LE Pnf.:FET, 
MoNSIEUR LE Dnœcrsun, 
MADAME L:\ DIRECTRICE, 

J'ai l'honneur de vous faire connaitre que M. De Deyne, rég.ent d'école 
moyenne, a été chargé de fournir à l'administration centrale, en vue de l'Exposi­ 
lion de Bruxelles, en 19t 0, des photographies de votre établissement. 

J . l Monsieur, d h. 1 . 1 . f ·1· . . e vous prie, e ren von oir m aciuter sa rmssion. 
Madame, 

Pour le Ministre : 
Le Directeur delé_qué, 

VAN AuTRYVE, 

LXXI 
Cfrculait·e aux chefs d'établissements. Envois pa,· le chemin de fer expédiés 

en service interne belge. 
3Juln 1909. 

MoNSIEUll u Pnü'ET, 
M0Ns1sua rn Ducrsnn , 
MADAME u DIRECTRICE, 

J'ai l'honneur de vous faire connaître que M. le Ministre des Chemins de fer 
vient de décider qu'à dater du J.er juillet prochain, tous les envois expédiés en 
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service interne belge devront obligatoiremmt être accompagnés de lettres de 
voiture. 

Cette disposition s'appliquera également aux expéditions effectuées avec réduc­ 
tion de !50 p. c, soit en débet, soit aux frais des intéressés, par les établissements 
ou fonctionnaires ressortissant à mon Département. 

Les intéressés pourront obtenir des formulaires dës lettres de voilure dans 
toutes les stations de l'Etat. 

Je vous prie dt vouloir bien veiller à ce que la disposition prise par 
M. le Ministre des Chemins de fer reçoive, tl partir de la date précitée.une stricte 
applica lion. 

Le Alinistre, 
B00 DESC,HIPS. 

LXXII 
Circuloire aux Préfets des études des athh,ùs royaux. - Conférence 

protessorale. 
t ~ octobre IN9. 

M0Ns1Eu1t LE PRÉFET, 

J'ai décidé que la question suivante fera l'objet de la première conférence 
professorale de l'année scolaire {909-1910. 

« Ne conviendrait-il pas, pour l'enseignement de l'histoire naturelle, de reve­ 
nir à l'étude simultanée de l'anatomie el de la physiologie? Une année serait 
consacrée à la zoologie et une année à la botanique? Dans l'affirmative par quelle 
branche laudrait-il commencer?» 

Le Minist1·r>, 
B11n HESCAMPS. 

LXXIII 
Circulafre aux Directeurs des écoles 111oyennes de l'État, pour garçons, aux 

tiirectrices des écoles moyeimes., de l'État, pour filtes, á Charleroi, /f/alines, 
ftlole11beek-St-Jean el Schaerbeek. - Enseignement du dessin. - Nombre 
d'heures de cours et p1·ognnnmr. 

119 octobre 1909. 

MoNstEun LE DrnECTEUR, 
~1AnAJ\fE J,A Drn&1;Tu1cE, 

J'ai l'honneur de vous transmettre copie d'un arrêté ministériel en date du 
6 octobre courant. 

Aux termes de cet arrêté, il est attribué deux heures par semaine, au lieu de 
trois, à l'enseignement du dessin dans chacune des trois années d'études des écoles 
moyennes de l'Etat, pour garçons. 
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Le professeur réduira le nombre d'applications de dessin géométrique : con­ 
structions géométriques, projections orthogonales, perspective cavalière, dessin· 
technique. En 26 et 5e années d'études, il ne consacrera .plus au dessin géomé­ 
trique qu'une heure par semaine et une heure au dessin à main libre : groupes 
de solides, d'objets, ornements, etc. 

Le même arrêté inscrit Ic dessin parmi les cours généraux des sections spéciales 
commerciales annexées à des écoles moyennes de l'État. Une heure de leçon par 
semaine est réservée à cet enseignement. 

Les élèves des sections commerciales seront réunis, pour le dessin à main libre, 
à Jeurs condisciples des 2e el 3e années d'études. 

Le ·J/i11istre, 
fion ÜE-:CAMPS. 

LXXIV 
Circulaire aux Présidents des bureau» admini&t·ralifs des atlté11ées 1·oyaux.­ 
Notification de l'arrêté royal du 20 .fuillet -1909 fixant les traitements dPI 

p~·ofesseurs de dessin et des professeurs de gymnastique des athénées 
royaux. 

MONSIEUR u PRÉSIDENT' 

J'ai l'honneur de vous adresser deux exemplaires, tirés à pari, de l'arrêté 
royal du 20 juillet i 909, fixant les traitements des professeurs de dessin et des 
professeurs de gymnastique des athénées royaux. 

En ex écu Lion de l'article 4 de cette disposition, j'ai décidé d'appliquer à ces 
titulaires les principes établis par Ja circulaire ministérielle du 5 janvier i898, 
n° 1908A, relative à l'octroi des augmentations facultatives ou exceptionnelles de 
traitement aux autres membres du personnel enseignant. 
Je vous prie, Monsieur Je Président, de porter cet arrêté et Ja présente circu­ 

laire à la connaissance du bureau administratif, qui en fera parvenir un exem­ 
plaire à M. le Préfet des études pour être communiqué aux intéressés. 

Le taux des traitements nouveaux dont jouiront, en vertu des dispositions 
prérappelées, les professeurs de dessin et les professeurs de gymnastique attachés 
à votre établissement, sera indiqué dans le relevé général des augmentai ions 
de traitement accordées, à partir du ! er janvier i 909, aux membres du personnel 
enseignant des athénées royaux, relevé qui vous parviendra prochainement. 

le /',Jinistrr, 
B011 ÜESC.UIPS. 

- 



( f 45 ) 

LXXV 
Circuloire au« Présidents des banaux admlnistraiiî« des athénées -royaux.­ 
Notification de l'arrêté royal du 20 juillet 1909 fi:xant les traitement» des 
surceillants des athénées 1·011aux. 

MoNsrnun u PnÉSIDENT, 

J'ai l'honneur de vousadres scr deux exemplaires, tirés à part> de l'arrêté royal 
du '.20 juillet '1909, Ilxant les traitements des surveillants des athénées royaux. 

Eu exécution de l'article 4 de cette disposition, j'ai décidé d'appliquer à ces 
titulaires les principes établis pal' la circulaire ministérielle du 5 janvier i8P8, 
n° f9L8A, relative tl l'octroi des augmentations fucultatives on exceptionnelles de 
traitement aux autres membres du personnel enseignant. 
Je vous prie, Monsiem· Ic Président, de porter cet arrêté cl lu présente cireu­ 

laire ü la connaissance du bureau administratif qui en fera parvenir un exem­ 
plaire à M. 1e Préfet des éludes pour être communiqué aux intéressés. 

Le taux <les traitements nouveaux. dont jouiront, eu , ertu des dispositions 
prérappelécs, les surveillants attachés ù votre établissement, sera indiqué <lans· le 
relevé général des augmentations de traitement accordées, à partir du 1er janvier 
J.909, aux membres du personnel enseign anL des athénées royaux, relevé qui 
vous parviendra pro chai nemen t. 

Le Ministre, 
fi00 fü~SCUIPS. 

LX.XVI 
Circulaire aux Présidents des bureaux admiuistrai.] s des /colts moyewws de 
IÉtat ; pour garçons et pour, filles. - J\otification de l'arrêté royal du 
20 juillet HJO!) qui assimile tu.a: seroices ordiuaires, au point de me du 
traitement el du classemeut, les sercices rendus pm· les membres du penon­ 
nel enseujuaut des écoles moyennes de tu«. pour garçons ll po111· filles, 
anurieiu emeut à leu: nomination dan, les cadres de cts étoblissements. 

30 octob1e JOOD. 

.MONSIEUR LE PnisIDENT' 

J'ai l'honneur de vous adresser deux. exemplaires, tirés à part, de l'arrêté 
royal du 20 juillet 1900 qui, par modification tl l'auicle 4 des arrêtés du 14 juil­ 
let 1875 et du 4 aoùLJ881, tient compte, au point de vue du classement cl des 

l des régents et instil uteurs ! 
traitements d . , . . . des écoles moyennes de l'Etat, ties es regcnles et iustuutnces 

l <lu' Hs i , . , . . . services , li ont rendus, antèneurcmeut a leur nomination dans les cadres 
que es 

du personnel effectif cl, postérieurement à l'obtention de leur diplôme, dans 
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l'enseignement moyen de l'État ou des communes, dans Jes écoles normales pri­ 
maires de l'Élat, dans les écoles primaires communales, adoptées ou subsidiées 
ainsi que dans les établissements d'instruction dépendant du Ministère de la 
Justice. 
Je vous prie, Monsieur le Président, de porter cet arrêté et la présente circu­ 

laire à la connaissance du -bureau administratif, qui en fera parvenir un 
. , ( M. le Directeur f , . . l intéressés. 

exemplaire a ~ 1..1 1 I)· . pour être commumque aux . t. - , 
1 u me a irectrtce in er<'SSCCS. 

Le Laux des traitements nouveaux dont jouiront, en vcrru de l'arrêté royal 
, , J les régents et instituteurs attachés } . prérappelé 1 , . . t . 1 . à votre établissement, sera es regentes et mslltu nces at tac rees 

indiqué dans Ic relevé général des augmentations de traitement accordées, à 
partir du t•r janvier 1909,· aux membres du personnel enseignant des écoles 
moyennes, relevé qui vous parviendra prochainement. 

Le Ministre, 
Bon DESCAl\lPS, - 

LXXVII 
Cù·culaire aux Préfets des études des ,athénées royaux et aux Directeurs et 
Directrices des écoles -moyennes de l'Etat. - Exposition de Bruxelles, 1910. 
Envoi des travaux scolaires, colleetion«, documents, etc. 

J\foNSIRUR LE PRÉFET, 

MoNSIEUR LE DmEGTEUR, 

MADAME LA DIRECTRICE, 

Je vous prie de préparer dès maintenant Jes envois de travaux scolaires, col­ 
lections, documents et autres objets destinés à figurer à l'exposition de Bruxelles 
en 1910. 

Ces envois devront être adressés à l'école moyenne de l'l'ttat pout· filles, 
rue f/ erioée, á Schaerbeek: SOU,S le couvert de 1'1. le Commissaire général du 
Gouvernement.. Le transport sera gratuit. 

Vous voudrez bien vous servir à cet effet des étiquettes spéciales que je vous 
transmettrai, aussitôt que vous m'aurez fait connaître Ic nombre d'exemplaires 
que vous désirez recevoir. 

En vue de faciliter Je contrôle cl le classement des envois, j'ai arrêté ainsi 
<111'il suil les différents groupes de matières à exposer. Ces groupes correspondent 
aux divisions du compnrtiment de l'enseignement moyen à l'exposition : 
I. Langues, Hisloi re. 
Il. Géographie, Sciences commerciales. 
Ill. Sciences naturelles, Mathématiques. 
IV. Dessin. Art à l'école. M usiquc. 
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V. Education physique. Travaux manuels. Economie domestique el Hygiène. 
Vl. Excursions scolaires. Agronomie. Notions maritimes. 
VII. Photographies d'ordre général (locaux, salles de classes, etc.). 
Yous voudrez bien diviser les paquets suivant les rubriques ci-dessus, indi­ 

quer sur chacun d'eux Ic numéro correspondant à son contenu et apporter tous 
vos soins à l'emballage. 
Je désire que vous m'adressiez en même temps, par ia poste, un relevé des 

objets qui forment voire envoi. 
Pour le Ministre : 

Le Directeur général, 
T. KLOllPIRS. 

LXXVIII 
Circulaire aux P,·éfets des éludes des athénées royaux et aux Directeurs et 
Directrices des écoles moyennes de l'É(at. - E~posiiion de B1·uxelles,1910. 
Dlusique; chants scolaires; chœurs, 

•1 novemb1·e tttee. 

.M0Ns1sun u P1t~:1~HT, 
:MoNSIEUll LB DmECTKUR~ 

MADAME LA DIRECTRICE, 

Je vous prie de m'adresser, avant le ter décembre prochain, un tableau conte­ 
nant, pat· classe, la nomenclature des chants scolaires el chœurs qui ont été 
enseignés dans votre établissement pendant ces trois dernières années, en indi­ 
quant 1c nom du professeur chargé du cours dans la classe et, si possible, les 
noms des auteurs de la poésie cl de la musique. 

A partir de Ia:>" préparatoire, Ic professeur de musique aura soin d'indiquer, 
en outre, Ic nom de l'auteur du solfège employé et de désigner, par classe, les 
numéros étudiés. 
Pour les athénées où l'on n'aurait pas enseigné de chant, le professeur voudra 

bien donner un aperçu de son enseignement. 
Ce tableau étant destiné à faire partie d'un volume, je vous prie d'adopter Je 

format de la présente circulaire, en laissant une marge pour la reliure, et de me 
l'envoyer entre deux cartons. 

Vous voudrez bien y joindre, sur feuille séparée, les programmes de la céré­ 
monie de la distribution des prix ou d'autres fêtes scolaires qui comportaient des 
chants, chœurs ou déclamations et qui ont eu lieu pendant ces trois dernières 
années. 

Pour Ic Ministre : 
Le Directeur général, 

T. lüo111Prns. 
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LXXIX 
Circulaire aux Pr;{els des éludes des athéuë.« roy rnx el aux Directeurs ei 
ltirectrices des êco'es m,,ycnncs de rftrat. - Ex1,ositfo11 de ltruœeues, -1910. 
Envoi dl.'s traran» scolaire» el autres. 

t.e tlée,•mbre utoe. 

Moi'i:mmn rn PnfFn, 
:MoNSIEUll u DmECTIWR, 

MAD,\ME 1.A DrnECTntCE: 

Comme suite à ma circnlairc du i 2 novembre écoulé, j'ai l honneur de vous 
foire parvenir un certain nombre d'étiquettes cl de bulletins d'expédition pour 
l'envoi à l'école moyenne de l'lttat J)Olff filles, à Schaerbeek, rtte //envér, 
des travaux scolaires cl autres destinés à figurer ~• l'exposition <le Bruxelles, en 
BHO. 

Ces étiquettes doivent être collées sur l'enveloppe extérieure du colis i, expé­ 
dier, en , uc du transport grntuil par I'admini -iration des chemins de Ier, cl 
non sur les paquets affectés aux divers groupes visés dans ma circulaire précitée 
et qui devront porter une inscription indiquant leur contenu. 

Vous apprécierez s'il y a lieu de diviser votre envoi en plusieurs colis. 
Les tableaux, œuvrcs d'art, etc. que les professeurs de dessin se proposent 

d'exposer ne doivent pas être compris dans l'envoi. Ils seront tenus à Ja disposi­ 
tion de l'Iuspectcur compétent. 
Je vous prie d'inscrire sur les étiqucues cl Jes bulletins d'expédition, respecti­ 

vcmont au dessous des mols <{ en gare de Bruxelles (Tour cl Taxis)» cl << à Bru­ 
xelles (Tour cl Taxis; r, la mention : <i" remettre à domicile, rue f/ eruiée, 1t" 12, 
à Scluicrbeek ,i. l.'indicatiou c< bureau restant» devra, en conséquence, être 
bitfoc du bulletin <l'expédition. 
J'iusistc pour que vous ne perdiez pas de vue ces instructions, qui sonl d'une 

cxirème i.nportanre. 
Je désire que vos envois se fassent Ic plus tôt possible et: en tout cas, avant 

Ic 2ö déremhrc. 
Pour Je Minislrc : 

Le Directeur gé11érnl, 
T. Iüo.11rE11s. 

LXXX 
Circulaire aux Jtdileurs. - Exposition. de Bruxell-s, f 910. - llibliogrn/Jltie 

de l'e11seig11cuw11t moyeu. 
10 décrmb1·c t90tt. 

Mo~.SIHUR~ 

Le Gouvernement se propose d'organiser, en vue de l'exposition de Bruxelles, 
en 1910, un compartirnent de Ja bibliograJiltie de l'enseignement moyen. Dans 
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Je cas où vous auriez l'intcnuon tic collaborer à celle documentation bibliogra­ 
phique, je vous saurais gré de vouloir bien m'adresser, avant le Hf janvier 
prochain, un exemplaire des publications des profess •• urs cl anciens professeurs 
de l'enseignement moyen oûlciel, que vous avez éditées depuis 188!>. 

Ces ouvrages figureront dans le salon réservé à l'instruction secondaire. 
Votre envoi devra porter la suscription suivante: 

cc Monsieur Ic Ministre des sciences et des arts, 

[ Administra lion de l'Enseignement moyen] 

Bruxelles. » 

Agréez, ~fonsicur, l'assurance de ma considéraüon distinguée. 

Pour Ic ~linislrc ; 
Le Directeur gé11éral, 

T. KLOMPlrnS. 

LXXXI 

Circulaire aux Gow;ermun de province .. - Examens de 1n-ofessettr de · 
dessin. - Arrêté royal du 9 juin t88'2. 

17 déconabre 1909, 

M0Ns11rnn LE Gouvsasaun, 

J'ai l'honneur <l'attirer voire attention sm l'arrêté royal du _ lO novembre 
écoulé, publié au Monit,1111· du 9 décembre courant, qui modifie l'article 6 de 
l'arrêté royal du 9 juin 1882 déterminant les conditions d'admissibilité aux 
examens conduisant au diplôme de capacité pour l'enseignement du dessin dans 
les établissements d'instruction moyenne de 1'(~1at. 
Je vous prie d'en donner connaissance aux personnes qui se sont adressées à 

voire administration en vue d'obtenir le règlement orgnuique des épreuves dont 
il s'agit. 

Mon département fera imprimer un feuillet supplémentaire à cc règlement, 
contenant la modification précitée, cL vous en adressera un certain nombre 
d'exemplaires. 

Pour Ic Ministre : 
Le Directeur yhiéral, 

T. IÜOMPERS. 
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IXXXJI 

Circuloire aux Directeurs et Directrices des sections el écoles normales 
de l'État. - Examens de professeur de dessin. - ilrrêté royal du 
9 [aiu 1882. - /Jlodificution. 

'.l'J décembre 190ft. 

M0Ns11wn I.E DrnECTEUtt, 

~f ADAJ\lE LA ÜIHl!CTIUCE, 

J'attire votre attention sur l'arrêté royal du 10 novembre écoulé, publié au 
/'1onileur du 9 décembre courant, qui remplace l'article 6 de l'arrêté royal du 
9 juin 188:2, concernant les examens de professeur de dessin, par la disposition 
suivante : 

cc Pour être admis aux examens conduisant au diplôme de capacité pour 
)> l'enseignement du dessin dans les établissements d'instruction moyenne de 
» l'Etat, le récipiendaire doit être porteur du diplôme de professeur agrégé de 
)> l'enseignement moyen ou de régente d'école moyenne, ou de celui d'instituteur 
>> ou d'institutrice primaire. n 
Il n'est exigé aucune autre condition d'admissibilité. 

Pour le .Ministre : 
/.,e Directeur gétiéml, 

T. Kr.our-sns. 

LXXXIII 
Circulaire aux Imprimeurs. - Exposition de Bruxelles :1910. - Catalogue 

des publications du personnel enseignant. 

t7 déc,·mbrc 1900. 

Les soumissions qui m'ont été adressées, à la sulte de ma dépêche du 2t> no­ 
vcmbre écoulé, relative li l'impression d'un catalogue des publications du per­ 
sonnel des établissements d'instruction moyenne, ne répondent pas toutes, 
exuctemcnt, aux indications données. 

En vue d'assurer lem uniformité, je vous prie de vouloir bien transcrire vos 
propositions sur la formule, ci-jointe, à placer sous enveloppe cachetée, portant 
la suscription suivante : 

c< Soumission de M , pour l'impression d'un catalogue des ouvrages 
publiés par Ic corps professoral de l'enseignement moyen. )> 

« A Monsieur le Minis Ire des Sciences cl des Arts. ,, 
L'ouverture des soumissions aura lieu en séance publique, dans Ic bureau u020, 

de mon département, rue Ocyaert, 5, Ic mardi 28 courant, ù iO heures, sous la 
présidence d'un Ionctionuaire de l'admiuistration de l'enseignement moyen. 

Sernnt considérées comme nulles les soumissions non écrites sur la formule 
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dont il s'agit el celles qui contiendraient des clauses exceptionnelles ou restrie­ 
tives • 

Agréez, Monsieur, l'assurance de ma considération distinguée. 

Le 11/inislre, 
B0

[1 0ESCA~IPS. 

MINISTÈRE DES SCIENCBS ET DES ARTS, 

Soumission pour î impression d'un cataloque des publications du corps 
professoral de l'enseignement moqe», 

• Je soussigné ..... , imprimeur, domicilié à ..... ,rue ..... : n° ... , m'engage, par 
la présente soumission à entreprendre, pom le Département des Sciences et des 
Arts: aux clauses cl conditions ci-après, l'impression du document dénommé 
ci-dessus, y compris la fourniture du papier, Ic brochage et Ia couverture. 
Tirage à j .200 exemplaires. 
Format conforme à celui de fa feuille ci-jointe paraphée par le Directeur géné- 

ral de l'enseignement moyen. (La colonne Prix étant supprimée.] 
Papier id. 
Caractères id. 
Nombre de lignes id. (y compris les lignes à laisser en blanc entre les diflé­ 

rents litres). 
Cou verture conforme à l' échan tillen ci-annexé. 
Prix par feuille de 1 G pages, pour 1. 200 exemplaires, y compris le papier, le 

brochage et la couverture : Francs : 
Montant total de la soumission, en toutes lettres. 

. •.•... , Ic décembre l 909. 

le soumissionnaire, 

---~-- 

LXXXIV 
Circulaire aux Présidents des bureaux tuiministrtui] s dei; établissemmls 

d'cnsei9neme11l ·m,oyen de l'Etat. - Décès de S. M. Léopold JI, Roi des 
Belges. - Allocution. - Fermeture des établissements d'enseignP,ment 
moyen de l'Etat. 

t8 dél'Olllbrc t901), 

MoNSIIWR LE PnÉSIDEN1', 

Un grand deuil frappe la Belgique. 
Le Roi Léopold Il est mort. 
Celui qui, pendant un règne glorieux de quarante-quatre ans, a consacré son 

énergique volonté, sa géniale intelligence, son inlassable activité à la prospérité 
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rl à la grandeur de noire pays, vlcnl d'étre enlevé à l'ameur, à Ja reconnaissance, 
à l'admiration de ses sujets. 

Tous les Belges, mais surtout ceux à qui Ic Gouvernement confie la mission 
d'élever Ja jeunesse de ses écoles dans les sentiments de patriotisme cl de respec­ 
tucux dévouement tl notre Dynastie, prendront leur part dans Je deuil qui afflige 
la Patrie et placeront leur espoir dans Je Prince universellement aimé appelé à 
présider désormais aux destinées du pays. 
Je désire c1uc r émotion provoquée dans Ic cœur <les maîtres et des élèves par la 

mort de notre Souverain trouve à se manifester d'une façon solennelle. 
En conséquence, vous voudrez bien, Monsieur Ic Président, prier Ic chef de 

I'établissement placé sous votre surveillance, de réunir dans un local de son 
école, au jour qu'il choisira, d'ici aux funérailles de Sa Majeslé, le corps profes­ 
soral cl les élèves, ou une dèlègation de chaque classe, cl d'adresser à cet audi­ 
toire les paroles que comportent les circonstances. 

Vous aurez l'obligeance de me faire parvenir, avant Ic 1er janvier proohain , 
Je lexie de l'allocution qui aura été prononcée. 

Les établissements de l'enseignement moyen de l'Etat seront fermés le mer­ 
credi 22 décembre, jour des funérailles de S. M. Léopold II. 

Le /Jlinistre, 
Il00 DESCUIPS. 

JY. IJ. - Une copie de celle circulaire a été adressée, pom· notifleatlon, 
à MM. les Bourgmestres cl Echevins des communes où il existe un établissement 
communal ou patronné d'enseignement moyen. 

LXXXV 
Circulaire aux Présidents tles burettux odministmtifs des établissements 
d'e11sei9nemeut moyeu de l'Etat. - l>écès de S. M. Léopold JI, Roi des 
Belges. - - Deuil. 

. .MOi'ÎSIElill l.E })JlÉSIDENT, 
/ 

Comme suite ù ma circulaire du 18 décembre dernier, même émargement 
que la présente, j'ai l'honneur de vous faire connaitre que Ic deuil pour 
S. M. Ic Hoi Léopold 11 5cm porté pendant six mois, à partir du mercredi 
22 décembre courant, jour des funérailles, par Ic personnel tant de l'administra­ 
tion centrale que des ctablissements ressortissant au Ministère des sciences et des 
arts (y compris les services d'inspection) : 
Bu -u11iformc, les fonctionnaires porteront Je crêpe au bras cl à la garde de 

l'épée; 
Ell tenue civile (deuil non obligatoire), ils porteront Ic crêpe au chapeau. 
'foules les pièces de correspondance émanant du département seront expé­ 

diées sur du papier encadré de noir en signe de deuil. Cët ordre s'étend aux 
divers étublisscmcnts et administrations ressortissant au département. Il ne sera 
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fait exception que pour les pièces du service intérieur et pour les pièces comp­ 
tables. Il convient également que les fonctionnaires ne se servent que de papier 
de deuil pour toute correspondance ayant un caractère officiel. 
Je mus prie, Monsieur le Président, de notifier ces différentes mesures au 

bureau administratif ainsi qu'au personnel de l'établissement placé sous votre 
administration. 

Pour le Ministre : 
Le Directeur génfral, 

T. KLOMPBRS. 

N.-B. - Une copie de cette circulaire a été adressée, pour notiflcation, 
à MM. les Bourgmestres et Echevins des communes où il existe un établissement 
communal ou patronné d'enseignement moyen. 

LXXXVI 
Circulaire aux Présidents des bureaux admi11istratifs ries établis.iiemcnts 
d'enseignement moyen de l'Etat. - lnauqnrtüien de S. IJl. le /loi Albert. - 
Etablissements d'enseignement moyen de l'Etat. - Suspension des cours. 

~• 1léccmbrc Utee. 

l\foNSIEUR LE PRÉSIDENT, 

J'ai l'honneur de vous faire connaitre que les cours des établissements 
d'instruction moyenne de l'Etat seront suspendus Ic jeudi 25 décembre, jour de 
l'inauguration du nouveau Iloi, cl le vendredi 24 décembre, jour du Tc Deum 
célébré à l'occasion de celle inauguration. 
Je vous prie d'en informer d'urgence Ic cher de l'établissement dont vous avez 

l'administration. 
Le nliuislre, 
B0n DESCUIPS. 

N.-/J. Une copie de celle circulaire a été adressée, pour notiflcation I à MM. 
les Bourgmestres cl Echevins des communes où il existe un établissement com­ 
munal ou patronné d'enseignement moyen. 

LXXXVJI 
Circulaire aux Bourgmestres et Eeheoin» des C(!mmtmes, sièges d'un établisse­ 
ment d'enseignement moyen de l'Etat. - Acènement de S. "1. le Roi 
Albert. - Etablissements d'ensei[Jnement mayen de l'Etat. - lllumi­ 
tuüùms, 

~o décembre 1999. 

MKSSIEUHS, 

Je vous prie de vouloir bien prendre des mesures pour que les établissements 
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d'instruction moyenne de l'Etat situés dans votre commune soient illuminés le 
jeudi 23 décembre courant, à l'occasion de l'avènement du nouveau Roi. 

L'héritier du trône devant régner sous Ic nom d'Albert, il y a lieu de remplacer, 
dans les motifs lumineux, l'initiale de S. M. Léopold Il par le monogramme du 
nouveau souvcram. 

Pour le Ministre : 
Le Directeur général, 

T. KLOMPBRS, 

LXXXVIII 
Circulaire aux Chefs des établissements d'enseignement moyen de l'Etat. - 

Décëe de S. /Jl. J.éopold Il, Hoi des Belges. - Proclamation du conseil des 
ministres. - Envoi d'exemplaires aux établissements cl'enseigntmenl 
moyen de l'Etat. 

~ 1 t1i·t•t•111h1·e 1909. 

MONSIEUR LE PRÉFET, 
MoNSIEun LE Dmacrsun, 
MADAME J,A DmEcTn1cE, 

Le Moniteur belge du 18 décembre (n° 5~2) dont exemplaire ci-joint, contient 
la proclamation du conseil des Ministres annonçant la mort du Roi. 
Je vous prie d'afllchor celle proclamation aux valves de votre établissement 

pendant toute la durée du deuil national. 
Pour le Ministre : 

/..,e Directeur général, 
T. KLmIPEns 

N.-B. - Une copie de celte circulaire a été adressée, pour notification, â 
MM. les Bourgmestres cl Echevins des communes où il e~isle un établissement 
communal ou patronné d'enseignement moyen. 

LXXXIX 
Circulaire aux Pré{ ets des études des athénées royaux et aux Directeurs et 

Directrices des écoles moyennes del' État. - Exposition de Bruxelles, i 9i0. 
- Compurtimen! des œuvres sociales. 

tt jnnder 1910. 

MoNsrnun LE PnÉ11ET, 

Mo.Nsn:ua u Duœcrnua , 
l\'IAnAl\rn J.A DrnECTntŒ, 

L'administration de l'enseignement moyen compte organiser à l'exposition de 
Bruxelles, en 19!0, un compartiment des œuvres sociales scolaires suivant le 
plan ci-dessous : 
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a) Antialcoolisme : ouvrages; conférences données par les professeurs ; con­ 
férences données par les élèves ; moyens de propagande divers ; 

b) OEuvres de cltarilé el de solidarité: .ouvroirs ; épargnes faites par les 
jeunes filles des écoles moyennes pour confectionner des vêtements pour la 
créche; confection de vêlements pour les enfants pauvres ; distribution de vieux 
jouets ; 

c) Epargne et affiliation à la caisse de retraite: documents ; avantages ; 
nombre d'élèves affiliés ; · 

d} Organisation de fêles (Sociétés d'anciens élèves) : statuts de ces sociétés ; 
renseignements divers ; 

e) D istribution de bourses d' éludes cl de livres ; 
f) Education patrioticue : chants; fêles patriotiques; drapeau de l'école ; 

ouvrages, documents divers et photographies. 
Je vous prie de me faire savoir, dans le plus bref délai possible, si vous avez 

l'intention de participer à l'exposition spéciale <lont il s'agit. 

Pour le Ministre : 
le Directeur général, 

T. IüonPERS. 

---- ... ~~~----- 
XC 

Circulaire uux Entrepreneurs de travaux publics. -Exposition de Bruxelles, 
t9IO. - Cloisonnement du compartiment de l'instruaion moyenne. 

~o J•R"ler t.910. 

MoNSIEUH, 

J'ai l'honneur de vous inviter à soumissionner pour l'exécution des travaux de 
cloisonnement du compartiment de l'instruction moyenne à l'exposition de 
Bruxelles. 

Veuillez me faire connaître, le cas échéant, dans les formes réglementaires 
(sous pli cacheté) votre prix global pour l'entreprise de cc travail. 

Les plans cl cahier des charges sont à voire dispositiou dans le bureau n° 20 
de mon département (administration de l'enseignement moyen.rucllenri Beyaert, 
5), où ils pourront être consultés, sans déplacement, à partir de ce jour. 

L'ouverture des soumissions aura lieu le jeudi 27 courant, à tO heures, dans 
le local précité. 

Agréez, Monsieur, l'assurance de ma considération distinguée. 

Pour Je Ministre : 
Le Directeur gé11éral, 

T. KLOI\IPEllS, 
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XCI 
Circulaire aux Préfets des, études des athénées royaux. - 

Cr.mfêrence professorale. 

a& Janvier••••· 

MONSIEUR LE J>nÉFET, 

J'ai décidé que la question suivante fera -l'objet de la deuxième conférence 
professorale de l'année scolaire f 909-f 910 : 

" Maintes fols on a reproché aux études de langues anciennes de ne pas pro­ 
duire les résultats que l'on serait en droit d'en attendre, vu le temps que leur 
consacre l'horaire. Cet échec relatif est dû en grande partie au manque d'unité 
dans Jes efforts <les différents professeurs qui enseignent ces langues. 

Comment pourrait-on assurer l'entente pédagogi~ue de tous les professeurs 
de latin cl de grec d'un même établissement, el, par là, la continnilé d'ensei­ 
gnement dans toutes les classes de langues anciennes ? >) 

Le /Jlinistre, 
B011 DESC,1,.MPS. --- 

XCII 
Circulaire ,mx Président» et Membres des bureaux administratifs des 
ailiêuées i·oyaux et des écoles moyennes del' /Stal pour garçons et pou,· filles, · 
aux Pref els des études des athénées 1·oyaux el aux Directeurs et Directrices 
des écoles moyennes de i'l?lat. - Donations faites à des établissements 
d'instruction moyenne de l' Étar. 

li février 19JO. 

~h:ssrnuns, 
MoNsrnun J,E PniFET, 
MoNSlHUR Ui Dmscreun, 
M~uAME LA Duœcrmcs, 

J'ai l'honneur de vous faire connaitre <tue je désire être informé immédiate­ 
ment de toute donation fuite aux établissements d'enseignement moyen de l'État. 

Vous voudrez bien, dans Ic plus bref délai, me proposer les mesures que 
. . ) l'athénée royal à ..... com portcratt la dountiou , . ' , 

• 'L r •t , l école moyenne { pour garcons, a. . . . . Cf UI SCJ'3I UI C a , • , del Etat, pour filles, a ..... 

Le hfinistre, 
Bon DHSCAMPS, 

- 
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XCIII 
Circulaire aux Préfets des études des athénées royœux el aux Directeurs el 
Directrices des écoles moyennes del' Etat. -Expo.-.,ition de Bruxelles, 1910. 
- Compm·timenl des œ1w1·es social es. 

11 féwrler une. 

Mossrnun r.E PRÉFET, 
MoJSSIRUlt LE DrnECTRUR, 

MADAME J.A DIRECTRICE, 

Comme suite à votre réponse i, ma circulaire du f l janvier dernier, relative à 
l'organisation, à la prochaine exposition de Bruxelles, d'un compartiment des 
œuvres sociales scolaires, je vous prie d'adresser, aoanl le 15 1Jw1·s prochain, 
à l'école moyenne de I' füat1 pour filles, rue V erwée, à Schaerbeek, les documents 
que vous avez l'intention de faire figurer dans cette exposition spéciale : ceux-ci 
devront, autant que possible, être inscrits sur papier propatrin. Les drapeaux 
qui ne sont pas absolument détériorés devront être expédiés également, rue 
Ycrwée. 

Pour Ic Ministre : 
Le Directeur yénéral, 

T. Kr.oMPERS. 

XCtV 
Circulaire aux Préfets des études des athénées royaux. - Examens 
d'admission á l'Ecole militaire. 

-11 marH une 

MoNsrnun LE PnÉFET, 

J'ai l'honneur de vous faire connaître qu' afin de permettre aux. élèves des 
athénées et des collèges qui se présenteront aux examens d'admission à l'école 
militaire, celle année, de prendre part au concours général de l'enseignement 
moyen, 1\1. Ie Mînislrc de la Guerre a décidé que Jes candidats de cette catégorie 
seront a utorisés, s'ils en expriment le désir, à ne subir les épreuves des dits 
examens d'admission qu'à dater du 30 juillet prochain. 
Pour obtenir l'autorisation précitée, les intéressés devront, en prenant inscrip­ 

tion, joindre aux autres pièces exigées conformément au§ 2 du programme des 
conditions cl connaissances requises pour l'entrée à l'école militaire, paru au 
IJl oniteur belge du 10 février dernier, pages 81 t cl suivantes, une demande 
mentionnant qu'ils désirent participer au concours général. 

Je vous prie, Monsieur le Préfet, de porter cc qui précède à la connaissuncc 
des élèves de l'athénée royal dont la direction vous est confiée. 

Pour le Ministre : 
Le Directeur géuérq,l, 

'f. KLOMPRUS. 
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Circuloire aux Chefs des établissements d'enseiqnemen! moyen di, t0r et du 
2me degré: Procès-verbaux des jurys cfta,-9é1 d'apprécier le concours géné­ 
ral de l'enseignement moye,t en 1909. 

1.c 11 mar# 191e. 

~IONSIEUR I.E PnÉrnT, 
MONSIEUR LE DIRECTIWll, 

!lAnurn LA DmECTRICE, 

Le Monite111' du 9 mars) n° 68, a publié Ic rapport détaillé sm· le concours 
général.de l'enseignement moyen 'du 1er cl du 2mc degré en 1U09. 
Je vous prie de déposer l'exemplaire de cc document qui était joint au numéro 

du lJlonileur que vous avez reçu, dans la bibliothèque de l'établissement dont la 
direction vous est confiée. 

Ce rapport contient Jes procès-verbaux des jurys chargés d'apprécier le concours. 
, Monsieur le Préfet) ( 

Vous voudrez bien, -~ Monsieur le Directeur, de concert avec Ic personnel ensei­ 
t Madame Ia Directrice, 

gnant placé sous vos ordres, en tirer tout Je profitpossible dans l'intérêt des études. 

Le êlinistre. 
Baron Dsscaars. 

A. - CONCOURS GÉNÉHAL DU PREMIEll DEGRÉ .. 

1. - Pnrtle Htt~rab•e. 

A. - F1tANÇAIS. 

ll!tétorique, llumunités anciennes et Humanités modernes. 

Sujets. - Première langue : La mer est la grand'route du monde; elle 
est, dans Ic plan de la nature, un instrument de rapprochement et d'union. 

Seconde langue : L'ennui, Ic vice et la misère sont les fruits amers de la 
paresse. 

J0 Rhétoricue des humanités anciennes. 

Epreuve écrite. 
1. - Résultats. 

Première langue. Seconde langue. 
- 

Concurrents. 70 84 
0.9. . )} )) 

0.8. . 1) 1 
0.7. )) 2 
o.es 7 2 
0.6. 4 7 
0.D. rn !7 

Moins des 0.H. 59 f15 
Feuilles blanches. . ~ 2 
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II. -- Interprétation des résultats et observations du jury. 
Pour l'interprétation des résultats, nous renvoyons au rapport sur la rhéto­ 

rique des humanités modernes. Quant aux observations, nous n'avons guère 
qu'à répéter celle que nous avons déjà formulée sur certains concours des années 
précédentes, c'est que trop d' élè vcs développent, sans assez de réflexion ni de con­ 
viction, des sujets moraux comme celui de seconde langue: L'ennui, le vice el la 
misère son! les fruits amers de la paresse. Ils se lancent dans des amplifications 
creuses cl banales, dans des diatribes exagérées et sonores contre la paresse. C'est 
une indignation de commande, une colère. purement phraséologique: tandis 
qu'on voudrait d'eux, avec un style moins tendu: avec un ton moins forcé, quel­ 
ques pensées justes et personnelles, l'un ou l'autre exemple typique et telle 
anecdote bien contée qui emporteraient la conviction chez le lecteur. 

III. - Jugement global du concours: Très satisfaisant. 

, Epreuve orale. 

Résultats de l'épreuve. - L'élève (seconde langue) qui a dé appelé à celle 
épreuve, l'a subie d'une manière très remarquable. Il a obtenu 4.;; points sur fiO. 

2° Rhétorique des humanités modernes. 

Epreuve écrite. 
1. - Résultats. 

Première langue. Seconde langue. 
- 

Concurrents. ä2 f>O 
0.9. )) )) 

O.S. 2 ·t 
0.7. . 2 )) 

0.6!> 6 3 
0.6. 6 ,., 

.) 

0.5. 19 ·12 
Moins <les 0.;5. i4 50 

Feuilles blanches. 5 j 

Il. - Interprétation des résultats cl observations du jury. 

Si l'on compare cc tableau et celui de la rhétorique ancienne, au point de vue 
des résultats, l'on constate que la rhétorique ancienne: première langue, n'obtient 
ni prix ni acccssit , que la même classe, seconde langue a1 mieux réussi, et que la 
rhétorique moderne, première langue, recueille Ic plus de distinctions. Faut-il 
ajouter que, dans l'ensemble, les résultats de la rhétorique moderne sont meil­ 
leurs que ceux de la rhétorique ancienne? Toutefois, parmi les compositions de 
celle même rhétorique ancienne (et ceci est surtout dil pour la première langue), 
rares sont celles qui, ayant moins des tij-10, n'atteigucnt pas Ia cote 40 ou à 
peu près. 

III. - Jugement global du concours : Très salis/aisant. 
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Epreuve orale. 

Résultats de /',!preuve. -Trois élèves appelés, dont deux de première langue 
cl un <le seconde langue. L'examen imposé à cc dernier lui a valu 57 points 
sur äO; les deux autres concurrents onl obtenu, chacun, 56. C'est dire que 
l'épreuve orale des humanités modernes a été remarquobie, 

Seconde. Humtmüés anciennes. 

Sujets. - Première langue : Les bons livres sont nos meilleurs anus 
les mauvais sont nos pires ennemis. 

Seconde langue : U11e bonne action est un doux oreiller. 

I. - Ilésultats. 
Première langue. Seconde langue. 

- 
Concurrents. 77 78 

0.9. )) )) 

0.8. 5 )) 

0.7. 9 7 
0.6~ 15 8 
0.6. 1 l i7 
o.s. 2-l 20 

Moins des O.!'.l. 19 26 
Feuilles blanches. j )) . 

II. - Interprétation des résultats cl observations du jury. 

Première langue. - Le sujet n'a pas toujours été pénétré dans son essence ni 
envisagé dans tous ses aspects. Lès concurrents n'ont pas une vue assez exacte et 
nuancée des choses. Les développements manquent d'ampleur, la langue de per­ 
sonnalité; on voudrait, chez des élèves de poésie, plus de feu, plus d'envolée. 

Seconde langue. - En général, on n'a pas saisi assez complètement le sens de 
Ja comparaison contenue dans Ic proverbe à développer: de là une interprétation 
superficielle, insufllsante ou mal appropriée. Le style manque d'éclat el d'abon­ 
dance : on disserte trop cl trop sèchement. 

III. - Jugement global du concours. 

Première langue. - Le concours est très satisfaisant. 
Seconde langue. - Le concours est satis/ aisant. 

IV. -- Vœux du jury. 

Il faut habituer les élèves ù se rendre tout d'abord un compte bien exact du 
thème ~l interpréter, à le développer dans toutes ses parties et ù ne pas s'en écarter 
par des rémiuisccnces ou des digressions inopportunes .. Au point de vue de la 
forme, il fou l leur recommander la lecture des poètes lyriques. 
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Troisième. Humanités modernes. 

Sujets. - Première langue : Les moyens de communîcation jadis et 
aujourd'hui. 

Seconde langue : Une désobéissance (Un de vos condisciples a désobéi; 
accident qui lui est arrivé; conclusion morale à tirer de ce fait). 

I. - Résultats. 
Première langue Seconde langue 

- - 
Concurrents. 99 04 

0.9. )) )) 

0.8. » )) 

0.7. 6 8 
0.6ä 6 1.3 
0.6. 1.5 f,t. 
0.5. 45 23 

Moins des O.~. 30 55 
Feuilles blanches . 1 f 

Il. - Interprètation des résultats et observations du jury. 

Première langue. 

L'interprétation manque en général de précision, d'abondance, de proportions. 
Trop peu de concurrents apprécient les merveilleuses conquêtes de la science ; les 
autres s'attardent à des regrets un peu niais d'un passé dont notre imagination fait 
toute la poésie. - La forme manque d'élégance; elle s'émaille de trop de formules 
stéréotypées. 

Seconde langue. 

Ici l'invention est paune, et encore ne respecte-t-elle guère la vraisemblance. 
L'abus des descriptions poncives étouffe trop Ic récit, dont l'effet salutaire et 
édifiant est, en outre, annihilé par des finales prédicantes, aux exagérations 
puériles. - Dans la langue et la grammaire, les flandricismes abondent. 

III. - Jugement global du concours, 

Première langue. 

Le résultat est assez satis]. 'aisant. 

Seconde langue. 

Le concours est plutôt faible. 

IV. - Vœux du jury. 

Soigner l'interpréta lion exacte et complète du sujet. Nous pensons qu'à cel eUet, 
à côté des œuvres littéraires proprement dites, il faudrait recommander la lecture 
d'ouvrages scientifiques appropriés à l'âge et aux connaissances des élèves. 

'fi 
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ll. - LANGUES GERMANIQUBS. 

Bhétorioue. Humanué« anciennes et Humanités modernes. 

i O Rhétorique des humanités anciennes. 

Schriftelijk examen. 

Onderwerpen. -Eerste taal: De oceaan is de groote wereldstraat die, in 
't plan der natuur, een middel moet zijn tot toenadering en verbroedering 
tusschen de volkeren. 

Das Meer ist die grosze W eltstrasze, welche, im Plane der Natur, den 
Völkren ein Mittel sein soli, einander näher zu treten und sieh zu ver­ 
brüdern. 

Tweede taal: Verveling, ondeugd en ellende zijn de wrange vruchten 
der ledigheid. 

Die Langweile, das Laster und <las Elcnd sind die bittern Früchtc der 
Faulheit. 

1. - Uitslagen. 
Eerste taal. Tweede t ual. 

Xcdcrlamlsch. Duitsclr. Xerlcrluudsch. Duitsch. 
- - - - 

Mededingers. 80 Ij. 51 tJ 
0.9. )} )) )) )) 

0.8. 1 )) )) j 

O.i. t 1 2 2 
().(j~ 

,. 
2 :., . )) ,) 

0.6. !} )) 2 )) 

0.5. .w )) s 5 
Minder dan 0.f,. 10 2 12 !> 
Witte bladen. 4 1 2t 2 

ll. - Beoordeeling tier uitslagenen aanteekeningen van de jury. 
Eerste taal. A. Nederlaudsch, O1,vatting en bewerking van de opgaaf zijn 

meest zeer zwak ; daarentegen is de taalkennis zeer voldoende wal de juistheid 
der woorden en uitdrukkingen betreft. Nochtans is de stijl, in 't algemeen ge­ 
sproken, weinig schitterend. Meer aandacht zou moeten gewijd worden aan de 
spelling en aan de kennis der grammatica : evenals andere jaren, en meer mis­ 
schien dan andere jaren, levert de wedstrijd in dezen hel bewijs van ecne vene­ 
gaande slordigheid, welke diende krachtdadig bestreden te worden. 

B. J)u,itsclt. IJe cijfers zijn hier welsprekend genoeg. Uitgenomen één opstel, 
dal - niettegenstaande veel fouten, die een strenger oordeel zouden rechtvaar­ 
digen - een accessit verkreeg, blijven alle opstellen verre beneden het peil dal 
in de hoogste klasse als normaal moel beschouwd worden voor de eerste taal. 
Tweede taal. A. Nederlaudseh, Slechts vijftien op een en vijftig leerlingen 

hebben meer dan vijftig punten behaald, wat reeds genoegzaam bewijst dat het 
resultaat over 't algemeen zwak te noemen is. Dit geldt niet alleen voor de behan- 
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deling van het onderwerp - het zwakke punt in alle afdeelingen - - maar ook en 
vooral voor de taalkennis. Er heerscht zeer algemeen eene groote onwetendheid 
in zake spelling. grammatica en geslacht der naamwoorden. Verder bewijzen 
talrijke barbarismen en woordensmederij dat men met den Nederlandschen woor­ 
denschat nog niet overweg kan. 
IJ. Duitsch, In deze afdeeling schrijven de meeste leerlingen eene tamelijk 

vloeiende, soms sierlijke Duitsche taal, en het meerendeel weet juist uitdruk­ 
kingen op gepaste wijze te gebruiken. Nochtans houden zich slechts enkelen 
volkomen vrij van gallicismen en flandricisrnen. Wat spelling en grammatica 
aangaat, valt hier weer eene schier algemeene nalatigheid, ja slordigheid waar te 
nemen, die des te energischer moet te keer gegaan worden, daar in het Duitscb 
de buigingsvormen deel uitmaken van de werkelijk gesproken taal en aldus _de 
kennis er van geenszins overbodig is. 

lil. - Algemeen oordeel over den wedstrijd. 

Eerste taal. A. Nederlandseh : voldoende. 
IJ. Duitseh : zeer zwak. 

Tweede taal. A. Nederlandsch : zwak. 
B. Duitsch: voldoende. 

Mondeling examen. 
l. - Uitslagen. 

Eerste laai. A. Nederlandsch, 

De heer De Cuvper, van het athenaeum le Brugge, behaalde 30 punten op 50. 

Tweede taal. B. Duitsch, 

De heer Cahnter, van het athenaeum le Luik, behaalde 50 punten. 
Aangezien zelfs de bekroonde opstellen nog door belangrijke fouten ontsierd 

zij n1 is de jury niet van oordeel e1· een aan le wijzen om in hel officieel verslag te 
worden opgenomen. 

Wensclien van ile jury betreffende het onderw~js 
van Nederlasulseh. en Duüsch, 

J. ln alle klassen, de rhetorica niet uitgezonderd, zouden de leeraars zich bij­ 
zonder streng moeten toonen voor fouten tegen de spraakkunst. Daarom vestigt 
de jury de aandacht der leeraars op de volgende punten : 

A. Nederlandsch : 

1° Gebruik der naamvallen, in 't bijzonder nominatief en accusatief bij het 
lidwoord en het adjectief; 

2° Geslacht der substantieven ; 
3° Spelling, vooral van lange e en o; uitgangen op d ent ; 
4° Scheidbare en onscheidbare werkwoorden; sterke en zwakke vervoeging 

vooral waar het dialectisch gebruik afwijkt van het Nederlandsch. 



IJ. Duitsch : 

1° Meervoud der substantieven ; 
2° V erbuiging, inzonderheid der adjectieven., 
5° Gebruik der naamvallen met voorzetsels ; 
4° Vervoeging, bijzonder die der sterke werkwoorden ; 
5° Spelling, enz. 

II. Voor hel Nederlandsch blijft het voort dringend noodig de gallicismen te 
bestrijden. Is cr op dit punt in de laatste jaren eenige verbetering gekomen, 
dit geldt alleen de beste leerlingen. De groote hoop staat nog altijd sterk onder 
den invloed van het Fransch. Er bestaan tt'gen woordig uitstekende handboeken 
die de taak van den leeraar merkelijk zullen vergemakkelijken. Ook zal men den 
strijd tegen de dialectismen niet mogen staken ; al is hel kwaad hier minder diep 
ingeworteld, toch is de toestand nog verre van voldoende. 

III. Bij leerlingen die te gelijkertijd Nederlandsch en Duitseh Ieeren, komen 
noodzakelijkerwijze verwarringen voor tusschen deze twee talen. Dit jaar heb­ 
ben wij vooral flandrieismen in de Duitsehe opstellen kunnen waarnemen. Al 
zijn de germanismen in de Nederlandsche stukken betrekkelijk niet talrijk, toch 
moel cr met de uiterste zorg gelet worden op de honderden aanrakingspunten 
tusschcn Duitsch en Nederlandsch en de leeraars moeten geene enkele gelegen­ 
heid laten voorbijgaan zonder aan de leerlingen het verschil en de overeenkomst 
op heide gebieden duidelijk te maken. Ook hier beschikken zij over uitstekende 
leerboeken. 

2° Rhétorique des humanités modernes. 

Schrifleiijk examen. 

Onderwerpen. - Eerste taal: De oceaan is de groote wereldstraat die, in 
't plan der natuur, een middel moet zijn tot toenadering en verbroedering 
tusschen de volkeren, 

Das Meer ist die grosze W eltstrasze, welche, irn Plane der Natur, den 
Völkrcn cin Mittel sein soli, einander näher zu treten und sich zu ver­ 
brüdern. 

Tweede taal: Verveling, ondeugd en ellende zijn de wrange vruchten 
der ledigheid. 

Die Laugweile, das Laster und das Elend sind die bittern Früchte der 
Fa ui heit. 

Derde taal : De nood is de beste leermeester. 
Die Not ist die beste Lehrmeislerin. 
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1. - Uitslagen. 

Vereenigde afdeellngen. Wetenschappelijke 
afdeeling. 

Eerste taal. Tweede taal. Derde taal. ____,..___ ------------- Neder!. Dultsch. Nederl. Duitsch. Neder!. Dultsch. 
46 4 54 13 i2 49 

Mededingers. 
0.9 )) )) )) )l )) )) 

0.8 )) 1 )) 1 1 )) 

0.7 ~· i )) i ! <> )) 

0.6t> 4 f )) 1 f ! 
0.6 9 1 5 ! )) )) 

O.!$ 14 1 6 2 2 2 
Minder dan. 0.f> H )) H 8 7 50 
Witte bladen 5 )) H )) . )) 1:'> 

li. - Beoordeeling der uitslagen en opmerkingen van de jury. 

Eerste taal. A. Nederlondseh: De uitslag staat ongeveer gelijk met dien van 
de overeenkomstige afdeeling in de oudere humaniora. De taalkennis is voldoende 
te achten, maar, aan den anderen kant, hebben de leerlingen weinig of geen 
verstand van het ontwikkelen en bewerken cencr opgave. Evenals in de oudere 
humaniora heeft de overgroorc meerderheid de gewoonte aangenomen, spelling 
en spraakkunst volkomen te verwaarloozen, b.v. nominatief en accusatief zonder 
onderscheid te gebruiken) niet le letten op het geslacht der substantieven, enz. 
Ware het niet voor de gallicismen, de laai zou zeer zuiver te noemen zijn. 
De stijl is over 't algemeen kleurloos of opgeschroefd bombastisch. 

B. Duitsch, Hoewel merkelijk hooger dan in de oudere humaniora, is de 
taalkennis hier nog ver van voldoende voor cene eerste taal. Hoe weinig Duitsch 
taalgevoel de leerlingen beziucn, blijkt onder meer uit hel groot getal flandricis­ 
men. Ook vindt men zelfs in het beste opstel nog grammaticale fouten. Daar 
nochtans alle vier opstellen boven de ~O punten behaalden, stijgt hel gemiddeld 
peil der afdceling tamelijk hoog. 
Tweede laai. A. Nederlondseh, Waar 22 van de 54 leerlingen witte bladen of 

onvoldoende opstellen leverden en het beste opstel slechts 70 punten haalt, is 
alle commentaar overbodig. Wij kunnen volstaan met op te merken dat fouten 
van alle slag zeer talrijk zijn, vooral de gallicismen zijn overal zeer sterk vertegen­ 
woordigd. Van eene werkelijke ontwikkeling van het onderwerp geene sprake. 

B. Duitsch, Zooals uit de cijfers blijkt, is het Duitsch als tweede taal beter 
bekend dan het Nederlandsch. Dit geldt vooral van de kennis van woorden en 
uitdrukkingen. Ongelukkig gaan daarmee geenszins gepaard de kunst der ontwik­ 
keling van het onderwerp en vooral niet de grammaticale kennis . .Met name in 
de spraakkunst zijn de leerlingen uiterst zwak. 

Derde taal. A. Nederlosuisch, In aanmerking genomen dal men voor ecne 
derde taal niet vceleischend kan zijn, is de uitslag voor deze afdecling nog zoo 
kwaad niet. ln eenige opstellen vindt men ecne betrekkclij k vloeiende taal, echte 
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Nederlandsche volzinnen. Ongelukkig blijft meer dan de helft der ingediende 
opstelten beneden de 50 punten. Overal,·zonder uitzondering, is het getal fouten 
ongelooflijk; en van ontwikkeling is er natuurlijk geene sprake. 

B. Dieitsc:h. Van de 49 leerlingen die aan den prijskamp deelnamen, hebben 
45 wille bladen of onvoldoende opstellen afgegeven. Bij zulk een uitslag hoeft 't 
niet gezegd dat de kennis van het Dultsch in deze afdecling niet buitengewoon is. 

Ill. - Samengevat oordeel over den wedstrijd : 
Eerste taal. A. Nederla-ndsch _: voldoende. 

H. Duitsch. : voldoende. 
Tweede taal. A. Nederlcnded«, zeer zwak. 

ll. Iluitseh. : zwak. 
Derde taal. A. Nederlandset«: voldoende. 

B. Iïuùsck : zeer zwak. 

. Mondeling 'examen. 
Uitslagen. 

Eerste laai. B. Duitsen, De heer Peffer, van hel atheuaeum te Aerlen, 
behaalde 57 punten op äO. 

Tweede taal. B. Duitseh, De heer Fassoue, van het athenaeum te Verviers, 
behaalde 38 punten . 

Derde taal. A. Nederlandsch: De heer Fassote, voornoemd, behaalde 
56 punten. 

Daar geen enkel der bekroonde opstellen geheel vrij van fouten is, noch door 
bijzondere hoedanigheden uitmunt, acht.de jury het niet gewenscht cr eenig in 
'het officieel verslag op te nemen. 

N. B. Zie bijzonder verslag (wenschen van de jury) op bladzijde {65 van dit 
verslag. 

Seconde. Humanités anciennes. 

Ünderuxrpen - Eerste taal : Goede boeken zijn onze beste vrienden, 
slechte, onze ergste vijanden. 

Die guten Bucher sind unsere besten Freunde , die schlechten, unsere 
schliunnsteu Feindc. 

Tweede taal: Een goed geweten is een zacht oorkussen. 
Ei11 gutes Gewissen ist eiu sanftes .Ruhekissen. 

I. - Uitslagen. 

:\Iededingcrs. 

0.9. 
0.8. 
0.7. 
0.65 
0.6. 
O.ü. 

Minder dan O.~. 

Eerste taal. '!'woede taal. - -- - X ederlundsch. Duitsr.b. Nederlundsch. Duitsch, - - - 
75 3 ;)6 '21 
-- - - - 
)) )) )) )) 

l) )) 1 )) 

6 )) }) )) 

7 )) )) )) 

8 )) )) 2 
~6 5 )) 5 
28 )) 58 t3 
l) )) i7 5 
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IJ. - Beoordeellng der uitslagen en opmerkingen van· de jury. 

Eerste taal. - ln het behandelde ontwerp wordt doorgaans te vergeefs gezocht 
naar eenvoud en waarheid. Het hoofdgebrek is overdrevenheid van gedachten 
en gevoelens. Vandaar gezwollenheid van stijl. 

Over het algemeen is de taal goed. Sommige leerlingen kennen Dink hunne 
taal ; zij beschikken over een ruimen woordvoorraad en _hebben stijlgevoel. 

Onder de leerlingen die meer dan äO p~en behaalden, werden de volgende 
algemeene taalfouten aangestipt : deelmakeu voor deel uitmaken; te samen 
voor te zamen ; rede voor reden ; de goede bock ; eenigzins voor eenigseins , 
kennissen voor kennis. 

De Hoogduitschc opstellen slaan beneden de Vlaamsche : vinding en taalge­ 
voel ontbreken. 

Tweede taal. - De uitslag laat alles te wenschen over. Bijna geen enkele 
volzin is goed gebouwd en de meeste leerlingen vertellen onzin. Goed geweten 
hebben velen niet eens verstaan: zij vallen het op als bonne action; en bel blijkt 
uit vele opstellen dat kwade wil gelijk staat met mouoaise action. 

Vele opstellen zijn gesteld in een soort 11egtwtaal. 
Het Duitsch is eenigszins beter. 

III. •- Algemeen oordeel over den wedstrijd. 

Eerste taal - Uitslag voldoende, inzonderheidvoor het Nedcrlandsch. 
Tweede taal.- Uitslag ellendig voor hel Nederlandsen, zwak voor het Hoog­ 

duitsch. 

IV. W enschen van de jury. 

Eerste taal. - Mogen de leeraars op eenvoud bij de behandelde slof aan­ 
dringen. 

Troisième. Humanités modernes. 

Ünderuerpen. - Eerste taal : De middelen van verkeer voorheen en 
thans. 

Die Verkehrsmittel vorhin und jetzt. 
Tweede taal : Eene ongehoorzaamheid. (Een uwer makkers is onge­ 

hoorzaam geweest; een ongeval is hem daardoor overkomen. Zedenles welke 
uit dit feit moet getrokken worden). 

Der Ungehorsam. (Einer Ihrer Mitschüler war ungehorsam , ein Unfall 
ist Iür ihn die Folge gewesen; Lehre, welche sich daraus zieheu Iâszt. 

Derde taal : Beschrijf het huis dat gij zoudt willen bewonen. 
Beschreiben Sie das Haus, welches Sie bewohnen möchten. 
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I. - Uitslagen. 
Xijn1rlwids- en 

Vereenigde afdeelmgen. haudelsardceliug. - 
Eerste taal. Tweede taal. Derde taal. --------- ------ --~ Xcderl. Dultsch. Nederl. Duitseh. Xeder-l. Duitsch. 
- - - - - 

Medcdi ngers, 87 5 69 2 2 H 

0.9 )) )) >) » )) )) 

0.8 :j )) i )) )) )) 

0.7 7 )) 5 )) )) )) 

0.65 4) )) 5 i { 5 
0.6 7 \) J) )) )) 2 
0~ 55 :3 4 { 1 6 

Minder dan 0.!5 27 2 56 )) )) J) 

Wilte bladen 2 )) i )) )) )) 

JI. - Verklaring van de uitslagen en aanmerkingen van de jury. 

Eerste taal. Nelie'rlandsch. De opstellen zou men in twee soorten kunnen 
indeelen : die welke opgevat zijn als een betoog over de vervoermiddelen sedert 
de oudste tijden tot nu, - en die, welke maar enkel den tijd van nu vergelijken 
melden tijd van de trekschuit en van de diligence. 

Over het algemeen is meer zorg besteed aan den stijl in deze laatste opstellen; 
die der eerste kategorie zijn dikwijls te veel omvallend: en verward, en dor. 

De kennis van de taal is doorgaans voldoende. 

Tweede taal. De meeste leerlingen kennen le weinig Duitsch en Nederlandsch 
om zelfs een eenvoudig voorvalletje behoorlijk le kunnen vertellen. Met de kennis 
van het Duitsch is het nog slechter gesteld dan met die van het Nederlandsch. De 
eigenaardige spelling die sommigen cr op nahouden bewijst dat er ook veel moel 
haperen aan de uitspraak van die leerlingen. 

Derde taal. Het ontwerp gaf aan de leerlingen best gelegenheid om zich, met 
hun natuurlijk beperkten woord voorraad, fatsoenlijk uil den slag te trekken Maar 
de meesten hebben 't niet gekund tengevolge van hun al le ontoereikende prac­ 
tischc kennis van de hoofdregels der geschreven taal. Ze schrijven er maar op los, 
zooals zij waarschijnlijk gewoon zijn er ook maar op los te pralen bij het Duitsch 
of Nederlandsch spreken. 

Ill. - Algemeenc beoordecling van den wedstrijd. 

Eerste laai. - Uitslag uoldoeïuie. vooral het Nederlandsch. 
Tweede taal. - Voor hel Nederlandseh : zwak. 

Voor het Duilsch : zee1· zwak. 
Derde taal. - Tamelijk zwak. 

IV. - Wenschen der jury. 

Eerste laaf. - Mogen de lecraars op klaar geordende ontwikkeling van ile 
behandelde stof aandringen; ook de neiging le keer gaan bij de leerlingen om 
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mei mooie maal' holle woorden te pronken, en om uit hun leesboeken onthouden 
beelden en vergelijkingen, als uiterlijke stijlsieraden te zoeken te pas te brengen. 
Tweede taal. - De enkele voldoende uitslagen bewijzen dat cr met ijver en 

goeden wil veel anders kan worden gedaan. Feitelijk kennen de meeste leerlin­ 
gen geen woorden genoeg, en is hun practischc kennis van de beginselen dei· 
spraakkunst en zelfs van de spelling tcenemaal ontoereikend. 

Derde taal. - Om het lccren spreken het leercn schrijven niet verwaar­ 
loozen. Bij de gelijktijdige studie van Nederlandsch, Hoogduitsch en Engclsch, 
de leerlingen telkens doen lellen op hel verschil in woordgebruik tusschen de 
drie talen. Liever minder lange opstellen, maar die beter verzorgd zijn wat het 
toepassen van de taalregels en ook wat het kiezen, schikken en voorstellen der 
denkbeelden betreft. 

C. LANGUES Al'fClENNES. 

Rhétorique ( sections réunies). 

A. VERSION LATIN& EN LANGUE FRANÇAISE. 

Epreuve écrite. 
I. - Résultats. 

106 concurrents présents. 
0.9 0 
0.8 1 
0.7 5 
0.6?> ,10 
0.6 
O.n 

Moins des 0.ä 
FeuiJles blanches 

12 
54 
46 
0 

II. - Interprétation des résultats et observations du jury. 
La proportion est assez élevée des élèves qui ont atteint les O.f> des points. Elle 

monte à peu près au chiffre de 60 p.c. 
La version ne présentait d'ailleurs pas de difficultés extraordinaires ni pour le 

fond ni pour la forme; seul Ic mot cannen pouvait embarrasser les concurrents. 
Et pourtant peu d'entre eux ont réussi à fournir une traduction convenable de 
l'ensemble du texte. L'application, l'attention, la réflexion patiente leur manquent 
à la plupart. lis vont parfois jusqu'à lire distraitement les mots latins: ils prennent 
ulanlur pour uumiur, quas 'Vident pour q11cc vident, quibusque pour quibus­ 
cum.que, ils confondent accendi et asceiulere ! lis passent sans la comprendre, à 
côté de l'image si transparente exprimée par les mots : in pueris oirtuium quasi 
seiïüillulas videmus e quibus accetuli philosophi ratio debet. 

La raison fondamentale des défauts observés dans les copies, c'est évidemment 
la connaissance insufllsante de la signification précise des mols. Un grand nombre 
de rhétoriciens en sont encore à ignorer le sens de: se congregant1 commeniari, 
superat, alienas, scintillulas, ducem .... 
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Que dire de l'élégance de la version sinon que le jury l'a cherchée vainement 
dans la plupart des travaux? On dirait que le souci du style dans Ja traduction 
est chose à peu près inconnue. L'orthographe grammaticale elle-même a parfois 
laissé à désirer. 

Ill.- Jugement gfohal du concours : Satisfaisant vu le nombre des élèves 
qui ont obtenu les O,ts. 

IV. - Vœux du jury, 
Le jury exprime encore une fois le vœ u de voir le vocabulaire mieux connu 

des élèves. 11 semble aussi que, malgré les efforts des professeurs, les jeunes gens 
ne sa vent pas encore ce qu'il faut entendre par la rédaction de la version. Il y a 
lieu d'y insister. 

Epreuve orale. 

L'épreuve orale a démontré que le seul concurrent admis à la subir n'était pas 
de taille à mériter le prix d'honneur. 

B. VERSION LATINE EN LANGUE FLAlUAl'H>E. 

Schriftelijke proef. 
I. - Uitslagen. 

Aanwezige leerlingen : 46. 
0.9 0 
o.~ 1 
0.7 5 
0.6:> 5 
0.6 7 
o.~ 19 

Minder dan 0.;5 10 
Onbeschreven bladen 1 

II. -- W aardeering van den wedstrijd en opmerkingen van de jury. 

;\leer dan 70 t. h. der leerlingen (5!5 op 46) hebben de helft der punten beko­ 
men; 9 onder hen(± 20 t.h.) verkregen eene onderscheiding. 

De te vertalen tekst leverde geen buitengewone moeielij kheid op; noch­ 
tans hebben slechts enkele leerlingen alles begrepen, wat hoofdzakelijk te 
wijten is aan het feit dat vele niet genoeg bekend waren met de beteekenis 
der Latijnsche woorden; het slot is door de groots meerderheid verkeerd 
vertaald. Trouwens daaromtrent allen hebben zich beperkt tot het eenvoudig 
weergeven van den zin van het oorspronkelijke. Van een streven om den 
ouden schrijver nabij te komen in opzicht van stijl. valt bijna niets te 
bespeuren. Op de beeldspraak. die hij bezigt, wordt niet gelet, de eigenaar­ 
dige wendigen, de schilderachtige uitdrukkingen, die bij hem worden aange­ 
troffen, verliezen in de vertaling alles wat ze kenmerkt; het persoonlijke 
vau zijn zeggingskracht wordt niet gevoeld en dan ook niet weergegeven; cr 
wordt zelfs geen ernstige poging aangewend om iets te zoeken dat daarmede 
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ongeveer gelijkwaardig is. Het gevolg is wel eene min of meer getrouwe 
doch kleurlooz.e vertaling, eene reeks zinnen, regelmatig, doch op dezelfde 
eentonige wijze gebouwd: zonder afwisseling, zonder zwier. 

Ontbreekt er in het algemeen stijl, in het bijzonder is de kennis der taal 
zelve bij enkele leerlingen onvoldoende ;ja, grove schrijffouten (b.v. schijde» 
voor 1clteiden) ontsieren meer dan een werk. ln de hoogste klasse is zoo iets 
niet te verschoon en. 

III. - Algemeenc beoordceling : Zeer voldoende. 

IV. - Wenschen van de jury. 

De jury acht het noodig, dat de leerlingen der hoogste klasse bekend zijn 
met de beteekeuis der Latijnsche woorden, althans met die van de meest 
voorkomende. Zoolang de leerlingen met den zin der woorden en wendingen 
niet vertrouwd zijn, zullen zij nooit vorderingen maken in de taal. Derhalve 
drukt de jury den wensch uit, dat, vooral in de lagere klassen, talrijke 
systematische oefeningen verricht worden op den woordenschat. 

Mondeling~ proef. 

Zij heeft geen plaats gr had; de leerling, die moest ondervraagd worden, 
is niel verschenen. 

Seconde. (Sections l'éunies.) 

11. - VERSION LATlNB BN J,Al'fGOE I<'RANÇAlSE. 

1. - Résultats. 
-124 concurrents présents. 
0.9. . 1 
0.8. 2 
0.7. ä 
0.6f> 5 
0.6. 6 
O.N. 22 

Moins des O.~. . . 82 
Feuilles blanches 1 

Il. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

Les deux tiers des élèves ont. obtenu moins des 0.ö. Il y a une vingtaine <le 
bons travaux, puis un intervalle considérable. Nous remarquons : f O que les 
élèves ne sont guère habitués à considérer la traduction comme un exercice de 
style français; 2° qu'ils ignorent les nuances exprimées par les constructions par­ 
ticulières à la syntaxe latine, parce qu'ils ont perdu l'habitude du I hème ou de 
Ja composition latine.On ne peut s'assimiler aucune langue sans s'exercer soit à la 
parler, soit à l'écrire. 
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JU. - Jugement global du concours. 
Il y a quelques travaux satisfaisants, le reste est faible. 

IV. - Vœux du jury. 
Les vœux du jury ressortent assez de ses observations: 1° que la version latine 

soit considérée comme un exercice de style français; 2° que Jes exercices du 
thème latin ne soient pas négligés dans Jes classes supérieures. 

B. - VERSION LATINE EN LANGUE l'LA~IANDE 

1. - Uitslagen. 
52 aanwezige leerlingen. 
0.9. 0 
0.8. i 
o. 7. !> 
0.6~ 5 
0.6. ;S 
0.5. 9 

Minder dan 0.5. 9 
Onbeschreven bladen 0 

ll. - Waardeering van den wedstrijd; opmerkingen van de jury. 

Mel verbazing heeft de jury alweer vastgesteld, dal door vele leerlingen 
gemakkelijke en vaak voorkomende woorden verkeerd zijn vertaald; is hel niet 
bedroevend dat een zeker getal onder hen niet eens de bcteekenis kennen van 
hortantur ~ trepùli, mirautes ; dal zij van hostœ c< bijlen » maken, dal zij alius 
tremor niet begrijpen, noch f1'ondea culmina, enz.P Niettegenstaande bijna een 
derde der leerlingen mcl betrekking tot de kennis van den woordenschat te kort 
schieten: heeft de jury toch moeten bekennen dat de uitslag niet onvoldoende 
was, aangezien slechts 9 op 52 minder dan de helft der punten verkregen hebben. 

Behalve de gebrekkige kennis der woorden valt op te merken de eveneens 
ontoereikende bekendheid met de 1< realia >>; de jury heeft mcl niet minder ver­ 
baasdheid waargenomen dat sommige leerlingen van Bellona eenc zee gemaakt 
hebben. dal zij niet welen of zij den zeegod Neptunn« of Neptinius of Neptun« 
moelen hcctcn. Zulke aarzelingen of fouten mochten in hel geheel niet voor­ 
komen. 

Moet de jury wederom herhalen dal verschillende vertalingen in een armoe­ 
digon, kleurloozcn stijl, in een zwakke en niet altijd zuivere taal gesteld waren P 

III. - Algemccnc heoordccling : Zeet voldoende. 

IV. - Wcnsehen van de jury. 

Op twee punten wenscht de jury de aandacht te vestigen van de lcerauren 
vooreerst op de zoo onontbeerlijke oefeningen op den woordenschat (het afzon­ 
derlijk verslag gevoegd bij het verslag over de vertalingen in het Fransoh in de 
rhetorica); voorts op de ontoereikende kennis der realia. De jury wil volstrekt 
niet beweren, dat men het aanloeren daarvan als een afzonderlijk vak moet 
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heschou wen en systemntisch onderwijzen;_ maar zij oordeelt dat de Jeeraren meer 
gebruik konden maken van de gelegenheid die bij het lezen van sommige teksten 
nu en dan voorkomt, om een of ander punt met een zekere uitvoerigheid en 
methodisch te behandelen. 

Rhétorique. 

A. VERSION GUECQUE RN LANGUE FllANÇAISE. 

Épreuve écrite. 
I. - Résultats. 

Concurrents présents : 88. 
0.9 0 
0.8 . 0 
0.7 2 
0.6~. 3 
0.6 6 
O.?> 4 

Moins des O.~ . 58 
Feuilles blanches. . 3ä 

II. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

Le jury regrette de devoir constater que le nombre des feuilles blanches 
et des copies dont la valeur n'atteint pas la moyenne des points èst extrnordi­ 
nairement élevé. 

La plupart des concurrents n'ont pas saisi Ia pensée de Plutarque, qui 
n'avait pourtant rien de bien abstrait. « Nos vêtements, dit l'auteur, ne pro­ 
duisent pas la chaleur, étant froids par eux-mêmes. lis ne font que garder 
mieux la chaleur de notre corps. Tout pareillement les biens extérieurs, la 
puissance, la richesse ne produisent pas le bonheur. Le bonheur réside en 
nous-mêmes. Tel paraît des plus heureux aux yeux de la foule; pénétrez 
<lans sa demeure : ,p•.crJ.ffüoç, il est trois fois misérable! » Cette suite d'idées 
assez simple, comme on voit, a échappé à presque tous les concurrents. 
Quelques-uns se sont bornés à broder un texte fantaisiste sur le lieu commun 
du titre. Même ceux qui ont compris, ont traduit d'une façon souvent mala­ 
droite. 

La connaissance du vocabulaire est manifestement insuffisante, le style 
incolore, sans élégance, l'orthographe parfois aussi peu soignée que le reste. 

Hl. - Jugement global du concours: Très faible. 

IV. - Vœux du jury. 

Voir le rapport sm· le concours en version latine ( classe de rhétorique). 

Épreuve orale. 

Aucun récipendiaire n'y a été admis. 
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8. VERSION GRKCQUK EN LANGUE FI.AIIANUE, 

Schriftelijke proef. 

I. - Uitslagen. 
Aanwezige leerlingen : 48. 

0.9 . 0 
0.8 . . { 
0.7 . 
0.fHi . 
0.6. 
O.ö 

Minder dan 0.ä 
Onbeschreven bladen 

5 
() 

5 

II. - Waardeering van den wedstrijd; opmerkingen van de jury. 

Slechts 4 leerlingen hebben een onderscheiding bekomen en meer dan de 
helft verkregen geen 50 punten. Die uitslag is minder bevredigend dan de 
vertaling uit het Latijn. 

De tekst - aan Plutarchus ontleend - was nochtans in het geheel niet 
moeielijk; om de aaneenschakeling der gedachten te vatten, werd geen 
buitengewone inspanning gevergd. Als een zoo groot getal leerlingen niet 
eens de helft der punten bekwamen is dat wederom toe te schrijven aan hun 
onbekendheid met de beteekenis der woorden; zelfs de eenvoudigste en 
vaak voorkomende schijnen aan velen heelemaal vreemd (b. v. ,p1.c;á.0),1.o.; 
ù.'Jol~·~, ,ou -riOouc;). Voor 't overige valt, met betrekking tot de wijze van 
vertalen, hetzelfde te zeggen wat de jury reeds opgemerkt heeft bij de ver­ 
talingen uit het Latijn : te weinig aandacht en nadenken, geen po~ing om 
een sierlijke taal te gebruiken en zich door een flinkcn stijl te onderscheiden, 
maar steeds, keurloosheid en eentonigheid. Grove taalfouten, inzonderheid 
particularismen, werden ook aangestipt. 

III. - Algemeene beoordeeling : Voldoende. 

IV. - Wenschen van de jury. 

Zie het verslag over de vertalingen uit het Latijn. Ook hier wenscht de jury 
dat er naar middelen worde omgezien, om er toe te komen de leerlingen 
genoegzaam vertrouwd te maken met den woordenschat, zoodat zij niet 
dadelijk worden in de war gebracht door een woord of een staande 
zegswijze én naai' den zin raden. 

Mondelinge proef. 

Er was maar een leerling tot de mondelinge proef toegelaten , hij is niet 
eens verschenen. 
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Seconde. (Section grecque-latine). 

A. - VrmSION GRKCQIIE EN LAl'fGUE FRANÇAISE. 

I. - Résultats. 
99 concurrents présents. 

0.9. » 

0.8. ! 
O.i. . ~ 
0.6!S ,.. 
0.6. 7 
0.5. 8 

Moi11:-; des o.s. . ~3 
Feuilles blanches. . il 

Il. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

Deux grands défauts à signaler : jo l'insuffisance <lu vocabulaire grec; 
2° l'incorrection du style français: phrases mal construites et mal ponctuées, 
termes impropres, aucun effort pour faire œuvre de style. - Autre obser­ 
vation : des classes entières ont remis des copies à peu près nulles, les 
lauréats appartiennent à trois ou quatre établissements. 

HI. - Jugement global du concours. 
Faible. 74 élèves sur 99 n'ont pas obtenu les O.!> et la plupart d'entre eux 

restent beaucoup en dessous des O.?$. 

IV. - Vœux du jury. 

i0 Multiplier Jes exercices qui ont pour but d'inculquer les vocables grecs, 
leurs formes diverses et les règles de la syntaxe. En particulier, le rôle des 
participes est peu connu; 
2° Considérer la version grecque comme un exercice de style français. 

fi. - VERSION GHECQUE F.N UNGDE FLAMANDE. 

1. - Uitslag. 
33 aauwi-zige leerlingen, 
0.9. » 
0.:-(. )) 

0.7. 2 
0.6ä 1 
0.6. 2 
O.~. H 

Minder dan O.ä. 16 
Onbeschreven bladen. 1 

II. - Waardeering van den wedstrijd; opmerkingen van de jury. 
Oc helft der leerlingen verkregen niet de O.~ der punten en geen enkele 
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prijs werd toegekend. De oorzaak daarvan is niet te zoeken in moeilijkheid 
Yan den tekst. Maar hoc kan het anders dat zoovcle leerlingen er weinig van 
terecht brengen, als zij niet flens de beteekenis kennen van eenvoudige 
woorden als o. a. zopr;~ç ~•.lh'lê1."lk:1.·1, dY.r.:ç, enz.! Als zij in de war worden 

L Il d t ,. , ' t , - 0 t ge rae l oor Zf'f,[Ml.7:(1., g7y€flj~Z'I, o.·r~~ro~, 7\p.u>p.i::-,r,ç, vY.O.:aw,, enz. 11 egen- 
sprckclijk zouden ze met veel meer gemak een tekst vertalen, als ze den 
woordenschat beier beheersehten ; dat blijft steeds de zaak waar alles van 
afhangt. 

Behalve die onvoldoende bekendheid met den woordvoorraad, heeft de 
jury nog aan le slippen de slordigheid die zij aan den dag leggen bij het 
schrijven van hunne taal; inzonderheid - en dat was in dezen wedstrijd 
vooral het geval - streven zij cr niet na het gepaste woord te kiezen, maar 
gebruiken het eerste het beste dat cenigszins schijnt te kunnen dienen in het 
verband. 

III. - Algcmccne beoor<lecling : Voldoende. 

IV. - Weaschen van de jury. 
Zie het verslag gevoegd bij de vertalingen uil het Latijn in het Fransch in 

de rhetorica. 

D. - Hrsronœ ET GÉOGRAPHIE. 

JU,élorique. Humanités anciennes (section latuw). 

Epreuve écrite. 
1. - ltésultats. 

16 concurrents présents. 
0.9. » 
0.8. 
0.7. 
0.65 
O.H. 
O.K 

Moins des 0.D. 
Feuilles blanches . 

2 
2 
>• 

1 
2 
... 
;) 

6 

IL - Interprétation des résultats et observations du jury. 

A.. Histoire. - Le style el l'orthographe laissent à désirer. 
IJ. Géographie. - Les questions ont été généralement bien résolues. 

MoJCllJlC générale n6. 
Hl. - Jugement global du concours. 

A. Histoire. - Satisfaisant. 
IJ. Géographie. - Satisfaisant. 

Epreuve orale. 

Résultat» de l'épreuve. - L'élève classé premier au concours écrit n'a pas 
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comparu à l'épreuve orale. Le second a obtenu dans cette dernière épreuve 
les 7 /tO des points. 

b) Rhétorique. Humanités modernes (Sections i·émiie.ii). 

A. Copies françaises. 

Epreuve écrite. 

I. - Résultats. 
75 concurrents présents. 

0.9. . » 

O.S. 4 
0.7. . 9 
0.65 4 
O.G. 4 
0 ~· . ,.). 

Moins des 0.5 . 
Feuilles blanches. 

9 

fO 

II. - Interprétation des résultats et observations du jury. 
A. Histoire. Il y a d'excellentes compositions, mais, sur 75 concurrents, 

45 n'obtiennent pas les O.!> des points. Le style et l'orthographe laissent à 
désirer. 
B. Géographie. Même observation. 
Ill. - Jugement global du concours. 

A .Histoire. - Satisfaisant. 
B. Géographie. - Satis/ aisant. 

Epreuve orale. 

Résultats de l'épreuve. - A une exception près, l'épreuve orale a confirmé 
les résultats du concours écrit. Les concurrents ont fait preuve de connais­ 
sances solides et se sont exprimés avec clarté et précision. 

B. Copies flamandes. 
Epreuve écrite. 

I. Résultats. 
26 concurrents présents. 

0.9. . . » 
0.8. . 4 
O.i. 2 
0.65 IJ 

0.6. 1 
o.~. . 5 

Moins des o.s. 9 
Feuilles blanches. 7 
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Il - Interprétation des résultats et observations du jury. 
A. Histoire. - Le style laisse beaucoup à désirer. Certaines compositions 

sont excellentes, mais sur 26 concurrents, 16 ont moins des 0.5 des points. 
IJ. Géographie. - Mèmc observation. 

III. - Jugement global du concours. 
A. Histoire. - Satisfaisant. 
11. Géographie. - Satisfaisant. 

Epreuve orale. 

Résultats de l'épreuve. - A une exception près, l'épreuve orale a confirmé 
les résultats du concours écrit. 

c) Seconde. Humanités anciennes. 
I. - Résultats. 

10.f. concurents présents. GJ.7 concurrents présents. 
Copies françaises. Copies flamandes. 

0.9. 
0.8. 
0.7. 
0.65 
0.6. 
o.~. 

Moins des o.s. 
Feuilles blanches. 

)) 

8 
7 
6 
J 

10 
60 
1-2 

)) 

6 
f 
i 
)) 

)) 

IL Interprétation des résultats et observations du jury. 
A. Histoire. - Il y a d'excellentes compositions, mais la moyenne est 

trop faible. . 
H. Géographie. - Même observation. 

Ill. - Jugement global du concours. 
A. Histoire. - Satisfaisant. 
IJ. Géographie. - Satisfaisant. 

Il. - t»:wUe scleutl6q11e. 

/I. MATill~1HATIQUES. 

Rhé!oriqlle. Humanités anciennes. (Section greeque-latine.) 

Epreuve écrite. 
I. - Résultats. 

15!> concurrents présents. 
0.9. i 
0.8. i 
0.7. i 
0.6.) t 
0.6. 3 
0.5. 6 

Moins des O.t.. 89 
Feuilles blanches. 55 
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U. - Interprétation des résultats et observa lions du jury. 
1re question. - La partie théorique a été bien résolue par la plupart des cou­ 

currents qui se sont donné quelque peine; mais il n'en a pas été de même de 
l'application. Le volume à déterminer n'est cependant qu'un tronc de prisme 
dont la section droite se calcule aisément si l'on sait lire une ligure géométrique 
soigneusement dessinée. 

'2.0 question. - Beaucoup <l'élèves ne sont pas parvenus à résoudre ce pro­ 
blème, principalement par ignorance ou oubii des formules trigonométriques les 
plus élémentaires. 

5° question. - Les bonnes réponses ont été nombreuses. 
4e question. -·· La théorie classique de l'amortissement d'un emprunt par 

annuités constantes est généralement peu connue, et la pratique du calcul numé­ 
rique laisse beaucoup à désirer. 

III. - Jugement global du concours: Très faible. 

Epreuve orale. 

Résultats de l'épreuve. - Les deux élèves appelés à cet examen ont montré 
beaucoup de faiblesse en algèbre financière ; mais leurs connaissances en géo­ 
métric cl en trigonométrie sont assez satisfaisantes. lis obtiennent respectivement 
55 et 54 points sur ~o. 

Rhétorique. Humanités anciennes (section latine). 
Hltélorique. Humanités modernes (section scieutifique). 

Epreuve écrite. 

Section Intinc. Section scientifique. 
- - 

t tl Concurrents. 65 Concurrents. 
0.9 )) )) 

0.8 . )) 2 
0.7 . )) f 
0.6~. )) t 
0.6 '.l 2 
O.!> 10 5 

Moins des 0.5 ,10 38 
Feuilles blanches 4 f tl 

JI. - Interprétation des résultats el observations du jury. 
Géométrie analytique. - Un très grand nombre d'élèves ont trouvé l'équation 

de la conique C, mais un seul d'entre eux a fait une discussion complète et 
répondu entièrement à tous les points du 2°. Après avoir formé les fonctions LV­ 
AC el À, celle discussion peul cependant aisément se résumer comme suit : 

a) 1) est sur une des paraboles f +px= 0, f - px = 0 ; alors B~ - AC 
= 0, et C est du genre parabole. - Pour D sur y~ +px= 0, À O et C est une 
parabole proprement dite, - Pour D sur y':! - px= 0: L\ = 0, D" - AF= 0 
et C dégénère en deux étroites réelles confondues. 
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b) D est à l'intérieur d'une des deux paraboles Y' + px= 0, y2 - px= 0; 
alors W - AC < 0 et C est du genre ellipse. - Pour D sur OX : il = 0 et 
l'ellipse dégénère en un point. - Pour D non situé sur OX : A il < 0 et C est 
une ellipse proprement dire. 

. c) D est en dehors des deux paraboles y2 + px:.:.-::: 0, -y2 - px= 0, alo I'S 82 - 

AC> 0 cl C est du genre hyperbole; mais puisque dans ce cas t,,. 0, C sera tou­ 
jours une hyperbole proprement dite. 
- Le 5° de la question d'analytique a été généralement mal compris et n'a 

donné lieu qu'à peu de solutions satisfaisantes. Quant au 4°, deux élèves seule­ 
ment l'ont assez bien traité ; cependant celte partie ne présente guère de diffi­ 
cultés, elle peut être résolue en faisant abstraction de ce qui précède, il su1IiL de 
se baser sur quelques propriétés des coniques. 
Trigonométrie. - Un seul élève a répondu d'une manière assez convenable à 

celle question. Cc résultat est su prenant, car on arrive rapidement au résultat 
en se rappelant que Ic nombre F des faces, Ie nombre S des angles solides el le 
nombre A des arêtes d'un polyèdre quelconque, sont reliés par la relation F + 
S =A+ 2. 

UI. - Jugement global du concours : Faible pour la section scientifique et 
très [aible pour la section latine. 

Epreuve orale. 

Ilésnltats de l'épreuve. - Les deux élèves appelés à cet examen ont fait 
preuve de connaissances suffisantes en géométrie analytique ; mais ils ont 
montré de la faiblesse en trigonométrie sphérique et surtout en géométrie des­ 
criptive. Ils obtiennent respectivement 55 et 28 points sur ~O . 

JU1éf 01'ù1ue. llumanités modernes (s,.·ction iiulustrielle el comme1·ciale). 

Épreuve écrite. 

J. - Ilésultats. 
30 eoncut-rents présents. 
o. !J 1 
0.8 . )) 
0.7 . 5 
0.6~. 2 
o.s 2 
O.t; ! 

Moins des O.t> 2ft, 

Fcuiltes blanches 6 

Jl. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

!0 La question de géométrie, quoique très simple, n'a été résolue que par 
u11 petit nombre d'élèves, et encore ceux-ci ont-ils employé.pour les deux pre­ 
mières parties, des moyens fort détournés, alors que 'l'application judicieuse 
d'une propriété du triangle rectangle mène rapidement au résultat. 
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2° Quant au problème sur l'emprunt, pt·esquc tous les concurrents ont 
exprimé de suite l'annuité en écrivant 

6,000,000 a= . r (5<'>, 0.04), 

mais deux d'entre eux seulement ont trouvé la formule qui permet de déter­ 
miner la valeur du capital V c1uc la banque relire de son émission. Cepen- 

1 1 b 1 . n· . b v x 1Ho < ant. en remarquant que a . anqne < oit c ectivernent rem ourser ---- , 500 
et que !HO francs de ce dernier capital produisent annuellement rn francs 
d'intérêt, on peul écrire immédiatement 

V X 5-10 f (- . i5 ) = a ali - ' !HO • 

relation que l'on peut encore mettre sous la forme : 
v x o.o;:; 

a = V X 0.05 + 
500 56 

( 1 + -51-0 X 0.05 ) _ i 

5° La question sur l'assurance-vie a été bien comprise; plus <le la moitié 
des élèves en ont trouvé la solution. 

HL - Jugement gloLal du concours : Faible. 

tprcuve orale. 

Résultats de l'épreuve. - Le seul élève appelé à cette épreuve a montré 
des connaissances solides en algèbre financière; mais il a laissé à désirer en 
ce qui concerne la géométrie appliquée. Il obtient '57 points sur öO. 

Seconde. Humanités anciennes (section latine). 

1. Résultats. 
2ti concurrents présents. 

0.9 . » 

0.8 l) 

0.7 )) 

0.6~. )) 

0.6 )) 

0 •. 2 • :> 
Moins des O.t; u; 

Feuilles blanches 8 

IJ. - Interprétation des résultats e,t observations du jury. 
Les élèves ne paraissent guère habitués à rechercher des simplifications 

d1111s les calculs d, en ~é11éral, ils ne comprennent rien aux discussions des 
résultats trouvés. Non seulement ils semblent ignorel' la manière de résoudre 
les questions d'application qui sont proposées'. mais il est certain, en outre, 
qu'il ne connaissent p:,s gra11d'chosc des cours théoriques; ils rédigent mal 
et ne mettent a11c1111 ordre dans la disposition des opérations. 
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lil. - Jugement global du concours : Très faible. 

Troisième. Humanités modernes (Section scientifique). 

I. -- Résultats. 
129 concurrents présents. 
0.9 » 

0.8 t 
0.7 » 

0.6ä 
0.6 
0.5 

Moins des 0.5 
Feuilles blanches. 

J) 

)) 

t05 
20 

Il. - Interprétation des résultats cl observations du jury. 
Une dizaine de eoneurreuts seulement ont essayé de résoudre toutes les f(UCS­ 

lions. Tandis que les premières questions sont traitées par le plus grand nombre 
avec soin el succès, les dernières ne sont l'objet d'aucun effort sérieux, bien que 
les exercices proposés rentrent dans Ic domaine des applications courantes, n'exi­ 
geant ni connaissances exceptionnelles, ni trucs spéciaux de résolution. l\1olifs : 
manque d'entraînement chez les élèves, applications traitées trop superficielle­ 
ment dans certains cours, applications logarithmiques en générul négligées. 

Ill. - Jugement global du concours: Un seul travail est à tirer hors de 
pair. 

IV. - Vœux du jury. 
J ° Faire dans les cours un nombre limité d'applications -types, bien choisies 

et approfondies avec soin ; 
2° Entourer de soins particuliers les exercices logarlthmiques , 
5° A partir de la troisième, porter à quatre heures la durée des compositions 

trimestrielles. 

B. PHYSIQUE KT ClllMIE. 

IU,étorique. Humanités anciennes (section 91·ecque-latine). 

Épreuve écrite. 

I. - Résultats. 
i 55 concnrrents présents. 
O.!) 2 
0.8 . 5 
0.7 
O.G~ 
0.f:> 
Ü 

.... • o 
Moins des O.n 

Feuilles blanches. 

20 
rn 
9 
8 

59 
f7 
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ll. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

En physique, les réponses ont été, en moyenne, satisfaisantes. Par contre, le 
résultat du concours en chimie est très faible: !:Si concurrents sur 155 n'obtien­ 
nent pas la moitié des poi~ls affectés à cette branche. 

Ill. - Jugement global du concours. 

Ce concours est satisfaisant pour la physique et très faible en chimie. 

Épreuve orale. 

Hésultats de l'épreuve. - L'examen oral des cinq premiers élèves a été peu 
brillant. En physique, c'est à peine s'ils conçoivent nettement la notion du centre 
optique des lentilles; la formule donnant l'intensité du courant produit par les n 
éléments d'une pile électrique associés en couplage mixte est retenue machinale­ 
ment, sans Ja compréhension concrète de son origine et de sa signification. -­ 
Les connaissances en chimie sont trop vagues: on ignore les principes des théories 
qui simplifient la compréhension des lois pondérales des combinaisons. 

Seconde. Humanités anciennes (section grecque-latine). 

L - Ilésultats. 
f3 I concur+e»!« p1·éscnts. 
0.9 !} 
0.8 i4 
0.7 !) 
0.65 . 2 
0.6 ,.. 

;) 

0.5 12 
Moins des 0.[S 7i 
Feuilles blanches. g 

ll. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

La quatrième question, qui exigeait des définitions très précises, a été 
naturellement la moins bien traitée. - Les groupements des résultats 
montrent qu'jl existe des établissements où le cours de physique a été fort 
bien donné, d'autres où il parait bien médiocre. 

Ill. - Jugement global du concours. 

Il est difficile, dans ces conditions, d'émettre un jugement global sur le 
présent concours : d'une part, il a été décerné 52 prix et accessits et des 
élèves se sont montrés excellents; d'autre part, 80 concurrents (soit 61 p.c.) 
n'ont pas mérité la moitié <les points. Cc nombre considérable de réponses 
insuffisantes, provenant pour la plupart d'établissements déterminés, 
diminue fortement la moyrnne générale qui, sans cela, cùt été très satis­ 
faisante. 
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Seconde. Humanités anciennes (section latine). 
I. - Résultats. 

26 concurrents présents. 
0.9. » 

0.8. ä 
0.7. i 
0.6ä 1 
0.6. i 
o.s . 2 

Moins des 0.:5 . 
Feuille blanche. 

Jl. - Interprétation des résultats cl. observations du jury. 

Sauf quelques très méritoires exceptions, la moyenne des réponses est 
faible. 

La théorie de l'arc-en-ciel est fort mal connue; trois concurrents seule­ 
ment ont compris la notion fondamentale des rayons efficaces. 

Ill. - Jugement global du concours. 

En conséquence, le concours, jugé globalement et malgré les cinq prix 
décernés, ne mérite que la note faible. 

Troisième. Humanités modernes (section industrielle et commerciale). 

I. - Résultats. 

67 concurrents présents. 
0.9 . )) 
0.8. 5 
0.7. 9 
0.6ö 6 
0.6. 0 
O,ö . 15 

Moins des O.!J. 2;i 
Feuilles blanches. 2 

11. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

La précision manque dans les défini lions demandées par la question IV. 
Les élèves semblent peu familiarisés avec les problèmes d'application du type 
de celui qtt•? comportait la question III. 

III. - Jugement global du concours. 

Malg1·é ces critiques, le concours doit être apprécié comme satisfaisant, en 
raison de la bonne moyenne générale des résultats. 
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Troisième. llumanités modernes (section 1cientifique). 

1. - Résultats. 
{33 concurrents présents. 

0.9. 7 
0.8 . 16 
0.7. !O 
o.ss !, 
0.6. 15 
OJS. 

Moins des 0.5 . 
Feuilles blanches. 

27 
~5 
2 

II. - Interprétation des résultats cl observations du jury. 
Le jury n'a pas <l'observation spéciale à présenter à propos des réponses 

qu'il a eu à examiner; elles témoignent que les matières correspondantes ont 
été, généralement, convenablement enseignées. 

Ill. - Jugement global du concours. 
t~ concours est trè« satisfaisant. 

c. SCIENCE<; COMJ\IEIICIALES ET Ecoxoms POLITIQUE. 

llhétorique. Humanités modernes (section industrielle et commerciale). 

Epreuve écrite. 

I. - Résultats. 
40 concurrents présents. 

0.9 » 

0.8 2 
0.7 2 
0.6t> 5 
0.6 3 
0.5 ä 

Moins des 0.5 24 
Feuille blanche ! 

II: - Interprétation des résultats et observations du j nry. 
Arithmétique. - 11 existe pour les affaires rle bourse une langue spéciale, 

un argot, dont l'emploi s'impose si l'on veut être bien compris. La plupart 
des concurrents paraissent peu familiarisés avec ce langage ou hésitent à s'en 
servir. Ainsi, au lieu de dire simplement: je lève ou j'abandonne, ce que 
tout le monde comprend, ils préfèrent écrire: je peux abandonner 011 résilier; 
- je peux livrer les titres ou abandon11er la prime; - on peut indifférem­ 
ment vendre ou résilier ; - je résilie la vente; - la vente peut être mainte­ 
nue ou résiliée; - i' effectue le mal'clté, je lève les titres, etc. 

Souvent, quand l'expression voulue est employée, elle est aussitôt suivie 
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d'une parenthèse qui en renferme l'explication - bien inutile. Exemples : 
si j'abandonne (je résilie le marché); - je lèverai la prime, c'est-à-dire je 
lèoeroi les titrrs , - alors on lève la prime, c'est-à-dire livre les titres; - je 
lèverai ou j' eflectuerai C opération, etc. 

La réponse au litt. a) de la question lil aurait gagné eu clarté si l'on avait 
présenté les hypothèses dans l'ordre suivant : 

On aurait ,·u ainsi immédiatement dans quels cas il y a lieu d'abandonner 
ou de lever et dans quels cas on gagne ou l'on perd. 

Comptabilité. - En général, les écritures ont été bien présentées au point 
de vue de la forme. Il eût été désirable, toutefois, de voir plus fréquemment 
tracer le journal avec cl1•ux colonnes, l'une pour les sommes du débit, l'autre 
pour celles du crédit. Les libellés .auraient aussi pu être plus complets et 
mieux adaptés à l'opération. Cc n'est pas justifier le choix des comptes ni 
les débits et les crédits que de renvoyer simplement à un livre auxiliaire en 
disant, par exemple : clélail, voir livre de caisse. 

On a trop fréquemment pris des déboursés pour des valeurs. Ainsi. un 
grand nombre de concurrents ont. porté à cavalerie ou à matériel roulant 
des postes qui auraient dû figurer à [rais génfraux, à entretien et réparation 
ou à assunmce caxolerie. 

Il faut aussi, en Lonne comptabilité, ne pas confondre en un compte unique 
des objets de nature et de destination trop différentes pour pouvoir être 
réunis sous un même chef. Ainsi les achats de fourrages ne peuvent être 
portés au compte ouvert aux chevaux. 
Il semble que beaucoup de concurrents ne sont guère familiarisés avec la 

méthode de centralisation. Cela ressort de la manièr_e dont ils ont comptabi­ 
lisé les opérations du 51 mai. 

Enfin un trop grand nombre de copies n'ont donné aucune réponse à cer­ 
taines questions ou n'ont donné que des réponses nulles. 

Droit commercial. - Les réponses aux questions de droit commercial 
sont caractérisées par l'incertitude de la pensée et la multiplicité des 
erreurs. 

L'incertitude de la pensée se traduit par l'hésitation dans l'emploi du mot 
propre ou du terme usuel on par le recours à des expressions et des tour­ 
nures qui n'expriment l'idée 4uc d'une manière approximative. Exemple : 
tribunen» commerciaux; Iréqucment employé pour tribunaux de commerce; 
- ces tribunaux sont ·présidés par des cornmerçants ; - ils sont institués 
pour diminuer la durée des iuyeuwit.s; pour résndoriser le» contestations; - 
i Is appartien nent au derp-é de première instance; à la juridiction rie première 
instance; - ils ne jugent qu'en premier degré, etc. 

On remarque également que les élèves donnent trop volontiers à leur pen- 
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sée une expression absolue et empreinte d'exagération au point qu'elle en 
est entièrement rtélormée. Ainsi, s'il n'y a pas de tribunaux de commerce en 
certaines localités, c'est parce qu'o11 u'y trouverai! pas d'hommes réunissant 
les conditions de capacité, de moralité et de fortune nécessaires ... Plusieurs 
copies portent des réponses analogues. 

Quant aux erreurs.elles sont nombreuses dans presque toutes les copies.En 
général, les élèves ne voient pas nettement la place qu'occupent les tribu­ 
naux de commerce dans notre organisation judiciaire. Ils ne savent pas non 
plus où ces tribunaux sont établis ni comment sont jugées les contestations 
commerciales dans les arrondissements où les tribunaux consulaires n'existent 
pas. 

Ainsi un grand nombre de concurrerits citent Bruges parmi les chefs-lieux 
de province qui n'ont pas de tribunal de commerce. Plusieurs croient. <(UC les 
contestations de nature commerciale sont, clans les arrondissements judi­ 
ciaires d'Arlon et de Hasselt, jugées par les tribunaux de commerce d'un 
arrondissement voisin ou <l'une autre province. D'autres pensent qne le tri­ 
bunal civil peut être chm·gé de la cause. Les ressorts de nos cours d'appel 
sont inconnus, car nombreux sont les élèves qui parlent d'une juridiction 
<l'appel par province. 
Très peu de solutions satisfaisantes ont été fournies à la question II. LI'S 

réponses sont vagues et confuses. Elles prouvent que ~i les élèves ont •1 uelque 
souvenir d'un texte de loi, ce souvenir est déjà très effacé et qu'ils ne se sont 
pas rendu compte de l'exécution et de la portée de la loi en l'appliquant à un 
exemple. 

Géographie. - En dehors des erreurs ordinaires en celle matière et qui 
consistent à citer une localité pour une autre ou ~\ désigner comme centres de 
production des endroits qui n'en sont pas, 011 remarque ici, comme dans les 
autres matières, des confusions et des hésitations qui montrent que les con­ 
currents ne connaissent pas toujours les choses dont ils parlent. 

Ainsi l'on voit constamment confondre yranil et petit orauit ; calcaire et 
pierre à chaux; pierre de taille et porphyre) etc. Plus d<> la moitié des cou­ 
currents ne voient aucune différence entre pierre à bâtir, pierre bleue, 
pierre de taille, petit qrani: et porphyre et emploient indifféremment ces 
dénominations les unes pour les autres. 

La création des musées d'échantillons et la mise fréquente sons les yeux 
des élèves d~ spécimens bien caractérisés de ces divers matériaux contri­ 
bueront sans doute à prévenir ces confusions à l'avenir. 

É'conomù: politique. - Il n'y a guère de réponses satisfaisantes à la qucs­ 
tion d'ó,·onornie politique. Ici, comme dans les autres matières, il y a beau­ 
coup d'impn~cision dans Ic langagt>, beaucoup de ncbulosite dans la pensée; 
souvent même les idées sont erronées. 

Les élèves ne possèdent pns les nol inns élémeutuires qui leur ont été 
enseignées. Ils n'ont, en général, d'idées nettes ni sur l'ori~inc du capital, ni 
sur les diverses espèces tic capituux , ni sur les uvantages que Ic capital 
apporte à la société humaine. 
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Les réponses fournies à la question concernant les avantages et les incon­ 
vénients de l'accumulation de capitaux montrent, en outre, que les idées de 
la généralité des concurrents ne sont pas correctes. Un seul d'entre eux a 
rencontré les objections faites à la concentration des capitaux. Tous les autres 
se sont bornés à les énumérer parfois même avec une certaine complaisance 
et de manière à faire croire que, à leur avis, les inconvénients l'emportent 
de beaucoup sur les avantages. 

UI. - Jugement global. 

En résumé, si les travaux laissent parfois à désirer au point de vue de la 
méthode, ils pêchent surtout par le manque de sûreté dans l'acquis des 
notions diverses et par l'imprécision du langage. 

La généralité des élèves ne connaît pas ou, ce qui est la même chose, ne 
connaît que d'une manière approximative et incertaine. 

Ces défauts apparaissent dans toutes les matières. En arithmétique, toute­ 
fois, il y a un certain progrès comparativement aux concours précédents : les 
réponses sont moins prolixes et elles sont mieux présentées. 

Au point de vue matériel, le concours a aussi gagné. Les copies sont bien 
soignées et bien écrites, comme il convient, d'ailleurs, de la part de jeunes 
gens qui se destinent à la carrière commerciale. 
~n tenant compte des critiques de détail qui précèdent, du petit nombre 

de copies qui ont atteint la moitié des points et de la faiblesse de la moyenne 
qui ne dépasse guère 40 p. c. ~ on ne peut déclarer satisfaisant le résultat 
obtenu. 
te concours est faible dans son ensemble. 

IV. - Vœux , 
f O Que les élèves soicnl exercés à répondre avec concision, avec précision 

et avec clarté · ' 
2° Qu'i] ne leur soit pas permis de se servir, dans leurs réponses, d'expres- 

sions inexactes ou ne rendant leur pensée que d'une manière approximative; 
5° Que les réponses fautives soient immédiatement relevées et corrigées; 
4° Que MM. les professeurs s'assurent fréquemment -par des applications 

répétées, par exemple, -· si les élèves ont bien compris et possèdent à fond 
les notions enseignées; 

Ö0 Que des exemples précis et aussi nombreux que possible soient donnés à 
l'appui des théories économiques; 

fi0 Que ces théories soient enseignées avec prudence afin que l'élève ne se 
trompe pas sur leur portée et acquière des notions saines et justes ; 

7° Que l'élude du droit soit considérée non comme ,m vain exercice de 
mémoire, mais eomme une brnuehe d'application et de pratique ; 

8° Que l'on combatte eu celte matière, tout autant qu'en arithmétique, la 
tendance des élèves a se contenter d'un à-peu-près et à substituer une rédac­ 
tion incorrecte à celle de la science· ' 9° Que l'un montre en toute occasion combien la langue du droit est 



( i89 ) 

étudiée, subtile, précise et qu'on exerce les élèves à se l'assimiler dans toute 
h, mesure du possible. 

10° Que 'I' on organise dans tous les athénées <les musées de produits com­ 
merçables cl qu'on en mette fréquemment les collections sons les yeux et 
dans les mains des élèves. 

Epreuve orale. 

L'épreuve orale a confirmé la conclusion déduite des résultats fournis par 
l'épreuve écrite. 

Troisième. Humanités modernes (sec/ion industrielle et commercialev. 

I. - Ilésultats. 
6G concurrents présents. 

0.9 n 

0.8 2 
0.7 1 
0.6~. )) 

0.6 )) 

o.r, 6 
Moins des O.t> 56 

Feuille blanche 1 

Il. - Interprétation des résultats et observations <lu jnry. 
Première question. - Toutes les réponses au litt. c) ont été incomplètes; 

aucun concurrent n'a fait ressortir qu'une traite tirée sur une banque est 
négociable à un change plus favorable. 

Deuxième question. - Un très petit nombre de bonnes solutions. Cela 
prouve que la méthode d'arrêter les comptes courants à taux réciproques et 
variables n'est pas suffisamment connue. 

Troisième question. - En génél'al, Ic prix coûtant des marchandises n'a 
pas été déterminé exactement. Les élèves ont perdu de vue qu'il fallait rel ran­ 
cher les retours à la fois du débit et du crédit. 

Quatrième question. - a) Un seul fait était à signaler <lans Ja correspon­ 
dance et la lettre qui devait l'indiquer n'a été rédigée avec la précision et 
dans le style voulu par aucun des concurrents. 

Cinquième question. - A l'exception d'un seul, les concurrents n'ont pu 
dresser exactement le compte (( perles et profits ». 

III. - En résumé, le concours est tres faible dans son ensemble. 

lV. - Le jury émet les vœux suivants: 

1 ° Que les élèves soient exercés à répondre avec concision, avec précision 
et avec clarté; 

2° Qu'il ne leur soit pas permis de se servir.rlaus leurs réponses, d'expres­ 
sions inexactes ou 11c rendant leur pensée que d'une manière approximative; 
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5° Que les réponses fautives soient immédiatement relevées et corrigées , 
4° Que MM. les professeurs s'assurent fréquemment, par des applications 

variées, si les élèves out bien compris et possèdent à fond les notions 
enseignées. 

0. - l)l~SSIN GÉOJ\IÉTRIQCJE. 

Rhétorique. Hnmtmités onciennes (section latine). 

Rhétcriqu«. Humanités modernes (.section scientifique). 

Épreuve écrite. 
1. - Résultats. 

Section latine. Section scientifique. 

1;J concurrents présents. 
0.9 n 

u.s 

61 concurrents présents. 

0.7 -1 
O,fi~ )) 

O.G )) 

0 !!;' .a 
Moins des 0.!3 . i1 

Feuille blanche. i 

0.9 YI 

0.8 )1 

0.7 ,, 
o.es )) 

O.() t 
o.~ )) 

Moins des O.ä 44 
Feuilles blanches 1'' ~ 

Il. - Interprétation des résultats et observations du jury. 
Peu d'élèves ont déterminé convenablement les projections orthogonales 

de la pyramide pentagonale ainsi que les ombres propres el les ombres 
portées. De plus, d'une manière générale, il y a beaucoup trop <le négligence 
et d'inhabileté claus le tracé des hachures, des traits pleins, des pointillés, 
des ponctués et des lettres. 

Au lieu de consacrer tout leur temps au dessin, certains concurrents se 
sont donné beaucoup de mal - alors que cela n'était pas demandé-à expli­ 
quer la marche qu'ils avaient suivie. 

Ill. - Jugement global du concours : Faible. 

Seconde. llumanités anciennes (section latine). 

l. - Résultats. 
2ä concurrents présents. 
0.9. 
0.8. 
0.7. 
0.6ä 
0.6. 
0.ä. 

Moins des 0.5 
Feuilles blanches. 

)) 

H 

)} 

'l 

)) 

2 
1U 
4 
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Il. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

La détermination précise des projections orthogonales des solides ainsi que 
celle des ombres propres d des ombres portées ont généralemenl laissé à 
désirer. Certains eoueurrents n'ont pas observé les conventions généralement 
admises en cc qui concerne l'indication des rayons lumineux, des lignes de 
rappel, de ponctués cl des traits de force • Beaucoup d'épures même sont 
faites sans soin et sans souci de la propreté. Enfin, les explications fournies 
manquent très souvent d'ordre et de clarté. 

Ill. - Jugement global du concours : Faible. 

Troisième. Humanités modernes (section scientiflque;. 

1. - Ilésultats. 
129 concurrents présents. 
0.9. . . ,t 
0.8. ä 
0.7. 1 
0.6;$ 
0.6. 
O.o. 

Moins des o.s. 
Feuilles blanches. 

,- 
;) 

2 
2 

84 
51 

II. - Interprétation des résultats et observations du jury. 
Peu d'élèves ont déterminé avec précision les projections orthogonales des 

deux tétraèdres réguliers; la plupart semblent ignorer l'emploi des rabatte­ 
ments. 

Le tracé aussi laisse généralement à désirer: les traits sont lror gros et 
manquent de pureté. 
- Enfin, en ce qui concerne l'exposé de Ja marche suivie, il conviendrait 
d'observer un ordre plus -logique, plus méthodique et de s'exprimer avec 
moins de prolixité. 

III. - Jugement global du concours : Faible. 

11.UU~E,IU DES H1~su1..:r,1.Ts. 

ÉPREUVE ÉCHITE. 

I. - Langue [rauçaise. 

Première: langue. 

Rhétorique Il. A. : très satisfaisant.· 
Ilhétorlque Il. lL : très satisfaisant. 
Seconde ll. A. : très satisfaisant 
Troisième ll. il!. : assez satisfaisant. 

Seconde langue. 
très satisfaisant. 
très satisfaisant. 
satisfaisant. 
faible. 
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ll. - Langues qermanique«. 

A. - Néerlandais. 

Première langue. 
Ithétorlque Il. A. : satisfaisant. 
Ilhètonque Il. M. : satisfaisant. 
Seconde li. A. : satisfaisant. 
Troisième Il. i\l. : très satisfaisant. 

B. - Allemand. 

Première langue. 
llhètorlque II. A. : très faible. 
Uhétorique Il. M. : satisfaisant. 
Seconde II. A. : très satisfaisant. 
Troisième Il. M. : très satisfaisant. 

Deuxième langue. 
faible. 
très faible. 
très faible. 
très faible. 

Deuxième lang1u. 

satisfaisant. 
faible. 
faible. 
très faible. 

Troisieme langue. 
satisfaisant. 
très faible. 

assez faible. 

Troisième lang11e. 

très faible . 

assez faible. 

J.H. - l.,a11gues anciennes. 

A. - Latin. 
a} Versión latine en français 

Hhétorique Il. A.: satisfaisant. 
Seconde ll. A.: moins que satisfaisant. 

b} Version latine en néerlantluis. 
très satisfaisant. 
très sati11faisant. 

B. - Gr<ic. 
a) Version grecque en français 

Hhétoriqne ll. A. : très faible. 
Seconde JI. A. : faible. 

b) Version grecq,u er1 flamand. 
satisfaisant. 
satisïalsanr.] 

IV. - Histoire et Géog1·apltie. 
llistoire . 

Ithètorique Il. A. : satisfaisant. 
lthètnrique li. i\l. : satisfaisant. 
Seconde Il. A.: satiafaisant , 

Céograpliie. 
Rhétorique li. A. : satisfaisant. 
Ithètoriqne Il. M.: satisfaisant. 
Seconde li. A. : satisfaisant. 

v. /flat hématiques. 

Rhétorique If. A. Section grecque-latine: très faible. 
Rhétorique H. A. Section latine: très faible. 
Rhétorique Il. M. Scellon industrielle et commerciale : faible. 
Rhétorique Il. l\l, Section sclentifique : faible. 
Seconde JI. A. Section latine: très faible. 
Troisième Il. M. Section sclennûque e très faible. 

VI. - Sciences naturelles. 
Hhètorlque ll. A. (Physique): satisfaisant. 
Ilhétoriquc lf.(A. (Chimie) : très faible. 
Seconde II. A. Section grecque-latine (Physique) : assez satisfaisant. 
Seconde Jl. A. Section latine (Physlque}: faible. 
Trelsième li. M. Section industrielle et commerciale (Physi11uc) : satisfaisant. 
Trolslème Il. M. Section scientifique (Physique] : très satisfaisant. 
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VII. - Sciences commerciales. 

Rhètorlque II. M. : faible. 
Troisième IL l\I. : très faible. 

VIH. - Dessin géométrique. 

Ilhètorlque H. A. : faible. 
Rhètorique li. M. : faible. 
Seconde 11. A. : faible. 
Troisième Il. M. : faible, 

ÉPREUVE OBALE. 

Langue française: très brillant. 
Langues germaniques: assez satisfaisant. 
Langues anciennes (en langue française) : très satisfaisant. 

Id. ( en langue néerlandaise) · pas de concurrents. 
Histoire et géographie : très satisfaisant. 
Mathé111atiq11es : assez satisfaisant. 
Sciences naturelles : assez satisfaisant. 
Sciences couuuerciales . faible. 
Dessin géométrlque : pas de concurrents. 

JJ. CONCOURS GÉNitHAL DU SECOND DEGRÉ POUR GAfiÇONS. 

1. - P·:u•tle lltté1•alre. 

A. IIÉ[)ACTION EN LA;\GUE l<'IIA.'i(.:..\ISE. 

Première langue. 

1. Résultats. 

448 concurrents. 
0 8 
0.7 
0.6 
0.5 

Moins des O. fJ 
Feuille blanche 

16 
43 

iOO 
107 
181 

1 

II. lnterprétation des résultats et observations du jury. 

Le sujet à développer est une maxime présentée sous forme impérative: 
Sois homme! 

Qu'est-ren dire? Dans Ja l.ièrarchic des facultés de l'homme, la première 
place appartient à l'intelligence et. plus encore à la volonté. A celle-ci de 
diriger sa conduite. Or, qui veut peul. L'homme Ie: me, qui a du cœur el du 
caractère, se montre supérieur aux épreuve», aux difficultés de l'existence. 
Son énergie el sa persévérnuce triomphent des obstacles, Par sou dévoue­ 
mentit l'objet de ses affections, il atteint les sommets de l'héroïsme. 
Inutile d'insister sur la haute portée morale d'un tel sujet. Disons tout de 

suite que les concurrents paraissent e11 général l'avoir compris, lors mème 
qu'ils n'ont pas su lui donner les développements qu'il comporte. Un certain 
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nombre se sont trompés en ne considérant que l'homme de bien ou du devoir, 
l'homme Ioyol, l'homme digne ou honnête, l'homme franc, l'homme poli, 
l'homme charitable, l'homme de conscience, le bon citoyen, le patriote, 
Quelques-uns se sont évertués à créer un type, espèce de surhomme, doué 
de toutes les qualités physiques, intellectuelles, momies, religieuses et 
militaires. 
La [orme. - Si la syntaxe est en général respectée, s'il n'y a que peu de 

harbnrismes (disc1·éditation., aequièrercns; eourrera, fuùTa), la lexigrnphie 
laisse trop souvent encore à désirer. Nous notons quelques formes verbales : 
nous suivront, nous répéteront, il crains, il appelles, il a réussu, .f admet, il 
veux., il a remplit, il envahi, ln pourra, j' entend; les impératifs : soit, aies, 
songes, faits. 

L'orthographe pèche souvent ou par suppression d'une consonne (cli(iculié, 
s'oposent, débarasser, conçurent, «prenne, tyranie, asiduité, inapréciubl«; 
raisonable, molesse) ou par le redoublement d'une -consonne (parraissent, 
puisseï'; carractère, ennoblir, immage, bonnale; s'abbaisser, sar:crifie1'). 

Seconde langue. 

I. - Rés ui tais. 

177 concurrents. 
0.9. 
0.8. 
0.7. 
0.6. 
O.~. 

l\loins des ü.ö. 
Feuille blanche . 

i 
10 
·J 4 
57 
tH 
63 
1 

IL - Jugement global du concours : Satisfaisant 

111. - Iuterprétul.ion des résultats et observations du jury. 

Le sujet était: Une rue très fréquentée et nous avons admis comme bonnes 
dillércntes interprétations. Ai11s1 bon nombre de concurrents ont présenté le 
tableau de la cc rue n à l'heure de la journée où le mouvement y est le plus 
intensc , d'autres eu ont montré _l'aspect aux divers moments de la journée, 
d'autres encore, après avoir décrit la " rue très fréquentée » dans son état 
habituel, en ont montré le mouvement particulier suivant les saisons ou dans 
certaines circonstances spéciales, comme la kermesse, le tirage au sort, 
le i cr janvier Ic J. our de la première communion etc. ' ,. . 

i'\'la1s nous avons considéré que c'était mal comprendre le sujet que de se 
borner à décrire « la rue » lors de l'iuauuuratiou d'un hourumestre ou de ü r, 
consacrer les trois quarts de la composition a raconter l'origine de telle rue 
- comme la rue Royale de Bruxelles - et les événements historiques qui 
s'y i ont passés. 
Pour la forme, nous ne pourrions que répéter les observntious contenues 

. . 
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dans nos rapports précédents. Mais étant donné le petit nombre d'heures 
spécialement affecté à la seconde langue dans les écoles moyeu nes, on doit 
constater que cet enseignement est réellement fructueux; les élèves, à la fin 
de leurs éludes, possèdent une connaissance pratique et pour eux d'un prix 
inestimable de l'une des langues mondiales. 

Il. l\ÉOACTION EN UNGUE FUJ\IANDE OU ALLIŒANDE. 

Eerste taal. 
I. - Uitslagen. 

f 77 medelingers. 
0.8. 
0.7. 
o.s. 
0.5. 

7 ~, 
Minder dan 0.5. 108 
wm- bladen. 5 

JI. - Aaumerkinaen van de jury. 

A. Inhoud, - a) Opvalting van het onderwerp. - Vele mededingers heb­ 
ben hel onderwerp eenzijdig of zelfs verkeerd opgevat : de plichtsbetrach­ 
ting door den huisvader en den burger, de spaarzaamheid, de ordelievendheid, 
al zulke deugden worden geprezen en verheerlijkt. Eenigen zelfs verwarren 
« ff'ees man >, met : cc IYees een groot man! « 

De meesten echter hebben die woorden goed begrepen als zijnde eene 
ziuverwaute uitdrukking met : ,v ces een man van karakter, wees moedig 
en standvastig, Iaat U door den tegenspoed niet terneerslaan, vervul uwen 
plicht zonder vaar noch vrees. 

/J) Outwikkcling. - Sommige opstellen vangen aan met cene bepaling ; 
andere mededingers laten iedere inleiding weg. 

.Min dan die vun de vorige jaren was bovenstaand onderwerp voor gemak­ 
kelijke ontwikkelingen geschikt. Ook bepalen zich sommige mededingers Lij 
algemeenheden. Evenals vroeger zijn de voorbeelden uit de geschiedenis 
vaak slecht gekozen of verkeerilchjk en onnatuurlijk aangebracht, zoo bijv. 
Caesar die zijne krijgers lot den strijd aanwakkert. Anderen daarentegen, 
gelukkiger in hun keuze, voeren o. a. den volkstribuun Philips van Arte­ 
velde ten tooncclc, die de onrechtvaardigheid dei· Gentenaars jegens zijnen 
vader t.rach t te vergeten. 

Velen hebben het over Stanley 1 over de missiounarissen, de groote geleer­ 
den en tic uitvindcrs , allen doen echter niet uitkomen hoe en waarom die 
helden zich cc man >> getoond hebben. 
Eindelijk komen de redders van alle slag. 
liet bcslurt van de meeste opstellen is ccue aanmaning, die helden na te 

volgen, vooral indien het er op aankwam het vaderland te verdedigen. 
Jammer maar dat in vele kopijen de ontwikkeling in woordenpraal en 

woordeukraam ontaardt. 
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B. Form. - a) De samenhang der denkbeelden laat veel te wenschen over. 
Het veelvuldig gebruik van dezelfde werkwoordelijke vormen, vnn de 
gebiedende wijs, o. a. maakt den stijl in talrijke werken eentonig en saai. 

b) .Met spijt steil de jury vast dat er zoo weinig verbetering te prijzen valt 
wal de woordenkeus betreft. De leerlingen kennen de juiste beteekenis der 
gebezigde woorden niet ; klinkklank en bombast, valsche beeldspraak treft 
men aan in tie beste opstellen. Zonder te gewagen van talrijke gallicismen, 
germanismen en dialectismen, zooals : ~an iets noodig lubbe», geen koude 
aan de oogen hebben, is hij ooi, lte( niet, onjuist in de betcekenis van onrecht­ 
vaardig, de wereld voor liet co! k, bestatigen, onderling, oerders, enz. 

c) Spraakkunst eu spelling. - Hier ook geen verbetering. De feilen, 
waarop we in onze voriue verslaaen reeds wezen komen telkens no1T terug · n n , t1 • 

gebruik van den «ecustüie] in stede van den nominatief, verwarring en ver- 
wisseling der vcrbuigings- en vervocgingsuitgnngen, enz. 

De interpunctie eindelijk laat zeer veel le wenschen over in evenzooveel 
kopijen. 

111. - Algcmccnc beoordeeling. - Uitslag zuiak, 

IV. - \Y cnschen van de jury. 

De jury beveelt de lezing aan van goede schrijvers, vooral van prozaschrij­ 
vers wier stijl eenvoudie eu wier taal zuiver is evenals de erustize studie C ' 0 
van spraakkunst c11 woordenschat. 

Tweede taal. 

I. - Uitslagen. 

A. - Nedcrlandsche taal. 

407 aanwezige mededingers. 
0.9. '.2 
0.8. 1{ 
0.7. 
U.G. 

!'.2 

72 

n. - Duitsche taal. 
41 aanwezige mededingers. 

0.7. 5 
0.6. 4 
0.5. 7 

Minder dan 0.5. 27 
0.t>. . 88 

Minder dan 0.5. 222 
Eén wi] blad. 

JI. -- Aanmerkingen van de jury. 

A. Inhond, - Het onderwerp is goed verstaan geworden. De meeste 
mededingers beschrijven de voornaamste straat in hunne woonplaats of die 
van de stad welke hel dichtst hij 111111 dorp ligt; anderen zijn ccne groote stad 
gaan bezoeken, sommigen treden daaromtrent in geen nadere bijzonder­ 
heden. 

De inleiding is vaak gepast, soms onwaarschijnlijk ; velen weten niet hoe 
en waarmee een aanvang maken. 

De ontwikkeling laat. te wenschen over. Menige leerling schijnt te aarzelen 
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of hij een zondag dan wel een werkdag zal kiezen ; anderen verbinden en 
verwarren beide met malkaar. Sommigen vestigen hun keuze op eencn 
marktdag. Hier volgen de bijzonderheden elkander op zonder de minste 
orde noch samenhang, elders wisselen de tàfereelen van uur tot uur voor 
onze oogen af. 

Een menigte werken zijn vol gemeenplaatsen en «cliché's», 't Zijn blootc, 
onbehendige herhalingen van reeds vroeger in de klas gemaakte en verbe­ 
terde stijloefeningen. In slechts weinige opstellen komt persoonlijk en oor­ 
spronkelijk werk voor. 

De Duitsche kopijen vertonnen dezelfde gebreken, met dit verschil dat de 
stijl in 't algemeen eenvoudiger is. 

B. Form. -a) Spelling en spraakknnst.-Gecn vooruitgang is hier merk­ 
baar. 

Zekere fouten leveren het klaar bewijs dat de onderwezen taal maar wei­ 
nig in de klas gesproken wordt. bijv. het is voor hel ziin, e,· i.s = e1~ zijn, de 
straal is drukke, zijn = haar; de plaats van het ontkennend bijwoord, de 
woordschikking in de eenvoudigste zinnen. 

In de Duitsche werken wijzen wij op dezelfde gelijksoortige, maar in ver­ 
houding nog talrijkere grammatische feilen, en vooral op het weglaten van 
den uitgang in den datief meervoud. 

·b) Kennis van den woordenschat. - Zelfde opmerkingen. Stippen wij 
aan : stappen, inden= marcher, aller ; den trein opklimmen eu afdalen; 
koopen-» verkoopen: de straat doorbrengen= parcourir ou traverser la rue; 
gebew·en = aankomen ; hij maakt donker, enz. 

De jury vestigt daarbij nog de aandacht op de meer dan gewone uitge­ 
breidheid van sommige opstellen, waarin overigens noch taal noch stijl het 
vermogen de la11gdradigheid in de schaduw te stellen. 

III. - Algemeene beoordeeling. - Uitslag zioak, 

IV. - Wenschen van de jury. 

De jury is zoo vrij de leeraars de volgende punten a II te bevelen : ·l0 het 
is volstrekt noodig een systematisch en praktisch spraakkundig onderricht 
te gev~n zonder de daarbij behoorende mondelinge en schriftelijke toepas­ 
singen te vergeten; 2~ even noodzakelijk is 't het taaleigen of de idiomatische 
uitdrukkingen systematisch te onderwijzen en daartoe de moedertaal als 
vergelijkingsterm te gebruiken ; 5° het Nederlandsch en het Duitsch moeten 
in de klas door leeraars en leerlingen doorloopend gesproken worden. 
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C. Hrsroms ET GÉOGRAPIIIE. 

A. Copies françaises. 

I. - Résultats. 
öt2 concurronts présents. 
0.9 i 
0.8 
0.7 
0.6 
0.5 

Moins des 0.5 
Feuilles blanches 

H} 
56 
71 

'109 
t8t 
4 

Il. - Interprétation des résultats. 

Si nous considérons simplement les chiffres, le nombre des copies dépas­ 
sant la moyenne est un peu inférieur à la moitié des concurrents et se rappro­ 
che sensiblement des résultats de l'année dernière. Il n'y a donc ni progrès 
ni recul, mais plutôt statu quo. Toutefois, deux choses nous ont frappés et 
valent la peine d'être soulignées. D'une pari, la catégorie Best manifestement 
inférieure aux deux autres et c'est la faiblesse de ces concurrents qui a fait 
baisser la moyenne générale; d'autre part, les bonnes comme les mauvaises 
copies se présentent le plus souvent non pas isolées, mais par séries, ce q~i 
semble accuser plutôt des différences d'écoles et de méthodes que des iné­ 
galités entre condisciples de même classe. Conséquemment il serait injuste 
de trop généraliser et de faire peser sur tous les réserves que l'on est en 
droit de formuler pour quelques-uns. 

III. - Observations du jury. 

A. Histoire. - Sous le bénéfice de ces remarques générales, nous ajoute­ 
rons que seule la troisième question d'histoire appelle quelques observations 
particulières. Elle portait sur l'époque, les traits caractéristiques et quelques 
spécimens de nos trois ordres d'architecture. Aujourd'hui que l'enseignement 
par l'image sous toutes ses formes, complété par des excursions scolaires, 
occupe une place si importante dans nos programmes, on croyait pouvoir se 
risquer à poser une question de l'espèce, faisant appel bien moins- à la mé­ 
moire qu'au sens esthétique et il l'esprit d'observation. Le résultat a prouvé 
que sous ce rapport tout reste à faire. Le jury a constaté, non pas seulement 
une insuffisance regrettahle, mais une ignorance complète des notions d'art 
les plus élémentaires. Les trois parties de la question ont été maltraitées de la 
façon la plus pitoyable : confusion des époques, mélange des styles, amal­ 
game des édifices-types ; bref, un tissu d'énormités, d'hérésies et d'anachro­ 
nismes qui prouvent que nos « villes d'art ))' si nombreuses et si intéressantes, 
sont encore un livre fermé pour la plupart de nos jeunes gens. Les efforts 
tentés pour habituer nos élèves à regarder, comme on dit, par delà les 
fenêtres de l'école ont donc été insulllsants et inefficaces , il y aura lieu de 
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donner une direction plus pratique aux moyens utilisés en vue de l'éducation 
esthétique de notre population scolaire. 

Si le jul'y est amené il croire qu'il y a eu ici initiation malhabile ou incom­ 
plète, par contre il est, heureux de signaler un grand progrès dans la 
méthode générale. Il est passé le temps où le cours d'histoire s'adressait 
purement à la mémoire et où, par un laborieux dressaq«, les jeunes gens 
parvenaient à reproduire d'affllée de longues tranches de leurs manuels. 
Nous nous souvenons de l'époque où nous avions à parcouru des travaux 
kilométriques, transcription aussi fidèle que peu judicieuse de pages apprises 
par cœur. Au contraire, cette auuée surtout, nous avons été frappés par la 
snhriété et la concision des réponses. Les élèves vont droit au but et, sans 
plus s'égarer dans des liors-d'œuvre, ils restent strictement dans les limites 
de la question. Les maîtres les ont habitués à distinguer l'accessoire du prin­ 
cipal et à faire la part dans tout événement entre ses contingences purement 
secondaires et les incidents qui lui donnent sa signification et s011 relief. 
Pourtant il ne faudrait pas exagérer cette tendance, comme cela s'est présenté 
quelquefois, car l'on tomberait dans la sécheresse. Dans ce cas, l'étude de 
l'histoire perdrait assurément de sa valeur éducative qui est un peu - dans 
l'enseignement moyen bien entendu - de parler à l'imagination et au senti-. 
ment. 

B. Géogniphie. - Dans l'ensemble, le résultat en géographie est plus Iavo­ 
rable encore qu'en histoire .. Nous avons eu déjà l'occasion de féliciter Ic 
corps professoral de la méthode par diaqrommes qu'il a adoptée pour le 
tracé <les cartes et de l'exactitude élégante et presque artistique que les 
élèves mettent dans les contours. Nous n'y reviendrons pas. Toutefois, nous 
recommandons aux maîtres de ne pas négliger l'élude des principales 
courbes hypsométriques, cai· nous ne connaissons pas de procédé plus saisis­ 
sant et plus concret pour donner une idée de l'aspect et surtout des diverses 
altitudes d'un pays. Il nous a paru que l'on n'y avait pas toujours suflisam­ 
ment insisté. Par contre, l'exposé des conditions maritimes et continentales 
de la Bdgique a servi de thème à des considérations d'ordre économique 
très intéressantes. parce qu'elles montrent que les idées d'expansion et de 
colonisation avec les sacrifices et les énergies qu'elles réclament, deviennent 
de plus en pins familières à notre jeunesse; il y a là des espérances d'avenir 
et des germes de vocation que le temps et l'atmosphère de l'école ne pourront 
que développer. 

IV. -- Jugement global du concours. 
A. Histoire : satisfaisa11t. 
JJ. Géographie : très satisfaisant. 

V. - Vœux du jury. 

Le concours en histoire accuse un point faible ou mieux une lacune: l'évo­ 
lution de l'art et plus spécialement de l'architect ure nationale. JI y a lieu de 
rechercher par quels moyens on pourrait la combler. Sans doute, il n'est pas 
possible, a cause de la distance et de la dépense, d'amener les élèves de 
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toutes nos écoles moycnnC's dans nos grandes cités et de leur donner sur 
place quelques notions d'art en leur montrant directement nos merveilles 
d'architecture, de peinture ou de sculpture. 

D'ailleurs, puisque la question a été mal traitée par le plus grand nombre, 
il semble Lien que l'ignorance de nos petits citadins soit aussi grande que 
celle de nos campagnards. Donc, l'initiation a été partout. maladroite ou 
insuffisante, inefficace dans tous les cas. Nons admettons sans peine que 
beaucoup d'écoles n'ont ui le matériel ni Je local nécessaires pour les proiec­ 
tiou« lumineuses. Au surplus, elles ne viennent jamais qu'en ordre subsi­ 
diaire, outre qu'elles ont l'inconvénient de défiler trop vite devant les yeux 
des élèves pour laisser autre chose qu'une impression fugitive. Sans contester 
leur utilité, nous voudrions que chaque école eût sa collection artistique, 
c'est-à-dire un choix de belles gravures, grand format, collées sur fort 
carton et figurant nos principaux monuments, ainsi que les œuvres capitales 
de nos maîtres nationaux. Celle collection serait divisée par périodes chrono­ 
logiques; chacune d'elles serait exposée intégralement et successivement de 
manière à faire marcher de pair l'histoire politique et artistique de noire 
pays. Beaucoup mieux que Jes images souvent grotesques des manuels ou 
que les visions trop rapides snr l'écran, ces reproductions arrivant à leur 
date éveilleraient la curiosité par leur à-propos et serviraient d'illustration 
ou mieux d'interprétation à la leçon. 

Mais il y a autre chose à faire. li est indispensable qu'on dise qu'il ne faut 
pas tout attendre du professeur d'histoire. La culture esthétique ne rentre 
pas plus dans son domaine que dans celui de ses collègues chargés de l'ensei­ 
gnement littéraire et du dessin. C'est ce dernier qui a surtout l'occasion et la 
mission d'éveiller le sens de l'art chez les élèves. Un enseignement purement 
technique serait incomplet si on n'y ajoutait pas quelques notions d'histoire 
de l'art. L'intérêt du cours en serait singulièrement accru, outre que cette 
collaboration du c~ maître » de dessin, cette convergence avec les autres 
branches du programme le relèveraient dans l'opinion de ceux de ses élèves 
qui, gardiens d'un ridicule préjugé, le regarderaient encore comme chargé 
d'un enseignement secondaire et accessoire. Quant au professeur d'histoire 
et de géographie, sa tâche même allégée resterait encore assez lourde et assez 
ingrate. 

B. Copies flamandes. 

I. - Résultats. 

i 20 concurrents. 
0.9 
0.8 
0.7 
0.6 
O.!) 

Moins des O.ö 
Feuilles blanches 

H 
29 
29 
4ö 

)) 
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Jl. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

A. Histoire. - Pour le concours en histoire, les eoncurrcnts avaient à 
répondre à quatre questions. La première était relative à la dénomination 
c< Pays-Bas »~ depuis Charles-Quint. Le jury a Icon compte de quatre 
périodes principales: celle de Charles V, qui comportait l'énumération des 
dix-sept provinces, a été généralement bien précisée; la seconde époque, la 
rupture entre le Nord et Ic Sud, a donné lieu à des réponses confuses, 
émaillées de récits superflus se rapportant à la révolution des XVI• et 
XYl16 siècles; la troisième époque, la formation du royaume des Pays-Bas 
en i8f5, a été mieux. appréciée; pour la quatrième époque, la dissolution tin 
royaume uni, les réponses sont généralement muettes sur la cession clc terri­ 
toire imposée par le protocole des vingt-quatre articles. 

Le traité de la Barrière faisait l'objet de la deuxième question. L'origine et 
les clauses du traité de !7H, ont reçu des réponses satisfaisantes, sauf une 
légère erreur sur le chiffre de l'indemnité. li n'en est pas de même pour les 
événements subséquents du XVIIIe siècle. Les élèves n'ont guère parlé de la 
fondation de la Compagnie des Indes sous Charles VI, ni de la suppression 
de l'indemnité sous Marie-Thérèse, ni de la destruction de la Barrière sous 
Joseph Il, ni de la tentative faite par cet empereur pour obtenir la réouver­ 
ture de l'Escaut. 

La déplorable eonfusion qui règne dans les réponses à la troisième ques­ 
tion, - l'époque, les caractères, les monuments-types des trois ordres 
d'architecture, - donne au jury la conviction que la partie art.istique de 
l'histoire est négligée <lans la plupart des écoles moyennes. Est-ce la prépara­ 
tion insuffisante de l'enseignement normal qui en est la cause? Ou bien Ic 
personnel des petites villes est-il privé des moyens intuitifs dont disposent 
les écoles des grands centres? 

La quatrième question se rapportait aux événements de -f 848 et de !870 
Plusieurs concurrents ont confondn,faute de réflcxion.!a révolution française 
de février i848 avec celle de i789. Pour la plupart des élèves, l'affaire de 
Risquons-Tout fut le seul contre-coup de la chute de Louis-Philippe. Quel­ 
ques-uns cependant ont fait ressortir que la fondation de la seconde Répu­ 
blique française cut pour effet de rendre plus étroite l'union entre Ic peuple 
belge et son premier souverain. Hares sont les réponses qui parlent des 
mesures législatives que prit notre Parlement sous la poussée des idées 
démocratiques de f848: abaissement du cens électoral au minimum constitu­ 
tionnel , organisation de !a garde civique, création de la Banque nationale. 
Eu cc qui concerne les événements de i870-7 f, les concurrents insistent sur 
l'intervention anglaise pour obtenir des puissances belligérantes le respect 
de notre neutralité; ils signalent la défense de nos frontières par l'année 
nationale; ils se souviennent des soins touchants que prodigua notre popu­ 
lation aux blessés français et allemands; mais ils semblent ignorer que la 
mobilisation de nos troupes prouva Ia nécessité de réformes militaires 
urgentes; que la Belgique érigea les fortifications de Namur et de Liége en 
prévision d'une nouvelle guerre; que la chute <lu second Empire mil fin aux 
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convoitises françaises et raffermit notre indépendance ; que la guerre franco­ 
allemande fut pour le commerce belge une cause momentanée de grande 
prospérité, suivie bientôt d'une crise économique intense. 

B. Géographie. - Le concours en géographie ne comportait que deux 
questions. Il fallait : l O apprécier les conditions dans lesquelles se trouve 
notre pays, à divers points <le vue; 2° tracer la carte du liraùant. 

La situation de la Belgique au point de vue astronomique n'a pas été com­ 
prise. On demandait la longitude et surtout la latitude des points extrêmes; 
les élèves se sont contentés de répondre : zone et climat tempérés. La situa­ 
tion maritime a été mieux appréciée. Les concurrents admettent générale­ 
ment que les conditions sont heureuses ; une plage admirable de 67 kilo­ 
mètres d'étendue, très avantageuse pour l'établissement de stations 
balnéaires, une mer relativement poissonneuse; une population côtière 
courageuse qui se livre particulièrement à l'industrie de la pèche; un port 
de tout premier ordre, Anvers, relié à la mer par un beau fleuve d'accès 
facile; des ports secondaires de grand avenir, Gand, Ostende: Zeebrugge, 
Bruges; quelques ports de pêche tie moindre importance qui attendent 
de meilleures installations, un mouvement important de voyageurs, de colis 
postaux, de marchandises, entre nos ports et ceux d'outre-mer. - Au point 
de vue <le la situation continentale, les coucurrents ne se sont préoccupés 
que des rapports commerciaux de notre pays avec ses voisins immédiats; ils 
ont négligé les autres pays de l'Europe; ils n'ont pas eu égard au mouvement 
politique, littéraire et artistique dont l'influence réciproque est si considé­ 
rable. - Les réponses relatives aux voies de communication intérieures sont 
trop vagues. Quelques détails précis sur nos magnifiques voies fluviales, nos 
multiples canaux, notre admirable réseau ferré, télégraphique et télépho­ 
nique, nos routes innombrables, auraient fourni la preu'ie dt: connaissances 
plus pratiques. 

Le tracé de la carte du Brabant ne laisse rien à désirer. Le contour, fait 
d'après un diagramme uniforme, approche le plus souvent d'une rigoureuse 
exactitude; les rivières et les canaux sont bien dessinés; les chefs-lieux 
d'arrondissement sont connus; la ligne tic démarcation des langues suit les 
points de repère; seule la courbe hypsométrique de 20 mètres est bien 
souvent défectueuse; les sièges des industries extractives sont mieux indi­ 
qués que les centres d'industries agricoles. 

lil. - Jugement global du concours. 
A. Histoire : faible. 
IJ. Géographie : satisfaisant. 

IV. - Vœux du jury. 
A. Histoire. - S'en référant à ses vœux précédents, Ic jury engage les 

professeurs d'histoire à s'uflruuchir an tant que~ po:,,~il>le d11 manuel classique, 
à faire appel au jugement plutôt qu'à la mémoire drs élèves, à étudier les 
faits historiques surtout dans leurs conséquences, à mettre continuellement 
l'histoire nationale en concordance avec l'histoire générale. Il estime qu'une 
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plus grande importance devrait être accordée au mouvement littéraire, artis­ 
tique et scientifique de notre pays aux diverses époques de son existence. Il 
voudrait que toutes les occasions fussent mises à profit pour développer Ic 
sens esthétique de la jeunesse : lectures historiques; collections d'estampes, 
gravures, médailles, documents; séances de projections lumineuses; excur­ 
sions scolaires ayant surtout en vue J'élude des monuments remarquables et 
des œuvres <l'art intéressantes. 

B. Géographie. - Les notions générales de géographie de Belgique gagne­ 
raient en clarté en s'appuyant sur quelque détail précis. Une carte doit tou­ 
jours être accompagnée d'une légende explicative. 

Les élèves obtiendraient de meilleurs résultats au concours, si les profes­ 
seurs consacraient trois ou quatre leçons de fin d'année à des vues générales 
et à l'analyse sommaire des principaux points du programme. 

Il. - l"artic scicntific111c. 

A. - MATHÉMATIQUES. 

1. - Résultats. 
Catégorie A. Catégorie l.l. Catégorie C. 
- - 

Concurrents. 571, Hti 1.34 
0.9. 55 !) 26 
0.8. 57 ö 21, 
0.7. 47 f4 21 
0.6. f>8 u 16 
O.o. ~7 14 H 

Moins des 0.5. Ui 64 56 
Feuille blanche. f )) )) 

II. - Intcr~rétation des résultats et observations du jury, 

Ces résultats montrent que les questions proposées correspondaient bien 
au degré de formation <les élèves et beaucoup de copies témoignent de con­ 
naissances sérieuses en mathématiques. 

Quelques observations s'imposent cependant. Les fautes de calcul, surtout 
en arithmétique, se rencontrent trop fréquemment; c'est là un grave défaut 
dont il est aisé de se corriger avec un peu d'attention et d'exercice. Quel~ 
ques élèves semblent même ignorer la règle à suivre pour extraire une racine 
cubique. U11 grand nombre se sont contentés d'écrire seulement le résultat 
du calcul; certains peuvent l'avoir simplement copié sur le travail d'un 
condisciple. Aussi le jury estime-t-il que toutes opérations un peu impor­ 
tantes devraient être transcrites, dans la mise au net. 

Un autre défaut , plus général, car aucune copie n'en est exempte, est le 
manque de concision et de clarté dans la rédactiou.et la complication dans les 
démonstrations, Cela est vrai surtout des réponses en géométrie. Que de 
digressions inutiles, de détours longs et confus, pour arriver souvent à une 
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petite remarque finale qui, à die seule, suffisait à la démonstration ou con­ 
duisait immédiatement à la solution! 

En algèbre les progrès sont très marqués. Les calculs manquent pourtan t 
de simplicité; les élèves oublient de simplifier les équations avant de les 
résoudre ou bien ils négligent de mettre en évidence les facteurs communs 
aux coefficients de l'mconuuc à éliminer.ventre les équations d'un système 
linéaire. Cc qui importe aussi, ce n'est pas de vérifier, souvent au prix de 
laborieux calculs, les solutions trouvées, cc qui ne signifiic pas grand'chose, 
mais de légitimer, au cours des opérations, Jes transformations que l'on fait 
subir au système, pour IP résoudre. Enfin, un assez gra~d nombre d'élèves 
se contentent d'écrire le système sans expliquer la mise en équation; cela ne 
suffit pas. 

III. - Jugement global. 

Il résulte du tableau des résultats que 62 p. c. des élèves ont obtenu la 
moyenne dans la catégorie A, 4~ p. c. dans la catégorie B et 70 p. c. dans la 
catégorie C. Ou peul donc estimer que le résultat du concours est: 

Pour la catégorie A: Tres soiis] aisoni, 
Pour la catégorie 8 : Assez satisfaisant. 
Pour Ja catégorie C: Brillant. 

B. - SCIENCES NATUIIEUES. 

I. - Résultats. 
624 concurrents. 
0.9. 63 
0 8. . H>8 
0.7. 
0.6. 
0.5. 

Moins des 0.f>. 
Feuilles blanches. 

150 
99 
77 
97 
0 

Jl. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

Les résultats du concours mont rent que le programme a été, en général, 
vu entièrement cl bien enseigné dans la plupart des écoles moyennes. 

Le jury tient cependant à faire observer que, danscertaines réponses, la 
mémoire joue un trop grand rôle. 

Ill. - Jugement global du concours: Très satisfaisant. 

IV. - Vœux du jury : 

Le jury exprime Ic vœu que les professeurs continuent à rendre le cours 
de sciences naturelles intuitif et expérimental, à enseigner toutes les matières 
du programme. Il les engage vivement: 1° à habituer leurs élèves à réflé­ 
chir; 2° à attribuer une part plus importante au raisonnement. 
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T,Hll,E,t(J nEs 1u;;su1~·1'..tTS. 

Langue française. 
Première langue ; satisfaisant. 
Seconde langue : satisfaisant. 

tangues yennamq,us. 
Première langue : faible. 
Seconde langue : faible. 
Allellland (seconde langue) : faible. 

llistofre el géographie. 
Histoire. 

En Irauçais : satisfaisant. 
1':n néerlandais : faible. 

nJ athématiques. 
Catégorie A : très satisfaisant. 

Id. B : assez satisfaisant. 
Id. C : brillant. 

Géographie. 
En français : très satisfaisant. 
En néerlandais : satisfaisant. 

Sciences naturelles. 
Très satisfaisant. 

C. - CONCOURS GÉNÉl\AL DU SECOND DEGL\É POUR FILLES. 

1. - P11rtle llttérab•c. 

A. - RÉO,\CTION EN LANGCF: J,'RANÇAlSli:. 

Régime wallon. 
1. - Résultats. 

1 ä2 concurrentes 
0.9. 0 
O.S. 9 
0.7. . 17 
0.6. 45 
O.;,. 29 

Moins des O.~. 52 
Feuilles blanches . 0 

Il. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

Devant 1w étalage de jouets d'enfants. Vos réfl.e,xious aU, sujet de la des­ 
li nation de ces jouets. Vos sottvmfr,,. 
A. Fond. - L'énoncé indiquait les grandes divisions du sujet. Chacune a 

été traitée séparément, par exception, les deux premières parties sont mêlées. 
Dans u11 petit nombre de copies, 011 ne donne pas :i chaque section le déve­ 
loppement qu'elle exige, en dérogation à la loi de la justesse des proportions. 

a) Les concurrentes sont en pleine possession du sujet ; leurs momencla­ 
tures s'étendent de la poupée au berceau jusqu'aux inventions de Blériot et 
de Farman. 

b) Cette diversité d'objets implique une diversité <le destination et de 
destinataires. Les jouets 11c servent pas uniquement à distraire, mais conlri- 
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huent à l'éducation, à la moralisation de l'enfant : ils éveillent certaines 
aptitudes, développent. le goût artistique, stimulent el récompensent le tra­ 
vail, etc. cc C'est dans leurs Jeux qoe l'on aperçoit, chez le garçonnet, t'in- 
9é11ie1tr en herbe; citez la fillefte, la mère de demain. >> 

cc Destination ,, est devenu, pour quelques-unes synonyme de cc sort, 
destinée >). 

1c Les beaux jouets sont vite délaissés por l'enfant riche, taudis que les 
jouets grossiers du petit paum» sont pieusement consercés. » 

Et l'on arrive naturellement a établir un parallèle entre les plaisirs du 
riche et les privations du pauvre, - à rappeler aux heureux du monde non 
seulement les obligations de justice, mais surtout les devoirs de charité qui 
leur incombent : 

Donnez, riches : l'aumône est sœur de la prière .•• 

c) C'est dans la dernière partie que nous trouvons la note la plus person­ 
nelle et la plus poétique. Là, sont évoqués les délicieux souvenirs <l'enfance: 

0 doux printemps de la jeunesse ! 
Pourquoi ne pas durci· toujours? 

Aussi aime-I-ou de revoir les vieux jouets, image vivante de cel heureux 
temps où chaque jour, exempt de soucia.s'écoulait dans un parfait bonheur : 

Vos débris sont pour nous des morceaux du passé .• 

Enfin, très souvent, jaillit une note émue en mémoire des chers parents 
qui ne sont plus ... 

Observation. - Il faudrait retrancher certaines tirades déclamatoires, 
- telles considérations sur les crises industrielles, les faux besoins, la néces­ 
sité de l'épargne, ~ les couplets où l'on chante l'héroïsme des colonisateurs 
du Congo: tout ce!a peut être très vrai, mais reste en dehors du sujet. 

IJ. Forme, - L1! style est d'ordinaire soigné, élégant par exception. 
Hemarques : i. La tendance actuelle du langage populaire à substituer Ic 

présent à l'imparfait du subjonctif, apparaît dans maintes copies. Ex. Je vou­ 
lais que ma fille m'obéisse ... Je continuais dans la croiute qu'il ne vienne ..• 
Assurément les terminaisons de cc cuistre d'imparfait sont affectées et 
vilaines ... exception laite, ne l'oublions pas, pour la troisième personne du 
singulier. 

2. Les termes impropres sont trop nombreux pour des élèves ayant reçu 
une éducal ion française : J'ai appri« des habitudes d'ordre. Les parents qui 
ont des moyens(= fortune, richesse). Les économies qu'ils ont contractées ... 

5. Pourquoi certaines expressions familières, qui seront peut-être un jour 
admises dans la langue littéraire, mais qui provisoirement doivent « faire 
antichambre »? C'est tout au plus du français d'avant-garde! Ex. lts la fixent 
(= fixent leurs regards sur ... ).Hmolio111zer (pour émouvoir) .. Je m'en rappelle 
(par analogie avec : Je m'en souviens, qui lui-même a remplacé : 11 m'en 
souvient). 
4. Par-ci par-là se glissent des ellipses de négligence : la préposition reste 
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sans complément : Après avoi1· joué avec, un jour ou deux ... - ou bien, ou 
permet à l'adjectif, au participe passé, de qualifier le pronom démonstratif: 
Ceux étalés ... 

ri. Relevons encore des syllepses, des anacoluthes : On me mppm-·toit un 
petit jouet, mais une fois en leur possession ... C'est alors que, me croyant bien 
endormie, .f e vis entrer ma bonne maman, etc. Or, syllepses et anacoluthes 
sont des irrégularités, de vulgaires solécismes, qu'il faut condamner sans 
pitié et sans appel; malgré les exemples fournis par les écrivains du grand 
siècle! 

Ill. - Jugement global du concours: Très satisfaisant. 

IV. - Vœux du jury : 

Le jury recommande de veiller aux lois de la eompos ition et surtout aux 
lois du style. A cet égard, on lira avec profit L' Ar! de la prose de G. Lanson. 
Cc livre aidera les élèves cc à raffiner leur sensibilité littéraire, à aiguiser 
leur goût et à multiplier leurs jouissances en les nuançant. » 

Régime flamand. 
I. - Résultats. 

90 concurrentes. 
0.9. 0 
0.8. 0 
0.7. 12 
0.6. 18 
0.5. 19 

Moins des O.~. 41 
Feuilles blanches. 0 

IL - Interprétation des résultats et observations du jury: 
Un enfant tombé à l'eau est sauvé par son chien. 
A. Invention. - Le sujet s'adressait à l'imaginatiou, qui ressuscite les faits, 

el à la sensibilité, qui leur donne le mouvement et la vie. La plupart des con­ 
currentes l'ont ainsi compris: de là, entre les copies, une certaine uniformité 
de fond. 

Les circonstances dans lesquelles on a été témoin des faits, le lieu de la 
scène, les causes de l'accident, les personnages, etc. 1 tous ces éléments ne 
varient guère d'un travail à l'autre. 

Les sensations ou les sentiments qu'ont dù faire éprouver aux spectateurs 
les diverses péripéties du petit drame se rencontrent tantôt mêlés au récit, 
tantôt formulés en manière de conclusion. 

Ça et là, quelques portraits esquissés à grandes lignes, forment comme des 
« reposoirs >> dans la marche de la narration, sans en arrêter Ic développe­ 
ment. 

Critiques: a) L'intervention du «snuvcteur » n'est pas toujours amenée 
avec assez de vraisemblance. 
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b) L'enfant n'est pas nécessairement sauvé dès l'instant où il est retiré de 
l'eau : 011 oublie que des secours ultérieurs sont indispensables. 

c) Signalons aussi quelques accrocs à la vérité : par ex. la présence des 
nymphes, le mausolée érigé en souvenir- del' acte de dévouement, ïen], ant qui trois 
fois couic à pic, le chien qui reparai: vingt fois, etc. 
B. Disposition, - L'ordre chronologique est généralement adopté; peu de 

concurrentes débutent eœ-abrupto; pour· revenir ensuite sur les événements 
antérieurs. 

C. Elocution. - Si la forme est trop souvent banale, elle est cependant 
moins incorrecte que les années précédentes. 

Défauts dominants : a) On n'évite pas toujours les rencontres de sons 
blessant l'oreille: hiatus ou assonances, qui peuvent échapper sans doute au 
moment où lou rédige, mais qui se révèlent aisément à la lecture. Ex. : El il 
a enfin oueint ... 

b) Oi1 laisse circuler trop librement wit des barbarismes (Il tâtonne le 
pouis, ll senta la respiration, L'éminence du danger ... ), soit des solécismes 
(Il est fier sur son ami, Il cime á courir et d'être en pteine Liberté ... ). 

c) 011 mêle arbitrairement l'imparfait de l'iudicatif et le passé défini, 
oubliant que si le parfait traduit l'acuon , l'imparfait sert à peindre Je fond du 
tableau. 

d) On IIc se défie pas assez 110n plus de ces qui et de ces que rebondissant 
en cascade, au cours d'une même phrase. Ex. : C'est cc jom·~tà que j'ai vtt que 
le chien est un animal qui peut ... Certes, les langues à construction directe, 
comme le français, favorisent beaucoup moins que les langues à inversion, 
les arruugetneuts qui charment l'oreille. Nous pouvons cependant éviter ces 
rencontres de consonnes rocailleuses et nous habituer à discerner la beauté 
harmonique des mols et des coustructions. 

Ill. - Jugemeut J,;loLal du concours : Satis{ oisant. 

IV. - Vœux du jury : 
Le jm·y renouvelle les vœux qu'il a formulés dans ses précédents rapports 

et insiste particulièrement sur lu nécessité de mieux connaitre les formes 
verbales tant régulières qu'irrégulières. 

fi. HÉDAC'IION EN LANGUE FLAMANDE OU ALLEMANDE, 

Waalsche streek. 
1. - Uitslagen. 

Nederlandsch. Duitsch. 
A. B. C. A. n: c. 

Aanwezige mededingsters. 81 ·10 10 HH 47 5 1 51 
0.9 l) )) )) )) )) )) )) )) 

0.8 5 )) )) 5 2 )) )) 2 
0.7 5 i )) 4 5 )) )) 5 
0.6 12 )) }) 12 10 J} )) 10 0 ._ . 1~ t 1 rn 10 i H . o )) 

Beneden de U.ö ä! 7 9 67 22 2 f 25 
,vitte bladen )) >l )) )1 )) )) Il )) 
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II. - Beoordeeling van den uitslag. Opmerkingen van den keurraad. 

A. Onde1·werp. - Een kind valt in 't water en wordt door z#n hond 
ge1·ed. Dit zeer eenvoudig onderwerp vergde van de leerlingen geene groote 
verbeeldingskracht. Niettemin valt het velen moeielijk op hunne dreef t0 
komen. Anderen weiden uit over het landschap terwijl het ongeluk zelf 
nauwelijks beschreven wordt. Ook de kleine hondjes die fier een tienjarig 
kind uit het water halen, ontbreken niet. Weer anderen schilderen in het 
breede de weldaden <lie de hond en de andere dieren den mensch bewijzen. 
Anderen is het vooral om de zedenles le doen. 
B. Vorm. - Nog altijd zijn er talrijke fouten tegen de eenvoudigste regels 

van de spraakleer : Hij loopten en trekteu, zij hebben geweest, het ongeluk 
is gekomt, enz. Deze opmerkingen gelden insgelijks voor de Duitsehe opstel­ 
len. Voorbeelden van fouten tegen de spraakleer zij II er bij de vleet : Er 
trat in einem Wald, ein Dorf welchcr liegt, enz. 

III. Algemeen oordeel. - Zwak. 

IV. Wenschen van den kcurraad. - Zich toeleggen opde spraakleer. 

Il. - Vlaamschc streek. 
I. Uitslag. 

A. B. C. 
Aanwezige mededingsters. 75 9 6 90 

0.9 )) )) ,, )) 

0.8 ~ )) )) ä 
0.7 6 3 4 F ,) 
0.6 15 2 )) f7 
O.ä ·18 5 2 21 

Beneden de 0.ä 31 ·l '2 54 
Witte bladen - ,, )) )) )) 

II. - Opmerkingen van den keurraad. 

A. Onderwerp. •- Vóór eene uitstalling van kinderspeelgoed. Uwe over­ 
denkingen aangaande de bestemming van dit ,,;pcelgoed. Uwe he1·ùmeri11gcn~ 
Er is geene groote verscheidenheid in de wijze waaroop dit overigens een­ 
voudig onderwerp behandeld wordt. De oenen blijven langer stil bij de uit­ 
stalling zelve, de anderen liever bij de herinneringen. Ook in de bestemming 
van het speelgoed is geene afwisseling. Dit brengt eene zekere eentonigheid 
le weeg. Het best geslaagd zijn de herinneringen c-= natuurlijk.- want voor 
het jonge meisje zijn de kinderjaren de schoonste tijd. 

B. Vonn. - 't Zijn nog altijd de gallicismen, die zelfs de beste opstellen 
ontsieren : in feest zijn - twijfelen tusschen koeken en speelgoed - bewo­ 
gen stralen, enz. 

III. Algemeen oordeel. - Voldoend. 
lV. Wenscheu van den keurraad. - Meer lellen op zuiverheid van laai. 
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Il. - Partie sdenCUique. 

SCIENCES NATURBLJ.ES. 

L - Ilésultats. 
24~ concurrentes. 
0.9. . t 
0.8. 9 
0.7. 27 
0.6. ä7 
0.5. 

Moins des O.~. 
Feuilles blanches 

76 
72 
)) 

Il. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

Dans beaucoup de travaux, les expériences faisant connaître la cause du 
son ne se trouvent pas mentionnées. La plupart des élèves affirment que l'air 
vibre. mais ne bouge pas lorsqu'il transmet le son. Il y a confusion entre 
écho multiple et écho polysyllabique. 

Perdant de vue que dans la théorie de la lumière l'image est une chose 
immatérielle, un grand nombre de concurrentes écrivent image pour objet. 

Le paratonnerre Melsens et le principe sur lequel repose son efficacité pou­ 
vaient être cités. 

Les premiers soins généraux à donner en cas d'empoisonnement sont 
décrits sans aucune précision. Les noms et les formules chimiques de l'eau de 
Javel et du sublimé corrosif sont don nés d'une façon erronée. 

111. - Jugement global du concours : Très sulîs(aisaut. 

IV. - Vœux du jury. 

Les explications doivent être accompagnées d'expériences simples et 
démonstratives, surtout quand ces expériences ne nécessitent pas un matériel 
coûteux. 

Il ne faut pas confondre une comparaison avec la démonstration d'un 
principe si l'on veut éviter des erreurs. 

Quand les mathématiques peuvent s'appliquer aux phénomènes de la 
nature, i I faut y avoir recours : l'enchainement des sciences est fait pour 
intéresser les élèves. Ainsi, on déduit géométriquement l'image d'un point 
lumineux, dans un miroir plan, des lois de la réflexion et l'image d'un objet 
en résulte aussitôt. 

La nature et la dose des antidotes doivent attirer spécialement l'attention : 
une erreur peut avoir ici des conséquences fatales. 

Il vaut mieux se contenter du nom vulgaire des substances si l'on pense 
CJUC les termes scientifiques seront oubliés ou confondus. Les précautions à 
prendre dans l'emploi des corps dangereux doivent toujours être signalées 
avec so111. 
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T.lHl,E,lU IJES llÉSUI .. T..l'l'S. 

Langue [rançais«. 
Première langue : très satisfaisant. 
Seconde langue : satisfaisant. 

Langues germaniques. 
Nèerlandals, première langue ; satisfaisant. 

Id. seconde langue: satisfaisant. 
Allemand, seconde langue ; faible. 

Sciences naturelles. 
Très satisfaisant. 

-- nlîiil •••••••• 

XCVI 

Circulaire aux auteurs et aux éditeurs cl'ouvmyes classiques ou de livres 
à donner en prix, soumis à l'examen du Conseil de perfectionnement de 
l'instruction moyenne. 

1 z 111ara une. 

~-~ONSIKUR1 

J'ai l'honneur de vous adresser, pour votre information, un exemplaire des 
nouvelles instructions aux auteurs et aux éditeurs qui désirent soumettre des 
ouvrages classiques ou des livres à donner en prix ù l'examen du Conseil de 
perfectionnement de l'instruction moyenne. 

Ces nouvelles instructions entreront en vigueur i1 partir de cc jour. 
Agréez, Monsieur, l'assurance de ma considération distinguée. 

Le ftl inistre. 
H011 DESCA!lf PS. 

(Voir texte de cel avis aux annexes du XIXe Ilapport triennal, pp. 124 et 
sui v.) 

XCVH 

Franchises postales. - Circulaire aux Directeurs el aux Directrices des 
écoles moyennes de tei«. 

1:e 01m•11 1010. 

MoNsrnun I.E DmRCTEUR, 

MADAME J.A DIIIECTHICE, 

J'ai l'honneur de porter à votre connaissance qu'un arrêté royal du 1~ fé­ 
vrier dernier, qui paraîtra incessamment au 11/onileur, déterurinc à nouveau 
les franchises postales attribuées aux autorités cl aux Iouetionuaires publics. 
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H résulte de cet arrêté que vous pouvez correspondre, sous bande, uvee : 
i O L'inspecteur général de l'enseignement moyen; 
2° Les inspecteurs de l'enseignement moyen; 
5° L'inspecteur <le l'enseignement du dessin; 
4° - - de la musique; 
;5° - - de la gymnastique; 
6° Le président de la ligue patriotique contre l'alcoolisme; 
7° Les présidents des commissions provinciales des fondations de bourses 

d'études (sous bande ou sous enveloppe ouverte avec la faculté de fermer, 
e'cst-ù-rlire de mettre sous pli cacheté, mais seulement en cas de nécessité). 

Le droit de correspondre est réciproque. 
L'arrêté royal prérappelé sera mis en vigueur le i" mai prochain. 

Pour le .Ministre : 

Le Directeur général, 
T. IüoMPEBs. 

xrvm 
Franchises postales. - Circulaire aux Bourçmestre« des localités siéqes 

d'un collège communal; d'un collège patronné; d'une école moyenne com­ 
munale pour gœrçons; d'une école moyenne patronnée ou d'une école moyenne 
communale pour filles. 

t.1: mar• uue. 

Mossmuu LF. Bounsnesrus, 

J'ai l'honneur de porter à votre connaissance qu'un arrêté royal du H$ fé­ 
vrier dernier, qui paraîtra incessamment au 1JJ01iiteur, détermine i nouveau 
les franchises postales attribuées aux autorités et aux fonctionnaires publics. 

ll résulte de ce document que Ic Directeur (la Directrice), de ... situé dans 
votre localité, peul correspondre, sous bande, avec : 

1° L'inspecteur général de l'enseignement moyen; 
2° Les inspecteurs de l'enseignement moyen; 
5° L'inspecteur de l'enseignement du dessin; 
4° - - de la musique; 
~0 - - de la gymnastique; 
6° Les présidents des commissions provinciales tic bourses d'études (sous 

bande ou sous enveloppe ouverte avec la faculté de fermer, c'est-à-dire, de 
metre sons pli cacheté, mais seulement en cas de nécessite); 

7° Le président de la ligue patriotique contre l'alcoolisme. 
Le droit de correspondre est réciproque. 
L'arrêté royal prérappclé sera mis en vigueur le l cr mai prochain. 
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. Je vous prie, Monsieur le Bourgmestre, de porter le contenu de la pré­ 
sente dépêche à la connaissance du chef dè voire établissement .. 

Pour Ic Ministre : 
Le Directeur qénéral; 

T. KLOl\lP~RS. 

XCIX 

Franchises postales. - Circulaire aux Présidents des bureaux administratifs 
des ath-nées royaux, des écoles moyennes de {' Etat, pour garçons et des 
écoles moyennes de L'Etat, pour (zlles. 

t :Il lllllH 1 910. 

MONSIEUR LE PRÉSIDENT' 

J'ai l'honneur de porter à votre connaissance qu'un arrêté royal du H, fé­ 
vrier dernier, qui paraîtra incessamment au Moniteui·, détermine à nouveau 
les franchises postales attribuées aux autorités et aux fonctionnaires publics. 
Il résulte de cet arrêté que vous pouvez correspondre, sous bande, avec : 
19 Le commissaire de votre arrondissement; 
2° L'inspecteur général de l'enseignement moyen. 
Le droit de correspondre est réciproque. 
L'arrêté royal prérappelé sera mis en vigueur le pr mai prochain 

Pour le Ministre : 
Le Directeur génfral. 

T. IüoMP1.ms. 

C 
Circulaire à Llnspecteur Général et aux Inspecteurs de t' Enseignement 

moyen. - Franchises postales. 
1:, 11un•1,1 1910. 

MONSIEUR 1,"'INSPECTRUU GÉNÉllAL, 

~IONSIEUll L'INSPECTEUR, 

J'ai l'honneur de porter à votre connaissance qu'un arrêté royal du rn fé­ 
vrier dernier, qui paraîtra incessament au !1lonite1w, détermine à nouveau 
Jes franchises postales attribuées aux autorités et aux fonctionnaires publics. 

Il résulte de celle disposition que vous pouvez correspondre sous bande 
avec: 

Pour l'inspecteur Général 
i. Les bourgmestres; 
2. Les inspecteurs de l'enseignement moyen; 
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5. Les préfets des études des uthénées et des collèges; 
1-. Les directeurs el les directrices des écoles moyennes de l'(~t.at et des 

écoles moyennes cl collèges subsidiés par le Trésor public; 
~- Les membres du personnel <les établissements d'enseignement moyen; 
G. Les présidents el les membres des bureaux administratifs des athénées 

royaux et des écoles moyennes; 
7. Le président de la ligue pat r·iotique contre l'alcoolisme. 

Pour les Inspecteurs de l'Enseignement moyen 
1. Les bourgmestres; 
2. L'inspecteur général de l'enseignement moyen; 
5. Les inspecteurs de l'enseignement moyen; 
4. Les préfets des études des athénées royaux et des collèges ; 
5. Les directeurs cl les directrices des écoles moyennes de l'État et des 

écoles et collèges subsidiés par le Trésor pulilic , 
G. Le président de la ligue patriotique contre l'alcoolisme. 

Pour les Inspecteurs du dessin el de la musique : 
t. Les bourgmestres ; 
2. Les préfets des éludes des athénées et des collèges; 
5. Les directeurs cl directrices des écoles moyenues de l'État, ainsi que des 

écoles moyennes et tol lèges subventionnés par Je Trésor public. 

Pour l'Inspccteur de gymnastique : · 
Les directeurs et directrices des écoles moyennes de l'Etat, ainsi que des 

écoles moyennes el collèges subventionnés par le Trésor. public. 

Pour tous : 
Le droit de correspondre est réciproque. 
L'arrêté royal prérappelé sera mis en vigueur Ic jcr mai prochain. 
Vous voudrez bien, Monsieur l'Inspcctcur, conserver la présente dépêche 

dans les archives <h~ l'inspection. 
Pour Ic Ministre : 

Le Directeur gé1iéral, 
'f. Kroursus. 

Cl 

Circulaire aux Préfets des études des athénées royaux. 
Franchises postales. 

MoNsrnuu u PnÉFET, 

J'ai l'honneur de porter à votre connaissance qu'un arrêté royal du 
H, février, qui paraîtra incessamment au JJ1oniteu1', détermine à nouveau Jes 
franchises pos! ales attribuées aux autorités et aux fonctionnaires publics. 
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Il résulte de cet arrêté que vous pouvez correspondre, sous bande, avec : 
-1 ~ L'inspecteur général de l'enseignement moyen; 
2. Les inspecteurs de l'enseignement moyen; 
5. L'inspecteur de l'enseignement du dessin; 
4. - - de la musique; 
5. - - de la gymnastique; 
6. Les présidents des commissions provinciales des fondations de bourses 

d'études (sous bande ou sous enveloppe ouverte avec la faculté de fermer, 
c'est-à-dire de mettre sous pli cacheté, mais seulement en. cas de néce.:;sittf); 
7. Le président du jury d'homologation des certificats d'études moyennes. 
Le droit de correspondre est réciproque. 
L'arrêté royal prérappelé sera mis en vigueur le fer mai prochain. 

Pour le Ministre : 
Le Directeur généml, 

T. Kr.o~1P1ms. 

~ 

CIi 

Circulaire aux Gouvcnieurs <le province et aux Directeurs el Directrices des 
sections normales moyennes del' Etat, des écoles moyennes normales libres, etr. 
- Condiiums auxquelles seront délivrés les diplôme« de capacité pour 
l'enseignement du dessin dans les établissemnus d'enseignement moyen de 
l'/!.,'tat. - 1Jfud1/ication. 

~- WIUII 1910, 

MoNHEUR u Gouv1mNEun, 
MoNsrnun LE DrnRCTEun, 
MADAME I.A DrnECTRICE, 

J'ai l'honneur de vous faire savoir qu'un arrêté royal du 23 février dernier 
fixe à rn tl Ia mise en vigueur de J' arrêté royal du -JO novembre 1909 qui 
modifie les conditions auxquelles seront délivrés les diplômes de capacité 
pour l'enseignement du dessin dans les établissements d'instruction moyenne 
de l'État. 

En conséquence, par disposition transitoire, les personnes non munies 
du diplôme de professeur agrégé de l'enseignement moyen ou de régente 
d'école moyenne, ou de celui d'instituteur ou d'institutrice primaire, pour­ 
rent être admises, en 19f0, aux examens conduisant aux diplômes dont il 
s'agit. 

Le êlinistre, 
B1111 0ESCAMPS, 
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cm 
Circulaire aux Préfets des études des athénées 1·oym1x, aux Directeurs et aux 

Directrices des écoles moyennes de l'Etat. - Fête patronale de S. 111. le Roi 
A lbert el anniversaire de l'avènement au trône de S. ni. le Roi f.,éopold l", 

:t9 aYril ttUO. 

M0Nsmon1 

J'ai l'honneur de vous faire connaître que, pat· décision du Roi: la fête 
patronale de Sa Majesté sera célébrée le 26 novembre. 

Sa Majesté désire que l'on continue à solenniser Ic 2i juillet, anniversaire 
de l'avènement au trône de Léopold Jer. 

Les cours seront donc suspendus, dans les établissements d'enseignement 
moyen de l'Etat, le 21 juillet et le 26 novembre. 

· Le 1Jlinist,•e, 
B00 0BSCUJPS. 

Celle circulaire a été transmise, pour information, aux bourgmestres des 
communes sièges d'un établissement communal ou patronné d'enseignement 
moyen. 

ClV 

Cfr,:ulafre aux Préfets des études des athénées 1·oyaux et aux Directeurs et Direc­ 
trices des écoles moyennes de l'Etat, etc. - Professeurs de langues gCJ•ma­ 
niques. - Bourses de voyage. 

7 mul 1910, 

M0Ns1Eun LE PntFET, 
.MONSIEUR l.E Dmscreuu, 
l\hnAME LA DmECTUICE~ 

Le Gouvernement affectera une somme de f>;500 francs à la collation de 
bourses de voyage, de 2f>0 Iranes chacune, à des professeurs de langues ger­ 
maniques attachés aux établissements d'enseignement moyen; en vue de leur 
permettre d'assister aux cours de vacances qui seront organisés, en l9IO, 
dans certaines universités d'Allemagne, d'Angleterre et de Hollande. 

Ces bourses seront réparties ainsi qu'il suit : 
Athénées royaux . !> bourses 
Collèges communaux. . 2 

patronnés. 2 
Ecoles moyennes de l'État: pour garçons. G 

pour filles 5 
communales et patronnées 2 

Sections normales moyennes à Gand et à Nivelles 1 
tl Bruxelles et à Liégc 1 

Les professeurs d'allemand se rendront à Marbourg afin de suivre les cours 
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de vacances qui y sont organisés chaque année. Les professeurs de flamand 
et d'anglais trouveront en Hollande et en Angleterre l'occasion de s'exercer, 
dans des conditions analogues, à la pratique de la langue qu'ils enseignent. 

Les programmes des cours de vacances de f 9{0 seront communiqués en 
temps utile aux intéressés. 
Je vous prie, M ... , de vouloir bien me faire parvenir, avant Le Hi de ce mois, 

vos propositions pour l'allocation des bourses de voyage. 

Le Ministre, 
fion DK~CAMl'S, - 

cv 
Circulaire aux Préfets des études des athénées royaux. 

Conférence professorale. 
~8 mal i910. 

MONSIEUR lE PRÉFET, 

J'ai décidé que la question suivante fera l'objet de la troisième conférence 
professorale de l'année scolaire en cours : 

cc Dans les classes inférieures, l'enseignement de la grammaire d'une langue 
étrangère ne sera-t-il qu'oceasionuel, ou bien devra-t-il se donner d'une 
façon systématique? 

L'emploi de la langue maternelle de l'élève sera-t-il nécessaire dans cet 
enseignement et jusqu'à quel point? 
Jusque dans quelle classe Ia grammaire devra-t-elle s'enseigner? 
Déterminez la tâche grammaticale incombant à chaque classe pour chacune 

des langues germaniques ». 
Le /Jlinislre, 
B00 DESCAlHPS. 

CVI 
Circulaire aua: Chef1· des établissements d'enseignement nwxen de l'Ä'tat) etc. 

Décès de S. !lt. Léopold //1 Roi des Belges. - Papier de deuil. 

MONSIEUR, 

Comme suite à ma dépêche du 20 décembre 1909~ 5° section, n° J 906, 
j'ai l'honneur de vous faire-connaître que Ic deuil pour S. M. le Roi Léopold II 
prendra fin le 18 de ce mois. 

A partir de celte date, les pièces de la correspondance administrative ne 
devront plus être expédiées sur du papier encadré de noir. 

Pour le Ministre: 
LP- Directeur général, 

T. KLO~JPEHS. 
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CVJI 
Circulaire aua: Préfc:» des études des athénées l'OJ·au.x: et aux Directeurs des 

écoles nW)"Cmœs de l'l:,'tat. - Cou1'8 temporaire de travail manuel. 
~~ Juillet 1910. 

MoNsrnon rn Pmh:E'l', 
~IONSIEUll LE DlllECTEllR, 

J'ai décidé d'organiser dans les locaux de la section normale moyenne de 
l'État1 ù Gand, du 17 août au 5 septembre prochain, un cours temporaire 
destiné à initier les professeurs de dessin à l'enseignement des travaux 
manuels scolaires. 

Ce cours est réservé aux professeurs de dessin en fonctions dans Jes athé­ 
nées, les collèges d les écoles moyennes~ ainsi qu'aux instituteurs des sec­ 
lions préparatoires annexées à ces derniers établissements. 
li sera donnépar MM. Hermonne. professeur de travail manuel à la sec­ 

tion normale moyenne de l'État, à Gand: el Croiselet, professeur de travail 
manuel à l'école normale <le Huy, sous lu direction de M. l'inspecteur 
/Jlont{ol't, chargé également de donner aux auditeurs du cours des confé­ 
rcnce sur l'organisation et la méthodologie de l'enseignement des travaux 
manuels. 

Le programme du COLH'S comprendra : 
{
0 Des conférenccss ur l'organisation de travaux manuels et la méthodolo­ 

gie de cel enseignement; 
2° Ors exercices pratiques de modelage, de cartonnage, de sculpture, de 

travail du bois; occupations artistiques diverses. 
Le nombre des admissions au cours est limité à cinquante. 
Les auditeurs pourront recevoir Je logement et Ja nourriture à la section 

normale même, moyennant mie rétribution de 2 francs par jour. 
Je vous prie de notifier d'urgence ces dispositions aux intéressés et de me 

faire parvenir les demandes d'inscription avant le 21> juillet. 
Vous voudrez bien indiquer en ,·egard des noms des inscrits si ceux-ci 

désirent être nourris el logés à la section normale. 
Pour Ic Ministre : 

Le Directeur général. 
T. IÜOMPERS. 

CVIII 
Circulaire aux Chefs des établissements d'enseignement moyen du degré supé­ 
rieur. - Coueour« général. - Epreuve en langue grecque en 4e g1·ecque­ 
latine. 

JU j11ln 1910. 

M0Nsrnu11 LE PnÉ11&T, 

MoNsrnuu I.E Druscraun, 

J'ai l'honneur de vous faire connaître que, sur l'avis du Conseil de perfec- 
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tionncment de l'instruction moyemw, j'ai décidé qu'à partir de l'année 1910, 
l'épreuve en langue grecque, au Concours général des .4~8 grec1rues-latines, 
consistera en un thème sans dictionnaire et non plus en une version. 

Les éléments de cet exercice seront empruntés pour la grammaire an pro­ 
gramme officiel de la classe de li.C, pour le vocabulaire à l'Anabase de Xéno­ 
phon, livre Il. 

L'accentuation ne sera pas exigée; les concurrents se borneront à marquer 
correctement les esprits. 

. 1 . l i Préfet, . l I li Yeuillez sans tarder. ~ onsreur c , 
0
. avertir < e a nouve c 

• 1 irecteur , 
mesure les professeurs qu'elle concerne. 

Le IJl inistre, 
8°11 ÜESCA MPS. 

CIX 
Circuioire aux Préfets des études des athénée» royaux et aux Directeur« et 

Directrices des écoles moyennes del' Etat. - Exposition de Bruxelles 1910. 
- Couffrences et cours de vacances. 

~ Jullh·t une. 

Morrnrnun LE PnÉPET, 
MoNSIEUH J.E lJ11rncTEun, 
MADAl'IIE J.A Diuccrmce, 

J'ai l'honneur de vous adresser quelques exemplaires du programme des 
Confé1·e1ices organisées pat· la classe de l'enseignement moyen à l'exposition 
de Bruxelles. 
Je vous prie de distribuer ce programme aux membres du personnel Je 

votre étublissernent. 
Iudépendumrueut de ces conférences, il sera institué des cours de vacances 

dont Ic sommaire paraïtra prochainement et qui auront pour objet l'ensei­ 
gnement théorique et pratique des branches principales des programmes de 
I'inst ructiun moyenne du second degré. 

Le Gouvernement attache à ces initiatives une importance toute particu­ 
lière. Il est convaincu que l'œuvre entreprise aura les meilleurs résultats 
pour l'enseignement public. 

Le Minisfre, 
B0n DESCAllPS, 

ex 
Circulaire aux [Jour9m.esttes et Échevins des localités sièges d'un établisse­ 
ment d'instruction. moyenne dfrigé ou patronné pm· les comm11nes. 
Exposition de Bruxelles 1910. - Conférences et cours de vacances. 

l» Julllct 1010. 

MESSIEURS, 

J'ai l'honneur de vous adresser quelques exemplaires du programme des 
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co-nféreuces organisées par la classe de l'enseignement moyen à l'exposition 
de Bruxelles. 

Ces exemplaires sont destinés aux membres du personnel de voire établis­ 
sèment communal d'instruction m0J'enne. 

Indépendamment de ces conférences, il sera institué des cours de vacances 
dont le sommaire paraîtra prochainement et qui auront pour objet l' ensei­ 
gncmenl théorique et pratique des branches principales des programmes de 
l'instruction moyenne du second degré. 

Le Gouvernement attache à ces initiatives une importance toute particu­ 
lière. li est. convaincu que l'œuvre entreprise aura les meilleurs résultats 
pour l'enseignement public. 

li! Ministre, 
8110 DESCAMPS. 

E:rpostlcon universelle el internationale de Bruxelles en 191ù. 

Sl!:CTION nsr.cs. 

Salle des conférences du groupe J (Education <:l cnscignemont ). 

Classe 2. Enseignement moyen. 

CO~FÉIU~~CES. 

Pnocnunm. 

7 juillet, à H:, heures. 1W. Daxhelet. A,: professeur à l'athénée royal 
d'Ixelles : L'histoire de la renaissance des lettres françaises en Belgique à 
l'époque contemporaine. 

14 juillet, à 1ä heures. 111. Pris, P.) professeur à l'athénée royal de Gand: 
La formation des villes flamandes (avec projections lumineuses). 

21 juillet, à 15 heures. 1vJlle Biermé, 111.1 professeur à Ia section normale 
moyenne de l'Etat à Liége : La mélodie chez les musiciens belges (arec audi­ 
tion musicale par 1'J11t: R. Piers - Lieder flamands et français). 
28 juillet, à H, heures. 111. Sabbe, ill., professeur à l'athénée royal de 

Malines : De letterkundige geschiedenis van het oude Vlaamsche Volkslied 
(met muzikale uitvoering). 

1· août, à Hi heures. 111. Seligmam,, 111., professeur à l'athénée royal de 
Bruxelles : Le rôle des théories récentes dans Jes cours de physique de 
l'enseignement moyen (avec expériences). 

11 août, à rn heures .. M. Kemna; G,, professeur à l'athénée royal de 
Liégc: L'origine des montagnes et des vallées (avec projections lumineuses). 

18 août, à H> heures. 11111c iUonod; L., directrice de la section normale 
moyenne de l'füat, à Bruxelles : Conférence pédagogique. << Le bon maître 
se sent à l'étroit dans l'école et dans les programmes; il regarde au delà: la 
vie, Ja nature, la patrie, l'humanité. n (Lavisse). 
2ö août, à 1ä heures. JJJ. Grégoire, A., professeur à_ l'athénée royal de 



( 22!) 

Huy : L'emploi des machines parlantes dans l'enseignement des langues 
vivantes. 

1er septembre, à H> heures. Jvl. Van Puvvelde, L., professeur à l'athénée 
royal de Gand : Het eerste klassieke tijdvak van onze Belgische schilder­ 
kunst. - De vlaamsche primitieven (met lichtbeelden). La première période 
classique de la peinture nationale. - Les primitifs flamands (avec projections 
lumineuses). _ 

8 septembre, à rn heures. iJ1.. Gallet, R., professeur à l'athénée royal de 
Charlcroy : Les poètes belges et l'école. 
f5 septembre, à f5 heures. M. Stassart : La littérature belge d'expression 

française. 

CXI 
Circulafre aux Préfets des études des athénées royaux et aux Directeurs et 

Directrices des écoles moyennes del' Jttat. - Envoi des brochures publiées à 
l'occasion de l'Exposition de Bruxelles 1910 . 

•.• Julllct IBle 

MONSIEUR LE PnÉI•'ET, 

MoNsrnun LE Dmncrsnn, 
.MADAME LA ÜJRECTRICE, 

J'ai l'honneur de vous faire parvenir, pour la bibliothèque de l'établisse­ 
ment d'rnstructiou moyenne <1uc vous ,lirigcz, un exemplaire des brochures 
suivantes que mon Département a publiées à l'occasion de l'Expositiou de 
Bruxelles : 

1. ° Conférences professorales dans les athénées royaux; 
2° Enseignement normal. Programmes des cours et des examens; 
5° Horaires et programmes des études dans les écoles moyennes de l'Etat; 
4° Bibliographie de l'enseignement moyen. 

Pour le Ministre : 
le Directeur généml 

T. lÜOMPERS. 

CXII 
Circulaire aux Chefs des établissements d'instruetion moyenne de l'Etat . 

Cours de vacances. 
30 j11llle& 1910, 

. MoNSIIWR LE PnKFET, 

MoNSIEUR LB Dtnscrsun , 
MADAI\JE J,A DIRECTRICE, 

J'ai l'honneur de vous adresser, comme suite à ma circulaire du 5 juillet, 
n° 1962, deux exemplaires du programme des cours <le vacances qui seront 
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donnés, à partir du 22 août prochain, dans les locaux de l'athénée royal de 
Brux.rllcs. 

Je vous prie de notifier cc programme aux membres du personnel de votre 
établissement, en attirant lem· attention sui· l'importance et la diversité des 
matières qu'il embrasse. 

Ainsi que j'ai eu l'honneur de vous Je faire remarque1·, les cours de 
vacances de celle année s'adressent spécialement aux professeurs des écoles 
moyennes, mais ils ne sont pas sans intérêt pour l'enseignement moyen d11 

degré supérieur. 
Les professeurs qui désirent les suivre devront me faire parvenir leur 

demande d'inscription, par votre intermédiaire, avant le 10 août, en ayant 
soin de désigner les leçons (partie littéraire ou partie scientifique) auxquelles 
ils comptent assister. 

Le illinistt·e, 
non DESCAl\11'S. 

COURS D[~ VACANCES. 

(Dans les locaux de l'athénée royal de Bruxelles, rue du Chène.) 

COMITÉ D'UONNEUB. 

Président : M. Ic Baron Descarnps, Ministre des Sciences et de Arts. 
Fice-Présulents : MM. Max., Ad., bourgmestre de la ville de Bruxelles; 
Braun. A., sénateur, président du grnupc de l'éducation et de l'enseigne- 

ment à l'Exposition de Bruxelles; 
Mansion, P . ., ff. président du conseil de perfectionnement de l'instruction 

moyenne;· 
Klompers, Th., directeur général de l'enseignement moyen au ministère 

des Sciences et des Arts; 

Co1J1TÉ ORGANISATEUR. 

Président : M. Gocmans, L., inspecteur général de l'enseignement moyen; 
Fice-Présidents : MM. Crornbez, Duqué, Habets et Ploumen, inspecteurs 

de l'enseignement moyen; 
Sect·étaù-e.'i : MM. Gillot et Liégeois, professeurs à l'athénée royal d'Ixclles , 
Seharff', professeur à l'ai hénée royal de Liége; 
Wiurnann, professeur à l'athénée royal d'Ixelles, 
Jlembres : MM. Buisseret, préfet des études à l'athénée royal d'Ixelles; 
Valentin, préfet des études. à l'athénée royal de Bruxelles, 
M1161 Monod, directrice de l'école normale moyenne de l'Etat, pour filles, 

à Bruxelles; 
Bijckmnua.directrice de l'école moyenne de l'Etat.pour Iilles,à Molenbeek­ 

Saiut-Jean , 
l\JM. Courtoy, directeur de l'école moyenne communale, pour garçons, à 

Saint-Gilles-lez-Bruxelles; 
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Roegiers, directeur de l'école normale moyenne de l'Etat, pour garçons, 
à Gand; 

Stieruet, directeur de l'école 01oyennc de l'Etat, pour garçons, à Schaer­ 
beek. 

PnOGRAMl\IE DI<:s couus. 

Partie littéraire (Première semaine) : 

Lundi 22 août. 

9-IO h. M. Grégofre, professeur à l'athénée royal de Huy: Une leçon 
fondamentale de phonétique. 

fO-H h. M. Fabritius, professeur à l'athénée royal d'Arlon : Die Anwen­ 
dung der Lichtbilder im fremdsprachlichen Unterricht. 

f i-f 2 h. M. Van den Dacie, professeur à l'athénée royal de Mous: La lit­ 
térature flamande contemporaine (français). 

Mardi 25 août. 

9-10 h. M. Bourq, professeur à l'athénée royal d'Ath : Praktische Winke 
für die Ausprache des Deutschen auf Grundlage der Phonctik. 

10-H h. M. G,·éyoire: Une leçon fondamentale de phonétique ( suite et fin). 
H-12 h. M. De Neef, professeur à l'athénée royal de Louvain : Algemeen 

overzicht vau de Germaansche taalkunde. 

Mercredi 24 août. 

9-t0 h. M. Grégoire: Les vices de la prononciation. 
iO-H h. M. llom·g: Praktische Wiuke u.s. w. (suite et fin). 
H-12 h. M. Feller, professeur à l'athénée royal de Verviers : Quelle place 

le Wallon doit-il occuper dans l'enseignement du français en Belgique 
romane? 

5-4 h. M. Dony, professeur à l'athénée royal de Mons : L'analyse du 
tableau de G. Wappers: Episode des journées de septembre -1850 (français). 

Jeudi 25 août. 

9-10 h. M. Kleyntjens, professeur à l'athénée royal de Louvain: Verge­ 
lijkende klankleer van het Nedcrlandsch en het Engclsch met het oog op het 
onderwijs dier talen in 't Vlaamschc land. 

10-H h. M. Liéqeois, professeur à l'athénée royal d'Ixelles . L'enseigne­ 
ment de la grammaire française. 

Après-midi : Conférenee (Voir programme spécial). 

Vendredi 26 aoùt. 

9-f O 11. M. liégeois: L'enseignement de la grammaire française (suite). 
W-H h. M. Kleyntje11s: Vel'gelijkende klanklrer enz. (suite et fin). 
H-12 h. M. Brasüs, professeur à l'athénée royal de Bruxelles: Die germa­ 

nisehe Mythologie. Eiu Vortrag mit, Lichtbilderu nach ursprüngficher clichés. 
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Samedi 27 août. 

9-10 h. M. ,Heyer, professeur à l'athénée royal de Malines : L'explication 
littéraire (Principes et applications). 

:10-H h. M. Houben, professeur à l'athénée royal de Liége: Vergelijkende 
klankleer van het Ncdcrlandsch en het Engelsch met het oog op het onder­ 
wijs dier talen in 't Vlaamsche land. 
H-12 h . .M. Brtnus : Die germnnischeMythologie u. s. w. (suite et fin). 

Partie scientifique (Première semaine) : 

Lundi 22 août. 

9-·10 h. M. Comet, professeur à l'athénée royal de Bruxelles : Zoologie 
(Étude d'un type: Poissons et morphologie). 

10-11 h. M. Seliqmann, professeur à l'athénée royal de Bruxelles: La 
physique moderne (unités électriques, courants induits, mouvements pério­ 
diques, décharges électriques dans le vide, conservation de l'énergie, liqué­ 
faction des gaz, etc.). 

5-5 h. M. Francoue. professeur à l'athénée royal de Bruxelles, membre de 
l'académie royale des sciences: ta chimie pratique dans l'enseignement 
moyen (leçons et manipulations). 

Mardi 23 août. 

9-10 h. M. Cornet: Zoologie (classification des poissons. Suite à l'étude 
d'un type). 

10-H h • .M. Seüymann : La physique moderne (suite). 
H-i2 h . .M. Frtmcotte : La chimie pratique (suite). 

Mercredi 24 août. 

9-10 h. M. Cornet: Zoologie (suite). 
10-i j h. 1\1. Seli9mann: La physique moderne (suite). 

Jeudi 2;, août. 

9-10 h. M. Cornet: Physiologie humaine (la digestion). 
H}-11 h. M. Seligmann: La physique moderne (suite). 
H-12 h. M. Francoue : La chimie pratique (suite). 

Vendredi 26 août. 

9-i0 h. M. Cornet .- Physiologie végétale (germination). 
iO-H h. M. Seligmann: La physique moderne (suite). 
t 1-12 h. M. Francotte : La chimie pratique (suite). 

Samedi 27 août. 

9-10 h. M. Cornet: La valeur éducative des sciences naturelles. 
10-11 h. M. Seliqnumn : La physique moderne (suite). 
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PARTIE Ll'l'TÉUArnE (deuxième semaine) ; 

Lundi 29 août. 

9-10 h. :M. Ilouben : Vergelijkende klankleer, enz. (suite et fin). 
fü-H h. M. Aleye-r: L'explication littéraire (suite). 
H-'l2 h. 1\I. f-Yattez; professeur à l'athénée royal d'Anvers : Een Gcl'­ 

maansch heldendicht : Gocdroen. 

.Mardi 50 août. 

9-fO h. M. Meyer: L'explication littéraire (suite et fin). 
10-H h. l\f. De Clercq, professeur à l'athénée royal de Gand: De Neder­ 

landsche lyriek (letterkundige ontledingen). 
11-12 h. _Mlle Tabler, professeur à l'école normale moyenne de l'État à 

Liége : Le poème <les Niebelungen à travers les âges, de l'Edda aux. opéras 
et à Dornröschen. 

Mercredi 51 août. 

9-10 h. M. Deschamps, professeur à l'athénée royal de Huy: Analyse des 
caractères essentiels du vers français chez les poètes classiques et les poètes 
modernes. 

10-t ,l h. M. /Je Clercq: De Nederlandsche lyriek, enz. (suite et fin). 
11-12 h. M11e Biermé, professeur à l'école normale moycunc <le l'État a 

Liège : La femme au moyen-âge au point de vue arts, sciences, lettres. 

Jeudi -1er septembre. 

9-tO h. M. Deschamps : Analyse <les caractères essentiels du vers fran­ 
çais chez les poètes classiques et les poètes modernes [suite et fin). 

10--1 i h. M. Fabritius : Der Bi·iefwechscl im allgemeiueu, die Handelscor­ 
respondcnz u. die Handelsgeographic im Irerndsprachlichen Ilntcrricht. 
Après-midi: Conférence. (Voir programme spécial.) 

Vendredi 2 septembre. 

9-10 h. M. Vmi Puyvclde, professeur à l'athénée royal de Gand : Het 
genot van de woordkunst. 

10--1 t h. M. Henen, professeur à l'athénée royal d'Anvers : F. Séverin. 
La solitude heureuse (analyse). 

1 J-12 h. M. Feytmans, professeur à l'athénée royal d'Ostende: La litté­ 
rature directe. 

5 h. M. Bovy, professeur à l'athénée royal de Bruxelles: L'orientation 
de l'enseignement du français dans l'enseignement moyen du 2d degré. 

Samedi 5 septembre. 

9-!0 h. M. Van Hauumert, professeur à l'athénée royal de Gand: Schillers 
Balladen (litternrische Analyse ausgewählter Gedichte). 

10-H h. M. Henen: Émile Verhaeren. Les visages de la vie (analyse). 
1 f-J2 h. M. Van Puyvelde: Het genot van de woordkunst (suite et Iin). 
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PARTIE scrnN1'1FlQUE ( deuxième semaine). 

Lundi 29 août. 

9-10 h. :M. Preijs. professeur à l'athénée royal d'Anvers: Des sociétés en 
nom collectif et des sociétés en commandite simple. 

10-11 h. M. Zefs, docteur en géographie : La Belgique et sa ceinture 
dorée. 
H-12 h. M. Kemna, professeur à l'athénée royal de Liége : Les projections 

lumineuses et les cours de sciences dans l'enseignement moyen. 

Mardi 50 août. 

9-f 0 h. M. Preys : Constitution, administration et surveillance des 
sociétés anonymes. 

10-1 ! h. M. Zeis: Géographie physique et économique du Congo belge. 
3-1· h. M. Kemua : La réunion de collections pour project.ions lumi­ 

neuses. 
Mercredi 51 août. 

9-10 li. lil. Preus : Organisation de la comptabilité des sociétés anonymes. 
1.0-H h. M. Zels : Géographie physique et économique du Congo belge 

(suitr). 
H-12 h. lil. Kemua : La technique de la lanterne à projections. 

Jeudi 1er septembre. 

9-10 h. tJ/. Preys: Bilan et compie pertes et proJits. 
H-12 h. /JJ. Zeis: Géog1aphic physique et économique 

(suite). 
du Couzo belce 0 ~ 

Vendredi 2 septembre. 

9--i 1 h. tJ/. Preqs : Assemblées générales. Modifications, transformation, 
liquidation des sociétés anonymes. 

11-12 h. M. Zeis : La géologie et l'enseignement de la géographie. 

Samedi 5 septembre. 

9-10 h. M. Preqs : Des sociétés en commandite par actions; des sociétés 
coopératives; des associations commerciales. 

10-1 i h. M. Zels : La géologie et l'enseignement de la géographie (suite). 
H-12 h. ill. Kemua : Une leçon-type sur un sujet de géographie : L'ori­ 

gine des montagnes et des vallées. 

Excursions communes aux deux sections : 

Mardi 23 aoùt , à 3 h. Visite de l'Hótel de ville de Bruxelles. 
Lundi 29 août, à 2 h. Excursion à Tervueren. Visite du Musée colonial et 

de l'Expositiou coloniale. 
Mercredi 5t uoùt, à 2 1 /2 h. Visite <le l'Expositiou de l'Art belge au 

XV 11° siècle. 



( 227' ) 

CXI!J 
Circulaire aux Bourgmestres des localités si;,ges d'un établissement d'instruction 
moyrnne dirigé ou patronné pa» Les communes. •- Exposition de Bruxelles, 
1910. Envoi du catalogue du compartiment de l'enseignement moyen. 

MoNSHmR LE BouRGMESTitE, 

J'ai l'honneur de vous adresser un exemplaire du catalogue du comparti- 
ment de l'enseignement moyen à l'exposition de Bruxelles. 

C b · · l · , 1 · id u collèse communal patronné ette pu lication est ( estinée aux arc 11 ves d l'. 1° l e eco emoyrnnecommuua e, 
de votre localité. 

Pour le Ministre : 
Le che] de division, 

LOUIS DE SAN. - 
CXIV 

Cfrculafre aux Présidents des bureaux acl,ninistrati/s des athénée: royaux et des 
écoles moyennes de l'Etat. - .Exposition de Bruxelles, 1910. Catalogue du 
compartiment ce t'e11sr:i9nenunt moyen. 

tli août IOIO. 

Mossrsou I.E PnÉSlDENT, 

J'ai l'honneur de vous adresser un exemplaire du catalogue du comparti­ 
ment de l'enseignement moyen à l'Exposition de Bruxelles. 

Celle publication est destinée aux archives du bureau administratif. 
Pour le Ministre : 
Le;ctief de division, 

Louis DE SAN. 

CXV 
Cfrculaire aux Pré/ ets des études des al hénées Toyaiix et aux Directeurs et Direc­ 

trices des écules moyennes de l'Etat. - Exposition de Bruxelles, 191.0. Cata­ 
hgue du compartiment de {enseignement moyen. 

tli no1àt :1.0:lO, 

MoNsrnun LE Pnérer, 
MoNsmun LE Druacrsun, 
MADAME LA DrnEéTJrn:11, 

J'ai l'honneur de vous adresser un exemplaire du catalogue du comparti­ 
ment de l'enseignement moyen à l'Expositiou de Bruxelles. 

Cette publication est destinée aux archives de votre établissement. 
Pour le Ministre : 
Le cite/ de division, 
toms DE SAN. 
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CXVI 

Circulaire aux Gouvrrneu1's de province. - Nomination des professeurs des 
établissements provinciaux ou communaux. 

, Hc11te111b1·e uuo. 

MoNsrnuH r.s Goun:11NEun1 

Aux termes de l'art. 5 f de la loi du 1er juin 18J0, la nomination des pro­ 
fesseurs des établissements provinciaux ou communaux d'enseignement 
moyen est faite conformément aux lois du 50 mars et du 30 avril 1856. 

Le droit de nomination des conseils communaux n'estcependa nt pas absolu. 
Il ne peut s'exercer que dans les limites tracées par les articles ~, 6 et 7 de 
la loi du H5 juin 1881, l'article -ter de la loi du 6 février t887 et l'article 48 
de la loi du 10avril 1890 - 5juillet 1891. 

Suivant ces dispositions, nul ne peut être nommé aux fonctions de profes­ 
seur ou de préfet des études dans les collèges provinciaux ou communaux s'il 
n'a obtenu le grade de docteur en philosophie et lettres, de docteur en 
sciences physiques et mathématiques ou de docteur en sciences naturelles, 
préparatoire au professorat de l'enseignement moyen, ainsi que l'entérine­ 
ment de son diplôme, conformément aux dispositions de la loi. Cependant 
ceux qui, par application de l'article 5 de la loi de 1881, ont obtenu le diplôme 
de professeur agr~gé de l'enseignement moyen du degré supérieur, peuvent 
continuer a remplir les mêmes fonctions. 

Les directeurs et régents des écoles moyennes provinciales ou communales 
doivent être porteurs du diplôme de professeur agrégé <le l'enseignement 
moyen du degré inférieur. Sont toutefois dispensés de la production de ce 
diplôme les docteurs en philosophie et lettres et les docteurs en sciences. 

Les titulaires chargés de l'enseignement dans les sections préparatoires 
annexées aux écoles moyennes doivent, d'après l'article 27 § 2 de la loi du 
1er juin JS~0 rapproché de l'article 9 de la loi du H5 septembre 189ä, être 
munis du diplôme d'instituteur primaire ou d'un diplôme de l'enseignement 
moyen du second degré. 
Pour être nommé aux fonctions de maître d'études ou <le surveillant dans 

un collège, il faut avoir subi avec succès au moins une des épreuves soit de 
la candidature en philosophie et lettres, soit de la candidature en sciences, 
ou être porteur d'un certificat d'études complètes d'humanités anciennes. 

Pour être appelé aux fonctions de surveillant dans une école moyenne de 
garçons, il faut être porteur du diplôme d'instituteur primaire. 

Pour ètre nommée_ surveillante dans une école moyenne de filles, il faut 
avoir obtenu Ic diplùmc d'iustitutrice. Le même diplôme donne provisoire­ 
ment accès aux autres fonctions dans ces écoles. 

En outre, nul ne peut ètrc appelé au professorat dans l'enseignement 
moyen, s'il n'est belge ou naturalisé. Cette dernière condition n'est toutefois 
exigée, ni des personnes qui occupaient en 1881 un emploi de directeur ou 
de professeur dans un établissement dirigé ou subsidié par la province ou la 
connnunu, ni des professeurs <le langues vivantes, d'arts graphiques, de 
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musique, de gymnastique ainsi que des maîtresses de travaux à l'aiguille. 
Afin d'assurer l'observation stricte de ces dispositions, je vous prie, Mon­ 

sieur le Gouvernenr, d'inviter les administrations communales des villes de 
votre province qui sont le siège d'un établissement communal d'enseigne­ 
ment moyen, de vous notifier, à l'avenir, toutes les nominations faites par les 
conseils communaux. Ces notifications vous seront adressées dans la forme 
déterminée par la circulaire ministérielle du 2 t décembre 1897 [ i6e rapport 
triennal, page 221] ; les administrations communales annexeront au tableau 
de renseignements prescrit par cette circulaire une copie certifiée conforme 
des diplômes des intéressés et, en outre, un certificat d'indigénat, afin de 
permettre à l'autorité supérieure de s'assurer si les titulaires désignés sont 
légalement .aptes à exercer les fonctions qui leur sont conférées. 

Avant de me transmettre ces pièces, vous voudrez bien, Monsieur le Gou­ 
verneur, vous assurer si toutes les prescriptions légales sont remplies. Dans 
la nègativc, je vous prie de prendre un arrêté suspendant l'exécution des 
résolutions des conseils communaux, qui ne seraient pas conformes à la loi. 
Il est à remarquer que le Gouvernement peut dispenser des conditions de 

nationalité, de diplôme, d'examen ou de certificat prescrites par la loi. 
Toutefois, lorsque la place vacante est sollicitée par un candidat diplômé 

concurremment avec un candidat non diplômé, la dispense ne peut être 
accordée à ce dernier, par application de l'article 7, paragraphe final de la 
loi du { f> juin 188-1, que sur avis conforme du conseil de perfectionnement. 

Si, au contraire, la place vacante n'est sollicitée par aucun candidat muni 
du diplôme légal, le Gouvernement peut, aux termes de l'article 2 de la loi 
du 6 février 1887, autoriser la commune à nommer un candidat non diplômé, 
sous réserve d'une épreuve de capacité à subir devant un jury spécial. 

Si donc, des administrations communales sollicitent des dispenses en 
faveur de candidats non munis du diplôme légal, qu'elles désirent attacher 
soit à leur collège soit à leur école moyenne, elles doivent continuer à se 
conformer aux formalités prescrites par la circulaire ministérielle duf> février 
1867. 

Le iJl inisire, 
F. ScnoLLA EI\T. 

CXVII 
Circulaire aux Gouverneu1's de province. - Renouuellement des membres des 

bureaux cdministrati]« des établissements d'instruction moyenne de l'Etat. 
io Nl'5,,c111hrc 1910. 

Moi'\SlEUR LE Gouv1mNEu1t, 

Le mandat triennal des membres des bureaux administratifs des établis­ 
sements d'instruction moyenne de l'Etat expirant le 31 décembre prochain, 
il y a lieu de renouveler ces collèges pour la période f9li-t912-t913. Con­ 
formément à l'article 2 des arrêtés royaux du 7 juillet i8;H et du fO juin 18~2, 
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qui règlent la composition et les attributions générales des bureaux d'admi­ 
nistration, les conseils communaux auront à procéder au choix des nou­ 
veaux candidats deux mois avant le terme assigné au renouvellement des 
bureaux. 

Je vous prie, Monsieur le Gouverneur, d'inviter les administrations com­ 
munales intéressées à vous faire parvenir, en temps utile, les présentations 
du conseil pour cet objet. 

Vous aurez soin de me transmettre ces présentations dans le phis bref 
délai: en me faisant connaître votre avis sur les candidats présentés et après 
vous être assuré qu'ils réunissent les conditions réglementaires pour être 
proposés au choix du Gouvernement. 

Ces conditions se trouvent énumérées dans une circulaire ministérielle du 
rn octobre t898. J'insiste spécialement sur les suivantes : 

Acceptation éventuelle de tous les candidats et non-incompatibilité résul­ 
tant de la parenté ou de l'alliance, soit entre eux, soit avec des membres du 
collège échevinal ou du personnel de l'établissement administré. 

Je crois devoir vous rappeler aussi que le choix des candidats doit se faire 
au scrutin secret et que deux candidats, un premier et un second, doivent 
être présentés pour chaque place et dans la même catégorie ( dans le conseil 
ou hors du conseil). (Circulaire du 5 décembre 18~6, rappelée dans celle du 
1 f> octobre i 898 ) 
Il conviendrait d'adopter pour ces présentations un tableau uniforme, qui 

indiquerait, en regard du nom de chacun des membres sortants. les noms 
des personnes présentées comme premier et comme second candidats, dans 
le sein du conseil communal ou en dehors du conseil, avec, dans la colonne 
d'observations, la mention de leur acceptation éventuelle. 

Le llinistre, 
F. Scnot.t.aaur. 

cxvrn 
Circulaire aux Gouverneurs de prouince; aux Bourgmestres des localités 
sièges d'un établissement d'instruction moyenne dirigé ou pai1·onné par les 
communes; aux Présidents et Membres tle« bureaux administratifs et aux 
Préfets des études des athénées royaux. - Etude des langues modernes. 

t<I octobre 1010. 

MoNSlEUR LE GouvERNEUR, 
MEssnrnns, 
MoNSIEU n LE PRÉFET, 

Le Jlouiteur du rn mai dernier a publié la loi du t2 mai i 9! 0 concernant 
l'étude des langues modernes dans l'enseignement moyen du degré 
supérieur. 

L'article 6 de celle loi dispense de l'épreuve préparatoire sur les langues 
modernes ins Li tuée par l'article 1er : 
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c< {0) Ceux dont le certificat d'études prévu aux articles 5 à t0 et 12 de la 
loi du 10 avril f890-5 juillet i89f., sur Ia collation des grades académiques, 
et délivré par un établissement d'enseignement moyen situé dans la partie 
flamande du pays, atteste pour toute la durée des études: 

>) a) Ou bien que le titulaire du certificat a suivi, à part les cours de fla­ 
mand, d'anglais ou d'allemand, deux cours au moins enseignés en flamand, 
choisis parmi les cours de latin, de grec, de religion, d'histoire, de géogra­ 
phie, de mathématiques, de sciences naturelles; ou bien que huit heures au 
moins par semaine ont été consacrées à l'enseignement du flamand on de 
cours donnés en flamand et compris dans la liste ci-dessus exclusivement; 

n b) Que trois heures au moins par semaine ont été ronsncrées à l'ensei­ 
gnement du français, de l'anglais ou de l'allemand. 

» 2° Ceux dont le certificat délivré par un établissement situé dans l'autre 
partie du pays atteste pour toute la durée des études : 

» a) Ou bien que l'enseignement a été donné c11 français, sauf lorsque, pour 
les autres langues, il a été fait usage de la langue même sur laquelle a porté 
l'ensciguement ; ou bien que huit heures au moins par semaine ont été consa­ 
crées à l'enseignement du français ou de cours donnés en français; 

>> b) Que trois heures au moins par semaine ont été consacrées à l'enseigne­ 
ment du flamand, de l'anglais ou de l'allemand. )) 

La dispense de l'épreuve universitaire est donc offerte à ceux dont le cer­ 
tificat d'études moyennes renferme certaines attestations de nature à consti­ 
tuer une présomption de connaissance des langues visées par la loi. 
Pour la partie flamande du payg, la présomption légale résultera du fait 

qu'indépeudarnment des cours de langues germaniques, deux cours au 
moins ont été enseignés à l'élève dans la langue flamande, adoptée dès lors 
comme langue véhiculaire <le l'enseignement, ou bien du fait que huit heures 
au moins ont été consacrées en moyenne, par semaine et par classe, à l'ensei­ 
gnement. de cette langue ou de cours donnés dans cette langue. 

La loi énumère limitativement les cours dont il s'agit. 
A ce régime fondamental basé sur la territorialité, la loi a apporté des 

exceptions ou des tempéraments que justifient des situations spéciales ou Ic 
statut personnel des intéressés. C'est l'objet des dispositions des articles 6 
et 7. 

Le régime commun de l'enseignement flamand en terre flamande n'est 
pas applicable à l'élève transféré en pays flamand, s'il est né en wallouie , 
ou bien si l'un Je ses parents y est né, ou bien encore s'il y a poursuivi pen­ 
dant deux ans au moins des éludes moyennes. 

Pour les élèves se trouvant dans l'une ou l'autre de ces conditions, la loi 
établit un régime spécial qui les dispense de l'épreuve sur les langues modcr­ 
nes : le certificat délivré à ces élèves doit attester que quatre heures an 
moins ont été consacrées par semaine à la langue flamande ou à l'étude des 
cours donnés en langue Ilamandc pendant les années d'écolage en pays 
flamand (art. 7, 2°). 

Le régime territorial n'est pas applicable non plus aux élèves suivant les 
cours d'un établissement situé en pays flamand, qui sont nés à Bruxelles ou 
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dans l'une des communes énumérées à l'article 6 ou dont l'un des parents 
est né dans cette agglomération, si, d'après la déclaration du chef de famille, · 
la Jaugue maternelle ou usuelle de ces élèves est la langue française 
(art. 7, § 4). Mais, comme pour les élèves issus de wallons ou venant de la 
wallonie, le certificat devra at.tester que quatre heures au moins ont été 
consacrées par semaine à la langue flamande ou à l'étude de cours donnés 
dans cette langue, pendant les années d'écolage en pays flamand. 
En ce qui concerne l'agglomération bruxelloise, comprenant la capitale et 

les douze communes énumérées à l'article 6~ la loi a prévu l'organisation d'un 
régime territorial mixte : 

Les élèves des établissements situés dans cette agglomération seront sou­ 
mis au régime français ou au régime flamand de l'article ä, suivant que leur 
langue maternelle ou usuelle déclarée par le chef de famille sera le français 
on le flamand. Les uns et les autres devront toutefois justifier qu'ils ont 
suivi, pendant toute Ja durée de leurs études, quatre heures de cours par 
semaine consacrées à la langue flamande ou à l'étude de cours donnés en 
langue flamande, s'ils sont soumis au régime français, et le même nombre 
d'heures de leçons consacrées au français ou à l'étude de cours donnés en 
langue française, s'ils sont soumis au régime flamand (art. 6). 
Telles sont les dispositions de la loi du 12 mai i9{0 constitutives du 

régime des exemptions ou du certificat. 
Envisagées au point de vue de l'application de la loi du H> juin 1885, ces 

dispositions entrainent notamment les conséquences suivantes sur lesquelles 
le Gouvernement appelle l'attention particulière des chefs des établissements 
soumis au régime de cette dernière loi : 

1. - Le cours d'histoire et le cours de géographie seront obligatoirement 
et exclusivement enseignés en langue flamande à tous les élèves soumis an 
régime flamand et qui désirent être dispensés de l'épreuve universitaire sur 
les langues modernes. 

La sanction attachée à l'article ~ de la nouvelle loi ne permet plus de 
tenir compte des circonstances spéciales qui, sous l'empire de la législation 
de 1.883, ont pu justifier les tempéraments apportés à la règle prescrite. 
2. - Le régime mixte prévu par l'article !') de la loi du i ~ juin 1883, où 

l'enseignement se donne alternativement en flamand et en français, n'est 
plus possible en présence des dispositions de la loi du 12 mai f 9f0 qui ran­ 
gent en des catégories nettement distinctes les élèves soumis au régime des 
articles s, 6 et 7. 

Et à cet égard, il importe de remarquer que les élèves soumis au régime 
flamand ne sont pas dispensés de l'épreuve préparatoire sur les langues 
modernes s'ils suivent les cours des sections wallonnes. 
Je vous prie, Monsieur Ic Gouverneur, de notifier la présente circulaire 

aux établissements libres d'enseignement moyen du degré supérieur-situés 
dans votre province. 

Le Mi11ist1·e, 
F. ScuotLAERT. 
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CXIX 
Circulaire aux Préfets des études des athénées royaux de la région 
flamande du pays et de l'agglomération bruxelloise. - Cours d'histoire 
et de géogmpltie. - Régime spécial. 

t ,a octobre t 9te. 

.MONSIEUR U PntlFET, 

Je vous prie de me faire connaître, d'urgence, comme suite à ma circulaire 
de ce jour, 

1° S'il y a lieu d'organiser, dans votre athénée, le régime spécial prévu à 
l'article 7, 2,, et§ 4 <le Ia foi du t 2 mai !910 et dans lequel les cours d'histoire 
et de géographie seraient donnés en langue française; 

2° Si1 d'après les déclarations des chefs de famille, relatives à la langue 
maternelle ou usuelle des élèves, il y a lieu d'organiser dans votre athénée le 
double régime prévu à l'article 6 de la loi du 12 mai i9IO . 

Le JJ,/inistre, 
F. ScuoLJ.AEUT, 

CXX 

Circulaire aux Préfets des études et aux Directeurs et Directrices des écoles 
moyennes de tût«. - Exposition de Bruxelles, 1910. - Catalogue et 
cartes postales reproduisont des 71/wtographies du compartiment de l'ensei­ 
gnement moyen. 

1$ eclohrc 1010. 

MoNSIIWR r.s PRÉFET, 

J\loNSIEOR LE DrnECTEUll, 

J\IAI>AME U. ÜIRECTRICE, 

J'ai l'honneur de vous adresser nn certain nombre d'exemplaires du cata­ 
logue de l'Exposition de l'enseignement moyen et de la collection des cartes 
postales reproduisant des photographies du compartiment. 
Je vous prie de remettre un exemplaire de ces documents à chacun des 

membres du personnel de votre établissement. 

Pour le Ministre : 
Le Directeur général, 

T. lÜOlUPERS. 
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CXX.l 
Circulaire aux Préfets des études des athénées royaux et aux Directeurs et 

Directrices des écoles moyennes de l'État.- Eepoeiiun, de Bruxelles, 1910. 
- Album du compartiment de îenseujnement moyen. 

~, ortobJ'e 1910. 

~fol'SIBUR J,E Pn1~n:T, 
MoNSIEUtt LE DmECTEUR, 
~'JAi ,HIE LA DHIECTRICR, 

J'ai l'honneur de vous transmettre trois exemplaires de l'album <tu com­ 
partiment de l'enseignement moyen à l'Exposition de Bruxelles. 

L'un de ces exemplaires vous est destiné; les deux autres doivent être 
déposés dans la bibliothèque de votre établissement, où ils seront à ta dispo­ 
sition du personnel. 

Pour le .Ministre : 
Le Directeur général, 

T. lÜOMPEUS. 

CXXII 

Circulaire aux Bourqmestres et Échevins des localités sièyes d'un r.tablissement 
d'instruction m,oyeuue dirigé ou patronné par les communes. - Exposition 
de Bruxelles, 1910.- Album du compartiment de Ienseiqnement moyen. 

27 octobre t9te. 

JIESSIEURS, 

J'ai l'honneur de vous adresser trois exemplaires de l'album du comparti- 
ment de l'enseignement moyen à l'Exposition de Bruxelles. 

C I . l . , ~ au collège communal patronné es exem aires sont c esunes , , 
p à l ecole moyenne communale patron- 

née situé en votre localité. 
Un exemplaire pourrait être réservé au chef de l'établissement; les deux 

autres pourraient être mis à la disposition des membres du personnel. 

Pour le .Ministre: 
Le Directeur général, 

T. KLO~IPEllS. 
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cxxm 
Circulaire aux Préfets des études des athénées royaux. - 

Conférence p1·ofessorale. 

3• oelobre 19t.e. 

M0Ns1Eo1t u PRÉFET, 

J'ai décidé que la question suivante fera l'objet de la première conférence 
professorale de l'année scolaire en cours: 

Dans l'enseignement d'une langue étrangère, l'emploi de la langue mater- 
nelle de l'élève est-il compatible avec l'usage de la méthode directe? 

Si oui, jusqu'à quel point : 
f O Dans les classes de débutants; 
2° Dans les classes moyennes ; 
5° Dans les classes supérieures? 

le Jliiiistre. 
F. Sc1101.usnT. 

CX.XIV 

Circulaire auxPt·ésideuts des bm·eaux administ1·atifs des établissements d'en­ 
seignement moyen de l'État el aux Directeurs et Directrices des sections 
normales moyennes de l'État. - Uropea« national. 

S décembre •nto. 
M., 

J'ai l'honneur de vous faire connaître qu'indépeudamment des cas impré­ 
vus, il y a lieu d'arborer le drapeau national sur Jes bâtiments affectés au 

. d l' . l moven d l'É service e enseignement • l e tat: norma moyen 
f O Le 8 avril, anniversaire de la naissance du Roi; 
2° Du 21 au 25juillet, à l'occasion des fêtes nationales; 
5° Le 2~ juillet, anniversaire de la naissance de la Reine; 
4° · Le 2 octobre, anniversaire du mariage de LL. MM. le Roi et Ia Reine; 
!'>0 Le jour de l'ouverture solennelle des Chambres législatives; 
6• Le 26 novembre, fête patronale du Roi. 
Je vous prie de notifier cette décision au chef de l'établissement dont 

l'administration vous est confiée et de l'inviter à eu assurer l'exécution. 

· Le /Jlinistre) 
F. Scaott.xanr. 
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CXXV 
Circulaire aux Présidents des bureaux administratifs et aux Che(s des établisse­ 

menis d'instruction moyenne de l'Etat. - Enseignement religieux. 

$ déccmJu·e UUO, 

MoNsrnml u PnÉSIDENT, 

i\loNSIEUll LE PRÉFET, 

MoNsrnun LE DmECTEun, 

MAnurn I.A DmECTRICE, 

J'ai l'honneur de vous rappeler la circulaire ministérielle du 3-1 octobre 
1898, relative à l'organisation de l'enseignement religieux dans les établisse­ 
ments d'instruction moyenne de l'Etat. 

Dans ses dispositions qui règlent la dispense du cours de religion, elle 
interdit notamment tout acte de pression et toute atteinte à la liberté du chef 
de famille. Je vous signale spécialement qu'il n'est pas permis de s'assurer, 
en cette matière, des intentions des parents ou tuteurs ni, à plus forte raison, 
de les in vit er, même indirectement, à signer une déclaration de dispense 
toute préparée. 

De pareilles démarches doivent être réprouvées. Elles portent atteinte à la 
liberté et au droit du père de famille. 

Les prescriptions rappelées doivent être strictement observées el je vous 
prie d'y veiller attentivement. 

Le Ministre, 
F. Scnor.r.œur . 

CXXVI 

Circulaire aux Che{s des établissements cl instruction moyenne de tEtat. - 
Collections ayant figuré à l' Exposition de Bruxelles. 

•• d<,ccmbt•e 1910. 

M0Ns1Run LE PnÉFET, 

MoNsmuu LE DmECTEUn, 
}IA l)A~tE LA {) IIUlCTlUCE. 

Plusieurs collections, ayant figuré à l'Exposition de Bruxelles, n'ont pas été 
renvoyées, en totalité ou en partie, aux établissements qui les avaient for­ 
mées. Il en a été de même pour un certain nombre d'objets qui, comme les 
collections, se trouvent actuellement dans des locaux spéciaux attenant aux 
Musées du Cinquantenaire. Ils sont conservés avec soin jusqu'à la conclusion 
des études préliminaires auxquelles donne lieu actuellement l'institution d'un 
Musée pédagogique de l'enseignement moyen. 

Aussitôt que cel examen· sera terminé, une nouvelle répartition des objets 
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et collections permettra de réexpédier les uns aux établissements qui Jes ont 
réunis et de réserver Jes autres, avec l'assentiment des intéressés, pour le 
nouveau Musée. 

1 
M . l f Préfet, 1 • • J. ons1eur e . . En attendant, Je vous pne Directeur, de me faire con- 
Madame la Dlreetrice, 

naître si vous consentez à laisser provisoirement dans les locaux du Cin­ 
quantenaire les objets et collections qui ne vous ont pas été restitués. 

Le Minisfre, 
F. ScnoLLAERT. 

CXXVII 
' Circulaire aux Préfets des études des athénées 1'0yaux, des collèges communaux 

et des collèges patrimués , aux Directeurs et aux Directrices des écoles 
moyennes de l'lttat. - Envoi d'ouvrages. 

:l'l cléccmhrc IUIO. 

MONSIEUR LE J!nÉFET, 
MONSIEUR LE DIRECTEUR, 

MAl),\ME LA DmKCTRICE, 

J'ai l'honneur de vous adresser ci-joint un exemplaire du tableau destiné 
à conslater le nombre des ouvrages, brochures, revues et autres publications 
qui vous ont été envoyés, en f 910, par l'administration de l'enseignement 
moyen, pour la bibliothèque de l'établissement dont la direction vous est 
confiée. 

l . 1 i Préfet, j . Monsieur e . . . . Je vous prie, Directeur, de vouloir bien remplir ce 
.Madame la Directrice, f 

tableau et de me le renvoyer dans le plus bref délai possible, sans lettre 
d'accompagnement. 

Dans le but de simplifier les écritures et aussi d'éviter des retards dans 
l'envoi des publications mises par mon département à la disposition des 
bibliothèques des établissements d'instruction moyenne, j'ai décidé que les 
envois de l'espèce se feront à l'avenir, sous enveloppe et sans apostille d'ac­ 
compagnement. ' . l Préfet, ' . Monsieur le . . .. Vous voudrez bien l Directeur, l prendre les dispositions 

Madame la Directrice, 
nécessaires afin que les ouvrages qui vous seront transmis soient déposés 
immédiatement dans la bibliothèque et inscrits sous un numéro d'ordre et 
avec la date de réception) au registre tenu par le chef de l'établissement. 

Pour le Ministre : 
le directeu« général, 

T. KLOMPERS. 
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ATnÉN.ÉE royal d . 

C , l communal d DI.LEGE , patronne 

,. , , ~ garcons, , Ecor.s :&IOYENNE de l Etat pour fi 
1 

• a 
Il es, 

LJS1'E des ouvrages, brochures, revues et autres publications envoyés par le 
illinistè1·e.desSciences et des Arts (Administration de l'Enseiguemcnt moyen}, 
p()ur La bibliothèque de l'établissement, du Je•· janvier au 31 décembre 1910. 

0 i.: DATE 1---- 
i ~ de la rèeepnon 
::, 0 
z ·,:::; de l'envoi. 

TITRE. 
NOMBRE 

de volumes 
ou 

de fascicules. 

A) OUVRAGES. 

B) REVUES. 

c) AUTRES PUBLICATIONS. 

Transmis à M. le Minisll'e des Sciences et des Arts, comme suite à la circulaire du 22 dé­ 
cembre 19!0, Administration de l'Enseignement moyen, n° 2020T, 

• • . • . . . , Ic , . janvier 1911. 

(Signature du bourgmestre ou du chef de l'établissemeni.) 
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CXX\'111 
Circulaire uux Pré/ els des études des athénées royaux et aux Directeurs et 
Directrices des écoles moyennes de l'Etat. - Participation des établisse­ 
ments d'instruction moyenne à l' Exposition provinciale de Charleroi, 1911. 

3 j1uu-lc.>r 1911. 

MoNsrnua r,s PRÉFET, 
1\'10Ns11rn1t 1.s DmECTEUH, 

l\lAnA:irn I.A D111EcT1ucE, 

J'ai l'honneur de vous faire connaître que les établissements d'enseigne­ 
ment moyen de l'Etat, désireux de prendre part à l'Exposition provinciale de 
Charleroi, devront obtenir l'assentiment du Gouvernement. 

Celui-ci décidera, après avoir reçu les propositions des chefs d'établisse­ 
ment, si et dans quelle mesure leur participation pourra être autorisée. 
Il est à remarquer, en effet, que la direction des athénées royaux et des 

écoles moyennes de l'Etat appartient au Gouvernement el que, par consé­ 
quent, en cas d'autorisation, c'est le Gouvernement qui et posera, et non pas 
seulement l'établissement d'instruction. 

Le Ministre, 
F. ScuoLLAEHT. 

CXXIX 
Circulaire aux Préfets des étude» des athénées royaux, aux Directeurs et 

aux Directrices de,'> écoles moyennes de l'Etat et aux Bourgmestres et 
Echevins. - Enquête sw· la [réquentation scolaire des enfants de 6 à 
14 ans dans les établissements d'enseignement moyen. - Instructions. 

19 ju1nler :1911. 

.l\loNsrnon LE PnÉFET, 
MONSIEUR LE DIRECTEUR, 

.MADA!IIE U UlllECTRICE1 

MES:HEUHS, 

Désirant être renseigné sur la fréquentation scolaire des enfants de 6 à 
f 4 ans, j'ai décidé d'ouvrir une enquête générale à ce sujet, à la date du 
5f décembre 1910. 

Dans cc but en ce qui 
concerne 

l'établissement. ) 
dont la direction vous est confiée, 
d'enseignement moyen situé dans votre 

localité, 
j'ai l'honneur de vous adresser lieux exemplaires du questionnaire ci-annexé. 

Vous voudrez bien, prendre toutes les ~esures nécessaires afin que 
les renseignements demandés soient [ournis avec la plus g1·ande exactitude et 
me parviennent le 15 f éorier prochaùt au plus tard. 
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Des constatations faites Jors du dépouillement des statistiques de l'enquête 
du Hi novembre 1908, il résulte clairement que la détermination de l'âge 
exact des enfants n'a pas été faite partout d'une manière sérieuse. 
J'attire spécialement votre attention, M •.. , sur la nécessité de distinguer 

entre les enfants de 6 à i :i ans et ceux de i 1 à 14 ans. En conséquence, vous 
voudrez bien contrôler soigneusement l'âge des enfants, au moyen d'une 
pièce officielle quelconque : extrait de naissance, livret de mariage, etc. 
Il est indispensable que vous m'adressiez le questionnaire en double 

expédition. 
le Alinistre, 

F. ScuoLLAERT. 
____ .. -.......- __ 

CXXX 
Circulaire aux Préfets des études des athénées royaux. - Confé1·ence prof es­ 
sorale extraordinaire. 

to J111nle1· 11n1 . 

.MoNsrnuu LE Pnt:FET, 

Le 4" Congrès international des mathématiciens, qui a siégé à Rome en 
1908, a résolu <le faire une enquête et de publier un rapport général sur les 
tendances actuelles de l'enseignement des mathématiques. 
J'ai décidé qu'en vue de Ia collaboration à cette enquête, pour ce qui con­ 

cerne la Belgique, les professeurs de mathématiques, de sciences naturcJles 
et de sciences commerciales étudieront, dans des conférences spéciales, les 
questions dont la liste est annexée à la présente circulaire. 

Ces professeurs se réuniront sous votre présidence, dans la première 
quinzaine du mois de février. 

Vóus voudrez bien me transmettre un compte-rendu de ces conférences, 
accompagné des travaux préliminaires. 

Le .lli1t istre, 
F. ScuotLAEIIT. 

I. 

Faire connaître les branches des sciences mathématiques qui sont les plus 
à même de contribuer à la culture générale. 

Il. 

Examiner quel est le minimum nécessaire des éléments de géométrie eueli­ 
dienne , de géomélric descriptive et projective, d'algèbre, de calcul différen­ 
tiel et intégral, de trigonométrie et de géométrie analytique, formant la base 
des études ultérieures : 

a) Pour les futurs docteurs en droit, naturalistes ou médecins; 
b) Pour les candidats aux écoles spéciales ou aux sciences physiques et 

mathématiques. 
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III. 

Examiner les points de contact qui devraient exister entre l'enseignement 
des mathématiques et les autres branches telles que la physique, la chimie, 
les sciences commerciales et économiques, le dessin, etc. 

IV. 

Faire des propositions tendant à perfectionner les méthodes d'enseigne­ 
ment: 

a) Dans les classes inférieures; 
b) Dans les classes supérieures. 

v. 
Examiner le rôle d'un enseignement d'initiation et la nécessité de faire 

précéder l'étude théorique <les mathématiques d'un enseignement intuitif, en 
dehors du cours de dessin. 

VI. 
Déterminer à quel moment, au contraire, les considérations purement 

logiques doivent prendre une place prépondérante dans l'étude des mathé­ 
matiques. 

CXXXI 
Circulaire aux Pré( ets des études des athénées 1·oyaux, aux Directeurs et 

Directrices des écoles moyennes de l'Etat et aux Bourqmestres et 
Eeheoins, - Enquête sur lu fréquentation scolaire des enfants de (J à 
14 ans dans les établissements d'enseignement moyen. - Instructions 
nouvelles. 

31 J1un·lcr IOII, 

MoNsrnun rn PRÉFET, 

MoNSIEUR LE DmECTEun, 
MADAME J.A Dmscrutca, 
MESSIEURS, 

Par circulaire en date du 19 de ce mois, même émargement que la pré­ 
sente, j'ai eu l'honneur de vous adresser deux exemplaires du tableau de la 
Iréqueutation scolaire des enfants âgés de six à quatorze ans (situation au 
51 décembre j 910). 

On me signale que ce tableau contient un élément susceptible de fausser le 
classement général Jes élèves, en ce qui concerne la ré_qnlarité ou l'frrégu~ 
larité <le la fréquentation scolaire. 
J'ai l'honneur d'attirer votre attention sur la façon dont il faut interpréter 

la note I du tableau précité, ainsi libellée: c< Il faut entendre par élève irré­ 
gttlier l'élève qui 11e fréquente pas l'école pendant la moitié uu moins du 
nombre total des jours df classe. )) 
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Les enfants entrés à l'école en octobre f 9i0~ et qui auront fréquenté la 
classe pendant au moins la moitié des jours de classe du 4c trimestre, seront 
comptés parmi les élèves réguliers. Il en sera de même pour les élèves dont 
l'admission à l'école s'est faite à Pâques ou à une autre époque de l'année. 

Il conviendra donc de classer ces élèves parmi ceux qui ont fréquenté 
règulièrcmcnt ou irrégulièrement, en prenant pour base Ic nombre de jours 
<l'ouverture de la classe, depuis la date de leur admission aux cours jusqu'à 
celle du 31 décembre 1910. 
Pom· les élèves inscrits à la date du {0' janvier 1910, le classement se fera 

en comparant leur nombre de jours de présence au nombre total des jours de 
> , • • • ) ( 1) j'attire votre altention 

classe. I our eviter Loule equivoq11e1 ..i) .1 1. d' • l' tt · 
(..:. 1 y aura reu attirer a enuon 

l de Ja directrice ' , , . . ) communal 
l 1. t de l établissement d'enseignement moyen . < 11 l rrecteur \ • · patronne 

situé dans votre localité, sur l'interprétation à donner à l'expression nombre 
des [ours de classe. Il faut entendre par là Ic nombre de jours pendant lequel 
l'établissement a été réellement ouvert, et non celui pendant lequel il doit 
être ouvert, aux termes du règlement, Beaucoup de membres du personnel 
enseignant font figurer, à tori, au nombre des absences, les jours pendant 
lesquels l'établissement a été fermé temporairement, par exemple, pour 
cause d'épidémie, etc. 
J'insiste vivement, en vue d'obtenir la stricte observation des dispositions 

faisant l'objet de la présente circulaire et de celle prérappelée du 19janvier. 

Le Ministre, 
F. ScnoLLABRT. 

CXXXII 
Circulaire aux />réf ets des études des athénées 1·oyaux. 

Confërence professomle. 

MONSIEUR LE PREFET, 

J'ai décidé que la question suivante fera l'objet de la deuxième conférence 
professorale de l'année scolaire en cours: 

« Est-il opportun d'étendre aux établissements d'enseignement moyen 
belges l'application des réformes et des tolérances orthographiques qui ont 
fait l'objet de la circulaire (28 février 1901) de M. Leygues, Ministre de 
l'instruction publique et des beaux-arts de la République française'! 

>) Dans l'affirmative couvient-il d'en appliquer les dispositions à l'ensei­ 
gnement grammatical de la langue française dans toutes les classes des 
athénées, ou bien suffit-il d'en tenir compte aux examens d'admission et 
de passage? 

>J Ci-joint Ic texte de la circulaire susvisée ». 
Le iJlinislre, 
F. Sc.:HOLLAEI\T. 
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Paris, le 28 février t 901. 

MONSIEUR u RECTEUR, 

A la date du 51 juillet dernier, j'ai pris un arrêté relatif à la simplification 
de la syntaxe française. 
J'ai cru devoir toutefois, avant d'en prescrire la mise en vigueur, attendre 

l'avis que j'avais sollicité de l'Académie française. 
J'estime, en effet. qu'une réforme portant sur une matière aussi délicate 

doit s'appuyer sur la double autorité du Conseil supérieur de l'instruction 
publique, qui arrête les programmes des cours d'études et fixe la règle des 
examens des divers ordres d'enseignement, et de l'Académie française, dont 
« la mission traditionnelle est de travailler à épurer et à fixer la langue, à en 
éclaircir Jes difficultés et à en maintenir les caractères et les principes ». 

L'Académie française a bien voulu me faire connaître les observations de 
la Commission spéciale qu'elle avait chargée d'examiner Ic projet de réforme 
dont je lui avais donné communication, l'arrêté du 5t juillet et les documents 
qui y étaient annexés. 
J'ai constaté que le principe de la réforme ne soulevait au~une objection 

et que, si des divergences existaient sur certains points, ,ent.re les proposi­ 
tions du Conseil supérieur de l'instruction publique et le sentiment de l'Aca­ 
démie française, il y avait communauté de vues dans un grand nombre de 
cas où les difficultés grammaticales peuvent être simplifiées. 

Dans ces conditions, j'ai décidé de rendre exécutoires les réformes sur 
lesquelles l'accord s'est établi entre le Conseil supérieur et l'Académie. 

Tel est l'objet du nouvel arrêté •1uc j'ai pris à la date du 26 février, et 
dont je vous envoie ci-joint un certain nombre d'exemplaires. 

Il me paraît utile d'insister sur le caractère de la réforme qu'il consacre. 
11 importe, cn effet, ciuc les professeurs, instituteurs et. membres des jurys 
d'examen, qui auront à tenir compte de ces prescriptions, sachent qu'il ne 
s'agit nullement de supprimer certaines règles fondamentales de notre syn­ 
taxe. 

La réforme vise simplement à rendre plus clair et plus facile pour les 
enfants et pour les étrangers I'enseignerneut élémentaire de la langue fran­ 
çaise, en le débarrassant de complications inutiles. 

Déjà, en f891, un de mes honorables prédécesseurs s'élevait contre l'abus 
des épreuves grammaticales et déplorait le temps consacré dans les écoles 
primaires elles-mêmes à étudier des règles souvent controversées par les 
lexicographes les plus renommés et. qui ne touchent ni au caractère, ni aux 
principes essentiels de la langue. 
Je vous signale, à ce propos, l'emploi que l'on fait encore dans certaines 

écoles de dictées qui ne sont en général qu'une suite de phrases vides de 
sens et. dans lesquelles sont accumulés à plaisir les bizarreries et les pièges 
orthographiques. 

Ces exercices ne présentent aucun intérêt. Vous voudrez bien inviter nos 
maîtres à y renoncer. Le texte des dictées ne doit pns être artificiellement 
composé. li doit être emprunté à 110s meilleurs auteurs, afin que les élèves 



reçoivent en même.temps une leçon de grammaire et une leçon de goût. 
La Commission du Conseil supérieur a signalé: <c les règles subtiles, parfois 

fausses, qui encombrent l'enseignement élémentaire et qui ne servent à rien, 
ni pour la lecture des textes, ni ponr la formation de l'esprit et le dévelop­ 
pement de la réflexion ». Elle en a dressé une sorte de catalogue avec l'indi­ 
cation des tolérances qu'il convient d'admettre. C'est cette liste, établie sur 
l'avis conforme de l'Académie française, <JUi ligure en annexe au présent 
arrêté. 

Désormais les membres des commissions d'examens n'auront plus seule­ 
ment à s'inspirer d'observations générales; ils seront en possession d'un 
guide qui les délivrera de toute hésitation cl fucilitern leur tâche. 

D'autre part, les instituteurs et les professeurs chargés des cours de gram­ 
maire sauront exactement cc qu'il est bon de garder dans les livres dont ils 
font usage et cc 'I u'il fout en éliminer. 

La réforme de la syntaxe que nous réalisons n'implique en aucune manière 
que l'on doive consacrer moins d'heures et moins de soins à l'étude du fran­ 
çais. Bien au contraire. Le génie d'une langue, sa souplesse, son élégance et 
sa clarté ne résident pas dans les singularités orthographiques. C'est dans les 
œuvres des grands orateurs et des grnnds écrivains que l'on apprend à les 
connaître. 

Le temps gagné par la simplilicalion de la grammaire sera utilement 
employé à la lecture expliquée de textes choisis et à la composition française, 
exercices seuls capables d'enseigner les ressources et le maniement de la 
langue. 
Je vous prie, Monsieur le Recteur, de prendre les mesures nécessaires 

pour qnc l'arrêté ci-joint soit mis immédiatement en vigueur. 
Vous voudrez bien en donner connaissance à MM. les inspecteurs d'aeadé­ 

mie de votre ressort, aux chefs des établissements d'enseignement secon­ 
daire, aux présidents des diverses commissions d'examens et veiller à ce que 
le texte en soit inséré dans les bulletins de l'enseignement primaire. 

Recevez, .Monsieur le Recteur, l'assurance de ma considération très 
distinguée. 

Le 1Uinist1'C de l' lnstructum publique 
et des Beaux-drts, 
GEORGES LEYGUE'!J. 

ARRÈTÉ 

LR M1NtsTnE DE L
1
INSTHUCT10N PUBUQUE BT DES Bia.ux.-A1ns, 

Vu l'article ö <le la loi du 27 février 1880; 
Vu l'arrêté du 5t juillet H}00 ; 
Le Conseil supérieur de I'Instructio n publique entendu, 

AlllltTB: 

Article premier. Dans les examens ou concours dépendant du Ministère 
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de l'instruction publique, qui comportent tics épreuves spéciales d'ortho­ 
graphe, il ne sera pas compté de fautes aux candidats pour avoir usé des 
tolérances indiquées dans la liste annexée au présent arrêté. 

La même disposition est applicable au jugement des diverses compositions 
rédigées en lungue française, dans les examens ou concours dépendant du 
Miuistèrc de I'Instructlon publique qui ne comportent pas 1111c épreuve spé­ 
ciale d'orthographe. 

Art. 2. L'arrêté du 51 juillet 1900 est rapporté. 

Fait à Paris, le 26 février 1901. 
GeoRGHS Lsmuss. 

LISTE ANNEXÉE A 1,'A1tlll~TI~ DU 26 FÉVnrnn 1901. 

SonsTANTI r-. 

Phmel ou suujuiier, - Dans toutes les constructions où le sens permet de 
comprendre Ic substantif complément aussi hien au singnlic1· qu'au pluriel, 
on tolérera l'emploi de l'un ou l'autre nombre. Ex.: des habits de femme ou tic 
(emmes ; - des confiture» de groseille 011 de qroseiliee , - des prêtre: en bonnet 
carré ou en bonnets carrés ; - ils ont ôté leur chapeau 011 leurs cliapeau», 

SunSTA'."iTIFS DES l>EUX GENllES. 

1. Aigle. - L'usage actuel donne ù cc substantif le genre masculin, sauf 
dans le cas où il désigne des enseignes. Ex. : les aigles romaines. 
2. rl uunu', orgue. - L'usage actuel donne .'1 ers deux mots Ic genre mas­ 

culin au singulier. A11 plur iel , 011 tolérera indifféremment le gcm·c masculin 
ou Ic genre féminin. Ex.: les gmndes orgues; -1m des plus beaux orgues;­ 
de [oües amours, des amours tardifs. 

3. Délice et délices sont, en réalité, cieux mots dilférents. Le premier est 
d'un usage rare et un peu recherché. Il est inutile de s'en occuper dans l'en­ 
seignement élémentaire et dans les exercices. 
4. Automne, enfant. - Ces deux mots étant des deux genres, il est inutile 

de s'en occuper pa, ticulièremcnt. li en est de même de tous les substantifs 
qui sont indifféremment des deux genres. 
t>. Ileus, orge. - On tolérera, dans toutes les constructions; l'accord de 

l'adjectif au féminin avec le mot yens. Ex.: insti uus ou instruites par l'expé­ 
rience, les vieilles gens sont soupçonneux ou soupçonneuses. 

On tolérera l'emploi du mot orge au féminin sans exception : o1'ge carrée, 
orge mondée, orqe perlée. 
6. Hymne. - 11 n'y a pas de raison suffisante pour donner à cc mot deux 

sens différents suivant qu'il est employé au masculin ou au féminin. Ou 
tolérera· les deux genres aussi bien pour les chants nul ionaux que pour les 
chants religieux. Ex. : un bel hymne ou wie belle hymne. 
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7. Pâques. - On tolérera l'emploi de ce mol au féminin aussi bien pour 
désigner une date que la fêle religieuse. Ex .: à Pâques procluun, ou à Pâques 
proeft aines. 

p 1.UlllllL nus SUBSTANTH'S. 

Pluriel des noms propres. -- La plus grande obscurité régnant dans les 
règles et les exceptions enseignées dans les grammaires, on tolérera dans 
tons les cas que les noms propres, précédés de l'article pluriel, prennent la 
marque du pluriel : les Corneilles comme les Gracques; des Vfrgiles (exern­ 
plaires) comme des Virçilcs (éditions). 
li en sera de même pour les noms propres des personnes désignant les 

œuvres <le ces personnes. Ex. : des Meissoniers. 
Pluriel des noms empruntés à dautres langues. - Lorsque ces mots sont 

tout à fait entrés dans la langue française, on tolérera que le pluriel soit 
formé suivant la règle générale. Ex. : des exéats comme des déficits. 

No:us COMPOSÉS. 

Noms composés. - Les mêmes noms composés se rencontrent aujourd'hui 
tantôt avec Ic trait d'union, tantôt saus trait d'union. Il est inutile de fatiguer 
des enfants à apprendre des con traditions que rien ne justifie. L'absence de 
trait d'union dans l'expression pomme de terre n'empêche pas celle expression 
fie former un véritable mol composé aussi uien que che{-d'œiwre par exemple. 
Ces mols pourront toujours s'écrire sans trait d'union. 

Aurtcr.ë. 

drticle devant les noms 7J1·07wes de personnes. - L'usage existe d'employer 
l'article devant certains noms de Iamille italiens: le Tasse, Le Corrèqe, et 
quelquefois à lort devant les prénoms: (le) Donte, (le) Guide. - On ne corn p­ 
tera pas comme une faute l'ignorance de cet usage. 
Il règne aussi une grande incertitude dans la manière d'écrire l'article qui 

fait. partie de certains noms propres français: lu Fontaine, la Fayette ou La­ 
fayette. Il convient d'indiquer, dans les textes dictés, si, dans les noms pro­ 
pres qui eoutieunent un article, l'article doit être séparé du nom. 
Article sumwuné: - Lorsque deux adjectifs unis par et se rapportent au 

même substantif de manière à désigner en réalité deux choses différentes, 
on tolérera la suppression de l'article devant le second adjectif. Ex. : Uhis­ 
toire ancienne el moderne, comme l'histoire ancienne et la moderne. 
Article paruti]. - On tolérera du, de la, des au lieu de de partitif devant un 

substantif précédé d'un adjectif. Ex..: de ou du bon pain, de bonne viande ou 
de la bonne uùnule, ile ou des bons (mits. 
A1·ticle devant c< plus) moins, eic,» -- La règle qui veut tJU' 011 cm ploie le plus, 

le moins, le mieux comme 1111 neutre invariable devant un adjectif indiquant 
Je degré Ic plus élevé de la qualité possédée pal' le substantif qualifié sans 
comparaison avec d'autres objets est très subtile el de peu d'utilité. Il est 
superflu de s'en occuper dans l'enseignement élémentaire etdans les exer- 
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eices. On tolérera le plu«, la plus, le» pius, les moins, les mieux, etc., dans des 
constructions telles que : on a abattu les arbres le plus on les plus exposés à la 
tempête: 

AnJEcn1i. 

Accord de t'adjeeû]. - Dans la locution se fait fort de, on tolérera l'accord 
de l'adjectif. Ex. : se faire fort, forte, forts, fortes de ... 
Adjeclif construit avec plusieurs substantifs. - Lorsqu'un adjectif qualifica­ 

tif suit plusieurs substautifs de genres différents, on tolérera toujours que 
l'adjectif soit construit au masculin pluriel, quel que soit le genre du sub­ 
stantif le pins voisin. Ex. : appartements et chambres meublés. 
Nu, demi, [eu, - On tolérera l'accord de ces adjectifs avec Ic substantif 

qu'ils précè_dent. Ex. : nu on nus pieds, une demi ou demie heure (sans trait 
d'union entre les mots), feu on (eue la reine. 
Adjecti(.s composés. - On tolérera la réunion des deux mots constitutifs en 

un seul mot qui formera son féminin et son pluriel d'après la règle générale. 
Ex.: nouveauné, no11vecmnée, nouueaimés, noiueounées ;-- courtoêtu, courtoêtue, 
courtvêtus, courtuêtues, etc. 

Mais les adjectifs composés qui désignent des nuances étant devenus, par 
suite d'une ellipse, de véritables substantifs invariables, on les traitera 
comme des mots invariables. Ex.: des robes bleu clair, vert d'eau) etc., de 
m ème qu'on dil des habits marron, 
Participes passés invariables, - Actudlerncnt les participes approuve, 

attendu, ci-inclus, ci-joint, excepté, 11011 compris, r compris, ôté, passé, sup­ 
posé, vu, placés avant le substantif auquel ils sont joi11ls, restent iuvariables. 
Excepté est même déjà classé parmi les prépositions. On tolérera l'accord 
facultatif pour ces participes, sans exiger l'application de règles différentes 
suivant que ces mots sont placés au commencement ou dans Ic corps de la 
proposition.suivant que le substantif est ou n'est pas déterminé. Ex.: ci joint 
ou ci jointes les pièces demandées (sant trait d'union entre ci cl Ic participe); 
- je vous envoie ci joint ou ci jointe copie de la pièce. 

On tolérera ia mème liberté pour l'adjectif {mue. Ex. : eu voyer f rauc de 
port ou [ranche de port une lettre. 
Avoir l'air. - • On permettra d'écrire indifféremment : elle a l'air doux on 

douce, spirituel ou spirituelle. On n'exigera pas la connaissance d'une diffé­ 
rence de sr-ns subtile suivant l'accord de l'adjectif avec le mot air ou avec le 
mot désignant la personne dont on indique l'air. 
Adjectifs numéraux. - Vi119l, cent. La prononciation justifie dans certains 

cas la règle actuelle qui donne un pluriel à ces deux mols quand ils sont 
multipliés par un autre nombre. 011 tolérera Ic pluriel de ·vingt et de cent 
même lorsque ces mots soul suivis d'un autre adjectif numéral. Ex. : quatre 
viu'Jl ou r11.rntre vingts dix hommes; - quatre cent 011 quatre cents trente 
lunumes. 

Le trait d'union ne sera pas exigé entre le mot désignant les unités et le 
mot désignant les dizaines . Ex. : dix sept. 

Dans la désignation du millésime, on tolérera mille au lieu de mil, comme 



dans l'expression d'un nombre. Ex. : l'au mil huit cent quatre vingt dix ou 
l'an mille hui! cents quatre vingts dix. 

AoJl~CTlfS DË5lONS'fllATIFS, lNJ>ÉFINIS ET PRONOMS. 

Ce. - On tolérera la réunion des particules ci et là avec le pronom qui Jes 
précède, sans exiger qu'on distingue qu'est ceci, qu'est cela de qu'est ce ci, 
qu'est ce là. - On tolérera la suppression du trait d'union dans ces construc­ 
tions. 

lJlême. - Après un substantif ou un pronom au pluriel, on tolérera l'accord 
de même au pluriel et on n'exigera pas de trait d'union entre même el le 
pronom. Ex. : nous mêmes, les deux mêmes. 
Tout. - Devant un nom de ville on tolérera l'accord du mot tout avec le 

nom propre sans chercher à établir une différence un peu subtile entre des 
constructions comme toute Rome et tout Rome. 

On ne comptera pas de faute non plus à ceux qui écriront indifféremment, 
en faisant parler une femme, je suis tout ù vous on je suis toute ù vous. 

Lorsque tout est employé avec Ic 'sens indéfini de chaque, on tolérera 
indifféremment la cunstruction au singulier ou au pluriel du mot tout el du 
substantif qu'il accompagne. Ex. : des marchandises de toute sorte ou de 
toutes sortes; - la sottise est de tout (Lous) temps et de tout (tous) pltJ·s. 
rlucnn, - Arec une négation, on tolérera l'emploi de ce mol aussi bien au 

pluriel qu'au singulier. Ex. : ne faire aucun projet ou aucuns projets, 
Clutcun, -- Lorsque ce pronom vst construit après Ic verbe et se rapporte 

à un mol pluriel sujet ou complément, on tolérera indifféremment, après 
chacun, le positif, son, sa, ses ou Ic possessif leur, leurs. Ex. : ils sont sortis 
chacun de son c6lé ou de leur côté; - remettre des livres chacun ù. sa place 
ou ù lenr place. 

VERDE. 

Verbes composés. - On tolérera la suppression de.l'upostrophe et du trait 
d'union dans les verbes composés. Ex. : entrouvrir; entrecroiser. 
Trait d'union. - On tolérera l'absence du trait d'union entre le verbe et 

le pronom sujet placé après le verbe. Ex. : est il<J 
Différence du sujet apparent et du suiet réel. - Ex. : sa maladie sont des 

vapeurs. Il 11'y a pas lieu d'enseigner de règles pour des constructions 
semblables <lont l'emploi ne peut être étudié utilement que dans la lecture et 
l'explication des textes. C'est une question de style et non de grammaire, qui 
ne saurait fig11rcr ni duns les exercices élémentaires ni dans les examens. 
Accord du verbe précédé de plusieurs sujets non unis par la conjonction. et. 
- Si les sujets ne sont pas résumés par 1111 mot indéfini lel que tout, rien> 
chacun; on tolérera la construction du verbe au pluriel. Ex. : Sa bonté, sa 
douceur le font admirer. 

.dccord du verbe précédé de plusieurs sujets au singulier unis par ni , 
comme, ainsi que et aulrcs locutions équivalentes. - On tolérera toujours le 
verbe au pluriel. Ex. : ni la douceur ni la force n'y peuvent rien ou n'y peul 
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rien , - la santé comme la fortune demandent t'i. être ménagées 011 demande ù. 
être ménagée; - le gé11àal avec quelques officiers sont sortis ou est sorti du 
camp; - le chat ainsi que le tigre sont ries carnivores ou est tui carnivore. 
Accord du verbe quand le sujet est u11 mot collectif. - Toutes les fois que 

Ic collcclif est accompagné d'un complément au pluriel, on tolérera l'accord 
du verbe avec le complément. Ex. : un peu de connaissances s,iffit ou 
Sl!(fisent. 

.dccord du verbe quand le sujet est plus d'un. - L'usage actuel étant de 
construire le verbe au singulier a vee le sujet plus d'un, on tolérera la 
construction du verbe au singulier même lorsque plus d'un est suivi d'un 
complément au pluriel. Ex. : plus d'un de ces hommes était ou étaient ii 
plaindre. 

Accord du verbe précédé de un de ceux (une de celles) qui. -- Dans quels 
cas le verbe de la proposition relative doit-il êlre construit au pluriel, et dans 
quel cas au singulier? C'est une délicatesse de langage qu'on n'essaiera pas 
d'introduire dans les exercices élémentaires ni dans les examens. 

C'est, ce sont. - Comme il règne une grande diversité d'usage relative­ 
meut à l'emploi régulier de c'est et de cc soul, et que les meilleurs auteurs 
ont employé c'est pour annoncer un substantif au pluriel ou u11 pronom de 
la troisième personne au pluriel, on tolérera dans tons les cas l'emploi de 
c'est au lieu de ce sont. Ex. : c'est ou ce sont des montagnes el des précipices. 

Concordance ou correspondance des temps. - On tolérera Ic présent du 
subjonctif un lieu de l'imparfait dans les propositions subordonnées dépeu­ 
dunt de propositions dont Ic verbe est au conditionnel présent. Ex. : il fau­ 
drait qu'il vienne ou qu'il vint. 

PAIITICIPE. 

Participe présent et adjectif verbal, - Il convient de s'en tenir à la rrgle 
générale d'après laquelle on distingue Ic participe de l'adjectif en ce que le 
premier indique l'action cl Je second l'état. li suflit fJUC les élèves et les candi­ 
dais fassent preuve de bon sens dans les cas douteux. On devra éviter avec 
soin les subtilités dans les excerciees. Ex. : der sauvages vivent errant ou 
errants dans les bois. 
Participe passé. - Il n'y a rien à changer à la règle d'après la1p1ellc le 

participe passé construit comme attribut avec le verbe être ou un verbe 
intransitif doit s'accorder avec Ic sujet. Ex. : iles fruits gdtés; - ils sont 
tombés; - elles sont tombées. 

Pour Ic participe passé construit avec l'auxiliaire revoir, lorsque Ic parti­ 
cipe passé est suivi soit d'un infinitif, soit (~'un participe présent ou passé, on 
tolérera qu'il reste invariable, quels que soient. le genre cl le nombre des 
compléments qui précèdent. Ex. : les /i·,ti!s que je me suis laissé 011 laissés 
prendre; - les sauvages que f on a trouvé 011 trouves errant dans les bois. 
Dans le cas où Ic participe passé est précédé d'une expression collective, on 
poul'fa à volonté Ic faire accorder avec Ic collectif ou avec son complément. 
Ex. : la foule d'hommes que j'ai vue ou vus. 
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Anv,u«BK. 

Ne dans les propositions subordonnées. - L'emploi de cette négation dans 
1111 très grand nombre de propositions subordonnées donne lieu à des règles 
compliquées, difficiles, abusives, souvent en contradiction avec l'usage des 
écrivains les plus classiques. 

Sans faire de règles différentes suivant ,1nc les propositions dont elles 
dépendent sont nflirmatives ou négatives ou interrogatives, on tolérera la 
suppression de la négation ne dans les proposition subordonnées dépendant 
de verbes on de locutions signifianl : 

Empêcher, défendre, éviter que, etc. Ex.: défendre qu'on vienne ou qu'on 
ne vtenne ; 

Craindre, désespérer, avoir peur que, cil'. Ex. : de peur qu'il aille ou qu'il 
n'aille. 

Douter, contester, nier que, etc. Ex. : je ne doute pas que la chose soit vraie 
on ne soit pas vraie; 
Il tient ù peu, il ne tient pas li,, il s'en faut que, etc. Ex. : il ne lient pas ù 

moi que cela se fasse on ne se fasse. 
On tolérera de même la supression de cette négation après les comparatifs 

et les mols indiquant une comparaison : autre, autrement que, etc. Ex.: 
l'année a éllf meilleure qu'on [espérait ou qu'on ne l'espérait; - les résultats 
sont autres qu'on le croyait on qu'on ne le crorait; 

De même- après les Iocutinns ii moins q1te) avant q;œ. Ex. : lt moins qu'on 
accorde le pardon ou qu'on n'accorde le pardon, 

OnsEnVATIONS. 

JI conviendra, dans les examens, <le ne pas compter comme fautes graves 
celles qui ne prouvent rien contre l'intelligence el le véritable savoir des can­ 
didats; mais qui prouvent seulement l'ignorance de quelque finesse ou de 
quelque subtilité grammaticale. 

Vu pour être annexé à l'arrêté du 26 février i90i. 
Le JJ1 inistre de r Instruction publique 

et des Hearcx-Arts ; 
GEORGES Lin-GURS. 

---~-- 

CXXXIII 
Circulaire aux p,.4/ets des études des athénées l'OJ'OllX. 

Conférence pr[!/èssomle. 
10 fénlet· 1911, 

J'ai décidé qnc la deuxième conférence de l'année scolaire en cours, relative 
à l'application des réformes et des tolérances orthographiques, aura lieu dans 
la première quinzaine du mois de mars. 
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Le procès-verbal de la délibération me sera transmis lef ä du même mois, 
au plus tard. 

Pour le Ministre : 
Le Directeur général, 

T. KI.OH PERS. 

CXXXIV 

Circulaire aua: Chefs des établissements d'enseignement 11w_ren du 1er et dn 
2e dcgrl. - P/'{)cès-vel'brm.r des jw:rs clta,.gés d'apprécier le concours 
ginél'al de l'enseignement mojcn.; e,1 1 g 10 • 

.•.• 111111•,c 1011. 

MoNSIKUll LE PnÉFET, 

MoNsrnun I.E DmECTEUR, 

MADAME LA DmECTIIICE: 

J'ai l'honneur de vous adresser un exemplaire ci-joint du Rapport détaillé 
sur le concours général de l'enseignement moyen du i cr et du 2e degré. 
en t910. 

Ce rapport contient les procès-verbaux des jurys chargés d'apprécier les 
différentes épreuves du concours. 

le Préfet, ( 
Ic Di rccteu r, 

Madnme la Directrice, 
personnel enseignant placé sous votre direction, 
possible dans l'intérêt du progrès des études. 

Vous voudrez Lien, Monsieur 
de concert avec le 

en tirer tont Ic profit 

Le M inistre; 
F. ScuoLI.AEllT. 

A. - CONCOURS GÉNÉRAL DU PREMIEH DEGBÉ. 

1. - P:u•tic UUérnh•e. 

A. - FnANÇAIS. 

Rhét01·ique, Humanités anciennes et Humanités modernes. 

Sujets. - Première langue: Seules les forces intellectuelles et morales 
d'une nation fécondent sa prospérité. 

Seconde langue : Les expositions internationales sont autant de mani­ 
festations de la lutte pacifique dans cc champ du travail et du progrès où les 
nations tendent de plus en plus à se mcsurcr , elles apparaissent comme des 
œuvres de paix et de fraternité où la libre concurrence est appelée à rem­ 
placer les contlits armés· d'autrefois. 
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i O Rhétorique .des humanités anciennes. 

Epreuve écrite. 
J. -~ Résultats. 

Première langue. Seconde langue. 
- 

Concurrents. 79 7t 
0.9. » )) 

0.8. " )1 

0.7. ,. 2 
0.6?$ 5 
0.(i. .{. 4 
0.:5. 20 15 

Moins <les o.s. 48 45 
F'cnillcs blanches. 7 4 

II. - Interprétation des résultats et observations du jtir~. 

Première langue. - Celle classe ne remporte aucune distinction et, des 
79 concurrents inscrits, 4 seulement at.lcigncnt les 6/tO, e~ 20 autres 
obtiennent les n/10, JI sied toutefois d'ajouter que, parmi les compositions 
inférieures à ü0 points, nous en comptons un assez bon nombre qui ont de 
40 à 49. 

Dans nos rapports des années antérieures, nous avons déjà formulé une 
observation qui nous paraît être encore de mise pour le présent concours. 
C'est que trop <l'élèves ne réfléchissent pas suflisammcnt à la question qui 
leur est posée. La pensée à développer pour ce concours était donc : n Seules 
les forces intellectuelles et morales d'une nation fécondent sa prospérité. >> 

Or, il semblerait que les rhétoriciens que nous avons en vue n'ont pas lu 
jusqu'au bout celte phrase et qu'ayant jeté u11 simple coup d'œil sm· les mots: 
« Les forces intellectuelles et morales d'une nation », ils se sont mis à en 
donner une amplification verbale, sans se préoccuper du reste de la ques­ 
tion, soit de la manière dont ces forces fécondent la prospérité de la nation. 
Certains d'entre eux paraissent ensuite se raviser et vouloir réparer un oubli : 
ils rédigent alors une sorte de note complémentaire sur la dite prospérité el 
sa relation avec les forces d'un pays. 

La remarque porte également sur Ic concours de Rhétorique moderne, 
première langue. 

Seconde langue. - De même qu'en première langue, aucun prix n'est 
décerné. Mais, au moins, nous avons la satisfaction de constater qu'ici deux 
élèves ont eu un accessit et que trois arrivent à la mention. En revanche, -les 
45 compositions qui n'obtiennent pas les ~/JO sont dans l'ensemble infé­ 
rieures aux 48 copies de première langue qui figurent avec la même cote 
dans le tableau précédent. 
Parmi ces 4ä compositions, il en est trop auxquelles on peut reprocher 

l'un ou l'autre des défauts suivants : connaissance incomplète du français, 
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de ses lois, de ses finesses et de ses nuances; pauvreté- du vocabulaire; 
emploi de termes impropres (flandricismes); répétitions oiseuses et manque 
<l'enchaînement des idées. 

En ce qui concerne Ic développement du sujet, nous avons à faire une 
observation analogue à celle qui vient d'être exprimée pour le concours de 
première langue. Des concurrents - et ils soul assez nombreux - après 
avoir dit plus ou moins heureusement tout le bien qu'ils pensent des expo­ 
sitions internationales, négligent de démontrer (ou ne démontrent pas 
comme il le faudrait) qu'elles sont les manifestations d'une lutte pacifique 
entre les nations, des œuvres de fraternité. Ils consacrent leurs trois ou 
quatre pages de rédaction à l'énumération des curiosités industrielles, com­ 
merciales, artistiques qu'on admire dans ces cc champs <lu travail et du pro­ 
grès n et puis ... ils courent le grand galop quand ils arrivent au fait, c'est­ 
à-dire lorsqu'il s'agit de prouver que les expositions remplacent les conflits 
armés d'autrefois. 

Le reproche s'adresse également à la Rhétorique moderne, seconde 
langue. 

Ill. - Jugement global du concours. 

Première langue et seconde langue : Satis(aisant. 

2° Rhétorique des humanités modernes, 

1. - Résultats. 
Première langue. Seconde langue 

- - 
Concurrents. 60 55 

0.9. " ., 
0.8. >) )) 

0.7. 5 f 
0.6~ 2 )) 

0.6. 4 7 
o.s. 14 9 

Moins des 0.5. 50 1 fi 
Feuilles blanches. 5 }) 

li. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

Première langue. - Cinq accessits et deux mentions: c'est la classe qn1 
obtient le plus de distinctions et c'est peut-être celle qui, dans l'ensemble, a 
les meilleurs résultats. Toutefois l'on a vu dans notre premier rapport (Rhé­ 
torique ancienne, première langue) qu'elle laisse à désirer en cc qt'ii a trait 
à l'invention du sujet. 

Seconde langue. - Les résultats se passent de commentaires et, quant. 
aux observations relatives à celte classe, on les trouvera dans cc que nous 
avons déjà dit sur la Hhétorique ancienne, seconde langue (manière dont le 
sujet a été compris , connaissance du fraucais}. 
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Ill. - Jugement global du concours. 

Première et seconde langue.-' Satis] aisant. 

Seconde. Humanités anciennes et Humanités modernes, 

Sujets. - Première langue : L'instruction est un trésor, le travail en est 
la clef. 

Seconde langue : Avantages cl inconvénients des sports. 

t O Seconde des humanités <mciennes. 
1 - Bésultats. 

Première langue. Seconde langue. 
- 

Concurrents. 72 68 
0.9. t " 
0.8. 2 » 

0.7. 7 5 
0.65 H 2 
0.6. HS to 
O.ä. 20 -17 

Moins des O.~- f5 56 
Feuilles blanches. 3 " 

ll. - Interprétation du concours el observations du jury. 

Première langue. - Cette série renferme quelques compositions de pre­ 
mier ordre. Mais, cc qu'elle offre de plus remarquable, c'est Ic grand nombre 
de travaux obtenant une moyenne satisfaisante. La plupart des concurrents, 
même s'ils n'apparaissent point comme spécialement doués, se montrent 
capables de rassembler leurs idées avec méthode et de les exprimer d'une 
façon acceptable. Cc résultat atteste la valeur et l'efficacité de l'enseigne­ 
ment qu'ils reçoivent. Le présent concours révèle un progrès sensible sur 
les années précédentes. 

Seconde langue. - Enlre les deux séries de cette classe, la disproportion 
est frappante. Cc n'est point, cependant, que les élèves aient eu peine à 
découvrir les Avantage:, et inconvénients des sports. En général. leurs déve­ 
loppements sont même abondants; mais ils sont mal présentés et mal écrits. 
Leur langue manque de tenue. La forme littéraire leur fait essentiellement 
défaut. 

III. - Jugement global du concours. 

Première langue. - Très satisfaisant. 
Seconde langue. - Faible. 

IV. - Vœux du jury. 
JI est désirable que les concurrents apprennent à distribuer leurs dévelop­ 

pements en paragraphes nettement séparés, et leurs paragraphes en phrases 
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ponctuées avec soin, de manière à y mettre plus de clarté et à en faire res 
sortir les détails et les nuauces. 

Pour ce qui regarde le gr_oupc de seconde langue, les élèves doivent écrire 
le français littéraire. Il importe qu'ils sachent distinguer celui-ci de l'argot, 
des parlers provinciaux et du langage familier, qu'ils entendent autour 
d'eux. 

2° Seconde des humanités modernes. 

J. - Résultats. 
Première langue. Seconde langue. 

Concurrents. 86 6"'l 
0.9. )) 

0.8. 2 }) 

0.7. H 5 
0.6ä 9 10 
0.6. f2 t,• a 
O.~. 25 ~o 

Moins des O.tJ 27 ~5 
Feuilles blanches. 2 1 

JI. - · Interprétation des résultats et observations du jury. 

Première langue. - Comme pour la série correspondante des humanités 
anciennes, on doit se féliciter de la forte moyenne qui se constate ici. 

Seconde langue. - Les concours précédents nous ont parfois donné l'occa­ 
siou de signaler l'infériorité des classes des humanités modernes vis-à-vis 
des classes des humanités anciennes. Cette année, à s'en tenir au groupe de 
seconde langue, la comparaison serait plutôt en faveur des premières, 
encore que l'ensemble soit loin d'être brillant. Sans doute faut-il attribuer 
cette supériorité des modernes à la nature plus descriptive, plus technique, 
plus matérielle du thème à développer. 

III. - Jugement global du concours. 

Première langur. - Très satisfaisant. 
Seconde langue. - Faible. 

IV. - Vœux du jury. 

Mêmes observations que pour la Seconde des humanités anciennes. 

JJ. - LANGUES GERMANIQUES, 

Rhétorique. Humanités anciennes et Humanités modernes. 

Sujets. - Eerste taal : Alleen de verstandelijke en zedelijke krachten 
van een volk maken zijnen voorspoed vruchtbaar. 

Nur die geistigen und sittlicheu Kräfte eincr Nation machcn ihre Wohl­ 
fah rt fruchtbar. 
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Tweede taal : De wereldtentoonstellingen zijn even zoovele betogingen 
van den vredelievenden kamp op het veld van den arbeid en van den vooruit­ 
gang waarop de volkeren hoc langs zoo meer in het strijdperk staan le 
treden; zij blijken werken le zijn van vrede en verbroedering waarin de 
vrije mededinging geroepen is om de plaats in te nemen van de gewapende 
ueschillen uit vroezcrc dazen. t) 0 t') 

Die Weltausstdlungc11 sind eben soviele Aeusserungen des friedlichen 
Kampfes auf <lem Felde der Arbcit und des Fortschrittes worauf die Völker 
je läuger um so mehr mit einander in die Schranken zu treten bestrebtsind , 
sic erweisen sich als Wcrke des Frieden und der Vcrbrüderung, wobei die 
frcie Konkurrenz dazu berufen ist, die Stelle einzuuehmen der bewaffnetcn 
Zusammcnstösse aus früheren Zeiten. 

1° Rhétorique des Humanités anciennes. 

Schriftelijk werk. 
L - Uitslagen. 

Nederl:mdseh. Dultsch. ------ Eerste taal. Tweede taal. Eerste taal. Tweede taal. 
M eded in gers 68 ~9 5 17 

0.9. )) )) )) )) 

0.8. 1 )) 1 )) 

0.7. 2 2 )) 1 
0.6~ 8 r' )) ·t ;) 

0.6. 7 5 )) )) 

o.~. i7 2 2 t 
Mi11der dan O.~. 28 50 )) !2 
Witte bladen. ~ 17 )) 2 

II. - Verklaring van den ui(slag en opmerkingen van den keurraad. 

A. Nederlandsch, Eerste taal. - De vorm is beter dan de inhoud. De 
meeste leerlingen schrijven nog al behoorlijk; zij, die meer dan 6ä punten 
bekwamen, hebben stijl en zwier; de drie eersten hebben daarenboven een 
ruimen woordenschat. Maar de inhoud laat veel te wenschen over: van een 
logische, goed sluitende redeneering is geen sprake. Haast allen praten naast 
de kwestie; zij zoeken hun toevlucht en hun kracht in een reeks aan .de 
geschiedenis ontleende voorbeelden. - Gallicismen en barbarismen van 
allerlei slag lijken ons lal rijker toe dan bij den vorigen wedstrijd. 

Tweede taal. - De zeer groole meerderheid der opstellen laat, wat den 
vorm betreft, alles te wcnsche» over , op twee of drie uitzoudermgcn na, is 
de taal zeer onnauwkeurig en zeer arm. Hel is dus nid le verwonderen, dat 
niemand cr in geslaagd is, het onderwerp op een eeuigszius bevredigende 
wijze le behandelen, aangezien de leerlingen over geen middelen beschikken 
.om welke gedaclil.c ook uit. te drukken. El' zijn f7 wille bladeu , 9 leerlingen 
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hebben niets anders geschreven dan de opgave; verscheidene andere hebben, 
behalve de opgave, maar enkele regels geschreven. 

Zooals gewoonlijk, zijn enkele opstellen een onleesbaar mengsel van 
Nederlaudsch en Duitsch. 

B. Dnitsch, Eerste taal. -- Alleen het werk 'van den bekroonde heeft iets 
te bcteekencn én naar inhoud én naar vorm. 

Bij de heide anderen laat de ontwikkeling veel te wenschcn over; de taal 
is behoorlijk. 
Tweede taal. - Mutatis mutandis zijn alle hier bovenstaande opmerkingen 

betreffende het Nederlundsch als tweede laai, ook op het Duitsch als zooda­ 
nig toepasselijk. Maar de grammatische onnauwkeurigheid gaat hier· nog 
verder (er is slechts één uitzondcringj.cn hel getal van hcn.tlie Ncdcrlnndsch 
en Duitseh ondereenmengen, is hier nóg grnotcr. 

Er zijn maar 2 wille bladen ; maar ltc leerlingen hebben nids anders 
geschreven dan de opgave! d. w. z. dal 1 /'5 der mededingers niets hebben 
gedaan. 

Ill. - Algemccne beoordeeling van den wedstrijd. 

Nederlandscli. -1. Als eerste taal: voldoende, -2. Als tweede taal: zwak. 
Duitscli, - L Als eerste taal : voldoende. -· 2. Als I wee de tanl : zwak, 

Mondeling examen. 

liet mondeling examen is opnieuw gcblcktn zeer nuttig le zijn. De 
bekroonde voor het Ncderlnndsch als eerste taal sprak zijn taal goed en 
vloeiend; hij bewees opnieuw kennis op taal- en letterkundig gcbie,l te 
bezitten. Daarentegen sprak de bekroonde voor liet Duitsch als eerste taal 
vrij moeilijk. 

2° Rhétorique des Iuunanités modernes. 

Schriftelijk werk 

Onderwerpen. - Eerste taal : Alleen de verstandelijke en zedelijke 
kt-achten van een volk maken zijnen voorspoed vruchtbaar. 

Nur die geistigen und sittlicheu Krüfte eiuer Nation machcn ihrc \Volil­ 
Ialut Iruchtbar. 

Tweede laai : De wercldtcntooustcllingeu zijn even zuovele Lctoogin­ 
gen vau den vrcdelievendcn kamp op het veld van den arbeid en van den 
vooruitgang waarop <le volkeren hoc luugs 1,00 meer i11 het. strijdperk slaan 
te treden; iij blijken werken te zijn van vrede en verbrocderiug waarin de 
vrije mededinging geroepen is om de plaats in le nemen van de gewJpeudc 
geschillen uit vroegere dagen. 

Die "\V eltuusstellungen siud cben soviele Acusscnwgcn d<':; Iriedlicheu 
Kampfes auf dem Fclde del' Arbeit und des Fortschrittes worauf die Yölker 
je lânger um so mchr mit einauder in die Schranken zu treten hestrcbt sind ; 
sic erwcisen sich als Werke des Fricdens und der Verbrüderung. wobei die 

17 
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Ireie Konkurrenz dazn herufen isl die Stelle einzunehmen der bewaffnelen 
Zusammenstösse aus Irühèren Zeîtcn.· 

Derde taal : De luchtvnart. 
Die Luftfahrt. • Vierde taal : Wc must not put off Lill to-morrow what can be done 

to-day. 

I. - Uitslagen. 
Nederlandseh. Duitsch. Nederl. Duitsch. Eugelsch. ________,,_______,.,____- 

Eerste Tweede Eerste Tweede Derde Derde Vierde 
taal. taal. taal. taal. taal. taal. taal. 

Mededingers. 28 45 5 fG 19 72 41 

0.9. » )/ )) )) )) )) )) 

0.8. )) 2 2 ,f )) ,f 2 
0.7. 2 ;) )) )) 2 2 2 
0.6~ 4 1 )> » )) 6 )) 

0.6. 5 2 )) )) )) 2 2 
O.fL 4 7 j i 4 10 8 

Minder dan 0-~- 10 -18 2 !} 13 5/i 16 
\Vitte bladen. 5 ¾0 )) ~ )) i7 H 

Jl. - Beoordeeling der uitslagen en opmerkingen van de jury. 

Eerste taal. A. Nederlandscli. - De klasse staat beneden de oudere huma­ 
niora. Slechts l wee opstellen hebben werkelijk waarde naar vorm en inhoud; 
al de andere zijn alledaagsch en vol fouten. Geen enkele voldoet ·geheel en 
al ten opzichte van den inhoud. Alle leerlingen rcdcncereu naast de kwestie, 
indien men een bewijsvoering met voorbeelden redeueeriug kan noemen. 
B. Duitsch, - Twee van de vijf mededingers hebben een fraai opstel inge­ 

leverd; dat van den eerste is zelfs uitmuntend; in 't opzicht van vorm en 
inhoud is het het beste werk dat voor de eerste taal gemaakt werd. 
De drie overige opstellen zijn weinig zaaks ; ééne is nog al goed van gram­ 

matisch standpunt uit. 
Tweede taal. ,d. Nederlatulsch, - Verreweg beier dan het werk uit de 

oudere humaniora wat woordvoorraad en zelfs wat ontwikkeling betreft. 
Toch zijn er nog te veel leerlingen die Duitsche woorden in Nederlandsche 
omzetten; anderen gebruiken veel woorden met een verkeerde beteekenis. 
B. Duitsch, -- Er is slechts één opstel dat naar vorm en inhoud nog al 

goed is; een is nog voldoende naar den vorm , alle overige zijn waardeloos 
of zoo goed als. Een derde der mededingers hebben een wit blad afgeleverd! 

Derde taal. A. Nederlandscli, - Van de H) mededingers halen slechts 6 
de helft der punten : dat zegt alles. De overige schrijven alleen woorden en 
blijken niet het minste taalgevoel te bezitten. 

JJ. Duitscli. - Ten opzichte van den vorm is deze wedstrijd eenigssins 
beter dan die in het Nedcrlandsch als derde taal : een kleine iO jongens 
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blijken een nog al rijken woordenvoorraad te hunner beschikking te hebben 
en met de grammatica behoorlijk vertrouwd te zijn. Al de anderen kennen 
slechts woorden, en hebben gecnedci inzicht in tien Duitscheu zin bouw; het 
getal der wille bladen is veel te hoog. 

Vierde taal. Engelsch, - Alleen die vier eersten hebben een naar inhoud 
en vorm voldoende opstel gelcvt'rd (dat van den bekroonde is om zoo te 
zeggen onberispelijk; alle andere werken zijn geheel of haast geheel waarde­ 
loos. De punten tusschen 50 en 64 zijn alleen gegeven met betrekking tot 
den woordvoorraad ; onder de- helft der punten vindt men niets dan een 
mengsel van Ncderlandsch en Engelsch. Een vierde der medc1lingérs heb­ 
ben een wit blad afgeleverd! 

HL - Algemecne beoordeeliug van den wedstrijd. 

Eerste taal. Nedcrlandsch. - 1Viet gelteel voldoende. 
Duitsch. - Yoldoemle. 

Tweede taal. Nederlandseh. -- Foldocnde. 
Duilsch. - Zwak. 

Derde taal. Nederlandsch. - Zwak. 
Duitsch. - Niet geheel voldoende. 

Vierde taal. Engelsen. - Niet geheel voldoende. 

Mondeling examen. 

Zelfde algemeene opmerking als voor <le oudere humaniora. 
De bekroonde voor het Duitsch als tweede taal heeft eene practische ken­ 

nis van die taal ten toon gespreid, die in alle opzicht merk waardig is; de 
andere mededingers waren, op één na, voldoende, maar allen hadden blijk­ 
baar le weinig gelezen. De leerlingen voo:· de tweede, derde en vierde taal 
hebben zelden iets anders gelezen dan hun schooltekst. 

Seconde. Hnnumités anciennes el ll unumités modernes, 

Sujets. - Eerste taal : De geleerdheid is een schaf, de arbeid is cr de 
sleutel loc. 

Die Gelehrsamkeit ist ein Schatz, die Arhcit ist der Sehlüssel dazu. 
Tweede taal : Voor- en nadeclcn van <le sport. 

Vor- und Nachtcile des Sportes. 

1° Seconde des humanités anciennes. 
1. - Uitslagen. 

Duitsch. Nederlandsch. 
Eerste taal. Tweede taal. Eerste Laai. 'J\\ eede taal. 

Mededingers. fiö ü8 3 tl 
o.u. )) )) )) l) 

0.8. i )} )) )) 

0.7. 2 1 )) )) 

0.6ö t; )) )) )) 

0.6. f4 » )) )) 

O.ü. 22 2 i 2 
Minder dan O.ü. 20 3ä )) 7 
Witte bladen. 2 20 2 2 
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IJ. - \V:rnl'dcering van den wedstrijd; opmerkingen von de jury. 

A. Nederlandsch. Eerste taal. - V clc opstellen zijn zeer oppervlakkig 
behandeld. De mededingers denken niet cens na; ze zijnheel wat beter thuis 
in de Oudheid clan in hun eigen tijd, zou men zeggen,maar in den grond is 
het loch maar dwaze uitstalling van onverteerd sehijnweten en pedant pron­ 
ken met onthouden lectuur. 

De taalkennis beiert stilaan voort. Toch treft men nog steeds opstellen 
aan, ook onder de goede, met feilen en slordigheden als hij vondt (voor 
11ond):1 lierlccnt (\'OOI' erkent}, bewondert (voor bewonderd), den wereld, rede 
(voor reden), de venster, de middel, het sedacht (voor de gedachte), ook 
soms het gedachte; dik wij Is komt het germanisme bestatigen voor; niet min­ 
der de gallicismen dank aan (grâce~), in een woord (en un mot), kennissen 
(les connaissances) in stede van dank zijJ met een woord, kennis. Tegen bel 
verwarren van nominatief en accusatief dient bepaald gewaarschuwd. 

De meeste opstellen hebben te weinig werk gemaakt van het tweede deel 
van de opgave : dat de arbeid de sleutel is tot den schal van de geleerdheid. 

Tweede laai. - Om te welen wal ei· bedoeld wordt, is het telkens noodig 
zich af l(~ vragen: van wat mag dit wel eene poging van vertaling zijn? Op 
<lie wijze krijgt het gebrabbel toch een zin : onnoozelaardig [innocemment}, 
de ossen (les os); zijne stappen brengen (porter ses pas); wie/raden die loop­ 
banen ondernemen (des cyclistes qui entreprennent des courses); sportige 
maatschappijen; den vlieg is cene van de gevaarlijkste sport (den vlieg : van 
vliegen, zooals levol van voler). 

Met spelling en spraakleer zitten de mededingers ongelooflijk weinig in. 
Dit geldt ook voor liet gebruik van woorden en wendingen; ·,widJ deeden ; 
crlevin g , vcele, t aellooze llallooze)1 woouen, vrczeu ; eene wandeling per voet; 
het biival, de tncnscluloni, het geest. den lichaam. 

B. Hoogduùscli. Eerste laai. - Een enkele mededinger behaalde de helft 
der punten. 

Tweede taal. - Een treurige toestand. Voor vele knapen is blijkbaar de 
tijd aan het -Duitsch besteed, eenvoudig verloren geweest. Ze schrijven er 
maar op los : das gcsetu (de wel), gebrel«, die .Jiinglingcn, der Feuer; 
f!,elwachtel, zorgen; wir I.Fdgc11 gl'ossc und starke Beinct: mul Armen, im 
Naclu, der wis.se Solon, Plezier, niitig: Kraclu, das Korp (Ic corps), enz. 

Ill. - Algcmecnc hcoordceling van den wedstrijd. 

A. Nederlandsch. Eerste taal. - Voldoende. 
Tweede taal. - Slecht. 

n. Duitseh. Eerste taal. - Slecht. 
Tweede taal. - Slecht, 
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2° Seconde des humanités modernes, 

Onderwerpen. - Eerste taal : De geleerdheid is een schat, de arbeid 
is cr de sleutel toe. 

Die Gelehrsamkeit ist cin Schatz , die Arbcit ist der Sehlüssel dazu. 
Tweede taal : Voor- en nadeelen van de sport 

Vor- und Nachteile des Spnrtes. 

1. - Uitslagen. 
t ä9 aanwezige mededingers. 

Nederlandsch. Dultsch , __,.._ 
Eerste taal. Tweede taal. Eerste taal. Tweede taal. 

68 70 4 17 
- - - - 

0.9. )) )) " )) 

0.8. )1 )) )) >) 

0.7. ä 1 )) )) 

0.6ö 8 2 )) )) 

0.6. 9 4 )) •• 
0.ä. to 7 { 5 

Minder dan o:?5. 54 4t 2 9 
Wille bladen. 2 rn 1 ä 

II. - Beoordeeling der nit slagen en opmerkingen van de jury. 

Nede1-la11dsclt. Eerste taal. - De opvatting is bij vele leerlingen laag bij 
den grond. Het woord geleerdheid doet ze eerst en vooral denken aan de 
som kennis die men op school opdoet, en aan een of ander baantje waar die 
schoolwijsheid ons aan helpen kan. - Dat de arbeid de sleutel is tot den 
schat dei· geleerdheid, werd door sommigen te nauwernood, en door meest 
allen zeer ontoereikend behandeld. De denkbeelden worden veelal ordeloos 
ni teen gezet. 

Tweede taal. - Het is met de taalkennis treurig gesteld. De meesten 
schrij ven op den klank af, maar leveren telkens hel bewijs dat ze den klank 
maar half gevat hebben : ze schrijven bestssrbaar, baal ( voor bal), wasneer 
(vllor wanneer). adeer (voor adel'), daecelijks ; enz. Spellingregels bestaan 
niet meer; en voor velen ook geen taalregels. Er ziji1 er die het land hebben 
aan het onzijdig geslacht; mannelijk of vrouwelijk, of 't een of 't ander, is 
hun leus : onze België, de nut, den docl;de bloed, den dagblad, den element, 
enz.; ofwel anderen, als ze twijfelen, maken maar liefst alles onzijdig: 
het geest, het rust, het tevredenheid van het menigte, het moraal, enz., enz. 
En zoodoendc, - van de doorloopende verwarring tusschen accusatief en 
nominatief, zullen we maar nid gewagen! - moelen zinnetjes als volgt, uit 
het honderd opgcteekend , als (< Nederlundsch n gelden : (( er ,vas niet fileer 
vau dezeflauwe kinderen) dat men zoovcel in de stadileri ziet»; - (( liet gevecht 
in //111e1·ika tussclieti Je(fi·ies de wit en Johnson de zwart n; - « de gezond­ 
heid is de uoodigste ding van de vreed >), enz. 
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Vele opstellen zijn een gekke rommelzoo van woorden en wendingen zoo 
maar hots uit het Fransch overgezet : « een man van bureel n :« de menscli­ 
dom is in ondergang», c< de sterkten van de soldaten ))' « de sport die bijna tot 
alle lieden toepast», cc werkend van beeuen )) ... 't is le zeggen : « un. homme 
de bureau w ;« l'humanité qui décline», « les forces des soldats», « le sport 
qni convient presque tl tout le monde »; c< travaillant des jambes ». 

Hoogduitsch, Eerste taal. - Te klagen valt over slordigheid bij het toe­ 
passen van de rt!gcls der spelling en der spraakleer, hoewel er, over het 
algemeen, verbetering te bemerken valt in dit opzicht. 

Van de 4 opstellen bekwam J opstel de O.f> der punten. Er was i onbe­ 
schreven blad. 
Tweede taal. - In de Duitsche opstellen is veelal maar een ding Duilseh, 

te weten 't geschrift. Het andere is slecht Nederlandsch, of vertaald Frausch, 
kortom : on-taal. 

Enkele-monstertjes van wat er gedurfd wordt: <' in eine sichere Mass1 

lauft, Gedachte, das Fahrrad trägt mir, das Schwimmen biet ans ein grosses 
Vorteil, angeneem an unseres Geiste, haben rote kleuren, in der freie Lu:ft) 
das .druwort, Schwcmmen. (zwemmen), an dieses spie! lehren. wir schnell 
laufen, enz. 

Noch kennnis van spraakleer, noch kennis van woorden. 

III. - Algemeen oordeel over den wedstrijd. 

Eerste taal. NederJandsch : tamelijk voldoende. 
Duitsch : zwak. 

Tweede taal. Nederlandsch : slecht. 
Duit.sch : slecht. 

IV. - \\r ensch van de jury. 
Geen enkel opstel heeft verdienste genoeg om overgedrukt te worden. 

C. - LANGUES ANCIENNES, 

Rhétorique, ( Sections réunies.) 

Â. - VBIISION LATIN'E EN LANGUE FRANÇAISE. 

I. - Résultats. 
Epreuve écrite. 

108 concurrents. 
0.9. )) 
0.8. ä 
0.7. 7 
0.6ö -17 
0.6. 6 
o.s. 2i 

Moins des O.ä. 
Feuilles blanches. 

ö2 
)) 
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II. - Interprétation des résultats et observations du jury. 
Les résultats sont meilleurs cette année que l'année passée. Bon nombre 

tic concurrents sont arrivés à un chiffre tic points assez élevé; plus de la 
moitié obtiennent au delà des 0.5; pas une feuille blanche. L'ignorance du 
vocabulaire a pourtant joué main Is mauvais tours à nos jeunes traducteurs : 
pretiosa rerum: pendat, stipendiis, evcctum ; quantulumcumquc, exemplar. 
d'autres mots plus usités encore, n'ont pus toujours été rendus avec pré­ 
cision. 

La syntaxe latine non plus n'est pas connue suffisamment de tous nos 
rhétoriciens. Le passage quonuliu. sim, alicnum est, qtutmditt verso sum, oir 
bonus ut sim meum est a embarrassé plus des trois quarts des concurrents. 
Le sens de alieuum et de meuns a été dégagé rarement avec clarté . 

Le jury a pourtant l'assurance •1ue la grammaire est enseignée convenable­ 
meut dans les classes, du moins cc qu'il est besoin d'en connaitre pour tra­ 
duire sans difficulté un texte ordinaire tel que celui du concours. 

.Mais il est aisé <le voir que les élèves ne connaissent pas tous, tant s'en faut, 
la méthode de la version. Communément, ils traduisent phrase à phrase, et 
vont ainsi, au pas el au galop, jusqu'au bout des vingt lignes du texte. 
Après quoi, ils se croient quittes. 

La plupart ne se donnent pas la peine d'approfondir le sens de l'ensemble, 
d'analyser la pensée et l'expression, d'y approprier le choix de leurs mots et 
Ic tour de leur style, ou du moins de chercher à le faire. L'effet de ce 
mall(fUe d'effort, c'est le vague, le « flou », l' u à peu près », d'un grand 
nombre de traductions. C'est pourtant à la précision qu'il importe d'aboutir 
dans cet exercice connue dans tous ceux qui prétendent servir à l'éducation 
de 1' esprit. 

L'orthographe française a subi des accrocs dans un grand nombre de 
copies. L'emploi du subjonctif est loin d'être connu de tous les concurrents 
et les règles de « quelque » sont ignorées à un point <lont le jury s'étonne. 

III. - Jugement global du concours. 

La note du jury hésite entre satisfaisant et tres satisfaisant. 

IV. - Vœnx du jury. 
La méthode de la version écrite, comme d'ailleurs celle de tous les exer­ 

cices scolaires que les élèves sont appelés à faire seuls, sans l'aide du maître, 
devrait s'enseigner pratiquement en classe. C'est une erreur pédagogique 
assez commune que d'abandonner aux enfants le soin de trouver eux-mêmes 
les méthodes du travail individuel à domicile. L'initiation à ces méthodes 
ne devrait cesser qu'avec l'assurance qu'elles sont appliquées ou que les 
principes en sont dîectwerne11t compris et connus. 

Epreuve orale. 

L'épreuve orale réunissait cinq eoueurrents dont trois, cotés ex œquo, 
ont mérité un prix d'honneur. C'est dire que celte partie du concours a été 
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très satisfaisante, Elle a d'ailleurs confirmé complètement les cotes de 
l'épreuve écrite, et cc n'a pas été son moindre intérêt. 

Il. VERTALING UIT HET tATIJN IN HET NBDKRLANDSCII. 

Scliriftclijke proef, 
I. - Uitslagen. 

58 aanwezigen mededingers. 
0.9. » 

0.8. 2 
0.7. 
0.62> 
0.6. 
0.5. 

Minder dan 0.ä. 
Onbeschreven bladen 

5 
4 
f8 
7 
)) 

ll. - Waardeering van den wedstrijd en opmerkingen van de jury. 

Van de 58 mededingers zijn cr maar 7 die de helft der punten niet 
bekomen hebben en 9 hadden er genoeg orn eene onderscheiding te ver­ 
werven; die uitslag mag beschouwd worden als zeer voldoende. Hij zou zelf 
schitterend zijn geweest~ hadden eeuige leerlingen een ernstige poging gedaan 
om heter den gedachtengang eu het logische verband tusschen de gedachten 
te vatten. Buitengewoon moeiclijk was, in dit opzicht, de le vertalen tekst 
gernszins; en nochtans, hoe weinigen hebben hem leu volle begrepen! Enke­ 
len kennen de wuarde der partikels [inzonderheid tier voegwoorden) niet 
genoeg; bij een grooter aantal, laat de kennis der woordbetcekeuis le wen­ 
schen over: stipendiis o. a. werd maar door hel kleinste gedeelte nauw keurig 
weergeven. Een andere tekortkoming, is een zekere vadsigheid in het zoeken 
naar het gepaste woord; te VMk schijnen de leerlingen tevreden met het 
eerste gerecdste van de zinverwante woorden of uitdrukkingen en gebruiken 
het bij herhaling, zelfs als de Latijnsehe tekst een verschillend bevat. Dat 
maakt den stijl eentonig, kleurloos: onbeholpen, houterig. De taal is over 
het algemeen tamelijk goed verzorgd; maar slordigheden als Juhbelen; beri]» 
ken, hij heeft geweest mochten niet voorkomen. 

III. - Algcmeene waardeering : Zeer voldoende. 

IV. - Wenschen van de jury. 

De jury is van mcening, dat er nog eens bij de leerarcn mag aangcdrou­ 
gen worden om door alle mogclijkc11 middelen de kennis van den woord­ 
voorraad te bevorderen : systematische oefc11ingen, herhalingen in grooten 
getale en op vaste 1i,jdstippc11, enz. Zoolang aan de leerlingen de bercekenis 
der woorden niet eigen is, zullen zij ontmoedigd hlijveu en zich uit den slag 
willen redden door min ol meer vernuftige gissi11ge11. Met de hcteekenis en 
de juiste waarde vau voegwoorden en andere partikels kan men 7.C ver- 



trouwd maken in de les in de spraakkunst, in de schriftelijke en mondelinge 
oefeningen bij het lezen en verklaren van teksten. 

Mondelinge proef. 

Twee leerlingen hebben naar den eereprijs gedongen; zij hebben op zeer 
voldoende wijze die proef onderstaan, en cens te meer hleek het grootc nut 
van die mondelinge oefening : de uitslagen van den schriftelijken prijskamp 
werden bekrachtigd. 

Seconde ( Sections réuniess, 

A, V EUS ION LA TINE EN LANGUE FRANÇAISE. 

Epreuv e écrite. 
1. - Résultats. 

102 concurrents présents. 
0.9. » 
0.8. 5 
0.7. 6 
0.(H'J 
0.6. 
O.ö. 

Moins des 0.ti. 
Feuille blanche 

8 
42 
52 
·10 
1 

II. - Interprétation des résultats el observations <lu jury. 

La version latine était tirée de Quinte-Curce. 
On peut dire que la plupart des concurrents connaissent assez Ic latin pour 

comprendre et traduire à vue un passage de Quinte-Curce; en effet, sur 
i0'2 élèves, { t seulement n'ont pas obtenu la moitié des points, el 43 seule­ 
ment n'ont pas atteint les 0.6. 

Observations. 

1. Vocabulaire. - Les mots qui ont arrêté le plus d'élèves, sont, dans la 
première phrase, procellosus, tristis cl obscurus, que beaucoup ont mal 
rendus, parce qu'ils les ont appliqués à la marche de l'armée, taudis que 
l'auteur parle du temps; puis internitcnte.grandincm, regio, pris dans deux 
sens « pays >) et (( direction » (regere); destina re « décidcr ». 
2. Syntaxe. - Des nuances de la pensée et même le sens de quelques 

membres de phrase 011t échappé aux élèves, faute de connaitre la syntaxe. 
Cum occurret marque la cause; on a traduit par (( lorsque» . In. quam 
regionem verteren: : on n'a pas vu que c'est une interrogation délibérai ive 
indirecte. Nec retinerc - nec ipsi destùiare; 011 a 11é~ligé nec - nec et ipsi . 
Prius metu quam labore : on a traduit comme s'il y avait potins - quam. 

5. Style. - Nous devons rappeler encore une fois qu'une version écrite 
est une œuvre de style. Les élèves sont trop peu dressés à l'art si difficile et 
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si délicat de rendre en français un texte latin: c'est pourtant la grande utilité 
de la version latine. Celui qui rend bien Ic texte latin en français fournit la 
preuve: f O qu'il comprend le latin; 2° qu'il sait écrire en français. 

4. Orthographe - Ce n'est pas seulement le style (JUÎ laisse à désirer au 
point de vue de l'élégance et de la correction : l'orthographe est souvent 
négligée et peu de copies sont entièrement irréprochables à ce point de vue. 

III. - Jugement global du concours : Très satisfaisant (sous les réser­ 
ves qui concernent principalement le style). 

IV.- Vœux du jul'y: 
{0 Que l'étude de la syntaxe latine ne soit pas négligée dans les classes 

su péri cures; 
2° Que la version écrite soit considérée comme une œuvre de style fran­ 

çais. 

B. V1mTALING Ul'f uET LATIJN IN HET NIUJERLANSCn. 

1. - Uitslagen. 
58 aanwezige mededingers. 

0.9. » 

0.8. 
0.7. 
O.fi5 
0.6. 
o.s. 

Minder dan O.~. 
On beschreven bladen 

2 
6 
4 
f3 
9 
4 
)) 

Il. - Waardeering van den wedstrijd; opmerkingen van de jury. 
Ofschoon het getal der toegekende onderscheidingen niet groot is, toch 

mag de uitslag van dezen wedstrijd als zeel' voldoende worden aangezien. 
Immers, slechts vier leerlingen blijven beneden de 50 punten en elk van die 
vier heeft er toch M, bekomen. 

Dezelfde of daaromtrent dezelfde aanmerkiugeu , <-lie gemaakt werden bij 
de vertalingen in de klas der rhetorika, moelen ook hier herhaald worden; 
het zijn dezelfde tekon.korniugen en gebreken, die de jury wederom aan­ 
treft. Tc gering is het getal der leerlingen, die er naar streven den te over­ 
brengen tekst in alle opzichten te begrijpen en nauwkeurig weer te geven, 
zóé, dat niet alleen <le woorden, maar de gedachten, met al hare schakeerin­ 
gc11, op c11 zoo sierlijke als juiste wijze worden vertolkt. De meesten zijn 
tevreden als het cr maar op gelijkt; het is bij heu al spoedig goed genoeg. 
Zoo werd b. v. terrcrc coeperunt door velen onnauwkeurig vertaald. De 
woordvoorraad bleek echter goed bekend, van daar dat bijna ieder den alge­ 
meeuen zin heeft kunnen vatten. Met tie taal zelve, die de jeugdige vertalers 
schrijven, is het hel ergst gesteld; zij schroomen niet woorden en uitdruk­ 
kingen als de volgende le bezigen: dierf (vuur dwfde), verdraagden; den 
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grmschen boscl«. den donder sviert] gehoord; of een zinswending als : « Op 
den derden dag, uit alle kauteu vau <leu hemel schitterden(!) de bliksems )), 

Ill. - Algcrnccne beoordecling van den wedstrijd : Zeer voldoende; 
bijna schitterend. 

IV. - Wenschen van de jury. 

De jury drukt den wensch uit, dat <le leeraren van hunne leerlingen 
trachten te bekomen een streven, ja een wedijveren om zoo getl'ouw en sier­ 
lijk mogelijk le vertalen. Zij gclievt"n dus aan te dringen op het belang het 
gepaste woord te gebruiken, op de noodzakelijkheid te letten op het verschil 
tusschen de zinverwante woorden, op de vereischte de fijnste sehakeeringen 
weer te geven: Getrouw vertalen is ecne oefening, die veel inspanning vor­ 
dert; zij is echter van genoegzame beter kenis, met het oog op de algemeene 
vorming, om cr alle moeite voor over te hebben. 

Rhétorique. - Humanités anciennes ( Section grecque-latine). 

A. VEitSION GI\ECQUE EN LANGUE l1RANÇAISE. 

Epreuve écrite. 
1. - Résultats. 

,91 concurrents présents. 
0.9. )) 
0.8. ~ 
0.7. 12 
0.6!5 7 
0.6. 2 
O.!$. 12 

Moins desû.ä. 42 
Feui Iles blanches 12 

II. - Interprétation des résultais et observations du jury. 

La comparaison entre ce concours et celui de l'année passée est, tout 
comme pour la version latine, à l'avantage du premier: !> prix, ·12 accessits, 
7 mentions honorables, ce sont des résultats dont on peut se réjouir. Mais 
plus de tO p. c. des concurrents ont remis feuille blanche et, en les décomp­ 
tant, plus de 50 p. c. de· ceux qui ont abordé l'épreuve n'ont pas su rempor­ 
ter une citation au /J/ouitem·. On ne pent pas dire cependant que le texte 
était difficile. Pour réussir à le traduire correctement, il suffisait d'y mettre, 
avec des connaissances grammaticales et lexicologiques moyennes, une cer­ 
taine attention ... Mais l'attention, la réflexion font trop souvent défaut à nos 
jeunes traducteurs. De plus, les lacunes sont. assez nombreuses dans leur 
vocabulaire. Des élèves, à la vérité trop Iaihles pour la classe de rhétorique, 
ignorent le sens des mots les plus simples. 

Du côté du style de la version, le jury a pu s'apercevoir qu'il y a progrès. 
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Encore faut-il dire, comme au sujet du concours latin, que pour un trop 
grand nombre de concurrents, la version consiste en une traduction de 
« mots » non « d'idées )) • 

Ils n'embrassent pas souvent le sens complet du texte, n'y voient pas une 
pensée qui se développe en uue suite logique, n'en font pas, pour ainsi dire, 
le plan dans l'esprit avant d'en aborder la traduction. Les fautes d'ortho­ 
graphe ne laissent pas d'être un peu inquiétantes. 

111. - Jugement global du concours : Ce concours est satisfaisant. 

IV. - Vœux du jury. 

C'est de plus en plus du côté du vocabulaire que semble devoir se porter 
l'effort des professeurs. L'usage pins prolongé de la chrestomathie - confor­ 
mément d'ailleurs aux vœux du corps professoral --les versions et les thèmes 
oraux multipliés, les lexiques tenus à jour par les élèves eux-mêmes, les 
répétitions continuelles des mols rencontrés au cours des exercices (répéti­ 
tions de mots non pas isolés, mais dans un cadre qui eu fasse saillir le sens 
et le fixe dans l'esprit), l'emploi des ressources si précieuses de l'étymologie: 
voilà des moyens que les maitres ne devraient négliger clans aucune classe. 
Surtout dans les classes qui préparent à la lecture des auteurs, on devrait 
avoir soin de fournir aux élèves les connaissances indispensables en fait de 
vocabulaire, pour que la lecture des prosateurs grecs faciles devienne plus 
rapide el plus agréable en 5", 2e et Ire. 

Epreuve orale. 

Cinq élèves ont été appelés à cette épreuve qui a été très satisfaisante, deux 
tics concurrents ayaut mérité les O .8, Ic troisième les O. 7 et les deux autres 
les 0.6 des points attribués à celle partie du concours. Seul le vocabulaire des 
élèves a trahi quelques faiblesses. 

B. VERTALING UIT HET GRlfiKSCII IN IIET NEDERLANl>SCII. 

Sehriftelij k e proef. 
I. - Uuslageu. 

38 aanwezige 
0.9. 
0.8, 
0.7. 
0.6::$ 
0.6. 
o.v. 

Minder dan (Ui. 
Onbeschreven bladen. 

mededingers. 
1 
3 
9 
'2 
5 
f 
Hi 
4 

II. -- \Vanrdccring vau den wedstrijd; opmerkingen van de jury. 

V cq;ekkcn Lij de vertaling uit het. Latijn, blijkt deze wedstrijd van vrij 
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mindere hctcckcuis. Hij is ook veel ongelijker : veel meer leerlingen blijven 
beneden de helft der punten ; maar daarentegen verdienen er veel meer 
(vl. 1ä op 54, d. i. ongeveer liä L h.) eene onderscheiding. Alles samen 
genomen dus, is de uitslag als volrloewfo Ic rekenen. De voornaamste oorzaak 
van die groole ongelijkheid is 011gt'twijfclcl de gebrekkige kennis 1!cr woord­ 
betcckcuis. Dat blijkt duidelijk, als men nagaat hoevele woorden onjuist 
werden vertaald. Hier vooral komt ook uit dat vele leerlingen cr tegen 
opzien een ernstige poging aan le wenden om tot een recht begrip le 
geraken; denken zij van enkele woorden de betcekenis te welen, dan 
slaan zij al niet veel acht meer op het ove ri gr, dat hun minder duidelijk toe­ 
schijnt : zij raden of onderstellen eenig verband tusschen het bekende en 
maken er dan maar iets van, dat soms hcelemaal niet pnst , niet passen kan 
bij hl'lgecn zij al gevonden hebben. l:; dat geen bewijs van vndsighekl? Voor 
het overige: taal en stijl, gelden ook hier clc opmerkingen, bij de vertaling 
uit het Latijn gemaakt (b. v. loeven; welkdanig, tusschen voor ouder, enz.). 

III. - Algemeene beoordeeling van den wedstrijd : Voldoende. 

IV. - Wenschen van de jury . 

Wat gezegd is, naar aanleiding van de vertaling uit het Latijn, is ook hier 
van toepassing: des te meer, daar met den woordvoorrnad van het Grieksch, 
de leerlingen nog meer moeite hebben; het aanwerven van de kennis cr van 
is dus van ten minste zoovcel belang eu vergt dus dezelfde zorg. 

.Mondelinge proef. 

Vier leerlingen hebben voor den cercprijs g1!wedijn~rd. Deze proef is als 
goed geslaagd le beschouwen; een der mededingers toonde zelfs meer dan 
gewone vaardigheid, in het vertalen van een niet al te gemakkclijken tekst 
m proza. 

Seconde (Section grecque-latine). 

A. VERSION GIIEf.Qu~; EN LAi:'iGUE FRANÇAISE. 

l. - Résultais. 
8?5 concurrents présents. 

(U>. )) 
0.8. 2 
0.7. ,. 

~) 

0.Gä e, 
O.G. ü 
0.5. . !,1 . 

Moins des O.:'>. '57 
Feuilles blanches !7 

ll. - luterprétation des résultats cl observations du jury. 

Le morceau à traduire était tiré d'Euripidc, l;d11'.H1;11ie ù //nlis. 
Grâce aux éclaircissements donnés par les notes d par Ic préambule, le 
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discours d'Iphigénie à sa mère ne pouvait guère donner lieu à ces lourds 
contresens qui dénaturent complètement la pensée d'un auteur et lui prêtent 
un langage ou absurde ou inintelligible. 

Aussi s'est-il trouvé une douzaine d'élèves qui ont bien compris le passage 
et une vingtaine qui ont an moins saisi la suite des idées. Malheureusement, 
le nombre de ceux qui n'ont pas même compris l'idée générale on qui n'ont 
rien compris du tout est beaucoup plus grand : 55 sur Sö. 

Cc que nous devons reprocher à la plupart des concurrents, c'est de ne pas 
avoir rendu la pensée de l'auteur avec ses nuances souvent délicates. 

Un petit nombre a fait attention à l'emploi des particules, Or, ils se 
rencontrent presque à chaque vers dans le morceau qui nous occupe, ces 
éléments ténus et subtils, adverbes ou conjonctions, presque toujours mono­ 
syllabiques, que les commençants traitent en quantité négligeable, mais 
dont Ic traducteur expérimenté tient grand compte, parce qu'ils ont une 
valeur tout au moins subjective et sont dans la phrase écrite ce que le ton 
est à la parole. L'inattention sur ce point a été presque générale. Voici quel­ 
ques cas choisis parmi les plus saillants. 

~Eupo 8} crxe~cr.i. On, a confondu ô·/1 avec 8é. Que vient foire cc mais c• dans une 
formnle d'invitation ? - iH·f\ô' is'O' áp7tá.çwnv. Faute de reconnaître Ën dans 
l'élision rn, on n'a pas compris qu'il ne s'agissait pas d'empêcher un méfait 
passé - ce qui est absurde - mais d'en prévenir la répétition. - K·,:l. 
yáp oL8é -rol n. On a pris -ro1. pour le datif de crû, alors qu'il doit être rattaché, 
pour la renforcer, à la négation où.- Plusieurs n'ont pas vu Ic point interro­ 
gatif(;) et ils ont donné à la phrase interrogative un sens affirmatif, opposé à 
l'idée mère du discours. 

Ln réflexion finale n'a été comprise que d'un très petit nombre d'élèves, 
à peine un sur dix! Beaucoup ont ét~ arrètés peut-être par la hardiesse de la 
métaphore et sans doute aussi par ce phénomène de Ia syntaxe grecque; 
l'attraction du pronom démonstratif sujet (où:-o~) par l'attribut ït(I.Zózç. 

Dans le nombre des compositions il s'en est trouvé que l'élève ne s'était 
pas donné Ia peine d'achever. Nous en faisons l'observation parce que dans 
plusieurs cas de ce genre les débuts du travail promettaient, pour la fidélité 
et pour le style, une traduction tout au moins passable. Est-ce le temps ou 
le courage qui a manqué à ces concurrents ? 

III. - Jugement global du concours. 

L'ensemble estfoible. 
Lé résultat serait satisfaisant si l'on pouvait faire abstraction des élèves .qui 

n'ont rien fait de bon et de ceux qui ont remis une feuille blanche. 

JV. - Vœux du jury, 

Mêmes vœux que pour la version latine. 
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Il. V ERTAUNG UIT HET GRŒKSCH IN HET NEDERLAND:lCU. 

I. - Uitslagen. 
3ö aanwezige mededingers. 

0.9. . . )) 
0.8. » 
0.7. 1 
0.6ö i 
0.6. 4 
O.ä. ii 

Minder dan O.~. i4 
Onbeschreven bladen 4 

IL - Waardrering van den wedstrijd; opmerkingen van de jury. 
Op de 5ö mededingers zijn er 18 (de g1·oote helft dus) die niet eens ö/fO 

der punten behalen; 2 bekomen eene onderscheiding; zwak is dus de uit­ 
slag. Onder die f 8 zijn te rekenen 4 leerlingen, die een ouueschreven blad 
inleveren, die dus vrijwillig aan den wedstrijd verzaken; van moed en wils­ 
kracht getuigt dit niet. Voor 't overige valt nog op te merken, dat geen enkele 
prijs werd toegekend; geen enkele mededinger had den tekst heelernaal 
hcgr_epen; één enkele slechts heeft den slotzin verstaan. Veel te weinig ver­ 
trouwdheid met. den woordvoorraad, dat is hier wel de vonmaamste oorzaak 
van den mageren uitslag. Van spfr[Lo: b. v. hebben zij van alles gemaakt : 
schilden, zwaarden, bijlen, helmen; er is er zelfs een geweest, die dit naam­ 
woord voor een adjectief hield, dat zou betcrkenen : « door vrees bevan­ 
gen)). Fouten tegen het taaleigen ontsieren ook menig werk : dierven , 
aan/wordt (declw.), den overmaat, rien val (nom.); een zelf is niet teruggc­ 
deinst voor een taalmonslcrtjc als : « gij hebt mij geboren ». 

111, - Algcmeene bcoordecling van den wedstrijd : Zwak. 
IV. - Wcnschen van de jury. 

Hier vooral komt het er op aan, te wijzen op de noodzakelijkheid de leer­ 
lingen te oefenen in het aauleeren van den woordenschat. Zoolang zij daarin 
niet gedrild zullen zijn, zal de uitslag van hun werk nooit ten eenen male 
bevredigend zijn. Dat er ook moet gewaakt worden op de taal zelve, die ze 
gebruiken, vloeit voort uit de aangehaalde voorbeelden van taal-onnauwkeu­ 
righeid. 

D. IIISTOIRE ET GÉOGRAPHIE. 

Rhétorique. Humanités anciennes. ( Sections réunies). 
Épreuve écrite. 

I. - Résultats. 
144 concurrents présents. 

0.9. »· 
0.8. 6 
0.7. 18 
o.6n 6 
0.6. 7 
n.s, 55 

Moins des o.s. 42 
Feuilles blanches. 52 
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II. -- Interprétation des résultais et observations du jury. 

A. Histoire, - L'une des deux questions d'histoire portait sur l'essor· 
artistique, liuéraire cl scientifique tie la Ildgiqnc sous le règne d'Albert et 
lsaliclic. Les résultats ont prouvé au jm·y qnc la plupart des professeurs ont 
beaucoup insisté sui· celle question, rendue actuelle par l'exposition rétros­ 
pective de l'art belge nu XVIJc siècle. On ne saurait que les en louer. 

B. Géor;/'flplzie. - Les questions de cosmographie, assez abstraites de leur 
nature, sont. rendues plus accessibles à I'intelligcnce des élèves, lorsque le 
professeur sait les illustrer de croquis bien faits, ce qui présente de sa part 
une certaine habileté dans l'al't du dessin et un surcroit d'activité. A voir 
les travaux présentés celle année, on peut constater que la plupart des pro­ 
fesseur ..• d'histoire ont été tic bons professeurs de géographie, voire même de 
cosmographie, cl qu'ils n'ont nullement négligé le dessin. Aussi la question 
de cosmograpliic a été généralement très bien résolue. 

Ill. - Jugement global du concours. 

Histoire el Géographie. - T'rès sntisfoisunt.. 
Épreuve orale : Très satisfaisante, 

Jl!této1·ique. JJ umanitée modernes. (Section scientifique.) 

Epreuve écrite. 
1. - llésultuts. 

48 concurrents présents. 
O.B. 
0.8. 
0.7. 
O.fü> 
0.6. 
o.~. 

Moins des O.~. 
Feuilles blanches. 

)) 

5 
2 
4 
J 

18 
J4 
6 

11. - lutcrprétation des résultats cl observa lions du jury . 

A. Histoire. - L'une des deux questions d'histoire portait sm· l'essor 
artistique, littéraire cl scientifique de la Belgique sous le règne d'Albert et 
d'Isabelle. Les résultais 011l prouvé au jury que la plupart des professeurs 
ont he.iueoup insisté sur · celle question rendue actuelle par l'exposition 
rétrospective de l'art belge au XVIIe siècle. On ne saurait que les en louer. 

B. Géosraphie. - Les questions de cosmographie, assez abstraites de leur 
nature, sont rendues plus accessibles à l'intelligence des élèves, lorsque le 
professeur sait les illustrer <le croquis bien faits, cc qui présume de sa part 
une certaine habileté daus l'art du dessin cl un surcroît d'activité. A voir les 
travaux, présentés cette année, on peut constater que la plupart des 'profes­ 
seurs d'histoire ont été de bons professeurs de géographie, voire même de 
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cosmographie, et qu'ils n'ont nullement négligé le dessin. Aussi la question 
de cosmographie a été généralement très bien résolue. 

III. - Jugement global du concours. 

Histoire et géographie. -- Tl'ès satisfaisant, 
Epreuve orale : Très satisfaisante. 

Seconde. lhunanités anciennes. (Section.~ 1·éuniés.) 
Humanités modernes. (Section scientifique.) 

l. - Résultats. 
Seconde ancienne. Seconde moderne. 

- - 
Concurrents . !58 !4ö 

0.9. . ! » 

0.8. 4 7 
0.7. . 8 10 
0.6~ . . H 5 
0.6. 6 2 
o.~. 26 28 

Moins des 0.5. 62 70 
Feuilles blanches. . . 20 25 

II. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

A. Histoire. - L'une des deux questions d'histoire (formation territoriale 
de la Prusse), a été traitée avec beaucoup d'ampleur. Ce résultat prouve que 
celte partie du programme a été bien exposée. Toutefois il convient de se 
servir davantage des cartes historiques; lorsqu'on étudie des questions de ce 
genre. 

B. Géographie. - L'unique question de géographie portait sur le Congo. 
Les; élèves ont prouvé, par leurs réponses, que leurs professeurs et eux­ 
mêmes se sont vivement intéressés à noire nouvelle colonie. Quelques-unes 
des cartes présentées au concours étaient supérieurement réussies. 

Ill. - Jugement global du concours. 

Histoire et géographie. - Tr,;s satisfaisant, 

IV. - Vœux du jury. 

Il y a lieu d'insister davantage, auprès des professeurs, sur l'utilité de la 
géographie comme branche auxiliaire de l'histoire. 
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IL -- 1•artle scle1dtftq11e. 

A. MATHK!\JATlQOKS. 

Rhétorique. Humanùés anciennes. 
Section g1·ecque-latine et section latine. 

Epreuve écrite. 
I. - Résultats. 

Section Section 
grecque-latine. latine. 

Concurrents. 128 10 
- 

0.9. . . )) { 

0 8. . . 3 5 
0.7. . . 5 )) 

0.6f> . . 1 )) 

0.6. { 1 
u.s. . - 8 i 

Moins de O.ö. 7;5 ,10 
Feuilles blanches. . . 57 4 

ll. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

A. Section grecque-latine. 

Géomét1·ie. - Cinq élèves seulement ont assez convenablement résolu la 
première question qui ne présentait, cependant, aucune difficulté; l'applica­ 
tion des propriétés du triangle rectangle et quelques calculs fort simples con­ 
duisent rapidement au résultat. 
te théorème n'a été démontré que par six concurrents. 
Trigonométrie. - Le problème de topographie a été généralement mal 

résolu. Quant à la question IV, beaucoup d'élèves ont établi aisément la for­ 
mule; mais, à <le rares exceptions près, l'application numérique a été man­ 
quée, soit qu'on n'ait pas su rendre l'expression calculable par logarithmes, 
soit par ignorance du calcul logarithmique même. 

Algèbre financière. - Celle question, fort simple, a reçu peu de bonnes 
solutions. 

B. Section latine. 

Géométl'ie wutlxtique. - Les quelques élèves qui ont trouvé l'équation 
générale des coniques S ne se sont pas, généralement, basés sur ce que 
A o:~ + B r,2 + C = 0 est l'équation des coniques dont e1. = 0 et f3 = 0 sont 
deux diamètres conjugués; ils ont employé, pour la plupart, des procédés 
assez longs. 
Très peu de concurrents sont parvenus a écrire l'équation quadratique 

<les axes de syméuie <le S, et pat· suite à résoudre le 5° de la question, Il suf- 
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fisait cependant de tirer m de y - b = mx, équation d'un diamètre ou d'un 
axe, et de substituer dans B m' - (A - C) m -- B = 0, A, B, C étant rem­ 
placés par leurs valeurs. 

Géométrie descriptioe. - Cc problème a été bien résolu par un assez grand 
nombre d'élèves et certaines épures sont réellement irréprochables. 
Déterminants. - Pas un seul concurrent n'a établi convenablement le ,1° 

de cette question; on voit cependant facilement qu'une face quelconque a 
d'un tétraèdre est égale à la somme algébrique des projections, sur le plan 
de a, des trois autres faces. 

III. - Jugement global du concours. 

A. Section grecque-latine. -- Excessivement faible. 
B. Section latine. - Faible. 

Epreuve orale. 

A. Section grecque-latine. - Les trois élèves appelés à cette partie du 
concours ont fait preuve de connaissances assez sérieuses. 

B. Section latine. - Le résultat a été satisfaisant en trigonométrie sphé­ 
rique et faible en géométrie analytique. 

Rhétorique. Humanités modernes. (Section scientifique.) 

Epreuve écrite. 
I. - Résultats. 

i:i0 concurrents présents. 
0.9. i 
0.8. 1 
0.7. 1 
0.6~ 2 
0.6. » 

0.f>. 
Moins des 0.5. 

Feuilles blanches 

5 
28 
14 

Il. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

Géométl'ie cnuilvtiqne. - Les quelques élèves qui ont trouvé l'équation 
géqét'ale des coniques S ne se sont pas, généralemenr, basés sur cc que 
A r:J.2 + B f;2 + C = 0 est l'équation des coniques dont (J. = 0 et~= 0 sont deux 
diamètres conjugués; ils ont employé, pour Ia plupart, des procédés assez 
longs. 

Très peu de concurrents sont parvenus à écrire l'équation quadratique des 
axes de symétrie de S, et par suite à résoudre le 5° de la question. Il suffisait 
cependant de tirer m de y - b = mx , équation d'un diamètre ou d'un axe, 
et de substituer dans B mi - (A- C) m - B = O, A, B, C étant remplacés 
par leurs valeurs. 
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Géométrie descriptive. •- Ce problème a été bien résolu par un assez grand 
nombre d'élèves et certaines épures sont réellement irréprochables. 
Déterminants. - Pas un seul concurrent n'a établi convenablement le 

i• de cette question; on voit cependant facilement qu'une face quelconque a 
d'un tétraèdre est égale à la somme algébrique des projections, sur le plan 
de a, des trois autres faces. 

Ill . .Jugement global du concours : Très faible. 

Epreuve orale. 

Le résultat a été satisfaisant en trigométric sphérique et faible en géomé­ 
trie analytique. 

Seconde. Humanités anciennes. 

Section qrecque-latine et section latine. 

Epreuve écrite. 
1. - Résultats. 

Section. 
grecque-latine. latine. 

158 concurrents présents. H8 20 

0.9. 1 )) 

0.8. 2 )) 

0.7. :1 1 
0.6t> . •• )) 

0.6. 5 )) 

0.5. 7 )J 

Moins des 0.5. 77 rn 
Feuilles blanches 26 4 

Il. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

A. Section grecque-lcuiue. - Les résultats laissent à désirer. Les réponses 
sont généralement mal rédigées, les calculs ou transformations des formules 
témoignent de peu d'expérience. Les élèves ne connaissent pas l'orthographe 
et il est assez étrange de devoir constater qu'ils font plus de fautes que leurs 
condisciples des humanités modernes. Tous écrivent hypothénuse au lieu 
d'hypoténuse ! 

B. Section latine. - Un seul élève a remis un travail convenable. En 
mettant le second problème en équation, aucun d'eux n'a reconnu rp1e l'an­ 
gle à calculer pouvait être d'abord inférieur puis supérieur à 45° et qu'ainsi 
deux cas devaient être considérés qu'il était ensuite possible d'enfermer Jans 
une seule équation, par une convention relative au signe de la quantité 
désignée par la lettre p. li en est résulté que Lous out donné une solution 
incomplète <le la question. 

III. -- Jugement global du concours : T'rès faible. 
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IV. - Vœux dujnry. 

Les professeurs doivent exiger que leurs élèves apportent plus de soins 
dans la rédaction des travaux de l'année, que les travaux soient faits à 
domicile ou en classe. 

Seconde. Humanités modernes. 
Section industrielle et section scientifique. 

I. - Résultats. 
Section 

industrielle 
et commerciale. scientifique. 

Concurrents : 46 98 
0.9. 2 )) 

0.8. . . 4 )l 

0.7. . . 8 2 
0.6f> ':2 1 
0.6. . i> )) 

0.5. . 7 7 
Moins des O.~. . 17 68 

Feuilles blanches. i 20 

Il. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

,d. Section industrielle cl commerciale: - Les deux questions de théorie 
ont inspiré aux élèves une ardeur qui a conduit aux plus heureux résultats. 
Même la question avec log. a été résolue par le grand nombre; la variété 
des réponses prouve d'ailleurs que Ic travail est bien personnel à chacun. 
B. Section scientifique. - La 2° et la 5e question auraient dù être résolues 

convenablement par la plupart des élèves, 
La ·f re et la 4e s'adressaient à l'élite : on pouvait espérer que ;3 p. c. au 

moins des élèves auraient mérité les 3/4 des points pour ces questions, Cela 
conduisait aisément aux O.S. sur l'ensemble. Aussi est-on étonné qu'aucun 
élève n'ait atteint ce chiffre. 

III. - Jugement global du concours. 

A. Section industrielle et commerciale. - Résultat très brillant, 
B. Section scientifique. - Résultat très faible. 

IV.-· Vœux du jury. 

Section scientifique. - Il serait utile d'habituer les élèves à faire des 
figures de perspective claires et exactes, spécialement en ce qui concerne 
les contacts et les intersections. L'échec nous paraît devoir être surtout 
attribué aux figures défectueuses ne permettant pas de fructueuses 
recherches. 
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B. - Cnmm. 

Rhétorique. Humanités modernes. 
Section industrielle et commerciale. 

Epreuve écrite. 
1. - Résultats. 

4t concurrents. 
0.9. 5 
O.S. 2 
0.7. . 7 
0.65 . 5 
0.6. . . ·l 
0.5. 5 

Moins des O.~. 10 
Feuilles blanches . . 10 

Il. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

La première question est bien traitée par la moyenne des élèves. 
Dans l'énoncé des caractères des sels d'argent (Il0 question), les élèves 

s'évertuent à énumérer la plus longue suite possible de réactions caractéris­ 
tiques, sans ~e préoccuper de leurs valeurs pratiques respectives; il y aurait 
sans doute avantage à en restreindre Je nombre, tout en mettant hors pair 
les quelques réactions usuelles qui suffisent, dans la pratique, pour la déter­ 
mination d'un composé métallique donné. 

Les réponses de la troisième question donnent lieu à une observation du 
même genre: les élèves n'établissent pas assez la distinction entre modes de 
formation et procédés de préparation de l'alcool méthylique. 
Il est encore à remarquer qu'aucun concurrent ne signale la production 

industrielle de la benzine dans les fours à coke, d'où provient cependant la 
majeure partie de la benzine du commerce. 

III. - Jugement global du concours. 

Ce concours, où 21 concurrents sur 41 obtiennent plus de la moitié des 
points, et 17 aû moins une mention honorable, est très satisfaisant. 

IV.- Vœux du jury. 

Il semble donc que l'enseignement de la chimie - dont le jury se plaît 
d'ailleues à reconnaître Jes mérites - gagnerait à s'alléger de diverses 
données théoriques actuellement encore sans portée pratique, et à com­ 
porter, par contre, une série de faits en concordance avec le programme 
rationnel d'une section industrielle et commerciale. - Dans le même ordre 
d'idées, Ic jury verrait avec plaisir les élèves connaître les valeurs marchandes 
approximatives des principaux corps dont on expose les procédés de fabri­ 
cation et les usages industriels. 
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Epreuve orale. 

L'épreuve orale a donné lieu à des observations qui concordent, pour la 
plupart, avec les précédentes. - 1. Les concurrents ont déclaré n'avoir 
jamais effectué d~ détermination du point d'ébullition ou du point de fusion 
d'une substance : question pratique importante, quoique très simple. - 
2. Tout en connaissant l'importance commerciale des sels ammoniacaux et 
du salpêtre du Chili, ils en ignoraient absolument la valeur marchande. - 
5. Le dosage d'une solution de soude caustique au moyen d'une solution titrée 
d'acide sulfurique a témoigné que les élèves ne s011t pas encore assez familia­ 
risés avec la notion de l'équivalence immédiate des solutions acides ou 
basiques de titres rapportés à la normale : les calculs suivaient une voie 
détournée et trop longue. - 4. Une question sur l'acide lactique a démontré 
une connaissance trop rudimentaire des fermentations et des catalyses. 

C. - SCIENCES COMl\lEUCIAI.ES ET EcoNOJIIE POLITIQUE. 

Rhétorique. Humanités modernes. 
Section industrielle et commerciale. 

Epreuve écrite. 
1. - Résultats. 

42 concurrent.s. 
0.9. 
0.8. 
0.7. 
0.6rJ 
0.6. 
0.5. 

Moins de O.~. 
Feuilles blanches. 

l) 

3 
2 
)) 

:l 
ä 

{7 
14. 

II.-. Interprétation des résultats et observations du jury. 

A,-itlunétique. - Les réponses ont été tout à fait bonnes ou tout à fait 
mauvaises. 1l y a quelques erreurs sur le mode de coter dans Ia première 
réponse et, sur la valeur en grammes de l'once, dans la seconde. 
Comptabilité. - A trois exceptions près la question est très mal résolue. li 

y a lieu de se demander, pour la plupart des concurrents, s'ils savent ce que 
c'est qu'un bilan et un compte de profits et pertes. Ainsi l'on voit figurer à 
l'actif le poste Intéréts et frais de banque et, au passif, le poste Commission 
de vente à /J{!rer est généralement omis. 
Droit commercial. - Aucune réponse exacte n'a été fournie. Par contre 

les réponses nulles ou insignifiantes ont été abondantes. Généralement on a 
pensé que le créancier gagiste D reste chirographaire pour j ,000 francs; les 
distinctions à faire entre les créanciers privilégiés sur la généralité des 
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immeubles et le privilège du propriétaire d'un immeuble sur les meubles 
meublant la propriété, ont paru mal connus. 

Economie politique. - Beaucoup de concurrents ont mal interprété la 
question. Ils ont cru qu'on leur demandait d'exposer les divers modes de 
rétribution du travail. Ceux qui ont bren compris la question ne l'ont géné­ 
ralement traitée que fort imparfaitement. Anne exception près les réponses 
ont été fort incomplètes et dénotent chez beaucoup d'élèves une étude très 
superficielle. 

A remarquer que les concurrents ne parlent jamais que de l'ouvrier, 
comme si le manouvrier était le seul travailleur et était seul à recevoir un 
salaire. 

Géographie. - Les questions de géographie ont été, en général, assez 
bien traitées. On aurait pu s'attendre toutefois à un peu plus d'exactitude 
dans l'indication du groupement des ateliers de construction et à un peu 
moins d'erreurs dans la description des voyages de Charleroi à Anvers. La 
cm·.te d'Anvers à Borna a été généralement bien tracée. 

Ill. - Jugement global. 

Si l'on considère que 55 p. c. des élèves admis à concourir ont remis 
Ieuille blanche et q11e 40 p. c. de ceux qui ont concouru n'ont pas atteint 
la moitié des points, on doit reconnaître que, dans l'eusemble, les concur­ 
rents n'étaient pas à la hauteur voulue. 

Si l'on ne tient compte que des élèves qui ont pris part au concours, on 
voit que, sur dix, il y en a quatre qui ont dépassé la moyenne, ce qui parait 
satisfaisant. 

IV. - Vœux du jury. 

Le jury se réfère aux vœux qu'il a formulés l'année dernière. 

Epreuve orale. 

Trois concurrents ont été appelés à l'épreuve orale. Les résultats de cette 
épreuve ont légèrement modifié ceux de l'épreuve écrite. 

Seconde. Humauùes modernes. 

Section industrielle et commerciale. 

I. - Résultats. 
47 concurrents. 

0.9. )) 
0.8. » 

0.7. . 1 
0.6H . • » 
0.6. 1 
o.~. 6 

l\Ioins des o.s. rm 
Feuilles blanches . . 4 
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IL - Interprétation des résultats et observations du jury. 

.Irithnrctique. Le premier problème a été généralement manqué. Les con­ 
concurrents ont mal compris les données : ils ont pris J/8 grain pour 
1/8 carat; la bonification de 18/ a été le plus souvent retranchée au lieu 
d'être ajoutée et les frais ont été additionnés au lieu d'être déduits. En 
outre, beaucoup de concurrents ont eu recours à des procédés de calcul 
défectueux. 

La deuxième question n'a pas été mieux traitée: fréquemment les intérêts 
ont été calculés sur la valeur effective et le pair du change a été pris pour le 
change fixe. 

Bref, les réponses pour l'arithmétique dénotent, chez la grande majorité 
des concurrents, absence de connaissances et défaut de discernement. 

Co,u;,tabilité. Pour cette partie les réponses sont aussi faibles, que pour la 
précédente. Aucun concurrent n'a su faire la clôture ni la répartition entre 
les associés. Sur 47 élèves, 12, soit plus du quart, n'ont pas répondu à la 
question et 12 autres n'ont donné que des réponses sans valeur sérieuse. 

[Iroit civil. Huit élèves seulement ont pu répondre exactement au litt. a). 
· Très fréquemment le contrat de société a été rangé parmi les conventions 
unilatérales. 

Aucun concurrent n'a répondu complètement au litt. b). La partie la plus 
intéressante de la réponse à donner, celle qui se rapporte à l'inexécution du 
contrat, a fait défaut partout. Lorsque la réponse cite le motif tiré de la 
forme de l'acte, elle le fait inexactement et comme si tous les contrats étaient 
faits dans la même forme : l'acte sous seing privé. 

Une seule réponse a été fournie au litt. c). Encore n'est-elle pas tout à fait 
correcte. 

Droit commercial. Les réponses au lilt. a) sont tout à fait insuffisantes, 
tant pour la forme que pour le fond. Il manque partout des indications 
essentielles. Plusieurs concurrents ont donné à la société une dénomination 
particulière. La plupart des élèves semblent n'avoir aucune idée d'un contrat 
de société. 

Dans les réponses au litt. e), on a généralement oublié de parler de la 
formalité de l'enregistrement sans l'accomplissement de laquelle aucun acte 
ne peut être reçu au greffe. Certains concurrents pensent que le greffe lui­ 
même fait l'cnrcgistremcnt , d'autres placent l'enregistrement après la publi­ 
cation; la plupart paraissent ignorer le coût des droits : il n'y en a que deux 
qui l'ont fait connaître. 

La majorité des concurrents n'ont pas remarqué qu'on ne demandait que 
<( ce qu'il y a à faire pa,· les intéressés >>. Tout en ne répondant qu'incom­ 
plètement à la question ainsi posée, ils ont détaillé les devoirs du greffe et 
du ivl.onitew· belge. 

Les réponses au litt. c) présentent la confusion la plus complète. Personne 
ne distingue entre le cas de retard dans la publication et celui d'absence de 
publication. Lorsque les peines prévues pour chacun de ces cas sont énou- 
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eées, elles sont présentées comme devant être cumulées et applicables seule­ 
ment en cas de défaut de publication. 
Pour un grand nombre de concurrents le défaut de publication entraîne la 

nullité de la société. 
Les expressions incorrectes ou tronquées et les confusions les plus inatten­ 

dues abondent. En voici quelques-unes. 
<( Les associés s'exposent ?t une poursuite qui pol'te de ~6 ù i ~000 jl'ancs. - 

Tous ces actes doivent être faits sur papier timbré et rie dimension. - Il faut 
publier l'extrait sous seing privé. - Le mandataire responsable. - Les inté­ 
ressés doivent pc!rer une certaine somme, par refraction aux lois qui ont rap­ 
port auec la publication. La loi prélève alors une somme de 2 p. c. sur le 
capital social. - Les intéressés ont ù payer des honoraires, du. papier; ils 
doioent pa.rer des taxes se montant rt ; il existe encore des taxes pour la 
province et ia commune. - L'extrait est publié et cr/fiché. Les frais sont : 
timbre d'{iffichage et frais d'enregistrement. - Si donc une société se trouve 
sous le conp de la pénalisation .... - L'acte sera publié sous seing priv( donc 
pas devant notaire, -Le maximum des frais est de 5 francs. - En cas de 
non-publication des actes de sociétés, celles-ci sont pénalisées d'une amende .... 
- Dans la quinzaine de la date) l'acte doit éire déposé au bureau de l'huissier 
(suit ce que fait l'huissier). - Etc. 

III. - Jugement global: Concours extrêmement faible. 

IV. - Vœux. 

Le jury se réfère aux vœux qu'il a formulés l'année dernière. 

D. - DESSIN GÉOMÉTRIQUE. 

Rhétorique. Il unmnitcs anciennes. Section latine. 

I. - Résultats. 
20 concurrents présents. 
0.9. )) 
0.8. )) 

0.7. :f 
0.6;1 1 
0.6. » 
o.~. 2 

Moins des O.ö. 8 
Feuilles blanches 8 

II. - Interprétation des résultats du jury. 

La détermination des projections orthogonales de l'hexaèdre régulier, 
ainsi que celle de l'ombre portée sur le plan P ont généralement laissé à 
désirer. 

Le dessin est souvent exécuté d'une manière fort négligente : les ratures 
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sont nombreuses, les lettres sont mal placées ou font défaut, des pointillés 
remplacent des ponctués, etc. 
Enfin, le tracé des hachures est loin d'être satisfaisant, mais l'irrégularité 

dans le trait doit être surtout attribuée à l'emploi d'instruments défectueux. 

III. - Jugement global du concours . Faible. 

Seconde. Humanités anciennes. Section latine. 

I. - Résultats. 
20 concurrents. 

O. 9. . • >> 

0.8. . . » 
0.7. V 

0.6~ » 
0.6. » 

O.~. » 
Moins des O.f>. -16 

Feuilles blanches . . . 4 

Il. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

La grande majorité des élèves n'ont pas su établir les projections du 
dodécaèdre régulier. Ceux qui ont trouvé la solution, n'ont pas apporté 
suffisamment de soins dans le tracé des hachures, des traits de force, des 
pointillés et des ponctués. 

Un certain nombre de concurrents ont perdu leur temps à donner des 
explications qu'on ne leur demandait pas. 

UJ. - Jugement global du concours : Très faible. 

Rhétorique. Humanités modernes. Section scientifique. 

Epreuve écrite. 
I. - Résultats. 

öO concurrents. 
0.9. 
0.8. 
0.7. 
0.65 
0.6. 
O.!>. 

Moins des 0.5. 
Feuilles blanches. . 

)) 

5 
2 
)) 

5 
.f, 
25 
1ö 

JI. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

La détermination des projections orthogonales de l'hexaèdre régulier, 
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ainsi que celle de l'ombre portée sur le plan P ont généralement laissé à 
désirer. 

Le dessin est souvent exécuté d'une manière fort négligente : les ratures 
sont nombreuses, les lettres sont mal placées ou font défaut, des pointillés 
remplacent des ponctués, etc. 
Enfin, Je tracé des hachures est loin d'être satisfaisant, mais l'irrégularité 

dans Ie trait doit être surtout attribuée à l'emploi d'instruments défectueux. 

III. - Jugement global du concours : Faible. 

Epreuve orale. 

Des trois élèves appelés à celle épreuve, deux ont donné des réponses assez 
satisfaisantes; cependant ils ont montré quelque faiblesse en descriptive et 
dans la détermination de la ligne de séparation d'ombre et de lumière. 

Seconde. Humanités modernes. Section scientifique. 

I. - Résultats. 
i 00 concurrents. 

0.9. » 
0.8. . » 

0.7. i 
0.6ä » 

0.6. 1 
O.fL 5 

Moins des O.ö. 
Feuilles blanches . 

82 
15 

IL - Interprétation des résultats et observations du jury. 

La grande majorité des élèves n'ont pas su établir les projections du 
dodécaèdre régulier. Ceux qui ont trouvé la solution, n'ont pas apporté 
suffisamment de soins dans le tracé des hachures, des traits de force, des 
pointillés et des ponctués. 

Un certain nombre de concurrents ont perdu leur temps à donner des 
explications qu'on ne leur demandait pas. 

III. - Jugement global du concours: Très.faible. 

'l',IUl,E..\U DES HÉSUl./f.-l'l'S. 

ÉPREUVE ÉCHITE. 

l. - Langue [ronçoise, 
Première langue. 

Ilhétorique II. A.: satisfaisant. 
Rhétorique IL M. : satisfaisant. 
Seconde JI. A. : très satisfaisant. 
Seconde Il. M. : très satisfaisant. 

Seconde langue. 
satisfaisant. 
satisfaisant. 
faible. 
faible. 
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Il. - langues germaniques. 

A. Néerlandais. 

Première langue. 
R hètorique li. A. : satisfaisant. 
Rhétorique Il. M. : pas tout à fait satisfaisant. 
Seconde Il./\. : satisfaisant. 
Seconde Il. )L : assez satisfaisant. 

Seconde langue. 
faible. 
satisfaisant. 
mauvais. 
mauvais. 

Troisième lan911e. 

faible. 

B. Allemoiui. 

Première l,inyue. 

Rhètorique 11.-A.: satisfaisant. 
Ilhètorlque IL l\I. : satisfaisant. 
Seconde Il. A.: mauvais. 
Seconde 11. lil. : faible. 

Seconde langue. 

faible. 
faible. 
mauvais. 
mauvais. 

Troisième la11911e. 

pas tout à fait satisfaisant. 

C. Anglais. 

/]twtrième lcmr,ue. 
Ithètorlque ll. M. : pas tout à fait satisfaisant. 

JII. - Langues anciennes. 

A. Latin. 
a) Vc!'sfon latine en français. hl Version {atine en néerlandais. 

Hhètorique ll. A.. : entre satisfaisant et très satisfaisant. très satisfaisant. 
Seconde ll. A. : très satisfaisant. . très satisfaisant. 

B. Grec. 
a) Version grecque en français. 

Hhètoriqne Il. A.: satisfaisant. 
Seconde Il. A. : faible. 

b) Version grecque en néerlandais. 

satisfaisant. 
faible. 

IV. - Histoire et geogrnJJftie. 

Rhétorique Il. A. très satisfaisant. 
Rhétorique ll. M. très satisfaisant. 
Seconde Il. A. très satisfaisant. 
Seconde II. l\l. très satisfaisant. 

llhétoriquc H. A. grecque latine: excessivement faible. 
Hhétorir1uc II. A. latine: faible. 
Rhétorique IL fil. scientifique: très faible. 
Seconde Il. A. grecque latine : très faible. 
Seconde Il. A. latine : très faible. 
Seconde li. M. industrielle et commerciale : très brillant. 
Seconde Il. l\I. sctenüûque : très faible. 
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VI. - Scien_ce, natureùes (cltimie). 
Rhétorique Il. M. : très satisfaisant. 

VII. - Sciences commerciales. 
Rhétorique H. M. : satisfaisant. 
Seconde H. lU. : extrêmement faible. 

VIII. - Dessin géométrique. 
Rhétorique Il. A. : faible. 
Rhétorique IL M. : faible. 
Seconde II. A. : très faible. 
Seconde H. l\I. : très faible. 

ÉPREUVE ORALE. 
Langue française : pas de concurrents. 
Langues germaniques: assez satisfaisant. 
Langues anciennes : 
En langue française : très satisfaisant. 
En langue flamande : très satisfaisant. 

Histoire et géographie : très satisfaisant. 
Mathématiques: satisfaisant. 
Sciences naturelles : assez satisfaisant. 
Sciences commerciales: satisfaisant. 
Dessin géométrique : assez satisfaisant. 

B. - CONCOURS GÉNÉRAL DU SECOND DEGRE POUR GARÇONS. 

I·. - Partie littéraire. 

A. RÉDACTION RN LANGUE FHANÇAISB 

Première langue. 
1. - Résultats. 

449 concurrents. 
0.8. . . {5 
0.7. . 56 
0.ti. . . 72 
o.s. -l 18 

2!0 
0 

Moins des O.B. 
Feuilles blanches 

II. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

Pond. - Le concours de cette année a prouvé une fois de plus la nécessité 
pour les élèves de peser et d'analyser minutieusement toutes les données de 
la rédaction avant de se mettre au travail. Même dans la transcription du 
sujet, le jury a pu constater sm· plus d'un copie l'omission de mots impor­ 
tants, tels que en Belgique'. du. continent, le 75° anuioersaùc ; et cette négli­ 
gence ou le manque de réflexion ont amené bien des jeunes gens à émettre 
des considérations qui n'avaient que peu ou pas de rapport avec le sujet en 
question. C'est ainsi qu'un grand nombre de concurrents ont parlé unique­ 
ment des avantages des chemins de fer en général; d'autres ont exposé 
l'historique des voies de communication ou ont fait une comparaison entre 
les divers moyens de communication; d'autre encore ont glorifié l'exposition 
de Bruxelles; il en est qui se sont contentés de louer l'impulsion donnée par 
nos deux premiers rois au développement des chemins de fer; nous en avons 
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trouvé enfin qui se sont bornés à décrire l'inauguration du premier chemin 
de fer du continent. 

Le sujet était cependant clairement formulé; la première phrase de 
l'énoncé ne pouvait suggérer qu'une seule réflexion : en -185~, la Belgique a 
été la première nation du continent à entrer dans la voie du progrès; la 
seconde phrase nous disait que des réflexions étaient à faire, non sur 
l'inauguration de la première voie ferrée, mais sur son 7rse anniversaire; et 
la question à traiter était donc celle-ci : cc La Belgique se moutrc-t-elle en 
!910 digne du rôle civilisateur qu'elle a joué en -1835? Est-elle restée par sa 
civilisation et ses progrès à la tête des peuples du continentv » 

L'occasion se présentai t aux. élèves d'exalter la grandeur c t de chanter les 
louanges de leur patrie, et la plupart n'ont pas manqué de le faire, .Mais que 
de hors-d'œuvre dans certains travaux ! On énumère an long et au large les 
objections invoquées contre l'établissement du premier chemin de fer; on se 
perd en détails sur la vie de Rogier ou de Papin; on plaide en des phrases 
interminables en faveur d'une marine marchande; on relate les discussions 
de la Chambre de i854 ou on décrit minutieusement l'avènement du premier 
roi; et c'est à peine si on consacre quelques maigres lignes aux réflexions 
demandées. Et que d'anachronismes ou d'erreurs historiques ! Léop Id II a 
inauguré la ligne .Malines-Bruxelles; Léopold I" a fondé Ia colonie du Congo; 
Papin ( + i 7 i4) a assisté aux fêtes de 185~; Washington est l'inventeur de 
la locomotive; Stephenson et Watt sont des Belges, etc. 

Une qualité qu'il faut reconnaitre à la généralité des compositions, c'est 
l'enchaînement naturel des idées et Ja préoccupation de leur disposition. Il 
arrive que ce souci de l'ordre soit poussé à l'excès : des élèves marquent 
dans la marge à côté <lu développement les divisions et les subdivisions du 
plan, et considérant ainsi chaque idée en elle-même, ils en arrivent à négli­ 
ger son rapport avec l'ensemble, et, conséquence naturelle, le travail devient 
trop haché, trop morcelé, d'une monotonie désespérante. 

Forme. - En général, la forme est supérieure au fond, et le jury constate 
avec plaisir que les élèves cherchent à traduire correctement leurs idées. 
Quelques-uns, assez rares heureusement, abusent de la périphrase : ils 
appellent Rogier un génie) uit illustre héros, é!:Jal de Stephensun; les corn" 
battants de J 830 sont les VIEUX (?) martyrs de la liberté. On en trouve qui 
subissent la fascination de certains mots (pléthore) fobricat, a fortiori) et les 
emploient à tout propos, à tort et à travers. Beaucoup de concurrents se 
permettent <l'emprunter des phrases entières à des chrestomathies ou à des 
manuels d'histoire ou <le géographie1 et il est telle phrase qui se trouve 
reproduite textuellement jusqu'à deux et trois cents fois. 
Enfin quelques travaux manquent de vie, de mouvement, de variété; les 

phrases se suivent toujours coulées dans Ie même moule, avec la sèche mono­ 
tonie d'une statistique. 

HL - Jugement global du concours : Satisfaisant. 
IV. - Vœux du jury. 

Les professeurs devraient ménager et encourager les dispositions particu- 



( 288 ) 

li~r('s de chaque élève et l'amener de cette façon ,°l fournil' un travail qui soit 
marqué au coin d'une franche originalité. 

Seconde langue. 

1. - Résultats. 
{40 concurrents. 
0.8. . . 8 
0.7. 10 
0.6. 54 
o.~. 16 

Moins des 0.5. 
Feuilles blanches 

72 
0 

Il. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

Le sujet de la rédaction était fort simple : d l'école: en classe; pendant la 
récréation. L'on ne saurait en imaginer de plus directement emprunté à la 
sphère d'observation des élèves puisque c'est leur vie scolaire quotidienne 
qu'il s'agit de décrire. Cette vie à l'école est synthétisée par les mots : en 
classe et pendant la récréation, <tui se font vivement contraste cl d'où il 
fallait tirer deux petits tableaux. Le côté pittoresque devait donc prédo­ 
miner. Or, les résultats montrent qu'un grnnd nombre de concurrents n'ont 
pas bien compris le sujet. Les uns ne l'ont pas lu attentivement et n'ont pas 
pris garde à la ponctuation du texte , ils ont lu: en classe; pendant la récréa­ 
tion, et ils ont laissé de côté le premier tableau : en classe, se bornant à 
décrire la récréation. D'autres ont pensé qu'il s'agissait d'une dissertation et 
ont exposé les devoirs des élèves à l'école ou l'utilité de I'éccle ou encore 
l'importance des fonctions professorales. Beaucoup - se rappelant sans doute 
certain devoir de style - ont imaginé qu'ils étaient consignés pendant la 
récréation et nous ont fait connaître Ic chagrin qu'ils éprouvaient en enten­ 
dant leurs condisciples rire et s'amuser à la cour. Quelques-uns enfin ont 
traité des sujets divers n'ayant qu'un rapport lointain avec celui du con­ 
cours : !lt/a première journée ù l'école.- Ce que fut Jacques, w, bon écolier. 
- En classe, pendant que le professeur a dti s'absenter) on se foire lt des 
espièg/e,.ies. On voit jusqu'à quel point on peut s'écarter d'un sujet dont 
l'interprétation exacte semblait devoir s'imposer à tous, tant l'expérience 
journalière l'a rendu familier à chacun. 

Dans le développement, trop de concurrents se sont attardés à décrire leur 
réveil, leur lever, leur déjeuner, le trajet de la maison paternelle à l'école 
soit à pied, soit par Ic train, le coup de cloche, la mise en rangs, etc. 

III. - Jugement global du concours : Sati.~faisa11l. 

IV. - Vœux du jury. 
a) Habituer les élèves à lire attentivement le texte du sujet qui leur est 

proposé et. à réfléchir pour arriver à l'interprétation exacte de la matière 
à développer. 
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b) Insister, sans se lasser, sur les règles de la construction, sur celles de 
l'accord des adjectifs et des verbes et enfin sur les locutions vicieuses -­ 
dont il faut foire un petit recueil, si le manuel de grammaire n'en renferme 
pas. 

B. - RÉDACTION EN LANGUE },'LA~JANDE ou AUE~lAXDE. 

Eerste taal. - Nederlandsch. 

I. - Uitslagen. 
140 mededingers. 

0.8. 6 
o. 7. 12 
-0.6. 29 
.o.s. t6 

Minder dan o.s. 67 

II. -Aan- en opmerkingen van de jury. 

A. - Inhoud. 

Het onderwerp is over het algemeen wel beg repen. Bij velen echter treden 
de overwegingen te veel op den achtergrond tegenover de geschiedkundige 
Iejten : aanleg van de eerste spoorweglijn met de daarbij ondervonden 
tegenwerking, de inhuldiging zelve, uitbreiding van het spoorwegnet. 

Bij cenigen ontbreekt elk persoonlijk oordeel : dezen geven slechts feiten 
of wel zij omschrijven eenvoudig het bekende gedicht van Jan Van Beers. 

Ook in de goede opstellen neemt de vergelijking tusschen het reizen voor­ 
heen en thans eene overwegende plaats in; daarna komt de ontwikkeling van 
handel en nijverheid, terwijl alleen eene kleine minderheid wijst op den 
vooruitgang van de beschaving en het zedelijk bewustzijn. 

Het feit, dat de spoorweglijn Mechelen-Brussel de eerste was op het vaste­ 
land, geeft eenigen aanleiding tol overdrijving en bombast. 

B. - Vorm. 

Uit den aard der zaak laten de logische gang en de aaneenschakeling 
der gedachten nog veel le wenschen over : 
Juistheid van uitdrukking. - Dit blijft nog altijd het zwakke punt, al 

is eenige verbetering merkbaar. Gebrekkige woordenkennis, valsche beeld­ 
spraak en daardoor bombast ontsieren meermalen de beste opstellen. De 
minder goede wemelen van gallicismen; 

Spraakkunst en spelling. - Hierin is meer verbetering te bespeuren. 
Maar de accusatief als onderwerp (b. v. onzen vorst is) komt nog veel te veel 
voor. 

De interpunctie is in vele opstellen zeet· slordig. 

III. - Algemeen oordeel : Uitslag voldoende. 
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IV. - Wenschen van de jury. 

Niettegenstaande den waal'genomen vooruitgang op enkele punten, acht 
de jury zich verplicht hare wenschcn van het vorige jaar te herhalen. (i. e.) 
<< De jury beveelt de Ieziug aan van goede schrijvers, vooral van prozaschrij­ 
vers wier stijl eenvoudig en wier taal zuiver is, evenals de ernstige studie van 
spraakkunst en woordenschat ». 

Tweede taal. 
L - Uitslagen. 

A. Nederlandsche taal. 
407 mededingers. 

0.9. 1 
0.8. 7 
0.7. 24 
0.6. 64 
O.N. 60 

B. Duitsche taal. 
50 mededingers. 

Minder dan 0.5. 2öt 

0.8. 2 
0.7. ~' .) 

0.6. 5 
O.ä. JO 

Minder dan 0.5. 50 

II. -Aan- en opmerkingen van de [ury. 

A. - Inhoud. 
Het onderwerp is, op weinig uitzonderingen na, begrepen. 
De meesten beginnen hun opstel op dezelfde wijze, als : << Het is 8 uur ... )), 

Anderen wijzen in hunne aanleid.ng op het doel en de noodzakelijkheid van 
het onderwijs. 

In den inhoud is weinig af wisseling. Bij velen vindt men eene droge 
beschrijving van de klas en eene even droge opsomming van hetgeen daar 
gebeurt, hetzij gedurende een uur, eenen morgen of zelfs eenen gcheelen 
dag. Eveneens voor de speelplaats. Talrijk zijn ook degenen, die uitsluitend 
spreken over <le plichten van den leerling en over hetgeen op de speelplaats 
niet mag gedaan worden. Bij dezen ontaardt het opstel vaak in woord­ 
kramerij. Slechts weinige opstellen geven oorspronkelijke tooneeltjes uit de 
werkelijkheid. 

B.-:-- Vorm. 

Spelling en spraakkunst. - Hier is een zeer kleine vooruitgang merk. 
baar, in zoo verre zekere grove fouten tegen verbuiging en vervoeging iets 
minder voorkomen. Toch blijft de spraakkunst nog altijd het zwakke punt, 
vooral de woordorde, zoowcl in ondergeschikte zinnen als in hoofdzinnen, 
die met een bijwoord beginnen. 

Deze opmerkingen gelden voor de Duitsche opstellen niet minder dan 
voor de Nederlandsche. 

Interpunctie. - Slordig. 
Woordenschat. - De kennis van de meest noodzakelijke woorden en 

meest voorkomende uitdrukkingen laat veel te wenschen over. Wij noemen 
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slechts : N EDERI.ANDSCH : zich wandelen, iemand luisteren, arm de~ voetbal 
spelen, toen= als: nog= weer; Dmrsca : eine Lektion kennen, sie spie/en 
einander, nacli der Scluile ge/ren, als = wenn . 

III. -Algemeen oordeel : Uitslag zwak. 

IV. - W enschen van de jury. 

De jury wijst nogmaals op de noodzakelijkheid van de practische kennis 
der spraakkunst, op het groot belang den woordenschat der alledaagsche, 
beschaafde taal te bezitten, op de wenschelijkheld in de klas Nederlandsch 
en Duitsch te spreken en te laten spreken. 

C. H1sTOIRE ET GÉOGRAPIIIE. 

COPIES l•'RANÇAISES. 

I. - Résultats. 
48f> concnrrents. 
e.o. 7 
0.8. 25 
o. 7. 60 
0.6. 85 
0.5. . iOä 

Moins des O.r5 203 
Feuilles blanches. . 2 

ll. - Interprétation des résultats et observations <lu j my. 

Ces chiffres sont suffisamment significatifs. Ils se passent, comme on dit, 
de commentaires el ils pourraient nous dispenser de faire la critique du 
concours. En effet, ils témoignent d'un enseignement solide et méthodique, 
donné avec conscience et intelligence par d'excellents maîtres, suivi avec 
zèle et application par la masse des élèves. C'est l'aboutissement prévu d'une 
évolution dont nous avons noté les étapes et les progrès au cours des années 
précédentes. Toutefois, il est juste d'ajouter que Ic concours ne présentait 
aucune difficulté sérieuse et que les questions nettes, simples et assez étroi­ 
tement circonscrites n'étaient de nature à embarrasser personne. 

La première avait pour objet le T'raité de Verdun. Elle a été bien résolue, 
réserve faite de la détermination vague et peu rigoureuse des limites de 
chacune des trois monarchies carolingiennes. 

La seconde se rapportait à Maximilien d'Autriche. Elle exigeait un certain 
effort d'association d'idées, puisqu'il fallait en chercher les éléments dans les 
règnes de Charles le Téméraire, Marie de Bourgogne, Philippe le Beau, 
Charles-Quint et même l'histoire de la principauté liégeoise après le meurtre 
de Louis de Bourbon. Les élèves n'ont pas toujours su retrouver ni coordon­ 
ner leurs souvenirs. Quelques-uns ont fait des conclusions étranges et inat­ 
tendues, pour ne pas dire invraisemblables ou grotesques. On a pris pour 
Maximilien qui Don Juan d'Autriche, qui Charles-Quint, qui François ou bien 
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Charles de J .• orraine, qui Joseph Il, qui enfin l'époux infortuné de la prin­ 
cesse Charlotte de Belgique, l'empereur Maxirnilirn. De même Marie de Bour­ 
gogne devient Mal'gnerite d'Autriche. Philippe le Bon prend la place de 
Philippe Ic Beau et si l'on corrige généralement Guinegate en Enguinegate, 
il n'en est pas m1 qui parlaut <le Guillaume de la Marck, ne lui conserve son 
surnom usurpé de Sa11glie,· des drdenncs . Nous signalons ces confusions 
pour engager les professeurs à prémunir les élèves. Il y a en histoire 
des figures qui offrent entre elles certaines ressemblances de noms et 
de situations. Quand ou les considère isolément la méprise est facile. Au 
contraire, quand on les oppose l'une à l'autre, elles s'éclairent et se précisent 
réciproquement. Ces rapprochements, provoqués en classe par d'adroites 
interrogations, sont d'excellents moyens de rappel et des artifices mnémo­ 
techniques d'une incontestable efficacité. 

La question de cosmographie, les phases de Lo lune a été le moins bien 
traitée. Beaucoup se sont dérobés à l'explication et se sont contentés d'une 
simple description. Il semble même, à e11 juger par l'insuffisance des réponses 
et la maladresse des croquis, que l'enseignement des notions astronomiques 
soit resté trop verbal el théorique et que dans certaines écoles cette partie 
si intéressante du programme ail été vue superficiellement. 

Par contre, la carte de la Flandre maritime a été tracée avec celle exacti­ 
tude cl cette sûreté, cc tour de main élégant que nous nous plaisons à sou­ 
ligner chaque année. Nos écoles moyennes excellent vraiment dans la carto­ 
graphie, ainsi que l'attestent d'ailleurs avec éclat les travaux des maîtres et 
élèves qui figurent en cc moment à l'exposition de Bruxelles. 

Ill. - Jugement glol,al du concours : Très satisfaisant. 
IV. - Vœux du jury. 

Nous espérons que les concours ultérieurs confirmeront l'excellente impres­ 
sion de celte année. Dans cette attente et nous inspirant des observations 
qui précèdent; nous demandons que les maîtres rendent leur enseignement 
de plus en plus concret, vivant et intuitif, qu'ils cherchent à prévoir et à 
prévenir par conséquent les confusions de personnages el de faits qui 
naissent si facilement dans l'esprit des élèves, enfin qu'ils n'oublient jamais 
de situer sur la carte les noms de lieux et les frontières des pays, conformé­ 
ment au vieux dicton pédagogique qui définit la géographie « les yeux de 
l'histoire ». 

N EDERLANDSCHE KOPIJ RN. 

I. _ Uitslag . 
Hv aanwezige 

O.!}. 
0.8. 
0·7. 
0.6. 
0.5. 

.Minder dan 0.5. 
Onbeschreven bladen. 

leerlingen. 
1 
4 
8 

26 
65 
2 
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II. - Beoordeeling der uitslagen en opmerkingen van <le jury. 

De jury verwachtte zich aan een beteren uitslag in den wedstrijd van 
geschiedenis, aangezien de gestelde vragen eenvoudig, klaar en welbepaald 
waren, en er geen enkele groote moeilijkheid op te lossen was. 

Het "Verdrag van Verdun », ren punt dat reeds in de algemeene geschie­ 
denis van het eerste studiejaar ,~n zelfs in den dcrilen gra:ul der lagere 
afdeeling behandeld werd, gaf aanleiding Lol menig gebrekkig antwoord; 
het jaartal, de afstamming der vorsten, de voorwaarden van het verdrag en 
vooral de grenzen der staten zijn zelden juist aangeduid. Ook de deeling van 
België tusschen het Fransche en het Duilsche rijk, zoo gewichtig voor onze 
geschiedenis der middeleeuwen, mocht niet verwaarloosd worden. 
In de <l Politieke rol van .Maximiliaan )) treft men insgelijks groote ver­ 

warring aan. Voor sommige leerlingen was Maximiliaan de echtgenoot van 
Margereta van Oostenrijk; voor anderen, huwde hij met prinses Charlotte 
van België. Om een volledig antwoord te geven, moelen de leerlingen de 
feiten opzoeken in de geschiedenis van Vlaanderen, van Brabant en vau 
Luik; maar doorgaans houden zij zich te slaafs nnn hun handboek, zij steu­ 
nen meer op hun geheugen dan op redeneeriug, zoodat ze niet in slaat zijn 
een geheel te vormen van brokken, die in verschillende hoofdstukken ver­ 
spreid liggen. 

De oplossing der vragen van aardrijkskunde gaf meer voldoening aan 
de jury. De kaart van het kustgebied van Wcst-Vlanndcrcn werd door de 
meeste mededingers met de grootste nauwkeurigheid gelcrkcnd; aan enkele 
schetsen ontbreekt er evenredigheid tusschen de lengte en de breedte der 
streek. 

De uitlegging van de schijngestalten der maan bewijst klaarblijkend, dat 
de sterrekundigc aardrijkskunde niet praktisch genoeg onderwezen wordt. 
Schets en beschrijving staan niet altijd in verband met elkaar. Zulke cl wa­ 
lingen zouden vermeden worden, indien de leerlingen niet stelselmatig de 
figuren van het boek nabootsten en de beschvijving letterlijk van buiten leer­ 
den. Eigen schets en verklaring zijn immers doelmatiger. 

IH. - Algcmeene heoordeeliug. - Vu/doende. 

IV. - Wenschen van de jury. 

De leerlingen gewennen aan redenccren, aan het opmaken van synchro­ 
nische tabellen, aan het afschetsen van historische kaarten. De verschillende 
deden van hun handboek, waarin spraak is van een zelfden persoon of een 
zelfde feit, in nauwer verband brengen en (door de leerlingen) een korten 
inhoud van het geheel doen opstellen. 
ne schaal der kaart nooit uit het oog verliezen en acht geven op den 

onderlingen afstand der voornaamste punten. Bij de ondervraging gcene 
antwoorden dulden die nauwkeurig schets en tekst van het boek weer­ 
geven. 
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Il. - l"artle sdcotiRquc. 

11. -- MATHHl'1A11QUES. 

I. - Résultats. 
mn concurrents. 

C:,tégorie ,l. Catêgorle IL Categorte C. 

0.9 -16 8 -1 7 
0,8 34 se 13 5 16 
0.7 57 dèeomposant 28 7 22 
0.6 79 comme -iG 10 23 
0.5 86 suil; 57 12 17 

Moins des O.:.:i 318 dont 20 zéros 21:l 62 4H 
Feuilles blanches 7 7 

-- -- -- - 
:597 372 97 128 

ll. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

Arithmétique, - La première partie du problème [intérêts composés) 
a été moins bien traitée que la seconde (annuités), alors que cepeudaut les 
élèves devraient ètre rompus à un genre d'opérations qui constitue une des 
applications les plus importantes cl les plus fréquentes du cours d'arithmé­ 
tique commerciale. - Beaucoup d'élèves: dans les calculs des annuités, 
n'utilisent pas toutes les décimales. De lit des erreurs dans les résultats. 

D'autres, au lieu de mettre l'cxpressiou -1- + 1 + --1-, à laquelle 
1.05 (L05f (L05P 

d • 1- 1 . d 1.1. 1 r 1 + -1.05+ (1. o5)~ ounait reu a seconde partie u pl'ou ernc, sous a orme (L05);; • 

et d'en calculer ensuite les deux termes, ont calculé séparément chacune de 
ces fractions, ce qui a eu pour conséquence grave d'accumuler les erreurs, 
étant donné surtout que l'approximation adoptée pour le calcul de ces 
expressions varie en quelque sorte de l'un à l'autre élève et n'a donc rien 
de rigoureux. 

Le rapport du jury, lors du précédent concours, a du reste déjà signalé ce 
genre d'incorrections. 
Af gèbre. -- Le problème d'algèbre a été, en général, bien résolu mais 

très peu d'élèves ont s11 interpréter les résultats. 
Le jury croit devoir conseiller à MM. les professeurs d'exercer les élèves à 

résoudre Jes problèmes d'algèbre qui conduisent à un système d'équations 
du premier degré, d'après le plan suivant : 
{° Choix des inconnues et recherche des équations. 
Un choix ingénieux des inconnues peut avoir la plus heureuse influence 

sur les calculs, au point de vue de leur simplicité et, par suite, de leur 
rigueur.- Dans le problème du concours notamment, en considérant comme 
inconnues auxiliaires le nombre d'obligations, on obtenait le système très 
. I ix + i'y = S ~ 1. . c l l , simp e , b ; en t rvrsant alors ·- par a va eur trou vee pour x, 

ax + «u= + c m 
c(m-1) J l i' t · , 'd. l , . bi . et -- , par a va eur c 11 on o itenait imme raternent es vérita es mcon- 

1n ·' 
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nues du problème. - La plupart des concurrents ont considéré comme 
inconnues les deux cours et ont obtenu le système compliqué 

ri c,.'tm•1) --+--=S 
UIX rny 

oc a'c(m-1) 
-+---=b~c 
mx my 

· l . . 1 1 1 ' d . ·1· l r d ce qui es amenait a poser-;;-= {l; et Y= y, one a uti iser ( e tonie raçon es 

inconnues auxiliaires; mais le choix ici en est moins heureux. 
Quelques élèves ont eu cependant l'heureuse idée de simplifier le système 

ci-dessus en divisant les deux membres de chaque équation par ~ . 
m 

i0 Résolution des équations. 
Exercer les élèves à simplifier les expressions algébriques et à éviter ainsi 

les calculs inutiles. 
5° Discussion et interprétation des valeurs des inconnues. 
Les résultats doivent être mis sous une forme qui permette facilement 

d'en déduire les conditions de possibilité du problème et l'examen de cer­ 
tains cas particuliers intéressants. 

Géométrie. - Peu d'élèves ont satisfait à Ia première question; un 
grand nombre ont considéré le carré et l'octogone comme étant des poly­ 
gones semblables! - Pour ce qui concerne la dernière question, la réponse 

aurait dû rester sous la forme :; (24V5 - 11-rr), puisque R était inconnu. 
Beaucoup de concurrents ont remplacé dans les calculs V5 et 7t par des 
valeurs plus ou moins approchées. Ils ont ainsi abouti à une formule dans 
laquelle Rz était affecté d'un coëfficient numérique dont l'approximation 
n'était en rien justifiée. De tels calculs n'ont aucun sens. 
Au reste la question ne comportait pas de calcul numérique approché, 
celui-ci n'étant pas de la compétence des concurrents. 

III. - Jugement global du concours. 

Le jury estime que le concours a été : 
Pout· la catégorie ,J : faible. 
Pour la catégorie B : faible. 
Pour la catégorie C : satis{ uisasü. 

IV. - Vœux du jury. 

Le jury exprime le vœu de voir .MM. les professeurs s'inspirer davantage 
des questions posées aux précédents concours. Elles indiquent clairement 
l'orientation que le gouv<'rnement désire imprimer à l'enseignement des 
matliémat iqucs dans les écoles moyennes. 
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B. - TENUE DES UVRES. 

1. - Résultats. 
ä87 concurrents. 
0.9. 85 
0.8. 95 
0.7. 92 
0.6. 97 
o.~. 

.Moins des O.ä. 
Feuilles blanches . 

t47 
)) 

II. - Interpréta lion des résultats et observations du jury. 

Les questions portaient sur tout l'enseignement de la comptabilité : écri­ 
tures courantes, vérification de ces écritures, redditions et clôture des 
comptes, ce qui a permis de constater que toutes les parties du programme 
ont été vues. Les résultat obtenus prouvent, en outre, qu'elles ont été bien 
vues. 

Le journal n'ayant pas été gén.éralemcnt tenu sur deux colonnes, ni addi­ 
tionné et. les concurrents n'ayant guère pensé à tenir un grand-livre som­ 
maire, la vérification des écritures n'a pas toujours été faite d'une manière 
complète. L'égalité des sommes des colonnes capitaux de la balance de véri­ 
fication 11c sullit pas pour déclarer que le report du journal au grand-livre 
a été fait exucte.ncnt. Encore faut-il que les sommes de ces deux colonnes 
soient identiques aux sommes correspondantes du journal. 

Au reste, les concurrents savent bien comment on établit une balance de 
vérification et par soldes. Ils n'ont cependant pas assez généralement 
remarqué qu'il s'agissait. de faire ces balances en vue du bilan et que, par 
conséquent, il fallait, au préalable, apurer Ic> compte Frais stir iuarchau­ 
dises. 

En général les élèves savent discerner les comptes à débiter cl à créditer. 
Si beaucoup ont, it tort, ouvert les comptes Patente et Frais de bureau, 
aucun n'a fourni des réponses absurdes. Ils distinguent fort Lien le débit du 
crédit : les copies où des compies sont débités au lieu d'être crédités, et 
inversement, sont très rares. 

Les qualifications de Comptes particrüiers et de Comptes courants sont 
admissibles el même à conseiller dans les comptabilités où certains four­ 
nisseurs sont en même temps clients. Ici cependant il eût été prèlérable de 
grouper les corrcspondauts en Dcbitetu:s divers et Créditeurs divers, Pour 
n'avoir pas adopté cc classement, beaucoup de concurrents n'ont pu distin­ 
guer cxactemcnt , au bilan, les dettes des créances. 

L'achat Ju matériel de bureau a été parfois passé à Frais ge,u!rart:x. La 
mention d'un amortissement partiel au bilan indiquait pourtant qu'il fallait 
ouvrir u11 compte spécial à celle valeur. 

Plusieurs élèves 11'011t. pas compris les expressions : acheté ù. ternie, vendu 
ù terme, ou ont mal interprété les données : disposé sur divers clients, remis 
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ù l'escompte des effets. Il suffira d'appeler l'attention du corps professoral 
sur ces erreurs inattendues pour qu'elles ne se produisent plus à l'avenir. 

Les élèves savent ce ,rue comprend lé bilan. Beaucoup d'entre eux ont 
même établi avec m1 succès ile Lon aloi le classement des différentes valeurs 
de l'actif et du passif. A peine deux ou trois copies sur plusieurs centaines 
portent au bilan le Solde déhitnr de fl1an:lu_mdises générales au lieu de lu 
valeur de l'existant suivant inventaire. 

Il a élé généralement bien répondu à la question sur la clôture des comptes 
i~forcluaulücs générales d Pertes et profits, lei encore les réponses prouvent 
que les élèves ont bien compris l'enseignement donné. 

Les questions posées étaient liées; par suite, l'exactitude d'une réponse 
dépendait en partie de celle de ra réponse précédente. Cette condition aug­ 
mentait sensiblement les difficultés que les concurrents bien préparés ont 
vaincues avec bonheur. 

Ill. - Jugement global du concours. 

En résumé, Ic résultat est brillant el dénote un enseignement donné aussi 
hien que possible par un personnel dévoué et désireux de bien faire. Il y a 
lieu <le féliciter le corps professoral de nos excellentes écoles moyennes. 

'l'UILl~,IU Hl~S llÉSUI. 'l'A.'l'S. 

Lanque (rm,çaise. 
Première langue: satisfaisant. 
Seconde langue: satisfaisant. 

H istoire et géographie. 
En français : très satisfaisant. 
En néerlandais: satisfaisant. 

Langues germaniques. 
Premlère langue : satisfaisant. 
Seconde langue : faible. 

lflatfiématiques. 

Catégorie A. : faible. 
n B: faible. 
» C : satisfaisant. 

Tenue des Livres. 
Très brillant. 

C. - CONCOURS GÉNÉRAL DlJ SECOND DEGRÉ POUR ft'ILLES. 

1. - Partie IUtérah•c. 

RÉDACTION EN J.ANGUE FRANÇAISE. 

Première langue. 
1.-Résullats. 

206 concurrentes. 
0.9. » 

0.8. 3 
0.7. Ç)'-' .••• ::> 

0.6. 59 
O.G. ti7 

Moins des O.ü. 62 
Feuilles blanches )) 
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ll. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

Ces résultats sont moins brillants <rue ceux des années précédentes, puis­ 
que trois élèves seulement obtiennent les 8/10 des points. Cela tient à ce c1ue 
la plupart des compositions ont un fond banal et factice. Pour bien raconter 
une visite à une malade pa_uvre, il faudrait l'avoir faite, et celle condition 
de succès paraît avoir manqué à presque toutes les concurrentes. Elles ont 
fait œuvre d'imagination, mais elles n'ont guère su inventer des situations 
vraiment <lignes d'intérêt, et l'intervention matérielle et morale qu'elles 
s'attribuent, inopérante ou manquant de mesure, n'est pas de celles qui 
réellement soulagent, consolent, émeuvent. En général, on exagère ; de 
pauvre, on fait misérable. La demeure de fa malade est uu taudis; son lit, 
un grabat, etc., et l'on ne soupçonne pas que cette misère sordide est pen 
intéressante, parce que, souvent, elle est duc à quelque vice plutôt qu'au 
malheur. Des concurrentes se bornent, les unes, à décrire Je logis; les autres 
à faire parler la malade qui raconte longuement ses infortunes; d'autres 
s'effacent complètement pour laisser agir h-ur mère. Leur rôle est trop passif, 
et, si elles font d'abondantes aumônes, elles exercent peu la vraie bienfai­ 
sance, la charité. 

Signalons des introductions préparées d'avance, dirait-on, surtout des 
descriptions de la nature. Si élégamment. écrites qu'elles soient, cc sont des 
hors-d'œuvre qui diminuent la valeur des compositions. 

Le style est correct, et c'est pourquoi, en dépit de la banalité du fond, 
il y a relativement peu d'élèves qui n'aient pas obtenu les O.~ des points. 
L'insuccès <le celles-ci est dû; pour une grande part, à leurs nombreuses 
fautes d'orthographe trahissant une éducation grammaticale fort imparfaite. 
Exemples : Nous promirent - nous reprirent - je mellai -je promdtai - 
je pu - il fallu - j'aperçu - je dù - je vêtai - elle voulu, etc. 

En général, la ponctuation laisse aussi beaucoup à désirer. 

III. - Jugement global du concours : Satisfaisant. 

Deuxième langue. 
I. - Résultats. 

78 concurrentes. 
0.9. n 

0.8. n 

0.7. 8 
0.6. 13 
0.5. 9 

Moins des 0.5. 48 
Feuilles blanches •> 

IJ. - Interprétation des résultats et observations du jury. 
Ces résultats sont médiocres, C'est qu'on a mal interprété Ic sujet et qu'ici 

encore le cr conventionnel» domine. On a disserté d'une manière générale 
sur le bonheur que l'on goùte au foyer paternel; on a dépeint la vie familiale; 
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on a rappelé, comme souvenirs d'enfance, les joies de la première com­ 
munion) de la Saint-Nicolas; de la Noël, des jours de fête des parents ou des 
grands-parents; car dans presque chaque maison, il y a un grand' papa ou 
une grand'maman qui racontent des histoires. Mais on a oublié Ja maison, ou 
l'on n'en parle que très vaguement, Il eût fallu, au contraire, la décrire 
avec assez d'exactitude pour que le lecteur pût se la figurer, et c'était la 
maison elle-même, telle chambre, lel meuble, tel objet qui devaient en 
quelque sorte évoquer les souvenirs, les impressions. Avec de la sincérité, 
du naturel, on aurait fait œuvre personnelle, beaucoup plus intéressante que 
la série de clichés cités plus haat. 

Quelques concurrentes ont cru, à tort, qu'il s'agissait uniquement d'une 
description de la maison paternelle. 

Signalons enfin que la trop grande préoccupation de faire preuve de con­ 
naissances littéraires amène certaines élèves à faire des citations qui man­ 
quent d'à-propos. 

Le style est assez correct et l'orthographe plus satisfaisante que les années 
précédentes. 

III. - Jugement global du coneours . Faible. 

RÉDACTION EN J,ANGUE FLUIANDE OU ALI.EMAND8. 

1. - Uitslagen. 

Eerste taal. 
A. B. c. 

65 opstellen. 9 opstellen. 4 opstellen. 78 opstellen. 

0.9. )} )) )) )) 

0.8. 4 )l f ~ 
0.7. 6 1 2 9 
0.6. f5 5 )) 16 
o.s. ~2 4 )) 26 

Minder dan O.ä. 20 t f 22 
Onbeschreven bladen. )) )) » )) 

Tweede taal. 
Nederlandseb. Duitsch. 

A. B. C. A. B. C. 
15'2 fO 9 HH 46 4 r;• Nä a 

- - -- - - - - 
)) )) )) )) )) )) >, )J 

6 )) f 7 )) )) " )) 

ä i 2 8 2 )) i 5 
10 1 2 15 8 )) )) 8 
27 3 i :\{ H 1 5 fä 
84 5 5 92 2~ 5 1 29 

)) )) )) )) )) )) )) 
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Il. - Beoordeeling der uitslagen en aanmerkingen van de jury. 

Eerste taal. 
N ederlandseh, 

Inhoud. 

a) Opvatting van hel onderwerp: Een bezoek bij eeue arme, zieke vrome. 
Eenigc leerlingen hebben het onderwerp op ecne al le romantische wijze 

opgevat. Zij schilderen de armoede, de ellende, de ziekte met zoo zwarte en 
sombere .kleurcn, zij storten hij het bezoek der arme vrouw zoo veel bittere 
tranen, schenken zoo rijke alrnoezen en si rooien zooveel goudstukken uit <lat 
alle natuurlijkheid en waar gevoel te loor gaat. 

b) Ontwikkeling. 
Het valt de meeste leerlingen niet gemakkelijk ecne passende inleiding te 

vinden, op dreef le geraken. Zij blijven te lang stil lnj bijzaken; de beschrij­ 
ving van het weer, van de hut der arme vrouw, weiden te lang uit over de 
ziekte, de armoede) verhalen Ic lange geschiedenissen. 

Form, - De vorm is in 't algemeen nalunrhjk , frisch en levendig. De 
gallicismen ontsieren echter soms de beste opstellen : het bewustzijn her­ 
nemen, dienst doen van, zich een gedacht vormen, zich verliezen, enz. 

Spraakkunst en spelling zijn doorgaans goed. 

Tweede taal. 
N ederlandsch, 

Inhoud. 

a) Opvatting van het onderwerp: Ilet ouderliik huis. 
Eenige leerlingen hebben het onderwerp eenzijdig en zelfs verkeerd opge­ 

vat. Zij beschrijven de verschillende deelcn van het huis, gewoonlijk naar 
Hólzel, hechten soms meer belang aan den tuin dan aan de ouderlijke 
woning zelve, verwarren ouder lijk en oud huis. 

b) Ontwikkeling. 
De meeste leerlingen echter hebben hel onderwerp goed begrepen. Soms 

verraadt de inleiding ccne zekere verlegenheid. Hoe en-waarmede beginnen? 
Ook laat de overgang van de eene gedachtengroep tot de andere wel cens te 
wcnschen over. 

f/ orm, - De vorm is zeer gebrekkig, de woordenschat zeer beperkt, 
de woordenkeus zeer onbeholpen : een beekje staat, grootvader zit in zijn 
zetel, een huis zit, enz. 
Spraakkunst eu spelling. - De eenvoudige regels van spelling en woord­ 

schikking worden dikwijls overtreden. cc Ik hoop dat nooit ik zal u niet ver­ 
laten n. 

Duùseh, 

Inhoud. - a) Opvatting van het onderwerp; b) Ontwikkeling. 
f/orm. - (Zie Ncderlandsch.) 
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Spraakkunst en spelling. - :Met de kennis der spraakregels is het voor 
het Duitsch nog slechter gesteld dan voor het Nederlandsch : << lch verbrach 
hier 11wi11e Lehrjahren. Bis zum stillen Todes. Unserer Valer. » 

III. - Algemeen oordeel van den wedstrijd. 

Eerste laai (Vlaarnsche streek). - Bevrediqend: 
Tweede taal (Waalsche streek]. - 

Nedevlandsch. - Ztoak. 
Duitsch. - Zwak. 

IV. - Wcnschen derjury. 

De praetische kennis der spraakkunst is ontoereikend. De jury vestigt de 
aandacht vooral op : a) het gebruik der naamvallen in 't bijzonder met voor­ 
zetsels in het Duitsch , b ·1 het geslacht en het meervoud der naamwoorden; 
c) de verbuiging der bijvoegelijkc naamwoorden; d) de vervoeging der sterke 
werkwoorden; e) de scheidbare en onscheidbare voorvoegsels. 

Il. - l .. ;U'tlc sclc11flflq11e. 

SCIENCES NATUllBLLES. 

1. - Résultats. 
284 concurrentes. 
0.9. 5 
0.8. ·16 
0.7. 46 
o.6. n6 
O.~. 7fi 

Moins des O.~. 8ö 
Feuilles blanches » 

Jl. - Interprétation des résultats et observations du jury. 

Beaucoup d'élèves ne savent pas ce qu'il faut entendre par une pression 
atmosphérique de 0.76 m. de mercure. On ne peut exprimer cette pression 
en kilogrammes sans donner la grandeur de la surface sur laquelle elle 
agit. Des colonnes liquides se font équilibre quand leurs hauteurs sont 
inversement (dans un grand nombre de travaux, on lit directement) propor­ 
tionnelles à leurs poids spécifiques. Le problème est donc immédiatement 
résolu par la proportion 0.9~ : !5.6 = O. 76 : x d'ou x = f0.88. 

La chaleur se transmet de deux manières : par conductibilité et par 
rayonnement. Un corps peut ètre 1>011 eumlucteur de la chaleur cl avoir un 
faible pouvoir émissif. Le vase prend -la même température que le liquide 
pat· conductibilité el •;met sa chaleur dans toutes les directions autour de 
lui. Des concurrentes disent que le liquide conserve sa chaleur parce que le 
vase étant poli et brillant la réfléchit \'Cl'S Ic liquide; d'autres prétendent 
que la chaleur du liquide passe par les po1·es du vase. 
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La position des foyers principaux d'une lentille ne dépend pas uniquement 
de la forme, mais aussi de la nature du milieu réfringent. En plaçant le 
foyer principal au milieu de la distance du centre de courbure an centre 
optique, on confond sans doute la lentille avec le miroir sphérique. Plusieurs 
élèves font partir les rayons lumineux de l'œil, d'autres ignorent ce qu'on 
appelle normale à une surface. Il suffisait de chercher l'endroit où l'on voit 
un point de la pièce de monnaie en prolongeant les rayons réfractes provc­ 
nant de deux rayons incidents partant de ce point. Certaines concurrentes 
ont cru trouver dans la question proposée un phénomène de réflexion totale; 
cette explication n'est pas admissible vu que les parois du vase sont 
opaques. 

Le téléphone Bell a un intérêt historique et sert encore de récepteur dans 
l'instrument perfectionné, mais il faut faire connaître aussi, et beaucoup 
d'élèves l'ont hien fait, comment le microphone est utilisé comme transmet­ 
teur. Des concurrentes, au lieu de voir dans Je courant électrique la cause 
des variations de l'intensité magnétique, disent que les vibrations provo­ 
quées par la voix se transmettent par le fil de ligne à l'instar du son. 

Le diagnostic des convulsions chez les enfants est souvent très incertain 
ou les premiers soins administrés auraient un effet plus dangereux que le 
mal lui-même. Il faut chercher Je médecin, disent les élèves; mais que 
faut-il faire en attendant son arrivée? 

Les usages de l'anhydride sulfureux sont et"! généra! bien connus; mais une 
confusion étrange se manifeste entre la chaux et le chlorure de chaux : ce 
dernier agit surtout par son chlore. 

III. - Jugement global <lu concours : très satis/ aisant, 

IV. - Vœux du jury. 

1° Les principes doivent être énoncés avec précision; 
2° On peut donner de petits problèmes numériques à résoudre et contrôler 

par des expériences simples le résultat des calculs : les élèves y trouveront 
une vive satisfaction en même temps qu'une forte conviction; 
5° Un schéma fait saisir facilement la construction d'un appareil. Le dessin 

parle aux yeux et aide la mémoire; 
4° Tout le programme doit être étudié : un instrument dont l'usage est 

général, tel que le téléphone, ne peut pas être laissé de côté; 
5° Les termes techniques doivent être écrits correctement. 

'l'.-IHLE.t.U DES llÉSULT,ITS. 

Langue française. 
Première langue: satisfaisant. 
Seconde langue : faible. 

Langues gennaniques. 
Néerlandais : Première langue: satisfaisant. 

Seconde l:111g11c ; faible. 
Allemand: Seconde langue: faible. 

Sciences naturelles. 
Très satisfaisant. 
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CXXXV 
Eirculaire aux Professeurs ayant suivi le cours temporaire de travail manuel. 

Certificat de fréquentation. 

19 an·II 1911. 

J'ai l'honneur de vous faire parvenir un certificat constatant que vous 
avez suivi Je cours temporaire de travail manuel donné à la section normale 
moyenne de l'État, à Gand, du i 7 août au 5 septembre dernier. 

Pour Ic Ministre : 
Le Directeur général, 

T. KLOMPRRS. 

CXXXVI 
Circulaire aux Préfets des études des athénées 1·oyaux. 

Conférence professorale. 
19 avril 191 t. 

MoNSIEUR LE PRÉFET, 

J'ai décidé gne les questions suivantes feront l'objet de la troisième confé­ 
rence professorale qui aura lieu dans la première quinzaine du mois de juin. 

1• Quels sont les exercices les mieux appropriés à l'acquisition du vocabu- 
laire d'une langue moderne étrangère : 

a) Dans les classes de débutams; 
b) Dans les classes moyennes; 
c) Dans les classes supérieures? 

2° En vue del' étude d'une langue moderne étrangère, quelles doivent être 
les qualités d'un bon line de lecture: a) pour les classes inférieures; 6) pour 
les classes supérieures; 

Le Ministre~ 
F. SceoLLAERT. 

N. B. - Vous voudrez bien, à l'avenir, indiquer, en marge de la première 
page du procès-verbal 1 le nombre de professeurs qui ont pris part à la eon­ 
férence. 
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CXXXVII 

Dépêelu: au Directeur de l'eeole moyem1e de l'État pour garçons à . 
- Elèves se préparant à subir l'examen de commis à l'administration des 
chemins de [er, 

29 11vrll 191 t. 

MoNsmuu LK Dmscrnrm, 

J'ai l'honneur de vous faire connaître, en réponse à votre lettre du 20 mars 
dernier, que j'approuve le conseil que vous avez donné aux quatre élèves 
qui désirent se préparer à l'examen de commis à l'administration des 
chemins de fer, en les engageant à continuer à assister aux leçons. Toutefois, 
il est évident que vous ne pouvez les y obliger; c'est aux parents a décider 
dans quelle mesure leurs enfants doivent suivre les cours des établissements 
d'enseignement moyen de l'Etat. 

Au point de vue du concours général ces élèves sont placés, par suite de 
leur absence, dans une condition d'infériorité vis-à-vis des autres concur­ 
rents. Si, malgré cela. ils obtiennent, dans les compositions des deux 
premières séries, Ic tantième des points exigé par l'arrêté organique du 
concours, ils seront admis à prendre part aux épreuves. 

Pour le Ministre : 
Le Directeur général, 

T. KLOJUPRRS. 

--·· -·- 
CXXXVIII 

Circulaire aux Gouoemeur« de province el aux Directeurs et Direc­ 
trices des écoles er sections normales moyennes de l'Etat et tle« écoles nor­ 
males moyennes libres, - /flodification aux conditions d'accessibilité aux 
diplômes de capacité pour l'enseignement du dessin dans les établissemmt« 
d'instruction moyenne de L'h:tat. 

6 mnl 191:1. 

M0Ns1Eull LE GouvERNEon, 
Moxsrsun LE Dmscruuu, 
MADAME LA Druscmrcs, 

Comme suite à la circulaire ministérielle du 22 mars J9to, n° 194~w, j'ai 
l'honneur de vous faire connaître qu'un arrêté royal du ~ 7 ar ril dernier 
dispense de la condition prcserite par l'arrêté royal du 10 novembre 1909, 
les récipiendaires porteurs du diplôme de capacité pour l'enseignement du 
dessin dans la section d'instruction générale des écoles moyennes de l'Etat, 
qui se disposent à subit· l'une ou l'autre des diverses épreuves réglées par 
l'arrêté ministériel du 26 février rno3. 



Toutefois, cette dispense ne s'étend pas à l'examen de dessin dans les 
écoles et sections normales moyennes de l'Etat. 

le !1/inistre, 
F. Scuor.r.s sur. 

CXXXIX 

Circulaire au-x Préfets des études des athénées rouaux, - Au Directeur de 
l'écule moyenne de l'État, à Thuin. - Au Collège des bourqmestrcs el 
échevins des communes sièges d'an collège communal ou patronné. - Au 
Bourgmestre de Saint-Gilles. - Epreuve sur le dessin au concours général. 

•$uudt911. 

MoN~IEUR1 

J'ai constaté qu'en vue de la préparation de leurs élèves au concours géué­ 
ral de l'enseignement mO)'Cn, les professeurs de dessin accordent une part 
trop exclusive il l'enseignement <lu dessin géométrique qui, jusqu'ici, a seul 
fait l'objet d'une épreuve au dit concours. 
J'estime que dans l'enseignement de celte partie du pro;.;rnmmc la prédo­ 

minance doit être accordée au dessin à main levée ou plastique qui, mieux 
que tout autre, contribue au développement des Iueultés imaginatives, 
mnémoniques et esthétiques des élèves. 

Aussi ai-je décidé que, dès celle année, Je concours gélléral ne portera plus 
seulement sur le dessin géométrique mais sur toute la matière du p1·ogrammc 
de dessin. 

Le i1linisfre, 
F'. ScuoLLAEnT. 

CXL 
Circulaire aux Directeurs des écoles moyennes de l'Rtal pour garçons. 
Décuratùm des locaux el conseroaiion des collections classiques. 

~o mol ·UUt, 

MoNsrnuu LB DmECTEun, 

L'inspection me signale que, dans un grand nombre d'établissements, la 
décoration des locaux est nulle ou très négligée et que les collections classi­ 
ques ne sont pas conservées arec tout le soin désirable. 

Celle situation, qui dénote d'ailleurs un manque d'ordre el <le goûl haute­ 
meut regrettable, est nuisible au développement des Lonnes habitudes <tue 
l'école doit faire contracter aux élèves. 
Je vous prie, Monsieur le Directeur, d'attirer sur ces observations I' atten­ 

tion du personnel enseignant placé sous vos ordres et de veiller, le cas 
échéant, à ce qu'il en soit tenu compte. 

Le Ministre, 
.F'. SCHOLLAERT, 



( 506 

CXLI 
Circulaire aux Chefs des établissements d'enseiynement moyen de l'Etat et 

aux /Jow·gmestres et Echevins des communes, sièges d'un colllège commu­ 
nal Olt d'une école moyenne communale. - IJiplómes de sortie. 

11• Juin 11911. 

Moxsreun, 

J'ai l'honneur de vous transmettre une expédition d'un arrêté ministériel, 
daté du 50 avril dernier, modifiant la formule du diplôme de sortie des 
athénées royaux et des écoles moyennes de l'Etat. 

Celte formule devra également être employée pour les collèges communaux 
et les écoles moyennes communales lorsque l'administration locale deman­ 
dera l'assimilation des diplômes de sortie délivrés dans ses établissements 
d'enseignement moyen à ceux des établissements gouvernementaux. 

Les diplômes seront rédigés en français on en flamand suivant le désir 
des parents. 

Le Ministre, 
F. ScnoLLAERT. 

CXLH 
Circulaire aux Pré/ ets des études des athénées rnyaux et aux Directeurs et 

Directrice« des écoles moyeunes de l'Etat. •- Deooirs des chefs d'établis­ 
sement à l'éyard de leurs subordonnés. - Application éuentuelle de peines 
diseipiinaires. 

:13 Jnln 'I D:I 1. 

MoNsmun LE PnÉFET, 
MoNsrnoH LE Dmscrsun, 
MADAME J,A DIRECTRICE~ 

Il résulte des récents rapports annuels que certains membres du personnel 
enseignant <les établissements d'instruction moyenne de l'Etat s'acquittent 
de leurs fonctions d'une manière peu satisfaisante. 
J'ai l'honneur de vous rappeler à ce sujet qu'en vertu de l'arrêté royal du 

H juin 18ä5, il vous appartient de prendre ou de proposer éventuellement 
les mesures disciplinaires dont l'ordre est déterminé par l'article 20 du dit 
arrêté. Il importe avant tout - ainsi que le prescrivent notamment les cir­ 
culaires ministérielles du 27 septembre i897 cl du 5 janvier !898 - que 
\ ous vous appliquiez à corriger et à gn ider les agents placés sous vos ordres; 
les avis et les conseils des chefs d'établissement contribuent puissamment à la 
formation d'un bon corps professoral. 

Le Ministre, 
F. SCHOi.LAERT,. 
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CXLIII 
Circulaire aux Présidents et ïlembres des bureaux adminutratl]« lie, athé­ 
nées royaux et des écoles ·m.oyennes de I' Etal. - Attributions des bnreaux 
administratifs. - Appliwtion. éoentuel!« de peine» disci plinaires aux 
membres du personnel euseupuuü, 

l:J juin UJII, 

ME~SIF.UHS, 

Il résulte de récents rapports annuels des bureaux administratifs des 
établissements d'instruction moyenne de l'Etat c1uc certains membres <lu 
personnel enseignant remplissent leurs obligations professionnelles d'une 
manière peu satisfaisante. 
J'ai l'honneur de vous rappeler i, cc sujet qu'en vertu de l'arrêté royal du 

1 t juin 18~5, il vous appartient ile prendre ou de proposer éventuellement 
les mesures dicipliuaires dont l'ordre est déterminé par l'article 20 tin 1lit 
arrêté. Il importe que toutes les autorités scolaires travaillent de concert tt la 
formation d'un corps professornl actif et compétent. Il y a lien de remarq1H'r 
c11 outre <J1L'a11x termes de la circulaire ministérielle du 4 juillet 1891, les 
vœux ou propositions qui comportent ties mesures ù prendre par l'adminis­ 
tration centrale, tels, par exemple, le déplacement tF1111 professeur ou une 
modification dans la composition du personnel, doivent toujours être soumis 
au Gouvernement par lettre spéciale. · 

le Ministre, 
F. Scuor.r.aanr. 

CXLIV 

Circulaire aux Pré/ets des études des athé11él's 1·oyaux el aux Directeurs el 
Directrices tles école» moyen1,es de l' Etal. - Rapports de fin d'année ci 
transmettre pa,· les che]« d'étublissement. - ;J/odi/icatin1is aux insiruc­ 
tious. 

18 jnlu 1911, 

MoNSIEUR LE PnÉFBT, 

M0Ns11rnn LE DrnECTEUR, 

MADA?trn LA D11u~cTn1cE, 

Les circulaires ministérielles du 17 décembre iYOl et du 1 l juillet 190-.f. 
ont rappelé les instructions relatives aux rapport, rpii doivent m'être trans­ 
mis à la fin de l'année scolaire par les chefs des différents établissements 
d'enseignement moyen. 

Parmi les documents dont elles réclament l'envoi, il en est plusieurs que 
vous pourrez, à l'avenir, vous dispenser de me faire purvenir , cc sont: 

t0 Le rapport sur les visites et les excursions scolaires; 
2° Le rapport sur les conférences untialcooliques ; 
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5° Le rapport sur Jes conférences concernant les règles du savoir-vivre; 
4-0 Le rapport sur les devoirs à domicile. 
J'ai pu constater qu'en général, sur toutes ces questions, les mesures 

recommandées ont été soigneusement appliquées : un contrôle aussi minu­ 
tieux que par Je passé n'est donc plus nécessaire; M.M. les inspecteurs s'enquer­ 
ront, au cours de leurs visites dans les établissements, de la façon dont les 
instructions sont comprises et appliquées; ils me signaleront les innovations 
heureuses que vous aurez réalisées, et, éventuellement, les défaillances qui 
pourraient s'être produites. 
J'insiste, d'autre part, sui· l'importance que présentent: 
1° Le rapport général réglé par la circulaire du 50 mars !8~5; 
2° Le tableau relatif au personnel placé sous vos ordres; 
5° Le rapport sur les surveillants légalement diplômés qui aspirent au pro­ 

fessorat dans les athénées royaux. 
Vous voudrez bien les rédiger de la façon la plus complète et la plus 

précise, de telle sorte que j'y trouve, sur l'état de l'enseignement, sur les 
travaux du corps enseignant, sur les aptitudes des professeurs-stagiaires, 
tous les renseignements désirables. 

Le Minfafre, 

F. ScuoLLi\lmT. 

-----~-·---- 
CXLV 

Circulaire aux Directeurs des écoles normales moyennes pom· gat·ço,,s. 
Modifications aux dispositions ·01·ganiques d(•S examens de professeur 
agi·Jyé. - Diplöme. 

ze Juin t911. 

MoNsrnun LB DmECTEUR, 

J'ai l'honneur Je vous adresser une expédition d'un arrêté royal du 1~ mai 
1!H ! , modifiant les dispositions organiques des examens de professeur agrégé 
de l'enseignement moyen et d'un arrêté ministériel du i7 mai {9H détermi­ 
nant la formule Ju diplôme à délivrer par les jt:Prys de professeur agrégé et 
de régente aux récipienduires déjà munis du diplôme de professeur agrégé 
ou de régente, qui 011l subi avec succès l'épreuve complémentaire en vue de 
l'obtention d'un double diplùme. 

Pour Ic Ministre : 
Le Directeur qénéral; 

T. KLO~PBBS. 
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CXLVI 
Circulaire aux Dtrectrices des écoles normales moyemrns pou« filles. - hlodi­ 
ficatfons aux dispositions organiques des examens de régente. - Diplôme. 

Il Juin 1911. 

MADAME LA DmECTRICK, 

J'ai l'honneur de vous adresser une expédition d'un arrêté ministériel du 
t 6 mai 1911 modifiant les dispositions organiques des examens de régente et 
d'un arrêté ministériel du t 7 mai 191 t déterminant la formule du diplôme à 
délivrer par les jurys de professeur agrégé et de régente aux récipiendaires, 
déjà munis du diplôme de professeur agrégé on de régente, qui ont subi avec 
succès l'épreuve complémentaire en vue de l'obtention d'un double diplôme. 

Pour Ic Ministre : 
Le Directeur général, 

T. (Üol'IIPEns. 

CXLVH 
Circulaire aux Présidents des bureaus: administratifs des établissements d'in­ 

struction moyenne de l'Etat. - Rapports annuels sur la tliseiplin», la tenue 
des étoblissements el l'exécution des rèqlements. 

24. Julu UHI. 

MESSIBUBS, 

Je constate que, malgré les instructions données par mes circulaires anté­ 
rieures, et notamment par l~s circulaires du 5 juin 1887, du 19 juin et du 
t6 juillet {897, les bureaux administratifs négligent lrop souvent <le se 
conformer aux prescriptions relatives aux rapports annuels sur la discipline, 
la tenue des établissements et l'exécution des règlements. 
Indépendamment des renseignements généraux prévus par la circulaire du 

Hi avril 18fj5, le bureau administratif est appelé à donner son avis sur la 
façon dont chacun des professeurs et maîtres attachés à l'établissement 
s'acquitte de ses fonctions. Ce rapport dont la circulaire du !9 juin 1897 
détermine le modèle, doit être l'œuvre personnelle du bureau et refléter sa 
pensee. 

Il importe de me le transmettre, ainsi que le rapport général, au plus lard 
le I cr juillet de chaque année : Ic Gouveruemeut examinera pendant la 
période des vacances scolaires, les propositions que renferment ces docu­ 
ments d a pourra prendre, avant la rentrée des classes, les mesures que 
réclamerait l'intérêt des éludes. 

Le .Ministre, 
P. PooLLET. 
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CXLVJII 
Circulaire aux Présidents des bureaux admitiislratifs et aux Préfets des 

études des athénées royaux. - Age d'admission à la classe de septième. 

• Juillet •e11. 

.MONSIEUR LE PRÉSIDENT, 

MoNSHrnn u PRÉFET, 

J'ai l'honneur d'attirer votre attention sur la modification introduite au 
règlement organique des athénées royaux, par l'arrêté royal du 12 juin der­ 
nier, publié au illoniteur belge du 28 du même mois et relatif à l'âge d'admis­ 
sion à la classe de septième. 

L'article ä, § I", de l'arrêté royal du 50 août 1888 est modifié ainsi qu'il 
suit: 

« Pour être admis à la classe de septième, il faut être âgé de 1 { ans au 
» moins. Toutefois, dispense de la condition d'âge peut être accordée par le 
» bureau administratif, dans des cas exceptionnels et sur l'avis conforme du 
>> chef de l'établissement.>> 

Pour le Ministre : 
Le Directeur général, 

T. KLOMPERS. 

CXLlX 
Circulaire aux Présidents des bureaux administratifs et aux Directeurs 

et Ilireariees ries écoles moyennes de l' Etat, - A ge d'admission. 
• Jnlllct ••u. 

M 0Ns1Eon LE PnÉSIDENT 1 
MoNSJEUU LE J)mECTEUH, 

MA DAME LA D1REC'fRICE, 

J'ai l'honneur d'attirer votre attention sur les modifications introduites au 
règlement organique des écoles moyennes de l'État, par l'arrêté royal du 
J2 juin dernier, publié au b1oniteur belge du 28 du même mois et relatif à 
l'âge d'admission dans les écoles moyennes de l'État et dans les sections pré­ 
paratoires y annexées. 

Les articles2,§2,et 7,§2, de l'arrêté royal du 10 septembre 1897 sont rem­ 
placés par la disposition suivante : 

<< Dispense de la condition d'âge peut être accordée par le bureau adrni­ 
)J nistratif', dans des cas exceptionnels et sur l'avis conforme du chef de l'éta­ 
» blissement. >> 

Pour le Ministre : 
Le Directeur général, 

T. KLOMPERS. 
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CL 
Circulaire aux Directeurs et Directrices des sectibns normales moyennes de 
l'État ou libres. -· Diplômes de professeur agrégé et de régente. - Epreuoe 
sm· une langue moderne. 

6 Juillet -1.911. 

MONSIEUR u D1nECTEon, 

MADAME LA DmECTR1cE, 

J'ai l'honneur de vous faire connaître qu'un arrêté ministériel en date du 
20 juin !9H, publié au /Jloniteur belge <111 I'" juillet suivant, modifie les (lis­ 
positions relatives à la mention de l'épreuve sur une langue moderne, aux 
diplômes et certificats délivrés par les jurys d'aspirant-professeur agrégé, de 
professeur agrégé, d'aspirante régente et de régente d'école moyenne. (Sec­ 
tion littéraire et section scientifique.) 

Désormais cette mention n'y sera inscrite qnc si Ic récipiendaire a obtenu 
les 0.6ä du nombre maximum des points représentant un travail parfait. 

Pour Je Ministre, 
Le Directeur général, 

T. Iüo~1PEas . 

••• 
CIA 

Circulaire aux Directeurs des écoles moyennes de t'lttat pour garçons. 
Oryanislllio11 d' un. cours normal temporaire de travail manuel. 

t5 Juillet JOit. 

MONSIEUR LE DIRECTEUR, 

Un arrêté royal du JO juillet rnt t a introduit l'enseignement du travail 
manuel dans les sections générales des écoles moyennes de l'État et dans les 
sections préparatoires y annexées. 

Voulant organiser prochainement le cours de travail manuel dans les 
écoles visées par l'arrêté royal précité, le Gouvernement se propose d'éta­ 
blir: pendant les vacances prochaines, un cours normal temporaire destiné 
tout particulièrement aux professeurs de dessin, actuellement en fonctions 
dans les écoles moyennes, qui ne sont pas aptes à l'enseignement du travail 
manuel et qui n'ont pas suivi, l'an dernier, le cours organisé à la section nor­ 
male moyenne de l'État, à Gand. ., 

Ce cours se donnera du 17 août au 5 septembre, dans les locaux de l'Aca- 
démie des beaux-arts, rue des Ecrcniers, à Louvain. Il comprendra le travail 
du papier, le cartonnage) la reliure, le modelage, la sculpture en coches, le 
repoussage du cuir et de l'étain ainsi que certains travaux artistiques en 
rapport avec l'enseignement du dessin. 
Il est indispensable que, dans chaque écule moyenne, un membre du per- 
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sonnet soit, dès la rentrée des classes, en mesure de donner le cours de tra-. 
vail manuel. 
Pour diverses raisons, je préfère que les professeurs du dessin y soient 

d'abord initiés; mais si le professeur du dessin atiaehé à votre établissement 
ne croit pas pouvoir entreprendre cette étude nouvelle, vous inviterez un 
régent ou, à défaut de régent! un instituteur a suivre Je cours de Louvain. 

Les récipiendaires qui se présenteront, celte année, aux épreuves pour 
l'obtention du diplôme de professeur de dessin dans l'enseignement moyen, 
seront également admis à suivre le cours normal. 

Un certificat sera délivré aux personnes qui le fréq~cnteront régulière- 
ment. 

Les participants devront se munir des objets suivants : 
Pour Je modelage : des ébauchoirs, une mirette, une blouse. 
Pour le cartonnage: une farde mesurant environ Om50 X Om5f>, un carnet 

de croquis, un lé, une équerre à 45°, une règle plate, des compas, un crayon 
ordinaire, une gomme, <les briquettes ou des tubes de couleurs à l'eau, un 
pinceau, une paire de ciseaux. 

L'achat d'un couteau pour la sculpture en coches et de quelques outils 
nécessaires pour le repoussage du cuir et de l'étain pourra se faire pendant 
la durée du cours. 

Le cours esl gratuit et les matières premières sont offertes aux partici­ 
pants. 

Les personnes qui comptent séjourner à Louvain pourront, en s'adressant 
à M. De Coster, surveillant en chef de l'Académie des beaux-arts, rue des 
Ecrcniers, à Louvain, obtenir Ja pension el le logement à des conditions 
avantageuses. 
Je vous prie de me Taire savoir endéans les huit jours : 
1° Si un membre du personnel de votre établissement a suivi, l'an dernier, 

le cours normal temporaire de travail manuel organisé à la section normale 
moyenne de Gand; 

2° S'il est, parmi Ic personnel, de votre école moyenne~ l'un ou l'autre 
membre qui possède le diplôme pour l'enseignement du travail manuel ou 
qui a suivi ce cours pendant quatre ans dans une école normale primaire; 

5° Quel est, dans la négative, le membre de votre personnel (professeur 
de dessin, régent ou instituteur) qui s'inscrit pour suivre le cours organisé à 
l'Académie des beaux-arts, à Louvain. 

Le Ministre, 
P. PouLLKT. 
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CLII 

Circulaire aux Pré]. ets des études des athénées. royauxj aux Directeurs et 
Directrices des écoles moyennes de l' Étaf. - Saisies-arrêts et cessions à 
charge des traitements des membres du personnel. 

a 11~ptemltrc UHI. 

MONSIEUR u: PRÉFET' 
MoNsrnun LE DrnECTEO n, 
MADA!\IE LA DIRECTRICE, 

En exécution de l'article 40 <le la lo.,. du HS mai {846 et des diverses 
instructions interprétatives qui s'y rattachent, mon département reçoit, 
directement ou, par l'intermédiaire de MM. les Présidents des bureaux d'ad­ 
ministration, signification de toutes les saisies-arrêts et cessions à charge des 
traitements des membres <lu personnel des établissements d'enseignement 
moyen de l':Élat. 

A la suite d'une notification de l'espèce, l'agent saisi ou cédant est invité 
à m'adresser sans retard des explications au sujet de la nature et du non­ 
paiement de la dette contractée. A défaut de .justification suffisante, il 
s'expose, suivant les circonstances, à subir des retards dans son avancement 
ou à être frappé d'une des peines disciplinaires prévues par l'article 20 de 
l'arêté royal du 11 juin 1855. 
Il est inadmissible, en effet, qu'un membre du corps enseignant dont Ia 

dignité doit rester· à l'abri de toute critique, laisse planer le moindre doute 
sur son intégrité ou donne des preuves d'une coupable imprévoyance en ne 
faisant pas face à ses obligations financières. 

1-- l Monsieur le Préfet, 1 
Et, à cet égard, il est de votre devoir, Monsieur le Directeur, de mettre 

Madame la Dircctri ce, 
Jes professeurs, les débutants surtout, en garde contre les séductions du cré­ 
dit à 1011g terme. Sollicités par de prétendues facilités de paiement ou des 
offres tentantes de prêt, les agents de l'État contractent à la légère des enga­ 
gements dont les conditions onéreuses ont pour résultat de les placer tôt ou 
tard dans une situation obérée: c'est d'ailleurs dans la majorité des cas, les 
raisons qu'invoquent ceux dont le traitement est frappé d'opposition. 
Je suis décidé à ne pas tenir compte d'explications de cc geme et je n'hési­ 

terai pas à user de mesures de rigueur vis-à-vis tic fonctionnaires assez peu 
circonspects pour se laisser entraîner à des dépenses qui sont de nature a les 
déconsidérer devant l'opinion publique. 

li arrive que certains agents de l'État cèdent plusieurs fois l'entièreté de 
1a portion saisissable de leur traitement: de tels agissements sont le fait d'un 

l Monsieur débiteur indélicat et ne peuvent être tolérés. li importe donc, Monsieur 
Madame 

Je Préfet, ! 
le Directeur, de faire connaître aux intéressés que la signification répétée, 
la Directrice, 
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à mon département, <l'actes de cession exposera le cédant à une sanction 
sévère. 

Toul en faisant part des présentes instructions aux membres du personnel 
\ Monsieur le Préfet, 

placés sous vos ordres, vous leur recommanderez, , Monsleur le Directeur, 
( Madame la Directrice, 

de proportionner toujours leurs dépenses à leurs ressources ordinaires et 
vous leur rappellerez que l'existence de dettes en dehors des cas Je saisie­ 
arrêt et de cession, exerce également une influence défavorable sur leur 
signalement et leurs titres à l'avancement. 

Le !tlinistre, 
P. PouLLET. 

~ 

CLIII 

Cireulcire aux Directeurs des écoles moyennes de l'Etat, po111· gnrçons; 
Organisation de l'enseignement du travail manuel. 

8 MCp&emhre 191.1 . 

MONSIEUR LE DIRECTEUll, 

J'ai l'honneur de vous transmettre une brochure contenant le texte : 
!0 D'un arrêté royal. daté du JO juillet dernier, introduisant l'enseigne­ 

ment du travail manuel dans les sections générales des écoles moyennes de 
l'Etat et dans les sections préparatoires y annexées; 

2° D'un arrêté ministériel daté du 11 du même mois, déterminant le pro­ 
gramme de cet enseignement, et de son annexe exposant notamment le hut 
de cette réforme et faisant connaître les mesures d'organisation· dont vous 
aurez à tenir compte dans la confection du prochain horaire des cours de 
votre établissement. 

Pour le Ministre : 
Le Directeur délégué, 

MARESCRAL. 

CLIV 
Circulaire aux Chc(s des établissements d'enseig1tement moyen et normal de 

l' Etal, pow· garçons. - Transmise pom· in]. ormation aux Bourgmestres 
des communes, sièges d'un collèqe communal ou patronné, d'une école 
moyenne communale ou patronnée'. pour ga1·çons. - Protection des lignes 
tdlégrnphiques cl téléphoniques. 

a11 •cptemhre 101 t. 

MONSIEUR, 

L'Admiuistration des télégraphes à constaté que chaque année, particu­ 
lièrernen t à l'époque des vacances, le fonctionnement des services télégra- 
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phiques et téléphoniques est souvent entravé el même interrompu par suite 
des contacts qu'établissent entre les fils des débris de cerf-volants, des 
morceaux de ficelles, etc. 
J~ me fais volontiers l'interprète de mon honorable collègue des chemins 

de fer, Postes et Télégraphes en réclamant la ccllaboration des membres du 
personnel enseignant pour remédier à une situation préjudiciable à la marche 
régulière des services de transmission de la correspondance aérienne. 

Les professeurs voudront bien recommander de temps eu temps à leurs 
élèves, notamment avant l'époque des vacances scolaires, de ne pas sè livrer 
à la pratique du jeu de cerf-volant, ou de tout autre d11 même genre, à proxi­ 
mité des lignes télégraphiquos ou téléphoniques. Ils insisteront sur le danger 
de s'exposer à des poursuites judiciaires intentées du chef de contravention 
aux lois et règlements sur la police des lignes électriques et sur le risque de 
devoir payer les frais de la remise en état des installations détériorées ou 
simplement dérangées. 

Je vous prie, Monsieur, de porter la présente circulaire à la connaissance 
de'> agents placés sous vos ordres. 

Le Ministre, 
P. Poul.LET. 

CLV 

Circulaire aux Préfets des études des athénées 1·oyaux. 
Conférence professorale. 

:1-1 octob•·c 1911. 

MONSIEUR LE PRÉFET' 

J'ai décidé que la question suivante fera l'objet de la conférence professo­ 
rale qui aura lieu dans Ja première quinzaine du mois de novembre. 
Prononciation des noms propres historiques et géographiques, en parti­ 

culier des noms néerlandais, allemands et anglais. 
La part faite des noms qui ont plus d'une forme orthographique (Nijmegen, 

Nimègue; /Uünclten, Munich; London, Londres, Londen, etc.), ne convien­ 
drait-il pas d'adopter pour les autres une prononciation uniforme dans nos 
cours de langues, d'histoire et de géographie, en se rapprochant autant que 
possible de la prononciation du pays d'origine? Par exemple : ne convient-il 
pas de prononcer Wigt comme waït, man comme mann, etc. ? 

Le /Jlinistre, 
P. PouLLET. 
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CLVI 
Circulaire aux Directeurs des écoles moyennes de l' Blat, pour garçon:;. 

Cours de travail manuel. - Orya11isation. 

1, oetot,rc UU 1 . 

MoNSIBUR 1,E D111ECTEU1l, 

J'ai décidé d'organiser immédiatement le cours de travail manuel dans la 
première année d'études de la section moyenne. 

Cc cours comprendra d'abord les travaux de cartonnage qui peuvent s'exé­ 
cuter clans les locaux habituels et sur les bancs ordinaire de la classe. Le 
modelage ne sera introduit qu'après les vacances de Pâques. 
Dans les écoles qui ne possèdent ni salle de dessin, ni grenier convenable, 

ni local quelconque où puisse être créé un atelier de travail manuel, il con­ 
viendra d'établir le long des murs d'une des classes, l'installation que 
réclament les leçons de modelage. 

Les élèves qui, habituellement, sont réunis dans le local où se donnera 
le cours de modelage, recevront, deux fois par semaine et seulement pen­ 
dant le trimestre consacré à ces exercices, leurs leçons de sciences, de 
langues ou autres, dans la salle laissée disponible par les élèves occupés au 
travail manuel. 

Une séance de deux heures consécutives, l'après-midi de préférence, sera 
réservée au dessin et au travail manuel combinés; la troisième heure sera 
consacrée tout entière au dessin à main libre. 

Le professeur de travail manuel se chargera de percevoir la cotisation 
(t à 2 francs) que chaque élève devra verser et qui sera destinée à l'achat 
des matières premières, papiers, carton, terre à modder etc., nécessaires 
pendant l'année scolaire en cours. Au besoin, les élèves paieront leur quote­ 
part en deux versements. Le professeur dressera la liste des matières pre­ 
mières jugées indispensables et il vous la communiquera en même temps 
qu'il vous remettra ia somme versée par les élèves. Il s'informera au préala­ 
ble du prix des objets à commander de façon à ne pas dépasser le montant 
des cotisations. 

Lorsque, conformément à ces instructions, les dispositions nécessitées par 
l'organisation du cours de travail manuel auront été prises et que les leçons 
pourront commencer, vous voudrez bien m'en faire part. 

Le 111 inistre, 
P. PouLLRT. 
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CLVII 
Circulaire auœ Préfets des Études des all,éuées royaux, aux Directeurs et 

aux Directrices des écoles moye,rnes de l'.É'tat. - Tableau des attributions 
jounwlières du personne! enseupumi, 

31 odol1rc 1t,11. 

Mu:ssrnu1t u~ t•R1~i:v.T, 
Mo:ssrnun LI~ DmEc·reon, 
MADAlllE LA D11mcTmCE, 

.!' ai l'honneur de vous faire connaître qu'à la suite d'une nouvelle répar­ 
tition des attributions des inspecteurs de l'enseignement moyen, il y a lieu 
d'apporter les modifications suivantes aux instructions données par la circu­ 
laire ministérielle <lu 5 juillet 1906. 

Les tableaux des attributions journalières des membres du personnel 
enseignant, dont cette circulaire a déterminé le modèle, devront être 
dressés : 
t0 Pour les athénées royaux, sur quatre feuilles séparées qui comprendront 

les indications relatives : 
A. Aux professeurs de français et de langues anciennes; 
B. Aux professeurs de langues modernes; 
~- Aux professeurs des branches scientifiques; 

- D. Aux professeurs d'histoire et de géographie. 
2° Pour les écoles moyennes, sur deux feuilles séparées qui comprendront 

les indications relatives : 
A. Aux professeurs des branches littéraires; 
B. Aux professeurs des branches scientifiques. 
Ces tableaux devront être fournis, dès cette année, en double exemplaire 

pour les athénées et en quadruple exemplaire pour les écoles moyennes. 

Le Ministre, 
P. PouLLET. 

----· 
CL V IJl 

Circulaire aux Préfets des études des athénées 1·oyaux, aux Directeurs et 
aux Directrices des écoles moyennes de l' litai. - Rappel des instructions 
relatives à l'01·9a11isation du cour:; de 9ym1w&liq1te. 

•• non•tubre UUI. 

MONSIEUR J.K P11lh,'ET, 

MoNsrnun lE DrnECTEus, 
MADAME LA DJRRCTJUCE, 

L'examen des rapports que m'ont adressés les chefs des établissements 
d'enseignement moyen, en réponse à la dépêche du 20 mai dernier, m'a 
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démontré qne les instructions relatives à l'organisation des cours de gym­ 
nastique ne sont pas appliquées partout comme elles devraient l'être. 

l Monsieur ic Préfet, l 
Je vous prie, Monsieur Ic Directeur, de veiller à ce qu'a l'avenir, elles 

. . Madame la Directrice, 
soient observées avec plus de ponctualité. 

Les programmes prescrivent deux heures de gymnastique; par semaine, 
dans les athénées royaux et deux heures et demie dans les écoles moyenues : 
celle règle ne pent souffrir aucune exception. 
Il importe de composer des groupes uniformes pour toutes les leçons aux­ 

quelles participeront les mêmes élèves et de ne pas confier ces élèves à 
plusieurs professeurs. L'unité et la régularité de l'enseignement ne sont pas 
possibles dans des classes dont la composition varie à chaque leçon et qui 
passent. alternativement d'un professeur à l'autre. 
Je vous recommande de ne pas dépasser sensiblement, pour chaque cours, 

le nombre de 40 élèves. 
Aux termes de l'arrêté royal du {;j décembre i.87ä, organisant l'enseigne­ 

ment de la gym1wstiq11c, aucune dispense ne peut accordée, si cc n'est sur 
la production d'un certificat médical, à renouveler chaque année et consta­ 
tant l'impossibilité physiquo pour l'élève, de participer aux exercices. Cepen­ 
dant, il m'est signalé que, dans certains établissements, un nombre considé­ 
rable d'élèves n'assistent pas aux leçons de gymnastique. Vous voudrez bien 
tenir la main à ce que le fait ne se reproduise pas; éventuellement vous 
interviendriez auprès des élèves dispensés et de leurs parents ou de leurs 
tuteurs, si, au cours de l'année, il vous paraissait que les raisons qui ont 
motivé la dispense n'existent plus. 

Dorénavant, les tableaux horaires du cours de gymnastique indiqueront, 
pour chaque groupe, le chiffre de sa population et le nombre des dispenses. 

Le règlement ne fixe pas la limite de la tâche du professeur de gymnas­ 
tique, mais il est généralement admis que, pour un emploi complet, elle peut 
atteindre 18 heures dans les athénées et 10 heures (20 demi-heures) dans 
les écoles moyennes. Aucune réduction de nature à nuire à la bonne marche 
du service ou au succès de l'enseignement, ne sera apportée à cc chiffre. 

La circulaire du 7 janvier H)O;j, prescrivant à chaque professeur de tenir 
un cahier oil sont consignées les préparations de leçons n'est généralement 
pas appliquée dans son esprit et plusieurs même négligent totalement de s'y 
conformer. J'attache la plus haute importance à l'exécution ponctuelle de 
cette prescription. c< Il ne s'agit pas, aux termes de 1a circulaire, de dresser 
>) dans ce cahier des tableaux. détaillés de tous les exercices qui doivent 
>> entrer dans la composition de chaque leçon, mais de tracer, à larges traits, 
" la marche 9h1érnle du cours en faisant ressortir avec une précision sulli­ 
>> saute la nature des exercices cl b proqressum du travail. >> 

J'attribue, en grande partie, au défaut de grndation lente, de corrélation 
et d'enchaînement logique des exercices, la faiblesse <les résultats obtenus 
dans I'cnseignement de la gymnastique. E11 vue de remédier â celle situa­ 
lion, j' ui décidé que MM. les professeurs vous remettront chaque mois la 
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liste des principales modifications et des exercices nouveaux introduits IH'b­ 
dornadaircmcnt dans leur cours. Cette liste sera dressée dans nn cahier 
ad hoc, selon les indications relatives à la composition méthodique des 
leçons. Le cahier pourra tenir lieu du cahier de préparations; il sera soumis 
à M. l'Inspecteur de la gymnastique à chacune (le ses visites. 

Le ,Uinistre, 
P. Ponr.r.er. 

CLIX 
Cfrculafre aux Préfets des études des athénées royaux. - Exécuticn. de l' ar- 

1·êté 1·oyal du 28 août 1911: relatif aux seroices antérieurs des professeurs 
cl surveillant« des athénées royaux. 

-16 110,·emln-c -191 t, 

MoNSIEUR u: PnÉFET, 

J'ai l'honneur de vous adresser deux exemplaires, tirés i1 part, de l'arrêté 
royal du 28 août 191-t qui, par modification aux arrêtés du 20 juillet 187ä, 
du 2f janvier 1879 et du 20 juillet ,J909, tient compte, au point de vue du 
classement et des traitements des professeurs et des surveillants staginircs, 
tics services qu'ils ont rendus, antérieurement à leur nomination <lans les 
cadres du personnel effectif el postérieurement à l'obtention de leur diplôme 
ou de la dispense du diplôme légal, dans les établissements soumis au 
régime des lois organiques de l'enseignement moyen ou dans les écoles nor­ 
males primaires de l'l~tat. 
Je vous prie, Monsieur le Préfet, de communiquer cet arrêté à ceux des 

membres du personnel enseignant de votre établissement qui auraient à faire 
valoir des services dont les dispositions antérieures ne permettaient pas de 
tenir compte, tels que ceux rendus en qualité de professeur ou de surveillant 
suppléant dans les athénées royaux; de régent ou d'instituteur dans Jes 
écoles moyennes de l'État ou de la commune, <le professeur dans les écoles 
normales primaires de l'Élal etc.; cl de leur remeure à chacun un des 
tableaux autogruphiés, ci-joints.avee prière de le compléter d'après les indi­ 
cations qu'il comporte. 

Vous voudrez Lien également leur faire rcmal'quer que l'arrêté prérappelé 
n'a pas u'effct rétroactif antérieur au 1er juuvicr 191 l; qu'il n'auturise pas la 
révision de leur traitenu-ut à partir de leur entrée au service de l'État mais 
seulement la fixation à nouveau de leur traitement actuel ou l'avancement 
de la date de leur prochaine pruuiot iou si la durée de leurs services admis­ 
sibles et la cote de mérite, qui leur est attribuée. 11c leur donnent pas des 
titres à une amélioration immédiate de position par application de la circu­ 
laire ministérielle du B janvier i 898. 
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Il me serait agréable, Monsieur le Préfet, de recevoir éventuellement les 
tableaux dûment complétés, en retour, avant le 50 novembre courant. 

le Ministre, 
P. Pou1,1.ET. 

CLX 
Circulaire aux Présidents des bureaux aslministratiîs des athénées 1·oyaux.·­ 
Exécution de l'arrêté royal du 28 août ·19H relatif aux services antérieurs 
des professeurs et surceillants des athénées rnyaux. 

t.8 110,·cmbrc -t9t.l. 

. MONSIBUn LE PnÉSIDENT. 

J'ai l'honneur de vous adresser deux cxemplaires , tirés à part, de l'arrêté 
royal du 28 août i 9{ i qui, par modification aux arrêtés du f 4 juillet -1875, 
du 21 janvier IS79 et du 20 juillet !909, tient compte, au point de vue du 
classement et <les traitements des professeurs et des surveillants stagiaires, 
des services qu'ils ont rendus, antérieurement à leur nomination dans les 
cadres du personnel effectif et postérieurement à l'obtention de leur 
diplôme ou de la dispense du diplôme {c;gal, dans les établissements soumis 
au régime des lois organiques de l'enseignement moyen ou dans les écoles 
normales primaires de l'Etat . 
Je vous prie, Monsieur le Président, de porter cet arrêté à la connaissance 

du bureau administratif, pour son information et direction. 

Le Ministre 
' ' 

P. PouLLET. 
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MINJSTÈRE DES SCIENCES ET OES ARTS 

.ldminh1tratlon de l'EuscJgucu1cot ■uoyco 

Exécuno.N DE t'AnH~TÉ nou 1, ou 28 AOtÎT i9 H 

Renseùmement« à {Oll1'11Ù' par Ill . 

Surveillant-stagiaire l 
Professeur tic . . . . ! à l'athénée royal à 

,...,_, Grade. 

Spécialité 

lïate du diplôme. 

Date de l'entérinement. 

Etablissement ,1ui l'a délivré. 

(1) Professeur a;:régé du degré supéru-ur , 
Docteur én philosophie el lettres. 

sciences physiques cl mathéma tiques 
sciences naturelles, 

l).\'fE 
de la dispense de la condition 

du diplôme légal. 

ttat chronologique des services rendus par ie soussigné 
hlissements soumis au régime des lois organiques de lenseig 
ou dans les écoles normales primaires de l'État, J>OSTf:1w: . i de son diplôme date de I'obteution . . . , lie la dispense du diplôme tégal, 

Localités et établissements 
oü 

les services ont été rendus. 

IJATES 

Fonctions exercées. 1 tie de 
l'entrée cessa 

en de 
fonctions foncti 

Certifié véritable, à 

LE TJTUl,AlllE, 

, l1: 

Total au 31-12 191 

·i!ll i 

LE PRÜET tn:s 
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1 
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1 
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!880 
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neruent moyen 1892 
UIŒllHN'J' à la 1893 

l894 

-189:j 
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la 189, 
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~11S 

1899 

11)00 

1901 
1002 

1903 
1004 

1905 

1\lOCT 

-- -- 1007 
1908 

1909 
runes, 1910 
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CLXI 
Circulaire aux Préfets des études des athénées royaux. - Conférences 

professorales. - Procès-verbau», 
20 novembre 1911. 

MONSIEUR LE P1tÉl'ET ' 
L'examen des rapports de la dernière conférence professorale m'a fait 

constater, une fois de plus, le peu de soin que certains membres du persen­ 
nel mettent à leur travail. 
Souvent les procès-verbaux manquent de netteté et fournissent des élé­ 

ments si vagues que la besogne, compliquée par elle-même, du rapporteur 
général chargé de résumer les opinions exprimées et d'établir les votes 
émis, devient presque impossible. 

Vous voudrez bien veiller ä ce que, dorénavant, chaque procès-verbal 
donne la liste des membres présents el enregistre avec précision, les notes 
rédigées avant la réunion, en réponse à la question posée par le Gouverne­ 
ment. 
Je désire également que le procès-verbal, le rapport et les notes soient. 

transcrits sur feuille double propatria, 
Pour le Ministre : 

Le Directeur général, 
T. Kr.onssns. 

CLXII 

Circulaire aux Directrices des ér:oles moyennes de l']Éfaf. 

i\faoAME LA Dmv.CTRICE, 

J'ai l'honneur de vous transmettre quelques exemplaires d'une pancarte 
éditée par la Ligue nationale belge pom· la protection _de l'enfance du pre- 
mier âge. . 

Vous voudrez afficher un de ces exemplaires 
supérieures et mettre le restant à la disposition 
d'hygiène. 

dans chacune des classes 
de la titulaire du cours 

Pom le Ministre: 
Le Directeur général, 

T. l\r.oi\lPEHS. 
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CLXIII 
Circulaire aux Directeurs des écoles moyennes de l'État pour garçons. 

Compositions de travail manuel. 

li, tl(~eemlH'e uu 1. 

MoNSIEUH LE Dm HCTEUll, 

Le cours de travail manuel étant organisé dans la première année d'études 
de la section moyenne d'instruction générale, il y a lieu de donner des com­ 
positions trimestrielles sur cette partie du programme. 

Le tiers des points attribués jusqu'à présent au dessin sera assigné au 
travail manuel et les élèves seront classés séparément pour chacune de ces 
branches. 

Le /Uiuistre, 
P. Ponr.r.ar. 

CLXIV 

Circulaire aux Présidents el Membres des Bureanœ administratifs des athé­ 
nées royaux et des écoles moyennes de l'Etat. - Vacances de Noël. 

tl décembre HUI. 

Mtssrnuns, 

J'ai l'honneur de vous faire connaître que le 24 décembre tombant un 
dimanche, les vacances de Noël commenceront, cette année, le samedi 25 
<lu même mois, à midi. 
Je vous prie de vouloir bien en informer le chef de l'établissement placé 

sous votre surveillance. 
Le JJ/ini.,tre, 
P. Pour.LET. 

-·~-- 
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CLXV. - Catalogue des liures à donner en prix dans les établissements 
d'enseignement moyen de t' État. 

NOIHi 
DIS 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES. 

PRIX 

EXEMPLAlllE 

Amie!, 

Benoist et Goelzer-. 

llerger. 

Boisster , 

u, 
ltl. 

Ju. 
Id, 

uonnet. 

Bonnet el Gache. 

Bouché-Leolercq. 

Breustng , 

Chaignet. 

Chaignot. 

Id. 

Id. 

Chassang. 

Cicéron. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Caesar (Julius). 

Cotüguon . 

Cornélius Népos. 

Crolset lM:). 

id. 

ld. 

Crois cl (A.). 

Antiquité classique. 

L'éloquence sous les Césars. rn-s-. Paris, Jouvet. 
Nouveau dictionnaire latin-français. Grand in-8°. Paris, Garnier 
el c-, 

Histoire ue l'éloquence latine, depuis l'origine jusqu'à Cicéron. 
2 vol. ln-Hi. Paris, Hachette. 

Gicéron et ses amis. Grand tu-ts, Ict. 

La rellglou romaine d'Auguste aux Antonins.:! vol. in-16. Id. 

Promenades archéologiques, Rome el Pompéi. ln-16. Id. 

Nouvelles promenades archéotogiques, Horace et Virgile. Io-"6. Id. 

L'opposition sous les Césars. In-16. Id. 

La philologie classique. In 8•. Paris, Klincksicck. 

Stylistique Iatine de Berger. In-12. Id. 

Histoire de la divination dans l'antiquité.,\, vol. in-se. Paris, Leroux. 

L'art nautique dans l'antiquité (trad. de Vars). ln-12. Paris. 
l{lincksieck. 

Le vie de Socrate: Ia-1:!. Pat·is, Didier. 

Pythagore et la philosophie pythagoricienne. 2 vol. in-U. Paris, 
Didier. 

La vie et les écrits de Platon. In-12· Id. 

Lt•s héros et les héroïnes d'Homère. In-s-. Paris, Hachette. 

Le spiritualisme et l'idéal dans l'art et la poésie des Grecs. In-l ä. 
Paris, Didier, 

Brutus, édition de Martha. ln-8•. Paris, Hachette, 

Discours pour le poète Archia~, par Thomas. ln-s«. Id. 

De Slgnis, par Thomas. In-8°. Id. 

Divinatie in Q, Cœcilium, par Thomas. In--8•. Id. 

De Supplieiis, par Thomas. Iu-B». Id. 

Gedenkschriften van den Gallischen oorlog, (Uit het latijn door 
Doesburg). Gand, A. Herckenrath. 

Mythologie figurée de la Grèce. Grand in-18, avec 131 figures. Paris, 
Picard. 

Edition de Monglnol , In-S•. Paris, nscoetie. 

Hlsloirc de la Iittératur e grecque. ö vol, in•8•. Paris, Fontemorng. 
Chaque volume ; Tomes 1 à 4. 
Tome V. 

Homère, pages choisies. In-li. Parts, Collo. 

La vie et les œuvres de Lucien. In-S«, Paris, Hachette. 

La poésie de Pindare ~t les lois du lyrisrr.e grec. In-8°. Id. 

6.00 

10.00 

7.00 

;u;o 
7.00 

3.50 

ó.50 

ó.50 

3.50 

40.00 

3.50 

3.00 

7.00 

4.00 

7.50 

s.so 
6.00 

2.50 

4 00 

2.50 

4.00 

2.10 

5.50 

6.00 

44.00 
8.00 

-12.00 

3.00 

-:.iso 
7.50 
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NOJ18 
DES 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES 

PRIX 
Ul 

EXEMPLAIRE 

Cuchëval, 

Curlius (Ernest). 

u. 
ld. 

Decharme. 

Id. 

Delorme. 

Id. 

Démosthène. 

Id. 

Démosthène 
et Eschine. 

Dossen. 

Droyseu. 

Dubois-Guchan. 

Egger. 

Eschyle. 

Id. 

Eschyle et Sophocle, 

Euripide. 

Id. 

Id. 

Id. 

Francken {D1• C.) en 
Fraenkel (D' J.). 

Freund. 

Fustel de Coulanges. 

Gache et Piquet. 

Gardlhausen. 

Geffroy. 

Girard {J.). 

Id. 

Goumy. 

Gow (James). 

Gréard. 

Histoire de l'éloquence romaine, depuis la mort de Cicéron jusqu'à l 
l'avenement d'Adrlen. 2 vol. iu~S•. Id. 

1 
Griechische Geschichtc. 3 vol. io-8°. Berlin, Weidmann. 

Histoire grecque. Trad. souché-Leciercq. IS vol. in-S«. Paris, Leroux. 

Atlas. In-8•. Id. 

Mythologie de la Grèce antique. Grand in-Sv. Paris, Garnier. 

Euripide et l'esprit de son théâtre. ln-R0• IJ. 

üësar et ses contemporains. 1 vol. !n-lZ. Id. 

Les hommes d'Homère. ln-&•. Id. 

Les harangues, publiées par Il. Weil. In-8. Paris) Hachette. 

Les Plaidoyers pollüques. 2 vol. in-B, Id. 

Discours. Trad. par SLiévenart. Gr. in-B. Paris, Firmin-Didot. 

gtude 5Ur Quinte-Curce, sa vie et son œuvre. ln-8. Paris, Hachette. 

Histoire de l'hellénisme. Traduction Bouché-Leelerq. 5 vol; in-B, 
Paris, Leroux. 

Tacileetsonsiècle. 2 vol. in-8. Paris, Didier. 

La littérature grecque. ln-8. Paris, A. Picard. 

Théâtre. Trad. de J. de la Porte du Theil, avec introductiou par 
Humbert. Paris, Garnier. 

Les tragédies. Trad. par Bouillet. In-Iô , Paris, Hachette. 

Eschyle el les frdgmenls; Sophocle et les fragments. Tex te grec 
avec la traduction latine, par Ahrenset Dindorf. Gr. in-8, Paris, 
Firmin-Didot. 

Publié par Fix. Avec la traduction laline. Grand in-8. Id. 

Théâtre. Trad. par Artaud. 2 vol. iu-18. Id. 

Sept tragédies, texte grec, publié par H, Weil. 2 vol. in-8, Patis, 
Hachette. 

Alceste, par H. Weil. ln-8. hl. 

Cornelius 'l'acltus Jaarboeken, I, Vl. Uit het lalijn , Amsterdam, 
Yersluys , 

Dictionnaire latin-français. Abrégé par Theil. In-8, earl. Paris, 
Firmi n-Oidol. 

La Cité antique. Jn-16. Id. 

Cicéron et ses ennemis liltérai res. In-B, Paris, Klincksieck. 

Eléments de patéographle grecque, Trad. par Cucuel , ln-12. Id. 

Home et les Barbares. ln-12. Paris, Perrin. 

Étude, sur la poésie grecque. ln-16. Paris, Hache Ile. 

Essai sur Thucydide, In-16. Id. 

Les Latins. ln-16. ld. 

Minerva. Introduction à l'élude des classiques scolaires grecs et 
latins, adaptée aux hesoins des écoles françaises, pal' Salomon 
Reinach. ln-16. Paris, Hachette, 

1 De !a morale tie Plutarque. ln-16. l11. 

15.00 

415.00 

57.50 

i2.00 

12.00 

7.50 

5.50 

6.00 

8.00 

1.6.00 

8.00 

9.00 

50.00 

14.00 

5.00 

5.00 

20.00 

H:i.00 

4.00 

12.00 

2.nO 

8.f'i0 
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2.00 

5.50 

5.50 

5.50 

5.50 

3.50 

5.00 

5.50 
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NOJUii 
DES 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES 

PRIX 
PU 

EXEBIPLAIRE 

Guillaume. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Hauvette, 

lia vel. 

Henriot. 

Hérodote. 

Hertzberg , 

Homère. 

Id. 

ld. 

hl. 

li om eros. 

Id. 

llomcrus. 

llorace. 

Horatius. 

Jebb (Il.), 

Keiffa. 

Kraner. 

Lenormant. 

Lnbker , 

Lucrèce. 

Id. 

Matlvir,. 

Martha. 

Id. 

Id, 

Collection des classiques Iauns comparés. Bruxelles, Desclée. De 
Brouwere et C1•. ln-1:?, cartonnés : 

Morceaux choisis à l'usage dr, la 4•. l'arlie du maitre. 

!llorcea111 choisis à l'u~age de la 3• el tie la 4•. Partie de l'élève, 

Saint Grégoire cle Nazianze et Isocrate. Partie de l'élève, 

Le nième euvrage, Partie du maitre. 

Hérodote, historien des guerres médiques. In-8. Paris, Hachetie. 

Cours élémentaire de métrique grecque el latine. ln-12. Paris, 
Dr.laçrave. 

.!llœurs juridiques et judiclaires de l'ancienne Rome. 3 vol. in-8. 
Paris, Didot. 

Histoires. Trad. ,le Gicuet. ln-16. Paris, Hachette. 

llisloire ,le la Grèce. Trad. de l'allemand par Bouché-Leclercq 
5 vol. in-B. Paris, Leroux. 

lliade. Texte annoté par Pir,rron. 2 vol. in-8. Paris, Hachette. 

Odyssée, Texte annoté par Pierron. :! vol. tn-s. Id, 

tliade, ln-12. Traduclion de Leconte de Lisle. Paris, Lernerre. 

Odyssée. In-12. Traduction de Leconte de Lisle. Id. 

Itias. Vt•rtaalcl tloor Vosmacr. Leiden, Sylholî. 

Ilias. ln proza vcrt.-lahl en met korte ophelderingen voorzien, dool' 
\'an 1ler Weerd. Gr. iu-S. Id. 

O Jyssee. I o proza vertaald en met korte ophelderingeu voorzien, 
door Van ùer Weer1I. Gr. in-B. Id , 

Arl poétique. Edition annotée par Albert. In-B, Paris, Hachette. 

Saticren en brieven. ln proza vertaald en met Inleidingen en 
upheltlf:remle aanteekeuingeu. door Van der Weerd. Gand, 
A. Ilerkenrath , 2 vol. 

Schets der helteensche of griekscbe letterkunde. Vrij bewerkt door 
l)r Il. ~lu lier. hl. 

Oiclinnnairc ile style français-latin offrant une comparaison des deux 
langues clans l'ernplui des mots au point d1: vue de leur sii~nifica­ 
tion et de la place qu'ils occupent dans la phrase. In-8. Wesmaei­ 
Charlier. 

L'armée romaine au temps de César. Trad. de l'allemand. In-12. 
Paris, li.lincksieck. 

La ~lonnaie dans l'autlquilé, 5 vol. in-8. Paris, Maisonneuve. 

Reallrxicon des classischen .\llertums. Gr. in-8. Leipzig, Tcubncr. 

De la nature. v• livre annoté par Benoist el Lantoinc. In-8. Paris, 
Hachette, 

Oc la nature. Traducuou du commentaire de ~hmro. Trad. de l'au- 
glais par Reymont!. 3 vol. in-8. Paris, Khncksicck. 

Grammaire latine. Tr.id de Theil. ln-8. Paris, Firmin-Didot. 

Les moralistes sous l'empire romain. lu-16. Paris, Hachette. 

Éludes morales sur l'antiquité. ln-Iü. Id. 

L'archéologie étrusque el romaine. Paris, Picard. 

-LOO 

':LOO 

2.00 

4.00 

1\),0!) 

--i.00 

().00 

;30.00 
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16.00 
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:!0.00 

6.10 

-i.75 

2.nO 

5.00 

1.00 

3.00 

2.50 

22.50 

iï.50 

4.00 
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NOM8 

DES 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES. 

T PRIX 
' PA-li 

EXE!IPUIRB 

l\lerlel. 1 f.ludes liltl!raires sur Jes grands classiques latins et Extraits 
empruntés aux meilleures traducüons, hl-12. 2 vol. cnacun. 
Paris, Hachette. 

Monceaux, 1 Les Africains, étude sur la lilléralure latine cl'Mri,p1e. ln-18. 
Paris, Lecëne-Oudin. 

Id. 1 La Grèce avant Alexandre. ln-8. Paris, Gaillard. 

Navarre. 1 Dionysos, étude sur l'organisation matérielle du théâtre athénien, 
ln-8. P.iri~, Klincksieck. 

Nisard. 1 rüudes de mœurs et tie critique sur !es poètes latins de la dècadence, 
'2 vol. iu-I t. Paris, Hachette. 

Pascal, 1 ~t111lc sur l'armée grecque, ln-12. Paris, Ktincksieck, 

Palin. Eludes sur 11:s tragiques grt>C•. 4 vol. in-i6. Id. 
Ou vend sépuén:wnt a fr. 5.50 le votum- : 

E<udes sur Eschyle, l vol. 
Etudes sur Sophocle, t vol. 
Eludes sm· Euripide, 2 vol. 

Id, 1 Éludes sur la poésie latine. 2 vol. in-Iû. lù. 

Petit de Julevllle. Histoire dr. la Grèce sous la domination romaine. In-18. Paris, Thorin. 

Platon. Apolocic de Socrate. !n-18, Paris, Garnier. 

Plessis. Traité de métrique grecque et latine. ln-12. Paris, Klincksieck. 

Pline le Jeui.e, Lettres. 1'ra1I. par Cebaret-Dupaty , ln-JS. Paris, Garnier. 

Plutarque, Vie des hommes illustres. Trad. par Ricard, Gr. ln-S, Grav. sur 
acier. Id. 

Id. 1 Le mème ouvrage . .i vol. in-18. Id. Chaque vo1ume. 

Id. Les Vies des Grecs célèbres. Trad. fr;1nçaise. Avec une introduction, 
des notes et un index, 11ar L. llumbert. Gr. in-18. Avec nombreuses 
vlgnettes d'après J'antique, Id. 

Poètes moralistes de la I Notes et traductions. par Guigniaut, Patin, Girard et Humbert. 
Grèce. ln-18. Id. 

Poiret. 1 Étude psychologique sur Horace. ln-IS. Paris, Thorin. 
Id. Essai sur l'éloquence judiciaire à Rome pendant la République. 

ln-8. Id. 

Preller. l llömische Mythologie. In-B, Berlin, Weidmann. 

Id. Les dieux de l'ancienne Rome. Mythologie romaine. In-1~. 
Paris, Didier. 

Quinte-Curce. 1 OEuvres complètes. Trad. do Trognon, revue par Pessonneaux , 
In-18. Paris, Garaier. 

Quintillianus. 1 lnsülutionls oratorire liber decimus . Édition annotée par ilild. 
In-S, Paris, Klincksieek. 

Quintillicn. 1 OEunes complètes. Trad. d'Oulsille, revue par Charpentier. 5 vol. 
ln-rn. Id. 

Ilelnach. Manuel de Philologie classique. 2 vol. Iu-8. Paris, Hachette. 

Heure. Les gens tie lettres et leurs protecteur; à Rome. ln-S. Paris, Berlin. 

Bibbeck. Histolre de la poésie latine. Trad. par Droz el Kontz. T. I". In-8. 
Paris, Leroux. 

Hicmann, 1 Syntaxe latino. ln-12. Paris, Klincksieck. 

Id. Études sur la langue el sur la grammaire de Tite-Live. Gr. in-B, 
Paris, Thorin, 

-f.00 

5.50 

2.00 

5.00 

7.00 

:?.50 

·B.00 

7.00 

;'ï.50 

5.00 

5.00 

5.00 

12.50 

5.00 

2.50 

5.00 

5.50 

;j.00 

fä.00 

4.00 

5.00 
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15.00 

7.00 

7.50 

G.00 

9.00 
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NOill8 
DES 

AUTEURS 
'fITRES DES OUVRAGES. 

PRIX 
PAR 

EXE!IPLAll\6 

--------------------------------------- Riese. 

Sain le-Beuve. 

Salluste. 

Jd. 

Id. 

Salvcrte (de). 

Schoernann. 

Sénèque. 

Sophocle. 

Id, 

lil. 

Sortais (Gaston). 

Stol!. 

Tacite. 

Id. 

Id. 

Taine. 

Térence. 

Teuffel, 

Id. 

Thomas (P.). 

Id. 

'l'houissen. 

Thucydide. 

Id. 

Tite-live. 

Van den Gheyn. 

Vandeo Es. 

Van Deventer. 

Vergilius. 

L'idéal de justice et de bonheur el la Vie primitive des peuples du 
Nord dans la littérature grecque cl latine. Trad. de l'alremand par 
Gache et Pi11ue1. Jn-8. Id. 

Éludes sur Virgile. Gr. i11-I 8. Paris, Calmann-Lévy. 

ûEUVl'eS eumplëtes, Trad. de Charpentier et Lemaistre, précédée 
d'un nouveau travail sur Salluste pu Charpcnlier. ln-18. Paris, 
Garnier. 

Jugurtha. Édition annotée par Lallier , ln-8. Paris, Hachette. 

Catilina. Édition annotée par Antoine. In-8, Id. 

Le roman dans l;J Grèce ancienne. In-18. Paris, Dentu, 

Anliquitls grecques. Traduit de l'allemand par Galuski, ~ vol. Jn-8. 
Paris, Picard cl fils. 

OEuvres complètes de Sé11è11ue Ic Philosophe. Avec la traduction 
française. Edit. revue par Charpentier et Lemaistre . .i vol. in-t8. 
Paris, Garnier. 
Chaque volume se vend séparément, 

Tragédies. Texte grec, annoté par Tournier. In-8. Paris, Hachette. 

Tragédies. Trad. par 13cllaguet. 1 n-16, Id. 

Tragédies. Trarl . en français par Humbert. ln-18. Paris, Garnier. 

llios et l'Iliade. Petit in-8. Paris. Bouillon. 

Gölter und Heroën des klnssiscben Allertums. Populäre Mytholo- 
1;ie der Griechen und üömer , Leipzig , Teubner. 

OEuvrcs complètes. Traduction en français, avec un choix de noies, 
par Buruouf, In-Iû. Paris, lia ch elle. 

Annales. Édit. Jacobs. 2 vol. in-8. 1 d. 

Dialogue des orateurs. Édit. Goelzer. In-8. id, 

füsai sur Tite-Lite. ln-10. Id. 

Les Comédies. Trad. de V. Détoland. ln-i8. Parts, Garnier. 

Gcschiehte der römischen Lileralur. Leipzig, Teubner, 

Studien uod Charakteristikeu zur griechlschen und rörnischen Lite­ 
raturgeschichtc. Id. 

La littérature lutine jusqu'aux Antonins. Bruxelles, Rosez. 

l\lnrceaux choisis de prosateurs latins du moyen· àge et des temps 
modernes publiés avec des notices el des nolcs. Gand, J. Vt!Yl­ 
steke , 

Le droit pénal de la république athénienne. ln-8. Bruxelles, Bruy­ 
tant-Christophe. 

Histoire de la 1.;iierre du Péloponèse. Trad. par Hélant. In-16. Paris- 
Hachette. 

Livras I et Il, par A. Croiset. l11-8. Id, 

Histoire romaine. Trad. par Gaucher. 4 vol. in-16. Id. 

Essais de mythologie et de philologie comparée. lu-B. Bruxelles, 
Société helge de ltbrair ie , 

Letterkunde der Grieken en Romeinen. lu-S. Groningue, Welters, 

De hlijspelen van Teren tins. Amsterdam, ~aatschappij « lfüevicr , . 

Aeneis. Metrisch vertaald door Chaillet Amsle1·dilm, Van Loy-Ver· 
sluys , 

S.50 

3.50 

3.00 

,.oo 
6.00 

S.50 

15.00 

s.oo 
l':LOO 

3.;)0 

5.00 

5.00 

ï.50 

5.50 

1:;.00 

4.00 

5.50 

4.50 

22.50 

15.00 

2.50 

3.00 

9.00 

a.so 
8.00 

u.oo 

8.00 

8.00 

2.î5 

-Lï5 



( ~29) 

NOMS 

D&S 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES. 

PRIX 
PA.!l 

EXE&IPLAIRE 

Id. 

\Valckenaer. 

Waltzing (J.-P.). 

Id. 

Id. 

Id. 

Wolljer. 

Xénophon. 

hl. 

XXX. 

Abel (A.). 

About. 

Académie française. 

A guessca u ( d '). 

Aicard. 

Ampère (J.-J.). 

Id. 

Id. 

Id. 

Andrieux. 

Antholor,ie 

Id. 

7.50 

7.00 

Id. 

Assellneau. 

Id. 

Aubertin. 

Augé (sous la direction 
de Claude.) 

Bucoliques et Géorgirrues. Edit. Benoist. ln-8. Paris. Hachette. 

OEunce complètes. Trad. par Pessonneaux , 2 vol. in-12. Paris, 
Charpen tler, 

Histoire de la vie et des poésies d'Horace. 2 vol. in-18. Paris, 
Firmin-Didot. 

Elude historique sur les corporations professionnelles chez les 
Ilomnins, depuis les origines jusqu'à la chute de l'Empire d'Oc­ 
ciclent. Louvain, Peeters. 

Le droit d'association à Home. Les collèges professionnels consi- 
dérés comme associations privées. 

Les collèges professionnels considérés comme institulions officielles. 

Le Droit public romain. Jn-8. Id. 

Le Sénat el la Bépubüque romaine. 5 vol. in-8. Id. 

Serta romana. Groningue, Wolters. 

OEuvres complètes. Trail. française, avec une introduction el des 
notes par Talbot. 2 vol. m-16. Paris , Hachette, 

Anabasis of tocht van Cyrus. Uit hel griekseh met inleiding en 
korte aanteekenlugen . Gand, Herckenrath, 

Langue et littérature françaises 

Illustration hP.lge puhliée à l'occasion du 75• anniversaire de notre 
Indépendance nationale. Petit in-folio. Bruxelles, Vromant et cie. 

\ 
Le labeur de la prose. Préface par Camille Lemonnier. ln-18. 
Pa ris, Stock. 

Le roi des montagnes, ln-8. Paris, Hachette. 

Dictionnaire de l'Académie française. 2 vol. in-4. Paris, Firmin- 
Didot. 

OEuvres choisies. ln-IS, ltl. 

Miette et Norée. Jn-8. Paris, Charpentier. 

Ilistolre littéraire de la France, avant Charlemagne, 2 vol. in-12. 
Paris, Didier. 

Histoire littéraire de la France, sous Charlemagne. 1 \'0I. in-8. Id, 

La Grèce, Rome et Dante, Éludes Iittéralres. In-B, I<l. 

Id. ln-18. Id. 

OEuvres choisies. In-8. Paris, Ducrocq. 

Des poètes français depuis les orii;ines jusqu'à la fin du XVIII• 
siècle. Petit In-I â, impruué sur vélin teinté. Paris, Lernerre , 

Des prosateurs français depuis le XII• siècle jusqu'à la fin du 
XVIII• siècle. Petit in-12. Paris, Lernerre, 

Les mêmes (Étlilion scolaire). 

Le livre des sonnets. PeliL in-12. Id. 

Lt) livre des ballades. ln-8. Id. 

Histoire de la langue et de Ja littéralure françaises au moyen âge. 
2 vol. in-B. Paris, Belin. 

Chaque volume se vend séparément. Tome l. 
Tome Il. 

Petit Larousse illustré. Nouveau dictionnaire encyclopédique. 
:i,800 gravures, 150 tableaux, 120 cartes. In-B, Paris, Larousse. 

6.00 

10.00 

5.00 
5.00 

12.00 

20.00 

4-.00 

7.00 

2.IO 

5.50 

2.60 

36.00 

2 00 

15.00 

7.00 

7.50 

7.50 

3.50 

3.50 

6.00 

6.00 

2.50 

6.00 

12.00 

16.00 
8.50 
7.50 

5.00 



( 550 ) 

PES 

AUTEURS 
TJTRES DES OUVllAGES. 

PRIX 
PAR 

llXE!IPLAIRE 

Antran, 

Banrille (de]. 

Bardoux (l\1.-A.). 

llartsch. 

Bazin (R.). 

Id. 

lù. 

Id. 

Bec,, de rou,iuirres 

HeruanJin <le Saiut- 1 OEum s choisies. 111-18. Paris, Firrnin-Didut , 
Pierre. 

Berryer. 

Diol. 

Hiré. 

Bitter (J .) et Valkhoff 
(P.). 

Blanlœil (L'abbé). 

Boileau. 

Boissièr·e. 

Bonjean (A-). 

hl. 

Bonnefon. 

Id. 

Bernier (de). 

Bossuet. 

Brach et. 

Id. 

Braun (î.)- 

Brizeux. 

1,1. 

llror,lie (de). 

Brunetière. 

ld. 

Les poèmes de la mer .. Jn-18. Paris, Calmann-Lévy, 

Petit traité de poésie française. ln-IS, Paris, Fasquelle, 

Ll'S grands écrivains français. Guizot. ln-Iû. Paris, Ilachelle et cr,. 

Chrestomathie de l'ancien rra11çais. ln-8. Leipzig, Vogel. 

La terre qui meurt. In-18. Paris, Calmann-Lcvy, 

L'enseigne ile vaisseau Paul Henry, défenseur de la mission de 
Pékin. In-4. Tours, Mame 1:t cr•_ 

Les Noellel. ln-18. Pnris , Cnlrnann-Levy , 

Contes de bonne Perrette. In-4. Tours, l\Iame et C1•. 

OEuvres choisies ties poètes français au XVI• siècle. ln-I S. Paris, 
Fasquetle. 

Plaidoyers. 4 vol. in-4. Parts, Perrin. 

Mélances scientifiques et lutérnires. 3 vol. in-8. Paris, Calmann­ 
Lévy. 

Victor ch> Laprade. Sa vie et ses œuvres. ln-El. Paris, Didier. 

vers et prose. Chrestomathie des poètes et des prosateurs Irançais . 
Illustrée de 'H portraits. Zw olte , W. Tjeenk Williok. 

1°• parli,i: Des « Serments de Slrashourg ) à Fénelon. 
:?• partie : De a Lr- Sage à Verh,1crc11 ». 

Histoire de Ja littérature française( In-18. Paris, Ch. Amal. 

0Eu1Tcs. ln-t8. Paris, Garnier. 

Dictionnaire analogique de la langue française. Grand in-S, Paris, 
Larousse. 

Bruyères el Clarines. Verviers, Ch. Vinche. 

Les Hautes-Fagnes. Légendes et profils. Autour de la baraque 
Michel. Ileuxièmc édition. ln-8. Id. . 

t.es écrivains célèbres de la France. 111-8. Paris, Fischbacher, 

Les écrivains modernes de la France. In-B. Id. 

La ülle de Roland, drame en vers. ln-S, Paris , Dentu. 

Les oraisons funèbres. In-8. Tours, l\lame et Ci•. 

Dictionnaire étymologique de Ja langue française. In-18. Paris, 
Hetzel. 

Grammaire historique. ln-18. Id. 

Propos d'hier et d'aujourd'hui. Grand in-TS. B, uxelles, G. Van Oest 
et Ci•. 

5.50 

1>.!'SO 

2.0(l 

u.so 
3.50 

5.50 

i>.50 

5.50 

5.50 

2.00 

Histoires poétiques, l'oétique nouvelle. 2 vol. petit ia-1'2. Paris, 
Lernerre. 

!\larie. Les Bretons.'.! ml. peut in-12. Id. Chacun. 

No1m:lles éludes de littératnre et de morale. ln-12. Paris, Didier. 

Etudes cri I iques sur I'hlstoire de la li ttcratur e française. 8 vol. in-I S. 
Par i-, Hachette. Chacun. 

L'évolution de la critique depuis la Hrnaiss,mcc jusqu'à nos jours. 
In-18. id. 

28.00 

22.50 

3.50 

5.00 
4.00 

,1.00 

5.00 

25.00 

1.50 

2.00 

-LOO 

,1.00 

3 50 

3.50 

,LOO 

3.00 

5.50 

10.00 

5.00 

3.50 

3.50 



( 551 ) 

NOMS 
DIIS 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES. 

PUIX 
PAll 

ElŒMPl,AlllE 

flrimetièrl'. 

!tl. 

Ill. 

hl. 

8r111101. 

Chalon. 

Charaux. 

Chateaubriand. 

Ill. 

'"· 
Id. 

Cherhullez. 

C!étlat (Lfou). 

Coppée [Fr.), 

)11 

Itl. 

Cornellte (P.). 

hl. 

id. 

Cousin(\'.). 

Id. 

Id 

!tl. 

Craven (M""). 

Cuvier. 

Daxhelr.l {A.). 

Delavigne (Ca~imir). 

Deschanel (E.). 

Id. 

Ot•lheusy (M.). 

üe Warsage (ll.). 

IJiclz. 

Du Camp (!IL). 

J,'éroiulion de la poésie lyrique en France au XIX• siècle. 2 vot. 
in·l8. Id. 

te roman naturaliste. ln-18. Paris, Calmann-1.evy. 

Les époques du théâtre français, ht-18. Paris, Hachette. 

Manuel de l'histoire de la littérature française. Petit in-S. Paris, 
uetagrave. 

Précis de grammaire historique de la langue française. ln-1 ti. Paris, 
Masson. 

l.Isous. Fragments choisis de littérature contemporaine. 1 n-8. Na mur, 
Detmelle. 

t..'bi,loire cl respnt de la lütérature française :!u moyen âge. [n-8. 
Bruxelles, Desclée, Ve Brouwer et Ci•. 

Le génie du christianisme. Paris, Hachette. 

Les martyrs, ln-Hi. IJ. 

Itinéraire de l'aris à Jérusalem. 2 1·01. in-18. Paris, Firmin-llidr,1. 

Itinéraire du Paris à Jérusalem. ln. 18. Parts, Garnier. 

L'art tl la nature. ln-t S. Paris, Hachette. 

Poésie lyrique en Fronce au moyen âge. ln-S. Paris, l.ecène et 
Oudin. 

Le reliquaire, etc. Tome l•r des poésies. Peüt in-li. Paris, Lemerre. 

Les humbles, etc. IJ. 

Severo Torelli. Les Jacobites. Id. 

OE.uvrts. Grand in-S avec gravures sur acler. Paris, Garnier. 

Théâtre choisi. Grand iu-18. Id. 

Chefs-d'œuvre Lie P. Corneille. !11-18. Paris, Hachette. 

La jeuuessu de Mm• de Louguevillc. ln-12. Didier. 

M01• de Longueville pendant la Fronde. ln-!':!. M. 

.\Im«le Chevreuse. ln-1:!. Id. 

Jacqueline Pascal. 111-8. Id • 

Récits d'une sœur , ·:i vol. in-1!!. Paris, Perrin. 

Eloges ntstortques. 3 vol. in-S. Bruxelles, t.ebègue el C,.. 

Manuel de littérature française. 1 n-S. Id. 

OEunes complètes. Grand iu-S, Paris, Garnier. 

Histoire de la littérature française. ln-J S. l'aris. llacbclte. 

Le rnmantisme des classiques. Racine. ln-18, Paris, Catrnann-l.évy. 

LIJ tnéàtre de Voltaire. ln-J S. Id. 

Choix de lectures. à l'usage des étahltssements d'Instructinn, 2 vol. 
in-S. Namur, Wesmael-Charl1er. 

Histoire du célèbre théâtre liégeois tla marionnettes. Etude de folk­ 
lore. Dessins do Armarnl lleunon. Bruxelles, vao Oest ét C1•. 

Les littératures étrangères (notes cl étuIes]. 2 .vol, in-18. Pari!', 
Colin. 

Souvenirs liltéralres. 2 vol. in-IS. Paris, Hachette. 

7.00 

3.50 

:5.50 

5.00 

6.00 

5.00 

3.50 

;i,50 

4.00 

5.00 

2.00 

5.00 

5.00 

5.00 

12.50 

5.00 

3.50 

3.50 

3.50 

7.50 

8.00 

t.50 

4.00 

12.50 

LOO 

3./iO 

3.;j0 

8.00 

2.00 



( 352) 

.NOlll8 
DIS 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES. 

PRIX 
P.lll 

E:CEIIPLAIRE 

Dumas (J.-8.). 

Dupuy. 

hl. 

Ehert. 

Eloquence (I.') 

Id. 

Farruel. 

IJ. 

Favre (J.). 

Féneïon. 

Id. 

Feugère (L.). 

Id. 

Id. 

Feuillet (O.). 

Id. 

Fierens-Gevaert. 

Fleury. 

Florian. 

Fonsny(J.)cl\'an Don- 
ren (J ). 

Fournel (Victor). 

Id. 

Froissar], 

Gan dar. 

Garsou, 

Gautier (L.). 

Ir!. 

Id. 

l<I. 

Eloges et discours académiques. '2 vol. in-8. Par.s, Gauthier-Vilhrs. 
Chaque volume. 

Victor Hugo. L'homme et le peëte. lo-18. Paris, Lecène et Oudin. 

Victor Hugo. lu-B, Paris, Id. 

Histoire i?énérale de la Jilléralure du moyen age eo Occident. 3 ml. 
in-S. Paris, Leroux. 

Académique. Choix de discours prononcés en séances de l'Académie 
française, depuis sa fondation jusqu'á nos jours. ln-8. Bruxelles , 
Desciée, De Brouwer et C'•. 

Scientifique , Choix d.élogr.s prononcés en séances ile l'Académie 
des sciences, depuis sa fonctalion juslJU'à nos jours. In-B, Id. 

Pclitlques el moralisles du XIX• slëcle. In-18. Paris, Leeène et Oud in 
5 séries, chacune. 

Les r,rands maitres du XVII• siècle. ln-8. Id. 

Conférences et discours lilléraires. lll-18. Paris, Garnier. 

OEuvres choisies. tn-is. Id. 

Aventures de Tèlémaque. In-8. lil. 

Morceaux choisis des prosateurs et des poêles des X\'111• et 
XIX• siècles. Fort in-12. Paris, Oelalain. 

Bourdaloue, sa prédication et son temps. ln-12. Par:s, Didier. 

[llorceau;t choisis des classiques français iles XVII• el XVlll0 siëcles. 
2 vol. in-12. Paris, Oelalain. 
Volumedeprose- 
Volume de poésie. 

Le Roman d'un jeune homme pauvre. ln-18. Paris, Calmann-Lévy. 

Histoire de Sibylle. ln-18. Id. 

fir.ures et sites de la Belgique. Charles De Coster. Guido Gezelle, 
Les trots villes sœurs , I.e Brabant. Waterloo légenil:iire. Une 
retraite de l\Jontalemhert. Petit mon,te. Aux jeunes Beli;es. 
Gr. in-18. Bruxelles, G. Van Oest et Cl•. 

Histoire élémentaire de la littérature française. In-18. Paris, Pion. 

Fables et pièces choisies. ln-18, avec gravures. Pats, Garnier. 

Anlbolo1~ie des poètes lyricp1es français de France et de l'étranger 
(lleli;ique, Suisse, Canada, Alf:érie, Roumanie) depuis le moyen 
àge jusqu'à nos jours. 2• édition revue et considérablement 
augmentée. 111-8. Verviers, A. Hermann. 

La Comédie au XVII• siècle, 111-18. Paris, Lecène el Oudin. 

Le Vieux Par.s. Fêtes, jeux el spectacles. Petit in-ë , Tours, 
Marne el Ci•. 

Chroniques (extrnlts). Io-18. Paris, Firmin-Didot. 

Bossuet orateur. ln-1:2. Paris, Perrin. 

Les créateurs tie la légende napoléonienne. Barthélémy el ltléry. 
Jn-Iê , Bruxelles, liayez , 

La Chanson de Roland. ln-18 avec gravures, Tours, :Uame et Cie. 

La Chanson de Iloland, Éditi,1n de grand luxe. Gr. in-8, avec 
12 eaux-fortes el un fac-similé. td. 

Les épop1\es françaises. Èludes sur les origines et l'histoire de la 
littérature française, 2' édition. -1 vol. in-B, Paris, Palmé. 

l'ortraits 1111 XVII• siècle. IrHL Paris, Sa: ard el Oerangeon. 

6.50 

s.se 
:!.00 

50.00 

5.50 

5.50 

5.50 

5.50 

5.00 

7.00 

,.50 

,i.00 

5.00 
5.00 

S.50 

3.50 

;'>.50 

-1.00 

5.00 

6.00 

5.50 

is.eo 
2.00 

3.00 

40.00 

80.00 

-l.50 



( 555 ) 

DKS 

AUTEURS 
TITHES DES OUVRAGES. 

PRIX 
PAIi 

EXE!IPLAlRE 

Gautier (L.). 

Genin. 

Gens (P.). 

Géruzez, 

Id. 

Id. 

Gide!. 

Godefroy. 

Id, 

hl, 

Goff art. 

Greyson (Emile). 

Id. 

Grignard (J .). 

Guérin (de) (.E). 

Id. 

Guérin (de) (M.). 

Guizot. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Hatzfeld (A.), 
Darm steler (A.). 
et Thomas (A.). 

Hatzfeld el Meunier. 

Haussonville (d') (Cie). 

!tl. 

Hérédia (de). 

Hoornaert. 

Hugo (Victor). 

La Iluérature catholique et nationale. In-8. Bruxelles, Desclée, De 
Brouwer et Cie. 

Lexique comparé de la langue de Mólière et de, écrivains du 
XVIIe siècle. In-8. Paris, Ftrmln-Didot , 

Clartés d'âme, 2°édilion. ln-f8. Verviers, Vinche. 

Histoire de la littérature fr.inçaise, depuis ses origines jusqu'à la 
Hévolution. 2 vol. iu-12,. Paris, Didier. 

Histoire de la littérature franç.iise pendant la Hé\'Olulion. ln-f S. là. 

Essai de liuérature française. IrH8. Paris, Garnier. 
Les volumes se vendent -séparérnent : 
i" vol. Moyen àge et Renaissance; '2• vol. Temps modernes. 

Histoire de la littérature française. 4 vol. petit in-12. Paris,Lcmcrrc. 
Chaque volume séparément, 

Histoire de la Ilttérature frariçaise, depuis Je XVI• siècle jusqu'à nos 
jours. 2° édit. IO vol. in-S , Purls, ltoudelet , 

Abrégé de l'histoire de la littérature française, 5 vol. in-B, Paris, 
Rondelet. 

Histoire de Ia littérature française au XIX• siècle. In-8. Id. 

Histoire de la littérature française, depuis ses orig+nes [usqu'à nos 
jours, précédée d11 notices sur la formation de la langue. 2• édit. 
In-8. Namur, Wesmacl-Charlier. 

En Hollande. Juffer Daadje en Juffer Doorlje. Faas Schonck. ln-12, 
Bruxelles, Mnquarùt. 

En Hollande. La l'tlaison Ouwewaeter et Iluysman . Le Cornman- 

1 

dant Aerson, ln-12. Bruxelles, Mu(juanll. 

Nos gloires littéi-alres, causeries sur lts écrivains belges. In-8. 
Bruxelles, Société belge de librairie. 

Journal et fragments, publiés par M. Tributien. ln-12. Paris, 
Lecoffre , 

Leltres. tn-rs. Id. 

Journal, lettres et poèmes, publiés par Tributien. ln-12. Id. 

Corneille et son temps. Etude littéraire. ln-12. Paris, Didier. 

Le rnème ouvrage. ln-8. Id. 

Dictionnaire universel des synonymes de la langue française. In-8. 
Id. 

Discours académiques. Jn-12. Id. 

Le méme ouvrage. In-8. Id. 

Dictionnaire général de la langue française du commencement du 
XVII• siècle jusqu'à nos [ours, précédé d'on traité de la forma­ 
tion de la langue. In-8. Paris, Delagrave. 

Les critiques littéraires du XIXe sieole, ln-18. Id. 

A l'Académie française et autour Lie l'Académie. Io-18. Paris, 
Hachette et C••. 

Les grands Écrivains français. Lacordaire. ln-Iû , ld. 

Les trophées. In-18. Paris, Lernerre, 

D'après les maitres espagnols. Études et sonnets, In-18. Bruxelles, 
Société Belge (le librairie. 

Les enfants. Le livre des mères. In-i8. Paris, Hetzel. 

:5.50 

7.50 

2.00 

7.00 

3.50 

7.00 

5.50 

':U.00 
6.00 

65.00 

i5.00 

5.00 

5.00 

5.50 

5.50 

4.00 

3,50 

3.50 

S.50 

5.1:i0 

G.00 

12.00 

5.50 

!LOO 

30.00 

2.50 

;;.:,;o 

2.00 

5.50 

3.50,, 

3.00 



( 554 ) 

N8.118 
DKS 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES, 

PRIX 
PAIi 

EXEMPJ,AIR E 

Hugo (Victor). 

hl. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

lil. 

Id. 

tlurcl (Abbé). 

Jacquiuet , 

Id. 

Jouherl. 

Klein, 

Lahoulaye. 

Id. 

La Bruyère. 

Id. 

Id. 

Lacaussade. 

Lafaye, 

La fontaine. 

Id. 

lil. 

Id. 

Lamartine. 

Id. 

ld. 

ld. 

ld. 

Lanson. 

hl. 

Laprade (dr.). 

La Rochefoucauld (de). 

Larroumet, 
1 

Id. 

1(1. 

Le même ouvrage. tdit. in-8, Id. 

Odes el ballades. ln-18. Id. 

Les Orientales. ln-18. Id. 

Les Feuilles d'automne. ln-18. Id. 

Les Voix intérieures. Iu-IS. hl. 

Les Rayons et les ombres. In-18 Id. 

Les Chants <lu crépuscule. In-18. Id. 

Les Voix intérieures. Les rayons el les ombres. 111-18. id. 

Cromwell. Drame avec préface. Jn-18. Id. 

Les orateurs sacrés à la cour de Louis XIV. 2 vol. io-12. Paris, 
Didier. 

Les prédicateurs üu XVJI• siècle avant Bossuet. In-B. Paris, Bcl111. 

Les femmes de France (poètes cl prosateurs). ln-f S. Id. 

Pensées tl correspondance. 2 vol. in-12. Paris, Perrin. 

A11to111· du <liletlanlismc. ln-12. Paris, Lecoffre , 

Paris en Amérique. ln-IS. Paris, Charpentier. 

Discours populaires. ln-8. Id. 

Les Caractères. Gr. ln-S. Tours, l\Iame el c:,. 
OEuVl'es complètes. 2 vol. in-B. Gravures sur acier. Paris, Garnier. 

Les Caractères. In-18. Id. 

Poésies, Poèmes et Paysages. peliL in-12. Paris, Lemcrrc. 

Dictionnaire des synonymes de la langue française. Avec supplé- 
ment. Gr. in-8. Paris, Hachette. 

Fa hies. Gr. in-8, avec 2i0 gravures de Graotlville. Paris, Garnier. 

Fables. ln-18 avec gravures. Id. 

Choix de fables. ln-8, avec gravures. Paris, Hachette. 

Fables. Illustrations de Vimar, Tours, Marne et Ci•. 

Premières méditations. In-Hl. Paris, Hachette. 

Nouvelles méditations. In-HL Id. 

Harmonies poéli11ucs. In--10. Id. 

Itecueillemants poétiques. In-1(3. Id, 

Lectures pour tous. In-16. Irl. 

Histoire de la li!lé_ralure française. In-18. Id. 

Hommes et livres. In-18. Paris, Lecène-Oudin. 

Histoire du sentiment de la nature avant Ic Christianisme. ln~1'z. 
Paris. Didier. 

lléOcxions, sentences et maximes morales. Vauvenargues. OEuvrcs 
choisies. ln-18. Paris, Garnier , · 

Éludes d'histoire et de critique dramaüque , ln-16. Paris, Hachette. 

l'.tudes ,le li' térnture et,l'arl. 2 vol. in-Hl Id. 

La Comédie titi Molirre. ln,10. Id. 

7.00 

2.00 

2.00 

2.00 

~2.00 

2.00 

2.00 

2.00 

2.00 

7.00 

7.50 

4.50 

7.00 

5.00 

5.50 

5.:iO 

5.50 

Hi.00 

5.00 

G.00 

25.00 

12,00 

5.00 

1.10 

5.50 

a.so 
5.50 

5.50 

3.50 

3.50 

,LOO 

5.50 

5,i>O 

5.00 

5.50 

7,00 
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AUTEUBS 
TITHES OES OUVRAGES. 

PRIX 
PAR 

EXE\IPLAIIIE 

Le Hreto11. 1 Le Roman au X\'II• siècle. fn.rn. Id. 1 3.50 

Lecoy de la ~farche. 1 Le xtn- siècle littéraire el selcntiûquc. In-S. Bruxelles, Desclée , 1 s.se 
De Brou WPr Cl Ci•. 

Le comc. 1 Les Romanciers d'aujourd'hui , ln-18. Pd ris, Va nier. 1 a.so 
Legouvé, La Lecture en action. ln-18. Paris, lletzet . 3.00 

Id. 1 L'Arl de la lecture. ln•i8. Id. 1 3,ù0 

!tl. 1 ~nixante ans de souveuirs. 4 vol. in-18. ltl. 1 12,00 

Id. Epis et bleuets. ln-8. id. 7 .00 

Lenient, La Poésie p itriutique en France. 111-16. Pnris , Hachette. 3.50 

Id. La Satire en France a1I moyen ùge. 111• 16. hl. 5.t>0 

Id. La Salim en France an XVI• slèc:e. 2 vol. in-16. Id. i .00 

I.e Pas (A.) l'aille et grain. 2•édition. ln-I8. Bruxelles, Société belge de libr.iirie, 3.00 

Id. A la porte du Paradis. Jugements de ~l1;r saint Pierre. ln-18. Jd. 3.00 

Lesage, 1 Pages choisies, avec Introduction par llforillol. Jn-18. Paris, A. Culin. 1 5.50 

Littré. 1 llictinnnalre de la langue française. 4 ml gr. in-L Paris, llachclle. 100.00 

1!1. Supplément. Gr. iu-4. lil. 12.00 

Littré el Beaujean . Abrégé uu dictionnaire de Ia langue française de E. Lillré. ln-B. hl. 15.00 

Id. l'elit dictronnaire universel. ln-Hl, Id. 2,50 

Littré. Histoire <le la langue française, 2 vol. in-i~. Paris, Didier. 7 .00 

Livet, La grammaire française et les grammairiens au XVl•siiicle. In-S, Id. 7 .50 · 

Loise(~-.). Anthologie d'a11twrs français el d'auteurs belges. ln-8. Bruxnlles , 
Castaigne. 1•r volume. 1 5.25 

2° volume. 4.G0 

Id. 1 Tl'ailé de lilléralure. Les lois du style. In•tG. ld. 1 5.00 

hl. 1 Le théâtre cl l'éloquence au XIX• siècle, avec notices sur les poètes 
drarnat.ques cl Jes orateurs cités duns ce volume. Ill. Rhétorique, 
111-8. !tl. 1 s.oo 

Id. 1 Les lois du style el les moyens de se former à l'art d'écrire. Namur, 
. \\'em1ael-G11a1lier. 1 5,7tî 

Loménie (de). j' Beaumarchais et sou temps. Étude de la sociétù en France au 
XVll• srècie d'après les documents inédits, 2 vol. iu-18. Paris, 

l Calmunu-Lèvy, 1 7.00 

to111;hay1•. l lltstolre de la littérature française au XVII' siècle, 4 vol. in-8. 
l'al'is, Retaux, 1 20.00 

ld. 1 Théorre des Lclles-lettres ; ru-s. rd. 7 .50 

Mabilk1u. Lesurands écrivains français. Victor Hugo. t,:-16. Paris, Hachette. 

Maislr,1 [Joseph ile). 1 Les Soirées de S nnt-Pétershourg. ':l ml in-18. Paris, Garnier, 

M~islre(Xa,icrt'.le). Olsuvres choisies. Iu-Iû, Parls , Hachette. 

Id. Ol~uYres de Xavier <le ~Iuislre. Vnynae autour t!o ma chambre. Le 
tépreux d~ la cilt' d'Aoste. Les prisonniers d11 Caucase. l.a Jeune 
Srbérieuue. Le papillon. ÜLII: à la lune. No11vel!c édition revue 
cl précédée d'un avant-propos. Tours, A. Gallier, 

Malhet·he. 1 OEuvres pcétiques , In-IS, Paris, Garnier. 

M~nm•I (En:,.) j Po{,~il' du f.,yrr l'i. di, l'écnll!. (11-l~. ll,1ri<, Cal•11ao11-Lévy. 

1,1. [ P .. «•m,,,. pt>p.,l.,rr~s. 111-18. Jd. 

2.00 

(i.00 

,l..00 

5.00 

'.:1.00 

:,.so 
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Pf.S 

AUTEURS 
TITHES DES OUVRAGES. 

PIHX 

EXl!lll'LAillE 

&la rivaux. 

Marmontel. 

Masoi11 (F.). 

Massillon. 

lù. 

lllazade tllc) (Ch.). 

Merlet. 

Id. 

Id. 

Id. 

hl. 

hl. 

l\fichel. 

Michelet. 

Molière. 

Ici. 

Monet (P.). 

Monge (L. de). 

Montaigne. 

Morillot. 

Naulet. 

Nisard (Dés.). 

1,1. 

Nodier (Ch.). 

11I. 

Ozanam. 

Id. 

Paléologue (M._\. 

Parigot, 

Théàtre choisi. In-18. Paris, Garnier, 

~lémelits de littérature. 3 vol. m-ts. Paris, Firmin-Didot. 

Histoire de la lillérature française en Bel!;Îllue de 1815 à t8ii0. 
(Couronné par l'Académie Hoyale.] Bruxelles, Lebègue el Ci•. tn-s. 

OEuvres choisies. Petit carême, etc. In-18. Paris, Garnier. 

OEunes choistes. 2 vol. in-S, avec portraits. rd. 

Lamartine. In-12. Paris, Didier. 

Éludes littéraires sur les classiques français. 2 vol. i11 16. Paris, 
Hachette. 

Choix de poètes du XIX• siècle. In-18. Paris, Colin. 

Extraits des classlques français. 9 vol. irH2. Paris, Fouraut. 

Origines de la littérature française, du IX• ,JU XVJI• siècle. In-12. Id.: 
t re partie : Prose. 
2• id . Poésie. 

Lts grands écrivains du XVI• siècle. ln-12. Id, 

Les grands écrivains, XVJ•, XVII•, XVI Il• et XIX• slëctes. In-12. Id. 
Cours supérieur , trc partie: Prose. 
Id. ici. 2° partie : Poésie. 

Cours moyen. 1« partle : Prose. 
Id. hl. 2• partie : Poésie. 

Cours supérieur et moyen. l'rose et poésie. 
Cours élémentaire. Prose N poésie. 

La Chanson de üoland et le Roman de Roncevaux, des XII• et 
Xlll• siècles. Petit in-B, Paris, Ftrmln-Didot, 

L'oiseau. La mer. In-8. Paris, Flammarion. 

Œuvres complètes. Grand in-B, gravures sur acier. Paris, Garnier. 

Œu\"res complètes. 3 vol. iu-f S, Id. 

La prononciation française. Cours critique complet. ln-1~, 20:l p. 
Auteur, rue \'ictor Greyson, S'2, à Ixelles. 

Études morales et littéraires , Épo11ées el romans chevaleresques. 
2 vol. in-18. Bruxelles, Société belge de hbrairle. 

Extraits, par Réaume. ln-12. Paris, Belin, 

Le roman en France depuis 1610 jusqu'à nos jours. Jn-lG. Parts, 
Masson. 

Histoire des lettres belges d'expresslon française. 5 vol. in-18. 
Bruxelles, Bozez, 

Portraits et études d'histoire littéraire. ln-18. Paris, Calmann­ 
Lévy. 

Histoire de la littérature française. 4- vol. in-f B, Paris, Firmin- 
Didol. 

Contes rt nouvelles. In-18, avec gravures. Paris, Garnier, 

Contes et nouvelles, Étlil. in-8 avec gravures. Paris, Garnier. 

Dante el la philosophie catholique au XIII• siècle. ln-12. Lecollre. 

Les poètes franciscains et les etudes sur les sources poéüques de la 
Divine Comédie. Iu-18. hl. 

Les grands écrivains français. Alfred de Vigny. 2• édit, In-16. 
Paris, Hachette el Ci•. 

Le théâtre d'hier. ln-Is. Paris, Lecène-Oudin , 

5.00 

6.(10 

s.so 
3.00 

-15.00 

5.00 

8.00 

3.50 

-LOO 
5.00 

5.i5 

5.75 
5.75 
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5.00 
-i.00 
2.75 

5.00 

7.00 

12.50 

9.00 

2.50 

7.00 

2.00 

5.00 

2.75 

S.50 

16.00 

2.50 

7.00 

5.50 

3.!:10 

'!.00 

S.tiO 
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NOlll8 
DES 

AUTEURS 
TITRES DES OUVHAGES. 

PRIX 
PAi\ 

BXll!tPL.URB 

PJ ris (Gaston). 

Pascal. 

ld. 

Pauwels (Abbé E.), 

Id. 

Pellisslar. 

Id. 

Pergameni. 

Id. 

Petit de Jullevillc. 

Id. 

Plrmez (O.). 

11I. 

Id. 

1,1. 

Id. 

Id. 

Pit ers 

l'onlhierc (H.). 

Ponlmarlin (de). 

Ill. 

Prêvost-Paradol, 

Id. 

Procès. 

Id. 

Puymaigre (de). 

Racine (J .). 

Id. 

Rebière. (A). 

Rémusat (P. de). 

Renouvier. 

Reyhaud. 

La poésie du moyen à~e. 2 vol. in-16. Paris, Hachette, 

Les pensées. ln-8. Bruxelles, Deselée, De Brouwer et C'•. 

Lettres provinciales. Grand in-18. Id. 

Éludes et esquisses. In-8. Anvers, Van Os-De Wolf. 

Éludes et esquisses littéraires. Seconde série. Anvers, De Ylijl. 

Précis d'histoire de la langue française. ln-Iâ. Paris, Didil',. 

Le mouvement lilléraire au XJXe siècle. In-t6. Paris, Ilacheite. 

La littérature française. ln-18. Bruxelles, Rozr;o;. 

Perles de la poésie française contemporaine. 111-8. Brurelles, 
Lebègue el C1•. 

Leçons de littérature française. ~ vol. in-18. Paris, Ma~son. 

Le théâtre en France, des origines à nos jours. ln-i8. Paris, Colin. 

OOuvres. Edition posthume publiée d'après le vœu de l'auteur. 
5 vol. Namur, Godenne. 

Feuillées, Pensées et Maximes. 

Heures de philosophie. 

Jours de eolitudc. 

Letl res à José. 

Rémo (Souvenir d'un frère). 

La littérature française. Extraits et notices. ln-B, Ganu, Boste. 

Tryptique. Lo paquebot. Le vittage. L'épopéu Liu ter. 'l• éditton. 
Louvaiu, Uyslpruysl. 

Coules d'un planteur de choux. lu-f S. Paris, Calmann-Lévy. 

Causeries littéraires. 3 vol. in-l B. Ill. 

Éludes sur les moralistes français. ln-Jû. Paris, llachette, 

Essais de politique et de littérature. 3 vol. in-S, Paris, Calmann­ 
Lévy. 

Mndèles français, avec notices. Extraits des meillens écrivains, avec 
ne lices biographiques. ln- 12. Bruxelles, De wil : 

Tome 1. Classes de sixième et ciuquième. 
Ton10 Il. Classes ù1: quatnèrne el troisième. 
Tome III. Classe de seconde. 
Tome IV. Classe de rhétorique. 
Cours inférieurs, 
Cours supérieurs. 
:Modèles d'éloquence française. 

Folklore. ln-12. Paris, Perrin. 

Théâtre. ln-18. Paris, Garnier. 

Cheïs-d'œuvre de J. Itaciue, 2 vol. in-I ti. Paris, Hachette. 

['ngcs choisies des savants modernes extraites de leurs œuvres. 
(Orné de portrults.) ln-8. Paris, Nony el ci•. 

Les grands écrivains Irançals. A. Thiers. ln-Iû, Paris, Hachette. 

Victor Hugo. Le poète, 111-18. Paris, Colin. 

Jérôme Paturnt à 1<1 recherche de la metlteure !les républlquea. ln-18. 
Paris, Catmaun-Lévy. 

7.00 
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1.00 
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l\OJIS 

Dr.a 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES. 

PRIX 
PAR 

EXEllf>LAIRE 

l\ichehourg (E.). 

Robetlel. 

Ilocheblave. 

Rollin. 

noyer. 

Sacy (de). 

Sainte-Beuve. 

Id. 

ld. 

Id. 

I,l. 

Id. 

Sa inl-M arc-Girardin. 

Id. 

}~. 

hl. 

Saintin«. 

Sainl-Simon. 

Saint-Victor ( de). 

Scheler. 

Ségur (<le). 

sóvlgné (Mm• de). 

Id. 

Simon (G.). 

Simond IC). 

Souvcslrc (E.). 

Id. 

Souveelre. 

Staaf, 

Contes cl'i1ivr.r. Ouvrage illustré Ile 4-0 gravures d'après les dessins 
de Ch. Crespin. ln--i. Paris, Combet el Cl•. 

Les poètes lyriques du XL\:• siècle. 2 vnl. In-B, Paris, Lemerra, 

Paaes choisies de Chaleaubrtand , avec introduction. In-18. Paris, 
Ä. Colin. 

Traité des études. 3 vol. Paris, Firmin-Didot. 

Histoire untverseïlc du théâtre. 6 vol. in-8. l'ari,, Ollendorf, 

Vartètés ltttèraires, morales et historiques. 'l vol. in-1'2. Paris, Didier, 

Chuteauhriand, son groupe littéraire. 2 vol. grand in-18. Paris. 
catrnann-Lévy. 

Tableau historique et critique de Ia poésie française el du théâtre 
français au X V 1° siècle. In-18. Paris, Charpentier. 

Port-Royal. 7 vol. in-16. Id. 

Causeries du lundi. 46 vol. in-i8. Paris, Garnier. Chaque volume se 
vend séparément. 

Portraits littéraires.'• vol. in-18. Id. Chaque volume se vend séparé­ 
ment. 

Pertraits contemporains. ö vol. in-JS. Paris, Calrnann-Lévy, Chaque 
volume se vend séparément. 

Extra ils des causeries c:lu lundi, par Pichon. 111-18, Id. 

Cours de littérature dramatique, 5 vol. in-18. Paris, Cbarpentier, 

Essuis de llttércture cl de morale. ~ vol. r,rnnd in-I S, Iel. 

Tnbleau de la littérature au XV1• slèclo. In-tz. Paris, Didier. 

1 La Foutaiue et les fables. 2 vol. grand in-18. Paris, Calmann-Lëvy. 
Picciota, ln-16. Paris, Hachclle. 

Scènes et portraits. choisis dans les mémoires authentiques, pat de 
Lanneau. 2 vol, iu·~6. lu. 

Victor Hugo. Grand in-18. Paris, Calmaon-Lévy. 

Dictionnaire d'étymologie française. Grand in-B, Bruxelles, Falk. 

Fables. Graoù in-8. Bruxelles. Lcbègue el C••. 

Lettres choisies. lu-B. Bruxelles, Desclée, De Brouwer el Ci•, 

Lettres choisies, avec notes et éclaircissements historiques. Tours. 
A. Caltier. 

L'enfance de Vlctor Hugo, avec une analyse complete et des trag­ 
ments d' lrtaméne et de ses premières poésies inédites. Paris, 
Hachette et Ci•, 

Contes choisis de Charles Nodier. Edition revue pour la jeunesse 
avec introduction et notes. Portrait par A, James et 420 compo­ 
sitions de F. Besnier, 6• édition. Paris, A. Picard et Kaan. 

1.0 foyer IJrolon, 2 vol. in-f S, Paris, Calmanu-Lévy. 

Un philosophe sous les toits. Tn-t8, Id. 

Au coio du (eu. ln-18. Id. 

LPS soirées de Meudon. l11-18. ld. 

La littérature franç~ise depuis la formation de la langue jusqu'à nos 
jours. 3 vol. in-!l, divisés en slx cours. Paris, Delirgrave. 

10,00 

5.50 

o.oo 
,!,5.00 
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i.00 

3.50 
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t.00 

1.00 
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NOlll8 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES, 

PRIX 
PA.!\ 

EXl!!IPLAlR!l 

Staël (M"'• de). 

Id. 

Id. 

hl. 

Slainlein saalenstein 
(Comtesse V. de). 

Stapfer (P:). 

Id. 

steeg. 

Stiernet (J.-B.). 

Sully-Prud'homme. 

Id. 

Taine. 

Theurlet. 

Id. 

Id. 

I<l. 

Id. 

T1ssol (V.). 

Töppfcr. 

Ici. 

lel. 

Id. 

Valentin. 

Van Doorslaer, 

Van Hollebeke. 

V cuillol (L.). 

Id. 

Vigny (A. de). 

Id. 

Villemain. 

lel. 

Id. 

ici. 

De l'Allemagne. ln-18. Paris, Garnier. 

Corine. inrs. Id. 
Delphine. ln-t8. Id. 

De la littérature. Grand in-18. Paris, Charpentier. 

Poésies précédées d'une préface de M. A. Thiernesse, lu-IS. Paris, 
Fischbacber. 

Racine el Victor Hugo. In-f S. Paris, Colio. 

nlolière et Shakespeare. In-,16, Paris, Hachette. 

Morceaux choisis do Viclor Hugo. Prose. Poésie. 3 vol. in-16. Paris 
Delagrave. Se vend séparément. ' 

r.a littérature française au XVlI0 siècle. In-8. Imbrechts, 

Stances et poésies. Petit in-12. Paris, Lemerre. 

Poésies. Petit in~42. Id. 

La Fontaine et ses fables. In-16. Paris, Hachette. 

Le chemin des bois. Le bleu et le noir. Petit in-i 2. Paris, Lemcrre. 

Le livre ùe la payse. Jardins d'automne. Petit in-12. Id, 

Les enchantements de la forêt. In-S illustré. Paris, Hachette. 

Nos oiseaux, Grand in-S, Patis, A. Picnrù et Kaan. 

La vie rustique. Compositions et dessins de L. Lherrnltte. Id. 

!.es poètes du foyer. ln-8. Paris, Delagrave. 

Nouvelles genevoises. In-16. Paris, nacbette. 

Le presbytère .. Iu-f ê, Id. 

Réflexions et menus propos. In-16. Id. 

Voyages en zig-zag. 4 vol. io-18, illustrés d'après les dessins de l'au- 
teur. Paris, Garnier. 

Premiers voyages. 
Nouveaux voyages. 

Rédemption. Poème antiesclavagiste en six chants. In-B, Bruxelles, 
Lebègue et ci•. 

Pettles lettres d'un provincial. lr.-12. Bruxelles, Desclée, De Brouwer 
et C1•. 

Morceaux choisis de poètes belges. ln-8. Namur, Wesmael-Charlier. 

Les Pèlerinages de Suisse. In-8. Tours, Mame et c1,. 

Rome el Loretle. Id. 

OOuvres complètes. 7 vol. grand in-t S. Pa ris, Calmann-Lévy. 
Chaque volume se vend séparément. 

OEuvres complètes. Edition in-B. Id. 7 vol. Id. 

Cours de littérature française, moyen àge et XVII1• siècle. 6 vol. 
in-12. Paris, Didier. 

Tableau de l'éloquence chrétienne au IV• siècle. lu-12. ld. 

Choix d'études sur l~ littérature conternporaiue. In-12. Id. 

Eludes de littérature ancienne el étrangère. In-12. Id. 

3.00 

5.00 

5.00 

5.50 

3.50 

3.50 

e.so 
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N01t18 
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AUTEUHS 
'flTHES DES OUVRAGES. 

PRIX 
UR 

RXEMPUIRE 

Vilh:maio. 

ltl. 

Voguë (de). 

hl. 

Voltaire. 

Id. 

WeiS6. 

Id. 

Wilmolle. 

Xi*il 

A teen (L.). 

Allaeys (L.). 

Andries&cn (P.). 

äntheunie. 

Bal. 

Bauwens (Docteur 1,.). 

Been (Joh. 11.). 
(Hendrik IIben). 

Been (J.). 

B,•els. 

Id. 

hl. 

Bel paire tE) rt Hilda 
nam. 

Bientjes. 

IJil derdijk, 

hl. 

Boerman (J.), !{nip (K.) 
cl Schuring (11.) 

Bogaers, 

Discours et métanges littéraires, In-12. Id. 

l.a trihune moderne. Chateaubriand. 2 vol. in-S. Paris, Calmann- 
ï.évy. 

Heures d'histoire. In-18. I'oris, Colio. 

Spectacles contemporains. Io-18. [ù. 

Commentaires sur Corneille. ln-18. Paris, Firmin-Didot. 

Lettres choisie>'. 2 vol. in-18. Paris, Garnier. Chaque volume se venù 
séparément. 

1 Essais sur l'histoire de la littérature française. Grand in-,f 8. Paris , Calmann-Lévy. 

Le lhéAtre et les mœurs. Grand in-18. Id. 

Le Wallon. In-18. Bruxeltes, Rozez. 

Langue et littérature néerlandaises 

Verz~n. Amsterdam, L.-J. Veen, Eerste deel. 
Tweede deel. 

D,: kostschool van Meneer Beer. Petit in-8. Leiden, Brill. 

lletWeslland in den Franschen Lijd. Ypres.Callewaert-üe Meulenaere. 

Op Markr.s tein , l'ilet platen. Vierde druk. Amsterdam, Van Holkcma 
en WarenJorf. 

Uil hel hart. Liederen en gedichten. ln-~:!. Gand, Hoste, 

Yerklarend woorden hoek der Ncderlamlschc taal. Gand, Siffer. 

Iwein van Aalst. Geschiedkundig verhaal. Vijftlc druk. 111-S. s Iost, 
Van de Pu tte-ûoossens. 

Baasje en Witkop. Twee zeemanszoons. Tweede druk. Met 
8 Illustraties , Gand, A. llerckenrath. 

MaPrten Harperls. Tromp. Een zeemanszoon uil de f7J• eeuw. 
Tweede geheel omgewerkte druk. J\lrl ':fö platen. Amsterdam, 
L. Veen. 

Camera obscura. Pelîl in-8. Anvers, Smeding. 

Gedichten. In-12. Leiden, Sijlhoff. 

Verscheidenheden meest op letterkundig gebied. Petit ln-8. 2 vol. 
llohn. 

WonclHland. Verlellingen. I à VI. Tweede druk. In-B, A.lost, 
De Seyn-verhougstrsete, 6 vol. à 

Hans Sterk, de Olifanljager. In-B, Id. 

Bloemlezlng uil zijne gedichten, door Van Violen. In-8. Haarlem, 
Cohen. 

Twee treurspelen. Floris de Vijfùe en Willem van Holland, ~ vol. 
in-18. Gnud , Hoste, 

.Naluur l'II school. Eerste jautgaug. Gorinchem, Noorduyn en zoon. 

Gczarnenlrjke dichtwcrken . 2 vol. l'clil. in-8. Haarlem, Tjeenk 
Willlnk. 

15.00 

5.50 

3.50 

?.00 

5.00 

ö.50 

3 50 

1.25 

2.00 
2 00 

2.65 

2 00 

1.75 

4.50 

ö.00 

2.50 

2.60 

5.21i 

5.50 

10.50 

0.8~ 

2.50 

5 50 

1.20 

6.00 

f0.00 
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Besboom-Toussaiut. 

lil. 

Id. 

ltl. 

hl. 

Id. 

Braots (&!.). 

Brill. 

Id. 

Husken-lluel. 

Id. 

Id. 

Id. 

Cammaerts (E.) et Van 
den Bon eu (C.). 

Claes (O.). 

Coens, 

Censcienee ( 11.). 

IJ. 

Id. 

lil. 

Id. 

Id. 

I,I. 

Id. 

l11. 

Jrl. 

lil. 

Id. 

hl. 

Id. 

hl. 

ltl. 

lil. 

lil. 

De Triomf van Pisani , Eene v,:rMHnr, aan de kaptafel. Amsllmlam, 
Bolle. 

f.:ene kroon voor Karel den Stouten , Ar11sler1bm, Bolle. 

Don Ahho111lio Jl. 2 ml. Id. 

Langs een omweg. 2 vot , Id. 

De verrassing van Hoei in 1505. Id. 

liet Huis Lauernesse, Id. 

~lajoor Frans. Petit in-S. Id. 

Germaansche llcldenleer. lrr-!!. Gand, Silr~r. 

1 Ne,forlaodschc Spraakleer. 2 vol. i11-IS. Lelden, Brill. 

•. 5Lijlleer. l n-8. Id. 

Romans. Kl. in-B. Haarlem, Tjeenk-Willink. 

Litterarische ranrastën. 2~ vol. in-8. hl. 
Par volume. 

liet land van l\uhens. Post 8. hl. 

lll!l land van Rembrandt. Goedkoope uitgaaf. 2 vol. Pust 8. ILI. 

Guitlo Gezelle , Poèmes choists (181$8-180!>). Traduits du llamaud , 
G1·. in- 18. Louvam, C. Peeters. 

Gemengde taal- en letterkundtge aanmerkingen. Gand, Siffi-r, 

Tienden van den Oogst. G,idichleo. A lost, De-Sc yu V1:rhoug~lröelt•. 

De Omwenteling van t8;:i0. In-H, Bruxelles, Lebëgue el Ci•. 

0~ Geldduivel , In-8. Id. 

Geit! en Adel. i»-s. Id. 

De koopman van ,\nlwerpcn. ln-B. Id, 

Simon Turchi. l11-8. IJ. 

De Burgemeestèr van Luik. 111-S. Ji!. 

Bella Stock. ln•8- lil. 

A vomlstouden, In-8. hl. 

De Leeuw vau Vh1a111lere11. In-S, Id. 

Ile Keus de, Harten, Mel platen door Ed. Dujardin. ln-8. Id, 

De Burgers van Darlingen. ln-8. Id. 

Ee11e O Ic reel. !\lel platen door Ed. D11jar1!in. ln 8. Id. 

Moe,lcrJob. Met platen door Ed. Dujardin. In 8, hl, 

De Gb rigaard. hl 8. ltl. 

Baas Gansendonck. ln 8. 1,1. 

Ecne verwarde Za;, k. ln 8. 11I. 

Een Zeemans huisgezin. ln 8. Id. 

Schandevrees. ln 8. lil. 

De Plaag tier dorpen, ln 8. hl. 

1.50 

2.50 

2.50 

5.00 

,LOO 

5.ï5 

4.00 

s.eo 
1 •• <)" ;.,._;, 

5.ïä 

3.00 

4.00 

!L50 

1.50 

~.50 

1.00 

2.50 

2.50 

2.W 

2.äO 

2.50 

2.:iO 

2,7:j 

1.00 

2.1;0 

i.00 

LOO 

LOO 

1.00 

LOO 

1 q,· . _;:i 
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Con-cteuce (IJ.). l llc;t G<:luk van rijk li: zijn. ln 8. lil. 

Id. De arme Eclelman. lu 8, Id. 

111. 1 Mensch•:nb!oe<I. ln 8. Id. 

Ici. De lliinner.a111;er. Ir! 8. Id. 

Id. Koning Oriand , Blinde Rosa. ln 8. Id. 

lil. Een Slachtoffer der llfoederlir.fde. E· n Slem uit hel Gr:lf. ln 8. !tl. 

ld. 1 Gra:af Hugo van Craenhove. ln 8. M. 

Id. Bavo en Lieveken. ln 8. Id. 

hl. 1 Oe Loteling. ln 8. Id. 

Ici. Oc Baanwa-hter, ln 8. Id. 

Id. Mcnr,elinr,en. ln 8. Id. 

Id. OOu vr. s corn plètes(F.. 11.(.) ln-18. Paris, Ca Iman n-Lévy, Cbaque volume. 

Lievevrouw- Ons VaJerlancl. Teekenlngen van E. Roela111, Gand, Yanderpoorten. 
Cöopman (Il ) . 

lel. 1 Voorbeen en Thans. Tcckeninr,en van Karel Douuelet, Id. 

Curenun.s (E ) . La littérature néertundaise co Belgique depuis 1830. Bruxel.cs, 
L. Krijn. 

Id. l ne NeJerlanclsche Letterkunde in Bcl:,ië sedert 1830. Vertaald 
cloor l.éo K1·ijn. Id. 

Courlmans liet g,•schenk van den .lar,cr. Nieuwe druk met portret en ei-ne 
Geh. Berchm.u,s. i11lficling. Alo~t, De Sey11-Verho111:s1raet~. 

Ici. We.ktn. H vol. in 1:!. Ici. Chaque volume se verni séparément, 

Cremer. Novellen en ver tell in gen. ln 12, Leiden, Sijthort. 

Id. Over/Jetuwsche novellen. to 12. Id. 

Da Costa. Kompleele Gedichten. 3 vol. Id. 

H,wms (S.). Gedichten. ln-8. Alost, De Seyn. 

Id. Voor twee Vaders. Gr. in 8, avec {;l'arnre,. Id. 

lrl , Schetsen en Vertellini;cn. 2 vol. in 8. Id. 

De Cock (J ). Uil de Beistesch. Tweede vermeerderde druk. ln 12. Louvain, 
Keurhoekerij . 

De Groot en llijkcns. ! Nederlandsd1e letterkunde. Sehijvers en sehrijfsters d-r laatste 
eeuwen. Grocuinr,eu, \VoJlers. 

Eerste deel. l'\egende, zeer vermeerderde druk. 
Tweede deel. Nc:ge11de. zeer verrneerder.Ie druk, 

Ici. 1 Netlerlandschc 6chrijvers en schrijfsters. Proe,rn uil hunne werken, 
met lwknople biog1·i.1phid:n en portretten. Vierde, uiigebreide 
druk, Ici. 

Id. illocmlezini; uit de schrijv e,-9 der laatste eeuwen. !! vol. in 8. Id. 

De Kinder , De Hord van den Langen Wapper. Anvers, De Vrcese. 

Id. \'erhalen, Id. 

Demers (Dina). Eeoit, Dochlerlje. Anvcn,r Opdebnek, 

Id. Op Wols ken. Pcntcckcoing,:;u van E. Van Off el. lel. 

ne Mrycrc (V.). Loni;s den stroom. lu s·;, Alost, De Seyn-Verhougstrael(', 

1.00 

LOO 

1.00 

t.00 

i.00 

LOO 

U:iO 

S.00 

5.00 

t.25 

0.80 

1.00 

1.00 

6.00 

:!.50 

1.00 

'2.00 

8.00 
8.00 

8.00 

8.00 

!.60 

:LSO 

t 75 

3 :;o 
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De ltlonl (Pol). 

Id. 

Id. 

Jd. 

!tl. 

Id. 

De Ill ont (Pol) 
et De Cork (A.). 

De Saeyer (E.). 

Id. 

fd. 

De Seyn . 

Dr Veer. 

De Vries et Te Winkel. 

Eelcoo Verwljs . 

Franck. 

Geel. 

Geircgat(P.). 

u. 
Geulle (Guido). 

Ili. 

Id. 

Id. 

Gorter. 

llaerynck. 

Ha lier von Ziegesa r. 

Id. 

Id. 

Ilans (A.). 

Ilelmans (T. 1. 
et Thijsse (J .), 

Id. 

Id. 

Op mijn Dnrpken , Achl vertellingen. Anvers, Smeding. 

Bloemlezing uit de Nederlanusche dichters van Hooft Int op onze 
d,1gen. Gr. in 8. Gand, Hosie. 

Gedichten. ln 113. Id. 

Koppen en Busten. Aanteekeniogen over dr. Kunstbeweging van 
dezen tijd. ln 8. Bruxelles, Lamertln . 

Vïer leg-enden. Gand, Yanderpoorten , 

Drie groote Vlamiugen . Hendrik Conscience. Jan van Beers, 
Peter llcnoit, met vier portretten versierd. ln 8, Bruxelles, 
J. Lehèr,ue el Ci•. 

Inleiding tot de poëzie. Schets van een moderne poëtiek, in vier 
ho1·k1,11 ; met port rellen. Groningen, W otters. 

Zoo vertellen deVlamingen. Ten hr.licvP r.n gerieve n111 d1: Waalsclre 
Schooljeugd, die 1$il~rne Nederlandsch wil leereu. l'1:nle1 keningen 
van Edmund Van Otïe]. Gand, Vanderpoorteu. 

Ons Vaderl~nd. Ten dienste van huis en school. 2 vol. ln 8. Alosr , 
De Scyue-Verhougstraete. 

Historische verhalen. Ten dienste van hui; eu school. ln 8. ld. 

Geschiedkundige lafereelcn. fen dienste van huis en schoot. ln 8. J,J, 

Onze Ylaarusche diehters van 18:50 tot 1\J05. ln 8. Id. 

Trou-Illngh voor hel jonge Holland. ln 8. Auvers, Smeding. 

Woordenlijst voor de spelling der Nederlandsche taal. ln 8, toile. lil. 

niiddelnederland5clte dichters . .J vol. Gr. in 8. Zutphen, Tbieme. 

Etymologisch Woordenboek der Nederlandsche taal. La Haye, 
!llarliuus Nl'.hoff. 

Onderzoek en phantasic. ln 8. Leiden, Van der Ho eek. 

Verhalen voor jonge Iiederi, 2 séries. Gand, vuylsteke . Chaque 
série séparément. 

Yo'ksverhalen. 4 vol. Id. Séparément, 

Van den kleinen hertog. ln 8. Roulers, De Meester; 

UilstapindcWarand~. ln8. ltl. 

De Doolaards in Egypten , ln 8. Id. 

Verzen. 5 vol. petit in 8 carré. port. hors texte. Anvers, L. Smeding. 

Lcuer kundige studiën. ln 8. Amsterdam, Yan Rampen. 

Jean Doemlale, zijn leven, zijne werken en zijn lijd. ln 8. Gand, Sifler. 

Van m'jn eigen. Gedichten. Anvers, Busehmann. 

l\ollo Van Moerland, Tooneelspet in vijf bedrijven. ln 8. Gaud, 
A. Silfor. 

Theodoor Kërner's leven en werken. Jozef lleyderich . Toni. Zriny . 
Vertaalt! naar het duilsch , ln 8. li11ml, A. Siffer, 

Antwerpsche Verhalen. Antwerpen, Opdehcck. 

l11 sloot en pins. Met platen. Derde uitacbrcitle druk. Amsterdam, 
W. Versluys, · 

Door het Rietland. Mel platen. IJ. 

ln hel bcsch , l\lct 125 teekcningeu. hl. 

3.00 

5.00 

3.50 

2.00 

2.23 

!LOO 

1. 7,i 

2.:i0 

1. ':!;; 

1. 2;; 

6.SO 

,LOO 

5.60 

18.75 

22.00 

5.fö 

0.80 

0.50 

0.75 

UiO 

UîO 

s.so 

5.00 

,LOO 

':UO 

5.00 

2Ji0 

2.50 

2.li0 

:!.GO 
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lleimans (T.) 
et Thijsse (J,) 

Id. 

Hermans (G.). 

Id. 

Jlil-1 (H.). 

lliltla 11am. 

Id. 

fü.f11ijk. 

Il ooft. 

Jonathan. 

lonckhloel. 

Kalft'. 

Id. 

Kicvet (C.). 

Kramrr,. 

Kuipers. 

ltL 

Lcdeganck (Karet), 

Id, 

Id. 

Id. 

Léopold. 

Love:ïng(Ros enVirr,.) j Gedichten. Post 8. Gand, Hoste. 
Id. 

Lovclil1g (V.). 

Irl, 

Id. 

Id. 

ld. 

Id. 

Manhave. 

Mélis (Il.). 

Minnat!rl. 

fiel en Dennen. Met platen. 111. 

ln de Duinen. Mel teekenlngen , Id. 

Wereldeinde. ln 8. Bruxelles, De Vlaamsehe boekhandel. 

Verzamelde opstellen en gedichten. ln 8 _ Id. 

Liederen en gezangen voor groote en kleine kinderen : 
Eerste hoek. Kleine in 8. Bruxeltes, J. Lehègue et C1•. 
Tweede boek. Kleine in 8. <Band, A. Slffer , 

Gedichten. ln 8. Id. 

Gedichten, ln 8. Alost, De Seyn-Verhour,straele. 

Geschiedenls der Nederlandsche letterkunde. ln 8. Anvers, Smeding. 

Gedichten. 2 vol. gr. in 8. Amsterdam, Van Kampen. 

Waarheid en Droomen. ln 8. Anvers, Smedlng, 

Beknopte ccschir:denis der Nederlandsehe letterkunde. ln 8. Gro- 
nlngen , W oil ers. 

liet Lied in de middeleeuwen. ln 8. Leiden, Brill , 

Dichters van den ouden tijd. Amsterdam, Van Kampen el fik 

Fulco de Minstreel. Een historisch verhaal uit den tijd van graaf 
Jan 1, met platen van Johan Braakensiek , Tweede druk. Am­ 
sterdarn , Van Ilolkema en Warendorf', 

Nedcrlandsch- Frausch en Frunsch-Nederlandseh wooroenhoek. 
:l vol. sr, in 8. Gouda, Van Goor. 

Blotmlezing uH de Nedeelandsclie letterkunde der XVJld• en 
X V llid• eeuw. Gr. in 8. Amsterdam, Maatschappij c Elsevier». 

Volledig wordeuboek der Nederlaudsche taal. Gr. in 8. hl. 

Dichtwerken. Yolksuitgave. In-B. Gand, Vuylsteke. 

Gedichten, met eene levensschets des dichters, door prof. Ileremans. 
1 n 8. Gand. Hoste. 

Gedichten. Yolksuitgave. In 18. Jù. 

Volledige dichtwerken, met ,4. portretten. ln-8. 3.i, druk, Alost, 
He Seyn-Yerhougstraete. 

Hoofdpersonen uit de Ncderlandsche letterkunde. Avec 36 poe-traits, 
Groningen, Wollcrs. 

Nieuwe uovellcn. Id. 

llel heofd van 'Lhuis. Id. 

Polydour en Theodoor. Id. 

Oc Sledevaart. Id. 

Spinnekop. Id . 

. Iusljutje. Id. 

Jongcczellcn tevens. In-8. atost, De Seyn-Verhougstraete, 

Beknopt Nederlandsch woordenboek. Anvers. Smeding. 

Uil het Noorden. ln-B. Anvers, Oe Vreesc. 

Nedcrlandsch leesboek. Proza t·ll poëzi] der beste Ncderlandsche 
s1:hrijvcrs. 111-8. Gand . Hoste. 

2.:JO 

2.tiO 

2.00 

3.00 

o.n, 
3.00 

3.50 

,LOO 

5.2;i 

21.00 

7.55 

12.75 

s.es 

3.00 

32.00 

6 <)>' . _a 

4.00 

LOO 

5.00 

L'.!5 

1.50 

1.50 

u.;o 
1.50 

0.50 

0.50 

0.50 

5.00 

5.40 

t.50 

5,00 
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Minnaert. 1 Dicht• en prozastukjes tier beste Nederlandsche schrijvers. ln-8. Id. 

Muller. D11 Planter van Sint-Domingo. In-B, avec gravures coloriées. Gouda, 
Van Goor. 

Id. lhi Robinson van .!,, Noo.dpool. Petit in-B, avec 1:r,1v. coloriées. Id. 

Mullalul!. . Mu. Havelaar. Post 8. Amsterdam, • Elsevh-r 1. 

lil. nloe111lezing uit zijne werken, door lleteï-e. Post 8. lil. 

Id. Vor,tcnschool. Post 8. hl. 

Nolel ile Brauwere, l'oi'zij 1m leuerkritiek. In-8. Alost, De Seyn-Vcrhour,slraete. 

Pauwels. Letterkundige sl11:l'ë11 en schetsen. l11-8. Anvers, Yan-Os-De Wolf. 

Pée (J.). Moderne Sprookjes v:111 Baumhach. ln-8. Gan1I. V:uulcrpoorlen. 

Perk pacques). Gedichten. Petit in-B. Anvers, Smeding'. 

Pleltinck (Leop ). Siudifa1 over hel leven en de werken van Karel vau Mander. Gand, 
l.elraert, Siûer. 

Poirters [Pater). 1 Ernst en l.uim. l.llnemlr;r,ir,g uil Pater Poiriers il oor Salsmans, J. 
Ju-8. Alos!, Ile Seyn-Vcrlwu1;straetc. 

Polgieter. Proza. 2 \'OI Petit in 8. ltaarlem. Tjeenk-Wllliuk. 

hl. Puézij. 2 vol. Petit in 8. Id. 

Prennu (L. ). Verhandclin1; over het nul v.111 de zuivere uitspraak dsr Ncùer- 
landsche taal. Gand. A. Sifler. 

Rodenbach (A.). Gudrun. Spel in vijf hcdrijt31•11. Petit in 8. Gaud, Herckenralh. 

Roosei (Max.). Nieuw Schetsenboek, Petit in 8. Gand, Hoste. 

Sabhe (J.). ln memoriam. Peter s~ucit, zijn leven, zijne werken, zijne betec- 
kenis. Gand, Nedertandsche boekhandel. 

Sabbe {M.). 1 Aan Iu-t Miunewater. Br111;,;che schetsen met etsen en penteeke- 
uingen van, Emile Reuders, Auvers, Nedertauusche hoekhanrlel. 

Id. Hel leven en tie werken van Michel De Swacn. Bruxelles, llayez. 

Id. De Filosoof van 't Sasbuis. Bussum, Van Dishneck. 

Sanders-VaH Loo. Junge Watcrratle11, met een voorwoord van Pol ile Mont. Anvers, 
(A.-W.). Devreesc. 

Schaepman. 1 Ai;ia Sofia. Utrecht, Van Rossum, 

Simons. Bowulf, Anv,losaksisch epos, vertaald in staf, ij men. Grand in 8. 
Gand, Slffer, 

Sleeckr, Werken. 9 vol. in 8. Gand, Hoste, Chaque volume. 

Id. Keurhladzijtlcn uil zijne werken. Alost, De Scyu-Yerbougstraete. 

Smits (Oude Heer). Clementine. lloelants. 

Id. Afdrukken van indrukken. Id, 

L7ti 

,LOO 

:5.:iO 

2.ï;i 

2.:iO 

t.50 

2.UO 

2.00 

f ~,· • 1.) 

10.00 

10.00 

2.50 

7.00 

1.50 

2.ti0 

1.25 

5.00 

'.!.50 

1.GO 

2.m, 
4.00 

Id. 1 Brieven en uitboezemingen. Id. 

Slamf)erius(J.). Ons genoPrren 1. Pas verschenen nieuwe meisjesboeken. Amsterdam. 
J,., Vee1L 

Stinissen \J.). 1 1':en Vl~nmscb album, voor de VJaamschu jeugd, met peuteckeuin- 
gen van A. Van Neste , Anvers, Devreese , 

Tcdinavan Practisch woordenboek. Engelsch-Nederl . en Ncdcrl.~Engelscb. 
Berkhout. Gand, Ilustc. 

Ten Brink (Jan). Romantlsche werken. il vol. Leiden Sijthoff. Chaque vol. 

1.50 

1. 75 

1.50 

1,tiO 

2.GO 

LOO 

-i.00 

LOO 
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Terwey , 

Tollens. 

Tony (Anion Bet·gman) 

hl. 

Van Ackere (llfov.). 

Id. 

Id. 

IJ. 

Van Beer, (J ) . 

Van Cuyck (!•".). 

Van D.1le. 

Van deu Berr,h (F.). 

Id. 

Van den Wet:he (F.). 

Van Droegen hroeck . 

111. 

Id. 

lil. 

Van Duyse (I'.). 

Van Eeden , 

Van Hall (J.). 

Van Hellen. 

Van Kalken (Il.). 

Id. 

Van Koetsveld , 

Id. 

Van Laeken (L.). 

Va11 Lenncp. 

1 tl. 

Id. 

Jù. 

Id. 

Id. 

Bibliotheek vau Ne,lcrlandsche letterkunde. Groningen, Wolltirs. 
7 votum, chacun. 

Dichtwerken. -i vol. ln-8•. Anvers, Smeding. 

Ernest Staas, advocaat. ln-8·•. Gand, nerkenrath, 

Verspreide schetsen en novellen, Petit in-8•. Gaiul, lloste. 

lllaJelieven en avondlampen. tn-s-. lil. 

Nieuwslegedichten. ln-8•. Id. 

Najaarsvruchten. ln-8°. Id. 

Jongste dlchtbundel. Alost, Oc Seyn-Yerhcugstraele. 

r.cdichten. ~ vol. kl. io-8•. Gand, Hoste. 

ln dien 'I'ijd, Hérin neringen van een r,cw1:ze11 An!werp;chen school- 
knaap. Anvers , Opdeheek, 

Woordenboek dei· Nedcrlan<lsche taal. In-B«, Anvers, Smedlnr,. 

llollier or tic Boerenkrijg in Klein-Braba111I. Gand, Vuylsl eks. 

Martelaars der vrijheid te Mr-chelen in i798. l\Ialines, Heymans. 

Vreemde Beelden en schetsen, Gand, Vand!>rpoorten. 

Gedichten. In-Ss. Alost, De Seyn- Vl'rliougstraele. 

M;;kamcn en Ghnden, doer Jan r"t.rguut. In-S», 1 tl. 

Spreuken en Sproken, door Jan Ferguut . ln-8°. Id. 

Dit zijn zonnestralen. ln-8°. !d. 

Gedichten. Verzameld en ingeleid door V. de Meyere. I. Uil de 
werken tijdens zijn leven verschenen. ll. Uit tic nagelaten gedich­ 
ten. ln-8• Id. 

De Kleine Johannes. Anvers, Smeding. 

Dichters van dezen fijtl. Zesde onveranderde druk. A111slerdam, 
Van Kampen et fils. 

Vondels taal. Groningen, \Vollers. 

llloemenkrans. ln-Se , Bruxelles, Lebègue et Ci•. 

Herfstbloemen. In-8• Id. 

Schetsen uil de Pastorie van !dastland. Petit in-8•. Cohen. 

FdntasieenWaarheid. Peut in-s-. Id. 

Vlaamsd1 Bloed. Tweede met zorg herziene uitgave versierd met 
penteckeuiugen van i::. Watravens. Anvers, L. Opdeheek, 

De Pleegzoon. t vol. Leiden. Sijlhoff. 

Ferdinand Huyck, i vol, Id. 

E!isaheth Musch. l vol. ld. 

De Hoos van Dekama, 1 vol. Id. 

Verll'llinr,cn. 1 vnl. Id. 

1 

Gedichten en Dramatische werken. 4 vol. Bruxelles, Lehëgue et c-. 
Chaque vol. 

1.25 

i0.00 

2.00 

;;.~o 

2.00 

~LOO 

~-00 

3.SO 

,i.00 

2.:;o 
25.00 

t q,• .~a 

2.00 

Lï5 

0.85 

1.50 

7.00 

4.00 

':!.65 

7.95 

4.00 

1.75 

2.50 

i.00 

1.00 

1.00 

1.00 

1.00 
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NO:t18 
DES 

AUTEURS 
TITRES rms OOVHAGES 

Pl\JX 
PU 

l!XEIIPI.AIRE 

Van Leunep. 

Van Oye. 

Van Puyvelde {L.). 

Vao Hyswijck (Th.). 

Van \'loten. 

Td. 

Itl. 

Van Vyve (M.). 

Vercoullir!. 

Id. 

Venlam. 

Vermandere (K). 

Vermasl {A) 
el Van Meer (H.). 

Ver,I r.u-len , 

Verwen li.). 

Vondel. 

Von Ekensleln (M). 

Vosmacr (f!.). 

W allez (O.). 

M. 

Weruméus-üunlng, 

Winkler (.l11hnn). 

Witlox (J.). 

Albrecht. 

Arnim 
und Brentano, 
Assailly (Il'). 

Auerbach. 

l{eurbladzijdeu nit zij ne werken. ln-B«, Alost, De Sryn- Verhou&­ 
straete . 

Morcenschemer. Gedichten. Gand, Vuyl~t.,ke. 

Alhrecht Uodenlnch, zij Il leven en zijn werk. Amsterdam, 
L.-J. Veen. 

Keus nit zijne r,e,lic'11en. In-3•. Alost, Oe Seyn-Verbour,straetr. 

Bloemleztng uit de :\'ederlandsd1e dichters der XVIII• eeuw. Post 8•. 
Haarlem, Cohen. 

Bloemlezing uit de prozaschrljvers derXYfl• eeuw, Id. 

Bloemlezing uil de prozaschrijvers der XVlll• eeuw. Id. 

Nederlandsche ge-ehiedenis der letteren. Pe1it in-8°. Amsterdam, 
Van Kampen. 

Lanr,s Leie en Schelde Gr. ln-18. Aalst. De s~yn-Verhougstrac!c. 

Al&emcrne inlcilling t,it de taalkunde. Gand, Vuylsteke. 

Beknopt etymologisch woordenboek dct· Ne,lerlonrlsche taal. Gand, 
Vuylslcke. 

Uit de Geschiedenis tier Nederlandsehe taal. Dordrecht, Bevers. 

Van Zon Zaliger, door hem zrlf. ln 8°. Louvain. Krurl1oekerij. 

0111.r. slandheclden 1. Provinciën A11tw11rpen en Lirnhurg , Penteeke­ 
nin1;1·n door Alf. V,111 Neste. Gand, Vauderpoorten. 

Jozef in Dothan , Studiën over Vondel. Gand, Silfer. 

OeZouaafvan Mal,kolf. Een verhaal uil den Krimoorlor,, Geïllm­ 
lrcerd met 60 fraaie platen. Gr. in 8<>. Amsterdam. Oalmeyer. 
(E. M.) 

\V1,- ken nilr;r.geren door J. van Len nep, herzlru door J. IL \V. 
Unger , 30 vol. Leiden, Sijlhoff. Chaque vol. · 

Vrede den arme, Vertaald door E. Soens. Ypres, Callewaert­ 
De Meuli·naere. 

Vor,els van diverse pluimage. ln 8°. Zonder illustraliën. Leiden, 
Sijlhoff. 

Germnausche beelden uit de lleldcn·,a[Jen. Anvers, Ni·derlandsche 
Boekbundel, 

La poésie néerlandaise contemporaine en Belgique. Tournai, 
vasscur-üetmer, 

Binnen en buiten boord. Rotterdam. Holle. 

De Nederlandsche geelacbtsnamen. Gr. In 8°. Haarlem, Tjecnk­ 
Willink. 

Frnncis J. Finn.jongcnsüjpen naar" New Paces and Old •· Aalst, 
De Seyn-Yerhougstraete, 

Langue et littérature allemandes. 

Die Eroherung des Nord pols. ln Bo. Leipzig, Batdtenschl , 

Des K11,1be11 Wundrrhorn. ln 80. Uerlin, Grote. 

Les chevaliers poètes de l'Allemagne. ln so. Paris, Perrin. 
La seconde mère. Gr. in 80. Parie, Gedalge, 
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NO:nS 
l)ES 

AUTEUHS 
TlTHES DES OUVBAGES. 

PRIX 
P.lll 

UEllPI.AIRE 

Barfus. 

Becker. 

Bodenstedt. 

Bossert. 

Id. 

Id. 

Campe. 

Id. 

Chamisso (von). 

Ebers (Georges). 

Jd. 

Erkelcnz , 

1,1. 

Forster. 

Freytag, 

Id. 

Id. 

ld. 

Geihel. 

Goethe. 

Id. 

ld. 

Jd. 

Id. 

Id, 

Id. 

Gotthelf. 

Gottschalt (von). 

Id. 

Grimm [Gebr.}, 

Jd. 

Id. 

llauff(F.). 

Hebei. 

Ilercheubach (W.). 

11I, 

nurch alle Mecre. Stuttgart, Thiencmann. 

Er1Hhlu11gen aus der alten Welt. In so. Leipzig, Gebhardt , 

Lieder der Mirza Schaffy. ln 8•. Berlin, Deekcr , 

Gœthe, ses prédécesseurs et. ses contemporains. In 16. Paris, 
Hachette. 

Gœthe cl Schiller. ln Hl. Id. 

La littérature allemande at! moyen ;}rç~ et l'origine de l'épopée 
rrmnanique. ln 1.6 Id. 

Entdeckung von Amerika. Lelpzig , Gehhardt. 

Robinson. 2 tomes rel. en 1 vol. ürunswick , View cg. 

Gedichte, Leipzig, Fock. 

Erryplischc Königstochter. 15 vol. in 8. Stull.rçart, llallherger, 

Die Fran Burrrcrrndsterfo. 11180. Id. 

üeutsches l.esebuch , 1. ln So. Cologne, Dumont-Schauberg, _ 

Id. II. Id. 

Ansichten rom Niedcrrhein. Ueclambibliolhck. 

Soli und Haben, 2 vol. Leipzig, llirzel. 

me verlorene Handschrift.~ vol. Id. 

llilder aus der deutschon Vr.rgangenheil. -i vol. Id. 

Uilder aus neuer Zeil. 1 vol. Id. 

Gedichte. ln 8. Stuttgart, Colla. 

AusgcwählleMeislc1·werlœ. i vol. in 12. Id. 

I'orquaro Tasso. Id. 

Faust, Stuttgart, Colla. 

Egmont. Id. 

Goctz von llc1·lichinge11. Halle, Hendel, 

Hermann und Dorothea. Id. 

lphigunle auf Tauris , Id. 

Werkc. 10 vol. Berlin, Franeke , Chaque vol. 

Die deutsehe Nationallitaratur dt>S HJt•11 Jahrhucderts. 4 vol. in 8. 
Breslau, Trewendt . 

Poetik, die Dichtkunst und ihre Formen. 2 vol. in 8. Id. 

Yertellingen , naar hel dultsch, door E. tie Saeyer, Alost, De Seyn- 
Yerhougsn-aete, In 8. 

Sprookjes. I en Il samen. ln 8. Id. 

Contes choisis In 16. Paris, Hachette. 

Lichtenstein. Stuttgart, Colla, 

Schatzkäatleiu , ln 8. Ackermann. 

Zes vaten guud , 1n 8. Yertaald uit hel duitsch , Alost. De Seyn­ 
Yerhuugstraete, 

Soldatenleven , verhaal \'OOI' het volk en jeugd. Id. 
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AUTEUHS 
TITHES DES OUVR.AGES. 

PHIX 
P.1.11 

ElCE~IPl,AIRI~ 

Herchenhach (W.) 

Id. 

Id. 

Ill. 

Iler,ler. 

Ile riet (B.). 

Heyse. 

Humboldt [von), 

Kinkel (G.). 

Kleist (li. von). 

Kluge. 

hl. 

Knoest und NoJ,,n. 

Koch. 

Kohlrausch. 

Kön(r,. 
hl. 

Körner. 

Laveleye (de). 

Lenau. 

Lessing. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Li eh ten berger. 

Lin nig. 

Marlitt (E.) 

Id. 

Id. 

Palleske, 

Platen (von). 

lledwitz(von). 

Bij de Vlaamsche zeelieden, verhaal voor volk en jeugd, Alost, 
De Scyn-Vcrhougstraete. 

Tien jaren l usschen snecu w en ijs. In 8. Id . 

A11derF011 de Zeereover, verhaal voor volk en jeugd, naar het 
IJuilsch. In 8. Id. 

Miralda. Eene Cf)isoùe uit tlPn vrijheldsalrijd van Cuh:i tegen Spanje. 
Verbaal voor volk en jeugd, naar het Duitsch, ln 8. Id. 

Werke zur schonen Literator. 5 vol. Stuttgart, Co!la. 

Wahrheit und Dichtung, Halle, Handel. 

Novellen. o vol. Stuttgart, Colla. 
Brief au eiae Freundin , ln 8. Leipzig, Brockhaua, 

Gedichte. 2 vol. Stuttgart, Colla. 

Werke. 2 vol. Id. 

Etymologlsch-Wörterbuch der deutschen Spracho , Leipzlg , 

Geschichte der dcutschen Nationaltiteratur, Bonde. 

Praktisches Wörterhuch. Deutseh-Niederländiseh und Niederlün- 
dlsch-Deutsch. Gand, Hoste. 

Deutsehe Lileralurgeschichle. Leipzig, Göschen. 

Gesehlehte der Deutschen. Lelpzlg , Hahn. 

Literargeschichüiche Mustersammluug. Lelpzig , Teuhner. 

üeutsehe Llternturaeschlehte, 1 vol. in 8 illustré. Bielefeld und 
Leipzig. Vdhagen und Klasing. 

Ausgewi:lhlle poetische Werkc. 2 vol. Leipzig, llesses. 

Les Niebelungen. 2 vol. in 18. Paris, Marpon el Flammarion. 

\Verke. 4 vol. reliés en 2 vol. Stuttgart, Colla. 

Minna von Barnhelm. Leipzig, Göschen. 

Fabeln in Versen und Prosa. Id, 

Emilia Gafotti. Id. 

Nathan der Weise, Id. 

Laokoon, Id. 

Hamburgische Dramaturgie. Id. 

Dramaturgte de Hambourg. Trad. de Crouslé et Suckau. ln 12. 
Paris, Didier . 

Les Poésies lyriques de Gœthe. In 16. Puis, Hachette. 

Dentsche Sprachlehre. Paderborn, Scboeningh. 

Beichsur1lfin Gisella. Stuttgart, Union. 

Das Geheimnis der alten l\lamsell. Id. 

Golde Eise. Id. 

Schillers Lellen und Werke, Stuttgart, Krabbe. 

Werke. 2 vol. Stuttgart, Colla. 

Amaranth. Mayence, Kirchheim. 
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DU 

AUTEURS 
TITRES DES OUVHAGES. 

PRIX 
PAR 

EXEMPLAIRE 

Uichter. 

Rückert, 

Id. 

Sclwrlf 10r P.). 

Sdu:ffd. 

Scherer (Wilhelm). 

Schiüer, 

Id. 

Id. 

hl. 

u. 
lù. 

5chmitl. 

!11. 

hl. 

Schwab. 

Schwartz, 

Sigwall (C.). 

Simrock. 

Id. 

Id. 

Id. 

Snijder (J.) 
et Dijkstra (B.). 

Uhland. 

\'an Dissel. 

Vieholf. 

Id. 

Vilmar. 

Weber. 

Deutsche Sagen. Leipzlg , Brandst itter , 

Ge1lichle. ln 8. Francfort, Sauertänder. 

Weisheil des Brahmanen, Leipzig. Hirzel. 

Deutscbes Lehr- und Lesebuch fur höbere Schulen, Insbesondere mr 
die otteren Klassen de.r Lehranstalten des mittlern Unlerrichts. 
ln 8, 2• éduion, Yerviers, Hermann. 

Der Trompeter von Sackini;en. Stuttgart, Bonz. 

Gesehiehte der deutschen Literatur. Berlin. W~itlruann. 

Snmtlrcne werke. 2 vol. in 8. Stuttgart, Colla. 

Ansr,~wUh!le Werke. :! vol. in 8. Berlin. llerlct. 

Gtdichte. Stu Ugarl. Colla. 

OEuvres tradultes par Regnier. 8 vol. in 8. Paris, Ilaehetle. On vend 
séparément : 

Tome L Vie de Schiller. Poésies. 

Tome Il, lil et IV. Théâtre. 

Tome V el VI. OEuvres historiques. 

Tomes VII. !lléla11ges, procédés du visionnaire. 

Tome VII. Esthétique, 

La Fiancée ile Messine. ln 16. Id. 

WaHensleiu (sans texte allemand). Petit in 16. Id, 

Verlelli11g1:11. 21 vol. Grand in 18, avec gravures. Leiden. Sylhoff. 

1 
Werken vertaald in lwl Vlaamsch. 18 vol. 111 8. Alost, De Seyn­ 

Yerhougstraete, Par volume. 
1 
ûEuHes. 2tl vol. in-12. Tours. Marne et ci• .. 
Oie schönsten Sagen des klassischen Allerlums. Güteraloh, Bertels­ 
mann. 

Sagen und alle Geschichten der Mark Brandenburg. Stuttgart, Colla. 

Morceaux choisis de lluérature allemande. In t6. Paris, Hachette 
cl O•. 

Nihelungen. Stuttgart, Colla. 

Gudrun. Id. 

Das kleine Hcldenbuch. Id. 

Edda. Stuttgart, Colla, 

Ncnes deutsch-nletler ländischus Wörterbuch zum Schulgebrauch. 
lo 12. Amsterdam, Campagne en zoon. 

Gedichte. Stuttgart, Colla. 

D1!11lsche Dichter und Prosaiker von den ältesten Zeilen bis zur 
Gq;e11wart. Ei11 l.es-huch fllr höhere Lchranstaltun. Anvers, 
Ned~rland,che boekhandel. 

l!an,lbuch der Nalionallileratur. Brunswick, Wesletmann. 

Schillers Lehen. Stuttuart, Frauckh. 

Geschich Le tier deutschen Nationallileratur. Marhurrr, Elwert, 

Geschichte tier deutschen Lltcratur. Leipzig. Engelmann. 
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.rwons 
DES 

AUTEURS 
TITRES DES OUVfü\GF..S. 

PRIX 
t.\11 

Weher. 

Werner. 

Wirlh (D• L.). 

Wolff. 

Zschokke, 

hl. 

Id. 

Addison. 

Beecher Stowe. 

Id. 

Beljarne. 

Bret-Harle. 

Browning. 

Bnlwer, 

Bunyan. 

Burvenich (A.). 

Caddcll (C.-~!.). 

Carlyle. 

Id. 

Id. 

Cobham-Brewcr. 

Coleridge, 

Cooper (Fen.). 

Id. 

Id. 

Id. 

lel. 

hl. 

Id. 

Id. 

Jd. 

I 11. 

Drelzehnlinden, in het Vlaamsch overgedicht door De Lepeleer. 
Gand, Silfer. • 

Gluck auf'! Sluttcart, Union. 

Sy11O11yme. Homonyme, Reden~ar(en etc. der Deulsch-Nierleri:111- 
dischen Sprache, Gronin&l'n, J.-B. Wolters. 

Poetischer Ilausschatz. Leipzig. Wicand. 

S:lmtlichc Novellen. 4 vol. Leipzig, Hesse. 

Ausi;ew!ihlle N1>vdltn. Id. 

Humoristlsehe Novellen. hl. 

Langue et littérature anglaises. 

Spectator. Londres, Bohn. 

Uncle Tom's Cabin. ~vol.Leipzig, Tauchnitz , 

La Case de reuete rom. ln 8. Limoges, Ardan! et Ci•. 

Le public et les hommes de lettres 1'.n Angleterre au XVllI< siècle. 
ln 8. Paris, Hachette. 

Tous ses romans. 42 vol. Leipzi~, Tauehnitz , Cha11110 volume. 

Poetical works, 

Works. !5 ml. Lcipzii;, Tauchnilz. Cha11ue volume. 

The pilgrim's progress, Leipzlg; Tauchnüz, 

English ldioms and Colloqniolism. (Words ami phrases of familiar, 
or figurative use, nreverbs, with oricins and equlralents.) ln I'!. 
Gand, llerckenrath. 

Blinde Agnes, vertaald door Daems. ln 80, Alost, De Seyn. 

Crilical and ltliscellaneous Essays. 6 vol. Londres. Chapman Hall. 
Chaque volume. 

On lleroes und Heroworship. Id. 

Sarlor Resartus.Jd. 

Dictionary or phrase aod fJhle. Londres, Cassell, 
Poetical works. Londres. Roulledge. 

The last of the Mohicans. Id. 

The Deerstayer , Id. 

ThePalh6nder. Id. 

Thr. Red llover. Id. 

The Prairie. Ici. 

The Spy. Id. 

Chef;-d'œuvr11. 3 vol. in 8. Paris, Oidot. Chaque volume. 

Les Pionniers. Gr. in 8. Limoges, Barbou. 

OEil ile faucon. Gr. in 8. Id. 

Le dernier des Mohicans. Gr. in 8. Tours, Mame et Ci•. 
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NOBS 
DIS 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES. 

PRIX 
l'.U 

EXEYPL,URE 

Cooper. 

lù. 

hl. 

Id. 

Cowper. 

Defoe, 

Id. 

Id. 

Id. 

ltl. 

Dickens. 

Id. 

Id. 

hl. 

Jd. 

Id. 

Id. 

Id. 

hl. 

ltl. 

Jd. 

Id. 

Id. 

hl. 

Iù. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Disrat:li (8 ). 

Id. 

Dryden. 

Edgeworth (Miss), 

Eliot (G.). 

L'Espion. Gr. in s. Limoges, Ar-dai.l. 

Le colon d'Amérlque. Gr. in 8. Limoges, Barbou. 

Le porte-chaine, trad, de Defaucon11ret. Gr. in IL Id. 

La prairie. Id. 

l'cetlcat wor·ks. Londres, Rouüedge , 

Iiobmson Crusoé. Leipzig, Ta11cl111i11.. 

Avcnt111·cs de Robinson Crusoé. Édit. in 4 avec gravures. Tours, 
ltl:1mc tl C1•. 

Aventures de Hobinson Crusoé. ln 18 avec gravures. 2 vol. hl. 

Robinson Orusoë, Gr. in 8. Limoges, Barbou. 

Robinson Grusoi!. Yertnald door J .-J. -A. Goeverneur, Petit 
in 8, avec gravures. Gand, Hoste, 

Nikolaas Nickleby. 5 vol. Petit in S. Gand, Ad. Hoste. 

Samuel Pickwick , 2 YOI. IJ. 

Nelly. 2 vol. Id. 

Manrtr.n Chuzzlewit , 5 vol. 11.1. 

Olivier Twist. 2 vol. Id. 

David Copperfield. 3 vol. l11. 

Kerstvertellingen , 2 vol. Id~ 

1kt verlaten huis. 3 vol. Id. 

Kleine Dom. ;; vol. Id. 

Londen en Parijs. 2 vol. Id. 

Groote verwachtingen. '2 vol. Id , 

Schetsen van Boz. 2 vol, Id. 

Dombey en zoon. Opnieuw vertaald door Dutric, Doetinchem, 
Missel. 

t\'slly. Opnieuw vertaald door Dut rie, Id. 

Het verlaten huis, Opnieuw .vertaahl door Dutric. Id. 

liet leven en de lotgevallen van David Copperfleld. Opnieuw rer­ 
laald door Lu tric. Id. 

Kerstvertellingen, met 27 illustraliën. Opnieuw vertaald door 
Dutric. Id. 

De nageleten papieren der Pic kwiek-Club. Opnieuw vertaald door 
Dutric. Id. 

Works. 'U vol. Id. Chaque volume se vend : · 

OEuvres. ln-16. Paris, Hachette. Chaque volume, 

llenrieuc Ternple , Id. 

Yeneli11. 2 vo 1. !tl. 

Poetical works. Londres, HoulledBe, 

Popular tales. Londres I Macmillan. 

Adam Bede. 2 vol. Leipzig, Tauchnitz . 
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N0,118 
DKS 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES. 

PRIX 
PUI 

UE.111'1,AIRE 

Eliot (G.). 

Id, 

Emerson. 

Farrat (F.). 

Filon (Aur;uslin). 

Forster. 

Franklin. 

Freeman. 

Goldsmith. 

hl. 

Gray (Th.). 

Guizot. 

Hales. 

Hemans, 

Jlcrrig • 

llettne" • 

Hughes. 

lil. 

lrvin(l W. 

Id. 

Id. 

Kingsley. 

Lamb. 

Longfellow. 

Lewes, 

Macaulay. 

Id. 

Mackay. 

Marry at. 

Id. 

ll!ayne-Reid. 

Mézières. 

Id. 

ld. 

The Mill on the Floss. !-vol. Tauclmltz , 

Scenes of clerical lifc. 2 vol. Id. 

Essays. Bepresentaüve men. Londres, Routledgc, 

st \V iinfricd of de school wereld. Uit het Engelsch, met platen. 
Amsterdam, L. Veen. 

Histoire de la littérature nn1;laise. In-Iû. Paris, Ilaehette . 

Life of Dickens. 2 vol. Leipzig, Tauchnilz. 

0Envres, traduites el annotées par Lahoulaye. tl voi. in-Iû , Paris 
Hachette, ù ' 

Mémoires, t vol. Corrcspoudauee , 5 vol. Essais tie morale, 1 vol. 

Old English History. Londres, Macmillan. 

The Poctica\ and prose works . Londres, Ile-li. 

Le Vicaire de Wakefield. Traduction accompagnée du texte ang'ais 
ln-18. Paris, Garnier. 

Poetlcal works, Londres, Boutledge. 

Shakespeare et son temps. In-12. Id. 

Lo111;er English pocms, Londres, Macmillan. 

Poelcial works. Londres, ltouücuge, 

British classical authors , Brunswick, Westermnn . 

Geschichle der En1;lischen Litteratur. Ur11115wi<:k, Viewer;-. 

Tom lsrown's schuoldays , Londres , Macmillan. 

Tom Brown al Oxford. Id. 

The Sketch book. Lcipzirr, Tauchuitz, 

Tales of the Alhambra. Londres, l\lacmillau. 

Llfe of Washington. 5 vol. 1. eipzlg, Tauchnitz , 

Weslward, ho ! Londres, Macmillan. 

Complete works. Londres, Macmillan. 

Life of Gœlbe. Krabbe, 

Poetical works, avec gravures. Londres, Ilouüedge. 

Essays. Londres, Longmans. 

Lays of ancrent Rome. Leipzig, Tauchnilz. 

A Tllousand and one Gems of English Poetry. Londres, Houtledge. 

Stuurman Flink of de schipbreuk van c De Vrede ». Naar het 
Engelsch door J ~ Goeverueur , Gelltusteecrd door Johan Bra ken­ 
siek , áchtste druk. Amsterdam, Van Ho.kema en W11rcndorf. 

Le pauvre Jack. Trad. ile la Uédoltière , Gr. ln-IL Limoges, 
Barhuu , 

OEuvrr.s. 1G vol. in-16. Paris, Hachette, 

Prédécesseurs et contempora ins de Shakespeare. ln -tG. Id, 

Shakespeare, ses œrvres el ses cuttques. ln-Iû. Id. 

Contemporains el successeurs de Shakespeare. ln-16. Id. 
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Millo11. 

hl. 

Id. 

lion tl·r,ut. 

l\lorley. 

Molley. 

Newman (Ka, dinaal]. 

Pope, 

Shakespeare. 

Id. 

Id. 

ltl, 

Id. 

hl. 

Scott (Waller). 

Id. 

Id. 

Id. 

'"· 
Id. 

Id. 

Id. 

Smiles. 

Id. 

ld. 

Id. 

SwW. 

Id. 

Id. 

Taco De neer (H. ). 

Id. 

Tennyson. 

Thackeray. 

Paradise lost, L'.tipzig, 1'auchnilz. 

Le Paradis perdu (lrad. de Chateaubriand). Gr. in-8°. Pari!', Garnier. 

Poetlcal works. Londres, Houtledge. 

Essais sur la littérature anglaise. ln-16. Paris, Hachette. 

~1r&l sketch of English literature, Londres, Cassen. 

Ontch repuhtic. 3 vol Londres, lloulledge. 

Callista . Tafereelen uit lut christendom in Afrika gedurende 
dt: 111• eeuw, naar het Ene;elsch. Petit lu 4, Alost, ne Seyn­ 
Verhougslrade. 

Poetlcal works. Londres, Iloutlegde. 

Complete works. Glohe edition , Londres, Macmillan. 

Gems. A collection for the youth , Londres. Boutledga, 

OEu,·re; comp'ètes. Trad. de l\Jontégut. If) vol. in 16. Paris, 
lhclu·tle. Cnaque volume ~e ven,J séparément. 

OEuvres dramatiques , Trad. de Montégut. 5 vol. in 8, illustrés. Id. 
Chaque volume se vend séparement . 

Wr1·kcn. Vcrlaald door !)r L.-A.-J. Burgersdijk , Derde , opnieuw 
herziene druk. 2 vol. Leiden, Sijthof. 

Shakespeare. Édil. Gervinue, 2 vol. iu 8. Leipzig, Engel man, 

Works. 23 vol. Leipzig, Tauchuitz. Chaque volume. 

50 vol, in 8, Paris, Garnier. 

Le Talisman. Gr. in 8. Paris, Lecène-Oudin , 

Ho!J-Hoy.Jn8. Id. 

Jv,111hoë. Trad. de la lltc!olliêre. Cr. in 8, Limoges, Bar/Jou. 

Quentin Durward. Gr. io 8. Id. 

L'Anliquaire. Gr. in 8. Id. 

Waverly. Gr. iu 8. Id. 

Self help. Londres, Murray. 

Tbe life of Stephenson. Id. 

Self Help. In-18. Gr. in-B, Paris, Cedalge. 

le Caractère, ln 13. Id. 

Voyage de Gullivcr à Lilliput. Gr. in 8. Pa, is, Gaillard. 

Voyages de Gullivrr. In 16, avec gravures. Paris, Hachette, 

Voyages de Lilliput au pays des Géants. Gr. in 8. Limoges, Barbou. 
The literary reader: a handhook for the higher classes in schools 
anti for home teaclnng, hy Taco H. De Beet and Elizabeth Jane 
Irving. lil. The Niru·lernlh Cenlury. l'art Jl. Fourth eduion 
ni\·i~cJ, rewrltu-n ,J11cl hruught down to date of publication. 
Huileuhurg, Blum en Ollvicrse , 

Aa11teekc11ing1!11 hy the Literary reader, 111 Foui th édition. Nine­ 
teenlh century. ll. 1860-190-L Id. 

Poetical works. 8 vol. Leipzig , 'l'auchnitz , 

Works. 16 vol. Itl. Chaque volume se vend. 
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Tiel (van). 

Id. 

Id. 

hl. 

Twain lM-). 

Webster. 

Wiseman (Cardinal). 

Wor,lsworth. 

Andersen. 

Brocca (A.). 

Camoens, 

Cervantès. 

Id. 

Dante, 

Etienne. 

Leger. 

l,esa1~e. 

Manzoni. 

Pellico (Si!vio). 

ld. 

Tasse (Le). 

TolstoJ. 

IJ. 

Id. 

Voguë (de). 

X. 

Eoglish poelt)' (enrestomarnle). Leiden, Brill, 

Course of Enr,lish literature. Ill. 

lfo6lish prose specimens. Id. 

Viclorian poetry. Id. 

Tom Sawyer's reisavonturen. Verlaaltl door l\larly. Gfïlluslreerd 
door A. Hunekel. Amsterdam, Van llolkema en Warendorf. 

Eoglish ,lictionary. Londres, Bell. 

P:ihiola ou l'église des Catacombes. Traùuclion de Il. Viol. Gr. in 8. 
Tours, &lame et Cl<-. 

Select poetical works. ! ml. Leipzig, Tauchuitz , 

Langue et littérature danoise, espagnole, 
italienne, portugaise, russe. 

Contes danois. ln 18, illu-tré, 5 vol. Paris, Garnier. Par vol. 

Flocons de neige. Récits pour h s enfants. Traduit de l'italien par 
La Barre. In 8. Paris, Vuihe1·l et t\ony. 

Les Lusiades, poème en 10 chants, ln 8. Limoges, Barbou, 

Don Quichotte. Tra,luclion de \'iardol, 2 \'OI, in m. Paris, Hachette, 

Don Quichotte de lo M,:rnd,e. Gr. in 8. avec gravures. hl. 

La Divine Comédie. Trad. par A. do Monlor. ln ~8. l'atis, Didot. 

Histoire de la llttérature italienne, ln Hi. Paris, Hachette. 

La littérature russe. Notices et extraits, ln 18. Paris, Colin. 

Gil Blas de Santillane. ln -18. Paris, Garnier. 

Les Fiancés. 2 vol. in 18- hl. 

Ill'& Prisons. Les devoirs ùes hommes. ln 18. ltl, 

Mes Prisons. Traduction par M. l'abbé Bourassé, Gr. in 8. Tours, 
Marne et Ci•. 

La Jérusalem délinée. ln 18. Paris, Garnier. 

Enfance et adolescence. ln 8. Paris, Hetzel el Ci•. 

Panes choisies de Tolstoï , avec une introù. par Candiani. lu f8. 
Paris, A. Colin. 

Verhalen nit Rusland. Verlaald door V. de Meyere. In 8. Alost, 
De Seyn-Verhoug5l racle. 

Le roman russe. lo t8. Paris, Pion. 

Philosophie, morale, éducation. 

llandleiding voor vrouwelijke handwerken, door de rcdaktle van 
[)c Gracieuse. (Pour le; écoles moyennes de lilles.) Leiden. 
Sijlhof. 

111 deze serie zijn verschenen : 

1. Onderricht in hel breien. Ml'l meer dan i 20 afbeeldsels tusechen 
den tekst. Vierde druk. 

11. Onderricht in hel haken. i\lel 190afbeeldsels tusschen den tekst. 
Vijf<l~ druk. 
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X. 

Berce (Mm•). 

Bodson (l'Ahhé). 

Bossu. 

!tl. 

llonr,aud. 

Carbonellc, 

Cousin (V.). 

IJ. 

Damseaux. 

Ill. Onderricht in versclntlende wijzen voor het uitvoeren van 
knoopwerk. Met meer dan 150 afbeeldsels tusschen den lekst. 
Derde druk. 1 l.ÔO 

J V. llan •. lJeidinF, in het weuaschknoopwers en hel Frivolitéwerk 
(Macr1.1mè). Met meer dan :0 afbe.Idsels tus.chcn den tl-kst. 
Tweede druk. 1 1.00 

V. Onderricht in het tapisserle-, holbein-, fantasie- en pomtrusse­ 
borduurwerk. l\lel meer dan ~2'.i arbeeldst:ls lusse hen den tekst. 
Tweede druk. 1 1.50 

Vl. Onderrtcht in het linnennaaien, alsmede de Handleiding voor 
hel knippen van hemden eu de stop- of wecfsteek , !liet meer tian 
70 afbeeldsels tusscheu den tekst. Tweede druk. 1 O .50 

VU Onderricht in het opennaaicn, punto-ürato, wit-borduren. 
venetiannsch- n, gulpure-borduurwerk. Met meer tian 160 af- 
heetdsels tusschen den tekst. Tweede druk. 1 1. 20 

VIII. Onderrleht in lu-t point-Jacé, r,Pnaaide guipure- en tulle­ 
donrstoppen. Mel meer dan l~O afbeeldsels tusscnen den tekst. 
'I'wecdedruk , 1 1.00 

IX. Onderricht in verschillende wijzen van kant maken, kant steken, 
plouien V<1n 11111, weven met de han,I. Met meer dan 80 afbeeldsels 
tusse hen ,!en tekst, 1 O ,80 

X. Onderriuht in verschillende wijzen van bnrduren met zijden en 
1:01Hldraatl, point lili1;rane c11 prismatine. l\Ir.t meer tian 80afbecld- 
sets Iusschen den leksL 'l'weede druk. 1 1.20 

XI. Onderricht in hr.l kantwerken. fikt meer dan 80 afbeeldsels 
tusschen 1lc11 lekst. 1 1.20 

XII. l1:111lpalro11e11 voor meergevorderden. Mel meer dan 50 :1flmilcl- 
sels tusschen den lekst. 1 t. 20 

Xlll. Haakpatronen voor meergevordenlen. l\lct meer dan 50 afbeeld- 
sels tussehcn den lekst. 1 1 . 20 

XIV. liet zelfvervaanligeu van kostumes. naar d1: beproefde knip- 
methode van De Gracieuse, ah-mede het vervaardigen van garni- 
turen, Met 50 afbeeldsels tusschen den lrksl. .1 0.80 

XV. Verschillende fantasiewerken. Mel meer dan 150 afbeeldsels 
tusschen den lekst. 1 J .00 

!landleiding voor hel zeltvervaardrgen van linnengoed, het was­ 
schen van ondcrkleercn.. huishoud- en hr-ddelinnen, en hunne 
verdere verzorgtng, hewerkt door d1i redactie van De Gracieuse. 
Leiden, A. Sijthof. {Pour les écoles moyennes de filles.) 

Coupe et assemblage par le moulage. Paris, \'uibert et Nony. 

Pensées. 2 vol. in 18. Liégé, Cormaux. 

Sommaire de philosophie. ln 8. Louvain, Peeters. 

Réfuta lion du matérialisme. ln 12. 1,1. 

I.n Christianisme et le temps présent, t> ml. in 12. Paris, Poussielgue, 
Cha(!LIC volume. 

Les confins de la science et de la philosophie. 2 vol. in 18, Bru- 
xelles, Société bctutJ de lihrairie , 

Ou H,1i, clu hc~u et du bien. ln 12. Paris, Didirr. 

Philosopll'c ile Locke. ln 12. Id. 

Histoire lie la pédagogie. 111 8. Li~g,;, Dessain, 
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Decker (tie). 

De Vuyst (P.). 

Di,ton. 

Du Caju (M.). 

Id. 

Id. 

1,1. 

Id. 

Duilhé de St-Projet. 

Dumesnil. 

Dupanloup. 

Fénelon. 

Gratry. 

Id. 

lil. 

1,1. 

Id. 

Gréard. 

Id. 

Gré1;oi1·c (A.). 

Gulzot. 

hl. 

Id. 

Guy Tomel. 

Hément (Félix). 

Janet (Paul), 

lil. 

Lacordaire. 

Laforêt. 

Landrlot (Mg1'). 

Laprade {de). 

Simon pules), 

La Prüvidence dans lus fa ils sociaux. 0111T11r,e posthume ad1e1·é •·t 
puhlié par dt: Deeker fils. In S. Hrux<Jlles, Soc1él{1 l)elue de 
lihrair ie. 

Le röle social de la f,,rmièrr, son é.lucntion pr ofessionnelle ; fes 
réunions tlPS ft'l'mière~, leur or1~anis·1tio11 à l'ét1·a111~•·r; ren-eigne­ 
ments pratlqnes. Bruxelles, De wil. 

Jésus-Christ. 1 vol. petit in 8. B1 uxelle>, Société l.elr,f~ de librairie. 

lid lw(•I.: van spaarzaamheid en voorultztcht, llaa1lr,e,·i111~rn aan ,le 
werklleeen , aan tie leerlingen der-schuren voor vu1wasse11c11, der 
In-rneps- en nljverheid-schoten, enz. Tweede uitgave. GJn,i, 
S1lfär. 

Het hoek der hulsvrnuw. K1!11ki:n <!n voe1lin1r. Hnishmnl kunde en 
uez ,ndhdtlslce1·.Jq 8. üruxclles, Lehègue t'l Ci•_ 

Le livre de la femme dn mé11ar,-1'. r.uisi1w ho11ri;eoisc cl nntinns 
d'aiimeutntlou . Economie d1Hll!!Slitp1e d hyg1èur. ln ~. lil. 

Arilhmétir1ue de l'épargne el de ia prévoy.u.ce, Livre du mailr1•. 1,1. 

Le livr,: de l'épirgne I t de l;1 prévoyance dédié aux r.uvr ins, aux 
111·011a1:a11tli,les, aux elèves de; écoh-s 11'a1lullc:i, etc. Ncnnh euses 
llrustratlon- de Gaillard ~t Hunner, 10 fi1;11rcs hoi s texte. !cl. 

Apologie seu-nütlquc , In 12. Bruxelles. Société hd1;c ,te lihrairle. 

La p,:d:11;ogie tians t'A'.lc111.1u11e tin Nor.l. ln li. P.,ris, lldag1a..-e. 

De l'éducalion.;, vol. in 1'2. Pnris, Te1J11i. 

De l'existence de Dieu. ln 18. Paris, Didot; 

De la ccunnissauce de l'âme. 2 vol. in 1'2. Paris, T1!11ui. 

Les sophistes et la critique. 1 n 8. Ici. 

Lettres sur la religion. In 12 Id. 

La morale el la loi de l'histoire.':! vo'. in tz. hl. 

Commentuir e sur l'Évangile selon ~ l-)lathieu. 2 ml. in !?. ttl. 

ÉJucalion et instruction, euseiguernt nt st condairc. 2 vol. in 10. 
Paris, Hachette. 

Éducation el Instruettou , euseiuncmcnt supél'it ur. 1 vol. in 10. Id. 

Les vices de la parole. ·Bruxt:lles, J. L~hi>c11e et Ci". 

~lé,lilaUons cl études rnnrales , ln 12. Parls, Didier. 

Le même, in 8. Id. 

Méùitalions sur la rellgion chrètiennr. 3 vol. i11 8. Pari-', Calmann- 
1.óvy. Chaque volume. 

Les conscrits du travail ou I'unseignement proressionm 1 cl.rérieu . 
Gr. in 8. Tourd, !\lame cl (:ic. 

De l'instinct et de l'intcllig-1•11ce. ln 8. Paris, O,Lri;ra1·e. 

Traitû élémentaire tie philosophle. Id. 

La ramille. 1;r1 in 18, Paris, Catma1111-U:1y, 

Lellrl·s à des jeunes r,:e11S. l11 12, Paris, Tequi, 

Pourquoi l'on ne crolt p.is. 111 1:l. l.ouvatu, Pecln3, 

Le symbolisme. 1 vol. i11 8. Purls, Lccoffre. 

Le sentiment tie la nature chez les modernes, ln·l2. Paris, Didier. 

Le Devoir. ln Hl. Paris, Hachette. 
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XX. 

Acloque (A.). 

Améro (C.). 

An(osey. 

Asse. 

Ba nel-Rivet. 

Beaulieu (dt'). 

Beaume (G.). 

Bellot. 

Berlheroy (J. ). 

Biarl (Lucien). 

Uloeh. 

Uorgerhoff (H.), Van 
den Bergh, Enklaar 
(J.), Verhagen (!!.) 
en Willekr.ns (A.l. 

Bory. 

Can déze. 

Carion. 

Caustier (E.). 

Charlot. 

Chemin et Verdier. 

Chéron de la Bruyère. 

Chevalier. 

Id. 

Clarelie (Léo). 

Cleykens (A). 

Colson (0 ). 

Comettant, 

Conrad (Il.). 

Cou pin (11.) 

Id. 

Id. 

Livres de lecture et de vulgarisation. 
Les Croisades en images, De Kruisvaarten in prenten. llh1slralions 
de Gustave Doré. Bruxelles, J. Lebègue et Ci•. 

Nos Pêcheurs de haute mer. ln 4. Tours, Marne et C1•. 

Cnrlstian et Blanche-Neige. Scène de ln vie norvégienne. Illustré de 
70 gravures de E. Uesnier. 3• édition. Paris, Picard et Kaan. 

L'héritage de Tiehcourl. Io -i. Limoges. Arda nt et Ci•. 

L'Académie française. ln 8. Paris, Firmin-Didot. 

L'Aéronauuque. ln-8. Paris, Gaillard. 

Le Robinson de douze ans. In 8. Tours, Mame otC«. 

La Petite Princesse. Illustrations de G. Roux. Ia i. Id. 

Une àme de fer, un cœur d'or. J. Bellot, lieulooant de vaisseau de 
la marine frauçaisè. Sa vie, son iourual. Petit in 4. Grammont, 
OEuvro de Saint-Charles Borromée. 

Le Rachat. Illustrations d'Alfred Paris. ln 4. Tours, Marne et (ie, 

Aventures d'un jeune naturaliste. In 18, Paris. Hetzel. 

Les mères des grands hommes. Iu-S, Paris, Delagrave. 

De WondC"reu der techniek. ,i vol. Amsterdam, Dalmcyer. Chaque 
volume. 

Industriea bizarres. Grand in 8. Tours. [llame et C1•. 

Aventures d'un grillon. ln 8. Paris, Hetzel. 

Le roman d'une petite classe. In ◄ 2. Bruxelles, Le bègue et Ci•. 

Les entrailles de la terre. Grand in 8. Paris, Nony et Ci•. 

Paysages et Paysans. Paris, P. Paclol et Ci•. 

La houille el ses dérivés. ln 8. Pd ris, Gaillard. 

'ranse Bertine. Grand in 8. Tours. l\Iame et Ci•. 

Les Femmes d'autrefois. Grand in 3. Tours. lllame el C••. 

Les voyageuses au XIX0 siècle. In 4. Id. 

Les Jouets. In 4-. Paris, Gaillard. 

Histoire d'une pièce d'or. In 8. Bruxelles, Caslaigne. 

Zénobe Grammr. Sa vie et ses mœurs. D'après des documents inédits. 
3e édition revue et augmentée. l.iége, Imprimerie moderne. 

L'homme et les hèles, éludes morales, avec vignettes. ln 8, Paris, 
Garnier. 

flet Aaavenblad en de xnns van Monnco. Vertaald door D• J. Pée. 
Brugge. C. Moey aort. 

Les animaux excentriques. 111 8. Paris, Nony el c;,._ 
Les arts et métiers chez les animaux. la 8, Id. 

Les plantes originalos. ln 8. Id. 
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Ill. 

IJ. 

Dary (G.). 

De BaP.l~ (M.}. 

De Bray (M.). 

De la Blanchëre. 

,le Presseneé (l'llev. ). 

Desi y,. 

Desptantes (Fr.). 

d'Estelle. 

de T1·11eh:1. 

Deutsch (H.). 

Didier (!lfmll. 

Dumont. 

Durant! (Hipp.). 

fü/1:eworlh (~Ii6s). 

Id. 

Er,r,er. 

Faim! Domergue. 

Fabre (J.-llenri). 

Id. 

Faraday. 

Frrry (Gahrit-1). 

l<'ol1·y (r.). 

f,I. 

Fournier. 

frétléri,r1 (C.). 

Frid: (P.). 

Garnier (Gh.). 

Gérard. 

Girarclin, 

Gd,lot tl Berthonueau 
(M••). 

Gassin. 

Grallii;ny (IL de). 

Les hèles chez elles et duns le monde. Pages choisies de, naturntistes 
sur les mœurs les plus Intéressantes des animaux. ln S. Paris , 
Nony et Ci•. 

Récréations botaulques. I•J. 

Singes et Singeries. Histoire anecdotique des stnges. Id. 

A travers l'éleclrîcitr. ln L lù. 

Mgr Seghers, l'apôtre de l'Alask». Grand in 8. GaJHJ, A. Siffer. 

Ce que peut la charité. Tours. A. C ittler. 

Ln pèche aux bains de mer. ln -~, Paris, Didot. 

Hulshoudstertje. Naar het Fransnh door Helena Vnn Holland. Tweede 1 
druk. Amsterdam, Van Holkerna en Warendorf. 

Courage et dévouement. Grand io 8. Paris, ïïuchette. 

Les musiciens célèbres, [n L Limoges, Arda nt. 

La Roulotte du bon Diou. Grand in 8. Tournai, C rsterrnan. 

Contes du poys basque. In L Tours. Mamu et Ci•. 

Le pétrole el ses appttcations. In-8. Pari,, Gaillard. 

Les merveilles de, champs. 1 n 8. Paris, Delngr ave, 

Les grands travaux du XIX• slècle, ln 4. Paris, Hachette. 

Bègue de l'enfant. ln-18. Paris, Lecèno et Ouuiu. 

Contes choisis. 1□ t8. Paris, IIac hctlt-. 

La bonne Suzmne, ln 8. Paris, Gedalg'e, 

Histoire du livre. ln 18, Paris, Hetzel. 

ï.es Invisibles. ln -16. Pari~, Boiviu. 

Les ravageurs. Ilécits de l'oncle Paul sur les animaux utiles à l'agri- 
culture. ln 8. Paris, uelagravc. 

Le ciel. Lectures et leçons pour tous. ln 8. [d. 

Histoire d'une chanucuc. In 8. Brurelle-, Caslaigne. 

Costal l'Indien. Grand in S. Paris, IIacheLle. 

Un trésor dans les ruines. ru 4. 'l'ours. Marne et Ci•. 

L'anneau fatal. 

• Les animaux historiques, ln-18, avec gravures. Paris, Garnier. 

llandboek van gezondheidsleer voor aile standen. Gand, Vuylstek-. 

I.e verre. !\vee figures dans le texte. ln 1ti. Paris, Schleichcr frères 
(:~ Ci•. 

Le théâtre. ln 8. Paris, Hachette. 

Le lueur de lions. ln 1 S. Id, 

Tom Brown. Scène de la vie du collège ,:n Aoglelcrre. Imité d,· 
i'angrars. ln 8, avec gravures. Id. 

La vraie famille. 3• édition. 4Î gravures d'Emile Bayard. P<.11 i,, 
A. Picard et Kuun, 

Les chernins de fer. ln 4 illustré. ld , 

Les progrès de l'industrie humaine. retjt ln-folio. Limoges. Ardant. 
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NO■§ 

xurznns 
TITRES DES OUVBAGES. 

PRIX 
PAIi 

EXF.BIPUIIIE 

Guenot. 

Gue1 in (Il.), 

Hameau, 

Ilauser (ll.) 

Houd-tut ( (:tmr tie}. 

Jouaull (A.), 

Klein. 

Laronze (Ch.). 

Lav i1:crie (Ca r,I. ). 

Lauhot (lil"'•), 

J.I. 

Lnurie. 

Lecornu (J. ). 

I.e siirne de la \'ictoire ou l'Eglise sous Constantin. Grand in 8. 
Tournai. Caslei·man. 

Nos origines nattonales. ln -i. Tours. Marne et Ci•. 

Jours heureux. ln 8. Paris, Gaillard. 

L'or. Grond in 8. ['.tris, Nony el C", 

Ysohel. Grand in 8. Paris, Hachette, 

Abraham Lincoln, sa jeunesse, sa vie politique. ln I G, avec 2 por­ 
traits, I,J. 

l.e cardinal tavigerie et ses œuvres co Afrir1uc. Grand in 8. Tours, 
Marne et f.••. 

Disparue. Grand in 8. Par is, Lccène-Oudin, 

ï.e martyrs eu Orient. ln 8. Bruxelles. Société ltelge de librairie. 

l.a pel ile mère, ln 8. Paris. Ge,lalge. 

Forts par le lravail. Cirand in S. Id. 

l.e rubis du grand Larna. ln S. Paris, Hetzel el Cie. 

1.a mvig.ulon nér.enne. lfütoire documentaire et anccdouque, r.es 
précurseur», les ~lontgolficr. les deux écoles, le !:lège de Paris, les 
grands diri.;c;1blcs cl le sport aérien. Grand in 8. l'aris, Nony et Cie. 

Ll'ffl!IHlre cl Lac;i,-1 l'èle-mèle, poèsies et uouveltes. Grand in 8. Paris, Gedalge. 

Le Leu. 

lil. 

hl. 

Levy (Albert). 

I.imlt•n (.\. ). 

Id. 

Lucas (Ed.). 

1,1. 

l\fart":. 

hl. 

Id. 

lllahl.in[~cr. 

Mani;in. 

Marins (G.), 

l\Jullrr (E.). 

1,1. 

Id. 

Le glaive et lus ch-rs. Grand in 8. Toumat, Castcrman. 

l.;1 promesse accomplie. Id, 

Hédcmplion. Id. 

Causeries sur les sciences. ln S. l'aris, Hachette, 

Comment les bêtes travaillent. In 8. Paris, netagrave. 

Curlosités de l'histoire des bêtes. ln 8. Id. 

L'arithmétique amusante. l'eLil in 8. Paris, Gauthier-Yillars el fils. 

Hécréalions mathématiques. ,\. ml. peüt in 8. Id. 
Tome l. 
Tome il. 
Tome lil. 
Tome 1V. 

Les servtteurs dr l'estomac. In IS. Paris,' Ilelzel. 

Histoire d'une bouchée de paio, ln Ili. Id. 

Les contes du pent château. In t8. Id. 

A la conqu_ête d'un ltönc. Grand in 8. Paris, Société d'édition d'art. 

Les savants illustres de la France. Gr. in 8,avcc portraits. Paris, 
Ducroq. · 

Rembrandt Ilarmenz Vau Ryn. Uil hel leven van een r,rool kunste­ 
naar. Een hoek voor jong Holland. 

Causeries familières· sur la nature el les sciences. ln 12. Paris, 
IJclagr,n·e. 

La morale 1'11 action pal' l'histoire. Gr. in 8. Paris, lletzel, 

Les anirmux c~lèl11·cs. !11 8. !tl. 
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NOltl8 
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AUTEURS 
TITRES DES OUVHAGES. 

PRIX 
PAIi 

EXli.PL.UltB 

Optie (Oli ver). 

Pesee (G.). 

Sachet. 

Salmon. 

Smlles, 

Stahl. 

Slahl et MUiler. 

Tartlèr« (J.-8.). 

Tissandier. 

Vaison. 

Van Biervliet (Mét.). 

Van ile Wiele. 

Vermaal (A.). 

Verne (Jules). 

Id. 

hl. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Jd. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

ltl. 

n. 
Id. 

Wyss. 

X. 

X. 

Pauvre el fièrt·. Gr. in 8. Paris, Geù:1l1ie. 

La navlgaüon sous-marine. Gr. in 8. Paris, Vuiherl et Nony. 

luventeurs et inventions. ln 8 avec gravures. Paris, Garnier. 

Pour les jeunes cœurs el pour les co:urs jeunes. ln IS. Namur, 
A. Godeune, 

Vie de Stephenson. ln l 8, avec gravu, es. Paris, Pion. 

Contis el récits de morale familière. ln H. Paris, Hetzel; 

Le nouveau Robinson sulssv. ln 18. Id. 

Serret ile, deux. lllustr;1tio11s de P. lllerwJrt. Paris, P. l'aelot 
et Cl•. 

Causeries d'un savant. ln 8. Paris, llacheue. 

Les savants illn,lres des XVI• et XVII• siècles.~ vol. in 18. Dru· 
x1dlt•S, Société belg•~ de hhrairie , 

Les filles d'Eve. 111 8. lù. 

Légendes. Frontispice cl'lsidore De Budder, illnslralions de T. Grim, 
avec portralt de l'au tcur, Bruxelles, X. Havermans , 

Chez fes Ca11a1111es 1111 la Nnuvelle-Calédonle, Aventures d'une 
famille de corons, Gantl, Yamlerponrten , 

Aventure; de trois Busses et de trois Anglais. 111 18. Paris, Hetzel 
el C10. 

Les Anglais au pôle nord. In 18. Id. 

La Jangada. Gr. in 8. Itl. 

Kérahan le Têtu. Gr. in 8. Id. 

Les cinq cents millions de la Bég un. Gr. in 8. Id. 

Clovis Darien tor. Gr. in S. lel. 

Le Chancellor. Gr. in 8. Id. 

L'Archipel en feu.Gr. in S. Id. 

Le billet de loterie, le no 9672. Gr. in 8. hl. 

Le <léser! tie glace. ln 18. lil. 

Le capitaine Hattér.rs, Illustré, gr. in S. Id. 

L' Amérlque du Sud. ln IS. Ill. 

L'Australie. Id. 

L'Oc~an pacifique. Id. 

Les enfants du capitaine Grant. Illustré, gr. in 8. Id. 

Les navigateurs du XVIII• siècle. 2 vol. ln 18. lil. 

Robinson suisse. ln 8. Paris, Hachette, 

Histoire, géographie, voyages. 

Aarde en haar volken. Hoyaal. ln--i<>. Geïllustreerd, tS09-190ï. 
Haarlem, Tjecnk W1llink. 
Chaque volume se vend séparément, 

8ior,ra11hie du baron Henri van Zuylen van Neyvell, commandant 
en second du navire-école c Comte de Smet de Nayer ,. Dru1elles, 
Société belge de librairie. 
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N0lft8 
D~S 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES 

PRIX 
P.Ul 

F.XEIIPLAIIIF. 

X, 

X. 

X. 

x. 

Alexis (Fr•). 

A liant. 

Id. 

Anlonis (E.), S. J. 
Torfs(A.), S.J. 
Beypcns (L.}, S.J. 

A11hry (J.-fl.). 

llabeau. 

Id. 

llJnuing (Emile). 

llaras (E.). 

Bazin (R.). 

Beauchesue (A. de). 

Beauvoir ( de). 

Id. 

Id. 

Becker. 

Benoit (F.). 

Besson (Mg1·}. 

Béthune (Baron). 

lleulé. 

Id. 

llos. 

Bossuet. 

Boulrnont (G.). 

Id. 

Boura-sé, 

La très joyeuse, plaisante rl récréative histoire du 1:enlil Seigneur 
de Bayart composée par le Loyal Serviteur. lu-8°. Bruxelles, 
nesclée, Da Brouwer cl Ci•. 

Les Capitales du monde. ln-4°. Paris, Hachette. 

Figures nationales contemporaines. Gr. in-Ss. Série 1, Bruxelles, 
librairie moderne. 

Notre Colonie. Le Congo belge, album photo-panoramique. Bruxelles, 
A. !Je lloeck. 

Rome et Italie, in-8°. Alost, Procure des Frères. 

Histoire ties persécutions. 5 vol. in-8•. Paris, Lecoffre. 

Les Esclaves chrétiens. ln-12. Id, 

Congo en Indlé. De Belgisebe Jvzuieten in tie mlssiën. Voorrede door 
l)r IL Verries}. Bruxelles, K. Bulens, 

6.00 

i.00 

s.oo 

Berchgrave (Baron E. 1

1 
Croquis d'Orient. Ouvrage illustré de :H planches hors texte. ln-8. 

de). , Bruxelles, Van Oest el c;,_ 
Leerboek der aardrijkskunde. Gronini;rn, \Vollers. 

Discours sur l'histoire univer selle. ln-8. Bruxelles, Descléc, De 
Brouwer el ci•. 

l.'ahbaye d'Aulnr-la-Iliche. Les fastes tie l'abbaye d'Aulne « La 
Hichu », de l'ordre des Citeaux. Gand. J. \H1nderpoorltn, 

Les ruine, del' Al)baye de Villers. Guide complet du visiteur. Id. 

Abbayes cl Monastères de France. In•4, Tours, Marne et cie. 

5.50 

2.00 

50.00 

4.00 

9..00 

Les Chinois chez eux. Illustré de nombreuses gravures tians le tex le, 
Gr. in-4-. üruxnlle-, Desclée, De Brouwer et C1•. 

La Vie rurale dans l'ancienne France. In-12. Paris, Perrin. 

Le Village sous l'ancien régime. ln-12. J,1. 
L',\fri1111e cl la Conference r,éor,:raphique tie Bruxelles. Gr. in-Bv, avec 

16 gravures t·l 5 cartes. Bruxelles, Institut national de géographie. 

De Liëge en ürient. l,iér!c, Il. Dessain, 1906. 

Terre d'Espagne. Gr. in-18. Paris, Calrnaun-Lévy. 

Louis XVII, sa vie, son ar,onie, ,a mort. C:1ptivité de la famille 
royale au Temple. 2 vol. in-f S. Paris, l'ion. 

Java. _Siam, Canton. ln-f B , avec 1 carte et 14 gravures-photo­ 
graphies. Id. 

Ausll·alie. ln-18, avec 2 cartes el 11 gravures-photographies. Id. 

Pékin, Yeddo, San-Francisco. In-18, avec 4 cartes rt Hi gravures­ 
photographies. Haris, l'ion. 

La Vie en Afl'iqne ou trois ans dans l'Afrique centrale. 2 vol. gr. in-B. 
Bruxelles. Lebègue et Cï0• 

A travers l'Egypte. Illustré. Paris, Lib;airie d'éducation nationale. 

Frédèric-Frnnçois-Xavier de l\Jerode. Sa vie et ses œuvres. Illustré 
de nombreuses gravures. Petit in-.J. Bruxelles, üesclée, De 
Brouwer et Cl•, 

Les missions catho'iqncs d'Afrique. In-8. Id. 

Tibère et I'héritage d' Auguste, IA-8. Paris, Calmann-Lèvy, 

1"0111lles et découvertes. 2 vol. in-12. Paris, Didier. 
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NOMS 
JlF.S 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES. 

PR.IX 
PAR 

EUIii PLA Ill E 

Bouttié. 

Brants (M.). 

Broglie (de). 

Burckhardt. 

Burn ouf. 

Cantu. 

Champagny (de). 

Id. 

Chapaux. 

Cheruel. 

Coquilhal. 

Croonen berghs, 

lil. 

lil. 

Da reste. 

D'Awans (R.) et La­ 
meere (E.). 

De Deyne el Ru laye, 

De Flou (C.). 

De Grave. 

De Groote (Eur,.) 

Id. 

De Guise. 

De Lannoy (Abbé FI.), 

De Lannoy (Ch.) et Van 
der Linden (H.). 

De i\lcy (P.). 

Deprrz(V.), 

Devaux. 

Dezobry. 

Un seigneu1· au XIII< siècle, Jean de Joinville. Gr. in-8. Illustré. Id, 

Geschiedenis van 'l Onafhankelijk Ilel1:ië, door een grootvader aan 
1 zijne kleinkinderen verleid. Gand, Vanderpoorten. 

L'l~glisr. et l'Empire romain au IV• siècle. 3 parties en 6 volumes." 
Jn-12. Paris, Ditlier. 

Die Zeil Constanlins des Grossen. Leipzig, Seernann. 

La ville et l'acropole d'Athènes aux diverses époques. Gr. in-B, Pans. 
Paris, Maisonneuve. 

Les trente dernières années ( 18-iS-1878). T. XX lie l'histoire univer­ 
selle, édition française revue par l'auteur. Jn-B, Paris, Dldot , 

Les Antonins. 5 vol. in-IS. Paris, uetaux , 

Les Césars. Histoire des Césars jusqu'à Néron. 4- vol. in 8. Paris, 
Retaux. 

Congo. 1 vol. in 8. Bruxelles, Bozez. 

lliétionnairc historique des institutions, mœurs et. coutumes de la 
France. 2 vol. in Hi, avec gravures. Paris, Hachette, 

Sur le Haut-Congo. ln 8. Bruxelles. Lebègue et C •. 

Trois ans dans l'Amérique septentrionale, les Etals-Unis.'t vol. in 8 
illustrés. Paris, Bcauchesne, 

Trois ans dans PAménque septentrionale, Je Mexique. In 8 
illustrés, Id. 

Trois ans dans l'Amérique septentrionale, Ie Canada. In 8. Id. 

Histoire de France. 9 vol. in 8. Paris, Pion. 

I.eclures historiques recueillies dans les travaux des principaux 
histor ieus et accompagnées de tableaux synoptiques, à l'usage de 
I'enselgnernent moyen, de l'enseignement normal et de, classes 
supérieures ùe l'enseignement primaire. 2 vol. in 8. Bruxelles, 
Castaigue, 

Ypres. Guide illustré du touriste à Ypres et aux environs. Bruges. 

Promenades dans Bruges, •173 illustrations par V. De Deyne, Liége, 
Bénard. 

Geschiedenis der gemeente Assche. Gand, Vanderpourlen, 

Au Caucase. In m. Bruxelles, Société belge de librairie. 
Is'aude. ln 8, Id, 

Ilistolre de l'Ecole militaire de Belgique. In 8. Bruxelles, Polleunis. 

Les origines diplomatiques de l'indépendance belge. La eonlérence 
de Londres(l830-1831), ln 8. Louvain, Peeters. 

Histoire de l'expansion coloniale des peuples européens. Portugal et 
Espagne. (Jusqu'au debut du XIX• aiècle.] Ouvruge ayant obtenu 
le prix du Roi. Bruxeltes, Larnbertiu. 

Naar 'L Laad der Micldernacbtzon. Iteisindrukken uil Zweeden en 
Noorwegen. Hou Iers, De Meester. 

La libéra lion de la Flandre flamingante par Jacques Van Artevelde. 
ln 8. Bruxelles, Casralgne. 

Etudes sur l'histoire romaine. '2 vol. in 8, avec ,, carte. Bruxelles, 
Lehègue et C'•. 

Bome au siècle d'Augusto. 4 vol, in 8. Paris, Delagrave. 
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~OH8 
l!l'.S 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES 

PRIX 
Pli 

EXEMPLAIRE 

l)eiohry et llachelel. 

Dicriex de Ten flamme. 

[)i &l:irlincllL 

Dreyss. 

l)ueamp. 

Ducoudray. 

Id. 

Duruy (V.). 

Id. 

Ici. 

Favier (~lr,r .\ ), 

Féh-Brugiëre. 

Ferrero (G.). 

Fèvre (J.). 

Plamme lJ.). 

Fleury. 

Fournel {Victor). 

Forfer. 

Freeman. 

Friedlander. 

Froissarl, 

Id. 

Fruin. 

Fustel de Coulanges, 

Gachard. 

IJ. 

Id. 

Oictio11n rire rie biographie, d'histoire, ûe mythologie rt de g~ographlt' 
auc.enne et moderue cornparèe. ! ,,01. grand in 8. ltl. 

Souvenirs du vieux Bruxelles, ':? vol. in i 2. Bruxelles, Rossel. 

Diest in <leu PJlriottcnlijù. Gesehie Ikundlge hij,lr,1gc. In 8. Gand, 
S!O'er. 

Chronologie unlverselte, 'l vol. in IG. Paris, Hacnette. 

1,~s convulsions de Pd ris. 4 vol. in 16. Id. 

Cent récits d'histoire de France. In 4, avec nombreuses gravures. Id 

Br:lcil, et biographies d'histoire tie France. ln rn, avec gravures. 
Histoire grecque, avec 7 cartes, î plans et 7 gravures, ln 16. 11. 

Histoire romalne. ln m. Id. 
Jlistoire do France, '!. vol. in 16, av, c gravures et car les géogra­ 

phiques. Id, 

Péki1111. lli.-toire et description. Nouvelle é lil ion. 5H gravures 
anciennes el nouvelles, reproduites 011 exécutées par des artistes 
-chinols, d'après les pius précieux documents. Petit in.\. Bruxelles , 
Desclée, Dt: Brou W61' et C1•. 

l.11 Mn roc en images. Paris, P. Paclot el C''. 

Bome's grootheid en verval. ln 8. Amsterdam, Vun Looy, 

La terre et l'homme par l'image. Voyage pittoresque à travers le 
monde offrnnt un moyen fotilt• ile connaitre Il peu de frais, d'après 
des photoaraphies, l'aspect exact des divers pays, les costumes et 
le, rnœurs dei; batntants, La France et ses colonies. L'Europe. 
757 gravures. In S. Paris. Ilachcue et c-. 

1 

Dans ln Belgique arricaln~. Notes de voyage. Bruxelles, A. Lesisue. · 

Hlstoire d'Angleterre. ln 16, avec cartes. Paris, Hachette. 

D'Alexandrie au Caire. G, aod in 8. Tours, Mamc et Ci•, 

Histoire de Gustave-àdolpbe. In -l. Paris, Ceda'ge, 

The Growth of the Engtish Constitution. Lelpzig , Tauehnitz , 

Mœun romaines du règne d'Augusta à la tin des Antonins. Traduit 
par Vogd. •i vol. :n 8. l\iri:;, Hdnvald. 

Chronique de 111andre. Texte ancien rapproché du français moderne 
· In 8. Bruxelles, Desclée , Oc Brouwer cl Cl•. 

Chronique de l•'rance, d'Ani;lelerrc cl tie Bretagne. Texte ancien 
1 rapproché d~ texte fra11ça:s moderne, 2 vol. in S. Id. 

· Tien jaren uil den tachtigjarigen oorlog. ln 8. Anvers, Sa1etling 

Histoire des instüuticns politiques de l'ancienne France. G vol. in 8. 
Paris, Hacher te. Chaque vol. 

Oon Carlos cl Philippe Il. ~ vol. gr. in 8, avec portrait. Bruxelles, 
Mi,1.hach cl Falk. 

tlisloirc 1101ili11ue et diplomatique de P .-P. Rubens. ln 8. U: uxelles, 
Leliègue CL C••. 

Éludes et notices historiques concernant l'histoire des Pays-Bas. 3 rol. 
in 8. Id. 

Histoire ile la llclgique a11 commencement du XVIII• siècle. ln 8. 
Bruxelles, Mczbach et Falk, 
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AUTEURS 
TITRES DES OUVllAGES. 

PRIX 
Uft 

V.XEHl'UIRE 

Gantier. 

Garsou. 

Gau lier (L.). 

Id. 

hl. 

Gérard (A.). 

Gcl'lache (A. d1i). 

Id. 

Gobh·t d'lhiella. 

Id. 

Goden ne (L.). 

Goelh;ils (E.). 

Goffarl (l'.). 

Gossart (E.). 

Gourdaull. 

Id. 

ltl. 

Id. 

Guérin. 

Guerlin (Il.). 

Guhl und Koner. 

Guizot. 

Id. 

Id. 

Id. 

)tl. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Rénovai ion de l'histoire des Francs. ln 8. Bruxel'es, Lebègue el Ci•. 

Les Créateurs de la légende napoléonlenne, Barthélemy el Méry. 
In 8. Bruxelll!:", IJaytz. 

Êtudes et tahleaux historiques. ln 8. Druxel'es, Desclée, De Brouwer 
el C". 

La Chevalerie. Gr. in 8. Paria, Ch. Delagrave. 

La France sous PhilippP,•A.uguste. Gr. in 8 Tours, Mame el Cl<. 

Le Vieux Namur. In 8. Namur, Delvaux, 

Voyage de la Bel&ica. Quinze 11\ois dans l'Anlucliriue. Gr. in 8, 
gr,,v. (Ou nage couronné par- r Aca1h:mi1t frc111çalse.) Bruxelles, 
Buelens, 

Le Premier hivrrnage dans les r,lacts antarctiques. llelatien anec­ 
dotique sommaire du voyage de la Beïqica, Iléc.t extrait d6 
Q11i11::se 111oi1J Jim• l'Antarctique. In 8. Jd. 

Inde et Himalaya, ln 18, avec cartes el gravures. Parts, Pion. 

Sahara et Laponie. ln 18, avec gravures, Paris, Pion. 

Malines jadis el aujourd'hui, avec inlroductlon historique \J3r le 
chanoine A. Kempenver , l\la!incs, 1,. et A. G.nlenne, 

Le Nont Sair.t-liichel au Péril de la Mer. 1 n 8. Bruxelles, Gor.macre. 

Traité méthodique de géocraphie du Congo. An,ers, Thibaut. 

Espa~nols et Plamunds au XVI• ai(CIP.. L'établissement du régime 
r.spag·uol dans les Pays-Bas tl l'insurrection. ln 8. Bruxelles, 
Lamertin , 

La Suisse pittoresque. Gr. in 8, avec nombreuses gravures, Paris, 
Hachette, 

L'Italie plttoresque. Gr. in 8, avec gravures. Id. 

L'Europe pittoresque. in 4. Id. 

La France pittoresque, in --i. Id. 

Jérusalem, son histoire, sa descriplion et ses monuments religieux. 
In 8. Paris, Pion, 

L'Espagne. Impressions de voyage et d'art, 157 gravures d'après 
les photographies de l'auteur. Tours, Mame el Ci•. 

Das L11be11 der Griechen und Römer, nach anliken Bildwerken dar- 
gestetlt, Berlin, Weidman. 

Alfred le Grand. In 16. Paris, Hachette. 

Edouard Ill et les Bourgeois de Calais. ln tG. Id. 

Mémoires pour servir à l'histoire de mon temps. 8 vol. ln 8. 
Paris, Calrnann-Lévy, 

Essais sur l'histoire de France. ln U. Paris, Didier. 

Le mème , Édilio11 In 8. Id. 

Histoire de la civilisation en EuroJ>e ln n. Id. 
Histoire de la civilisation en !•rance. -1 vol. ln ·s. Id. 
llistoi1·e tir la ré11ubli1[nc 11' A nglet=rre el de Cromwell ( 1640-16~8). 
2 vol. in 12. lù. 

Histoire des crigtnes du gouvernement représentif. ';!vol. in !~. Id. 
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Guizot. 

Id. 

hl. 

Id. 

Halol {A.). 

Han us (J .). 

Havard. 

Id. 

Henne. 

Henrard. 

Hertzberg. 

llolland (C,). 

Hoornaert (Abbé), 

Hoyois (J.). 

Hubert. 

llubner (de). 

ld. 

Hymans (L.). 

Jager. 

Joinville (Jean,Sire de). 

Kervyn de Leltcnhove 
(Baron). 

Id. 

ld. 

Kervyn 
de Yolkaersbeke, 

lltonk. Chute de liJ république el rétahlissemer t de la monarchie 
en Ancleterre. ln t2. Paris, Dhfür. 

L'histoire de France , depuis IP.s temps les plus reculés jusqu'en 
1i89, racontée à mes petits-enfants. 5 vol. ln 8, avec 59'J era• 
vures, Paris, Hache lie. 

L'histoire de F'rance, depuis !789 jusqu'en L8.i8, racontée à roes· 
petits-enfants. Leçons recueillies par M""• de Will, née Guizot. 
~ vol. in 8, arec 2~0 gravures. Id. 

Histoire d' Anffleterre, depuis les temps les plus reculés jusqu'ä 
l'avènement de la reine Victoria, raeontée à mes 1,etits-enfönts. 
Leçons recuetllies par t,lUl~ de Witt, née Gui1ol. :! vol. in 8, 
avec 199 gravures. Jd. 

L'Edrême-OriP.nt. t~tudes d'hier. ÉvénemP.nts d'aujourd'hui, avec 
une préface de M. Michel Revon (une carte). Bruxelles, l•alk tils. 

Histoire populaire tics liberté-; liégeoises depuis le IXe Siècle jusqu'â 
la paix de Fexhe. Verviers, De Gey. 

La Hollande pittoresque, Voyage aux villes mortes du Zuiderzée. 
In 18, illustré. Paris, Pion. 

La Hollande pittoresque. Les frontières menacées. ln 18, avec 
cartes el gravurt:s. hl. 

Histoire de la Belgique sous 11! règne ile Charles-Quint, ,i vol. in 8. 
IJru xelles , Le bègue 1!l Cl•. 

Marie de MMicis dans les Pays-Bas. ln 8. Bruxelles, ftlerzbach et 
!•'alk. 

Histoire de la Grèce sous la domination romaine. Trad. Bouché­ 
Leclercq. 3 vol. in 8. Paris, Leroux. 

Au Japon. Choses vues, Trad. ile l'anglais par Lugué-Philipon. 
Paris, Vuihert et Nony. 

(..P. Pays tics Sapins, voyage en Norwêge. ln 8. Bru:<.elles, Société 
IJ!'lge de librairie. 

Tournai au Xlll• siècle, ~< édition. ln 8. Gand, A: SHI'r.r. 

Les Pays-Bas espagnols et Ia Hépublique des Provinces-Unies. 
Depuis la paix ,te l\Iunster jusqu'au traité d'Utrecht (1648-1713). 
La question reltgieuse et les relations .dlptcmatiques. ln •• 
Bruxelles, J. Lehègue et c-. 

Promenade autour du monde. 2 vol. in 16 avec gravures. Paris, 
Hachette, 

Sixte-Quint, d'après des correspondances diplomatiques inédites. 
2 vol. in 16. Id. 

Bruxelles à travers les àges, 2 vol. gr. in 8, avee gravures et 
chromolithographies, Bru11cllcs, Bruylant-Cbristophe, 

Gesehlcbte der Römer. Bertelsmann, Güterslch, 

Histoire de saint Louis. Texte rapproché du fraoçais moderne. 
Gr. in 8. Bruxelles, 0esclée, De Brouwer cl ci•. 

.,; 

La Flandre pendant les trois derniers siècles. 4 vol. in 8. Bruxelles, 
Lehègue et c••. 

Marie SI uar t, l'œuvre puritaine, Ic procès, le supplice ( 1585-1;:)87). 
2 vol, in 8. I'aris , Perrin. 

La Toison d'or. Noies sur l'instilulion et l'histoire de l'ordre 
(depuis l'année U29 [usqu'à l'année 15;51)). ':l• édition. Bruxelles, 
G, Yan Oest et C'•• 

La Lulle rie l'Irlande. ln 8, avec 3ts gravures. Bruxelles, Desclée, 
De DrOIIW{'r el Cl•. 
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KervyndcVolkaers!Jcke 

Kiepert. 

I{ rarners. 

Knrlh (G.). 

Jtl. 

Id. 

Id. 

ltl. 

Id. 

Id. 

La Boulaye (E ). 

Lacroix (Paul). 

Id. 

Id. 

lll, 

Jd, 

Jd 

Lacour-Gayet. 

La hure. 

La Joncquière (de). 

Larnbelin (R.). 

Langlois. 

Lanier. 

Lanoyc [de). 

Lanzac de Laborle (L. 
de). 

Sobieski et la m1ssH>11 de Pologne. In 8; avec 13 grav. Bruxelles, 
Desclée, De Brouwer et Cö•, 

Atlas antique. 12 cartes pour servir à l'étude de l'histoire ancienne. 
Petit in-folio. Berlin, Velh~rreu el Kla,ing, cari. 

Gcographisch woordenboek dec· gelieele aarde, 2 deelen, ln 8. 
Van Goot·. 

De wording da hedendaagsche br.schaving. In hr-l Nederlandsch 
bewerkt door O. Robyns. 2 ml. Roulers, De Meester. 

Clovis. 2 vol. in 8. Bruxelles, Dewit. 

Les origines de la civilisation. 2 vol. in 8. Id. 

Calon l'Ancien, étude biographique. ln 8. Bruxelles, Société belge 
de Iihralrie , 

l\Ianuel d'histoire de Belgique. 2• édition, revue et corrigée, enrichie 
de 72 gravures et de 1t cartes et plaus, Petit in 8. Namur, 
Lambert-De Roisin. 

Histoire poétique des Mérovingiens. 1 vol. in 8. Id. 

Notger- de Liége et la civilisation au X• stëcte, 2 vol. Bruxelles, 
Dewit , 

Jlisloîre des !~lais-Unis d'Améri(fUC (16-20-1789), 3 vol. ·gr. in i8. 
Paris, Charpentier. 

Contes sur l'hisloire tie France. Gr. in 8. 13 gravures et une 
chromolithugraphie , Paris, Firmiu-Didet, 

Nouveaux contes sur l'histoire tic France. Gr. in 8, 12 gravures, Id. 

Sciences el lettres au moyen âge et à l'époque de la renaissance. 
In-4, avec f3 planches chromotitogruphlques et 400 gravures sur 
hots. hl. 

Dix-septième siècle. lnslitulîons, usages el costumes. France (1590- 
1700). ln 4, avec 16 chromolitngraphies' et 500 gravures sur 
bois. Id. 

Dix-huitième siècle. lnstitulions, usages el costumes. ln 4, avec 
21 chromohtographies et 5SO gravures sur bois. Id. 

Dix-huitième siècle. Lettres, sciences el arts. France (17(10-1789). 
In 4, avec Hl ehromolithngraplues el 250 gravures sur bois. Id, 

Histoire des temps modernes. ln 16. Paris, Hachette, 

Les Indes orientales. In 8. Bruxelles, lllerzhach el Falk. 

Histoire de l'empire ottoman. In 16, avec 4 cartes, Paris, Hachette, 

La Slcilv. Noies et souvenirs. (Ouvrage illustré de dix-sept gravures 
hors texte.) Petit in 4. Bruxelles, Desclée , De Brouwer et Cl•. 

Histoire du moyen-âge. ln 16. Paris, Hachette. 

Choix de lectures de géographie: Paris, Belin. 

L'Europe. 1 vol. in 18. 

L'Afrique. 1 vol. in HL 

L'Amérique. 1 vol. in 18. 

L'Asie. '2 vol. in 18. 

La mer polaire. ln 16, avec t~ravurùS. l'aria, Hachette. 

La domination française en Belgh1ne(t;o1J-PlU). 2 vol. in 8. Paris. 
Pion. 
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Lau gel. 

Leclercq (Jules). 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

l11. 

Lecey dcla l\farchc(A.). 

Id. 

Ici. 

Lefort (A.). 

Léger (L.). 

Le Glay. 

Lemonnier (C.), 

Le Normant. 

L'Epinois (Il. de). 

Leroy (Mgr A.) •. 

Lrrèque, 

Louvel. 

Luce (S.). 

Id. 

Luchaire (A.\. 

Macaulay. 

Id, 

Ici. 

Mailharrl 
de la Couture. 

Maréchal. 

L'Angleterre politlqne et sociale. In Hi. Paris, Ilachette , 

La Terre des merveilles. Promenade au parc nalioml de l'Amérique 
du Nord. ln i6illustré. Id, 

Ou Ca11c11sr. aux monts Alaï, Transcaspie, Uoukharie, Ferganah. 
· In 8. Paris, Pion, 

.\ trJvrrsl'Afri11ueaustrale. ln 18 illustré. Id. 

Au pays de Paul el Virginie. ln 18 illustré. Id. 

1.a Terre de glace : Féroé, Islande, les Geysers, le mont Hèkla , 
1 n 18 illustré, Id. 

Une croisière au Spil'ihcrr, sur 11n yacht polaire, avec 30 gravures 
hors texte cl une caru-, ln 16. 111. 

Promenades dans les Pyrénées. Gr. in 8. Tours, Marne et Ci•. 

Vic de saint Martin. Gr. in 8 illustré. Id. 

Vie de saint Marl in. Gr. in 8. Id. 

La France sous saint Louis. In 8, Paris, Gaillard • 

Histoir« du Déoartement des forêt, (Lo Duché· de Luxembourg 
.do 1705 à 1814), d'après les archives du 1:ouvernornent grand­ 
rl1!cal et des documente français inédits. Avec une préface ,Ir. 
111. le professeur G. Kurlh. Tome l. Bruxr+les , Société belge de 
librairie. 

Histoire tie t'Auu-iche-Hungrie , depuis les origines jusqu'à l'an­ 
née 1894. ln f6 av1 c Il cartes. Paris, Hachette. 

Histoire des comtes de Fland1·0 cl des ~·1ama11tls au moyen â1,e. 2 vol. 
in ll. Bruxelles, Deselée, De Brouwer el Ci•. 

La Ddgi11ue. Nouvelle édition, revue et mcdillée ,·contenant 400 gr.J - 
vures sur bois. Oruxelle~, A. Castaigne , 

La Grèce. Histoire et paysages, In 12. Paris, Calmann-Lévy , 

Les Catacombes do nome, publié par Paul Allartl. ln 8. Bruxelles, 
Vromant. 

Les Pygmées. Négrilles d'Afrique et Négritcs de l'Asie. Gr. in 8. 
Tours, älame et Ci•. 

Les mythes cl légendes de l'Inde et de la Perse. ln 8. Paris, Belin. 

Les Missions catholiques au XIX• siècle. Gr. in ,L Bruxelles, Iïesclée, 
De Brouwer el c;•. 

La France pendant ta guerre de cent ans. 2 vol. in t6. Paris, 
Hachette. 

Histoire de la Jaquerie, d'après dc·s documents inédits . Nouv. édit, 
in 8. Paris, Champlon, 

Manuel des Institntlons françaises. Période des Capétiens directs. 
1 n 8. Pa ris, Hachette. 

Essais sur l'histoire ,l'Ani;leterre. Tr ad . Guizot. ln 8. Paris, Cal- 
manu-Lévy . 

Essai historiques. Trad. Guizot. 2 ml. in 8. Id. 

Hislory of En[jland. 5 vol. Paris, Calmann-Lévy. 

Chroniques de Villehard,1uin cl de Henri de Valenciennes. Oe la 
conquête de Con-tautlnop:e. lex le rapproché du français moderne. 
In 8. Bruxelles, Desclèe , De Brouwer cl C1• •• 

Histoire de France et histoire contemporaine. 3 vol. in 12 Paris, 
Delalain, 
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Maréchal. 

Martinet (A.)- 

Id. 

&fospero. 

lllaury. 

Meissas. 

Mercier. 

Michaud el Poujoulat. 

l\!innaert. 

Mommsen. 

l"tlontarernhert 
(Comte de) 

l\fonles11uieu. 

Nachti6al 

Namêche. 

Neuray (F.). 

Nicrmeyer (J.). 

hl. 

Noël des Ver1;ers. 

Olschewsky (S.)en Gar­ 
sou (J.). 

l1I. 

Ozanam. 

11I. 

Pastor (L.). 

P.iyer (J.). 

Perk. 

Pescher. 

Peter. 

l'clll 1h: Julevllle, 

lltstoire rornaim-. In 12. avec gravures, types, costumes militaires 
et plans. Paris, Delalain. 

Léop{)ld l" et l'inlervention Irançalse Cil f83t. In 8. Bruxelles, 
Société helge de librairie. 

La seconde Intervenuon Irançaisë et le siège d'Anvers, 183':?. 
ln 8. Id. . 

Lectures historiques. Histoire ancienne. ln H. ParJs, Hachette. 

La terre et l'hcmme. ln '.16. Paris, Didier. 

Les grands voyageurs contemporalns. ln .i. Paris, Hachette. 

Aux temps féodaux. Petit in 8. Paris, Gaillard, 

Histoire des croisades, In~, illustré •. Tours, Marne el Ci•. 

1 
Le Caire et la justice internntionale en l'i:gyplc. z• édit. ln 1'2. 

Bruxelles, W erssenbruch, 

HislóirtJ de Belgi11ue. continuée, pour la période contemporaine, 
par Eug , Hubert. ln 8, avec cartes. Bruxelles, Lebëgue el()•. 

Bömbchr Geschichte. 5 vol. Berlin, Weidrnaun , 

Sainte ÉIÎsabcth'de Hongrie. Gr. in 8, illustré. Tours, Marne et C1•. 

Grandeur et décadence des Bómains. ln 16. Paris, Hachette. 

Sahara et. Soudan. Trad uil de l'allemand, par J. Gouriiault, Gr. in 8, 
avec gravures et cartes. hl. · · 

Les Van Artevelde et leur époque. ln 8._ Louvain, Ch. Fonteyne. 

Quinze jours en Ér,yplr:. In 18. Clruxeio~, Vromant et C'•. 
P. ll. Hos. l.1irrhock der land- en volkenkunde. Zesde r,cïllnstrel'rde 
druk. Groningen, J.-11. Wolters. 

P. R. Hos. Beknopt leerboek der land- en volkenkunde. Groningen, 
J.-B. \Vollers. 

!.'Arabie. Avec38 planches et .J Carles. lu 8. Paris, Ftrrnin-Didut. 

Leopold Il, Koninr, der Bel1:•!11. Zijn leven· en· 1.i_jne reg1!crinr, 
(1835-Hl05J. In 'l Vlaarnseh bewerkt door P. Van Langcndonck. 
ln 8. Bruxelles, Vandcrlinllen. 

Léopold IJ, roi óc, Belges. Sa vie et son rèr;nc (18ö5-HJ05). ln 8. Id. 

La eivilisation ehréuenne chez les Francs. ln 1':?. Paris, t.ecoûre, 

étude, germaniques pour servir à' l'histoire des Francs. 2 YOI. 
in :12. 1,1. 

La civilisation au V• siècle. 2 vol. in 12. I,I. 

Histoire 1h·s p;1p1·s depuis la fin du mnyen âge, traduit lie l'allemand 
par Fnrcy-llaynaud. 6 vot, in 8. Paris, Pion. 

1.'ex11éditio11 du Tegethofl', Voyai;e de découvertes aux 80•-83• degrés 
de lalilutlc nord. Trartuit de l'allemand par J. Gourduult. ln 8 
illustré. !',iris, Ilacln-tte, 

ln clc 3elr,ische Ardennen, 1( lein in 8: Haarlem, Tjcenk-Williuk. 

Véilkcrkunrlc. l.ei11zi1:, Dunckcr et llumhlol. 

Römischc Geschichte. 3 vol, Halle, Bnehhanrllung iles Waisen­ 
hanses. 

Histoire de la Grèce som la döminatlon romaine ln 18. Paris, Thoriu. 
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Pierron (S.). 

Pirenne (IJ,), 

Id. 

Id. 

Id. 

Pisan (Christine de). 

Poffé. 

Id. 

Portmans. 

l'oslel (Mer). 

Id. 

Pou liet. 

Rahir (E.). 

Id. 

Id. 

Id. 

Rambaud. 

Ranke. 

Raynal. 

Reclus (Eli~ée). 

Régamey (F.). 

Benard (M.). 

Id. 

Rennes (de). 

Richard (J.). 

Histoire de la Forêt tie Soigne, Orné de t 16 gravures. Bruxelles, 
Bulens. 1 7 .50 

Histoire de Belr,i11m'.. 1. IJ11s orir,ines au commencement du 
XIV• siècle, 2• édition revue et corrigée. ln 8. Bruxelles, Lamer tin. 1 7 .50 

Illstolre de Belgi,111e. Il. Du eommeucemout du XIV• siècle à la 
mort de Charles le Téméraire. Avec une carte des Pays-Bas à la 
lin du XIV• ~iècle. 2° édit. revue et corrigée. 111 8. hl. 1 7 .50 

Histoire de BelgilJIIP.. Ill. De la mort de Charles le Téméraire à 
l'arrivée du duc d'Albe dans les Pays-llas(t:;67). In 8. hl. 1 7.50 

Geschiedenis van België. 
J. Van de eerste lijden tol het brgin der XIV• eeuw. ln 8 Vertaald 
door R. Dethecq. Gand, Sam •• nwerkcn•le volksdrukkeei], 1 7.50 

Jl. Van het begin der XIV• eeuw lol den dood van Karel den 
Sioule. Met eene kaart d,•r Nederland,·n op hel einde der 
XIV• eeuw. Id. ln 8. Jd. 1 7.50 

Le livre des raus et bonnes mœurs du sar,e !loi Charles V. avec une 
notice sur la vie el les œuvres de l'auteur el un choix de ses poésies. 
Gr. in 8. Bruxelles, Deselèe, De Brouwer et ci•. ! 5.50 

De Gilde der Anlwer1,sch<! schoolmee-ters van hij haar ontstaan 
lol aan hare afschaffin&. Aulers, Il. et L. Kennis. 1 2.00 

Hel l:'ioorden, in omtrekken en tafereclen. ~ vol. Petit in 8. Id. t0.60 

En Er,ypl1•, Palestine cl Grèce. Notes el impressions. ln 8. Bruxelles, 
Société belge de librairie, 1 5.50 

Histoire tie n:r,lise, depuis N .-S. jusqu'au pontificat de Léon XIII. 
Edlt, illustrée. Petit in 4. Bruxelles, üeselée, Uc Brouwer et f.i•. 1 5.00 

Histoire de l'Église, depuls N.-S. jusqu'au pontificat tie Léon XIII. 
2 ,01. in El. Id. 1 -i.00 

llistuire politique nationale. 2 vol. in H. Louvain, Ch. Peeters. 1 · -to.oo 
Promenades dans les vallées de l'Amblève et tlP. l'Ourthe. anc une 
carte el .fü photcgraphies , ln 8. Bruxelles, Lehègue cl Ci•. 1 3.50 

Le pays de la Meuse de Namur à Dina ni el Ilastière . Une carte el 
58 photographres. ln 8. Id. 1 s.so 

La Lesse ou le pays des grolles. Deux carte; cl 5ï photographies. 
ln8.ld. I 3.50 

La Semois pittoresque, avec une carte cl 55 pholo&raphics. ln 8. Id. , 3 .;iO 

Les Français sur le Rhin, 1792~1804. ln,,. Paris, Didier. 3.50 

WPllceschichlc. Gr. in 8. Leipzig, Dunckcr el llumhlol: 

L'Orient cl la Grèce, 

Rome. 

Les naufragés des ile& Auckland. Gr. in 8. Paris, Hachette, 

Lel conlinenls. Gr. ln 8, avec 21i3 caries ou !,ravures et 25 caries 
en couleurs, Id. 

Le Japon en imagea. Paris, P. Paclot e~ Cl•. 

Le Hainaut pittoresque, Illustré par l'auteur. ln 4. Bruxelles, 
J. Lebègue cl Cl•. 

Le Borinage. ln 4. Id, 

A travers les AlpcsfrJnçaises. In ], Paris, Gcdalr,c. 

L'Ocèanngraphic. Gr. in 8. Paris, Vuihcrt cl Nony. 

26.25 

~8.75 

:5.00 

15.00 

3.00 

,LOO 

;; eo 
10.00 
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llivière (G.). 

Rob~no(ComleA.dtj, 

Hoger Peyre. 

Booses (Max.). 

Id, 

Id. 

Id. 

Rousset. 

Id. 

!louvez (A.). 

Russier (H .). 

Saint-Genois (B0n J. de) 

Saint-Paul. 

Saint-René Taillandier. 

Saint-Yves (G.). 

Salvandy (de), 

Saucey (F. de). 

Schneider (R.). 

Schräder, 

Id. 

Id. 

Scbweinfurth. 

Sepet (l'tl.}. 

ld. 

Id. 

Sevens (T.). 

Smith. 

La Terre des Pharaons suivi d'un index historique el :iéo1:ra11hie, 
avec rn figures dans le texte et uue carte. üessln de A. Collomh;ar. 
ln 8. Pans, Sehlelcher , frères. 

Le Baron Lambermont. Sa vie el son œuvre. Bruxelles , Seclété 
belge d1i lihrairie. 

Histoire romaine. ln 12. Paris , Delagrave , 

Geschiedenis der Antwerp5che schilderschool. Volksuitr,ave. :; vol. 
en un in 1.8. Gand, Hoste. 

Le même ou nage. Édit. de luxe. ln 8, avec gravures à l'eau-forte et 
gravures sur bols. Id. 

Ilubcns et Moretus. Id 8. Id. 

Over de Alpen. Petit in 8. Id. 

Histoire de Louvois. 4 vol. in t2. Paris, Dhller, 

LP.s volontaires de lî9t-1ï0i. ln-1~. Id. 

75• anniversaire de l'indépendance ile la Belgique. le jubilé national 
de 1900. Compte rendu des fHe11 et cérémonies qui ont eu lieu dans 
les villes et communes del a Belgique à l'occasion du jubilé national. 
In 4. Bruxelles, Yromant et C·•. 

Le pariage de l'Océanie. ln 8. Paris, Vuibert et Nony. 

De Vlamingr.n in lwt verleden. Uit het Fransch door L. Delpire, In 8. 
Alo~l, De Seyn-Verhougs\raelc. 

Histolre monumentale de la France, In 8, avec gravures. Patis, 
Hachette. 

Le roi Léopold et la reine Victoria. 2 vol. in 8. Bruxelles, Lebëgue 
et C••. 

L'Océanie. ln 4. Tours, Mume et o-. 
Histoire du roi Jean Sobieski et du royaume de Pologne. 2 vol. in 8. 
Paris, Didier. 

Dictionnaire topographique abri':c-é de la Terre-Sainte. ln 12. Parie, 
Bouillon. 

l.'Dmbrie. L'âme iles cités et des paysages, Cortone. Le lac ile 
Trasimène. Pérouse. De Pérouse à Assise. Assise. Spello, 
Montefalco. La source el le temple du Cliunnne , Spolète. In 16. 
Paris, llachettz. 

Allas de c-éographie historique. 55 r,randes feuilles doubles, 
167 cartes en couleurs, accompagnées d'un texte historique au 
dos el 117 cartes, ll&ures el plans en noir, ia-folio. Id. 

Atlas de &éographie moderne, 6-i cartes in-folio. Id. 

Allas de poche, 51 caries. 1 n Hl. Id. 

Au cœur de l'Afrlque (1866-1871). ~ vol. in 8, avec 13!.l gravures 
el 2 cartes. Id. 

La chute de l'ancienne France. 2 vol., in 18. Paris, Retaux. 

Jeanne d'Arc. Petit in -1 illustré. Tours, lllame et c••. 
Le mèmc ouvrage in 8 illustré. Id. 

Ons schoone Vaderland. In 8. Roulers, J. De Meester. 

(21 fase. se vendant séparément.) 

Biographie, mytholonie , r,éorrr.iphic anciennes. Dictionnaire (tra­ 
duit par Theil). ln 8, avec 1.000 1:ravurcs. Paris, Firmin-Didot. 

3.50 

5.00 

4.50 

7.00 

20.00 

3.00 

3.00 

u.oo 
3.50 

20.00 

7.50 

t "'' -~il 

2.60 

5.00 

5.50 

1-1.00 

6.00 

3.50 

35.00 

25.00 

3.50 

28.00 

,.oo 
15.00 

5.5U 

6.00 

0.3;:i 

10.00 
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Slieler. 

Id. 

Stinissen (J,). 

Sybe! (von). 

Taine (H.). 

Id. 1 

Terlinden (G.). 

Thelen (W.). 

Thierry (A ugusün). 

Id. 

Id. 

Id. 

Jù, 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Tillièrff (abbé N.). 

Ilandatlas über alle Telle der Erdc. Gotha, Justers-Perthes , 1 · 50 ~5 

Gr:md allas, avec texte explieatif et 1111 vocabulaire allemand- 
français de termes de géographir-. 95 gravures coloriées, iù. 1 os.so 

Antwerpen en zijne merkwaardigheden, Grand in 8. Anvers, 
De Vos el Van der Groen , 1 3.50 

Geschichle der Revolutlonszelt, 10 vol. Stuttgart, Colla. 1 ;57 .50 

Notes sur l'Angleterre. In-fû. Paris, Ilachctte. 1 5.50 

Tocqueville (de). 

Tosti (Don Louis). 

Yalahrèguu (A.): 

Vamhóry. 

Van Arcnbel'(lh (E.). 

Van Bemmel. 

Van Brabant (W.). 

Van Caeneghem. 

Van Cuyck (F.). 

Vamlen Berg. 

Ill. 

Vanden Brande. 

Voyages aux Pyrénées. ln Hl._lù. _ 1 5.50 

Guillaume Jer, Hoi cles f'ays-Ras, et. l'Eglise catholique en BeljJi- 
que (181-i--18:50). 2 vol. Bruxelles, De Wil. 1 10.00 

ln en om Ysland. Met tien afbcelilinr;cn. Rotterdam, Nijgh en 
Vau, Ditmar , ,LOO 

Dix ans d'études historiques, ln-18. Paris, Garnier. 5.00 

llisloire du Tiers-État. ln 18. Id. 1 3.00 

Le même ouvrage. Edit. in 8. Id. 5.00 

Histoire de la conquête de l'An3Ieler1·e par les Normands. -l vol. 
in 18. Id. 1 12 00 

Le même ouvrage. 2 vol. _in 8. Id, 10.00 

Lettres sur l'hisl_oire de France, ln 18. Id. 3 00 

Le même ouvrage. ln 8. Id. 5.00 

Récits des temps mérovingiens. 2 vol. in 18. Id. 6.00 

Ll• même ouvr<,!gc. ln 8. Id. 5.00 

Histoire de l'Ahhayc d'Orval. 2° édition. Petit in 8. Namur, 
Delvaux. 1 iÏ.00 

L'ancien régime et la révolution. ln 8. Paris, Calmaun-Lévy. 1 6.00 

Saint Benoit. Son action reli~icus11 cl snclale. Traduite de l'italien 
par le chanoine Labis , 50 Gravures. PHil in -t. Bruxelles, 

_ uesclée, Oc Brouwer el C10• 1 G.00 

Au pays flamand. Préface par Auguste l)ictrich.-Gr. in 8. Tours, 
l\lame el Ci•. ' 1 2.00 

Mes aventures et mes voyages dans l'Asie centrale. Gr. in 8. 1d. f :l.00 

Charles-Quint. 2 vol. in 8, illustrés de 4ï gravures. Bruxelles, 
Desclée, De llrouwer e~ Ci•. ! 5.00 

La' Bel~ique Illustrée- 5 vol. ur. in 4. Bruxelles, Bruylant-Chrls- 
tophe, 1 100.00 

La Bolivie historique, géographique, ethnographique, etc. Bruxelles, 
J . Lehègue et Ci•. 1 IO • 00 

La guerre des p~_ysans, _17f,8-l709. ln 4, illustré. Id. 2.00 

Belgié in heeld . 86 zichten en 5 po norarnas met voorwoord en 
· bijschriften. Anv-rs; Smeding. 1 2.ï~ 

Petite histoire ancienne 'des peuples de l'Orient. Petit in 16, avec 
caries el gravures. Paris, llacheuc. 5.ti0 

Pelile histoire des Grecs, Petit in 12, avec cartes et gravures. Id. ,Ui0 

Geschiedenis der Antwerpsche Schilderschoot. Garni, Vuylslekc , 20.00 
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Va11 del' Aa. 

Vamle,· Kin,lere (1..). 

Van Ne1k(I,.). 

Van Ovcrl,rri;h. 

Van Bijseus (F.). 

Van Stalff(L. ),Jourdain 
(A.) cl De Hensch. 

Verharr,f·ll (Arthur). 

Vcronnel (A.). 

Vcta11U. 

\' eth. 

Vidal de la Blache, 

Ville (L.). 

Yilleharduin. 

Villermonl (Comte t11~). 

Villermont ( Comtesse 
l\laricdc). 

Vogue (ile). 

Vuillicr. 

Wallon. 

Id. 

Id. 

Id. 

Wauters. 

Witkarnp. 

Will (C. de). 

ld. 

Worms. 

Wy1111c (J .), 

L'ile de Ceyl;111. Croquis. l\1œurs et Coutumes. Leures d'un mission- 
naire. Louva in, Giele. 

Le slèele des Artevelde. In 8. Bruxelles, Le bègue et Cl•. 

1830. Illustré. Avnnt, pendant et après -la Révolution. Id. 

Dans le Levant. En Grèce et en Iurquie, In 18. Bruxelles, Société 
belge de librairie. 

Hoofdpersonen uit de algemeene geschiedenis. 
1. Oudheid eu middeleeuwen. Net 18 portretten. Derde druk. 
11. Nieuwe geschledeuis. l\lel 2(i portretten. Vierde druk. Grouin- 

1;en, J.-u. \Vollers. 
Dlcüonnaire encyclopédique de géographie htstorique du Royaume 
de BeiGiCJue. 189G. 2 vol. in 8 Bruxelles, Castaigne. 

Le Cardinal de Franchnberg, archevêque de Malinus (172(H8U). 
ln 8. Bruxelles, Desclée , De Brouwer cl Ci•. 

Trois savants chrétiens au XIX• siècle. Ampère, Cauchy 1 Pasteur. 
Tours, A. Caltler. 

Charlemagne. Gr. in 8, illuistré, Tours, Marne el C'•. 

Allas der goheele aarde, in 4, toile. Leiden, Sythofî, 

Marco Polo, son Lemps et ses voyages. In 8, avec gravures. Paris, 
Hachette. 

Au Pôle Nord en ballon. lHuslraÜons de P. Dufresue, Paris, Tillier 
et Simonet. 

llistoire de 1~ conquête tie Constantinople. Texte ra11proché du ,, 
français moderne, par ile Wailly. ln 16. Paris, Ilachette. 

Tilly ou la {\IH!rre de Trente Ans. ln ·8. Bruxelles, Deselée, De 
Brouwer cl C'•. 

Grands Seic;neurs d'autrefois. Le Duc et la Duchesse de Bournonville 
et la Cour de Hrurelles. ln 8. Roulers, De Meester. 

Syrie, Palestine, illont Athos. voyage au Pays du passé. ln 18, 
Paris, Plou. 

l.a T1111isi,~. Petit in 4. illustré. Tours, Mame el C'•. 

Jeanne d'Arc. 2 vol. i11 JG. Paris, Hache! te. 

Le mème ouvrage. Edit. abrégée. ln IB. Id. 

Saint Louis. 2 vol. in 8. Paris, Hachette. 

Saint Louis. 1 vol. r,r. in 8. Tours, Marne et C1•. 

L'(~Lat indépeudant du Conr,o. lllstorique. Géouraphie phystque. 
Eltrno1:rapltic. Situation çconnmi<111c. Orc;auJsalion politique. 
Bruxetres , Falk. 

Anrdrijkskundtg woordenboek van Nederland. Haarlem, Cohen. 

l'hnmas Jefferson. Étude sur la dèmncratle américaine. in 12. Paris. 
Didier." 

lllsloire ,le Washin1:1011 et de la Ioudatiou de !a république des Étals· 
Unis. In 12, avec carie. Id. 

Histoire commereiale do la ligrie hanséatique, ln 8. Paris, Guil­ 
Ianmiu . 

B1•knople &cschic1lc11is van het vaderland. Petit .ln 8. Groningen, 
Wolters. 

2.75 

5.00 

2.00 

3.50 

0.90 

0.90 

20.00 

5.[j() 

1 ;50 

15.00 

2.00 

1.10 

5:00 

5.50 

5."50 

5.00 

.t.00 

12.00 

7.00 

1 ou 
15.00 

15.00 

6.00 

6.50 

5;50 

3.50 

7.50. 

4;00 
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Abel. 

Appell el Goursat. 

ArJr,o(F.). 

ltl. 

Id. 

Id. 

Dachrn:mn. 

!laillaud. 

Bmley. 

Bertrand (J. 1. 
IJ. 

ltl. 

Id. 

I,I. 

Dorel el Brach. 

Bourdon. 

Boulan et d'Almeida. 

llrahy. 

Id. 

Brasiller, 

BrPilhof. 

Id. 

Bresse. 

Briot el Bouquet. 

Id. 

lltiot (Ch.). 

Brisse. 

Carnoy. 

Alr,cmcene ceschiedenis. Vkrde deel. Nieuwste geschiedenis Petit 
i118. ld. 

Histoire résumée d'Italie. ln 16, avec cartes, plans et gravures. 
Paris, Hachette, 

Mathématiques, physique, mécanique, 

astronomie. 

OOuvres complètes. 2 rol. in 4. Paris, Gauthier-Villars et fils. 

1111\orie des fonclions afr.;ébrii111es et Je: leurs intégrales. Gr. in 8. 
Paris, Id. 

Notices scienlifiques. 5 vol. in 8. Id. 

Voyages seiemifiques, ln 8. Id. 

Mémoire5 scientifiques. 2 vol. in 8. Id. 

Mélani;es. ln 8. Id. 

Zahl,mtheorie. 2 vol. g1·. in 8. Leipzig, Teubuer , 
1. Die Etemente tier Zuhkutheorie. 
Il. Die analytische Zahh-ntheorte, 

Cours d'astronomie. 2 vol. gr. in 8. Paris, Gauthter-Yillars et fils. 

Al&diraische Gleichungen. ln 8. L~i11zig, Tculmer. 

Trailé d'artthmétique. ln 8. Paris, Hachette. 

Traité d'algëbr«, 2 \'OI. in 8. Id. 

Thermodynamique. Gr. in 8. Paris, Gauthier-Villars cl fils. 

Calcul des probabilités. Id. 

Leçons sur la théorie mathématique de l'électricité. Id. 

Théorie des nombres et l'algèbre supérieure. In 8. Paris, Nony. 

Ap111ication de l'alr,èbre à la géométrie. In 8. (~dîlion Darbonx.) 
Paris, Gauthier-Villars el fils. 

Cours élémeutalrc de physique. 2 vol. in 8. Paris, Dunod, 

Exercices méthodiques tie calcul différentiel. ln 8. Paris, Gauthier­ 
Villars et fils. 

Exercices méthodiques de calcul intégral. In 8. Id. 

Théorie mathématique des placements et emprunts à long termes. 
! vol. in 8. Paris, Masson. 

Guide pratique du dessinateur. Gr. in 8. Paris, Gauthier-Villars et fils. 

Traité de perspective linéaire, Gr. in 8. Paris, Gauthier-Villars el fils. 
Cours de mécanique et machines. 2 vol. in 8. ld , 

Leçons de géométrie analytique (Éd ilion hppell .) ln 8. Paris, 
Delagrave, 

Leçons tic trigonométrie. In 8. Id. 

Théorie mécanique de la chaleur. In 8. Paris, Gauthier-Villars el fils. 

Recueil de prohlème5 de géométrie analytique. ln 8. Id. 

Cours d'algèhre sunérteure. Gr. in ll. Id. 

6.00 

5.00 

30.00 

16.0ù 

57.50 

7.[;o 

rn.oo 
7.50 

8.00 
15.00 

25.00 

10.00 

4-.00 

10.00 

10.00 

12.00 

rn.oo 
10.00 

9.00 

25.00 

4.00 

5.00 

~0.00 

10.00 

10.00 

24.00 

8.75 

ö.50 

7.50 

5.00 

11.00 
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Carnoy. 

Catalan. 

Id. 

Id. 

Chappuis el Berger. 

Charlon. 

Chasles. 

Chassagny (6J.). 

Ctebsch-Lindemann, 

Combelle. 

Uagnin. 

Darboux. 

Dauge. 

De Nansouly (M.). 

Id. 

Id. 

Id. 

üesboves. 

lel. 

Dirichlet. 

Dos tor. 

Cours de géométrie analytiquë. 2 vol. gr. in 8. Id. Paris, Gauthier­ 
Villars el fils. 
l. Géomi:trie plane. 
Il. Gtlométrie daas l'espace. 

Cours d'analyse. ln 8. Id. 

!Hanuel des candidats à l'école polytcclmi11ue. 2 vol. in t8. Id. 
1. Alg~bre, trir,ooomélric, i;éomélrie analyli11ue à ,leux 11imen­ 
siens, ln 18. Id, 

ll. Gfomélrie aualytique à trois dimensions, mécanique. ln 18. Id. 

Théorèmes el problèmes de géométrie élémentaire. Gr. in 8. h.l. 

Leçons de physique générale. 3 vol. ,;r. in 8. hl. 

Théorie élémentaire des epérations financières. Gr. in 8. hl. 

Ap1·rçu historique sur l'oric-ine et le développement des méthedes en 
t;éomélrir.. ln .J. Id. 

Cours élémentaire 1hi physi1111e rêJi&é eenîormément aux programmes 
oûlciels du 31 mai t902, à l'usai;e des classes ,le pluloscpnie et de 
matnemanques cl des candidats aux baeealauréats et aux écoles du 
Gouvernement, avec une préface par Paul Appell. Ouvrace con­ 
tenant 808 figures el une planche en couleur, 4• édition. Paris, 
li ach elle el c-. 

Leçons sur la gémuétrie. Traduction fr.111çaise par Benoist. 3 vol. gr. 
in 8. Paris, Gauthier-Villars et fils. 

Cours de r,éoméltie élémentaire. ln 8. Paris, Alcan. 

Cours de physique. ln 8. Paris, Delagrilve. 

Leçons sur la thé11rie r.ém:rale iles surfaces, 4 YOI. gr. in 8. Paris, 
Gauthier-Villars et fils. 

Leçons de méthouologie mathématique, ln 8. Gand, llosle. 

Actualités seientiflques, Radium et radio-activité. Télégraphie sans 
fil à tonte vilfsse. Ballons dirigeables. La cuisine éreerrlque, 
Parfums comestrbles. Premiers souvenirs. La mort des géants. 
Eternels jardins, cie. lu 8, Paris, Schleicher frères et Cl•. 

Actualités scientiûques. 'ferres rares. Elo/fes de bois. Les cataclysmes, 
La lumière dt l'avenir. Télégraphie sans lil. La catalyse. Le train 
cfc l'avenir. L'homme volant. Abeilles et fleurs. Farine de lait. 
Odeurs et parfums. L'œil et la main.La poursuite de l'or. Le 
secret de fJIJri<1ue. Les bactéries Industnetles. ln 8, Id. 

Actualités scientifiques. Volcans et volcanisme. Le mal des mon­ 
tagnes, Lc3 tubistes. Photographie des couleurs. îé1éi;-r.1phie sans 
fil. J\Iédecine el radio-activité. Progrès chimiques. La colle. 
L'encre. La chaux. Les mousüques , La mouche. Emau1' et 
émaiiluge, Ozone d ozonisation. Tissus imperméables. La cai111e 
mercerisée. Le pétrin mécanique. Inventeurs et inventions. Plis 
cachetés, ln 8. Id, 

A.ctualilés sclentltiques. Utilisation rll'S marées. Aulomohilisme sous­ 
marin. L'outre-mer. La photographie des couleurs. La télépho­ 
tographie. Le four étectnque , La lampe à arc. La machine à 
coudre. ltoulernenta a billes. Bê,:ues el zézayeurs. Jouets et peuts 
jeux. l!allous dirigeables et aéroplanes. Prévision du temps. fleurs 
artiftcrehes, Ev,~n1a1ls. L,• sourire, Poissons, crustacés, uiotlusques. 
L'art de conserver. Scaphandres el scaphandriers. 111 8. Id. 

Questions d'algèbre. Io 8. Paris, Delagrava, 

Questions de trigonométrie. ln 8. Id. 

Zahlentheorl«, Gr. in 8. Brunswick, Viewerr- 

l~lémP.nls de ln théorie des déterminants. La,8. Parla, Gaulhie1-\'illars 
el fils. 

H.00 
11.00 

12.00 

0.00 

1;.00 
4.00 

10.00 

36.00 

6.50 

30.00 

7.50 

42.00 

10.00 

7.00 

60.00 

12.00 

3.50 

3.50 

3.50 

0.50 

5.00 

20.00 

8.00 
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Duhamel. 

Durège. 

Faye, 

F. J. 

Fr,·net. 

Ganol. 

hl. 

1,1. 

Gerard (Eric). 

Gilbert. 

Guillemin. 

ltl. 

Iù: 

Id. 

Id. 

kl. 

Hagen. 

llalph, n. 

lier mile. 

Houei. 

Irnber cl Wl'il. · 

Ja min el Boui y. 

Id , 

Jordan (C.). 

Kirchhoff. 

Köhler. 

Koenigs. 

Könir,sbel'gcr. 

Lagrange. 

j Oes méthodes dans les seiences ile raisunnemeut , 5 vol. in 8. hl. 

Theorie der etlipüsehen Fu11ktio11e11. ln 8. Leipzig, Teubner , 

Cours d'astronomie de l'Êcole polytechnique. 2 vol. gr. in 8. Paris, 
Gauthier-Villars et fils. 

Exi rclces de géométrie. ln8. Tours, l\lame el Ci•. 

Recueil d'exercices sm· le calcul infinitésimal. ln 8. Paris, Geuthier­ 
V1llars et fils. 

Truité élémentaire de physique, Editinn Ma11œuvrie1'. 1 vol. in Ili. 
Paris; Hachette. 

Cours de physique purement expérimentale et sans mathématiques , 
ln 10. Id. 

Leerbeek der proefond ervindelljke ru toegepat1le natuurkunde. 
;,; vol. peht in 8. Gouda, Van Goor cl fils. 

Leçons sur l'électricité. 2 vol. gr. in 8. Paris, Gauthier-Villars. 

Cours d'analyse infinitèsimale, ln 8. Hruxelles, Société belge de 
librairie. 

Le Ciel. In 8. Paris, llacheue, 

La Lumière. ln 16. Jd. 

Les Êloilcs. Id. 

Le Feu souterrain. Id. 

Les Comètes. Id, 

Le 'Maguêlismc et l'Éleclricilé. 2 vol. Id. 

Synopsis der hölu-reu Mallmnatik. ln 4. Paris, Gautbter-Yttlurs et fils. 
1. Arlthtnetische und ulgebrutsche Analyse. 
li. Geometrie der aigebralschen Gebilden. 

. . 

Traité des fonctions elliptiques. S vol. gr. in 8. Id , 

Cours d'analyse de l'Êcole polyteclmlque, ln 8. Id. 

Cours de calcul inûnitéslmal. 4 vol. r,r. in 8. hl. 
Cours de rréométrie aual ytique , ln 8. Parts, Masson. 

Cours de physique de l'Ecole polytcclmique, 4 vol, in 8. Parie, 
Gauttrier-Yillars el fils. 

Cour, de physique à l'usage de la classe de mathématiques spéciales. 
'2 Vol. in 8. Jd. 

Cours d'analyse de l'ltcolc polyteclmfquc, 3 vol. in 8. Id. 

Vorlesunr,en uber mathematische Physik; 4 vol. gr. in 8. Leipzig, 
Teubner , 

1. Mecharnk, 
Il. Oplik. 
Ill.: Electrizität und Magnetisrnus. 
1v.·w11rme. · 

Exercices de géométrie analytique. 2 vol. in 8. Paris, Gauthier­ 
Vi I lars el fils. 
1. Géométrie 11la11e. 

11. Géomélrïe dans l'espace. · 

Leçons de cinèmatlque, 'Gr. in 8. Paris, Hermann, 

Theorie der e.liptischrn Functlouén. 2 ml. in 8. Leipzig, Teuhner. 

OEuvrcs curnplètes. U vol. in i. Paris, Gauthier-Yillars el lils. 
Chaque votume se vend séparément. 
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~ 

Laisaut , 

Id. 

Id. 

Ill. 

Id. 

ltt. 

Lamarle. 

Lambot (O.). 

Lamé. 

1'railé tic perspeetlve linéaire. Texte et allas. ln 8. Bruxelles> 
Castaigne. 

Leçons sur les fonctions inverses des transcendantes cl les surfaees 
isothermes. In 8. Paris, Cauthier-Yillars , 

Leçons sur les coordonnées curvilir,nes et leurs diverses applications, 
In 8. Id. 

Leçons sur la théorie analytique de la chaleur. ln 8. Id. 

OEuvres complètes. In -i. Id. : 

Traité ile mécanique céleste. 5 vol. in -i. 

Exposition du système du monde. 1 vol. in 4. Paris, Gauthier-Villars. 

Théorie des probahilités 1 vol. in 4. 
Mémoires divers. Tomes VIII, IX et X. ln 4, chacun. 

Essai philosophique sur les probabilités. ln 8. 
Laurent (ll.). 1 Traité d'algëhre. -i vol. 111 8. Id. 

Id. 

Id. 

Laplace. 

Id. 

Ihéorie el applications des èquipollencee. [n 8. Paris, Gauthier-Villars 
et fils. 

Introduction à la méthode des quaterntons, In 8. Id. 

Recueil de problèmes de mathématiques, 6 vol. in 8. Id, 

Géométrie élémentaire. ln 8. ld. 

Algèbre. Jn 8. Id. 

Géomélrie analytique à deux dimensions. ln 8, Id. 

Exposé géométrique du calcul diflérenticl el intégral. Trois parties en 
2 vol. in 8. Id. 

Lebon (E.). 1 ûéométric descriptive. ln 8. Paris, Delalain. 

Id. Tra Hé de géométrie descriptive. 2 vol. In 8. Id. 
Premier volume. 
Second volume. 

Leroy. Traité de géométnc descriptive. ln ~. Paris, Gauthier-Villars cl ûls, 

Id. Traité de stéréotomie. ln 4. hl. 

Liagrc, Calcul de probabilités cllhéorie des erreurs. In 8. Bruxelles, Mm1uardt. 

Longchamps (G. de). Essai de géométrie do fa règle ~l de l'équerre. ln 8. Paris, Ddagrn·r. 

lil. Algèbre. ln 8. Id. 

Id. Géométrie analytique à deux dimensions. Id. 

Id. Géoméh ie analytique à trois dimensions. Ill. 

Id. Supplément du cours dt mathématiques spéciales, comprenant la 
trtgonomérrie el la mécanique. Id, 

Lucas (Ed.), Théorie des nombres, Gr. in 8. Paris, Gambier-Villars et üls, 

Man dart (H, ). Cours de uéométrie analytique à deux dimensions (sections coniques). 
Namur, Wcsmael.,Charlier. 

Mannheim. 1 Cours de géométrie descriptive. Gr. in 8. Paris, Gauthier-Villars 
et lits. 

Id. Principes et développements de géométrie elnématique. ln .J. Id. 

Massau. .Mémoire sur I'Intégratiou Gl'aplli11ue el ses applications. In 8. Id. 
Maupln. Questions d'algèbre, ln 8. Paris, Nony. 
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Maxwell. 

l\losnat. 

Niel weng lowski. 

Ici. 

Ocagne (d'). 

Papelier , 

Petcrsen. 

Picard (l:l.). 

Plucker, 

Poncelet. 

M. 

Prival-lleschanel 
cl Focillon. 

Quelclrt [Ad.), 

Reaal. 

Resal. 

Reye. 

Rouché et de 
Comherousse. 

Bouché el Brisse, 

Ilouché. 

Salmon. 

ltl. 

Jd. 

Id. 

Scheil. 

Schlömilch. 

fra1l,; d.: l'élcch'idlé el du magnétisme. Traduction française. 2 vol. 
gr. in 8. Par.s, Gauthier-V,llars et fils. 

Problèmes de géométrie analytique. 5 vol. in 8. Paris; Non y. 

Cours d'algèbre, 2 vol. in 8. Paris, Collin. 

Cours de géométrie anulyüque , 5 vol. gr. in 8. Paris, Gauthier­ 
Villal"b tl fils. 
l. Sections coniques. 

11. Construcüon «es courbes planes. Compléments relatif-s aux 
coniques. 

Ill. Géo,1,clrie dans l'espace. 

Nomor,raphie. l.es calculs usuels effectués an moyen des abaques. 
111 8. Paris, Oauttuer-vlllars et fils. 

Lrçous sur les coorllonné1•s tangentielles. 2 vol. in 8. Paris, Nony. 
I. Géométrie 111 an e. 

11. Gé:Jmélrie c.fons l'espace. 

Métho(les el théories pour la résolution iles problèmes de construe- 
tlous fi:o,nét,·i,1111:s. ln 8. Paris, Gauthier-Villars d fils. 

Traih: d'analyse. 4 vol. gr. in 8, Ici. 

Neue Geometrie des Baumes. 2 vol. in,!.. Leipzig, Teubner. 

Traité des propriétés projectives des tirrures. 2 \'OI. in 4. Paris 
Gauthier-Yi1lars et fils. 

Introduction à la mécanique Iudustnelle, physique ou expérimentale. 
Jn 8. Id. 

l>iclio1111aire général des sciences théoriques et appliquées. 2 vol. 
gr. in 8. Pans, Garnier. 

SciP.IICCS mathématiques Cl phy,ir1ues au commencement du 
XIX• siècle. ln 8. Bruxelles, Lchèr,uc et <>•. 

T, ailé de mécanique générale. In 8.-Pari~, Gauthier-Villars et fils. 
Mécanique rauounetto. 3 vol. (Tomes 1, Il, VII.) 
,\lécan111u1: apptiquèe. 2 ,·01, (Tomes Ill, IV.) 
Constructlous. 2 vol. (Tomes V et VI.) 

Traité de physique mathématique. 2 vol. in ,1.. lil. 
I. Capillarite. Elasticité. Lumière. 
11. Chaleur, Thermodynarnlque, etc. 

Geometri« cler Lage. 3 vol. Gr. in 8. Leipzig, Kräner , 

Traité de géométrie. ln 8. Paris, Gauthier-Villars et fils. 
I. Géométrie plane. 
11. Géométrie dans l'espace. 

Coupe des pierres. GI'. in 8. Paris, Baudry, 

Eléments de statique graphique. Gr. in 8. Id. 

Traité (le Géométrie snalytique à deux drmensionstsections coniques). 
ln 8. Paris, Ga11thin-Vi11ars el fils. 

Traité de Géométrie analytique (Courbes planes). ln 8. Id. 

Traité de Géornètrte analytique à trois dimensions. 5 vol. in 8. Id. 

Leçons d'algèbre supérieure .. In 8. Id, 

Theorie der Bewegung und der Krtille. 2 vol. in 8-_Lcipzir,, Teubner. 

Uehungsbuch zum Studium der böheren Ana lysis. Gr. in 8. Id. 
Torn« 1. Oi!fere111ialrechn1111f~. I Tome Il. lnlcgralreclmung. 
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Schoentjes {ll.). 

Id. 

hl. 

Secchi. 

Id. 

Serret (A-J.}, 

ld. 

11I. 

Id. 

Serret (Paul). 

Sonner. 

Stroobant. 

Sturm. 

Id. 

Stuyvaerl(~I.). 

Tait. 

Tisserand. 

Tisserand el Andoycr. 

Tru tal. 

Tyntlall. 

Salmon. 

Witz (A.). 

Id. 

Id. 

Zeuner, 

Aubert (E.). 

Ici. 

Id. 

lil. 

Fleurs de la glace. Ohservatlon«, Expériences. Photographies. ln 8. 
Gand, Vandcrpoorten. 

L'électricité et ses applications. 1 n 8. Gand, Hoste. 

Cours de physique expérimentale. 2 vol. in 8. Id. 

Le Soleil. 2 vol. gr. in 8. Paris, Gauthier-Villars et üls, 

Les Étoiles. 2 vol. in 8. Paris, Alcan. 

Traité d'arithmétique. In 8. Paris, Gauthier-Villars el Ws. 

Traité de l1 igonométrie, Id. 

Cours de calcul difTéreuliel el intégral. 2 vol. hl. 

Cours d'algèbre supérieure. 2 vol. hl; 

Géométrie de direction. ln S. Id. 

Dictionnaire des mathématiques appliquées, Gr. in 8. Parie, llachel te. 

Cours de topographie. 3 vol. in 8. Namur, Wesmael-Chartier , 

Cours d'analyse de l'école polytechnique. 2 ml. in 8. Paris, Gauthier­ 
Villars et fils • 

Cours de mécanique de l'école polytechnique. ~ vol. in 8. Id. 

Les nombres postürs. Exposé des théories modernes tic l'at·ilhmétiquc 
élémentaire. Gernl, Van Goelhcm. 

Traité élémentaire des quaternions. 2 vol. gr. in 8. Paris, Gauthier- 
. Villars el fils. 

Hccueil complémentaire d'exercices sur hi calcul inflnitésimal. ln 8. Id. 

Leçons ile cosmographie. ln 8. Paris, Colin. 

Traité élémentaire du microscope. Petit in 8. Paris, Gauthier-Villars 
et fils. 

La Chaleur. ln 8 jés. ltl. 

Leçons sur l'électricité. ln -18. Id. 

Cours élémentaire do manipulation de physique. Tn 8. Id. 

Cours supérieur de manipulation de physique. In 8. Id. 

Exercices de physique et applications. In 8. Id. 

Théorie mécanique de la chaleur; In 8. Id. 

Géologie minéralogie, botanique, 
zoologie, chimie. 

Album de l'histoire naturelle. Le5 mammifères, Ouvrage illustré 
de '293 gravures sur bois. In 4. Paris, Iloivln et Cl•. 

Album de l'histoire naturelle, Les oiseaux. Ouvrage illustré de 
370 gravures sur bois. In 4. Id. 

Histoire naturelle des êtres vivants. Tome I. Fascicule I. Cours 
d'anatomie et de physiologie animales, 81 édition, enuèrement 
refondue. ln nl. Paris, André fils. 

Histoire naturelle de, êtres vivants. Tome r. Fascicule ll. Cours 
d'anatomie el de physiologie végétales. 1• édltion, entièrement 
refondue. In a. Id, 
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Bellenoux ( g _ S.). 

Bocrman (J.) en 
Knip (K,). 

Bonnier et de Layens. 

Brehm. 

1,1, 

Id. 

ltl. 

1,1. 

Id •. 

Uriat·t (Alph.). 

Classen. 

Claus. 

Crepln , 

Dauhrée. 

Dehosscher. 

De Contreras (H.). 

Deliège (E.). 

Delogne, 

Dubois ·(A.). 

ünehartrc. 

~,-cher. 

Fraipont. 

Francoue, 

Frèdéricq (L.). 

Fremy cl Terrcil. 

Frescnius. 

Id. 

Friedel. 

Gauthier (A.). 

hl. 

Girard (~I.). 

lleimaus (T .). 
cl Thijsse (J.). 

Dicttonnulre des cugrais el ues produits chimiques agricoles. ln 8. 
Paris, Scnteicher frères ct Ci•. 

Natuurlijke historie. Beknopt leerboek der Dier- en Plantkunde. 
Groninr,~u, J.-S. \Vollers. Deel I. 01erku1111t:. 

Der:! ll. Plantkunde, 

La nouvelle flore de la Belgique. [11 ~8. ~ruxeltrs, l.ehëgue el c;,_ 
Les mammifères. 2 vol. gr. in 8. Paris, Haillièru cl fils. 

Les oiseaux, '2 vol. t!r. in 8. Id. 

Les insectes, les myriapodes et les arachntdes. Gr. in 8. Id. 

Les vers, les motlusquea, etc. Gr. in 8. Ict. 

La terre, les mers et les continents. Gr. in 8. IJ. 

La terre avant I'apparition de rhomme. Cr. in 8. Id. 

Paléontologie. Gr. in f2. Bruxeltes, Manceaux. 

Précis d'analyse chimique qnantitauve. ln ~S. Paris, :\la$soo. 

Élémen_t5 de zoologie. In m. Id. 

l 
lllnnuel de l.i flore eu Belgil)ue. Lié1;c, nesoer. 

· 1.cs réi;ions invisibles du globe et des espaces célestes. ln S. 
Paris, Alc.111. 

1 Les fleura <les champs· et des jurdins. Description tie ringt familles. 
végélal~s. ln 8. Na~ur, Wesmael-Clwrlii:r. 

Les oiseaux observi:s ten Belt;iiJUt:. t•~ parlir. : Lr-s r,)·mnopaitles, 
suivie ,l'unr. notice sur les aberrations dans l1~ 11111111:ii;c. lu 8. 
Bruxelles, Vau D11m,1:11houùt. 

L1:s amis 1•l les ennemis du cultivateur. 70 illustratlons. 'Paris, 
A. PÏl:ard et Kaan. 

Flore analytique ,le la Belgique. In-B, Namur, W1'Smael-Charli,:r. 

Histoire pflpu!ah·e des oiseaux utiles 1fo la Bcl1;i11ur., ö• édltion revue 
et a111;mcnté1·. Hruxdh:s, Et;iblissem1'.11ts Généraux ,!'Imprimerie, 

El_émcnl~ de hotanique, ln 3. Paris, l!aillière et fils. 

Ma11ut'l tir. eonchyliologre et ,te palfontolo1;ie cnnchylinlogique. ln 3. 
Paris, Masson. 

Les cavërnes el leurs habitants. l'aris, Bailtlèrc et ûls, 

Manuel de lethni11uc mleroscopiqu-, ln S. Bruxelles, Lebègue cl C><. 

La lutte pour l'existence chez tes animaux marins. ln 16. Paris, 
Baillièrc el Jlls. 

Guide du chimtste. Jn 8. Paris, Masson. 

Traité tl';1nalysechimiquc qualitative, lu 8. Id. 

Traité it•,;nalysc chirnique qùantltaüve. 2 vol. in 8. Id. 

Cours de minéralogie. ln~- Ici. 

Chimie minérale. ln 8. 1,1." 

Chimie organique. u, 
Les ;1hcilks. ln IG. Paris, lJai1li1~rc d fils. 

Van vlinders, hloemcn en rni;r.ls. Amsterdam, \V, Yersluys. 
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llclmhollz. 

La i1ao11l et Deeaisnc. 

Lapparent (A. <lel. 

Id. 

Id. 

111. 

Lebretou, 

ld. 

hl. 

Malaisé. 

Marchandise (C.). 

·1i1. 

hl. 

Mal'cy. 

l'tleunicr (Stan.]. 

!llonod. 

Mourlon. 

Ornalius d'Ilalloy. 

Pellgot . 

Pisani. 

Plat,:au (t'.). 

Poiré. 

Proost. 

Heychler , 

Hitzerna Bos (J.) en 
Hos (ll.). 

Salet. 

Sériziat, 

St ras h II ri;cr. 

Swarts (Th.). 

Tcrfve. 

w.u«. 

Vortr:1r;e und lle,lcu. 2 vol. in 8. Brunswick, Vieweg . 

Manuel de l,1 faune de Belgique. Tome 1. Animaux non insectivores. 
ln m. Bruxelle~, l.amertlu. 

flore ties jardins el des champs. ln 12. Paris, Librairie ar,ricole. 

Traité cle géologie. 5 vol. in 8. Paris, Masson. 

Abrégé de géologie. ln 18. Id. 

Cours cle minéralogie. ln 8. hl. 

Précis de minéralogie. In 18. Id. 

A travers champs. Botatuque pOUI' tous. ln 8. (•aris, Hotsr,hil,I. 

Cours de minéralogfe. 2 vol. in 8. Paris, llassoo. 

r,;Jémenls de (;éolor,ic. ln 18. Id. 

Eléments de minéralogie rt cle lithologie. In 18. hl. 

Manuel de minéralogie pratique. ln-12. Ur11xl'llcs, Manceaux. 

Tr;1iU: de ûorlculture, 2• édition. Culture ,les plantes de parlerr« 
rustiques r.( llOII rustiques SOIIS le climal d,~ la Br.lr,irpJe et de'. 
quelques plantes lir,rwuses de collection. ln 18 illustré. Bruxelles, 
J. Lcbi•gue cl Cl•. 

C11ll11re des plan les d'appartement, 11<: terre frulde et d'oranr,r.rir. 
ln 18 illustré. Id. 

Culture des plantes s111· les ïenètres des classes et dans les préaux des 
écoles. Bruxelles, Guyot. 

L:1 machine animale. In 8. Paris, Alcan. 

Les météorites. Petit in 8. Paris, i\Iasson. 

Stéréochimie. ln 8. Paris, Gauthier-Villars cl ûls. 

Géologie de la IMgir1ue. 2 vol. in 8. Bruxelles, Hayez. 

Ahrér,é de géologie. ln 8. Bruxelles, Lehèg1w el Ci•. 

Le verre, son histoire cl sa fahrieatiou, 111 8. Parts, Masson. 

Traité élémentaire ,le minéralogie. In 8. Id. 

Zoologi(! élémentaire. ln 1 ~- Bruxelles, Maner.a 111. 

A travers l'industrie, In 4. Paris, Hachette. 

Traité pratique ciP. chimie agrtcole el ile physiologie. Bruxelles, 
Société hclrre de librairie. 

Les théories physico-chimiques. ln 8. Bruxelles, Lamertin. 

Leerboek clcr dierkunde. !\Id 1S5i figuren in drn tekst en 20 gekleunl« 
platen. Achlsle druk. Groningen, J.-B. Woltcrs. 

Analyse spectrale. ln 8. Paris, Masson. 

llistoire des coléoptères (Ic France. ln 18 jésus. Paris, Firmin-Didot. 

. \lanucl technique d'anatomie végétale. ln S. I'aris, llfassoo. 

Introduction à l'élude de la chimie théorique. ln 18. Gand, Hoste. 

Les oiseaux insectivores. ln S. I'arts, Picard-Balen. 

De plan 1. Proeve eener pnp-ualre hotanlc. (Herzien door But vcnich). 
A vee '2i0 gravures. ln 8. Gand, Hoste. 
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!lainier. 

Id. 

Bakker (G.). 

Dodcux ( Michel). 

Chapaux (111.), 

Courcelle-Seneuil. 

Id. 

Courtois (nis). 

Damoiseaux (M.) 

De lloon. 

Id. 

Deville. 

Garnier (J.). 

Goschen, 

Haulleville (d'). 

Haussonville (Cte de). 

Id. 

Jevons Stanley. 

Ketteler <Mei· de). 

Lavcleye (E. de). 

hl. 

Le Play. 

Id. 

Id. 

Id. 

Leroy-Beaulieu. 

Id. 

Id. 

l\Ial (L.)ct Manfroy (P.) 

Martel. 

Droit, économie politique et commerce. 

Géographie appliquée à la marine, au commerce, à l'industrie, à 
l'agriculture. à la statistique. Géographie générale. 
La France. Gr. in 8. Paris, Belin. 

L'Afrique. Gr. in 8. Id. 

English commercial Readingbook. Purmerend, J. Muusses. 

Études sur le contrat de travail. In 8. Louvain, Ilystpruyst , 

Enseignement industriel. Notlo ns élémentaires de chimie et de 
technologie des grandes industries chimiques. Namur, Wesmael­ 
Cha1 lier. 

Traité théorique et pratique ties entreprises ioduslrielles, commer­ 
ciales et agricoles. ln 8. Paris, Guillaumin. 

Traité tbéertque et prafique des opérations de banque. Ins. Id, 

Traité des opérations de bourse et de change. Gr. in t8. Paris, 
Garnier trères, 

Les ins lit ulions nationales de la Belgique. Éléments de droit 
constitutionnel et de droit administratif, Tournai, De canonne­ 
Liagrc. 

Grondbeginselen van het Belgisch strafrecht. In 8. Alost, De Seyo- 
Yerhougstruete. 

Grondbeginselen van de Belgische strafvordering. ln 8. Id. 

Manuel de géographie commerciale. ~ vol. in H. Berger-Levrault. 

Traité de ûnauces. In 8. Paris, Garnier. 

Théorie des changes étrangers, Trad. de S:Jy. Io 8. Paris, 
Guillaumin. 

Les aptitudes coicnisatrices des Belges et la question coloniale en 
Belgique. ln 8. Bruxelles, Lebèguo et Ci•, 

Sociulisme et charité. Gr. in 18. Paris, Calmann-Lévy. 

Misère et remèdes. Gr. in ~8. Id. 

La mcnnaie et Ic mécanisme de l'échange, In 8. Paris, Alcan. 

OEuvrcs choisies, traduction par Descurtins, ln 8. Bruxelles, Société 
belge de librairie. 

La propriété et ses formes primitives. In tl. Paris, Alcan. 

Le gouvernement dans la démocralie. 2 vol. in-8. Id. 

La réforme sociale en France. 3 vol. in i8. Tours, Mame el c1•. 
La conslilulion essentielle ile l'humanité. ln 18. Id. 

L'organisation de la famille. ln 18. Id. 

L'organisation du travail. ln iB. Id. 

Le collectivisme. ln 8. Paris, Guillaumin. 

Essai sur la répartitlon des richesses. ln 8. Id, 

Précis d'économie politique. ln 12. Paris, Delagrave. 

Traité pratique de comptabilité Industrielle. Grand in 8. Bruxelles, 
Société helge d'èditlou. 

Le développement commercial de la Belgique. 2 vol. in 8. Gand,Van 
Doossclaere. 

20.00 

20.00 

5.20 

8.00 

2.25 

7.50 

8.00 

5.00 

2.00 

-USO 

-1.50 

10.00 

8.00 

0.00 

7.50 

5.50 

3.50 

6.00 

i.50 

10.00 

15.0() 

6.00 

2.00 

~.oo 
2.00 

8.00 

9.00 

e.so 

.l.00 

20.00 
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Masson (F.). 
et Wili11uc1 (C.). 

Min~helti. 

Namur. 

Périn. 

Pyffcroen (O.). 

Hihbe (de), 

Smeesters (C.), 

Van nruyssel. 

\'ermeersch. 

Winterer. 

Adeline. 

Babelon. 

Bayet. 

Id. 

Beulé. 

Blanc. 

Blaserna el Helmholtz , 

Bouchot, 

Chesneau. 

Chrvignard. 

Claquet (L.). 

l1L 

Collignon (Max). 

Corroyer. 

Id. 

De JJosschèrc (J.). 

Deck. 

de Lostalot, 

De Waele (J.). 

lllan11P.l de drni] censütutionuel. Notions élémentaires des institutiou. 
eonstitutlonnelles et administratives de la Belgique. ln 8. Uru­ 
xelles, Lebègue et Ci•. 

Des rapports de l'économie politique avec la morale el le droit. ln 18. 
Paris, Uuillaumin. 

Le code de commerce. 5 vol. in 8. Bruxeltes, llruylant-Chrlstcphe, 

Mélan~es d'économie polirique. ln t 2. Paris, Lecotlre. 
Manur.l !l'économie industrielle et soeinle, iJ l'usage des écoles indus­ 
trielles et techniques, des i11slit11ts de commerce el d-s établis­ 
sements d'ürstrucuou moyenne. ln 8. Gand, Van Goelheru. 

Le Play, d'après sa correspondance. ln-18. Paris, F. Didot. 

L'essor industriel el commercial du peuple belge. ln 12. Bruxelles, 
Société belge (li! librairie. 

Histoire du commerce et de la marine en Uelgiljue. 3 vol. in 8. Bru­ 
xelles, Lehègue et Ci•. 

l\Ianuel social. La législatiou cl les œuvrcs en Belgique. Louvain, 
Uystpruyst. 

Le socialisme contemporain. In 12. Paris, Lecollre. 

Beaux-Arts. 

Lexique des termes d'arl. Grand in 18. Paris, Picard cl Kaan. 

La 1:ravurr: en pierres fines. Grand in 18. hl. 

Précis d'histoire de l'art. Grand in t8. hl. 

L'art byzantin. Grand in 18 avec 1:ravurcs. Paris, Gaillard. 

L' Acropole d'Athènes. In 8. Paris, Firmln-Didct. 

Grammaire des arts du dessin. ln 8. Paris, Renouard. 

Le son et la musique, ln 8, avec 41 ligures. Paris, Oermer-Baillllère. 

Le livre. Grand in t8. Picard et Kaan. 

La peinture anglaise. Grancl 11118. Id. 

Les styles français. Graud in 18. Id. 

Eléments d'icono&r:iphie chréueunc. 111 8, illustré de uombrcuses 
gravures, Bruxelles, Desclée, De Brouwer el Ci0• 

Les grandes cathédrales du momie catholique. ln 4. Id. 

L';1rchéolor:ie &rcrqur. Grand in 18 avec nombreuses gravures. 
Paris, Picard el Kaan. 

L'architecture gothique. Grand in 18. Id. 

L'architecture romane. Grand in 18, Id. 

Cnllection dP.S r,ranils artistes des Pays-Bas. Quentin ~folsys. Grand 
in 18. Bruxelles, G. Van Oest cl C". 

La faïence. Grand in 18. Paris, Picard cl Kaan. 

Les procédés modernes de la 1:ravurc. Grarul in 18. 

Et111le sm t'évolutlon des turmes architecturales. ln 8. llruxcllcs, 
Lamerlin. 

2.00 

4.50 

50.00 

5.50 

2.00 

5.50 

5.50 

5.50 

10.00 

5.50 

~.50 

3.50 

3.50 

3.SO 

8.00 

10.00 

6.00. 

5.50 

3.50 

5.50 

5.50 

5.50 

3.BO 

3.50 

5.50 

s.so 
5.50 

20.00 
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PRlX 
l'AII 

EXEMPLAUIE 

Douy (Kl. 

llierens-Gevaert. 

Fromentin. 

Gayet. 

Id. 

Gerspach. 

Itl. 

Girard. 

Golliu (A.). 

Gonse. 

Gourdon de Genouillac. 

llymans (Il.}. 

Id. 

Juneker (F.). 

l .efenestre. 

L:iloux. 

La,•oix. 

Id. 

Lecoy ,le la Ma rchr. ( ,\.) 

Id. 

Lefèbure, 

Lefort, 

Lenormaut. 

l'tlaîndron. 

!Hantz. 

Marcr.1 (P.). 

lllarchal_ (chevalier], 

Marlho. 

Id. 

M.:ispéro. 

Mayeux. 

Mcirssrhaul (I'). 

Hegardons, étudions nos œuvres d'art. Premier commentaire esthé­ 
ti11111·. U reproductlons 11hototypi11ues par H. Bertels, ln 8. 
Namur, Wcsmad-Charlier. 

Les r,randt artistes. Leur vie, leur œuvre. Van Dyck. Biogrnphie 
crili11ue illustrée de '!,(. reproductions hors texte. ln 8. Paris, 
Laurens, 

l.es maures d'autrefois. Uelgique-Hollande. In i8. Paris, Pion. 

L'art persan. Gr. in 48. Paris, Picard et Kaan. 

l.'art arabe. Gr. in 48. Id. 

f,';irt de la verrerie. Gr. in t 8. Id. 

l,a mosaïque, Gr. in 1.8. Id, 

ö.00 

5.50 

4.00 

ö.50 

3.50 

. .. 
l,;, peinture antique. Gr. in t8. Id. 1 
Collection des grands artistes fics Pays-Bas. Thiery-Bouts. Gr. in H~. , 

Hruxcllcs, G. Vnn Oest c~ C1•. 

L'art [nponais, Gr. in fS. Paris, Picard et lfoan. 

l.'arl hératdique. Gr, in ~8. Id. 

La peinture hollandaise. G in t8. lù. 

l.cs villes d'art célèbres. Gand ut Tournai. Ouvrage ornó de 
4 iO gravures. In 8. Paris, Laurens. 

Les villes d'art célèbres. Bruges et Ypres. Ouvrage orné de 
t 16 gravures, lu 8. Id. 

Elément, du style dans Ic mohilier. Gr. in 48. NJmur, Wosmael- 
Chartier, 

La peinture itallenne, Gr. i11 48. Id. 

L'architecture grecque. Gr. i11 18. Id. 

Ilisloire de la musique. Gr. in 18. Id. 

La musique trançaisc. Gr. in t8. Id. 

I.e treizième siècle arli~liqne. Ouvraze illustré de nombreuses 
grarures. l'd1t in 4. llruxelles, UtJfcléc, Du Brouwer et Ci•. 

Les manuscrits et IJ miniature, Gr. iu t8. l'aris, Picard ut Kaan. 

Brcderu s et dentelles. Gr. in -18. I'aris , Picard el Kaan. 

La peinture espagnoie. Gr. in 18. Id. 

l\lonnaies ut médailles. Gr. in -18. Id, 

Les armee. Gr. in 18. Id. 

La peinture Irunçaise du IX8siëcle à la fin du XVI•. Gr. in 48. Id. 

L1·s industrh-s artistiques. Avec 128 figures dons le tex l.e. Dessins 
de A. Cotrornbar , ln 8. Paris, Sebteicher, frères cl Ci•. 

l.a sculpture et les chels-d'œuvre de l'orfèvrerie helgc. Gr. ln 8. 
Bruxcllc,, Huyez, 

l)arl étrusque d'ap! ès les ortginnux , lu ,\.. Paris, Didot. 

t.\,rchéologie étrusque et romaine. Gr. i11 18. Paris, Picard. 

L'archéolouio c;gyplicnne. Gr. in 18. hl. 

La compoaiticn décorative, Gr. in i 8. Jù. 

Les sculptures de plein air à Brullclles. Guide explicatif, -121 pho­ 
togravures. ln 8. Bruxelles, Bruylout. 

5.50 

3.50 

3.50 

3.50 

3.50 

ö.50 

5.50 

,LOO 

5.50 

2.50 

ö.50 

5.50 

3.50 

5.50 

;j.00 

3.50 

3.50 

3.50 

5.50 

5.50 

5.50 

6.00 

25.00 

22.00 

5.50 

5.M 

3.50 
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Merson. 

Munrz. 

Paléologue. 

Palustre. 

Paris. 

Pécaut (E.) 
11t Haurle (C.). 

Pératé. 

Beusens. 

füat. 

Roussseau (Il.}. 

Id. 

Sibenaler (J.-B.). 

Smits (C.). 

Solvay (L.). 

Sonbiés. 

lu. 
Souffre! (A.). 

Sully Prudhommr. 

Van Zype (G.). 

Vignole. 

Viollet-le-Duc. 

iu. 
Id. 

Id. 

Id. 

l<l, 

Wauters (A.·J.). 

Id. 

Crucîani. 

1 Les vitraux. Gr. in .f 8. Pari!', Picard et Kaan, 

La tapisserie. Gr. in .f8. Id, 

L'art chiuois. Gr. in .fS. Id. 

L'architecture de !a Renaissance. Gr. in ftl. Id. 

La sculpture antique. Gr. ln c 8. Id. 

L'art. Simples entretiens à l'usage de h jeunesse. 9• édition. ln 8. 
Pa ris, La rousse. 

L'archéologie chrétienne. Gr. in .f8. Paris, Picard et Kaan. 

Éléments d'archéologie. 2 vol. in S. Louvaln, Peeters. 

Les grands artistes. Leur vie, leur œuvre. Ruysdael. Biographie 
critique illustrée de 'H reproductions hors telle. ln 8. Paris, 
Laurens. 

Esquisses d'art monumental. L'antiquité. '.!8 édition, ornée de 
53 planches hors texte et ue '.!3 vignettes. Bruxeltes, J. Lebègue 
et C1•. 

Esquisses d'art monumental. Le moyen âge. Ouvrage illustré de 
90 plancnes et vignettes dont 35 hors lexie. Bruxelles, J. Lebègue 
et C1•. 

Guide illustré du musée lapidaire-romain d'Arlon. Arlon, Bruck, 

De Kathedraal van's Hertogenbosch. Bruxelles, Vromant en C••. 

Le paysage el les paysagtstes. Thé9dore Verstraete. Nouvelle édition, 
revue et complétée. OiJ:-buit illustrations. Bruxelles, Van Oest 
et c••. 

Histoire de la musique en Russie. Gr. in iS. Paris, Picard el Kaan. 

Histoire de la musique allemande. Grantl in 18. Parie, Picard el Kaan. 

L'évolution musicale. ln 8. Namur, Balon-Yineent. 

L'expression dans les beaux-arts. In 8. Paris, Lemerre. 

Collection des grands artistes des Paya-Bas. Vermeer de Delf. Petit 
in 8. Bruxelles, G. Van Oest et Cl•. 

Traité élémentaire d'architecture ou études des cinq ordres. Com­ 
posé, dessiné el mis en ordre par Leveil. ln -i, avec 72 planches. 
Paris, Garnier. 

Histolre de l'habita lion humaine. In 8 illustré. Paris, Hetzel. 

Histoire d'une maison. In 8 illustré. Id. 

Histoire d'une forteresse. ln 8 illustré. Id. 

Histoire d'un hôtel de ville et d'une cathédrale. ln 8 illustré. Id. 

Histoire d'un dessinateur. In 8 illustré. Id. 

Comment on devient uu dessinateur. ln 18 illustré. Id. 

La peinture Ilarnande. Grand in 18, avec nombreuses gravures. 
Paris, Picard el Kaan. 

De Vlaamschc schilderkunst. In 18. Gand, Vuylsteke. 

Gymnastique, chants, jeux. 

Manuel de jeux scolaires tl d'exerelces phy5i<JUe&. Grand in 8. 
Paris, Picard et Kaan, 

3.50 

3.50 

3.50 

3.50 

3.~ 

2.00 

3.50 

20.00 

2.50 

3.50 

3.50 
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t0.00 

6.00 

3.50 
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3.50 
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7.00 
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@lewytens (E.) 
et Ue Boo11L (A.). 

Harquevaux 
et Lepellctler. 

Lefebure. 

\Vatelle (C.). 

Douze rondes et chansons pour la jeunesse. Préface de G. Rency. 
Bruxelles, Schort fr-ères. 

200 jeux d'enfants en plein air et à la maison. In 8. Paris, Larousse. 

· L'éducation physique en Suède. Sa diffusion en Belgi1111~. Nouvelle 
édition illustrée. 111 8. Bruxelles, J. Leliègue et Ci•. 

Refrains et chansons. Cinquante chan Is scolaires à deux et à trois 
voix, empruntés à différents auteurs. Paroles française; de 
U. Lagye. Bruxelles, Breithof et Hartel, 

2.00 

5.00 

6.00 

2.110 

I" S111,plé1nc11t :u■ catalogue a1•1•èté au -J•• an•II l~N~J. 

Les ouvrages mentionnés ci-dessous, ayant été adoptés comme livres de 
prix à l'usage des écoles primaires communales par le Conseil de perfection­ 
nement d~ l'Enseignement primaire, peuvent être donnés en prix aux élèves 
des sections préparatoires annexées aux écoles moyen11es de l'Etat. 

Il anus, J. 

Mangin, A. 

Rooses, )fax. 

Colomb, M111•. 

Xnrjoux, ],'. 

Mussut, Louise. 

)Iuller, Eng·. 

Fabre, ,T. -H. 

Gillckcns, L.-G. 

Smets, G. 

Allen, E.-W. 

1fossclman, G. 
et Hcbruut , G. 

Lcclercq, ,J. 

'I'issot , Y. 

Poitou, E. 

Steeg, .J. 

Livres français. 

Conférence >1t1· l'alcoolisme. Malines. P. Ryckmans, 1805. 

Voy arre scientifique autour de ma chambre. 5• éd ilion. Paris, Ch. 
Delagrave, :1880. 

I.e Vieil-Anvtrs, Lexie français et texte flamand. Saint-Gilles, E. 
Lyon-Claesen, 1894. 

Hélène Corianis, Paris, Hachette et Ci•, 1895. 

Histoire <l'une ferme. 5° édition. Paris, Cu, Delagrave , 

Le Champ d'honneur, la Bien-Acquise, les Fanfares. Paris, Hachette 
et C••, 1892. 

Chez les Oiseaux, Histoire et légende. Paris, Ch. Delagrave, 1891. 

Le Ciel. Lectures et leçons pour tous. 8• édition. Paris, Cb. Dela­ 
grave, :1895. 

Cours pratique de culture maralchère, Bruxelles , J. Lebègue 
et c1,, 1895. 

Allmentaüon des animaux domestiques. lllaescyck, J. Vanderdonck­ 
Robyns, 1891>. 

Industrie laitière. Derniers progrès en laiterie. Traduction libre 
augmentée par P. Devuyst cl P. Wauters. Louvain, A. Uystpruyst­ 
Dieudonné. 

Guide du consommateur. La viande et les produits qui s'y rattachent 
dans l'alimentation de l'homme. Bruxelles, Il. Lamertin, 1896. 

Promenades dans les Pyrénées, Tours, A. Marne el fils, 189~. 

Au pays des 1:lacicrs. Vacances en Suisse. 2• édition, Paris, Ch. Dela­ 
grave, 1801:i. 

Voyiigc en Espagne. Tours, A. Mama et fils, !894. 

Les dangers de l'alooollsme. Lectures scolaires. Maximes. Sujets tie 
rédaction. Prolilèmcs. Paris, .F. Nathan, 1890. 

1.00 

S.00 

11.00 

,1-.00 

2.ï;i 

1,50 

7.00 

3.00 
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__ ., 

1.00 

1.50 

2.ii~ 

1.00 
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\ïot. IL 

Kurt.h , (;_ 

Delcroi x, A. 

:\Iai•tcl. E. 

Boi-y, P. 

Bcrthoud, S.-11. 

Bock, Ch. 

Alexis, F., :'IL-G. 

.I'Arrlunnc, Jean. 

Rolu.nd , .l. 

Gat.lin, G. 

Passy, Frérl. 

~farmim·. TT. 

Dclcroix. A. 

BiL:t1'<1, A. 

\'uillim-, (J. 

Petit, 1L 

Mathieu, L. 

Poiré, Puul . 

Reid, 1Iu~·11c. 

Dorubrc, Roger. 

1Iay, Karl. 

De Devue. V. et 
Ï{11tn_1·e. 

1 .icut eu.uu - colonel 
]{rassi n« t'I DeYOS ,\. 

Co lom li, (;. 

Vallat, Yictori11<'- 

Le tour du monde en famille. Voyage de fa famille Brassey dans son 
yachl , Le Sunheam ,, raconté par la mère, traduit de l'anglais. 
Tours, A. lllame el fils, 1891. 

Clovis. Tours, A. l\:Iame et fils, 1896. 

Dangers de l'alcool. Entretiens d'un grand-papa avec ses enfants à 
la portée des élèves lfes classes primaires. Liége, H. Oessain, 1896. 

Chroniques d'autrefois et d'aujourd'hui. Un soulèvement populaire 
au moyen âge. Page el perroquet. 5• édition. Paria, Ch. Dela­ 
grave, 1895. 

Les explorateurs del' Afriljue. Nachtlgal, Gallieni, Stanley, de Brazza, 
Samuel Baker, etc. 2• édition. Tours, A. lllame et fils, 1895. 

L'esprit des oiseaux. 6• édition. Tours, A. Mame et fils, 1891. 

Le royaume de l'éléphant blanc. Quatorze mois au pays el à la cour 
du Hoi de Siam, traduction française par A. Tissot, Tours, A. l'llame 
el nis, 1889. 

Soldats et Missionnaires au Congo de 1891 à 1804-. Bruges, nesclée , 
De Brouwer et Ci• (Société de Saint-August!n, 1ll96). 

L'Ardenne. Guide du touriste et du cycliste, 3 volumes. Bruxelles, 
Ch. Rozez, 1895-1806, le volume. 

Allas illustré ou géographie en images, (texte, cartes et gravures). 
Namur, Ad. Wcsmael-Charlie, 1896. 

La vie chez les Indiens. Scènes el aventures de voyage parmi lee 
tribus des deux Arnériques. ~• édition. Paris, Hachette et Ci•, 1890. 

Le Petit Poucet du XlX• siècle. Georges Stephenson et la naissance 
des chemins de fer. 6• édition. Paris, Hachette et Ci•, 189:S. 

Le succès par la persévérance. Douze histoires et un con le. 4° édition. 
Paris, Hachette el C1•, 1894. 

La politesse en images. Bruxelles, J. Lebègue et Cl•, !897. 

Les principales découvertes et inventions dans les sciences, les arts 
et l'industrie. Rouen, Méga rd et C1•, i888. 

La Tunisie. Illustrée par l'auteur. Tours, A. Marne et fils, 1.896. 

Les amis de l'humanité.w éd ilion. Paris, Hachette et C1•, 1894. 

Notions d'économie domestique pour les élèves des écoles normales 
primaires d'instilulricea. 1'° édition. Verviers, Ch. Vinche, 1898. 

Siic semaines de vacances. 6• édition. Paris, llacbette, 1893. 

Les chasseurs des plantes. Traduit de l'anglais par E. Dclauney. 
Rouen, Mégard, 1.887. 

Brimborion. Histoire d'un mousse. Tours, Marne et Ci•, 1897. 

La caravane de la mort. Souveoirs de voyage, traduit de l'allemand 
par J. de Roclay. Tours, Marne cl fils, 1897. 

Ypres-Touriste. Guide illustré du touriste à Ypres et aux environs. 
Liégé, Bénard. 

Manuel d'lustruction civique et patriotique du citoyen belee. Namur, 
Ad. Wesmael-Charlier, 1897. 

L'enseignement par l'image. Cours moyen. Leçons tie choses en 
650 gravures. ti• éd ilion. Paris, Arman1I Colin et Ci•. 

La fe1•rnc des noisetiers. Nou veile traduitu <le I'anglai», llluslralions 
de Louis J\Iaitrejean, Paris, Gcdalge. 

5.50 

15.00 

0.70 
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5.50 
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1.50 

3.00 
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1-80 
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·15.00 

0.70 

1.50 

LIO 

1.50 

2.50 

i.so 
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Simnnd, ('h. 

Ruhl, .Iules. 

)lassé \ïollet, L. 

Guyou, Ch. 

ile Cervnntès, )I. S. 

Gros, .lules , 

Roland, .1. 

Smets, Aug. 

),1. 

Cnrion, Laure. 

Lcmoine, Jutés. 

Lcmoinc-Hcllièrc,.1. 

Duumcrs, 'l'h. 

De Flou. Ch. cl ne 
Deyue, Y. 

Ducaju, )furia. 

Vauhuvcrbekc, L. 

Parmentier. A. 

5.00 

0.7ö 

Flumen t , Alex. 

Lemomc .Iulcs. 

Simon,!. Ch. 

'I'ourgucncv. l\'. 

\\ïjss. 

Christophe·Colomh. avec illustralioos d'après Sébastien Del Piombo, 
Brezik, Closs. Paris, Société lrançaise d'imprimerie et de librai­ 
rie, t89ï. 

Soyez bons envers les animaux. Petit manuel de proteetion à l'usage 
ties écoles el des familles avec un tableau colorié. Bruxelles, 
bureau du « Bien social •. 

Un an aux îles de Corait, ad api é de l'anglais. Paris, Société française 
de librairie. 

Voyage dans la planète Véuus. Paris, Société française de librai­ 
rie, 1892. 

Don Quichotte de la Manche. 'I'raduit par Florian. Nouvelle éd ilion. 
Paris, Société française de librairie. 

Un volcan dans les gla<'es. Paris, Société française de Iibrairte. 

átlas-manuel d'histoire pour le degré moyen. Namur, Wesmael­ 
Charlier , 

Allas-manuel illustré d'histoire de Belgique pour le degré supérieur 
avec le texte en regard des cartes et des gravures. Nam UI·. Wesmael­ 
Charlier, 1898. 

Livre de lecture rl rie morale pour les classes préparatoires des écoles 
moyennes d les classes du second degré des écoles primaires. 
Bruxelles, J. Lebègu e el C1•. 

Notre pays. Bruxelles, J. Lebègue et C1•. 

LP. roman <l'une petite classe. Bruxelles, J. Lehègue et 0°, 1898. 

Lectures choisies d'auteurs belges d'expression française, à l'usage 
des écoles primaires, moyennes et normales. Namur, Wesmael- • 
Chartier , -1898. 

Album antialcoolique illustré. Gand, Vanderpoorlen. 

~e livre de la prévoyance, Recueil de lectures el de dictées. Frameries, 
Dufra ne-Friart, 1807. 

Êduralion morale el civique. Nos devoirs. Livre de lecture à l'usage 
des écoles primaires. ueux volumes: 

a) 5• année d'études, degré supèrieur. trc partie. 
b) G• année d'études, degré supérieur. 2• partie. Bruxelles, J. Lebègue 

etc;•. 

Promenades daas Bruges. Texte de Ch. de Flou. Illustrations tie 
V. De Deyne , Liége, Aug. "Bénard, 1898. 

Soyez prévoyants. Lectures sui· l'épargne , la mutualité, la retraita, 
etc, Frameries, Dufrane-Friart, 1807. 

L'ouvrier propriétaire de son habitation. Maeseyck, Vanderdonck­ 
Rohyns, 1898. 

Album historique (édition classique) publié sous la direction _de 
M. Ernest Lavisse de l'Académie française. Le moyen âge. Pal'IS, 
/\. Colin et c;0, 1898. 

Mulualir.é scol aire. Fondaticn , organisation, avantages, statu Is el 
règlement ile ,, Alde-toi ,, la première mutualité scolaire établie en 
Belgique. Dour, A. Yaubert, 1807. · 

Alhum de la prévoyance illustré. Gand, Vamlerpoo1·len. 

L'allumeur tie réverbères. Paris, Lecëne, Oudin et Ci•. 

Récits d'un chasseur. Illusu auons de René Meunier: Paris, Lecènc, 
Oudin el (i•, 189:l. 

Le llohinson suisse. Illustratious de J. Benzon. Paris, Lecène, Oud in 
et Cï,. 
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Ducnju. ?ilaria. 

Collin, ,1. 

Robyns, F.-:\. 

l Iei ncrchcitl t­ 
Froud. l•'I. 

'I'erfve. 0. 

Le cupi tuine-com- 
111a11d' Monthnye. 

Leruoine-Bel lièrc, .T. 

Vunluer, :\lam·. 

.Jcnnevin. ,\. 
et Hei-lem, A. 

Ducaju, ~laria . 

1\Iainard, Louis. 

lil. 

1,1. 

<le Gran1l111aiso11. 
~larie. · 

Houant, E. 

Fourneau, Flor. 

Ducaju. ~Iaria. 

(;c,·in-Cassa 1. ~lm•O. 

Bouron, li.cl Ihte,F. 

Hue. Fcr11an1I. 

Bcrgsoë, Guil. 

Dombre, Hoger. 

Huc, Fernand, 

1 
· &laou:\I d'économie domestique, d'alimentation et d'hygièn~, rédigé 

d'après les programmes officiels. 5• éd ilion. Bruxelles, J. Lehëgue 
el Ci<, 

Dans la forêt ardennaise. L'invasion romaine. -i• éd ilion. Bruxelles, 
J. Lebëgne et C1•,' 1898. 

Album antialcoolique pour Ja jeunesse. (.\Jème ouvrage en langue 
flamande). Lièt:e. Il. Dessain. 

Recueil de poésies, à l'usage Jes écoles maternelles. Mons, D.-C. 
l'larin-Nœfnet. 

Les oiseaux insectivores. Namur, Baton-Vincent. 

Mon journal ile hord d'Anvers à Léopohlvlltepar le chemin des écoliers 
illustré de 85 phototypies el d'une carie du Bas-Congo. Bruxelles, 
Poleunis et Ceuterick , Paris, J. Brit,uel, 1899. 

llfonuel pratique de, sociêtès scolaires de relraife. Comment on les 
fonde el comment on les administre. 5• édiliou. Namur, Wesmael­ 
Charlier, i899. 

Un fléau social. L'alcoolisme et ses remèdes. Paris, Arro. Co lin 
el o-, t897. 

Album ar,ricole publié soos la direction du ~!. Daniel Zolla. Paris, 
Arm. Co!in et c-, 1898. 

Fleurs el fruits. ;\Jorc1!a11x lilléraires. Goose ils pratiques et moraux 
dédié, aux jeunes filles. 2• édition. Bruxelles, J. Lebècur. et Cie_ 

La Graud'plnce tie Bruxelles. Vues phorotypiques. État ancien 
d'après les dessins conservés aux archives de la ville et étal actuel 
,l'après nature. (Notice histotique et ùescriplive de E. Van Gelder.) 
Edité à Bruxelles, chez C. Aubry, iOOO. 

Soyez prudent. É..-ilez les dangers d,1 tous les jours. 8 planches en 
couleurs. Étlilé à Bruxelles, chez J. Lebègue et Ci•. 

L'llëritage de l\Iarie-Noël. 1 llustrations do Leroux. Paris, Charavay, 
lllanloux el c-. 

Droit au hut. Illustré de \'inrrt compositions de Montader, gravées sur 
bois par Prunaire, Paris, Charavay, Mantoux et Ci•. 

Ha,lemoiselle Sans-te-Sous. Illustrations de Le Riverend. l'arts, 
Charavay , Man toux el C1•. 

UM lille de cœur , Illustrations de Le Revereud, Paris, Charavay, 
lllantoux tl c••. 

Dictionnaire manuel illustré des sciences usuelles. ,l• édiüon , Paris, 
Arm. Colin, i80i. 

l\ldnuel consacré aux personnes désireuses d'améliorer le sort des 
animaux. Mons, V. Janssens, 1808. 

Le livre de l'épargne et de .Ia prévoyance dédié aux ouvriers, aux 
propagandistes. 5• édition. Bruxelles, J. Lebègue el c-. 

Dany. Illustrations de Iluué-Yictor l'tleunier. Paris, Lecëne ot Ci•. 

llisloire d'un bloc de houille. Paris, Lecène et C'•. 

Par-ci, Par-là. lllustrarious de Gil Baer. Paris, Lecène et C1•. 

L'homme de pierre. Nouvelle édition. Parisv.Lecène et Cl•. 

Tèle mise à prix. lllustration do G. Bélichen. Paris, Lecènc cl C1•. 

Les coureurs de Irontières. Un volume contenant de nombreuses 
gravures sur bois, de Vinlraut el de Petit. Paris, Lecèue et c1•, 1805. 
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Faguet, Émile. 

)Icunier. )l"" V. 

de Lyslc ?11111• l•'. 

Blaise, Paul. 

Yessiot, A. 

Haurigot, G. 

Hue, Furnand . 

L'Oll vler, J>. 

Iluvey, M. 

Grnnrlmaison. 

Robischung , J?.-A. 

Alexandre, .A. 

Chevalier, A. 

Dardenue, Jean. 

])r Boissière, 
Gult.ier. 

Allard, Paul . 

Lobant, Marie. 

Lormont, Jncques. 

Dornbi-e, Roger. 

L'Oti vier. P. 

Vallat, Gustave. 

De Sol:Jol, .1. 

Dm'dennc , Jean. 

Un )!is!iionnairc. 

J,1. 

Ri boulet, :\1.-L. 

Les r,rands maîtres du XVII• siècle Éludes littér<>ires et dramatiques. 
Nouvelles édition, revue, augmentée el ornée de portraits. Paris, 
Lecëne et c«. 

Les ruines du vieux manoir. Illustrations de René ~eunier. Paris, 
Lecëne et Cl•. 

Au pays des lacs. Scènes tie la vie familial en Suède. Nouvelle édition 
revue el corrigée. Paris, Lecène et O•. 

Le testament de Maliroux. Un volume orné denombreusesülustraûons. 
Paris, Lecèue et Ci•. 

Contes à mes petits amis. Petites l_eçons d'éducation. Nombreuses 
illustrations de E. Bergevin, Gravures sur bois tie Yintruut et 
Gusman. Paris, Lecëne et c;•. 

Les millions de l'oncle Fred. Paris, Lecëne et Cl•. 

Méconnu1!. Illustrations lit Gil Baer. Paris, Lecëne el Ci•. 

Le Fantôme blanc de Tolède. Tournai, Casterman , 

Les fruits du dévouement fraternel. Tournai, Casterman. 

Héroïnes ile l'amour filial. Tours, !\lame el fils. 

A la ferme des Grandes Roches. Récits de veillées. Tours, Marne 
et fils, 1890. 

Les arts de la jeune fille. Tours, Marne et fils. 1809. 

Femmes d'autrefois. Tours, Marne el fils, 189P. 

Lectures historiques. Patrie. Recueil de récits, légemles, poé-ies. 
Histoire du Pays. Histoire de la etvilisatlcn. Bruxelles, J. 1.ebèguc 
et C'•. 

L'enseignement de l'antialcoolisme, Hygiène. Législation française et 
étrangère. Extraits li lléraires. 2• éd ilion. Paris, Arm. Colin 
el Ci•, 1898. 

Esclaves, serjs et mainn;:ortahles. Nouvelle édition, revue el aug­ 
mentée. Bruxelles, A. Vromant, 1804. 

Malgré tout. lllustratlons tie Vuillemin. Paris, Cha1avay et Ci•. 

La maison aux lunettes. Iltustratieus de P. Kauûrnanu , Paris, 
Charavay tl cie. 

La dame en bois. tlistotre d'un ventriloque, de sa fille el tie ses 
poupées. Tours, Marne et fils. 

Tout seuls. Tours, Mame tl fils. 

La reconnaissance chez les animaux. Tournai, Casterman. 

Un héros de la science moderne. Nansen. Tours, Marne et fi!~. 

Une méchante petite fille. Paris; Charavay, Manloux el Cie. 

Scène de la vie des animaux. Lectures sur lil zoologie. Recueil de 
morceaux choisis. Bruxelles, J. Lebègue et Ci•. 

La Jeunesse des hommes illustres, Bruxelles, Desr.lé-, De Brouwer 
el c-, 1893. . 

La Corée. Bruxelles, Desclée, De Brouwer el Cl•, 1890 

Le Japon. Bruxelles, Desctée, De llrouwcrrl C10, 1896. 

Toutes en vacances. lllustrations ile Drogue. Paris. Charavay , 
!lfa11loux et Cie. 
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Van Gele, Aug. 

.Ieun Pierre de'!'. V. 

:\Icrtcus, Charles . 

Lcusia. .Icnnv. 

Isch, Aimée. 

Rousseau, L. 

Cécil, Aymé. 

"* 

Sdunîd.' 

Bnrrucaud, L. 

Golllmt,,L. 

Hoffrnau, F . 

.T cun-Lcuis. 

d'Hestcllo, .r. 
Duplcssis , 

Pech, .fo11ilc. 

do Gruudma.iso n , 
}larie, 

Bazin, René. 

Roluud, Paul. 

Sobrius, A. 

Coupiu, Henri. 

Id. 

Français, E. 

Slose, :\["'"' oL 
Sonnet, F. 

Le Brabant en images. llluslralions de Ad. Hamesse , Alf. Bonner, 
Henry Cassiers, E. l'uttaert, Tichon et Dedoncker. Bruxelles, 
J. Lebègue el (.le, 

Souvenirs d'un soldat de Napoléon I«. l.iér,e, II. Dessain , 

Le gros Jeannot. 
Une bonne journée. 
Quinze jours a l.omhartzijde. Bruxelles, J. Lehègue et Ci•. 

Le petit mineur. Paris, Lecène, Ondin el Ci•. 

Les bienfaits de la nature. Paris , Lecène, Dudiu el Ci•. 

Joies et tribulations d'un bourriquot de Tunisie. Paris, Lecëne, Oudin 
el C'•. 

La croix û'ûrval, Tournai. Casterman , 

Trésor anecdotique de la jeune rille chréüenue, Nouveau recueil 
d'histoires, de récits el d'exemples par l'auteur iles « Anges de la 
famille». Nouvelle éllition entièrement refondue. Tournai, 
Casterman , 

Un peu de tout. llfosaïque chrétienne, littéraire, scientilique et anec­ 
.lotique à l'usage de la jeunesse par l'auteur du q Musée du jeune 
naturaliste ». Tournai, Casterman . 

Rose de Tunnenbourg ou la piété filiale. Traduction nouvelle par 
1,. W. Nouvelle édillon. Tournai, Castermau , 

On villag e au XII• siècle el au XIX• siècle. llécit comparatif des 
mœurs du moyen à1;e et des mœurs modernes. 10• édition. Paris, 
Charavay , M,rntoux et Clo. 

Le Violoneux d'Echlernach, imité à Uerbenbach. Tournai, H. 
Casterman . 

Les contrebandiers du Val des Trois llètres , traduit de l'allemand 
par Alf reel D'Aveline. Tou mai, Casterman. 

L'hôte maudit. Etlerheek, Jean-Louis, Bruxetles, O. Schepens. 

La confession du bohémien. Tournai, H. Casterman . 

Le, trois orphelines ou le fruit d'une sage éducation. Tournai, 
11. Casterman. 

Une vaillante. Illustrations lie H. Grobet. Pùis, Charavay el Ci•. 

Les guerrières ùe France. Tours, !Hame et fils. 

Contes de bonne Perrette. Tours, Marne et fels. Broché. 
Riehe cartonnage. 

La fée aux biques. Tours, Marne el fils. 

Deux cents leçons sur la tempérance à l'école primaire et à l'école 
d'adultes. Namur, A. Woitrin, 1903. 

LPe arts et métiers chez les animaux. 2• édition. Paris, Vuibert et 
Nony , 1903. 

Les animaux exentriques. Paris, Vulbert cl Nony, 1003. 

Cours d'arboriculture fruitière. 2• èdllion , Gembloux, Berce - 
Hettlcb , 190,L 

Premières lectures réerèaüves et instructives. Bruxelles, A. Cas­ 
taigue, 1903. 

Récits illustrés pour la jeunesse. 1re (!t 2° sortes. Lille-Paris, Société 
dt! Salnt-Augustlu. tr0 série. 
2° série. 
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... 
Le Rocher, Cam . 

Gentelles, Mn" A.D. 

ile Muist.re, Xav. 

Royer, .T. 

L'auteuc des Petites 
nerùts el des Pail­ 
lelies d'or. 

Id. 

Jonna . 

Jliltla, J,a 'l'ante. ... 
Mn.il hu.rtl de lit 

Conture, G. 

(Iolven. 

Queytan, F. 

A .. J. W. 

~Ierlei, Gust. 

>L· G., Alexis. 

Lensin, Jenny. 

Mertens, Cil. 

Broca, Augclina. 

Falli;r.c, l\Ii;r, 

Selnnid, Ch11•. 

L'OliYier, P. 

Id . 

Kii'sch, Guil. 

Pauwels, l'ttbbé E, 

... 
Desvoleuès, A. 

Histoire pour rire. Lille-Paris, Société de Saint-Augustin. 

Le courage du tout petit. Lille-Paris, Société de Saint-Augusün. 

Mignonne. Lille-Paris, Société de Saint-Augustin. 

La jeune sibérienne. Lille-Parts, Société de Saint-Augustin. 

Le pays de la Gileppe. Gand, 1. Yanderpoorten, 1904. 

La science du ménage, complément de I'Education de la jeune fille. 
22• édition. Aviffnon, Aubanel; Bruxelles, J. De Lannoy. 

Les petites vertus et les petits défauts de la jeune fille au pensionnat 
el tians la famille. 46• édition. Avignon, Aubanel; Bruxelles, 
J. De Lannoy. 

Les orphelins de I'I'e des Princes. Lille, Desclée tl Ci•. 

Uoe famille d'élite. Lille, Desclée et c-. 
Variélés amusantes. Lille, Desclèe et c1•. 

Godefroid de Bouillon et la première croisade. Lille, Desclée et Ci•. 

La promesse de l'oncle Marcel, suivi de : Un défaut guéri; la bourse 
perdue. Lille, Desclée et C", 1897. 

Sous le ciel d'Orient. Impressions et souvenirs. 3e éililion. Lille, 
Uesclée et C1•. 

Vie de Marie Stuart, reine de France et d'Ecosse. Bruges, Willc­ 
rijck-Delplace, 1903. 

Choix de poètes du XIX• siècle. Paris, Arm. Colin; Bruxelles, Vro­ 
mant et ï.1•. 

Le tour du monde en images (2 volumes). Liégc, Il. üessnin ; Paris 
el Alost, Procure générc1le. 

La solitaire du glacier. Paris, Lecëne, Oudin et Ci•. 

La trouvaille de Bêcha rd. Bruxelles, Callewaert, frères. 

Flocons de neige. Récits pour les enfants. Traduit de ï'Itaüeu, p~•· 
E. La Barre. Paris, Yuibert et Nony. 

Promenades en Norvège. Lille, Desclée et Cl•. 

Voyage de Bougainville, autour du monde sur la frégate du !loi « la 
Boudeuse D et la ûûte « l'Etoi'e » en iî66, 1767, 1768 el 1ï69, 
raconté par lui-même. Lille, Descléc et cie. 

La corbeille de Heurs. Tournai, L. Casterman . 

Devoir et abnégation. Tournai, L. Casrermau, 

Les angoisses d'une mère. Tournai, L. Casterrnan. 

Petit dictionnaire-notes de français. Chez l'auteur, ä Gand, 190~. 

Soixante-quinzième anniversaire de I'Iudépendance de la Belgique. 
Anvers, De Viyt, 190!':l. 

L'lmlo-Chine. La péninsule Malaise. Siam. Birmanie. Cambodge , 
etc., etc. Lille, Desclée et c1°. 

L'Hindoustan. Goa. Côle de Malabar. Bombay. Delhy , Agra, etc., etc. 
Lille, Desclée et c1e. 

Les mémoires d'une petite fille. Paris, Lccëne et Cl•. 
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Lie Bosg11éranl, 
)larie. 

(ié\'icr-C:issal. 
)[m< O .. 

Dickens, Ch. 

Ossar.,·, Hélène. 

l>c Chaumour, G. 

Couscicnec. II. 

xouret, Y. 

l<l. 

Gourduult, .J. 

(j;t)TUlltl, a\. 

Alhix, Antoine. 

lsoisrogcr, René. 

l'cch, Emile. 

Gourduult, .T. 

Le Roy, :'-1~•. 

.Bau1· et Le Rov, 
les P. l'. · · 

Fournel. Victor . 

:'-léhic1· de 
:'-latlticu,;c,;ieul t. 

Stéphane. 

Duchùtcau, J.'. 

Rotrou, .\[,,,• ,J. 

Petite fortune et grand cœur , Paris, t.ecène et Cl•. 

La quenouille enchantée. Paris, Lecèue el Cl• • 

.\foy, Karl. 

Levruy. .\Iarg. 

Broca. A. 

Ouignc. 

Dernier, .\. 

Veu illot, 1,, 

Le r,rilloo du foyer. Paris, Lecène et (le. 

Yvonne et Mariette. Par is, Lecène et Cl•. 

Trois ans dans les Pampas d'Amérique. Paris, Lecèno et Cl•. 

Ce IJUe peul souffrir une mère. Tournai. Casterman. 

Les suites d'une désobéissance. Tournai, Casterman. 

Joies d'une bonne action. Tournai, Casterman. 

Le lièvre et le hérisson. Paris, Combet el Cl•. 

lllousko. Le petit Sa mou rai. Paris, Combet et Cl0• 

Chasseur malgré lui. Paris, Combet et Cie. 

Jean Tout-Petit à la campagne. Paris, Combet et cie. 

Vie et aventures de Don Quichotte de la Manche.Paris,Comhet et cio. 

Le Petit curleux , Paris, Combet et Cl•. 

Volumes et albums pour les u Tout petits , : 
La partie tie cache-cache. - Yvette la Gourmande. - Comment 
on travaille. - Les métiers r111i nous tiennent propres. - Bètes 
et gens. - Les plantes qui nous habtttent. - Plantes qui nou­ 
rtsseut les bêtes. - Nos uérenseurs. Paris, Combet et C1•. Chaque 
partie. 

Le sabot de Simonne. Pari•, Combet el Çi•. 

La dent de mon oncle. Paris, Combet et Ci•. 

D'Arlen à Zanzibar. Un coin de l'Arabie heureuse. Le toog des 
cotes. Tours, lllame el fils, ~ 899. 

A travers le Zmguebar. Voyage dans I'Ondoé, l'Ouzigoua, l'Ouk­ 
néré, l'Oukamé el I'Ousagara. Tours, Marne et fila. 

A travers l'Espagne et l'Italie. Tours. Marne et flls, 1900. 

L'idée de maître Herman us. Tours, Marne et fils. 

La jeune artiste en fleurs. Tours, Marne et fils, l 900. 

Une vie d'artiste. 'fours. ll!ame et fils, 

LP. pensionnat des abeilles. Limoges, Ardent et Cl•. Broché. 

0Euvre5 cboisies du chanoine Christophe Schmid, 1re, 2•, 5• et 4• 
séries. Tours, !\lame et fils. Chaque série. 

Une visite au pays du diable. Souvenirs de Voyage. Traduit par 
J. de Rocha y. Tours, Marne et fils, l &!l:S. 

La Boche-Yvoire, suivi de Sans 0crcail. Tours, Mame el fils. 

Perles noires. Paris, Vuyhert el Nony. 

Les aérostats, Paris I Charavay et (.l•. 

Petites histoires vécues racontées à la jeunesse. Gand, Van Goe­ 
thern , 

Agnes de Lauwens, Tours, Marne et fils. 
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:'.\1ay, Karl. 

:\la vnc-Ruid. 
·1c Cnpi tui nc. 

W~·s. R.-.J. 

l,c Roy, )!~•. 

Lenny. )lari;. 

J,'loran. :'>lary. 

de Hoiiard, )[m• la 
haronnc. 

Ferrv, Gahricl. 

.\ . .1.W. 

l-ichrcihcr, C. 

Améro, Coust. 

:\lé.tulle, J,'. 

Itl. 

Coupin, Viet. et 
Ré11011 f, ,\ 11,. 

T'Iorn n, :'llary. 

Levruy, :\farg-. 

id. 

\'rignaull, l' .-:\J. 

Dcx , Léon. 

Chumpol , 

\ïgncron, l'aithé 
Lucien. 

Levruy, :\l:trg. 

lie Chavannes tic la 
Gi rnml icre, ll. 

Luchèsc. :'Il. 

<Ic i\lai;;trc, X. 

Duchut cn u , I'. 

\Ï~IICl'Oll, J'alihé 
Lucien. 

Lcvruy , )1. 

Les Pirates ile la !\Ier Rour;e. Tours, 1\1:•ow et fils. 

Les exilés dans la forèt. Tours, àlame et lils. 

Le Robinson suisse ou histoire d'une r.-mille suisse naufragée. 
Tour;, ~lame et fils. 

Sur terre et sur l'eau. Voyage d'exploration dans l'Afrique orten­ 
tale. Tours, Mame et fils, i 893. 

· Treizième. Illustrations de G. Lhuer. Tours, Mame <·l fils. 

La revanche de lllarlhe. Tours, Mame et fils. 

Le tuteur de Geneviève. Tours, l\Iame et fils. 

Les trois disparus du • Sirius s. Tours, Marne et fils. 

La famille de Jehanne Darc, Les avmtures de Jehan Darc, (UG.f­ 
Utl5). Bécit historique. Tours, !\lame et fils. 

Délices des enlants , Historiettes enfantines ülustrées, Bruges, 
Witlerijr,k-De1place, 1005. 

Les cultures expérimentales et démonstrauvcs à l'école primaire. 
Brunlle,, A. De,~·i1. 

Christian et Blanche-Neige (scènes do la vie norvégienne). 3• édi­ 
liou. Paris, Librairie d'éducation. 

Et mol aussi, je suis peintre! 2• édition. Paris, Librairie d'édu­ 
cation. 

Béné Morio à la villa tie Médicis (Ecole de Rome). Paris, Libral­ 
rie d'èducation, 

Le journal d'un adolescent. Livre de lecture. Tours, Maine et 
fils, 1895. 

Deux amies. Tours, Ttlame et Ols. 

Georgette. Tours, M.11M et fils. 

Enfant gl1lé~. Tours, ~lame et fils. 

Le moulin de la lande. Tours, lllame cl fils, 

Un corsaire moderne, Narration romantique ile la guerre hispano­ 
américaine. Tours, ~ldme el fils, 

l.'héritier du duc Jean. Tours, llamc et fils. 

Bret;i&ne et Grande-Bretagne, l talie et Sicile (!Sî0-1883}. Tours, 
Mame et lils, 1891>. 

Agnelle. Tours, Mame cl fils. 

Les catastrophes célèbres. Tours , Marne et fils. 

La ddtr. des Roherl. Tours, :i1.1mc el fils. 

Les prisonniers du Caucase. Tours, Marne el. fils. 

Valentin. Tours, Marne et nis. 

Les drames de la mer. Tours, Marne el fils. 

Portraits jaunes (Coréens, Japonais, Chinois). Scènes de la vie chi­ 
noise. Tours, Mame et Ois, 1896. 

[.'orpheline des raucheues, suivi de L'Oncle Jacques et lie Les étapes 
de Fransonnette. Tours, Marne el fils. 
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0.05 

1.00 
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t.50 

0.05 

1.00 
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0.65 

l.15 

0.30 

0.50 

1.15 

1.15 

2.50 
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PRIX 
PA.1 

l!JŒHPLAIRE 

La1111ay, Arh-i eu. 

de Gr,nHlmaisou, 
)larie. 

Chunt a rd , le R. P. 

Géuuux , Ch. 

l". G. :\1 

Vuquct.te, L. 

D'Ago11 ile la 
Contrie, X. 

l)iguct, Ch. 

Du Kei per, D. 

:\lirguc(,, \'. et 
l'crgamcni, C. 

Lcjcnnc-Choquct, 
Aclolpl1c. 

l•'t·,ti to L, V. 

Con pin, Hcuri . 

'l'i Ilière. Abbé:\'. 

Bouillon. A. et 
Seurbecq, I>. 

Coupi u, 1 Ionri . 

'l'it, Tom. 

Folcv, Charles. 

Vasselin. Ch 

Dorsuv, A. 

Simontl, Charles. 

Réal, .Ien n. 

Ciu-roy, 1~m i Ic. 

Ho rv , Paul. 

Siam el les missionnaires français. Tours, àlame el fils, 1897. 

L'enfant sans nom. Tours, Marne et ûts. 

Au pays des pyramides. Tours, l\Jame cl fils. 

Les témoins du passé. Tours, 'l\lame el fils. 

Manuel de politesse, à l'usage de la jeunesse: Savoir-vivre, Savoir­ 
parler, Savoir-travailler. Tours, l\Jame et llls. 

Francette. Paris, Combet et Ci<. 

Pauvre fille. Paris, Charavay et f.l•. 

Les trois sabots de Lucette. Tournai, ll. Castcrrnan. 

Le printemps de la vie. Tournai, H. Casterrnan. 

La prière du matin el la prière du soir. Tournai, Il. Caslerman. 

Pages d'enfance. Souvenirs et récits. Tournai. H. Casterman. 

Queh1ues jours en Suisse. Récit d'un touriste. Bruxdles, J. Lebëgue 
el c-, 

Histoire plttoresque et anecdouque des Belges. Leçons il l'usage des 
élèves <lu 2• degré d,!! écoles primaires el des sections préparatoires 
des écoles moyennes. Partie du maitre. se édition. Huy. IL l\Ji­ 
gnolct, 1\107. 

Htstolr e militaire du Congo. Explorations, expédltions, opérations ile 
guerre, combats et faits militaires. Bruxelles, A. Castaigne, 1006. 

Une page d'histoire du XIX• siècle: Pasteur (l'œuvre, l'homme, le 
savant). Paris, Yuibert et Nony. 

Promenade scientifique au pays des frivolités. Paris, Vuiberl et 
Nony, 1906. 

Histoire de l'abbaye d'Orval. 2• édition. Namur, V. Delvaux, 1906. 

Cours illustré d'hygiène, d'économie domestique et des travaux du 
ménage destiné ; 

A) Aux élèves 1111 degré moyen des écoles primaires. 190~. 
B) Aux élèves du degré supérieur des écoles primaires. Namur, Wes­ 

mael-Charlier, 190ö. 

La vie curieuse des hèles. Paris, Armand Colin, 1906. Bruxelles, 
Vromant et Ci•. 

Les bons jeudis. Paris, Vuibert et Non y. 

Un trésor dans les ruines. Tours, Marne el fils. 

Le voyage de Jlaq;ucrile. Scènes de la vie de mer. Tours, lllame et 
fils. 

Cendrillonnclte. Paris, Cha ra va y et Ci<. 

Le chapeau des bleuets. Paris, Charavay et Ci•. 

Les héros de la scienee. Voyages dans les nues. Paris, Schleicher 
frères. 

Les aventures de Robin Jouet dans IJ Guyane française. Tours, Marne 
el fils. 

Les chercheurs de quinquinas. Tours, Mame cl fils, 18113. 

La .tesünée d'lsabelte. Tours, l'rlame cl fils. 
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3.00 

3.50 
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0 ')"" __ ,> 

0.25 
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5.00 
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1.50 

3.50 

o.oo 

2.50 

:5.50 
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PAR 
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Carller, Ant. 

Suint-Yves, G. 

Pariscl, R. 

Jicrmcliuc, l'abbé. 

Tine!, fl'[m, Ed. 

Yan Neck, Léou. 

Kergall , J. 

Chantechtir, H. 

Gersten, C. et 
Ginion, Alph. 

Vincent, ,J. 

Guenot, C. 

Smntlro, 1'fary. 

Van Hussel. r» Valci1 tin. 
A.W. 

Xottrcl., Y. 

Cons, Henri. 

Louis-Lnutlc, L. 

Lcnsiu., .Icnny. 

Rosny, J.-II. 

••• 

... 
Stcwn rt, K 

Xlu indrou, }l. 

L'Olivler, P. 

Les dentelles à l'aiguille. (Histoire, fabrication, descrlption teeh­ 
nique, etc.) Bruxelles, Vromanl el fils. 

A l'assaut del' Asie. La conquête européenne en Asie. Tours, Marne 
et lits, 

Les lois constitutionnelles. Bruxelles, A. Castaigne, 1907. 

Promenades en Angleterre (Sud-Ouest et Centre). Tours, Marne 
et fils. 

Enseignement intuitif. Histoire naturelle en images. Zoologie, 2• édi­ 
tion, revue et corrigée. Texte français el flamand, Bruxelles, 
J. Lebègue et 0°. 

Vers et prose. Avant-propos de l'abbé Henri Moeller. Bruxelles, 
Ch. Bulens, 1902. 

1830 illustré. Avant, pendant el après la Ré,·olution. Bruxelles, 
Verteneuil et Desmet, 1902. 

Petite brave, illustré de fä dessins de Grobet. Paris, Charavay et Cl•. 

L'Herbler de Jeanne, illustré par E, Leroux. Paris, Charavay et Cl•. 

Le livre de la tempérance. Recueil de lectures, dictées, etc. 
al Trois cours distincts (édition illustrée). Tournai, Delcour­ 
Vasseur. Cours inférieur, 
Cours moyen. 
Cours supérieur. 

b) Les trois cours réunis (édition non i11uslrée). Tournai, Deleonr- 
Vasseur. 

Nos oiseaux. Bruxelles, Lamerlin, 1897. 

Le fils aîné de l'Église. Tournai, Caslerman. 

Hum hies violettes. Tournai, Casterman. 

Lettres du Dauphiné et de la Savoie, ouvrage illustré de nom- 
breuses photogravures. Dour. A. Vaubert, 1902. 

l'elile histoire de Belgique en images. Bruges, Witterljck-Delplaee. 

Un sacrlflce récompensé. Tournai, Casterman. 

Le Nord pittoresque de la France, avec une introduction par 
M. Moy. Illusrraüons d'Eugène Sadoux. Paris, Lecène et Ci•, 
1888. 

Souvenirs d'un soldat, avec introduction sur L. Louis-Lande, par 
Emile Faguet. Paris, Lecène et Ci0• 

Daas l'Isba. Contes du pays russe, traduit par Hellé. Illustrations 
ile Liéger, Paris, Lecène et Cl•. 

La delle de Blanche. illustrations de Monta der. Paris, Lecène et 
Ci•, 1891. 

L'aiguille d'or. Paris, A. Colin et (ic, 

Le continent noir. Au pays des grands lacs. Bruxelles, Desclée , 
De Brouwer et Ci•, 1897. 

La côte africaine. D'Alexandrie à Tanger. Bruxelles, Desclée , 
De Brouwer el O•, 1898. 

His tori elles el récréa lions. Bruxelles, De sciée, De Brouwer et C1•. 

Les orphelins de la vallée. Tournai, Casterman. 

Les chasseurs d'oiseaux de Paradis. A ventures d'uo savant en 
Nouvelle-Guinée, Tournai, Casterman. 

Le petit bonnet. Tournai, Casterman. 
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5.75 

4.00 

2.00 

1.50 
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PRIX 
PAIi 

EX E &J Pl.A IRE 

L'Oli,·it't', l'. 

clc Yi lien eu ,·c, 
Eclouard. 

Sosset , .J. 

Pirmex. Ot-Iu ve . 

Xot t ret , '.\Pl•. 

D'Avellnc, A. 

cle .ford, :\L 

L'Ol ivier, I'. 

lel. 

ile la Porge, ;\L 

Benoit. 1,:. 

L'Oli\'icr. P. 

L'Ol lvler, l'. 

G11c11ot, C. 

Xot.tret., V. 

Ill. 

de <.entelles, ){me A. 

De Chi1tcau. 
Vurdun , i\J. 

\'crlcy, A. 

clc Chaumont, \~. 

Xotliei-, Charles. 

'I'h i l-Lor'ru in. 

Mul loek, :\liss. 

Luf'orcst, L. 

Gunde-Kar. Tourn ui, Casterman. 

Les martyrs de Lyon. Scènes de la rie chrétienne au IIe siècle. 
Castermau, à Tournai. 

Les contes de l'oncle Georges. Jette, Van Damme et Ci•. 

Manuel d'histoire de Belgique, à l'usage des écoles normales et des 
instituteurs. Bruxelles, A, Castaigne, 1900. 

Jours de solltude , Edition posthume publiée, d'après Ie vœn de 
l'auteur. Namur, J. Go1lenne. 

Elise de Lussan. Tournai, H. Custerman, 

Les baguettes du petit tambour ou le bon fils. Tournai, H. Casterman. 

Nouvelles irlanrlaises . Nouvelle édition. Tournoi, [l. Casterman, 

La petite Sœnr de Charité. Tournai, li. Casterman , 

Robert le Marin ou dévouement el reconnaissance. Tournai, IL Cas- 
tertuan , 

Le portrait. Tournai. H. Casterrnan . 

La Chaumière de Haut-Castel. Tournai, fi. Castcrman. 

La charité récompensée. Tournai, IL Castcrman. 

L'enfant du forçat. Tou mai, Il. Casterman. 

Un épisode de Ia {~lierre de Trente ans. Tournai, H. Casterrnan. 

Les abeilles d'or. Tournai, ll. Castermao. 

i Un ange sur terre. Tournai, Il. Castermau. 
Angéline et Françoise. Tournai, II. Casterman. 

Belgique pittoresque et monumentale. Bruxelles, Bulcns. 

Simples histoires de jeunes filles. Bruxelles, Société Saint-Augustin, 
1893. 

Légendes bretonnes et autre, récits. Bruxelles, Société, Saint­ 
Augustin. 

Le père de fa Besace. Bruxelles, Société Saint-Augustin, 1900. 

Le petit Henri. Coute d'après le chanoine Schmid , Paris, Leeène 
et c-. 

Aventures d'un petit oiseau. Paris, Lecène el C1•. 

Le chien de Brisquet , suivi de Paul 011 la ressemblance de Lidivmne. 
Paris, Lecènc et Cl•. 

L'arbre de Noël. Paris, Lecëne et C1•. 

Au foyer de la famille. Tournai, H. Cas(erman. 

Michel le Mineur. Nouvelle éditlön , Paris, Lecène etC.10• 

Société contre la cruauté envers les animaux. Petit guide à l'usage 
des conducteurs de chiens. Brecht, Braeckmans . 
Le même ouvrage en langue flamande. Brecht, Braeckrnans. 

Causeries el conseils élémentaires sur les mesures préventives et les 
premier, secours. Editeur : Journal cles Sapeurs-Pompiers, à 
Neuilly-Paris. 

La science pittoresque. Les ennemis de nos jardins. Abbeville, 
C. Paillard; déposuaire . Bruxelles, A, Yrornant el C'', 
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1.00 
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EXE!l Pl.AIR F. 

J.a forest. 1.. 

Bory, Puul. 

llclhé, Dr. 

Bory, Paul. 

d'Aney, l11•111·y, 

Bory. Paul. 

Ici. 

Ici. 

Dnumers. 'l'h. 

B:uulrillarcl, .r. el 
Letrn it , Léou. 

D'A vcl iue, Alft·. 

Pellico, Si lvio. 

Irubuissou, :\111" n. 
Vulkenucre. L. et 

J>'llonL. P. 

Acloquo, :\. 

cl'Awnus. R. et 
Lumevre, Eug , 

Guusxi n, t» F. 

D'Am·~-, Henry. 

Aclo que, :\ 

I>':\11<'y, Hcnrv. 

Bert.lreroy, .r. 

La science pittoresque. Nos forêts et leurs hôtes. Abbeville, 
C. Paillard; dépositaire: Bruxelles, A. Vromanl et Ci•. 

La science pittoresque. Les Titans modernes. Abheville, C. Paillard; 
dépositaire : Bruxelles, A. V romani el Ci•. 

La science pittoresque. Histoire d'un morceau de sucre, Abbeville, 
C. Paillard ; dépositaire: Bruxelles, A. Vromant et Cl•. 

La science pittoresque. La goutte d'eau. Abbeville, C. Paillard; 
dépositaire . Bruxelles, A. Vromant et Ci<. 

La ~ci::nce pittoresque. L'abri humain. Abbeville, C. Paillard; dépo­ 
suaire : Uruxelles, A. Vromant et Ci•. 

La science pïuoresque, Les métamorphoses d'un chiffon. Abbeville, 
C. Paillard; dépositaire : Bruxelles, A. Vromant et ( 1e. 

La science pittoresque. L'étincelle électrique. Abbeville, C. Paillard; 
dépusitalre : Bruxelles, A. Yrumant et Cie. 

La science pittoresque. Le sang de l'industrie. Abbevllle, C. Pail· 
lard; dépositaire : Bruxelles; A. Vromant et Ci•. 

Educatlon morale et physique, Scènes enfantines (deux séries). Texte 
français et texte flamand. Bruxelles, J. Lebègue et Cie. Chaque 

. série. 

Lectures. Leçons d'industrie t-l d'hygiène .. Promenades, lecture", 
leçons, expérlcnces , exercices d'observauon, Paris, F. Nathan, 
1900. 

Nouveau dictionnaire encyclopédique illustré, rédigé d'après le 
nouveau dictionnaire de Bescherelle par E. Bergerol et F. Tulou. 
Paris, Garnier, frères, 1911. 

Espérez en la providence. Tournai. Casrermen. 

Deux histoires de la chambre rouge. Tournai, ll. Casterrnan. 

Mes prisons. Edition pour la jeunesse. Paris, Charavay el Ci•. 

La petite Denise. Paris, Charavay et Ci•. 

La navlgatlon à travers les ;)ges. Projet d'un cortège historique, 
2< édition • 

La science pittoresque. Fleurs 1-t plantes. Abbeville, C. Paillard; 
dépositaire: Bruxelles, A. Vromant et Ci•. 

Histoire de Belgique. Lectures historiques reoueillies dans les tra­ 
vaux des pr+uciuaux historiens, el accompagnées de tableaux 
synoptiques. Bruxelles, A. Castaigne, 1911. 

Voyage de la « Belgica ». Quinze mois dans l'Anlarclfque, par le 
commandant tie Gerlache. Préface par Elisée Reclus. Paris, 
Hachette el Ci•; Bruxelles, J. Lebëgue et (i,; Vromant et Ci•. 

Le fléau moderne. Traité complet médieo-moral de l'alcoolisme. 
Causes. Effets. Remèdes. Namur, Wesmael-Cbarlier, 1901. 

La science piuoresque. Les arts et I'Industrie du verre. Ahbeville, 
C. Paillard; Bruxelles, Vromant el C10, 1.899. 

La science pittoresque. Sous le microscope. Abbeville, C. Paillard; 
Bruxelles, Vromant el Ci•. 

La science pittoresque. Hlstoire d'un brin de fil. Abbevrlle, C. Pail­ 
lard; Bruxelles, Yroman t et Cl», 

Les insectes nuisibles aux arbres fruitiers. Gembloux, Berce­ 
Hellich, 1902. 

Ll1 journal de Marguerite Plantin. Paris, Arm. Colin; dépositaire: 
Bruaelles, Vromanl et Ci•. 
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EXEMPLAIIIE 

(,01lcssa1·!, J'al,J,é. 

Stnssm-t. 11. et 
'1'0111hu, L. 

Frichct. ilc11ry. 

Duchesne, X. 

"ïscman, c;11•,li nul. 

Durdcnne . .J. 

Seveus, Th . 

. J ncob-Duchcsne. 

Grégoire, I•:. et 
Gêna, A. 

Pirsou, Ernest. 

Bruuts, Victor. 

Maréchal, Mam-ice. 

D\\ wnus, R. et 
Lurncerc, Eug-. 

Soulicc cl Sardou. 

Sosset , .T. 

Renard, )larins. 

Vcrmnst , A. 

Coupin , Ilum-i. 

(;ufrin, :\lgr Paul et 
Bovier Lapierre, G-. 

Aubert, K 

Bascour, ,J. 

Durd enuc, .lc:111. 

Aerts, W. ci 
\\ïlmct, L. 

Vade-mecum ile l'étudiant. !lfamwl du savoir-vivre, 5• mille. Tour­ 
nai, Decaltone-Ltagre, 1902. 

Le rucher tie llldloval ou le gagne-pain de Jean l'estropié. Bruxelles, 
J. Lebègue el Ci•. 

Bern~rdinr. Tours, !llame et fils , 

Le premier hivernage dans les glaces antarctiques. Relation anecdo­ 
h111w sommaire du • Voyage de la Belgica » par le commandant de 
Gerlache. - Réeit extralr de • Quim:c mois dans l'Antardic1uP- ». 
Bruxelles, Charles Bulens, HJ02. 

Cours d'arhortculture fruitière en 15 leçons. Huy, Bourguignon­ 
Piron, 190?. 

Le village des At chimistes, imité de l'allemand de Henri Tsehokke , 
Tournai, H. Casterman. 

Fabiola ou l'Eglise des Catueornbes. Tournai, H. Crsterman. 

Le progrès, Hecuell dt! morceaux choisis, sciences et industries. 
Hruxelles, J. ï.ebègue et Ci•, 

La bataille des Eperons d'or. Courtrai, E. Beyart, 190~. 

Le savoir-vivre de la jeunesse, (Pour nos Biles et pour nos rarçons.) 
Bruxelles, J_ t.ebègue et c1e. 

Quelqnes notes sur le Vieil Arlon. Arlon, F. Brück, 1903. 

Lettres et actes usuels (mis à 1~ portée des enfants, utiles aux 
instituteurs et Indlspensubtes aux négociants et aux employés). 
3• édition. Uruxelle&, Willems-Vanden Borre. 

L'alcoolisme à la campagne. Louvain, Polleunts et Ceuterick, i903. 

La petite industrie contemporatnc. 'l• édition. Paris, Victor Lecolfre; 
Bruxelles, vromant et Ci•. 

La période communale en Belgique. Bruxelles, J. Lebègue et Ci•. 

Histoire de Belgique. Lectures historiques recueillies dans les tra­ 
vaux des principaux historiens. Torne li (de l'avènement des 
ducs de Bourgogne à nos jours). Bruxelles, A. Castaigne, i903, 

Petit dictionnaire raisonné des difflcullés et expressions de la langue 
française. Paris, Hachette et C'•. 

Petit manuel d'histoire de Belgique à l'usage des écoles primaires, 
des sections préparatoires des écoles moyennes et des écoles 
d'applications annexées aux écoles normales. Bruxelles. A. Cas­ 
taigne, 4904. 

Le Hainaut pittoresque. Hornu, yu Reaard et Vilain. 

Petit album manuel d'histoire de Belgique à l'usage de l'enseigne­ 
ment primaire et des sections préparatoires des écoles moyennes. 
Gand, J. Vanderpoorten. 

Les plantes originales. Paris, Vuibert et Nony, t90,. 

Nouveau dictionnaire universel illustré. Nouvelle édition. Edition 
spéciale pour la Belgique, par M.-J. de la Vallée Poussin. Tours, 
Marne eL fils. 

Histoire ties animaux. Description, rapports, rnœurs, capture, éle- 
vage, utilisaunn, Paris, t. André, t 903, 

Le l'aotbéon belge. Mons, ~latin-Noefoel. 

Liberté. Traité d'instruction civique. Bruxelles, .J. l.ebègue et Cl•. 

Waterloo. L'al!aque de la garde, Les derniers carrés. La déroute. 
'l!• édition. Bruxelles, G. Deprez, ~905. 
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Aeloque, A. 

Clevkens, A. 

xxxx . 

... 
'l'üpffcr, R. 

Bei-theroy, .J eun. 

Aubert, F, . 

'I'héodore, )!lie cl 
Bi quet , )[111•. 

La Fontn,înc. 

••• 

Philips, Ell. 

non y, Emil c. 

Brown, A. 

Lacn,bo-Plasteig, A. 

Muisonneuve, :\[""· 

Aubert, E. 

Bonjean, Albert. 

'l'andel, E. 

Royer, Jos. 

de Robinno, Comte 
André. 

Kcd, J~<louard. 

Murchuudisc, Cl. 

Dubois, Alplt. 

De Vuyst, .P. 

Nos pêcheurs de haute mer. Tours, Mame et fils. 

Tableaux anversois. Scènes de mœurs, 1.ypes et paysages. Bruxelles, 
A. Castalgne, 1905. 

L'illustration belge, pubïlée à l'occasion du LXXV• anniversaire de 
notre indépendance. Bruxelles, A. Vromant et C••. 

Travaillons ! Bruxelles, Bibliothèque du Foyer. 

Voyages en zig-zag. (Voyage à Venise.) Limoges, Eug. Ardant. 

Le rachat. Illustratinn d'Alfred Paris. Tours, Marne et fils. 

Histoire des plantes. Paris, F .-E. Aod ré, t 903. 

Pour nos jeunes tilles. Méthode de coupe á ru~ege des écoles pri­ 
maires et des écoles d'adultes. Liège, H. Poneetet. 

Fables et poésies diverses. Edition annotée par Jules Berthet. Paris, 
Picard et Kaan. 

Le panorama de la. Belgique, publié par le Touriog Club de Belgique, 
divisé en quatre parties de trois Iascieules chacuu, Broché. 

·1°• partie. Fascicules relatifs à: •1• Bruges; 2• Flandre occidentale; 
3° Ftandre orientale. 

2• partie. Fascicules relatifs à : 1• Bruxelles ; 2° le Brabant; 3° le 
Hainaut. 

3•partie. Fascicules relatifs à: 1° ville d'Anvers ; '!0 provinces d'An­ 
vers et Limbourg. 

4• partie. Fascicules relatifs à: i0 Spa, cours do l'Ourthe, de I'Arn­ 
blève et de la Vesdre; 2° Luxembourg; 3° province de Namur. 
Album : Photographies Ed. Nels. Clichés des établissements 
J. Malvaux. Imp. <.:b. Bu leus, à Bruxelles. 

Secours aux blessés et aux malades. Berchem, Mattbcus. 

Nos œuvres d'art. Commentaire illustré de l-1 phototypies. Peinture, 
sculpture, architecture. Namur, Wcsmael-Cbarlier, rno6. 

Les tribulattons d'un pécheur à la ligne. Paris, Cbaravay et Ci•. 

Les conseils du père Bottrop. Paris, Librairie d'éducation. 

Comment Alice emploie son temps. Paris, Librairie d'éducation. 

Lectures et promenade, scientifiques, l• édition. Paris, E. André 
fils. 

Les Hautes-Fagnes. Autour de la Baraque Mlclu-l, Légendes el pro­ 
fils, 2• édition. Verviers, Ch. Vinche, WOB. 

Trois camarades d'école. Bruxelles . J. Le bègue et cie. 
Le pays de Huy. Vallées du Hoyoux et de la Méhaigne. Gand, 

J. Vanderpoorteu, moa. 
Le haron Lambermont. Sa vie et son œuvre, Bruxelles, O. Sche­ 

pens et Cie, 1905. 

L'énergie belge, (1830-1905.) Opinion d'une élite, Bruxelles, A. De 
Wit, 1006. 

a) Les plantes de fenêtres et balcons fleuris. 
b) Traité de floriculture. Culture des plantes d'appartement, de 
serre froide el d'orangerie. Uruxelles. J. Lehègue et C1r. 

Histoire popu !aire des animaux utiles de la Belgique, 3• édition, 
revue et augmentée. Bruxelles, U, rue d'Or. 

Le rôle social de la fermière. Son éducation professionnelle. Les 
réunions des fermières, Leur organisation à l'étranger. Bensel­ 
gnements pratiques .. Bruxelles, A. De Wit, i907. 
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Sosset, .J. 

Dcloge, A 

Coupin, Il enri. 

de Nausouty, Max. 

de Rump.ur, Ch. 

Bonlmont, G . 

... 

. Hasdef, A. 

:lfartin, .1. 

Pussy, J<'riilléric. 

Druxlenuc, ,J. 

Clurctic, Léo. 

Chcvn.lier, A. 

Géninux, Ch. 

Bor iu s, :."!11•· .J. 

Méhier de 
Mathuisiculx. 

Save, .Icu n 

Penan! L, Ch 

Fullcrton , Lady (;. 

Lcvrny, :.Ia.rg. 

Goussard <le 
:.fayolle, :.[111<·. 

He Chuvanncs <Ic 
b Gi ruud iùrc, H. 

Purtucnt.icr, A. 

LauboL, :.L. 

do :.Iouccau, 
:\Jmo .Julio . 

cle Bosguérard, 
Murie . 

J'unckcr, F. 

Plerro, R.-J. 

!l!anuel d'nistoire de Belglque á l'usage des écoles norma.as et des 
Instituteurs, Nonvelle édrtieu . simplifiée, complétée et illustrée 
de nombreuses cartes cl gravures. tsruxelles, A. Castaigne, 190i . 

Nos P'uts, Ault mamans! Chant. 81 uxeltes, Imprimerie nationale 
de musique. 

Les bèt•s chez elles cl dans Ic monde. Paris, Vui!,1:rt et Nony, 
1906. 

La tabletterie (os, écaille, nacre, celluloïd), Paris, Schleichcr frères, 

Nos vacances chez l'oncle Charles (crapauds et grenou:lles). Paris, 
Schleicher frères. 

. Les ruines de l'abbaye de Villers (guide complet du visiteur). 
Gand, J. Vandcrpoorten, et Namur, Victor Delvaux. 

Biographie du baron Henri van Zuylcn van Nyevelt, commandant 
en second du navire-école • Comte u1J Smet de Nacyer ,. Bru­ 
xelles, Os. Sehepeus et Cl•. HJ07. 

Les plantes d'Europe. Paris. Schleicbcr frères. 

Les lépidoptères d'Europe, Introduction à l'étude des papillons. 
Paris, Schleichcr frères. 

Les causeries du grand-père. Paris, Librairie d'éducation. 

Travail el bien-être (Economie sociale}. Bruxelles, J. Lvbègue 
et Ct•. 

Lu vallée fuma nie. Homan -du Far-West américain, 2• série, in-.i0• 
Tours, Jlam1J el fils. 

Le pays des l\lagyars. Voyage en Hongrie. Tours, Marne et file, 
18975. 

La vieille France qui s'en va. Tours, lila me el fils. 

En rupture de han. Tours, Marne el fils. 

Récits exotiques, 

La maison de marbre. Tours, illame et ûls , Broché. 

Les contes de files. Tours, Marne cl fils. 

Laurentia. Episode de l'histoire du Japon au XVI• siècle. Traduit 
d~ l'anglais par W. Fitz-Gerald, Tours, l\lame el fils. 

Petite Joyeuse. Tours, !\lame et ms. 
Une française chez les sauvages. Tours, Marne et fils. 

Simon le Pollctais. Esquisses de mœurs marüimes. Tours, Marne 
et fils, 

Les métiers et leur histou-e, Paris, Arm. Colin. 

Sensitive, Paris, fünile Gaillard. 

L'onfaut des Vosges. l'aria, Emilo Gaillard. 

1.a pupille de tante Dy. Paris, Emile Gaillard. 

Éléments du style dans le mobiuer , Namur. Wesmael-Charlier , 
1898. 

L'Amérique du Sud et l'expansion belge. Bruxelles, J. Lebègue 
cl Ci•. 
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Berge, 1.11110• 1 Coupe et assemblage par Je moulage. Paris, Vuibert et Non y, 1907. 

Lacnbe-Plasteig, :\1. Les sciences physiques el na lu relies apprises par l'image, l'obser­ 
va lion, t'expérience. Cours élémentaire, ~7 leçons, 28 planches. 
Paris, Ancienne maison Quantin, 

Dolques , :\L 

Renard, Marius. 

)lnl'chal, l?. 
, .. 

tic Bosquérard, 

1''ahrc, J -JL 

Duchutenu, P. 

Landelle, Hervé. 

,le Hureoët, :\L 

Flora 11, :\fary. 

:\lussat, Louise. 

clc la Rochère, 
;ytme la comtesse. 

Bert in :\]lh· :\farihe. 

clc :\In11th11isiculx. 
· 11.-:\L . 

Van Buggcnhout., 
F. et .Janmart ile 
Brouitlunt., i\111"' .J. 

Lefèvre, n- B. 

Bonjean Alb. 

Cornet, Gust .. 

:\[an·hal. F. 

Bramant, A. 

Friek, Paul. 

Guéchot, :\J 

Wi1la111e, Georg. 

Curprnux. Em 

Cours moyen el supérieur, 50 leçons. 49 planches. 

Les captifs. Illustrations (le E. Zier. TÓurs, Marne et fils. 

L'histoire de la houille. Planches hors texte, dessins et ornemenls 
typographiques par l'au leur. Bruxelles, J. l.ebègue et Ci•, 

Contes à mes élèves. Namm·, Auguste Goden ne, 1905. 

Le pays belge. Ses monuments, ses sites, ses curiosités. Texte de 
Jules Tellier. Anvers, Van Os-De Wolf. 

La petite fille modèle ou héroïsme et dévouement. Paris, Lecène e~ 
el Cl•. 

Les petites filles. Premier livre de lecture à l'usage iles écoles pri- 
maires. Paris, Ch. Delagrave, 

L'Hercule du Nord. Tours, Marne et fils. 

Jo. Tours, Marne el Ills , 

Le Dé d'or de Nanette. Tours, Mame et fils. 

·sœur jumelle'. Tours, Marne et fils. 

Chère grande, petite chérie. Tours, Marne cl fils. 

Tébaldo ou le Triomphe de Ia charité. Tours, Marne el fils. 

La l\Iission d'André. Tours, lllame et ûls, 

La Tour des Anrlcs. Aventures d'une ramille française au Guatemala. 
Tours, Maroe et fils. 

Guide pratique de l'éleveur et do l'exportateur d'animaux de basse­ 
cour indigènes. Bruxelles, l~. Vau Buggendoudt, 1907. 

L'éducation antltuberculcuse. Namur, Aug. Godenne, 1906. 

Bruyères et clarines. Verviers, Ch. Vlnche, HI08. 

Les conslruclions rurales en Ardenne, avec 15 ligures et 11 planches 
hors lexie. Bruxelles, J. Lebègue el Ci•. 

La terre qui prie ou Les Chouans de la Iielgique. Drame en 4 actes. 
. Namur, Auguste Godenne. 

Les Croisades en images. Illustrations de Gustave Doré. (De kruis­ 
vaarten in prenten. lllustratiën van Gustaaf Doré.) Bruxelles , 
J. Lebègue et Ci•. 

Les sciences physiques et naturelles du certificat <l'éludes primaires, 
,'8• édition. Paris, A. Hatier • 

Le Verre. 2° édition. Paris, Schleicher frères, 1901. 

Types populaires créés par les grands écrivains. Paris, Armand 
Colin; Bruxelles, Vromant et Ci•, 190i. 

La Révolution de 1830 à l'Hvellcs. Bruxelles, J Lehègue et Ci0• 

L'aviculture pratique, à l'usage des cultivateurs, aviculteurs, 
amateurs. Gembloux, Léon Berce. 
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Id. 

StahL P.-.l. 

L0Ycli11b', , .. 

Versuick, L. 

'I'ysmaus, f> .-.J. 

Delcroix, .\. 

'l"8joc11, K-11. 

Mnyne-Reid. 

Ici. 

1>111:aju, :\1. 

Id. 

Coopmuu, 'l'h. 

Rohijns, Osw.-P. 

Yandenbcrgh , F. 

Vermust , :\. 

\\';wtcrs, 'l'h. 

ScYc11s. 'l'h. 

Stcrkens, .J .-B . 

Va n Overst.rnetcn, 
. \. . 

Dolhcn, I>. 

Livres flamands. 

Ducuju .. \1. 

Id. 

Pieters. Robr. 

ln de Sahara, vertaald door !1.-T. Chappuls. Gent, Ad. Hoste, 1879. 

De Wate-r1rlakte in het boseh , vertaald door S.-J. Andriessen. Gent, 
Ail. Hoste, 188:l. 

Geschiedenis van ,-eu Ezel en van twee jonr,e meisjes, uit het fransch 
vertaald door Cora. Gent, A,L Hoste, 1889. 

Verbalen voor kinderen : 
I. De Geschiedenis van i'tloorkeu, t886. 
ll. De Bekoring. 1886. 
Ill. Josijntje, 1885. 
IV. l)e Spinnekop , 1.88.i. 
V. De Sledevaart, 1883. Gent, Ad. Hoste, leder. 

Grondbestuselen welke de pachteres niet missen kan. Bi ussel, 
P. Wtissenbruch, 1806. 

De jour,r. cijferist. Uederen voor school en huis. tor•, 2• en ;5• deel. 
Mechelen, l'. Byckmans, 1894. · 

ue beleefdheid in prenten. Brussel, J. Lehègue et Cl<, 1896. 
Stanley's Reizen in ~lhlden-Afrika. Gent, A.d. Hoste, 18915. 

De Blokhut in de woestijn. Vertaald door H.-T. Chapputs , Gent, 
AJ. Hoste, 1882. 

Naar de Hudsonsbaallanden. Vertaald door 11.-T. Chappuls. Gent, 
Ad. llo~te, 188:l. 

De Jonge Huishoudster. Genl, A. Silfcr, ·1898. 

Hel boek van spaarzaamheid en vooruitzicht. Cent, A. Siffer. 

Kindcrlusl. Gedichten voor de jeugd, Gent, A. Siffer, 180i. 

De brigands van I i98. Beknopte geschtedenis van den bnerenkrljg , 
i\Iaesr.yck. Vanderdond-Rohyns, 1908. 

Rollier of de Boerenkrijg in Klein-Brabant. Gent, J. Vuylslekc, 189-t-. 

Generaal Vander Mcrsch, bevelhebber van het leger der Patriotten. 
Gent, \' anderpnorten , 

llofbouw en grocnselleclt. Geul, Vanclerpoorten. 

Kortrijk en zijne omstreken, met platen. Kortrijk, E. Ueyaert, 1800. 

De practische hieman. Brecht, t. Brscckmans. 1897. 

Practische landbouwleergnng voor volwassenen, Gent, A. Hoste, 
t90S. 

Handboekje van gezondheidstrer, ten gebruike der lagere scholen, 
1IH voorbereidene klassen van lie middelbare scholen e11 tie!' 
seholen voor volwassenen. Nieuwe uitguve , Namen, Wesmael­ 
Charli-r, 1898. 
Lagere graad. 
Mid,lclbare graad. 
Hoogste graad. 

Het hoek van spaarza.nnhcid en vooruitzicht, Nieuwe uitgave. Gent, 
,\. Siffer. 

llckcnkuniligc opgaven over spanrzaamheid en vooruitzicht. Nieuwe, 
ver meerderde ultgave . Gent, A. Siffrr, 1889. 

Een reus. Welcnschappr-lilke brokjes. Tongeren, Demarleau-Thys, 
1900. 
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Stinissen, .J. 

l >rij vers, Lodew. 

ru. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

LieYC\TOUW· 
Coopmun. 

Id. 

De Bock, Emm. 

Christiaens. Fons. 

~httthys, A . 

De \'eer,\\". 

. vlexts, Br. :\l.-<i. 

E.C. 

Ynn Oss, F. 

Vonck, Lodewijk. 

Ya.11 Loo, Alf. 

Kcrklwfs. Paul. 

\'an Ilauwaert, I'. 

!tl. 

Hildcrund , Br :\1 

Eekhoudt., A. 

St.inissen, .Iucob, 

St.rohhc, l vo. 

Vunder Schoepen. 

Ecu lccraur. 

Een vlaamscb album Voor dt vlaamsche jeugd, teekenlngen van 
Alfred Van Neslé, Antwerpen, De Yreese. 

liet eerste-communie-kruisje, g~volgd van mannenhjden. Averbode, 
Sloomdrukkerij der Abdij, 1901. 

Hel leven eener weduwe, naar het lloegduuseh. Averbode, Sloom­ 
drukkerij der Abdij, UlllO. 

Julia. Eene vertelling uit V• eeuw naar hel Heogrluitsch van 
J. Schopt. Averbode, Stoom drukkerij der Abdij. 1900. 

De olfers eener familie. 1herbode, Stoomdrukkerij der Abdij, !900. 

Het manneken uil de maan, gevulgd van tie Blauwsehuur, ,;. ver- 
bode, Stoomdrukkerij der Abdij, 1.1102. 

Avonturen in het Oosten. Averbnde, Stoomdrukkerij der Abdij, -1900. 

Oc blinde muzikant. A verhodi-, Stoomdrukkerij der Abdij. 

Hier en Elders. Geut, J. Yanderpuerten, 

Voorheen en 'Jlians. Gent, J. Vanclerpoorlen. 

Hoe tie dieren ons dieogtig zijn. Antwerpen, G. De Vreese, l90ï. 

Gclegenheillsbloempjes. Antwerpen, G. Ue vreese. 

Eemge trekken uit hel leven van beroemde en verdienstelijke perso­ 
nen. Brussel, Desctée et c1•. 

Uit mijn lente, Gedichten, 't• druk. Brussel, Descléo el C1•, 1891;. 

Soldaten en misstonnarisscn in Congo, naar het Frunsch dooi· K. Van 
Vlaenderen, Brussel, Desclée et Ci•, -1900. 

Geschiedenis van Jan en Frans Cools. Gent, J. Yanderpoorten, -1901. 

Christoffel Columbus en de Ontdekking der Nieuwe Wereld uil het 
Fr.msch vertaald. Brussel, Desclée, Uc Brouwer en Cl•. 

Geschiedkundige wandelingen in de gemeente Berchem bij-Ant­ 
werpeu. Brussel, Desclée, De Brouwer en Cl•. 

De kleine graaf van Braunstein or Wat een kind vermag. Mechelen, 
H. Dessain, i 893. 

De aftocht vau Moscou of Lotgevallen van een Belgisch soldaat in 
Rusland. Mechelen, IJ. CJessain, 1891. 

Prins Boudewijn. Beknopt levensverhaal van den edelen vorstentelg. 
Mechelen, ll. Dessaiu, •1891. 

De Insectenwereld. Gent, J. vanëerpoorren, 1903. 

Grepen uil de levende natuur. Gent, J. Yanderpoorten, i903. 

Wilfried, of llei beleefde kind, 4• uitgave. Oostacker, drukkerij der 
Beroepschool « Glorieux », 1903. 

Een ware echat. Samenspraken over de peusioenkss. Aalst, Van 
Buffel-De Gendt, 1904. 

De bond. Verbalen voor de jeugd. Antwerpen, G. nevreese. 

llloemeu uit eigen ga,ird. Verbalen uit de grschie<ltnis van Ons 
Vaderland. l~ruggt), W1tterijck.-Oelplace, l903. 

l{ijkjes in de dierenwereld. Brugge, WiHerijk-Delphce, •1903. 

Oc kerk der katacomben. Mccbe!en, IJ. Uessain. 

Een relstocht door Canada. Mechelen, ll. Dessain. 
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Robyns, Oswal<l. 

Herman, Oom. 

\' an der Sd10epcn, 
Lod. 

Gobbers, Hcnd. 

Van <Ler Schoepen, 
Lod. 

Kerkhofs, P. Pr. 

\'nn "'czeC P. 

Wilde, Frc(lcrik en 
Rieharrl. 

Hermun , Oom. 

Vermoeren, l'.-J. 

Y,tn Loo. AH. 

Kùrkhofs. l'. 

Hoofd, K 

.. , 
Strobile, l vo. 

Irl . ... 
Vonek. L. 

l n-ijvers, Lod. 

I<l. 

Id . ... 
Vcrmast, A. eu 

\'an,;\lccr, R. 

Vau 'I'ichclen , 
Hendrik. 

Ilouiug, Muric. 

ra. 

Visser, P. 

Lambert, J>. 

De brigands van 1798. Beknopte geschiedeuis van den boerenkrijg. 
2d• uitgave. Mechelen, H. Dessain, 

Uitstapjes langs den Equator. Mechelen, B. Dessain, 

Het Siberisch meisje, naar X. de Maistre. Mechelen, B. Deesaln. 

Lodewijk XVII. Mechelen, H. Dessain. 

Een wereld ontdekt. Christoffel Colombus' leven en streven. Meche­ 
len, H. Dessaln. 

Catbelineau of Begin van den Vendeeschen oorlog. Mechelen, 
H. Dessain. 

Maria-Theresia. Historisch tafereel opgedragen aan de jeugd. 
Mechelen, H. Dessain, 

Bij onze tegenvoeters. Reisavonturen verhaald door Oom Herman. 
Mechelen, M. Dessain. 

In het land van ijs en sneeuw. Mechelen, H. Dessain, 

Johanna d'Arc of de Maagd van Orléans. ~lecbelen, IJ. Dessaln. 

Een reisje in Dahomey. Mechelen, H. Iïessain, 1892. 

Oceaanbewoners. Schetsen uit de natuur. l\lecbelen, H. Dessain. 

De Leeuw van Boter van Canova of het eerste meester. Mechel1.m, 
Il. nessatn. 

Eeu man van twaalf jaren of de geschiedenis van een jongeling. 
l\Iecheleo, H. Dessain, 

Bloemen uit eigen gaard. Verbalen uit de geschiedenis van Ous 
Vaderland. Tweede hoekdeel. Brugge, Witterijck-Delplact', f90i. 

Historische najaarsbladeren. Brugge, Willerijck-Delplaco, moa. 
Wat er bier en daar gebeurt. Brugge, Witterijk-Delplaee, f 900. 

Uil Antwerpens verleden. Aolwerpens geschiedenis aan de jeugd 
verteld. Brugge, Desclée et C1•, f903. 

De Molenaar, naar het duitsch van An loon Scbott. Averbode, stoom­ 
drukkerij der Abdij, 1904. 

Slachtoffer van het geheim der biecht. Averbode, stoomdrukken] 
der Abdij, i904. 

Het kapellen Huizeken. Averbode, sloomdrukkertj der Abdij, moa. 
De wijde wereld in, naar het duitsch, door C. Van Schagen. Amster­ 
dam, J. Becker, f901!. 

Nationaal museum. Onze standbeeld eu, J, proviclëu Antwerpen en 
Limburg. Gent, J. Vanderpoorten. 

Versjes en liedjes voor 't jonge volkje, met penteekeniogen van 
Edm. Van Offel. Antwerpen, De Vos en Vandergroen. 

Nolda. Een verhaal voor meisjes. Alkmaar, P. Kluitman. 

Een klein klein Jokkentje, door M.-P. Rosmade, Alkmaar, P. Kluit­ 
man. 

De vliegende Hollander. Alkmaar, P. Kluitman, 

Witt.eriick-Dclplace I Ruikertje voor <lieren vrienden. Brugge, Willerijck-Delplace, 1004. 
A.-.f. 

Het Belgisch kind. Lezing voor de schooljeugd, Urugge, Wille- 
1•ijck-Delplace, 1904, 
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Ca lluut , Alexis . ... 

... 
St.înisseu, Jacob. 

II AY. U 

Ynn Schagen, C 

... 
Yan Schagen, C 

j\-Jcsidngli, C. 

C. V.S. 

ll. A V. U. 

Scheltjens. Lod. 

Van xfuldcrs, J. 

Y:tn Huuwaerü, P. 

Id. 

Vervarcke , G. 

Yan Loo, Alf. 

A.W. 

Seveus, Alf 

lel. 

de Fonseca, IL 

<le Zeeuw, Jan 

de Zeine, II 

Fliek. Schetsen ('Il beelden. G1•nt, J. Vantlerpoorlrn. 

Ilandleiding voor vrouwelijke hand werken door de redactie van 
, De Gracieuse ». Dil verschillende soorten van handwerken voor 
school en huis (Hi fascicules), Leiden, A.-W. Sijthoff . 

(Les fascicules peuvent s'acheter séparément ) 

Kindergeluk , Brugge, Witlerijck-Delplace, 1904. 

Van Antwerpen naar Amslerd:1m en andere steden in Netledan<l. 
Antwrl'pco, G. Devreese. 

De ontvluchte Banneling. Amslerdam, J.-F. Bekker, !900. 

De twee gelukzoekers. naar het Duitsch. Amsterdam, J. A. F. Bek­ 
ker, 1fl02. 

Onder de sneeuw bedolven. Een boeiend verhaal voor 1k Katho­ 
liek-: Jeugd, Amstmlam, J. F. Dekker, 1900. 

Een arme muzikant, naar hel Duitsch . Amsterdam, J.F. Dekker, 
~890. 

Beknopte inhoud der H.i Lessen over Boomtcett, gr,geven vo'gens 
den brief van 28 Februari 1895, volledigu door dien van Novem­ 
ber· 1901. Tweede merkelijk vermeerderde uitgave. Zundert, 
Yorsselmans, 1907. 

De kinderen van Jllari;i. Een verhaal voor de Bergbewo11ers van 
den Kaukasus. Amsterdam, J. Bekker, i897. 

De Wrakznekers , nacr hel Fransch van seorges Price , Amster­ 
dam, J. Bekker. 

Lenlellloempjes, Een boek voor onze kinderen. 'l'eekenlngen van 
O. Dierick. 

lfrt ulfde werk bestaat ook iu drie deeltjes : 
IL) Het i;eroofd vinkennestje. 
b) De kwade voerman. 
c) Nardje de voddenkoopman. Gent, J. Vanderpoorten. 

Kintlerpoësie. Vonken en stralen, Gent, J. Vanderpoorlen, 1901. 

De reuzen van het woud, Naar de natuur rresr.hetsl mt-t Illustra­ 
ties tol urtspanning en onderricht van de jeugd. Gent, J. \'an­ 
derpoorten, 1902. 

De groots dierenwereld. Naluurtafereelen voor de jeugd. Gent, 
J. Yanderpoorten, 1902. 

Leven van Maria Stuart, Brugge, Willerijck-Delplace, 1902. 

Treurige i;evolgen der dronkenschap en der vrekkighei1I. Brugge, 
Willerijck-Delplace, 18ll9. 

Kleine Belgische prtntengeschledenis. Brugge, Witterijck-Delplace, 
rno2. 

In hel wafelhuis. Schets naar het leven geteekend , Brugge, Wil­ 
tr.rijck-Dclplace, 1899. 

Beschaamd om moeder! Schetsen naar liet leven geteekend voor 
kleine en groote kinderen. Brugge, \Villerijck-Delplace, 1898. 

Van Tipperary naar Texas, of de lotgevallen van Tibby Buller. 
Brussel, Desclée en Ci•. 

llrisverhalen van Carl May. (1. Potornhade Ehri , 2. De Kiang-Lu.) 
Brussel, Desclée en. Cl•, i896. 

Een goochelaar sgezln, naar het ïransch van Mev, De Paloff, Brus­ 
sel, Desclée en c1°, 1900, 
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Spif muun . .J. S .• J . 

... 

A. Y. B. 

St inixse n, .J 

Vun ).lcchelcn, .J .-L 

Stiuisscn, .J. 

)(atthys, Gust . 

[tl. 

Irl. 

Iel. 

Hertogs . Ani 

Id. 

A11ri, Pol. 

"'autcrs, P., Yan 
Damme C .. en 
Versn iek, J,. 

"'autcrs. P. Vandc 
Yelde. IT. eu Vers­ 
nick. I,. 

De Juegher. :\. 

Strohbe, I. 

lil. 

Vinex .. J.-F. 

ld. 

Ynn Loo, AIL 

Bemint uwe vijanden. Een verhaal uit den oorlog or, Nieuw­ 
Zeeland. Brussel, Desclée en Cl•, 1809. 

De tlefderijkë zuster, t'en geschiedkundig verhaal voor de jeugd. 
Brussel, Desclée en Cie. 

Geschiedenis van een jeugdig muzikantje, naar hel fran~cb. Brus­ 
sel, Desclée en Cl•. 

Maron De Christenknaap uit den Libanon, Brussel, Desclée en Cl•. 

Antwerpen en zijne merkwaardlgheden. Ani.werpen, Devos en Van 
der Oroen . 

Herfstblaadjes. Berijmde fabeltjes en zerlelesjes voor de jeugd. Brus­ 
sel, J. Lebègue en Cle. 

Fabelen en endere kindergedichtjes, met teekeningen van Alf. Van 
Neste. Nieuwe, vermeerderde uitgaaf. Gent, J. vanderpoorten, 
f80ï. 

Kijkjes in de Dierenwereld. Kleine verhalen voor kinderen. Antwer­ 
pen, J. Devreese. 

Onze Prinsen herdacht! versierd met twee portretten. Gent, 
J. Vandcrpoorten, 1891. 

1500-1899. An toon Van Dijck. Zijn leven en zijne werken ter 
gelegenheid der 300° verjaring zijner geboorte ( 1599-1641 ). Gent, 
J. Vanderpoorten, 1899. 

Peler-Paulus Hubens. 1577-1640. Zijn leven, zijne werken. Gent, 
J. Vanderpoorten, 1892. 

Voor onze vrienden de dieren. Kransje lessen voor kinderen. Gent, 
J. vanderpoorten, 1895. 

Nor, voor onze vrienden de dieren. Brokjes en stukjes voor kinderen. 
Gent, J. Yanderpoorten , 1898. 

Arm zwartje en andere vertellingen met penleekeningen van 
J.-L. Ml!es. Antwerpen, G. Devreese . 

Een ongeluksvogel en andere vertellingen rnel penteekenlngen van 
. I.-L. Mees. Antwerpen, G. Devreese , 

Aan zee. Gent. Ad. Hoste. 

Grondbeginselen der veeteelt, geschreven op aanvraag en volgens de 
onderrichtingen van het ministerie van Landbouw. Gent, J. Van­ 
derpoorten, 1900. 

Grondbeginselen van Land- en Hofbonwkunde, geschreven op aan­ 
vraag en volgens de onderrichtingen van het ministerie van 
Landbouw. Gent, J. Vanderpoorten, 1900. 

(Le même oovraga existe en langue Irançalse.) 

Hulpboekje voor jonge kruidenlezers. Antwerpen, Nederlondschen 
Boekhandel, H/01. 

Bloemen uil eigen gaard. Twee oorspronkelijke verhalen uit de 
geschiedenis onzer voorouders. Brugge, Willerijck-Delplace. 

Waller en adelheid. Brugge, Witlerijck-Delplace, 1899. 

Verleidende drank ! Autialcoolische novelle, Brugge, WitleriJck­ 
Delplace, 1900. 

Uil vervlogen lijden. Brugge, Willerijck-lJelplace. 

Laster en onschuld. Een verhaal uil de XV•eeuw. Brugge, Wilterijck­ 
Delplace, 1901. 

De verzoeni11g door A, M. Bru1rne, WitL~rljck-Delplace, 1001. 
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.lonckheure. T. 

\"au Hauwnert, P. 

Id. 

Del eu. 'l'h. en 
D'Hondt: L. 

Lievevrouw­ 
Coopmnu, :\f. 

l n-scbauel. •Emile. 

Sevens. 'l'h. 

Gicl<.-,.i. 

Otschewskv . 8 . en 
narsou,':J. 

Yan Acker. K. zoon, 

Sevens 'l'h. 

Lievevrouw­ 
Coopmun, :\1. 

Devreesc. 1. 

Ossenblok, r,: .. .J. 

Brnuts, '.\L 

St inissen. Jac. 

I>c Yuyst, P. 

ne :\lc_y. Pieter. 

\';tn KcrdtO\"C, Em. 

Versuick. T,. en Yan 
Overstraeten. A . 

.Icuu-Louis. 

Demcver, 1". 

ile Yalfle111·y Y 

Id. 

<Ic Yrccse , I. 

Blaadjes en hloempje-, Keur van gedichten. Fabe'en, versjes en 
rijmpj"s. voor kindertuinen en voor den eersten g1·aad van lager 
onderwijs. Gent, J. Yanderpoorten, 1901. 

Oc Reuzen van de zee naar de natuur geschetst. Gent, J. vander­ 
poorien, t901. 

Eeni1:e merkwaardige zeedieren. Gent, J. Vanderpoorlen, 1901. 

Landbouw- en huishouds- holen. Melkerijleergang. Gent, A. Siffer, 
t!IOI. 

Ons Yaderland. Teekeningen van E. Boerant, 190-i. 
I. Van de vroegste lijden tot de X\'• eeuw. 
Il. Van de XV• lot dr. XX• eeuw. Gent, J. Yauderpöörten. 
(L1,s deux volumes réunis.] 

l'enjamin Franklin. Vvrraald naar de vierde fransrhe uitgave dool' 
ll. Nys. Brussel, J. Lebëgue en Li•. 

Oe sll1g van Ifor!rijk in 1;502. Gent en Anlwnpen, de Nederlandsche 
boekhandel, 1902. 

De stalmest en de handelstueststoffen in de moeshovenierderi]. 
Leuven, Van Biesen, 1904. 

LPopol<I Il, koning der l!elr,en. Zijn leven en zijne regeering, hewerkt 
door P. Vanlaugen,lonck. {1835-1905). Brussel, Vanderlinden. 

Overzicht der Sta.usinstellmgen van België. Uitgave van hel a V1m 
de veu-Herremansfonds », 11• 4. Geut, A. Siffcr, 1006. 

Ons schoone Vaderland. (il deelljea) Boussetaere, J. Oe !tlc~sler. 

Oom Jan (i830-t90;S). Gent, J. Vanderpoorten, 1006. 

Slaven! Eene reeks schetsen naar het leven geteekend.Gcnl,A. Siffer, 
i906. 

Eene reis naar de lndiën, uit het Iransch vertaald. Brugge, Desclée , 
De Brouwer en Ci•, 190:5. 

Geschiedenis van 'l onafhankelijk België dooi: een grootvader aan 
zijne klein- kinderen verleid. Gent, J. Yanderpoorten, 1906. 

Luik, hoofdstud van hel Walenland. Lier, J. Van In. 

De maatschappelijke rol der boerin. Brussel, A. De Wit, 1907. 

réaar 't land der middernachtzon. Reisindrukken uit Zweden en 
Noorwegen. Rouselaerc, J. De Meester. 

Landbouwdierkunde. Schatlelijke en nuttige inlandsche insecten, 
met voorwoord van P. De Cal uwe. Gen 1, Ad. Hoste, 1903. 

Zestig praktische en hoogst nuulge voordrachten aan hoeren en 
hoertnuen, ger,even in het Comice Herzele, van !894 tot i90I, 
door e-ne reeks bevoegde leeraars en deskundigen. Sottegem , 
E. Vekeman, 1001. 

De gevloekte gast, uil het Iransch vertaald door L. de Paeuw. Etter­ 
heek, Jean-Louis, 1005. 

lteisje door Noord-Nederland , Brugge, A.-J. Witterijck-Delplace. 

De eerste jaren van Nap'.lleon Bona parle. Urur,ge, A.·J. Willerijck­ 
Delplace, HlOô. 

De laatste jaren van Napoleon Bonaparte. Brugge, A .-J. Witterijck­ 
üelplace, \907. 

Nog slaven! Nieuwe reeks schetsen naar hel leven geteekend. Genl, 
A. Siffer, t908. 
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ncn11'.H'l', F. 

Vun Duyse, Pr. 

,\.-.J -·w. 

Roudon, "- -.J. 

R:1111, l l i ldu 

,\Jl(ICJ'SCJJ. IJ. 

Send cu. ,J .-H 

vn n Sehngcn, C. 

Id. 

YOII Sclnn irl 

Hcn-,ns, 'l'heod. 

Blommuert , .J .-B. 

Yisscr, P. 

'I'rocb .r. 

Een l'l'i~e door Ons B··lgenlaml. Urugge, A.-J. Willerijck-Delpl~ce, 
ifl07. 

r.~n1ehtoemcn. GedichlJeS voor kinderen. Aalal, De Seyn-Yerhoug­ 
srraete. 

1 Nuttige uitvindingen !en dienste van handel en nijverheid. Urugr,r, 
A.-J. Wi!le1·ijck-Delp'acc). 

Lrssen van Landbouwkunde ten gebruik,• cler lagere scholen. z .• sde 
uil1;ave. Lier, J. Yan ln en Cl•. 

~lit-ken Kool en andere vertellingen. Leuven, Bosmans en Van Brusse­ 
leu, 1906. 

Het leelijke eendvogelt]e en andere vertellingen. Leuven, IJosmans 
en Van Brusselen, 1906. 

Bertram en Ludwig or het gebed eener stervende moeder. Sint-Trui­ 
den, Berkmanshuis, 190-i. 

D,· kleine schoorsteenveger en andere verlellingen. Amsterdam, 
J. Bekker. 

fiel klein kind un den speelsran. Arnslerdam, J. Brkker, 

liet gouden pad, Amster.lam, J. Bekker. 

Het stomme meisje. Amsterdam, J. Dekker. 

Ons België. Zijne gebouwen. Zijne natuurschoonheden, Zijne merk­ 
weerdlghsden, in beeld en schrift. Anl werpen, Van üs-ue Wolf. 

Ur.lr,ië in beeld. 86 zichten en 5 panorama's, met voorwoord en 
bijschriften van Frans Van Cuyck. Antwerpen, De Nederlandsche 
Hoekhandel , · 

De schoonste kindergediehtjes, valst, De Sr.yn-Verhougstrade. 

lien aangename vaeantiedag. Verhaal voor kinderen. Gent, I. Yander­ 
poorten, f906. 

Heemskerk voor Gihral lar. Geschir.llknndig verhaal, geillustreerd 
door H. -C. Louwerse. A lkmaar, P. Kluitman. 

De ziekten onzer fruilboomen. Eenige nuttlge wenken ten dienste van 
landbouwer,, hoomllwcekers en alle plantenliefhebbers. Gent, 
A. Silff:r, 1907. 
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De1n:ième s11pplé111e11t :m e:ltalogue ar1•«\té a11 t•• av~•II l9tMl. 

Buz i n. IL 

Chalou, .r. 

Dclatt rc, L. 

des Ombiuux, :M. 

Langue et littérature françaises. 

La San·clle bleue. Illustration tic G Dutriac. ln i". 'l'ours, 
,\. :\[,1111c et fils. 

Lisons! Fr.1g-me11ts. choisis d au s la littérature française 
du XIX• siècle. (ir. iu-8•. a, éclition, Bruxelles, J. Lebègue 
et Cie. 

Le Roman du chien et de l'enfant. ln-8°. Bruxelles, De­ 
cheune et Ci•. 

Hlstori ettus de wullouie (Ln dixaim. In-Hi. Churleroy, 
P. Hallot 
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Finn ,î. 

Id. 

Gacl, J. 

Gitbcrt., K 

HaH!auts, P. 

BurIs, R. 

Cnuvui n, rr. 

Coremuns, E. 

Ilnller von Ziegcsnr. 

Strni f, ,J. 

X. 

X. 

Grondhout, C. 
et Roorda, l'. 

ne WnIL \1. 

<.illct. P. 

Id. 

Tom Plnyfui r. 'I'ruduit de l'anglais de C Chevalier. 111-8•. 
Bruxelles, Desclée-De Brouw et· et C••. 

Percy, \Vyuu. Suite de 'I'om Play fair. Traduit ile l'anglais 
par A. i\lai·y. In-Be. Bruxelles, Desclée-De Brouwer et Ci<. 

)famédou. In-80, Bruxelles, Rossel. 

Le Roman en France pendant-le XIX• siècle. In-12. Ouvrage 
couronné var l' Aeadém ic l'rauçaise. - ;-;, édition augmen­ 
tée d'un cliupit.i-e inédit sur les dix dernières années 1l11 
roman français. Bruxelles, A. Dewit, 

La littérature Irnuçuise an XIX< siècle. Première partie: 
Le Romantisme (t830-1852). In--1':? :\'011\·elle édition. 
Bruxelles, A. Dewit , 

Langue et littérature flamandes. 

Onze dichters der Heimat. Proeve vuu dichter. Gr. in-80. 
Brussel. De Vla.uuschc boekhandel. 

Max Heli cl'. Naar het ïrunsch dool· IL :\1. Hosemnns. 
Gr. in 80. Au.lst, De Seyn-Verhougstructe. 

De Ncdertundsche Letterkunde in België sedert 1830. Jn-8'. 
Vei-tan.ld door Léo . .T. Kn·11. Brussel. De Vhuuusche hoek· 
handel. · 

Rol lo van Moei-lund 'I'oucelspe! in vijf betlrijveu. Gr. in-Rç,. 
'l'wcerlc on veranderde druk. Gent, .J. Vunderpoortcn 

Uit dt111 Kunstschat der Bakongos. 'Fabels, Apologun , 
Komische Verhulou. Xovel len. Gr. in-B» Amsterdam. 
C. Yan Lungeuhuyseu. · · 

Uil den Kunstschnt der Bakongos. Myt.hische, Histor-ische, 
Djdactiacbc Verhalen, Gebruiken en Lcvenswijze.Gr.Jn-S. 
Amsterdum, C. Van Lungenhuyseu . 

Gedenkboek rler Netlei-lundsche Vn.kunt.ielcergaugen, ge­ 
houden to Leuven vau 2!i tot 31 Augustus rno;: In ll0• Len· 
ven, De Vlumnsche drukkerij. 

Blocmle-.ing uit Guido Gezell's g edichten . Jn-1:2. \'ij Irle 
druk. Amsterdam, J,. Veen 

Langue et littérature anglaises. 

Poets of thel'.\ïneteenll1 Ce11t111·y. In-8·. Oroningcn. 
P. X oordhof'I. 

Philosophie, morale, éducation. 

Int.1·oduct.io11 :'t la Philosophie Xéo-Scola stiquc G1·. iu-8°. 
Louvu i 11, Iust.itut supéri eui- de philosophie. 

La virilité clu-éti cuno. Con rércnces uui ver-d tui ros. lll-8°. 
Bi-uxetles, Desclée ne Brouwer et Ci•. 

L'érlucat.iou du curactère. Pet , in-80 Xouvcllc .cdit.ion . 
Bruges, llescléo-De Brouwer et C«. 

Van T'rieht, R l' .. S.,J. / Conf'érences religieuses. In-H,; Xamu1·, A. (iotlc111,c. 

I<L I Causeries. to vol. iu-80. Namur, .-\. Godenne. 
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\'nu \\"m;scm, If. 

Cluu-pont ier, P. 

Bloml inu, F. 

J>i{:rn1·<1. J,. 

"'aro11uicrs, .T. 

Aerts, "\Y. 

Hcrtruud , .l. 

Blink, IT. 

Iel. 

Id. 

Id. 

!1! 

Bredol , U. et 
Grobler, l'. 

Brirt cux , ,\. 

Dari<l, I>. 

Disr-a il l cs. E. 

l>11l,1·c11r.,1. R. 

(;oflï11 . .-\1 Ircd . 

Goffin. 1\ rnold . 

Ik kan kostuumuanicn. Gcïlustreerd hand hoek voordegenen 
die haar kleed eren en alles wat daarmede in verband 
staat thuis willen gereedmaken. (fr. in-Sv met 9::i8 af heel­ 
d ingcu . Brussel, ./. Meuwissen. 

Livres de lecture et de vulgarisation. 

Les microbes. In ,10 Paris, Vuibert. et Xony. 

'l'riomphe de l'énergie morale. Jn .. 10. Ouvrugc orné <IC\ 
100 grnn1res. Li ége, Bénard . 

A h~ louange de la nature. Aimons les ai-bi-es Pages choi­ 
sies. Préface de }:mile Verhaeren. In-80. Frameries. 
.J. nurranc-Fri.irt. · 

Le bàt.i ment, à l'usage des architectes, géomètres, eutreprc­ 
neurs, propriétaires. ruait.rcs-muçous dessinateurs, etc. 
Gr. Iu-Be . Texte Irauça is et texte f'lumand. Vilvorde, chez 
l'auteur. W. Nouveau Boulevard. 

Histoire, géographie, voyages. 

,Yaterloo. Opérations de l'armée prus ienne du Bas-Rhin 
pendant hi campagne de Belgique en 181:i rlepu is -Ia 
batn.i lle (le Ligny [usqu'à I'outrée en France iles troupes 
Jll'llSSÏC1lTIC8. AYCl'- C!'Ol]IIÎS, graYUl'CS en noir <l'après des 
documents de l'époque, et photogravures. In-80. Bru­ 
xolles , Splneux . 

Le Congo bclgu. Iuit.ial.ion ù Ja colnn isn.t lon nationale. Iu-80. 
Bruxelles, no Boeck . 

Hnei-lij k Nederlnud : "\V1L11clclingcn door oud eu nieuw 
Nedertaud, met kaartjes, gekleurde en ongekleurde 
platen : 

Romrlom de Zuidcrzée I11--io­ 

La11g;; ile Ri vieren. Iu--10. 

liet hart nm Nedcrhuul, In-4°. 

Boven en Beneden den )loerdijk. In-.10• Antwerpen, L, Op­ 
dcbeek. 

Gedenksclui lten vuu Paul Kruger. Geautoriseerde neder­ 
lamlse he uitgave bewerkt door F. Rompel . Gr. i n-Bo . 
Antwerpen, .J Yan Dieren. 

Vnyuge en Perse, au pays du Lion et du Soleil. 1re édition 
précédée d'1111c préf.t<:C de .l ulcs Lcclcrcq . Gr. in-80 
i llust.ré de fî0 gravures tirées hors texte et <l'1111c carte en 
couleur. Bruxelles, Fulk , Ii ls. 

Les g-ründes nb hn.yes d'Occideu t , Gr. i n-Ie . Bruxelles, Des­ 
l"léc De Bron wor et ('.ic. 

Un di plomute hclg-c :'t l'aris de 18B0 ,\ ·l8(H. r~tounrchie <le 
.luil let. Seconde République, Second J<:111pil'e, ~ vol. iu-.t•. 
Bruxcl les , G·. Van Oest et Ci•. 

Le Cuug-o helgt•. 

Les pètltcJ"ies et. les poissons du Congo Ur. in 8°, 1 i6 il111;;• 
trn t ions. Bi·uxelles, \' Vcrtonou i l et L Desmet. 

Saint Fra111:,ois d'Assise dn.us ln. légende et dans l'art, pi-imi­ 
t.ifs i tn liens Gr. in 80. Bruxelles, G. Van Oost ot u;,_ 
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Lebègue , 

Pa dot tcollcction'. 

Id. 

Rouvez. A. 'l'h. 

St.inissen .r. 

,·an Gehler, IL 

Vun Overbèrgl, Cvr. 

X. 

,\ ubert, P. et 
Pupelici-, G. 

Gossurt., E. 

Preux, L. 

Vogt, IL 

Al laeys, D 

Cavalier. J. 

Dutifüiul, G. 
et Rumé, E. 

Fu idcnu. F. 
et Roh111, A. 

1,1 

nt. 
Id. 

ra. 
Id. 

Collection nationale: "'nterloo en images Gr. in 80. Bru­ 
xelles, .r. Lebègue et Ci•. 

La Suisse en images. In-Iol«. Album orné de 1i'>2 reproduc­ 
tions en similtgruvure et précédé <l'une notice de G. Seure. 
Pai-is, Librairie mondiale. 

L'Italie en images. In-Iole. Album orné de ;;./4. reproductions 
d e pleine page eu siml ligravurc et précédé dunö notice 
par G. Seure. Paris, Librairie mondiale. 

Cités et villes belges. Lettre-préface par Edmond Picard. 
In 8°. Bru xolles, G. Ynn Oest et c-. 

Yan Antwerpen naar Amsterdam en andere stedeu in Xe­ 
dei-land. Antwerpen, G. De Vreese, 

Leerboek der oude geschiedenis voor de hoogere klassen 
der gymnasia. Gr. i11·80. Groningen . .J.-B. Woltcrs. 

Les Haugala. Collection de peuplades africaines. In-80. 
Bruxelles. Aimé Schepens. 

J,'igurcs nationales contcmporuiues. Séries II et III. In-to . 
Bruxelles, Librairie moderne. 

Mathématiques, physique, mécanique, 
astronomie 

Exercitcs (l'algèb1•e d'analyse et de trigonométrie, à l'usage 
iles élèves de uiuthéma.t iques spéciales In 80. Paris, Vui­ 
hert et Xouy. 

La grunnnuire iles électriciens enseignée aux clé hu tunts 
par expériences et mesures. 'l'orne I. Le courun t conti nu. 
lu-~··. Paris. Vuibert et Xouy. 

La force et la lumière it la Ierrne et claus la petite industrie. 
In-B». Paris, Vu ibcrt ct Nony. 

th;ments de mu t.lténuu.i ques supérieures, 11, l'usage des phy­ 
f;iciens, clrirnist.cs et iugénicm-s et (les élèves des Iucultés 
de scicuces . Gr. in 8". :Ï' édition Par!s , Vu i her-t cl Nony. 

Géologie, minéralogie, botanique, zoologie 
chimie. 

Het ijzer. In-fi . Lier, Vau In et Cie. 

Leçons sur les alliages métalliques. Or. in-80 . Puris , Vu i­ 
bert et N ony . 

Les sciences physj qucs et naturelles, avec lcurs npp licut ions 
il l'agriculture, à l'industrie, à l'hygiène et il I'économ ie 
domestique. In-80, mo f,'l'H.Yttres. 8 planches hors texte en 
couleurs. Paris, Li bru irielf.arousse. 

La nature eu images : 

La terre et l'eau. Gr , in-~o­ 

Plu ntes et Fleurs. Gr. in-80- 

L'hormne et les bètes , Gr . in-Bs , Par-is, Librairie Larousse. 

Géologie éléureutair-e : 

Les phénomènes actuels, u.vec 150 reproductions photogra­ 
phiques ou figures explicnt ives et. 2tî cui-tes eu couleurs. 
Gr. Jn.8°. 
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Fu irl enu. F. 
et l{oliin .. \. 

Id. 

M. 

:\fclll1icr, S. 

Suriugur, W. 

. \usollc. C. 
et l>cfrbc, .\ . 

Ile Froc, A. 

:'llontrort. L. 

Homme et classification, uvee -!!)8 reproduct ions pho togrn­ 
phiques ou 1lcssins et :1 planches Cil couleurs. Gr. in-Bs. 

L'homme et Jes animaux i1ui lui sont utiles, a vet: 266 repro­ 
ductions photographiques ou dessins et .-t planches eu 
c1>ulcurs. (it•. i11-8°. 

Botuui qnu élémentaire. Orguuogruphie et. classification, 
a vee :;sa reproduct ious photcgruphiques 011 desxins et 
H planches Cil couleurs. Gr. iu-8°. Paris, Librairie 
Larousse. 

Géologie. Ouvrage dest iné aux élèves des écoles tl'agri­ 
culture et tic I'Insf.i tut agronom i1111e, aux cnnd lduts iL ces 
étuhlissemeuts. aux usp iruuts aux grades universita.lres, 
aux ngrouomes. aux ingénieurs, aux industriels, aux 
coloniaux et aux nmuteui-s descicnces naturcll es Gr. in-Bv, 
Pm-is Vuibert cl Nony , 

Zakfhn•,t. lla11dle:itling tot, hot bepalen nm tic in Xedei-land 
wihlgrocicodc planten in anuslui tiug met tic werken der 
Xed . Botanische Vereenigiug IICl7-ÎCn door ])r A. Ga1·­ 
jc,11111e. lu-12°. ::S:cgcwlc rlruk met 111 figuœn. Gronin­ 
gen, .J .-B. ,voltcrs. 

Commerce. 

:\lanncl pratique de correspondnuoc conuuercin le et indus­ 
tricllc, ,·1 l'usage tics écoles iudustviel lcs et, commerciales, 
tics éeolcs moyennes, écoles normales, uthönées et col­ 
lèges, ties institutions préparant tes jeunes gens au co111- 
mercc el :i. l'industr!e. In-8•>. J>o111·, :\. Yuubert . 

Rnglantl its 1:0111111ct·ec and colonies I11-80. U1·011i11gcn, 
.P. Xocmlhoff. 

Beaux-arts. 

L:1 composition tléco1·aLi n.: 011 le dessin <l'in vcut.iou . 
Ouvrugo 1hisli11é aux élèves d es écoles normales et des 
étoles proresslonneücs, aux professeurs de dessi n, tic 
t rnvnux manuels et ile tr,wanx :'L l'aiguille, aux i nst i tu­ 
teurs et i nst.itu t.rices , l'ctit in-Iolo , ~amut·. Wosmuul- 
Charlicr. · 
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Troisième 8t1ppléme11f a11 catalogue arrêté n11 1er 1n··1•1l I Utr.). 

Langue et littérature françaises. 

Cor11eille. 1 'I'héá u-e chois! i llust ré . :3 ml. i11 8. Paris, Hihliothèque La- 
rousse Chaque volume. 

Dclutt re. L. 1 Le Pays wallon. In x. Hruxeltcs, Associut.iou des 1::crinti11s 
belges (Dechennc cl Ci•). 

1;c11s. 1~- 1 ltticits cl Rsqnisscs rl'uprès nuture . Ur. i11 8. Vei-vicrs. 
C. \'i11cl1c. · 

~lolit·re. 1 'I'héùtrc complet illustré. :! vol , in 8. Paris, Bibli othèquo 
Larousse. Chaque volume. 

Racine. 1 'I'héá t re complet illustre\. :! vol. i11 8. Paris, Bibliothèque 
Larousse. Chaque volume. 

Vun tien llosch , J,'. 1 Lu Littérnturc d'aujourd'hu i. 
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Alber1\i11gk-Thym, 
,J. 

Langue et littérature flamandes. 

Been. ,J.-Il. 

Bloc:k, .J. 

Brauts, )l. et Van 
Hn uwuert.. O. 

Buruett, F. 

De .\lcycre. \'. 

J-:lb:ahcth. Mev. 
E-K.-Y. 

lfans.A. 

Kieviet, C 

Louwerse P. 

Navcuu, \'. 

Rorlonbach . ;\. 

'I'ony. 

Vau Droogenbrocck 
.J. en Du fion, <,. 

Van Koetsvchl, C 

Vromuns. )1. 

Hrenuuio, C, 

Loiseuu, Soni l et 
Wulfr'om m. 

Keurbludxijden uit Xedcrlnndschc seln-ijvers, met portret 
eu f:lcsimih: nm Huudsclu-ift bezorgd onder toez ieht n111 
. J.-1-'. Sterck . <;1·. in 8. Aalst, De Seyn-Verhougstruete. 

Do Avontureu nm een St;ulhuisklcrk. ln 8. Amsterdam, 
I,. Veen. 

Bram Gcurtz' avonturen. Een rcl'iwal voor jongens. <,r. 
in 8. Amersfoort, \'alkhoff eu l'·. 

Xederhunlseh Leesboek voor de hoogere klusseu van mid­ 
delbuur onderwijs. (ir. in 8. (ient .. 1. Yanderpoorteu. 

De Kleine Prinses. Xaar het Eugelsch. (;r. in 8. Amers­ 
foort, \'alkhoff et. c~ (Po111· les écoles moyennes de [ill cx 
senlement.i (A lleeu 11001' de mùldelhure 111ei;;jc,-i;r-J,o[e11.) 

De Roorle Schnvnk , ln 8. Aalst, De Sl\\·u-\'crhn11gstt·aete. 

'I'wee \'riemliuucn. l11 8 Amerstoort. \'alkhoff eu C•> (P1J11r 
lex écoles moyenne» dt• fille.<, seulement.i (,tllee11 11001· ile 
mirklelbure 11wi.sje:,,-c•lwle11.) 

(,rocninghe. Ur. in 8. Antwerpen, L. Opdeheek . 

Jongens vau Oudt-Hollund. 'I'weedc druk, Gr. in 8 .. \mcrs­ 
Joort, Yulkhoff en C0• 

In den Otter. Historisch verhnal nit clcn tijd der Ft·ansehc 
Overhccrscb ing. ln 8. Amersfoort, \"alkhoff en C•. 

Hloemlez ing uil <le du izerul en ééu nacht. ,;,,, druk, met 
:; platen nm II.-C. Louwersc. In 8. Amsterdam, L.-,J. Veen. 

Fit mijn vlegeljaren. In 8 .. \11lwerpc11. Vlunmsche Boek­ 
luuulel . 

(,c,lichtcn. \'ollcilige u itgnve hernrgd eu ingeleid <1001· 
L. Yun Puvvclrle. In 8. Antwerpen, De Xc<lcrlamlschc 
Boekhmulcl. 

Ernest St aas. advocnu t , Schetsen en Beelden. In H. 'I'wunlüle 
u ltguve .• \111sler'1a111. Yun Looy. 

Callewaert's gt"Oot Xcclcrlundsch -Frunsch en Fru nsch­ 
,\'e,lerlandsch woor1le11hock inhoudemle de woorden dm­ 
gewone sprecktual, ecue ruime keus vun vuktermen 011t­ 
Ieerul aan Letteren, Kunsten, \\"etenschappcn, Handel en 
~ijYerhei,l. Nieuwe omgewerkte c11 vermoerde uitguve , 
111-8. Brussel, Cnllewuei-t. 

De haan en andere voi-hnlcn. 111-8. Au lst, ne Sevn-\'cr- 
hougstruetc , · 

Keurbludxijdcn uit Xedcrhunlsche scln-ijvers. E,·crltardus, 
,J. Potgietcr. Gr. in-x. Aalst, De Seyn-Vcrhougatracte . 

Germuuusclie Balladen. In-S .. vmsterdum. S. Yan Looy , 

Langue et littérature allemandes. 

Vertelsel van Gokkel en llinkcl uil het Duitsch vertaald 
door Stij n-St rcuvcls. Gr. in-H. Amst crdum, L .. J. Veen. 

Erzilhlcrnlc Prosu. :\lorccaux choisis de prose allemande 
extraits de nouvelles et, romans, :?· édition. ln··l-:!. 
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He wuu, \[. 

.\[Cl'CÎCI', 1) ,Xys. n., 
:\ rend L, A. et 
De Wulf,)'[. 

Hailly,,\. 

Lerov, :\. 

Will.une, G. 

Avmes, ~- 

De vloussuc, E. 

Gu imud , 1'. 

KurLh, G. 

Lallemand, :\. 

Licbrechts, Ch. 

:\(nlcL. :\. 

Id. 

Id. 

:\la,.é, .J. 

:\lont.hn ve, 
ci Germain. .-\. 

J{,ahir, K 

Scln-ad er. 1•'. cL 
Gul louéd ec , L. 

Philosophie. 

Histoire de hi Philosophie en Belgique, avec Il> planches 
hors texte. Gr. in-B, Bruxelles, A. Dewit. 

'I'rn ité élémentaire de philosophio it l'usage iles classes. 
2· éd itiou. In-8. 'l'omc I. Introduction et notions propé­ 
deu t iques, par n .. \forci er; Cosmologie, par D. Xys ; l':sy­ 
chologie, Critériologie. Ontologie. par D. :\forcier. 
Tome IJ. 'l'héodicéc ; Logique pur D. Mercier; Philoso­ 
ph ie morale, par A. Arendt; Histoire de la philosophie, 
par .\l. De Wulf; Vocubutuire, par ü. Simons; 'I'hèses , - 
Lou vain, Institut su périeu r ile philosophie. 

Livres de lecture et de vulgarisation. 

Les Gaulois courageux. César en Belgique. Tn-8. Bruxelles, 
• J • Le bègue cL Ci••. 

Xos fils et nos filles en voyage. Préface de :\L E. Bouty. 
Jn-8. Paris, Vuibei-t et Xouy . 

Causeries nivclloises , Gr. in-!L Nivelles, L. Huvuux­ 
Houdurt.. 

Histoire. géographie, voyages 

La France ile Louis XITI. In-8. l'a-ris, NOH\'Cllc li lu-air'ie 
nationale. 

L'Ang lctorre depuis son m-ig ino jusqu'à nos jours. ln--1 
'l'ours, A. Mrune ct lïls. 

Loet ures histci-iques Histoire greCt)IIC. L:1 vie pr-i véo et ](L 
de publ i que !les (;1•cc·s .. ic éd ition . In-H. Pm-is, Ilu­ 
chet.te et Cie. 

Ln cité de Liégé au moyen ùgc. H vol , In-8. Bruxelles, 
A.L>cwiL. 

Ln 111 ttc <les l;:tats tic Liége contre la :\lai son <le Bourgogne. 
i.m.lO-l-i-02. In-x Bt-uxellcs, A De Boeck . 

Souvenirs d'Afl'i1111c. Congo, Léopoldville, Boloho, 1::11ua­ 
Lc11r (188,l-l8.'l!)). h1-8. Bi-uxcltes, .J. Lchèguc cl Ci• . 

Le moyen ùgc cl. le ('01lHl1CllCCIIICllt des temps urorlernes . 
. {• édition renie. In-8. Paris, Hnchett c et Ci" . 

Les temps modernes. Iu-x. Ouvrage illustré <le 171 gra­ 
vurcs 1l'n.prGs les documents et de 28 cartes el plans. 
. J.• édition revue. Puri s , l hu-hett e et (:i<·, 

L'époque ooutcmpoi-ai nc. 111-8. a, éd iti on . Paris, lia· 
chet.te ei Ci•. 

La, défense de Paris. (Armées (Ill Xord , ,Ici-; Vosges et de 
l'Est; Siège de Paris). Gr , iIH 'l'ours, A. :\J111uc et l'ils. 

Notre dvnnst.ie , Iu-j , Bruxe llos, E. Rossel. 

Xlcrvcille» soutcrru iucs <le la Bclg-iq11e. 111-8. 11:;! photugru­ 
ph ios et dessins. Hru x clles. ,J. Lebègue et Ci•. 

Les principales Puissa ncos 1l11 Xlomle, (Classe de vhiloso­ 
phic et muthému tiqucsj . In-B. ::!' éditlon. Paris. Ilu­ 
chatte et C'<, 
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Scln-adcr. F. et 
Gullouédcc , L. 

Id. 

Id 

Wuugerméc, E. 

X 

Aubert, P. ut 
Pupolicr. U 

Fervnl. H. 

Oay, J. 

Guillaume, C. 

Rouvurt , C. et 
Rnti net, A. 

Thomas, A. 

"\\'ad1man11, !). 

"'achma11n, IL CH 
Zij non , ,J. 

Hlonet, ;\f 

Géographie géuérale (Classe de sccoudej In 8. 2• éd itiou. 
Paris. Iluchct.te et Cio . 

Géographie cle l'Asie, de l'Jnsu linde et de I' Afric1uc I Classe 
,le cinquième). In 8. 2• édition. Pu.r!s, Hachette et Ci•. 

Géogru.pb ie générale. Amérique, Australie (Classe de 
sixième. In 8 6<· édition. Paris, Hachette ot (:ie. 

Enseignement secondn lre des jeunes filles: 

Première année : Afr-iquo, Océanie, Amérique, In 8. 

Deuxième nnuée : Europe, Asie. ln 8 

Quatt-ième année : Géographie g énèrule In 8. Paris, 
Hachette et Ci•. \Poc11· les écoles mo yenne« de fille.~ seule 

1 ment.) (Alleen voor de middelbare mcisjesnchoieu, 1 

1 Grands Lacs aIricu.i ns et Katangn.. Som·enirs de voyage:;. 
1 lu 8. Bruxelles, .l Leuègue et c1e 

1 

Notre Colonie. Le Congo belge. In 4. Xouvellc éd ition . 
Bruxelles, A. De Boeek 

Mathématiques, Physique, Mécanique 

Exercices d'algèbre, <l'analyse et, de trigonométrie. 'J'orne II, 
à l'usage <les élèves de muthému ü ques spèclules ,2, a1111ée1. 
In 8 Par-is Vuibcrt cl Nony. 

Elé111cnts <le trigonométrie contenant :;50 exercices et pro­ 
blèiues. l11 8. -1' édi tion rente. Pm-is, Ilachotto et Cie. 

Lect.ures sci cutif'iques . .Exteaits cle mémolrcs oi-iglnuux 
d'études sur lu science et les snvunt.s. Physique et Chimie. 
ln 8. :i!• édition ref'onclue Paris, l Iuchct.to c1, (},·. 

Initiation ù la mécunlquc . In 8. Arne :iO figures claus Ic 
tex Le. 2• éd it.ion. Paris, l lachette et Ci . 

Xouvelles tables <le logarithmes à cinq décimales. l. Divi­ 
sion ceutésimulo . II. DiYisio11 soxngésunale. In 8. 8' édi­ 
tion. 

Commerce. 

Précis d'un cours de comptubi li tè, donné en présence de 
:\L\I. les :\fagistrats du 'I'rihuunl de pi-cmièro i 11sLa11cc de 
Liégc. Gr. i11 8 Liégc, H. Dessuin, 

Der moderne Kuu f'munu. Pruktischos Lesebuch Iür Ilan­ 
de lsschu leu uud Kou torg chilfcn met bcsoud eror Berück­ 
sicht igung des deutschcn Wot-tschatxes fiir Auslunder , 
In 8. Amstcrduin, Hu reau Scriba. 

De moderne Koop111,LH. Prn.kt.isch Leesboek Ler inleiding in 
alge111ecnc Hundclskenn is. 2° .u-uk . In 8. Amstcrdurn, 
Bureau Scriba. 

Chimie. 

Nouvelles mn n ipu lut.ious <le chimie. 1-:xcrcices prat.iques 
corruspoudu uj.uu nouveuu précis Ile chimie d o :\\;\l .lolv 
et Lcspiau. Ill 11. Puris, l lachettc et Cie. 

5.50 

5.00 

3.00 

2.50 

2.50 

3.50 

.\.00 

5 50 

6.00 

2.äO 

5.00 

2.00 

2.50 

5.00 

1 11. 

1 tl. 
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AUTEUHS 
TITRES DES OUVRAGES. 

PRIX 
P.1.11 

E.'CF.&IPJ.,\IR!s 

Durzeus. (;. 

.Jol,·, A. l'i 
Lespicuu, R . 

11I. 

!)e ltosschère .J. 

c;ermain. A. 

Init.iat ion chim ique. In 8. Ouvruge orné de 31 gravures. 
Paris, Hachette et C ··. 

Xo11,·e.1u précis de chimie (Notation atomique). Classe de 
Lett.res lu f·~- ;Jç édition renie. Paris, Hachette et C•·. 

Nouveau précis tic chimie , Notation atomique) Troisième 
fascicule. :\lathématilptes élémentaires. lu 12. Parls, 
Hachette et Ci•. 

Beaux-Arts 

Collection des grands m-ustes des Pays-Bas. La sculpture 
uuverso ise aux X\'• et. XVI• siècles. In 8. Bruxelles, 
(i-. Van Oost et C •· 

Collection lies gT:uuls artistes des Pays-Bus Les Néertan­ 
<lais en Bourgogne. Iu 8. Bruxelles, G. Van Oost et C·•·. 

2.00 

4.00 

4.1.lO 

S.50 

s.so 

Quntrlènae 8Uppléme11t m■ cat:llogue iu•1•t\fé nu 1•r avril -1~JC~J. 

Antiquité classique. 

Geerebnert , A .. S.J. 1 Hei verklaren der oude schrij vers in de Huma.u iora. Toe­ 
passing op 1\e :Encis. Lezingen gehottclen op de Neder­ 
landsche vucunt.ielcerguugen te Leu Yen. In 8. Leuven . 
Keurboekerî] , 190!). 

Id I Horatius' Lierd ichten . Lcxiugen gehouden op de Nedcr- 
Iaudsche vucnutielcergungcn te Leuven. In 8. Leuven , 
Keurbockeri] , IIHO. 

Chot .. J et 
llethi1·1-, H. 

Des (franges, C. :u. 

Coopmnn, 'fh. et 
Sdi:irpti. L. 

(;j}lel, I'. 

De Kincll'r. C. 

Littérature française. 

Histoire des lettres franç:tises tlc Belgir1uc depuis le moyen 
ùge jusqu'à nos jours. Préface de Pnul Adam Avec rlo 
nomb reuses illusirat-ions. Gi-. in 8. Charleroi, O. Hallet, 
1910. 

Histoire de la Li u.éruturo Irunçu.ise :\ l'usage dm; a spi· 
r-ant s et aspirantes .u1 bnccaluur-éu t et nu brevet supé 
rieur des élèves des Ivcées et collèges, etc. lu 12. Paris, 
.-\. Hat.iar, •!)!O. · 

Littérature néerlandaise 

Geschiedeuis cler vlnumsche Letterkunde. (;r. in 8. Ant 
werpen, L.-H. Smeding, HllO. 

Morale. - Éducation. 

L'Édueu.tion du cœur In l".l. Bruges, Desclée-De Brouwer 
et Cie, Hl! 1 ( Pour li's eléoe« de lu Rhéto riquo seulement.) 

Livre de lecture et de vulgarisation 

De wonderlijke lotgevnlton 1·n11 .1!1-11 zonder- Vrees. Een 
XV• eeuwsche vertelling. Penteekeniugen van Emiel 
Walruvens. Gr. in 8. Antwerpen, L. Opdebeek, IIJIO. 

:LOO 

'2.0LI 

r.so 

,J..00 

7 .51) 
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DltS 

xursuus 
TITRES DES OU\'BAGI~"- 

PHIX 

Ul'MPLAIIIF. 

(ioss:trt.. E. 

(iee>rts. J.-)l. 

Kok . .J. 

Vun Pescl) .• J.-B. 

Orhan, O. 

l[l'lll'IIS, F. 

Physique. 

La Grunuuuir-e des électriciens enseignée aux dèbutuuts 
par e xpér-iences et rnesures. 'l'ume IJ Le courant alter­ 
natif suivi d'un résumé d'un coui-s de télégraphie sans 
til. lu 8. Pacis, Yuibert, 1!JIO. 

Géologie, Botanique, Zoologie, Chimie. 

Leerboek lier plnutkunt!e. Tomes l et II. In 8. Geillus • 
treerrl met -1~-) figuren. Oroni11g-e11, J.-R ,volters. HIIO. 

Huudleidiug hij het mulcrwij,; uun Land- en 'I'uiubouw­ 
wint ei-kursussen. 

1. Plnut kunde. 
Il. Scheikunde. 
If I. Be111csti11gslccr. 
I\'. Kc1111i::1 nm den gro11d. 
\'. Dierkunde. 
\'l. Veevoeding. [n 8. <:roniugcu, .J.-B. ll/olters, t!)IO. 

Leerboek ,Ier Dierkunde. (icillusti·ecr<I met 2fi-1 figuren. 
'l'. TL ln 8. ü1·011i11ge11, ,1.-B. Woltcrs. JOJO. 

Droit. - Commerce. 

Priueipes generuux du droit. tlémcnts de sciences jm-i­ 
diques :'L l'usage ,les gens d'uffn i res, Iles étudiants et tics 
professeurs ile commerce. 111 8. Bruxelles, A. Dewit, 
1!)10, 

Beaux-arts. 

Collect ion des gr:uuls :1rtÎ!;tes Iles Pays-Ras. Gérn.rd 'I'er­ 
horcl1. 111 8, Bruxelles, G. \":t11 Oest ot C'«, HHI. 

(LOO 

3. 20 fi. 

3. 00 fi. 

s.so n. 

j .• oo 

3.êiO 

CLXVI 

Catalogue des oum·agPs classiques dont le Gouvernement a, sur la proposition 
du Conseil de perfectionnement de l'instruction moym11e~ autorisé ou. recom­ 
mandé l'emploi dans les établis1iements soumis ou régime des lois 01·9a­ 
niques de l'euseiqnement moyen . 

SIXIÈ~IE SUPPÜMENT AU CATAI.OGUE DE 1907. 

. 1. - 011vt•age8 dont l'e111plol est autorisé. 

Les ouvrages classiques portés au catalogne de 1907, sous les rubriques 
et les numéros indiqués ci-après, ayant fait l'objet d'un nouvel examen, sont 
maintenus au catalogue pow· une période de quatre années seoluires, à partfr 
dn. pr octobre 1910. 
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Langue Il.unaude . 

Histoil•c. 

Sciences commerciales. 

A1•i tluu éti que . 

Bauwens (P.), S . .J. X0 138 (•>' é1Htio11·1. 
Coppé (H,}. );"., IM if}·• édit ion). 
:\lelon (,J .). X<> Hl!) 12• éditio11)- 

\'a111ler Linden dl.;. Xo 35ï · ;!< éclit ion). 

Leroy Il,.). Xv -12--i i•l:Je édition). 

Del ville (E.). x- .·füï ( 1:;c édit ion. 

H. - Ouvrages :1 hllre1• du ealalogue de l!tn,. 

:\[usi1J11c. Aerts (l>'. 1. X<>> ,Jtl!) et ,,iO. 
:\lercic1· (V.). );os ,j.'H et ,;85. 

.\'. lJ. - :\I\l. les chefs des étuhlisserueuts d'enseignement moyen sont priés de mettre leu!' 
exemplaire du catalogue ile H)Oï en concordance uvee les ,lécisions ind iquées sous Jes litt tl 
et B de la présente liste. 

t:. - Ou,·rages 11ou,·c1n1x do11t l'e1111,lol esf 1uato1•lsé 1•ent11uat les flDllfr.­ 
années s«Jolaires HII0-1911, Unl-l~U'!, l!ll~-l~U:letUU:l-191,1. 

l'lO)lS 

DES AUTEUIIS. 
TITRES DES OUV BAGES PRIX. 

Établissr:m,mls 
auxquels 

1 es décii<' ons 
s'appliquent 

Langue latine. 

\\"nlizi11g IJ.) Octavius <Ic :\L :\limu:ius Félix. 1 
Purt ie du maitre. 1 

Partie ,Ic I'élève , Edition A : 
Iutroduct ion, texte et enm men- 1 

taire. 
Bruxelles, Dcsr-lée, D(i Brouwer 
et o-, HlOfi. 

Langue flamande. 

Send en 1G.1 
et Adriuonscn ,R.) 

Leesboek voor de volksschool. 
Iuzouderhcid ,·001• <ie leei-Iin­ 
gc11 clic het ncrlcrluudsch als 
tweede taal aan Iceren . 

Eerste stukje. 
Tweede stukje. 

· Derde stukje. 
Turnhout, Ch. \\'ngc111a11s. 

;j,lHI 

<iurn ain (.J.) 

Yu n l lerp t.I.) 

0.-i:i 
O.GO 
t.00 

1::1 n bl issem en ts 
d II degTé supérietu-. 

Langue allemande. 

Uebungsbuch zur dcutschcu 1 
<irammatik, anf g1·nn<l tier an- 1 
selinuungsmethode. Bruxelles, 
A. De Boeck , mon. 

1 Lchrbuch fü1• den crstcu Cu­ 
terricht i111 Deutschen . zuru 
gebruuche fiir d ie Sehüler 1 
der Belgischen ~Iittclsch11lc11. 
Zwei te nurlnge mit zuhlreichcn , 
unachnuungsbildern . "". 
,J, Van lll, 190fl. 

1.-i0 

i-:tablissements 
du degré inférieur 

,Ic lu région wallonne 
.gurçous et filles). 

ttablissements 
du degré sup. et établis­ 
sements du degré inf. 
(gar1;011s et fillcsi. 

Id. 
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NOMS 

DES AIJTEURS. 
TITRES DES OUVRAGES. PI\IX. 

~tabli6semen1s 
auxquels les 

décisions s'appli­ 
quent. 

llistoire. 

Vunder Linden (TI.) 1 Handboek van Bclglsohe geschle­ 
dents, met een voorbericht van 
H. Pirenne. Vertaling van 
E. De Neer: 

I. :Miclüeleeuwen (met chronolo 
giselic lijsten en eene groote 
kaart van de Nedci-lunden op 
het einde ,·ai,1 cle u.,i. eeuw). 

JI. Nieuwe tijden rmet chronolo­ 
g isehe Iijst.en) . Brussel, 11. La­ 
mei-tin, HJ09. 

Soln-v 1.J.) 
ci Eeckcls ,.J,) 

nel ville (K) 

Gos ('l'll.) 
et Philippons (::\1.) 

Sciences commerciales 

Commerce et comptahilité, tl 
l'usage des trois classes supé­ 
rieures des athénées royaux, 
des sections commerciales des 
écoles moveunes et Iles écoles 
de commerce. Auvers, Vve 
J. Vau Ishoven, HJ0U. 

Arithmétique. 

Leçons d'arithmétique él émon · 
taire. Hi• é<litio11, ù, l'usnge 
spécial des écoles moyennes. 
Tournai. Vasseur- Delmée . 
1900. 

2.00 

2.00 

7.00 

Id. 

:\larchand (J,.) 

Drscailles (E., 

Leergang': Yan thcoretlschc en 
prnctischo rekenkunde. 

Cours d'nrit.hruét.iqne tháor-iquc 
et prnt.lque, it l'usage des classes 
de 7< et de 6• <les athénées et 
des collèges. Hasselt, :\l. Cleys­ 
sens, 1900. 

2.00 

2.7;5 

l~tn,hlissements du ûegre 
supérieui- et sections 
commerciales annexées 
aux établ issemeuts du 
degré iuférieurrgurçons 
et filles). 

ttnblisseme11ts 
du degré inférieur 
, garçons et filles). 

La méthode intuitive, Deutsches 
Lehrbuch. Allemand. Première 
année. Paris , Librairie La­ 
rousse. 

:f:tal>lissements du degré 
supérieur et établ isse­ 
ments du (legré inférieur 
(garçons et filles). 

D. - 011vi•ngcs slg1mlé8 i• l':dtc1dlo11 dc8 prores8eur8. 

Langue allemande. 

J;;tablissements <111 degré 
supérieur et étulilissc­ 
ménts rln degré inférieur 
(garçons et filles,. 

Histoire. 

Un d iploruute hclge ù Paris de 1 
1830 à ·l8!H. Monarchie de ju il­ 
let, Seconde République. Sc­ 
vond fünpirc. '2 vol in-d , Bru-! 
x elles, G. Yan Oest ctC1•·. i 

Id. 
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NOMS 

oss AUTEURS. 
TITRES DES OUVRAGES. PI\IX. 

Établissemr,nt;; 
auxquels 

les décisions 
s'appllquent , 

Goffart (F.} 

Géographie. 

Le Congo physique, poli ti que et 
économique. 2·· édition, rente 
cL mise à jour par G. Morts­ 
sc111;;. Hruxel lcs.Mlsch et 'I'hron, 
l!l08. 

7 .no 

Ethnographie. 

Van Overbergh .C.) 
et. De .Ioughe (E.) 

Id. 

Van Overbcrgh (C.) 

Yan Ovcrbei-gh ,C.) 
cL De .Jonghc (E.) 

1::tablissements du degré 
supérieur et étubl isse­ 
monts <lu degré in réi-iour 
(garçons et filles). 

de Bray (A.} 

Bakker(G.} 

:\lcrloL(l'.) 
et J>u111onL 1!'.) 

Collection de nionograph ies eth- 1 
nogruplriqucs : 

'l'ome I. Les Baugaln (Ét,tt i~dé- 1 
pendant <lu Congo). Gr. in 8. 
Bruxelles, A. De Wit. 1907. 

'J'omc IL Les Muyombo (1~tat i11- 
dépendant du Congo). Gr. iu-8.1 
Bruxe llcs, A. De wu, 1907. 

Tome [ll. Les Basonge(J::tiit in­ 
dèpendaut du Congo i. Gr. in-8. 
Bruxelles, A. De Wit, 1008 

'1'01110 IV. Les Maugbetu , Congo 
belge). Gr. in-8. Bruxelles 
A. De Wit, 1!100. 

Géographie économique. 

Les iustallations nuu-i times com­ 
parées des ports de Liverpool 
et. d' Anvers. 0 uvruge orné de 
.l- plunches et t0 gruvures. Bra­ 
xel les, .J. Pollcun is . 

Sciences commerciales. 

Handelsouderwijs fü1glish com-1 
merci a.! vocabulury. 'I'ermino­ 
logv and phraseology for the 
uso of studeuts of commercial 
cngtish . Purmerend, .J. Muus­ 
ses, HlO!J. 

Enseignement moyen, normal et 
tndusf.riel , - Recueil de 3.100 
problèmes prut.i ques précédés 
d e notices expl icatives sur les 
métiers les profcssious . les 
iudusu-ics, les retutions corn­ 
mcrcialos. l'agricult-111·c. l'ex­ 
pansion mondiale et coloninle, 
Préîace de ~l. O. Oi-buu. On­ 
vni~e orné de 2-17 figures. 
Jr•· édit.iou . Vervicrs , A. Her­ 
mann, W0!l. 

10.00 

10.00 

iû.00 

10.00 

2. 7,j 

Id. 

ld. 

Id. 

Arithmétique. 

Signalé tout.purt.icul ière­ 
ment uux professeurs 
des étubl isseuionta rlu 
dogré supérieur et du 
degré inférieur (gar~'.OIIS 
et Iiltes) . 
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~OMS 

l>E.; AUTEllHS. 
'lTl'IŒ OES OUVR.\Gl~S. PRIX. 

Etablis-emeuts 
auqucls les 

décisions s'appll­ 
'f111·11I. 

Enseignement agricole. 

De \'uy'st (l'.j 

.\.erts 1F.) 

lil. 

~lcnnokcns '..I.) 

~lcn:icr(\') 

hl. 

1 
L'euseignemeut agricole et ses 
mét hodes : 
l. E11seig11cmcnt agricole gé­ 

uénd. 
Il. :E11seig11cmcut agricole pro­ 

ïessionncl , 
Hl. :\[oyc11s divers Ile vu lgnri­ 

sat iou . 
Bruxulles, A. De Wit, !DO!l. 

Musique. 

1::cri11 Ivrique 1111 jc1111c ùgc con 
tcun nt : ·I •·c li vrn.ison . ':22 chants 
il t voix avec aceompagnciueut. 
ile piano; :1• li vr-nlsou : 18cliants 
;'1 2 voi x et 2 chuuts il :i voix _ 

Br11xcllcs, s\. Grau;-.. 

A béccda ir-e musicnl par dcmun­ 
des et réponses, avec tublouux 
intuitifs it l'usage des commen­ 
çunt». Xo11vollc édition revue 
cl eorrtgéo . 

Brux elles, SchotL 
1 

7,i11gc111k• .Jeugd. Een Bundeltje 1 
schoolficdoreu . Ged iclrt op N c­ 
derhmdsche cn Du it.sche volks • 
melodi ëu . Antwerpen, L. Op-, 
llebcek. 

Solfège avec paroles rcnfcrmnu t 1 
.rn chants d'école il une 011 ù 

deux voix rangés clans 1111 ordre 
prog ressi ï , 

Bruxelles, A. Oranz, HJOH. 

\ï ngi deux mélodies t1 1, 2 ci à 
H voix pour chant. et piano, 
,les(inécs u ux écoles <le mu­ 
sique, aux mai sous d'éducat.iou 
et au x écoles. 

Bruxelles. Scott , ,no:;. 

::..oo 

':?.50 

1.00 

UiO 

thLhlisscrnents 
<ln degré inférieur. 

f:tablissements du degré 
supérieur ci établisse­ 
mon isdn degré inférieur 
(garçons et. filles·. 

i.so 

hl. 

Id. 

Id. 

11!. 

E. -· Jloyt·u~ 111:.h~rlt-l~ tl'cn~eig11cmc11a. 

Pl:111<:hes muru l es de h1. Sodét1.i 
de g_n1111astique d11 Dano111:11·k, 
i1 J'11sng1i de l'enselg ueuicnt ile 
de la gym11n1;IÎfJllC. <111 perfec·- 

1 

tion neurent des g_\ï1111;1ste:-:, des 
conf C'l'Cllt'CS. etv. 
l'opPnliag11<'. ·11. Tlag('rtq1s. 

a. 1;; 
la série 

ile 
10 planches. 

1::ta,bfo;semc11ts du !leg1•é 
supérieur et ctubl isse • 
ments du cleg infértout­ 
(gm·çons et. filles). 

SKPTtbrn SUJ>PLl~~IENT ,\U CATALOGUE DR -1907. 

,l. -· 01n·1•agcs dont l'cm1,loi est n11to1•i8é. 

Les ouvrages classiques portés au catalogue de 1907 ~ sous les rubriques 
cl les numéros indiqués ci-après; ayant fait l'objet d'un nouvel examen, 
sont maintenus au catalogue ; 



A. Pour 1111e période de quatre années scoluircs , il pu riir du 1•r octobre Jf)LO. 

Läugue latine. 

Langue Irunçaise 

Langue flamande. 

Sciences uuturelles 

Benoist, 1-:. et Goelzer, II. X. ':W (5• édition. 
Delbœut, ,J. et Ysereutunt, l'. :,; . 30 (6~ édition). 

Proeè», E., 8 .. , . X. 108 (Qu;itrièmc et 'Proisième, .j. .• édi­ 
tion. - Seconde, --i• édit iou.: 

Salmon, A. et Xieulse, :\1. X. 1 W (;3• édition . 

(Callcwacrt}, \'.w Droogeubrocck, .J. et Duflou, (;_ X. 1.u 
(nouvelle édition 1!)09). 

Claes, D. X. U6 {;}· éditionL 
1>111111é, .J. X. Hl7 (-l• édition) et 11;8 \W -édi tionj, 
'l'aek, P. X. :H7 (2• édit ion}. 

Gelin, E. X. -13!) (!I• édition). Ouvruge autorisé et recom­ 
mandé. 

Sterckx, R. X. ,j35('l'rvisième année, gar!,:ons,3• édition). 

H. Po111· wie période de deu x 11111u!e.~ scolaires, ,i purtir d11 I'"' octobre I!JW. 

Géo1,Çraphic. 

Géométrie. 

.Incquemin, Il. (:?:·· édit.io»). \'oir page a ,lu premier ,mp­ 
plémeut du catafog-ue de Hl0ï. 

Cumbier .. \. X. -l62. ( i-:dition de HllO, renie et complétée 
par Lumbot, O.l. - Autorisé et 11011 rccommundé , 

C. Pour /'111111ée scolaire 19w-19n, 

Algèbre. )laingic . .1. X .. mo W éd itiou i • 

D. 

Langue Irançuise. 

Oin-rage à blf~•• d11 catalog11c de l~NU'. 

Stuls, u. X. 118. 

X. B. - )Dl. les chers des étahlisscments d'enscigucruent moyen sont priés de mettre 
lem· exempluire d u catalogue de !007 en coneordnuee a \'CC les décisions indiquées sous les 
lilt. A, B et C de la présente liste. 

C~. - Onvra,cc8 nonvt'nux dont l'emploi est autorl~é pcn«la11t les quatre 
a1111ée8 8COlnlrcs a,t10-l1H 1, l!Ul-l!U!!, 1n12-1n1:1 et. IUl:1-11'11I. 

N0'1S 

DES AUTEURS. 
TITHES DES OUVRAGES. PRIX. 

Élablissemeot.s 
auxquels les 

décisions s'appli­ 
quenl. 

Grùguirc .. \. 

Racine. 

Langue grecque . 
. L'Lliarle d'Homère. Chant. 1. 
Liégé. ll. Dessn in. !OIO. 

Langue française. 
Bi-iranu icus. Tr:ig1;rlic. Xonvclle 

édit-ion avec une méthode sui­ 
vie <le lecture cxpli'luée. avec 
1111 r-ommcntuu-e classé. sim­ 
plifit\ et mndernisé. suivie d(, 
Hritannin1s par lïmagc. (Hlus­ 
t.rut inns 1locurnc11taires), par 
l' Crouzet. Hruxclks. A .Dewit , 

e.sn 

1.00 

1:;taùlisscmc11ts du degré 
supérieur. 

ttahlisscmenls du [er el 
du 2• degré. 



NOMS 

IJES AUTEUHS. 
TITIIES DES OUVIU.GES. PRIX. 

:8tablissements 
auxquel• lel 

décisions s'appti­ 
quent, 

)[olière. 

Id. 

Corneille. 

Crou:1.cL,P., Bei-thct, 
G. et Gnllioi, )1. 

,\ Heguert, 1~. en 
Ahcclc. ll. 

l<l. 

Brauts, :\[ .. Cil 
Yan Ilauwncrt, O. 

Kiilrn, H. 

Les Précieuses ridicules. Corné­ 
die. Xouvolle édition avec une 
méthode su iv ie de lecture ex­ 
pliquée, avec un eommentalre 
classé, simplifié et modernisé, 
suivie des Précieuses ridicules 
par l'image iHlustrurions do­ 
cumentairesj, par P Crouzet.. 
Brnxefles, .\. Dewit. 

Les Femmes savantes. Comédie. 
Nouvelle édi tlon nvee une 111é­ 
thodc sui vie de lecture expli­ 
quée. avec un commentaire 
classé, simplifié et modernisé, 
suivie des Femmes savantes 
par l'image. (Illustrations do­ 
cumentaires), par l'. Crouzet. 
Bruxelles, A. Dewit , 

Le Cid. 'l'ragé<lie. Xouvelle édi­ 
tion avec une méthode sui vie 
de lecture oxptiquée, avec un 
commentaire classé, simJ>lifié 
et modernisé, suivie 1111 Ci1I 
pn.r l'image. , Hlustrru ious do­ 
cumentuires, par P. Crouzet. 
Bi-uxcltes, :\. Dewit , t!HO. 

Grummrru-c Irunçnise si mple et 
complète pour toutes Jes 
classes 1garçons et filles). Bru­ 
xelles, A. Dcwit, Hl0t1• 

Langue flamande. 

Beknopte Ncdcrhunlsche spruuk­ 
kunst vooi- de lagere sehool , 
ile voorbereidemle af;lccli11gen 
van middelbare scholen c11 de 
laagste klassen Yan im-ichtiu­ 
gen voor m hhlelbsuu- onder­ 
wijs. 'I'Ieu cn, Verhcveu, 1!)0!1. 

Oefeningen hij ile Beknopte 
~ cder-landsche sprnukkunst.. 
'I'Ieuen, \' erhevcn , 1!100. 

Xcder'Iaudscf Leesboek voor de 
hoogcre klassen vun middel - 
baar en normunl onderwijs. 
Geut, .J. Ynnrlerpoortcu , 

Langue allemande. 

Leitfudcn IÏir den C11te1·ricltt in 
der Deu tsehen Spruche nuch 
deu Grüudsützen <les dirck - 
Leu methode mil grammatika­ 
lischcn wiedcrhol1111gs-'l'ahel­ 
len Iür den Schüler. Eleme11tar­ 
K11l's11~. (jent, A !loste, i!l0O. 

La grammaire allemande résu­ 
rnéc. Bruxcl lcs. \·:111dcrlindc11. 
l!JOfl. . 

Histoire. 

~yllalms tic l'histoire univer­ 
'sclle contcmporuine.B édition. 
Bruxelles. A. Dewit , 

1.00 

1.00 

1.011 

O.% 

O. ffi 

:;.:;o 

1.:10 

:?.\0 

f:tablissemcnts tlu ic• et 
du 2•tdegré 

l<l. 

M . 

. Sections normales moven- 
~ nes. · 

ttabli:;scments du l•r de­ 
g-ré, elasses inférieures 
et étnulissemcnts du te 
1lcgré, de la région fla- 
111a11cle. 

ltl. 

J:t.ahlisscmcnl!:i du I" et 
du 2< degré. 

lrl. 

[tl. 



NO\IS 

DE:; AUTEUHS. 
TITRES D~:S OUVH.\Gl~S PRIX. 

Élahlissem~nts 
auxquels 

les décil'';:,ns 
s'appliquent. 

Rohtml. .J. 
en Dut-Iiesue, E. 

Stecuackcrs , 1,:. 

Bon vart., C. et 
Rut.tiuet, A. 

Duhaut., O. 

Dalle, A. et 
De Waele, C. 

.Ioly , ,\. 
el Lcspi euu . 

Jtl. 

Crouzet, P. 
et Berthet, (;. 

Géographie. 

Algemeene Atlas rler- natuur­ 
kundige en staatkundige aard­ 
rijkskuncle ten gebruike bij 
het middelbaar en normaul 
onderwijs. Namen, Wcsmael­ 
Chùrlicr, HHO. 

Le Congo belge. Cours de géo­ 
graphie physique, politique, 
économique et historique, des­ 
tiné à l'enseignement moyen. 
l"é<lition. Bruxelles, A.Dewit, 
1909. 

Arithmétique. 

Nouvelles tables de logarithmes 
ù. cinq décimales. 'l'able numé­ 
rique 'I'ubles trigonométri • 
ques. I. Division centésimale. 
II. Division sexag ésimale , 
8• édit.iou, Par-is, Huchet.te 
et C", 1fl08. 

'l'rn,ité d'arithmétique élémen­ 
taire: 

'l'orne I, rédigé en vue de l'en­ 
seignement uorrual pr+ma.ire 
<1t de l'euseigncment moyen 
suivi d'un recueil méthodique 
d'explications. 8• éd itiou 
revue. 

'!'ome II, prog'ress ions , logu­ 
rf thmes, formes géoméu-iques. 
8,· éd it.iou . revue. Namur 
A. Wes1nacl-Charlicr, 1()1)9. 

Géométrie. 

Cours de géométrie it l'usage <le /) 
l'enseignement moyen el- de 
l'enseignement normal Uéo­ 
in ét.ri e plane. ':1•· érl it lon . 

Géométrie rlans l'espace. Nn.mur-, 
A. We!:imacl-Chnrlier, l!l08. 

Chimie. 

~011Yea11 précis de chimie. (~o­ 
tation atomique). Clusses de 
Lctkes. 3• éd iti on,nin1e . Paris, 
llnchette et c-. t ü07. 

Idem. 3' fascicule. ,rnthénrnt,i­ 
ques élémentn ires. Punie. Ha­ 
chette etc,,., Hl li. 

Langue latine. 1 

'I'extes latins Iaci les illuxtrés 1 
(Classes de sixième e1, de cin­ 
quième), ,i2 i ll usf.ra.tinus com­ 
mentées d'après les œuvres 
d'art anciennes et modernes et. 
un lexique. Bruxelles, A De 
wit, 11)09. 

(i.00 

l .:iO 

:UiO 

2 7;j 

1.00 

2.7:5 

:UiO 

-LOU 

LOO 

Etablissements du i" et 
du 2d degré. 

hl. 

Jd. 

Sections normales 
moyennes. 

Autorisé pour les années 
scolaires JIJ 10-H)1 I c t 
IHl1-Hl12, duns les éta­ 
blissements <ln l••r el 
du 2d degré. 

1,:taolisscme11ts du I" cl 
du. 2" degré. 

l<l. 

D. - th1-vrngt:8 1111lg1rnlé01 à l'attcnt.lon (lc8 profc8'1c:n•s. 

2.20 Etubl issemeuts <ln I" de­ 
gré. 
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NOMS 

DES A llTEURS. 
TITRES DES OUVRAGES. PRIX. 

11.tahlissemrnta 
auxquels les 

décisions s"appli­ 
quent 

Crouzet. P., Berthet 
G et Galliot, }L 

Guibaud P. 

Id 

)fariéjol, .J 

Maure ttc. l•'. 

Selu-ader, F. et. 
Gallouéclcc, L. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Jd. 

'I'homns , A. 

Langue française. 
Grummaire française simple et 
complète pour toutes les classes 
gurçons et filles). Bruxelles, 
A. Dcwit, 1009. 

Histoire. 
Lectures histori ques. Histoire 
g"l·ecque. La vie prlvéc et la 
vie publique des Grecs .. {0 édi­ 
tion. Puris. Hachette et C•". 
1906. . . 

Lectures historiques. Histoire 
romaine. La vie privée et ln 
de publique des Romains 
;j• édi tiou, Paeis, Hachette et c-, 1!)08. 

Lectures historiques. Histoire du 
moyen age et des temps mo­ 
dernes, ·1270-1010 3• édiûiou, 
revue. Paris, Hachette et Cie 1 
1906. 

Géographie. 

Résumé aide-mémoire. Géogra­ 
phie des priuclpules puissan, 
ces. Phi losoph ie. Mathématl­ 
ques. Baccalauréat. 2• édition. 

Atlas classique de géographie 
ancienne et moderne. Puris , 
Hachette et C • .. 

Les prmcipales Puissances du 
monde (Classe de philosophie). 

Géogrnphie générale ! Classe tic 
seconde). 2• édition. Paris, 
Hachette et Cie. 

Céogruphie de l'Europe (Classe 
de quutrlèmc. 3• édition. 

Géogruphi e de l'Asie, (le l'lnsu­ 
Iinde et de l'Afrique (Classe de 
cinquième). 2" édition. Paris, 
lfachette et Cie. 

Géographie générale Amérique, 
Australie (Classe de sixième\. 
(i0 édition. Paris, Hachette 
et Cie. 

1,;useignement secondaire de 
j ounes l'i Iles 

Première année: Aù-i quo, Océa­ 
nie, Amérique. 

Deuxième année : Europe, Asie. 

Quuta-ième année : Géographie 
générale. Paris, Hachette et c,,. 

Sciences commerciales. 
Précis d'un cours de comptabi­ 
lité. Li égo, II. Dessnln. 

2 50 

5 00 

5.00 

~.00 

1.~0 

7 .sn 

4.00 

3 (iO 

3.00 

3.00 

3.00 

2.üO 

':Ui0 

3.äO 

ü.00 

Etablissements du 1,, et 
du 2d degré. 

Id 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 
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:'iOMS 

Dl~S AUTEURS. 
Tl1 !IE DES OUVR,WES. PlllX. 

~~lablis-einent, 
auxquels les 

décisions s'appll­ 
qru-nl. 

\\";tchnrnun. D. 

\\"ad11nann. l). et 
hJIICll. 

FenaL H. 

Blouet, )l. 

IL' •... - 

Fervnl, Il .. 

' l>er moderne Ka11fma1111. Prak- : 
tisehes Lesebueh Iûr IIaudels­ 
sehu leu mul Koutorgehilreu. 
Amsterdam, Bureau Scr-iba. 

De moderne Koopman. Pructisch 
leesboek ter inlei,ling in alge­ 
meene handelskennis. 2·· druk. 
Amsterdum, Bureau Sci-ibu. 

Trigonométrie. 

1::1émcuts de trigonométrie con­ 
tenant :;:m exer-clces et pro­ 
blèmes. 2• cycle. Je édition, 
revue. Paris. Hachette et Ci· 
1!)08. 

Chimie. 

1 fi. 

Hlouet. )! . 

Gay . .r. 

Xom·ellc,; manipututlous ile chi­ 
mie. Exercices prnt.iques cor 
respondant au nouveau Précis 
de chimie de :\Dl. Joll vet Les­ 
pienu. Parls. 11:tchettc cl Ci•·, 
1!)07. 

011\'rages rcconu11andé8 pou■• lc8 hlhllot.11èq11es. 

Trigonométrie. 

f.:Jémeul-!:; d e u-lgouomát r!e ton­ 
t enu nt ,i,iti exercices et pro­ 
blèmes. 2• cvclc. te édit.îou, 
revue. Pur-is, • ltuchette el C•· ; 
I008. 

Physique et chimie. 

Nouveltes manipulations clc chi­ 
mie. Exercices pratiques cor­ 
respondunt an 11onYca11 Précis 
lie chimie ile )()!. .Iol lv et Les­ 
pi eau. Paris. Tfaehettc et C , 
Hl07. 

Lectures scientifiques, Physique 
d Chimie. 2,· édition. 

1 fi. 

':USO 

:U50 

(~taùlisscments d11 t•r et 
,111 t,1 degré. 

lil. 

l(l. 

Id. 

ttablis,rnments du Ier et 
du 2•1 degré. 

ra. 

:,.oo 1::t;1hlissClllllllLS litt 1 ••• 

degré. 

HOITlt.;lllE SUPl>tÉllENT AU CATALOGUE DE 1907. 
A. - Ouvrages do11t. l'emploi est 1mto1•lsé. 

Les ouvrages classiques portés au catalogue de t 907 ~ sous les rubriques el 
les numéros ci-après, ayant fait l'objet d'un nouvel examen, sont maintenus 
au catalogue pour une période de quatre années scolaires à partir du 1er oc­ 
lobre ·191 L 
Langue latine. 

Langue Irnuçu ise. 

Yan <Ic Vorst 1('h ). S .. 1. ;\o :n (7• érl it.ion}. 

Dclheusy , S.). X0 x:i (édition <Ic 1900). 
Burd iuu x (L.) ci <,nllct 1R.). :\11 üï (t• édit.ion) et X0 ü8 

l('.<l i 1 ion de l!lO!l .. 
<,;ispard (l l.r. :,,-,, 80 n· édition). 
Loise (F.). X0 !18 lédiLio11 <lt· l!ll01. 
Procès (1-:.). !\'. Rhétorique X" 108. 
Rouehe 1L. et C.1• X11 11:? (,I• édition. HJI 1). 
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Langue rlam:uule. 

Langue nltemande. 

Langue anglaise. 

Histoire. 

(;ëogr:tphie. 

Sciences eonuuerciules. 

Ari tlunétiquc , 

Algèbre. 

(iéornétrie deseript ivc. 

Zoologie. 

Ouvrages portant sur plu­ 
sieurs bru nches d es sciences 
physiq nes cl na turcllcs , 

'.\Iusi1111c. 

Allegnert !E.i et Abeele (Il 1.. X• 1,l:! térlit.ion de 1007). 
Bauwens 1P .• S . .J. X0 ta6 l~" édi t iou i. 
Bauwens IP.), S . .J. X" 1:38. Eei·stc deel voor mindergevor­ 
derde leerlingen (Negemlc omgewerkte uitguve 1910 , en 
Derde deel voor leerlingen der Poesls (Vijfde omge­ 
werkte uitgave). 

Burvenlch iA.·. X" l.-53 1.Yierde omgewerkte druk. 

Bourg IP.l. Xo :!H :étlitiou de 1007 dont l'emploi est auto- 
1·isé claus tous les étubfissements du 1-- et du 2- degré). 

Lepoint (Kl. X0 208 (Fïmfachute Au flagel. 
Rivière lfU. X" 2H téditiou de 1!106;. 

Hielen .\.i. X• 285 , Derde uitga ni). 
Hurvenich (A.'. X•':? ö (4tb edifion). 
"I'Immermuu (C.). I•'il•st series Fourth ed ition. Scco111I scric!:i­ 

Second cdition (n>i1· Second su pplé ment <ln catalogue de 
·1907t. 

Dumont 1A.), S. ,J. X• :113 3 édition'. 
Roland 1.J.J et- Duchcsne(K). X. 3-i0 sous le tit re de: Cours 
d'histore à l'usage de l'enseignement moyen : l·• Histoire 
uuiverselte. Première partie. Autrquité et moyen àge 
jusqu'aux croisades. ~0 Histoire de Belgique. Troisième 
purtie destinée á la troisième année d'études ties écoles 
moyennes et à la quat.rième des athénées et collèges. 
X umur. A. \\. esmael-Churl ier, -!!HO. 

Rolund 1.J I et Duchesne ,K). x .. -iOB <étlilion ile IOI0.) 

Bertrmul (:\.). X<> .rn; [:!• édition). 
Dolhen (I>.). X0 -H!l 13" édition). 
Klompers ('I'h. et Fuguurt (E. . X·• .i-2--2 2• édition). 
Soln-y (.I.·. X" -t28 .i• éd it.ioru. 

'.\Iaingic (.J.). :Xo .H{; (fJ• éditiou]. 

Colurt lE.). X0 --152 15• édition). 

C11m1i,: li•'.). X• i73 (2• édit.iorn et X·· -i7.i, (4' éditionj . 

Terfve (0 .. x,, ,;17 •-i• édition). 

Sterekx d{.). X0 :;a,; (t•· année, ä•ét!ition) et X11 537 (H• édi­ 
tion). 

'I'crfve 10, cl Picnluusu O ), vertuuld door \\'a11lers 1A.1. 
X0 :;rn. tEcr:;te jaar, Xieuwe uitguve, IOUüJ. 

Boguert R.). x,, 5H (2c édi t iou', X :;7,'.,(.{c éd it.ion) et X0,'j7(j 
(I"' édition). 

H. - U1n·r11ges à biffer d11 ~ntnlog11e tie 1907. 

Frunçu is . 

Allcmaml 

So1ly. E. X o uu. 

Bourg, P . .X• ~-i3. 

~- GS. - '.\1'1. les chers des établissements dcnseigncment moyen sont priés de mettre leur 
cxnmplah-e <lu catalogue <Ic l!lf\7 eu concorduuco nvec les ilécisions iurl iquécs sous les 
litt. .1, R ei t· tic la préseu te I iste 
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4'. - Oav1•:1ges nouve:nu dont l'emploi ~8t :autorlNé pendant leN quatre 
mmées seolaire!i 11U 1-191~. 1102-U~l:J, UU:I-IUl-1 et 191-1-l!JU'>. 

NOMS 

UES AUl'ECRS. 
TITHE DES OUVR,\GES. l'RIX. 

Établif~ements 
a uquels les 

décisions s' a ppli­ 
quent. 

Dcltomhe, E. 

Koc11c11, ~I. 
pt \":111 .-\ 111"00_\" •• f. 

Cronzr-t. P. 

Des Granges, Ch. 

'I'hémetin, .J. 

Clrix. E 

Id. 

Ba11we11s, l'. E\· ., 
S .• 1. 

Kooi st.rn , .J. 

Lecou u-i-e , C. 

Langue grecque 

Sophocle, Aja x . Liége, II. Des­ 
s1d11, l!JIO. 

Klassiek Hundwoordenboekje, 
beva trende «le verk hu-Ing nm 
eigennamen uit het gehietl 
der Gl'icksche c11 Romcinschc 
mythologie, unrdrijkskundo eu 
geschiedenis. )let een lijstje 
van namen uit <le Xoordsche 
myt.hologi e, door .E. J<:pkema. 
'I'weede herziene druk. Gro­ 
n ingen , .J .-B. "\Voltcrs, 1!)00. 

Langue latine. 

(iram11iaire Ia tiue simple et <:0111- 
plète pour toutes les classes 
('1 •· et 2• cycles, de l'enseigne­ 
ment seconduive. 8• édition 
Bruxelles, ,.\. Dewit. 

Langue française. 

Histoire de la littérature fran­ 
çaise ù l'usage iles aspirants et 
nspirantes mi baccalauréat et 
au brevet supérieur, des élin·es 
ûes lycées et des collèges de 
garçons ci de filles (1 •·r, 2•, H•), 
des élèves des écoles nor­ 
males, etc. Edition de !OIO. 
Paris, A. lfatier: 

Lu. morale pratique Résumés 
de conférences destinés uux 
élèves des classes supérieures 

iles écoles moyen nes.des classes 
1110Yc111tes tics u.t henécs, des 
éco

0

lcs normales cl clos écoles 
régimentaires. }~·dition de HllO. 
Gaud, F: Vandcrpoorten . 

Grammaire classique de la lan­ 
gue française contemporaine. 
fülition de HJ09. Tongres, F. 
Vranken-Dommershausen. 

Exercices fr(l,nçnis en rapport, 
avec Ja grammaire classique 
de la langue française contem­ 
poraine. Edit ion <le Hl!O. 'Pou· 
gres, Collée. 

Langue flamande. 

Zuid c1I Xoord.Ecue bloem lexiug 
uit de beste Zuid- eu Noorrlne­ 
dei-lundsche schrijvers. Vierde 
deel voor leerf ingcn der Rhe­ 
tor-ica Vijfde omgewerkte uit­ 
gaxe.Drukkcrij S Augustinus, 
Dosclé«, !)l, Brouwcre en C". 

Zedelijke opvocd ing. Zesde, veel 
vermeerderde tl ruk Groni n­ 
gcn .T.-B. Wnlters. 

Wolff Pil Deken. Il ixturic vun 
den heer Willl'Jn Lcevenrl. Een 
veertigtul ln-ievcu 1IIet inle i­ 
di11g en uuntcokeuiugeu. Leu­ 
ven. Ch. Peeters. Hl!O. 

0 (;() 

O.üi'.i fi. 

2.110 

.-1-.011 

1 00 

2.00 

1 .sn 

::UiO n. 

:UiO 

J-:t:tMissemcuts du degré 
supèrleur-. 

ltl. 

lil. 

Sections 1101•11rnles 
moyennes. 

Sections moyennes des 
étnbl issements du se­ 
cond 1lcg-ré. 

1::1ahlissemcnts Iles deux 
ilt"-grés 

lel. 

1::tahlissc11wnts 1l11 pre 
mier degré. 

Hel'lio11s normales 
moyennes 

('lnsses supérieures des 
étu hl issnments d u pre­ 
mip1• clegré. 
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NOMS 

Dl~S AUTEURS. 
TITRES DES OUVRAGES. PltlX. 

Établissements 
auxquels 

les décisions 
s'appliquent. 

Mot-tier, R , S . .J. 

l'oclhckkc, )f. 

Ic1. 

Knhn, Kei 
Meucau, J•'. 

Lepoi n te, K et 
i\1onleL. A. 

Meucnu, P 

Mcnenu, F. et, 
\Volfrornm A. 

Scharff', P. 

Ynu Poppel. G 

Cumru-lvuck , G. 
\(me ( 'amer! vnck­ 
Gucrn ier et koux,G. 

Dosclos-Aurlcostc, 
A . 

Lannovc, E. 

Lau Yl'i ère, 1~, 

Handleiding hij de taalkundige 
ontleding Rousselare . .J. De 
Meester, 1!)10. 

'!'aal bloei. Letterkundig lees­ 
boek voor JI, B. S , Gyumusln., 
kweek- eu noi-mnulseholen . 
I. 1009. II. Tweede deel, HJ0!J. 
Groningen, J.-H. '\Voliers. 

\\"oordkuust. Leerboek tot liet 
bijbrengen nm iuztcht in Let­ 
tci-kund ige YCL'S ch ij use l e n , 
Groningen, .J.-B. '\Volters, 1900. 

Langue allemande. 

Uebungsbuch Y-UI' d c u t s eh e n 
Cram1natik. I. '!'cil (Iür mitt­ 
Ierc Klassen) 3° édition. Il. 
'l'eil : \Vorthil<lung mul 'l'ak­ 
lchre. 2• édition Puris, II Di­ 
dier et Bruxelles, A. Dew it 

Deutsuhe Bliitter. Eine Auswuhl 
rür QuarL,1 (-1'1 u. 'I'ert.ia (3,) 
Prinrnt1 -,n und D (Il0Sprac11e). 
Zweite Auf'Iugo . Paris, A. Pi­ 
card . 

Wilhelm 'l'ell. Ei11 Scha.usp iel in 
Iünf Aufzügcn YOU Schiller. 
Paris, ll. Didier, 1910 et Bru­ 
xelles, A. Dcwi t . 

Erstcs Elcmeul.urbuch Hir .Junge 
Aufäuger t Classes de neuvième 
et de huit.ième des Lvcées , 
3 édition Paris, II. Ditlier et 
Bruxelles, A. Dewit. 

Zweit.es Lesebuch fiir die Mit.tel­ 
scliulen und die Unter- und 
1Iittelstnfe11 der Athenüen. 
Brüssol, .J Le bègue et, C1··, 

1\J10, 

Grundriez der deutschen Litera­ 
turgescllichte fiir den Scliulge­ 
brauch, Groningen, .J.-B. \\'ol­ 
tors, 1910. 

Langue anglaise. 

'I'h e Bov's own Book (Classes de 
1n·cmii'.Jre année. Bruxelles. 
A. J>ewiL, Hllû. 

Charles Dlckcns. Duvirl Copper­ 
Jicl.l . 1'.11 cdi t iou ahridgecl Ior 
Lho use of schools wi I h au 
introduct.ion ami notes. Bru­ 
xelles, A. Dew it , HJIO. 

J~nglish Class Book for Begin­ 
ners ù. l'usage des é c o Je s 
m ovcuues.d es écoles uormules, 
(les· clu::;ses i nf'érieurcs <les 
athénées et collèges, 2° édi tion. 
Gaud, .J, Vanderpoorten. 

Euglish Gi-ammru- for the middle 
and upper Iorms. Parts, A. Pi­ 
card et Kaau. 

l.00 

UiOen 
UJO n. 

l. 7;j fi. 

11 no 

1.00 

l.GO 

':U.iO 

1.00 fi. 

2.00 

r.no 

! .so 

:LOO 

ttablissemcnts des deux 
degrés. 

Classes supérieures des 
établissements du 1« 
degré et sections nor­ 
males moyennes. 

Id. 

Clusses inférieures des 
éta.bl issements du J•r 
deg1•é et des étnblisse­ 
ments tin 2,1 degré. 

f.:tablisscmeuts du I« et 
du 211 degré. 

Classes supérieures des 
étublissemcn ts d t1 1 ,, 
degré. 

Classes inférieures ties 
établissements du 1•·• 
et des établissements 
du 2<1 degré. 

Jhablissements rlu 2•1 1\e­ 
gré. 

Classes supérieures des 
établissements du I« 
degré et sections nor­ 
mules moyennes. 

ttahlissements du S?d de­ 
~ré. 

1-:tablissements du Je, et 
du ::?11 degTi;_ 

Id. 

Classes inférieures tics 
étahlissemcnts du t,r 
et du 2d degré, 
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~OM~ 1 

ltl-:S AUTEUIi S. 1 
TITl:f,:-.; l•ES OUVll.lGl·.S rurx. 

:8tablissements 
auxquels les 

décisions s'appli­ 
quent. 

Luu ni ère. E. 
et Po,;f{e, A. 

Leli mld, .J. 

Grusé, .1. 
et Swaeu , A. 

Barouess Orczv. 'l'ile scarlct 
Pimpernel. Second édition. 
Groningen, .J.·B. ,volters. 

'l'horley, Wilfrid C. 1 A primer or English l'or foreign 
students. Mucm illun 1111.d C0, 

London, !!)10. 

'I'immermuu, <J. 1 Reader and home Lesson Book : 

Van Xeck, ~!. 

Roluud , .J. 
et Duchesne, 1,;. 

Itl. 

Ill 

Id. 

lrl. 

Evrard, L. 

The Il lustrated Reader, for the 
füxth Iorm.Six th ed i tion.Puris, 
A. Picard et Kitnu. 

Engelsch Leesboek voor Han­ 
delsscholeu. Groningen, .J. B. 
Wolters, HJ08. 

Part I. J<:dition de Hl06. 

Part II. Edition <le 1!108. 

Part. III. Edition de !!HO. Gro­ 
ningen, J -B Welters. · 

A concise history of English 
Literature for beginners. Fifth 
edition. Groningen, J.-B. Wol­ 
ters , Hl0ll. 

Histoire. 

Cours d'histoire universelle à 
l'usage des athénées et collè 
ges Numu r, A. Wesmnel · 
Cua rl ier, 1010. 

Aperçu d'histoire uni versclle à, 
I'usage des athénées et collè­ 
ges (classe dc j-j. Namur A. 
Wesmael-Oharlter, 1\H0. 

Overxicht der algemeene ge­ 
schiedenis ten gebruike der 
ntheneas en colleges. (Zeveml e 
klasse). In 't nederlandseh ver­ 
taald dom· O. De nacre. Namen, 
A. Wesmael Chnrlier, 1011. 

Algemeenc Geschiedenis. Ver­ 
tuald door E. Loos : 

Eerste deel voor het eerste stu • 
diejaru- bestemd. 

Tweede deel voor het. tweede 
studiejaar bestemd . Namen 
A. Wesmacl Cluu-Iiei- -!!HO. 

Geschicdeu is Yan België Ver­ 
ta:ilcl door L. Brounts. Dcrdo 
deel voor het derde studicjuur. 
Xn.men, A Wesmucl-Churl ier, 
HJI0. . 

Géographie 

Méthode nouvelle <le cm-togru­ 
phi o d'études basée sur des 
réseaux iuuémouiques de méri­ 
diens et de pnrnllèlos dont le 
tracé est mis ù. la portée des 
élève« des divers degrés de 
l'euseiguemeut. 

2 .00 1 Classes inférieures des 
établissements du 1 .,,. 
et du 2d degré. 

-1 .40 fl. 1 Sections spéciales des 
établissements du 2•1 
degré. 

1.:S0 fi. 1 Classes supérieures des 
établissements du 1er 
degré. 

ttablissemenis du Ier et 
du 2d degré. 

0 .. ;;;tl. 

0.80 fi. 

o.rs n. 

0.7:5fl. 1 Établissements du i""et 
du 111 degré. 

:Ui0 

1.7:S 

1.00 

1.00 

1 g,• . _;; 

ttablissements du 2d de­ 
gré. 

-i,:tablisserneuts du -t•r 
degré. 

Classe de 7• des étn blis. 
sements du -jer degré et 
établissements du 2d 
degré. 

Ill. 

:f:tnblissemeuts du 2d de - 
gré. 

Icl. 

J;t,ablissements <lu 1°• et 
du 2,1 degré. 



( 43:!) 

~O'.\IS 

DES AUTEURS. 
TITRE DES OUVRAGES. PRIX. 

~tablissements 
auxquels les 

déeisions s'appll­ 
quent, 

En·ard. L. 

'.\lic:hicls, A 

'.\lidt1>lle, P. 

Orbnu, O. 

Yan Ite1·kum. A. 

Fontaine, 'I'h. 

Lumbot, o. 

Dohlcn-Begu in. 

De Itondt, L. 

Hullebroeck, K 

Belgique par provinces. -1• édi­ 
tion. 

Europe, 2• édition. 

Régions polaires, océans et con­ 
tinents : Oeéauie.: Amérrque, 
Afri1111e, Asie. 

Polvquurlruut cnrtogruphlque. 

Xotro Colonie. Géographie et 
notice histori11ue. Xouvcl!e édi­ 
tion Bruxelles, A. Dewit, 1!)10. 

Atlas c1t\Ssi,1nc ,le géogt-aphie , 
252 cartes, cartons et Iigures. 
Bruxelles, A. Dewit, Hll l. 

Sciences commerciales. 

~Ca11uel élémentaire de droit 
eommerelul belge ù l'usage de 
l'enseignement moyen et pro­ 
fessionnel. Bruxeljes, A. De­ 
wit, rn10 

l•'ransch-l)uitsch-l•:11gelsch Lees- 
boek ,·oor Huudelsscholcu ; 

Fruusoh. 
Duit:mh. 
J<:ngch;ch. 
De drie talen in één deel tingc­ 
unuid). Groniugon, ,J.-B. Wol­ 
ters. rnoo. 

Économie politique. 

Sommaire de l'l~couomie poli­ 
tique. NouYelle édition suivie 
d'un aperçu de I'orgnn isnt.ion 
des Iinunces de J'l•;t-at. Bru­ 
xclles, V. Feron, l!111. 

Géométrie. 

Cours de géométrie analytique 
plane, à l'usage de l'enseigne­ 
ment moyen et des cuudidats 
aux écoles spécin les (Ecoles 
militaires et Universîtés). Bru­ 
xelles, A. De Boeek, 1910. 

Économie domestique. 

1;:co110111ic domest ique. Ali men­ 
tut.ion. Xumur, A. ·wesmacl­ 
Cha1·licr, fflOï. 

Musique 

Leçons théoriques et pnuiques 
rie solfège. Theoretische en 
prakth;che Lessen nm noten­ 
leer. Bruxelles. G. Oertel, HliO. 

De Xotenleer door het lied . 
Progrcssl of haml bock. Gent, 
.J. Y11.11dcr1H1orte11, ·l!JJO. 

O. 7:S 

1.1;-; 

1.40 

0.f5 

2.00 

10 00 

;'j,00 

o. 7:'.j 
0.75 
O.ï5 
Ulo n. 

'2 00 

8.00 

1.50 

2.00 

:LOO 

1:;tablissements <ln l•r et 
du 2 degré. 

Id. 

Scct. uormales movennes 
et sections spéciales 

· des établissements du 
2•ldegré. 

Sections spéciales et éta­ 
bhsscments du 2o1 de­ 
gré. 

Soct. commerciales des 
étabttssemeuts du •le•· 
rlegt-é . 

. ttablissements tlu ·I" 
degré et. sections nor­ 
mates moyennes. 

1;:tahlisseme11ts <ln 2" dc­ 
~ré \filles). 

Et-nblissement,s du se· 
cond degré. 

l~tablisseme11ts du pre­ 
mier ei du second 
degré. 
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NO!IS 

DE::\ AUTRUIIS. 
Tf11H::; DES OUVRAGES PRIX. 

tlahlissP.menls 
auxquels 

les décisions 
s'a ppllquent. 

Damseaux , E. 

Pédagogie. 
Histoire de hi pédngogill ù 

l'usage des élèves dès écoles 
normales et des membres du 
corps cuscig-unnt. Xou mile édi­ 
tion. Liége, Jl. Dessniu, 19IO. 

LOO Sect ions normales 
moyeunes . 

I>. - Ouvr11ge• sicualé• à l'attention des professe111•8. 

Langue française. 
Des Granges, Ch. 

l~lgcrsma, G. 

1 Iemlri ks, .J. 

Kooistrn, .J. 

Bij de Ley, L. 

hl. 

01·h:111, O. 

Flmncnl, A. 

Histoire rle la littérature rrnn• 
cuise. Paris, A. llatic1•, ioro. 

Langue :flamande. 
Lezen en verwerken. Opstellen 
over lcllerkumligc werken. 
Jo:en studie- en repctitleboek 
voo1· cundjduat - hoordondei- - 
wijzers. Groningen, .J.H. \\"ot­ 
ters, l!JIO. 

Hundwoordenboek voor Xeclcr­ 
luntlsebe SVllOJJlCJn(:n. :;,!-druk. 
'!'iol, )[ijs: 190ti. 

Zedelijke Opvoeding. li•1• druk. 
Grouiugen , .J.-H. \\"r>Jtcrs. 

Arithmétique. 

Leerboek dm· rekenkunde. r, II. 
Groningen, .J.-B. Wolters. i!t0ï. 

Beknopt leerboek clcr rnkeu­ 
kunde. Groniugun, .1.-B. Wol­ 
ters. 

Droit. - Commmerce. 
l'rinc·iJ>PS g-éné1·1tux du rh-oit; Ell;· 
meurs de science« juridiques 
:L l'usnge cles gens cl'affait·e!:i. 
des ét ndiants et.des professeurs 
de commerce. Bruxelles, ,\. 
Ircwit, unu. 

Economie sociale. 
Pct it cours d'économie soeiule ù 
l'usage cl<•s écoles profvssiun­ 
nel les 011 i111lustriclh·s et. 1h•s 
étnblj ssemcuts 1l'instru1:tiou 
1110:-,-cmw .. i' cd ilion. Hrux eltes, 
So<'.ÏÜté hdg1, ,Ic lihrairic, l!ll l. 

Langue latine. 
Geerebnert. A .. S .. J. 1 Het verklnrcn rlcr 0111lc sclu-i]­ 

\'Cl'S in ik JJ11111a11iora. 'l'oepas­ 
sing op de .Em-i». Lcxingcn 
gehouden op d1• );crlcrlamlschc 
vucuut iclccrgungcn te• Leuven. 
Bl'ussel, Ylun 111sdw boekhun­ 
tlcl: rnuo. 

-1.00 

1.fJO ri. 

':UiU fi. 

:l.00 il. 

1 .:iO fi. 

10.00 

·I .UO 

Étnblissemeuts du pre­ 
mier et du second 
degré. 

Id. 

lrl. 

lil. 

Id. 

Ici. 

F.. - 011Trngetrt •• ccou11mandéiv pour le8 blbllo•bèqne11. 

'2.00 Hihliot.hùqucs des élèves 
<les étuhliaseurents du 
prem iel' clCl{l'l'. 
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NOMS 

ORS AUTEURS. 
TITRES DES OUVRAGES. PIUX. 

ttablissements 
auxquels 

les décisions 
,•appliquent. 

Geerebaert, A., S.J. 

Roersch, A. 

Conpman, T. 
N Sd1a1·pé, L. 

Eldar, A.- \1. 
(Anna ~'li-s). 

Pe: syn, J. 

Micholle, P. 

Str-enackers, E. 

Vau K·lihn, F. 

f!arhell 1', E. 

Dd:1i1·r, O. 

ldvm . 

Cnll:ird. F. 

Vier Ji:clogcn vnn \'crgilius. 11, 
· I\', V, IXJ. Bihliogmphie. i'ulei­ 
cli11g-, vertnliug, uuuteekeuin­ 
gen. Leuven , Keurboekerij, 
l!JIO. 

L'humanisme uclg<,:1 l'époque de 
la Renaissance. Etu<les et por­ 
traits. Bruxelles. c;_ \':111 Oest 
et (;i•. l!l!O · 

Langue flamande 

Geselriedcnis der Vlaamsehe let­ 
terkunde. Antwerpen, L. Il. 
Smeding, l!llO. 

Spi-eken eu zingen. 'I'wuulfde 
druk bewerkt door "ïllcmieu 
Hrom-Stru ick. '!'ici, D. '.\Cijs, 
l!JOfl. 

Over Iet tci-kuudc. I. Ki ezen, 
smaken, schri] 1·c11. Onze Jettcr: 
k uudc in vugclvlucht. Hoog­ 
straten, L. \'an Ilooï-Roclaus. 
1910. 

Histoire et Géographie 

Atlns de gfogmpliic. 2;;2 cartes, 
curtous et figures. Bn1xellcs, 
a\. new n, 1011. 

Belgisch Cougoluurl. Aarrh-ijks­ 
kunde, beheer, geschiedenis. 
Lier, Vau Ju et. c,e, 1010. 

Histoire du 1·ov:11111w ,les Pan;­ 
Bus et lie Ja. ·H.1i1·0l11tion ùdge 
ile 1s:10. Bruxelles, .J. Lehi>guc 
et Ci•,. 

Algèbre 

Les som mes de piem•s pu iss;1 necs 
dislincles ügalcs :·, une pu ls­ 
sauce. Liège, 11. \':1 î I l:111t-C:11·- 
111m111 e, l!J IO. 

Gymnastique 

La. l ermiuolog io g:nnnast.iquc de 
X -.J. Cupérus mise c11 concor­ 
du neo avec les décisions des 
Congrès ,l':\nvm·s, n1 octobre- 
10• uovcmbre 188(; l't ,h, Bru­ 
xclles, H-12 avril 18Bï. Auvers, 
.T. Yan J!ille-l>c Bur-kcr, 1010. 

l1[('111 t tcxte Iln mn nd). 

Pèdagogie - Méthodologie 

:\l!\tlwdologic de I'cusuigucmout 
111orc11. Mdho1lologie g-1•11è1·nll'. 
~léthodologic spéciale, lut.in. 
grec, langues vivnntes, histoire, 
géographie 21· édition. Hru­ 
xelles. A. De Boeck. lfll 1. 

5.50 

ï.50 

:?.00 fi, 

1.00 

10 00 

2.50 

5.50 

1:1.!.î0 

2.8:i 

6.00 

Uihliothë1111cs iles pro­ 
fesseurs des ét:1lilis!-ie • 
ments du premierdegré. 

Bibliolhèc111cs ties pro­ 
fcsscurs des établisse- 
111e11ls d11 prcmicr1lcgré. 

Bibliot. u),les prof., b) des 
élèves des ét abl.du pre- 
111ie1·ct 1111 second ,lcgré 

Bibliothù11ues des pro­ 
fesseurs iles Mahlissc­ 
mcnts du premier et 
1l11 second clcgré. 

Bibl iot hèqne» des ülèvcs 
des étahlîssemcnts 1l11 
premier et ,111 second 
<lci;rè. 

Bihliot , iles prores , tics 
i:taliliss1rn1. du preurie r 
et. du second 1lll~t·é. 

Bîhlîolh. des élèves des 
d1ihlisse111. du premier 
et du second 1lcg1·é. 

Bibliothèqnes iles profes­ 
seu rs dt•s étnblisse­ 
meut s du premier cl 
du second degré. 

Bi hliotlu'•q ucs ,les profes­ 
sen rs 11t,s ét ;tl,, j ssem , 
du prcmit•t· dl·g1·ü. 

Bihliothi•111w.s drs p1•0- 
frs1w11rs 1l('s établisse- 
111e11ls du premier et 
, lu se1·0111I tl egrè. 

lel. 

Bihlîothi•ques 1l es profes­ 
suurs des ètu hl issr-m. 
du premier degré. 



NOHS 

DES AUTEURS. 

1 

1 

1 

· TITRES DES OUVRAGES. PRIX. 

Établissements 
auxquels les 

décisions s'appli­ 
quent. 

D;ims• aux, E. Histoire de la pédagogie à l'usage 
des élèves des écoles normales 
et des membres du corps en­ 
seignant. Nouvelle édition. 
Lié.ge, IL Dessain, IS)IO. 

Éducation. 
I?.fMncation de la, jeune ülle 
contempor.riue, spéclulemeut 
de la jeune fille du monde. 
Bruxelles, K Rossel. rn10. 

-LOO 

,l.00 

Bihliotliè1Jl1CSfles profes­ 
seurs des étublissem 
·,lu premier idcgró. 

Bibliothèques des profes­ 
scnrs des établissem . 
<lu second deg ré. 

NEOVlf:ME SOPPLÉMRNT AU CATALOGUE Dg f907. 

~- - Ouvrages dont l'emploi est a11torlsé. 

Les ouvrages classiques portés au catalogue de 1907, sous les rubriques et 
les numéros ci-après, ayant fait l'objet d'un nouvel examen, sont maintenus 
au catalogue pour une période de quatre années scolaires à partir du 
for octobre 1911. 

Langue grecque. 

Langue Irnnçnise. 

Langue Ilamuude 

Histoire. 

Géogruphie, 

Sciences commerciales . 

. -\rilhmétiquc. 

Algèlu-c 

'I'nignncmétric. 

:tconomie politique. 

Masson (A.) et Hombert t.r.). N' W. ,2c édit ion, HlOG. 

Dowul que :A.) et Fommy (.J.). X" 84 (1;:dition l!JtO). 
Piters IA.·. K0 104. (tdition 1910). - N° l 0::.i. , 2• érl i Lion, 190;,). 

..'..- No IOG. (1':<lition 1910). 
Masoin 1,J. ·. 3° du 5° su pplément du cul nlogue. Page 3. •t<liiion 
de 1!)08). Emploi autorisé dans Jes classes de r;c, Ge el 7" el 
dE111s les écoles moyennes. 

Ch1es (D) N° 14'>. (O•· édition, HWI). N° H7. (12• édition, HlOG:. 
Ryckmuns (A l.--1"· part.ie. (3· éd ition, Hl07). 

Brabnnt (F.), S, .J. N° 308. Non veile édit.iou <le ·l!ll-1 entière- 
ment refondue par le R. P. 1lfahiat, S, ,J. 

.Incquem iu (II.). N° 3!l2. 13•·édition). 

Soln-y (.J ) . N° ,',2S). iG' é<lition1 1!)11). 

Haccour (:iI ). X0,H-2. (4•til'ltge, 190-t). 
Gelin (E.). 1° du ;2c supplément <111 cululogue. Pnr:re 7. (::.Ï• é,li tion). 

Oolurt (E.). N° !~:'.i3. (4• édit.ioru. 
Deloyers (E.). N°4M. (11• éd it.ion). 
Huccour (M ). N°41î8 (3• éd it.ion, 2°tirage). 
:\Iaingic ,,J.). N" 460. 'I'i t.ro nonveau <le I'ouvrage : :\lannel 

«l'algóbre élémentaire iL I'usugo des écoles uioveunos. 
1::,!itio11 mise eu rapport twee Jes programmes tics écoles 
moyennes. - A. 3 nnnéc détudcs. Namur, A. Wesmuel­ 
Chnrlicr, Hll 1. Prix : 1 .i'iO. Autorisé rln.ns les écoles 
moyennes rlo garçons, B. Cours de 2• année (garçons). 
Con l's do 3• année (f illes r. Namur, A. Wcsmucl-Charlior , 
Hll 1. Pr-ix: 1. 2;i, Autorisé <lans les écoles moveuues tie 
g:111:0I1s seulemcttl . 

Gelin (I~.). No 46 i (-1° édition ci X0 ,-Hl? (':2• éd it.iom , 
:Maudn,1•t (ll.). N" 408. (2·· édi Lion). 

Leroy (L.). X0 sso. tG• tirage, tl)06J. 
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f,e8 oun•ages Indiqués cl-après soa1t 1nah1te1111s an cntnlog11c pour les deaI 
:umées .scolaires l'!U 1-UJI!! et UU!!-1913. 

Histoii-e. Strumun (L.). N• 316 (3• édition) et, :N° &>! (:i• édition). 

H, -- O1nrage8 1101nea11x 1l011t l'emploi est :mt.orisé pendant les q11atre 
a1111ées scol:tl1•es Utl~-191:1, l'!U:l-l'!Hil, UHil-UUä et 1!'1á-19IG. 

NOMS 

DES AUTEURS. 
TITRE DES OUVRAGES. PR!X. 

Ëtahlissement~ 
auxquels les. 

décisions s'appli­ 
quent. 

Crouzel, P. et Il. 

Gache, P. 

Masoin, J. 
et lionmoth, A .• 

Renaud, E. 

Brants et 
Van Hauwaert, 

ScharlT, I'. 

Vandoorsselaer, 1(. 

Krarnzel, F. 
~t Mahy, P. 

Langue française. 
Racine. Andromaque. 'I'ragédic. 
Nouvelle é<lition avec une mé­ 
thode de lecture expliquée, 
avec un commentaire classé, 
simpl ifié et modernisé, suivie 
d'Audromaque par l'image. Pa­ 
ris, H. Didier, 10ft. 

'Molière. Le Misanthrope. Comé­ 
die. Nouvelle édition twee une 
méthode suivie ,Ic lecture ex­ 
p liquée, avec un oommentuire 
classé. simplifié et morleruisé, 
sui vie du Misunthrope par 
l'image. Paris, II. Didier, 1911. 

Exercices fl•a,uçais mis en rap­ 
port avec hi gramm,iirc fran­ 
çaise complète et nouvelle. 
ire édition. Verviers. A. Her-. 
munn, 101-1. 

J~xercicos français Premier vo 
lume : Le vocabulaire, la. 
phrase, la composition. Char­ 
leroi, II. Gohbe-Vandc Mergel, 
1910. 

Langue flamande. 
Xederlaudsch leesboek voor de 
hoogere klassen van middel­ 
baar en normaal onder-wijs. 
'I'weede deel : De Iettorkunde 
vun ile xnr- tot de X1X0 eeuw, 
Gent, .J. Vanücrpoorten, 1911. 

Langue allemande. 
Kurze deutscho Spruchlehre zu r 
Wiederholuug zusammengc­ 
stellt. Bruxelles, .J. Lebègue 
et C•e, Hl10 

Gram ma.tisches X nchsch lage· 
buch tïir den mit.tleren Untc1•. 
i-icht, 

Géographie. 
Géogruphio de lu. Belgique ci du 
Congo ù l'usage de l'enseigne­ 
ment moyen et.noi-mnl . ':le édit. 
Bruxelles, J. Lebègue et Cie, 
191 !. 

1.00 

1.00 

"!.00 

s.so 

1.25 

2.00 

l~tn,b!isscments des deux 
degrés. 

Id. 

J~tablissoments du degré 
supérieur (classes de 
5•, üi: cl 7c et établisse • 
monts <lu rlegré infé­ 
rieur). 

ttalllissements du degré 
supérieur (classes de 
7c el de Ü'). 

f.:tr1blisscmenls tin degré 
supérieur (seconde et 
première) et sections 
noi-malcs ei moyennes). 

f.;tablissements des deux 
degrés de la région 
wallonne . 

.f:tablissemcnts des deux 
degrés de Ja région 
Ilumumle. 

ttablissements des deux 
degrés. 
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NOMS 

DF.S AUTEURS. 
TITRES DES OUVRAGES. PRIX. 

Établissements 
auxquels les 

décisions s'appli­ 
quent. 

Société anonvme 
des pa peteries 
De Ruysseher. 

Musique. 

Cahier cours <Ic musique. O.:W 
l 
1 

Établissements des deux 
deg1•és. 

(~. - Cllnvrage 8lg1u,lé it l'attcntlo11 de8 profes8e1■rs. 

Renaud (E.). Exerciees fr:lll(':IÎS. Premier VO· 
hune : Le \·ocabulnire. lu 
phruse, hi eomposlfion. Char­ 
leroi, If. Gobbe- Y amie )lergcl, 
t!HO. 

1::tablissements du degré 
iuférienr. 

D. - 011wrages recom111andé8 1,0111• les bibllotl1è,iues. 

)1onthave et 
Gc1•111ain. 

Van Hien liet (,J ). 

Xotre Dynastie. In-.t Bruxelles, 1 
E. Rossel. 

Premiers éléments Ile pédagogie 1
1 

expértmentale :i. l'usage des 
écoles normales : Les Bases, 1 
G,1nd, Vumlcrpoor-ten , l!Jl l. 

-LOO 

7.00 

Bibliothèques des établ , 
iles deux degrés, 

J~i bl iothèqucs des pro­ 
fesseurs des établ isse­ 
monts rlu degré supé­ 
rieur. 

CLXVII 
Listes d'ouvrages classiques et de Liv, es à donner en prix dont l'emploi est 

autorisé dans les écoles primaires et dans les sections prépcratoires des 
écoles moyennes de l'État ('). 

N Olll 8 

DES 

AUTEURS. 
TITRES DES OUVRAGES. 

PRIX 
PU 

EXEMPLAIRE, 

Manuels classiques pour l'enseignement dans les écoles primaires, les sections 
préparatoires des écoles moyennes et les écules d'adultes. 

V. )lirguct et 
c11: Pergumeni . 

E. Lau vrièrc 
cl A. Ponge 

E. Luuvrière 
CL A. Ponge. 

Leçons élémcntnires d'histoire de Belgî({UC à l'usage des 
élèves 1!11 3• dcgr-é primaire et des classes d'adultes. 
H)08. Bruxelles, ,J. Lebègue et C•·. 

'I'he i llustruted Reader for the fifth (â'i tlt) form. Paris, 
Picurd et Kaan. 

The i llustruted Reader for the six th (G th) form. Paris, 
Picarel et Kaan. 

o.w 

2.00 

2.00 

Livres destinés aux distributions des prix, aux bibliothèques des écoles 
primaires et aux bibliothèques des écoles d'adultes. 

01STRIHUl'IONS DES l'IUX. 

:\Ille ,Julie Borius. [ En rupture (le ban. 'I'ours, :\lame et fils. Broché. 

:\fcllÎcr i Récits exotiques 
rie 1fathuisieulx. 

o.ns 
o.w 

(1) lllo11ite11r betr,e <les ,i févrit-r, .t ant"H 1900, 27 fevrier, 21 juillel 1010, 28 janvier, 29 juin. 1011. 
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N0lll8 

AUTEURS 
TlTlŒS UES OUVRAGES. 

PRIX 
P.lll 

BXEllPLAIRE 

.Iean Sa\'C. 

Charles Perrault. 

Lady ü. Fullcrton. 

)larguerite Levray. 

)[111• Goussurd 
de )layolle- 

ll. ne Cha n11111cs 
de la Giruudièrc. 

A. Purrnenticr. 

~I. Laubot. 

Jim< .1 utie de M,,un·au. 

F. .Iuncker. 

R. J. Pierre. 

P. Decaluwe . 

F. Uttfour. 

P. Dechu mln-c . 

.T Gide eL l' \'an 
· Bicrvllet. 

i1l111• Berce. 

F. Derneyer. 

Y. de Valfleury 

lel. 

I. De Vrccse. 

J,'. Demeyor. 

La mn ison de marbre. 'l'ours, )lame et fils. Broché. 

Les coutes de fées. 'I'ours , )lame cl fils. Broché, 

Laurentiu. Episode de l'histoire du .l apou au XVI• siècle. 
'I'ruduit ile l'anglais pa1· W. Pitz-Gcrald 'l'ours, ~lame et 
Ii!s. 

Pet.itc-Joyeuse , 'l'ours, '.\lame ci fils. Broché. 

l:nc ïruneaisc chez les sauvages. 'l'ours, .\lame cL fils. Id. 

Simon Je Polletuis. Esquisse« de mœurs 111aritimcs. Id. 

Les métiers et leur histoire. Paris, A1•m. Colin. 

Seusitini. Paris, Emile (;aillar1l. 

L'enmnt des Vosges. P,11·is. Emile Gailhu-d. 

Le pup ille rie tunte Dy. Paris, J~m ile Gaillard. 

Eléments du st\"lc clans Ic mohilier. l!J08. Namur, "'esmacl- 
Cluu-lier. • 

L'Amérique du Sud et l'expunsîon beljre Bruxelles, .J. Le- 
1,ùguc et C••. 

Le choix des graines d'après leur volume. 1!108. Bruxelles, 
Wcisscuhrnc:k , Dist ributions dcs prix des écolos d'adultes 
seulemeu t.J 

Comment 011 obt.ient, ile beaux ïruits. Guud, Van Doosse­ 
Iuere. (Distributions ries prix iles écoles d'adultes seule­ 
men t.) 

%ootcchnîe spéciale. La vuche la it ière. 1!107. Paris, 
Ch. A mat. < l>istribntions des prix lies écoles d'adultes 
seulemcut} 

Constdérn.tiou« sur l'emploi des engrais potassiques. IU08. 
llruxcllcs, O. Lambert.y. ,J)istrîhntions des prix des 
écoles d'adultes seulement.) 

Coupe et assemblage par ic moulage. W07. Paris, Vuibert 
et Xony. 

Reisje door Xoord-Xudcrlund. Brugge, A .-.J. Wittcrijck- 
Dclplnce. 

De eerste jaren van Xapoleon Bonaparte. l!J[)ï, ld. 

De laatste jaren Yan Sapolcou Bonupart o. 1!J07. Id. 

Xog sla nm! Xicuwc recks schetsen naar het leven gutce­ 
kend l!l08. Gent, A. Siffer. 

Een reisje door ons Bclgcnland rno,. Brugge, A.-.J, \\"ittc­ 
rijck-Delplacc 

o.m 
o.so 

1.1:; 

o.o:; 

1.00 

3.':W 

2.50 

l.!}0 

·:UiO 

1.50 

1.00 

l. 21> 

,3 00, 

3.50 

o. 70 
2.00 

2.00 

1.00 

0.70 

IJISTUIBUTIONS DES PRIX1 BIIJLIOTIIÈQUES UES ÉCOLES PRl~L\IRES 

ET IJIBI.IUTHÈQUES DES Ét:Of.ES D'ADULTES. 

~I. Lacube-Plastuig , 1 Les scicm-es physique» cl nut n rcllr-s apprises par l'itnugc, 
l'observut.ion. l'cxpévicncc. Cours èlóuicntu ire, :;7 lecous, 
':!8 planches. Pat'Ïs .. Vnviunne maison <iuanti11. 

Id. 1 Cours uroycu et supérieur, so leçons ... i!I plunehes. 1<1. 
~Iichcl Dolques. Les (•;1ptif,;. I llust rut ions (ic E. Zier. Tours, ~lame et fih;. 

1.10 

1.1>0 

a.oo 
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NOlll8 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES. 

PRlX 
, ..• 

BXSIIPLAIIIE 

Marius l\c, ard, 

Prude: s Van Duyse. 

A.-J.-W. 

W.~-- l10111io11. 

L'histoire de la houille. Planches hors texte, dessins et 
ornements typographiques par l'auteur. Bruxelles, .J. Le­ 
bègue et Ci". 

Lentebloemen. ·- Gedichtjes voor k iudereu. Aalst, De 
Se, n-Verhougst.raete. 

Nuttige uitvindingen ten dienste van handel en uij verheid , 
Brugge, A -.J. Witterijck De lp'lace. 

Lessen vau Iandbouwkuudc ten gebruike der lagere scho­ 
len. Zesdo u itgu.ve. Lier; .J. Van In en Cie, 1!)07. 

4.00 

o •. ro 

t OIJ 

0.65 

Manuel classiques pour l'enseignement dans les écoles primaires. les sections 
préparatoires des écoles moyennes et les écoles d'adultes. 

v. o •. prez. 

IL v;111 Kalkrn. 

Petit, cours <l'histoire de Belgique rédigé -conformément au 
progra.mme des écoles pruuu.ires et des sections prépara­ 
toires des écoles moyennes, -i· édition. l!JO!J. Bruxelles. 
a\ Castnigue 

Leesboek ten gebruike der leerlingen die hel Vlaumsch uls 
tweede taal aunleeren. IV•<leel. Brussel A. Cnstuigne, 1908. 

Lectures expliquées servant de base à l'enseignement de lu 
langue Irunçai se à l'usage des trois degrés des écoles pr'i­ 
maires et des classes prépuratoircs des écoles moyennes. 
Chù.tel ineau et, Gosselies. E. et O. j[iaux, frères: 
Degré iuféi-icnr. 100-i. 
Degré moyen, 11)04. 
Degré supérieur, i!J0L 

0.75 

0.75 
0,75 
0.75 

Livres destinés aux' distributions des prix, aux bibliothèques des écoles 
primaires et aux bibliothèques des écoles d'adultes 

DISTRlDUT!ONS DES PRIX. 

Emile Peck. 1 Gmnllc Sœur. Paris, E. Gnilhwd. 

Henri Turot, En Amérique lut.inc. Préface rie ?.I. Pierre Baudiu, Paris, 
Vuibert et Nony, 1008. 

XXX, 1 Notre Colonie. Le Congo helge .. A lbmu photopanorurniquo 
1 vol.in 4° (':fü ·< 33 cm) do 101 pages, illustrées de 1()7 vues 
photogrnphi ques, imprimé sur beau papier glacé, cou­ 
verture artistique en relief. Bruxelles, Albert ne Boeck . 

Freddy Guilmot. 1 Raminugrobis. Roman de chats. Illustrations de Benjamin 
Rahier. Amsterdam, Van Looy; Gand, Herkenruth. 

~!. d'A1;on de la Contrie. 1 Reconnaissance. Paris, E. Gaillarrl. 

Gaston D011111'.t. 1 Eu Saharn .. A travers le pays des :\Caures nomades. Paris, 
K Gnillurd. Broché. 
Relié. 

P. Viunr d'Oclon. \ .Icurnal cl'nu nuu-in , Ouvrage orné c\e :')Ü illustrations. Id. 

Constant de Tours. Le train d'Ori ent et les vovugcs par terre et par mer. De 
· Paris Ù, Constunt.inoplc. Id. 

P. Méaullt-. 1 Un aéronautode elix ans IllustmtiOJJSlle:\FI• :\finier. Id. 

l\laiie de Borguérard. 1 Peti ls am is. Ici. 

M. Laubot , 1 Satcll itc de lu g loi re. Id. 

Jacques ll;,llirn. Histoire d'une lampe i\ pétrole. Id. 

1.15 

8.00 

3.50 

3.00 

6,00 

6.00 
7.00 

6.00 

4.50 

0.70 

0,70 

1.90 

0.90 
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~4JJ1Ui 

AUTEURS 
TITRES DES OUVHAGES. 

PRIX 
PAIi 

EXEMPUIRB 

Pierre Duchàtcau. 

Henri Guerlin. 

7\ll's Craik, 

.\I• .\I. de Jancigny. 

Le g.énéral Ambert. 

Gustave 'I'oudouze . 

René Buzin. 

1(1. 

Antony Va labrèguo 

,\. Y. L. 

Alfons Dekkers. 

Les deux courages. 'l'ours, Mamo et rils , 

Espugne. Imju-cssicns de voyage et d'art. M. 

.\richel Je miueur, tl'üeluit de l'anglais par Cluudo Pascal. Id. 

L'herbier d'une jeune fille Causeries sur les plantes. Id. 

Trois hommes de cœur, (Lu rey, Daumesnil, Desaix.I Id. 

Péri en mer Roman. Illust.rations rle Charles Ilullo, suivi de 
« Le Rotruité )), « LtL fille d u gueUcur n, etc. 'l'OUl'S •. :\lame 
et fils. (Ecoles d'adultes seulement). 

La terre qui meurt. Id. 

Les Xoüllet.. Illustrations de G. Dutriac. Iel. 

,\u toui- de la corbeille à ouvrage. r.Ecoles d'adultes pour filles 
sculemeutr. 'l'ours. M:rnwct l'i Is , 

Il erinnermg en mijner jeugd. Brugge, Wi ttertjck , !008. 
Ingenau.id. 
Gckartonuecrd . 

Do Koning n111 .Ierusa.lcm , met vele gravuren, kaarten van 
Kleiu-Aaië , enz. (iu één of twee doelen). Autworpon..« De 
Vlijt», -11)07. 

O.HO 

\J.00 

O.:iO 

o.so 
o.so 

7.00 

!).00 

!).00 

O./jO 

1.00 
l. iO 

s.so 

DISTRIJJUTIONS DES PRIX, IJlBLIOTHI~QUES DES ÉCOI.KS PRIMAlllES 

ET UIUUOTHÈQUES l)l~S ÉCOI.KS n'AllU(.Tgs_ 

Henri G11C1·lin. 

Fernancl Neuru.y. 

A. !::Huys 

O. Goossens 
ci Ch. Méchtrd. 

P. C,1111~11a d'Almeîda. 

William 
vun Brabant. 

Max Lyon. 

])r Is. Bauwens. 

G. ExsLee11 . 

• J. Tu.m ino. 

A.-.J. WiUen-ek· 
OclJ>!ttcÖ. 

La petite praticienne. 'l'ours, Mn.me et fils. 

(illi11;1,e jours en Egypte. Bruxelles, Vromant et Ù•. 

Lectures choisies d'antem·s belges <Ic langue Irançaisc pour 
écolcsprunuu-cs, moyennes et normulos, Nouvelle éd ition. 
:N a.iuur, Wesmncl-Olun-lier, Hl08. 

Cours élémentaire <le dcssiu g-éomëlrique et d e projections 
ù. l'usage deis écoles primaires supérieures, des établisse­ 
ments d'enseignement moyen, clos écoles industrielles et 
professiouuellcs . Pu.t.uruges, L. Urban et C•. 

!••partie, .1-, édit.ion, Hl08. 
2• part-ic, 3, édition, 11)08, 
3• 1mrtic, il" écli Lion, IDU8. 

Les pi-incipnlcs puissunces du monde. I'nrls.Arm.Cotin. HJO7, 

La Bol ivie Iri stori quc , géographique. et1111og-r;1phiquc, 
udminlstruuive, pol iti que, agricole, etc. Bruxelles, J. 
Lebèguo ei Ci•. 

Le secret <l'un eu fan t. Paris, .K Gai llard . 

Iwcin vau Aulst. Geschiedkundig verhaal. ;;, druk, Aalst, 
Vun de Putte, -lüOG. 

MOYENS ~UTLtHIEI.S 0 ENSEIGNEHllNT. 

Plnn ile Bi-u xcl les cl des cuvirons :1, l'usage iles écolos rlc la 
vil le de Bruxelles, an l/0OOO° il l'usage du personuel cl au 
1/:20000• pour les élèves .. \,!opté pour Bruxelles et IC!-i 
fauhom·gs, Ic cent. 

'I'n hleuu cl'1\colc. en vert. foncé cl cncndré Cil pi tchpin. Chez 
I'uut.our. chimiste it Ni vellcs . 

Xieuwc schnol iuk tpot. Brn1-n~c, Wiiteryck-Delplace. 

,3.;i0 

a.;;o 

1.75 

.00 

.00 

.00 

3 9,• . _,) 

10.00 

1.50 

3.00 

rs.eo 

3Ji0 

(U.iO 



( 441 ) 

NO.Ill~ 

••:s 

AUTEURS 
TITRES DES OUVUAGE1:>. 

PRIX 
UR 

EXl!IIPUIRF. 

xxxx. L'art monumeutul belge. Collection publ iée sous les 
auspices clc la Commission royale belge des Echanges 
internutionuux -sectlon urtlsttque). Septième série. Dix 
planches sur ivoire Iormat ra.isiu ?.iO x (fü. 
Auvers Hôtel de ville: façado-1n·incipale. 

Ici. Cathédrale Notre-Dame : Iaçude occidcntule , 
fil. .Eglise Saint-Jacques : façade nréeidionulo . 
Iel. Eglise Saiut-Paul: vue intérieure vers Ic chœur. 
lel. Maison,; de corporations: Grund'Pluce , 

Aulne Eglbe ubbutiule : vue extéi-ioure du transept 
Id. Eglise abbatiale: vue intérieure du tra.nsept . 

lia! Hôtel rle ville: façade pl'incip,tlc. 
lel Eglise Sn.inte-Mui-ie : vue Intérieure vors le 

chœu r. 
Galt(!. :\laison : quai clc la Grue 

C. Aubry fils, 71, rue de Ia Limitc . Ja série is.oo 

Manuels classiques pour l'enseignement dans les écoles primaires, 
les sections préparatoires des écoles moyennes et les écoles d'adultes. 

\XX. 

\ 

l{ccucil ,le chants patr-iot i ques pour les écoles, publié JHH' Ic 1· 
miulstere de I'iutérieur. - Concours poétique et musical 
organisé pom· h~ Ioi-mut.iou <l'un recueil lie chants pat.rio- 

\ tiques. Bruxelles, Schot.t, frères. Chant seul. 1 
\ Piano et chaut. 

0.5ll 
4 00 

Livres destinés aux distributions des prix, aux bibliothèques des écoles 
primaires et aux bibliothèques des écoles d'adultes 

D1sTRIBOT1o~s nss •PHLX. 

F. t.ey , 

Albert Graves. 

Ch.trics Diguet. 

A. J. W. 

l'ol. Seleus , 

Pol. Selens 
eu t.od , Bruers . 

.~. Hans, 

Théri:sc Hoven. 

PA'. lloffman. 

A. Hans. 

xxxx. 

A. J. W. 

llendrik De Zei111·. 

J.-.1. Magnr. 

A. J. W. 

Des contes po111· les tout petits ... et les petits enfants 
Bruxelles, .J. Lobèguo et C• ·. 

Les petits secrets amusants. Pm-ls, Hachette et C!', HlOtL 

X os amis ... les hèles, Paris, I lachctte et. C• , 1908. 

Les [oies de l'enfance. Bruges, Wittcrijk-Dolpfacc, Hlù8. 

Eenigc (lagen op den molen. - Voor groote kinderen ver- 
tclcl. Antwcrpon, G. Dcvrcosc. 

Vertelsels vuu de maan.- Lectuur voor jongens en meisjes. 
Antwerpen, L. Opdcbecck , 

Uit vroeger dagen. - Vertellingen voor do jeugd. Hrussel , 
• 1. Lel,ùg11e en Ci,._ 

Door eigen kracht .. vmsterdam, maatschuppij « Vi vut ». 

Op Vijvcrhoek .. \lkmaar, ,J. Kluitmun. 

,Jan vau Rijswijk an n de jongeren hor-iuucrrl. Antwerpen, 
J,. Oprlcbccck. 

nHJ 8chmid's werken voor de jeugd opnieuw naar het 
rlu i tst-h bewerkt door Gijsber! vau \'ueh(-. Antwerpen, 
Xu t.iona le drukkerij . 

Wnndoli rurcn in wildernis. - Het, leven der wilde di erou 
met platen eu uitleg. Brugge, Wittcrijck-Delplacc. 1007. 

Huu pmau de gicrigaarcl or lie g-oyo\gcn vau het liegen. 
lel., rno:;, ' 

De melk nijver-ln-id i11 prenten. [~\. 

J.:cngcscltcnk vour dejeugd [(!., 1Hli8. 

2.50 

1.10 

1.1ù 

0.50 

1.50 

1.50 

1.00 

Q.75 

1. 75 

0.50 

1. :fö 

0.50 

0.75 . 

U.50 

o.vo 
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NO:n8 

AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES. 

PRIX 
PAIi 

EXEMPLAJIIE 

V. Lefèvre. 

V. Lefèvre. 

K Boissonnière. 

\\'ilien is ku1111c11. 111., 1907, 

Xc1lcrigheid en hoogmoed. Id, 1!)08. 

1 De mensen is geboren om te werken. Uit het Fransch over­ ! gclmteht door l)r Smits. 1(1., l!.J07. 

o .. fö 
0.00 

O.fö 

O1STRIIJUTION'S J,ES 1•&1X, IIIHLIOTHÈQUES DES É(;OI.ES PRIHAIUES 

ET IIIIJI.IOTHÈQUKS l>tS ÉCOUtS o' A DOi.TES. 

Alsémont . 

A.-.J.-W. 

Gnst.i,·c Vanxij pc . 

André :\(artinct. 

Gaston Bounier , 

René Dubreucq, 

Lechunoine 
Krckclberg . 

XXX. 

L'hygicu.e et les o-uvrcssoeiales. - L'Edeu ;'1 Belval ou Jes 
mervei lles d'un OL1\Tic1·, Bruxelles .J. \\'illcms. 

Promenades parmi les animaux sauvages. Bruges, Witte­ 
rijck-Dell'lacc. 1901i. 

Vermeer de Delft. Bruxelles. U. Va11 Oest et Cie, lü08, 

La seconde interventiou frnni;aisc et Ic siège il' .. \nvcrs, 1832. 
Bruxelles, 8ocitité hclgc de Iibrair-ie, W08. 

Les sciences uuturelles du brevet supérf eur d'instlt.uta-iccs, 
avec l,OSU fig-m·c.s. Paris, librairie géné1·alcdc l'enseigne­ 
meut 

A travers Il! Congo belge. Récit tic vovagc <le Hanuna au 
Katanga, publié sous le putronuge de « l'Expunsion 
hel ge ». Bruxelles. -i, rue de Berl ai mout. Broché 

Relié. 

,\ t lns de l'an. Recueil des chofs-d'œuvre cle l'architecture, 
de ln sculpture et de la peinture depuis l'époque égyp­ 
t.ieune jusqu'à nos jours. Auvers. Van Os-De Wolr. 
. \) édition complète, brochée. 

reliée. 
Il) éditir>u saus texte, brochée . 

reliée 
c1 édit iou sans planches, brochée. 

reliée 

Xotre colonie. - Le Congo belge. Nouvelle édition. 
Bruxcllcs , Al hert De Boeck, 1fll O. 

)(rn• Schoutedeu- 1 J;xcursions scientifiques. - I 1. Duns Ic Ur.ib;mt. Bruxollcs, 
Wéry. 1 ll. Lnmcrt.in, uoo. 

Moyens matériels d'enseignement. 

xxxx. 

Sociuté de gymnnstiqnc en Danemurk. Planches muru les à 
l'usage do l'enseignement de ln gy11111asti1p1c, du perfec­ 
tionnement des gymnastes. des conférences, etc. Kobcn­ 
havn, Il l lugerus Deux séries de 10 planches. Par série. 

Collections de produits du Congo, avec notice bilingue. 
(Les 1lc111arnles doivent. être adressées au )li ni stère des 
Colonies.j 

1.00 

o.no 

3.50 

:;.:;o 

s.so 

2.00 
2. 70 

8.00 
11.ti0 
6.00 
ü.50 
3.00 
e.so 
3.50 

5,00. 

3.75 

Manuels classiques pour l'enseignement dans les écoles primaires,· 
les sections préparatoires des écoles moyennes et les écoles d'adultes 

,1. Rohuul et 
E. Duvhesno . 

,J. Sosset. 

Erlo11a1·1l Laurent. 

Hlstoirc de la Bdgi1111c, tl•· éd itiou. Bruxelles, .J. Lebègue 
et Cir, 1008. 

Petit man nel d'histoire de Belgique il l'usage des écoles prl­ 
mn ires. des sections préparutoircs de,; écoles moyennes 
ci rlcs écoles rl'uppl icut ion a nu exces aux écoles 1101•­ 
mules Bruxollcs, :\.. Cnstuiguc, 11)10. Broché. 
Cartouné. ' 

Histoiru de B!'.lgiquc :i, I'usugc de l'eusclgucment primaire, 
<les écoles d'u.Iultcs, des écoles régimentaires ci (lei; 
classes inféricurcs de l'onscignemcut moi en. Bruxelles, 
,J. Lebèguo et Cie, I008. 

o. 7:i 

0.(fö 
o.w 
1.00 
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TITRES DES OUVRAGES. 

PRIX 
P.ll 

.Félix \'Ïl'elle 

X -.J .• Ja mar et 
,J. Counct. 

G. Seriden el 
R. Adriuensen. 

Grammaire et exercices grnmmalicaux proposés comme 
interprétation et disn-ibutiou du programme des d<,~rés 
iuférieut-, mor en et supérieur. Liégé, ll. Dcssa in, 

Al inférieur, 
H• moyeu, 
,;. supérieur. 

Eléments cl'iu-ithméti,111e il l'usage iles écoles primai1·cs. 
iles écoles d'adultes et, des sections préparatoires «les 
écoles moyennes. Bruxelles, A. Oc Bocck. l)egré moyeu. 

Degré supérieur. 

Leesboek voor de volksschool. Inzonderheid voor de leer 
liugen ,lie het Xcder-lumtsch als tweede taal auulecrcn. 
'I'm-nhout , \Vai;e111a11s. Ecr::;le stukje. 
Tweede stukje. 
Derde stukje. 

o.::io 
0.110 
0 80 

0.6,j 
11.00 

o .. ,,; 
0.60 
1.00 

Livres destinés aux distributions des prix, aux bibliothèques des écoles 
primaires et aux bibliothèques des écoles d'adultes. 

D1STIHBUTIONS DBS PRIX. 

Il. Bruncteuu ·1,\ux iles merveilteuses. 'I'ouruui , H. Castermuu (Pour les . .. 
des Mesnurds. udultes.] 1 3.lfo 

F. Alexis. \[. U. 

A -T'h. Rou vez. 

F. Il Joncs. 

La Belgique pittoresque, ~•é1lit. Liége, Il. Dcssuin, 190;;_ 

Cités et villes belges. Lettre et préface par Etl. Picard 
Hmxcllcs. (;_ \',Ht Oest Cl- (_:il·, !!JOH. 

Soixuu te ans de 1:t vie ,k 'I'homas Alvu Ellison. 'J'rruluit 
tic l'anglais par Claire \lansheltlcl. Bruxel les, IJ. L;1111crl-i11, 
l!JIO. 

René-Viet .. Mcuuicr. 1 La met· elles marins. Paris, Arm. Colin, Hl07. 

Clive Bolland. 1 Au .J.~po11. Choses nies. Traduit de l'anglais par Lugue- 
Phi l ipon , Paris, Vuibcru et i\ou_y. 

Georges Beaume. 1 ~lailcmoisellc Cécile. 'l'ours, :\lame et fils. 

Henri deXonssannc. 1 Les gru nrls naufrages. Drames ile Ia mer. Parts, lluchctte 
et Cie, 19ù8. 

H. de Gorsse et I Les cadets ile Gascogne. Paris, Hachette et Ci", l!)0li . 
.J .• Jacquin. 

,\. Hans. 

Id . 

Id. 

. J. Witlox. 

Op land en zee. Vcrteltingcn voor de jc11g1l Brussel, 
.1. Lebègue en C•o:. 

Een bund el vcrtolliugeu of :;o spreekwoorden eu uitdruk­ 
k ingcn , Id. 

Y ertclfing vau de Zee. Id . 

Vos en vosje. Aalst, De Sciu-Yerhougstraotc. 

:!.50 

3.:;o 

3.00 

l.:?5 

.00 

O.ï~ 

.1. Sossct. 

ÜISTUIBUTIONS DES PRIX, BIBLIOTHÈQUES IJES ÉCOLES PRUIAIRES 

ET BIBLIOTHÈQUBS DES ÉCOLES D
1
ADULTES, 

Petit munuel d'Iristoirc tic Belg ique à l'usage des écoles 
prtmuires.des sections préparatoires des én,les moycJ111cs 
et. des écoles 1l'applicaU011 anuexécs aux écoles normales. 
Bruxelles, A. Castuigue, 19!0. Broché. 
Cartonné. 

Lien tenant-colonel 
E. Waugcrméc 

Cyr.Vun Overbcrgh. 

Louis Piérurd 

Grntul s lacs nrricuins et Katanga. Souvenirs ,Ic voyuges , 
Bruxelles . .J. Lebegue et (;ic. 1!J0fJ. 

Les Ilaugulu. Bruxelles, Aimé Schcpeus. 

Aimons les arbres. l.';11,cs choisies. Frameries, Dufrusue 
Fr'iurd , HIOO. 

0 .1;;; 
O 75 

i 00 

:!.00 

3.00 
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AUTEURS 
TITHES OES OUV RACES. 

PRIX 
PAi 

BXBllPLAIRE 

Le major . 1 Congo. Léopoldvilfe, Botobo, Équatenr (l883-t889), Bru- 
Ch. Liebrechts , xelles, ,J. Lcbcguc et C•··, 1000. 

Louis Banneux. 1 L'à me des humbles. Préface de M. II. Carton de Wiart. 
Croquis d'Aug , Donnay. Itl., iel. 'I'umlncs, Ducnlot-Roulin. 

Georges Willam... 1 Causeries nivelloises. Nivelles, Louis Havaux. 
F. Blondinu, 

l\lmc Dhanis. 

Le triomphe de l'énergie morale. Liégé, lmprimecle 
Bénard, HJOO . 

.MOYENS ~IATÉRIK.I.S D l~NSEIGNEMl~Nl'. 

'I'ubleau iL l'usage des classes l•'rœbel, avec cieux boites 
contenant des objets choisis duns le matériel F'rœbel . 
Gand, chez l'auteur, rue aux Bœufs, 11:!. 

Douze estampes scolaires représentant les sites pitto­ 
resques du pavs. [re série. Forest !]frnxellcs). O. De 
Rycker et Mendel. 

Deux nouveaux châssis complétant la collection des 
« Quatre ehùssis Coguenu ». Bruxerlcs Cuvelier-Oppelt, 
successeur de Cogncau, boulevard Léopold II, 58. L'un : 

.1.00 

3.00 

6.00 

50.00 

S.00 

1.50 

Manuels classiques pour l'enseignement dans les écoles primaires, les sections 
préparatoires des écoles moyennes et les écoles d'adultes. 

1.-D. Vit~. 1 Kleine Nedci-Iandscho spraukleor ten gebruike van <Ic 
lagere scholen en tic voorbereidende klassen der middel­ 
Imre scholen .. l•clruk. ·l!llO. l,icr,.J. Van ln eu Ci~. 

1 
A. Romhouts 1 }Iéthocle pratique de lungue üumaudc à l'usage des écoles 

en P. Dubois. primaires et ,les écoles moyennes. 2° édition. Bruxelles, 
.J. Le bègue et C•e. 
l r=pai-tie. Broché. 
Ourtouué. 
2• partie. Broché . 
Cartonné, 
3° partie. Broché. 
Cartonné. 

Il. Van Kalken. Het eerste taalonderwijs. Vijf doelen. Brussel, Albert De 
Boeck, 1010. 
I• deel. 
2c deel. 
3• deel. 
,l• deel. 
5• deel. 

E. Allegaert I Heknopte'Nederluudschc spruakkunst voor d e Iugcrc school, 
en H. AI.Jeele. de voorbercideudc uftlecl iugen van mirldelburc scholen en 

de laagste klassen vau inrichtingen voor middelbaar 
onderwijs. 'l'i enen, "re L. Verheyen, HJ09. 

Edg. Lannoye. 1 English class-book for begincrs . 2c édition. Gand, l. Yan- 
dcrpoorten, l!HO. 

o.no 

0.60 
0.ï5 
1.25 
1.40 
1.50 
l.i5 

0.25 
0.:50 
Il.JO 
OAO 
0.40 

0.90 

1.50 

Livres destinés aux distributions des prix, aux bibliothèques des écoles 
primaires et aux bibliothèques des écoles d'adultes. 

ÜISTRIJlUTIONS DES PUIX. 

Le r. Balleriui, s.-J. 

Gaùriel Galland. 

Le chasseur des Alpes. Edition abrégée dédiée :\ la jeunesse, 
p11r l'abbé Gabat. Tournai, IJ. et 1,. Oastcrman. 

Vingt mois uu pays de 1,t soif. La mission sahurionno Fou­ 
reuu-Ln.m v (1898-1000,. Paris, Li bruirie nutionule. tDist.ri­ 
butions dès prix claus les écoles d'adultes soule meut.) 

3.8;, 

;,.oo 
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AUTEURS 
TITRES DES OUVRAGES. 

PRIX 
P.lll 

EXEMPLAIRE 

Eugène Foa. 

(i. Vrtucler Mens­ 
brugglic. 

Louis Piré. 

Emile Leclereq. 

Eugène Landoy. 

K Tamlel. 

Emile Leclercq. 

Louis Hymans. 

Paul Monplaish-. 

Lioutennnt-colonel 
rl'état-mnjor 
Monthaye. 

A. Vau den Broeck. 

Myr« Verhuyck. 

A. Hans. 

Loclew. Scheltjens. 

Enfance et jeunesse d'hommes illustres. Extrait. iles conter, 
historiques. Paris, Librairie nationale. 

Histoire d'une goutte d'eau. Bruxelles, .J. Lebègue et Cie. 

Les condiments. Bruxelles, ,J. Lebègue et Cie. 
Broché. 
Cartonné. 

Prnnçois Anneessens , Bruxelles, :r. Le bègue et Cie. 
Broché. 
Cartonné. 

llistoire d'un petit tailleur et d'une machine à coudre. Bru­ 
xelles, .J. Lebègue et c,e . 
Broché. 
Cartonné. 

Une enfant solitaire. Bruxelles, .J. Le bègue et Cie. 
Broché. 
Cartonné. 

Soyons bons pour les hôtes. Bruxelles, .J. Le bègue et Cie. 
Broché. 
Cartonné. 

Jeunesse et vacances. Bruxelles, .J. Le bègue et Cie. 
Broché. 
Cartonné. 

Nos amies les plan Les. Bruxelles, .J. Lobègue et Cie. 
Broché. 
Cartonné. 

Notre Dynastie, avec la collaboration de ir. Alfred Ger­ 
main, hibliothécai re du ministère ries Affaires étrangères. 
Bruxelles, Em. Rossel, Hll0. 

_fülition ordinaire. 
Edition de luxe. 

Historische schets over .In.n-Picter Minckclers, uitvinder 
van hel, Iichtgus. Leuven, E. Charpentier. -[!)08. 

Hoc Aletta hum- xin kreeg. Brussel, G. Picquart, -19-IO. 

Uit het kimlerlm·en. Brussel, .T. Lebègue et Cie. 

Kijkjes in het, leven van meuschen en dieren. Antwerpen, 
L. Opdehco k. 

Hubert St.ieruet , 

Abbé .J. Dominique. 

E. Leclcrcq. 

Louis Hymn.ns. 

Alb . Lru-bu lét.ri er . 

Alexis Lallemand. 

Jl. Cm-ton de Wiart. 

P .. Moupluish'. 

Contes à la nichée. Dessins de Georgès Lebucq. Bruxelles, 
,J. Lebèguo et Cie, 1!)09. 

L'hérit.itge du fratricide. 'l'ournai, H. et, L. Custerman. 

Histoire d'une statue. Bruxelles, .J. Lebèguc et Cie. 

Bruxelles au temps jadis. Bruxcllus, .J. Le bègue et Cie. 

Promenades dans les champs. Cuusoi-ios agricoles. Bru- 
xulles, .J. Lebègue et Cie. 

Ln lutte des f~tats de Liégc contre la maison de Bourgogne, 
1390--1492. Bruxelles, A. De Boeck. 

Les vertus bourgeoises (au temps des ttiits-Belgiques­ 
llnis do 1790). Paris, Perriu et Cie, 1!HO. 

Het land der bloemen, vertaald door A. Vermast. Bruxelles, 
,J. Lebègue et Cie. 

1. 7:i 

0.-10 

0.40 
O.?-iO 

0.-i0 
0.50 

0.40 
0.:'50 

0.50 
0.7ti 

0.:50 
0.75 

o.:;o o.w 

0.50 
0. 7=> 

4.00 
(3.00 

2.00 

i.so 
0.8~ 

2.00 

0tsTRIBUTlONS DES PlllX, BIBLIOTHÈQUES DES ÉCOJ.ES PRIMAIRES 

ET DIBLJOTIIÈQUES DES ÉCOLES D'ADULTES. 

t.so 

2.20 

0.50 

o .. rn 
0.=>0 

2Ji0 

3.50 

O.:.iO 
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N9.ll~ 

Dt:S 

AUTEUHS 
TITRES DES OUVRAGES. 

PHIX. 

Ht•i11101ul Styns . 

. J. Cm-lier. 

Kobus ile zeekapitein. Verhau! voor kinders. Bruxelles, 
.1. Lebègue en Ci.,. 

De zeven wonderen der wereld, vertnald door A. Vermast .. 
Bruxelles, .J. Lebègue et Ci~ . 

o .. fü 

Q,.;".iQ 

Manuels classiques pour l'enseignement dans les écoles primaires, 
les sections préparatoires des écoles moyennes et les écoles d'adultes. 

1Années scolaires 191f-1!H2 à :IÙ14-191?:î). 

C. :'\ieolet 
til E. Vefine 

(;_ Brölsch. 

F. Perhal. 

S. Polak, Fz n. 

Cours de grammaire française simple et pratique. Nunnn-, 
Wcsmael-Chm-Iier. Cours moyen, 6• •éclition, t!JO!l. 
Cours supérieur, fic édi Lion, Hll0. 

(.:léments Ile la grammaire al leiunmle . Di-it.te, vorbesscrtc 
und verrneln-te Auflage. Paris et Itruxellee, .J. Lebègue 
et Cie, t!llO. 

Der Deutsehc Spruchsr-hüler. Methodisch georrlnete Hei­ 
spiele, Lehrsützc 'und Ulm11gstt11fgliben für Grn.nnnatik 
und Orthograph ic. Vierte Aullnge. Arlon, EYel'ling, Hlül-1. 

De l~ngelschc lluudclscorrespondenüe. (Pour les écoles 
d'udul tes seulement.) Purmerend. J. Muusses, 

1.00 
O.GO 

0.80 

1.00 

:?.GO 

Livres destinés aux distributions des prix, aux bibliothèques des écoles 
primaires et aux bibliothèques des écoles d'adultes. 

(Années scolaires 19!1-1912 i1 1920-1921.) 

DISTRIIIUTIOl"IS DES PIIIX. 

Emile 'I'nndel. 

Louis Hymnus. 

Xi colas Leysbet.h. 

,\ ugusta Latouche. 

A .J. W. 

Iel. 

P. Louis RiYièrc. 

J. Chancel. 

G. Lecointe. 

A .. J. W. 

Id. 

'l'h. Scvr-ns. 

A. Iluus. 

Id. 

A. De Jugher. 

La grotte mnrvuil lcus«. Bruxelles, .J. Le bègue et C "· 

Le chemin cle fer. Irl . 

Voyugc en Islande et aux Fucrrncr , 2" édi tion , Id. 

L:1 roulotte. B• édition. Paris Ch. Dclag ravc. 

Ln famille du D,. Berthet on I'indusu-lc de hi lui ne. Bruges, 
A.-.J. Wittc1·ijck-Dclplace, 1900. 

Une excurs ion au Congo belge. Id., l!lll. 

Une promenade nu p:iys de ln, science. Pu.ris, Ch. Dolugruvc. 

Petit mnrm iton, graud musicien. (Di st ribu tiou iles prix n ux 
rulultes.) fil. · 

An pays des manchots. Récits <ln voyugc d e « La Belg icu n. 
Bruxelles, .J. Lebèguo et Ci•, 1\HU. 

~ch:itdcrkindcren. BL"ngge A .-.1. WiUerijck-De1plttce, 1!J0IJ. 

Verma.kolijke nvoudstoudcn . IcL, l!JIO. 

Najaarsbloemen. Nieuwe kluderged.ieluen . Ypor, De ~[cu­ 
lenuerc , 

Hoc Zwartje een "ïtjc word , en andere verhalen. Ani 
werpen, L Opdcbeck . 

Do Smokkelaar en andere verhnlcn. Id. 

Hulpboekje voor jonge kruidoulezors. 'I'weede druk, met 
talrijke uf'beeld ingun. Rousseluere, ,J. De ~Icester, -!!)03. 

0.40 

0.50 

1.00 · 

2.00 

0.50 

uso 
2.00 

1.50 

3.:.i0 

0.50 

0.:JÜ 

o. 7(> 

c.so 
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PRIX 
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l!Xf.MPLAIRE 

DtSTRIIJUTIONS DES PRIX, BIIIUOTHÈQU&S nP.S ÉCOI.ES PIUMAIIIES 
. , ' BT BIIJLIOTTIEQUES DES ECOI.ES D ADUJ.TES. 

,\. Dubois. i Autrefois et aujourd'hui , Les 1110.'·cns de trunsport et ile ! 1."01t1m1111ic:1tion. Hrnxelles .• 1. J.;ehèguc et Cie. 

En1cst Deguesel!e , j Cmu:s ,t_e travuux 111:1!1uels i~ la por~éo des jo111~c~ gar1,,ous 
1 11111 f1•e,111c11tc11t les écoles 'I'ourcoing , .J. Dunner. rn·o. 

Relié. 
Broché. 

.\1 hert Bonjean. 1 La Ba ruque )Iicbcl et- la Haute-Ardenne. te édit.ion . Ver- 
dors, Ch. \ïnthc 1911. 

,\. J. "'. 1 Vic ile )larie Stuart. reine Ile France cl 11' f:cossc. Xou- 
,·cllc é,lition. Bruges. :\.-.1. \\'ittm·ijck-Hclplacc •!HO. 

A. Br1111C'lc,u1. 1 L'enseignement foreslim· i, l'école. Paris, Arm , Colin; 
Brnxeltes, Yromuut et Ciè, HH0. 

Dr. Bc111. Lefèvre. I,11 tuberculose. Xnmur, :\ug. Gmlomic, t!JO!l. 

Abbé Ch. Dubois , Le Luxembourg sous les Romains. ld , 

IIcnri Hvmuus , Lès ,·illcs ,l'art célèbres : Bruxelles. Paris. liln·ait·ie 
· Renouard; Bruxelles Vromunt et Cie, 1!)•0. 

:E. Rahir. 1 :\lerrcillcs souterrnlucs de la Bclgi1111c. 112 photogrnphies 
et dessins. Bruxelles, .J. Lebègue et, Cie, t!JO!l. 

Victor Enclin. 1 Routé. Xonvclles . X a mur. Picard. Balou. .mo. 
\ . .J. "~. . :XnlUgti uit viud iugen ten dienste van lrau dcl en nij vcrheid. 

2,, reeks. Brugge.;\ .. ,J. WiU.crijck-Dclpl:1cc. d)O!J. 
()lênw ouvr. en langue h·:rnçaist:. mais cil 2 vol.) Chacun 

II. ~lu~·l<lcrrnans. 1 lït het hart: Xaar het hart. l'. \',111 Lnndschoot , HIO!I. 

O.,iO 

2.80 v;o 

1.80 

1.00 

3.00 

2.00 

4.00 

3_;;0 

2.00 

·l .20 
0.70 

1 .so 

Monti'IS l\lATilllEI.S n'RNSEIGNE:ut~NT. 

Gaston Bonui(•r. 

ri. l'o<'ls. 

1 
Les plantes utites cL nu is ihles !photographies en couleurs 

(8 xér-ies r. Ct\S planches l'11 couleurs. nccompngnèes chu- 
1 l·1111u cl'elltis d'uue page tie texte, pourront servii- ,le 
; 1•1'·tmnpcm,1•s scolaires i11slr11ctivcs Pur-is. rue Dantr-. 1. 
1 Hru xcl lcs .. 1. Lt·hi•g-ue et C .. ·. La sér io . 
1 
1 Tuble-Ju trin de 1ll:monslratio11 « Lutrin universel 1n·i11m ». l n1·11xcllcs .. J. L1,hèg1n, et C·•. 

1. T:thlean iles orgrmisme» nnisihlcs aux poissons ile rivicre, 
1 dressé p:11· le l)r Rousseuu, eonsei-vn teur du :\Tusée d'his- 

1 

t oir-e uutu rel le. Hruxcllcs. 1-:, \\ïhnirth, nvenue .lc:.111 
Li111lc11. 

0.30 

30.00 

l'orlrai1s 11û LL. ~DL k Hoi et la Reine des Bell{cs, 2,! édit. 
Editmn·: Ya111l1m Cuvcve. :,1. rue de Mérode. Bruxvltes. 
· t-:11 couleur. · · 
Eu uoh-. 

Col leet ion ◄Il• mi nérau x , 1·0111hi11t;e pn.r :\f. ,\cl. Pir-et , géo­ 
Jo~11e spécialiste Colh•ction en armoire'. an•c tt·ait,; 
élt;llll\lltair<·. Hn1xcllcs. IC 1>1•0,-1e11, l!J, rue 1h1 )larais. 

Compas breveté. 111:ir,111c « Klr u c » avec tr1ópic1\ en métul 
jaune Just ruurent ue gi1ta11t plus ll·s tablcuux . \\"u1·ms­ 
sur-Rhin, l leruum Ra11cl1. •S1•11l n•1>n;st•.11t:1111. en Hel­ 
;.{i1111n :\1. Ernst nc,lrielt. :;o, l'ile \"erte ù Bru xel lesr. 

l'it!c\ rle r1·ch.t111{n. 

2.00 

lU50 
3.00 

80.00 

l0.00 
ü.f.iO 
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CLX.VIII 

Conférences pro] essorales dans les athénées ,·oyaux. -·· Deuxième conférence 
trimestrielle de I'année scolaire 1908-1909 ( t). 

Publication :111 Jloniteur, en vertu de l'arüele H du règlement organique des conférences, 
en date du i2décembre1899. 

Sujel à traiter. 

L'emploi de Ia chrestomathie latine el de la chrestomathie grecqué doit-il se 
borner aux classes indiquées par le programme? 

Dans quelles autres classes pourrait-on les introduire utilement et dans quelle 
mesure faudrait-il s'en servir dans chacune de ces classes? 

L'arrêté ministériel des 5-4 septembre 1888 qui régit le programme des langues 
anciennes prescrit l'emploi d'une c< chrestomathie » latine dans les trois classes 
inférieures, d'une cc chrestomathie » grecque en 51

\ 

La question est donc de savoir : 1 ° s'il est désirable d'étendre l'usage des 
chrestomathies !a line et grecque à d'autres classes; 2° à quelles autres classes il 
conviendrait éventuellement de les imposer, et 5° dans quelle mesure? 
i O A quelques exceptions près, les membres des vingt conférences ont émis 

un vote favorable à l'extension de l'emploi des chrestomathies grammaticales. 
Elles tiennent pour nécessaire, dans les classes dites « de grammaire •, l'élude 
solide et soutenue par des exercices continuels, de Ia grammaire el du vocabulaire 
des langues anciennes, dût Ja lecture des auteurs en souffrir jusqu'en 4e_ Par 
contre, cette lecture deviendrait plus abondante dans les classes supérieures, si 
l'élève pouvait acquérir le matériel linguistique du latin et du grec à l'âge où sa 
mémoire est vive, sa docilité complète et ses études moins encombrées. 

Le jeune latiniste ou helléniste. muni d'un bagage suffisant <le connaissances 
grammaticales et lexigraphiqucs, aborderait en 5e, 2e et rhétorique, les grands 
auteurs de l'antiquité - ceux-là même qui font tout Ie prix des humanités 
anciennes- avec un plaisir et un profit bien autres que ce n'est le cas aujourd'hui. 

2° Les votes sur le 2° se répartissent d'après Ja langue el Ja classe de la façon 
suivante: 

u) Sur H>Ü volants, 15~ désirent voir prolonger l'emploi de Ja chrestomathie 
latinejusqu'en 4e; ö8 jusqu'en 5e; 5öjusqu'en 2e; 26 jusqu'en rhétorique. 

b) Sur HW votants, 141 estiment que l'usage de la chrestomathie grecque 
s'impose jusqu'en 48; 121 jusqu'en 3c; 48jusqu'cn 26; 37 jusqu'en rhétorique. 

Voici le détail des votes : 

(l) .1/oni(rur des 7-8 juiu 1909. 
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Voles favorables i• l'emploi des chrestomntbtes 
Nombre dans les classes de : 

de 4• 3• 2• ·l r 
~01:111ts. chr. !.-gr. chr. 1.-~t'. chr, 1.-gr. ehr . 1.- l:(I'. 

- - - 
8 6-8 ~ ... 0-0 0-0 ,') - .) 
7 7-7 0-0 0-0 0-0 
6 1-2 1-·1 1-1 0-- 1 
9 9-9 0-9 0-0 0-0 
8 7-8 7-7 0-0 0-0 
8 8-8 8-8 8-8 8-8 
7 - - 0-7 0-0 0-0 J - , 

7 7-7 0-7 0-0 0-0 
5 5 - :j 0-~i 0-0 0-0 
7 7-7 7-7 7-7 7 -7 
8 8-8 8-8 8-8 8-8 

10 i0-10 10- ·10 0-0 0-0 
7 7-7 7-7 7-7 7-7 
6 0-6 0-6 0--0 0-0 
ï 7-7 0-7 0-5 0-'2 
8 8-7 2-7 0-2 0-0 
9 8-8 0-8 0-0 0-0 
7 7-7 0-0 0-0 0-0 
8 8-8 0-8 0-0 0-0 
8 ~-ä D-f> 4-4 fi,-4 

Anvers 
Arlon. 
Ath . 
Bruges 
Bruxelles. 
Charleroy 
Chimay 
Gand. 
Hasselt 
Huy . 
Ixelles 
Liége . 
Louvain 
Malines 
Mons. 
Namur 
Ostende 
Tongres 
Tournai 
Verviers 

5" La question de Ja mesure n'a pas été résolue par toulcs les conférences. 
Elle semble d'ailleurs indiquée par Ic pensum grammatical mème des classes. 
La plupart des conférences s'accordent à dire que la chrestomathie doit être 
la base des études qrammaticale . .,, la source des exercices oraux, le manuel 
unique de la 7° cl de la 6• pour Je latin, de Ia :.>" pour Ic grec. A partir de ln 5" 
d'une part, de la 4,: de l'autre, la chrestomathie sera étudiée concurremment 
avec les auteurs de la classe. On supprimerait du programme l'E71ilome latin, 
Esope et Babrius, afin de laisse!' plus d'heures disponibles pour l'enseignement 
de Ia grammaire et du vocabulaire à l'aide de Ja chrestomathie. 

Les conférences qui admettent l'emploi de la chrestomathie, respectivement 
pour le latin cl Ic grec, au delà de la 4° et de la 5e~ lui assignent évidemment 
un rôle moins important dans les classes supérieures. La.rlle ne servirait qu'à faire 
les répétitions grammaticales prescrites par Ic programme cl celles que le pro­ 
fesseur jugerait utile de faire d'après Ic niveau de la classe cl les circonstances. 

Certains rapports renferment sm· Ic sens du mot u chrestomathie » de longues 
dissertations dont les dictionnaires de Littré et de l' Académie Iont Jes frais. 
D'autres prennent résolument le mol << chrestomathie •> dans Ic sens de recueil 
littéraire qui, i1 Ioule évidence, n'est nullement celui <lu mol dans notre pro­ 
gramme des langues anciennes, ni dans la question posée par Ic gouvernement. 

Les membres <l'une dizaine de conférences ont émis Ic vœu de voir figurer 
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bientôt au programme latin et grec des trois classes supérieures au moins, un 
recueil d'extraits d'œuvres 1100 étudiées dans nos établissements. 

Ceue chrestomathie ltttéraire serait composée de telle façon qu'elle pût servir 
dans les trois classes : 

f O De complément à l'étude des littératures latine et grecque et de l'antiquité 
en général : 

2° D'illustration d'une histoire sommaire des littératures anciennes; 
5° De recueil de versions à faire à domicile. 

Troisième conférence trimesh'ielle de l'année scolaire 190&-1909 ('1). 

Sujet à traiter. 

c< 1\'y a-t-il pas lieu de donner plus d'importance à l'histoire contemporaine 
en rhétorique P 

» Quels changements devrait subir le programme pour qu'on pût, au besoin, 
réaliser cette réforme sans augmenter le nombre d'heures d'histoire dans la classe 
en question 1) >> 

'foutes les conférences ont répondu affirmativement sur le principe énoncé 
dans la première partie de la question. 

En ce qui concerne la possibilité d'appliquer ce principe sans augmenter le 
nombre d'heures d'histoire en rhétorique, si les moyens proposés varient dans les 
différentes conférences quant à des détails d'ordre secondaire, ils se rattachent 
tous esssentiellement à l'un des suivants : 

f O Suppression de l'histoire de Belgique en cours spécial. L'élude de l'histoire 
nationale serait jointe aux parties correspondantes de l'histoire générale : on 
pourrait ainsi suppléer aux lacunes de l'une en accentuant les rencontres de 
l'autre, et la place que la Belgique a occupée dans Ia vie européenne n'en serail 
que mieux marquée. 

2° Suppression du premier cycle et répartition nouvelle du programme entre 
les sept classes de manière à ne laisser en rhétorique que l'histoire de Belgique 
ou l'histoire contemporaine. 

5° L'antiquité et le moyen âge formeraient le programme de la sixième el de 
la troisième; l'époque moderne el l'époque contemporaine jusqu'en f 8HS consti­ 
tueraient celui de la cinquième et de Ja seconde; à la quatrième et à la rhétorique 
seraient réservées la fin de l'histoire contemporaine et l'histoire de Belgique. 

4° Condenser fortement les premières périodes de l'histoire de Belgique el, 
dans les autres périodes, ramener à un minimum ce qui ne s'applique pas direc­ 
tement à l'histoire nationale. 

( i) Monîteur du 19 août Hl09. 
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5,, Raconter sobrement la première partie de l'histoire contemporaine, celle de 
1789 i, ·1848, dont l'intérêt disparaît pour nous, et u'attirer l'attcntlon de 
l'élève que sur les événements qui ont exercé une influence sur la période 
subséquente. 

6° Ne plus enseigner que les grandes périodes historiques; ne plus les étudier 
qu'au point de vue du développement tic la culture universelle. 

Première conférence trimestrielle de l'année scolaire 1909-1910 ( 1). 

Sujet à traiter. 

cc Ne conviendrait-il pas, pour l'enseignement de l'histoire naturelle, de reve 
nir ä l'étude simultanée de l'anatomie cl de la physiologie P Une année serait 
consacrée à la zoologie et une année à la botanique? Dans l'affirmative, par 
quelle branche faut-il commencer ? 

Trois conférences (Arlon, Mons, Tongres) estiment qu'il y a lieu de conser­ 
ver le statu quo. 

Les dix-sept autres conférences jugent, au contraire, à l'unanimité, qu'il y a 
un réel avantage, au point de vue pédagogique, à enseigner simultanément 
l'anatomie et lu physiologie. Quatre d'entre elles voudraient cependant voir 
conserver la distribution actuelle du travail, c'est-à-dire enseigner la zoologie 
pendant deux semestres d'hiver el la botanique pendant deux semestres d'été. 

En réponse à la question de savoir quelle branche il conviendrait d'enseigner, 
pendant toute la première année, sept conférences donnent leur préférence 
à la botanique, deux à la zoologie, et quatre ne se prononcent pas d'une 
façon formcJlc. 

La plupart des athénées ont émis Jes considérations suivantes : 
1. Dans un enseignement élémentaire, il est difficile, sinon impossible, de 

séparer l'élude de l'anatomie de la physiologie, car pour expliquer l'existence 
d'un organe, pour justifier des dénominations différentes données à des organes 
semblables en apparence, il faut à chaque instant faire intervenir la physiologie. 

~- L'élude uniquement anatomique des organes est aride et sèche, puisque, 
souvent, die doit se borner à des descriptions purement objectives ou à des termi­ 
nologi es fastidieuses. 

5. La méthode actuellement employée est antipédagogique, puisqu'elle 
s'adresse à Ja mémoire avant d'avoir fait appel à la raison. La curiosité de J'élève 
qui recherche à tout instant le rôle, l'utilité, le mécanisme des organes de Ia vie, 
ne peut être satisfaite, si l'on veut observer strictement le programme, qu'après 
une très longue allen te. 

(f) Moniteur du 2,i février HHO. 
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Deuxième cen [érence trimestrieüe de l'année scolaire 1909-1910 ( { ). 

Sujet à trailer. 

« Maintes fois on a reproché aux éludes de langues anciennes de ne pas pro­ 
duire les résultats que l'on serail en droit d'en attendre, vu le temps que leur 
consacre l'horaire. Cet échec relatif est dû en grande partie au manque d'unité 
dans les ellorts des différents professeurs qui enseignent ces _langues. 

» Comment pourrait-on assurer l'entente pédagogique de tous les professeurs 
de latin et ac grec d'un même établissement, et, par Ui, la continuité d'enseigne­ 
ment dans cou tes les classes de langues anciennes? » 

Beaucoup de rapporteurs ont profité de l'occasion qui leur était offerte pour 
disserter avec plus ou moins d'insistance sur les causes de Ja faiblesse relative 
des études grecques cl latines. 

Comme on pouvait s'y attendre, ils en découvrent bien d'autres cl de plus 
lointaines que le manque d'unité cl de continuité dans l'enseignement. par 
exemple, l'esprit du temps, la surcharge des programmes, etc. Ils se plaignent 
de Ia formation universitaire des professeurs, trop exclusivement scientifique 
ù leurs yeux, cl de la faiblesse en langue maternelle des élèves sortis de l'école 
primaire, abordant, sans préparation suffisante, l'élude des langues anciennes. 
L'enseignement du latin et du grec serait ainsi victime <les programmes et des 
méthodes en usage dans les écoles qui fournissent aux humanités leurs maitres 
et leurs élèves. 

Laissant là ces points cl d'autres qui ne louchent guère de plus près au sujet 
à traiter, on peul ranger sous les rubriques suivantes les éléments utilisables des 
rapports: 
f O Moyens directs de produire l'entente pédagogique entre les professeurs de 

langues anciennes, cl 2°, moyens d'y amener indirectement. 
1. Les moyens directs sont les réunions périodiques, trimestrielles ou men­ 

suelles, mais toujours libres entre collègues sous la présidence ou non du préfet 
des études. Toutes les conférences Jes préconisent avec une unanimité frappante. 
Les rapporteurs précisent Ic rôle de ces réunions. Elles pourraient coexister avec 
les conférences réglementaires, ou Lien les remplacer. Elles seraient appelées à 
fixer l'accord, indispensable au sein d'une même école, sur des points tels que 
les manuels de grammaire, les théories, les méthodes et la terminologie gram­ 
maticales, l'étude du vocabulaire et ses procédés. Enfin, elles fourniraient aux 
professeurs l'occasion de se renseigner réciproquement sur les aptitudes, les con­ 
naissances, les ignorances de leurs élèves, et de délibérer en commun sur toutes 
choses utiles aux éludes. 

JI s'est trouvé deux rapporteurs pour pousser celle idée encore plus avant. 
L'un voudrait <JUC les professeurs apprissent ù s'entendre sur la matière linguis­ 
tique de l'enseignement, en même temps cl plus encore que sur Ja méthode. Le 

(1) Aloniecur du 16 décembre HHO. 



gouvernement- faut-il dire ici que le projet en a déjà été agité? - « suggérerait, 
comme sujet de conférence, l'examen critique d'un <le ces ouvrages qui ont 
résumé et vulgarisé la science historique du langage. Quand les professeurs sau­ 
ront. que l'autorité désire qu'ils aient lu, étudié tels livres fondamentaux des 
ma itres de la science, ifs apprendront à les lire, ils les liront, ils s'y intéresseront, 
ils les méditeront». (Conférence de Verviers: sm· 8 votants, 5 oui sans restric­ 
tion; 4 oui, sous forme d'essai, J non.) L'autre rapporteur va jusqu'à rédiger 
un plan de règlement pour le cercle d'études philologiques cl pédagogiques qu'il 
rêve de voir naitre dans chaque athénée. Tout y est prévu: l'organisation d'une 
bibliothèque, le service des revues et des publications, l'ordre du jour des réu­ 
nions, cie. (Conférence de Tongres, absence de vote.) Et cc n'est pas la page la 
moins intéressante de cette vaste consultation, où se révèle partout le sincère 
désir des professeurs de voir leurs efforts mieux récompensés par l'effet. 
2. Les moyens indirects de produire le contact, l'accord pédagogique entre les 

professeurs de latin et de grec sont, pour la plupart, abandonnés à l'initiative 
gouvernementale. 

Une conférence (celle de Malines) propose à l'unanimité que le gouvernement 
mette entre les mains des professeurs un recueil des instructions officielles 
publiées, depuis une dizaine d'années, au sujet des méthodes cl des procédés 
d'enseignement. 
Toutes les conférences sont d'ailleurs unanimes à proclamer que certaines 

prescriptions du pouvoir central aideraient puissamment à l'entente des maîtres 
et à l'unification de l'étude des langues anciennes. 

Tout d'abord le pensum grammatical devrait être fixé définitivement pour 
chacune des classes des humanités. 

Déjà la 26 conférence de l'année scolaire 1907-UJOS, appelée à se prononcer 
sur cc point, concluait, à l'unanimité des ~O athénées, en faveur d'une délimi­ 
tation plus précise et plus détaillée du programme grammatical de chaque classe. 
Comme on l'avait vu cl affirmé dès cc moment, la continuité des éludes profi­ 
terait singulièrement d'une pareille mesure, sinon dans les méthodes, du moins 
- ce qui est essentiel - dans la matière it enseigner. 

On a renouvelé à cc propos tous les vœux émis dans cette consulation en 
faveur d'un même manuel théorique et pratique de grammaire (1), d'une même 
terminologie grammaticale, de formules invariables pour l'étude des règles, etc. 

Presque toutes les conférences insistent aussi sur la nécessité de l'étude métho­ 
dique cl suivie du vocabulaire dans les différentes classes, surtout dans celles 
qui préparent à la lecture des auteurs. Les rapporteurs constatent qu'en général 
les élèves sont moins arrêtés par les formes que par le sens <les mots. L'igno­ 
rance du vocabulaire produit les effets les plus funestes à l'efficacité des huma­ 
nités anciennes, en cc qu'elle empêche les jeunes gens de lire avec plaisir et 
profit Jes écrivains les plus intéressants de l'antiquité. 

(ij Plusieurs confèreuces se plaignent de l'absence en Bclgir111e ile lions manuels de cc genre. f,'11111~ 
(celle de Gand) désire que le gouvernement prorol(UC fa pulJlicatiou de séries d'cxerclces en harmoutc 
avec les gr:1111111:iîrcs adoptées; une autre (celle d'Ixelles) recommande l'emploi pour Ic latin lies 
manuels Crouzet. 
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L'adoption pour nne suite de classes - par exemple de 78 en ft-e ou 5e ou bien 
du cahier de vocabulaire tenu par l'élève luimôme, ou bien du lexique imprimé, 
fournirait, scion l'avis de la majorité, un moyen d'amener les professeurs à s'en­ 
tendre sur cc point important. 

* 
* * 

Dans quelques athénées (Alh, Chimay, Mons, Namur) on s'est demandé s'il 
ne vaudrait pas mieux confier les cours de grec à des spécialistes, ou bien diviser 
les huma ni Lés anciennes en trois cycles de classes à l'intérieur desquels les pro­ 
fesseurs suivraient leurs élèves. 

L'enseignement des spécialistes a rencontré cette objection grave que 1a con­ 
centration de l'enseignement pourrait souffrir de la nouvelle division du travail 
pédagogique; au contraire, l'enseignement par cycles sauvegarderait le principe 
de la concentration, tout en assurant l'application non moins indispensable du 
principe de la continuité des études. 

Mais il va sans dire qu'aucune des deux solutions ne répond à la question 
posée, qui portait sur l' entente pédagogique des professeurs. Elles fournissent 
plutôt unmoyen radical de s'en passer, et une dernière ressource pour ceux qui 
désespéraient de la voir s'établir. 

T1'0isièm~ conference trimestrielle de l'année scolaire 1909-1910 ( f ). 

Sujet à traiter. 

1re question. << Dans les classes inférieures, l'enseignement de la grammaire 
d'une langue éti angère ne sera-t-il qu' occasionnel, ou bien devra-t-il se donner 
d'une façon systématiquc ? » 
2e question. cc L'emploi de la langue maternelle de l'élève sera-t-il nécessaire 

dans cet enseignement et jusqu'à quel point? )) 
3e question. cc Jusque dans quelle classe Ia grammaire devra-t-elle s'en­ 

seiguer P >> 

4e question. << Déterminez la lâche grammaticale incombant à chaque classe 
pour chacune des langues germaniques? n 

Première question, - Dans les classes inférieures, l'enseignement de la 
grammaire d'une langue étrangère ne sera-t-il qu' occasionnel, ou bien dcvra-t-il 
se donner d'une façon systématique? 
- Dix-huit conférences sm· vingt estiment que l'enseignement de la gram­ 

maire doit être systématique dès Ja première année d'études; deux. celles de 
Mons et de Tournai, le préféreraient uniquement occasionnel en 7• pour Je na­ 
mand et en 6e po UI' l'allemand; dans toutes les autres classes il serait systéma­ 
tique; un seul professeur (Bruxelles) repousse tout enseignement de ce genre, 
incompatible, d'après lui, avec l'emploi de la méthode directe. 

(-1) Moniteur du 16 décembre HliO. 
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Bien entendu, presque toutes Jes conférences font ressortir que l'enseignement 
occasionnel ne doit pas être négligé; que, dans les toutes premières leçons, les 
règles grammaticales doivent être trouvées par voie intuitive et heuristique; que, 
d'ailleurs, Jors même qu'il procédera à l'édification de la grammaire systéma­ 
tique, le professeur devra asseoir l'induction à la base de son enseignement. 

Deuxième question. - L'emploi de la langue maternelle de l'élève sera-t-il 
nécessaire dans cet enseignement et jusqu'à quel point? 
- Dix-huit conférences pensent que la langue enseignée elle-même doit servir 

de véhicule à l'enseignement grammatical. Une conférence, celle de Tournai, 
se prononce pour l'emploi de la langue maternelle pendant Ja première année 
d'études pour le flamand et l'allemand, et pendant le premier trimestre pour 
l'anglais. Une autre (BruxelJes) voudrait réserver l'usage de Ja langue étrangère 
aux répétitions occasionnelles et à l'enseignement du pensum grammatical dans 
Jes classes supérieures. (9 volants oui contre un non.) 

A ces votes vient s'ajouter celui de deux professeurs d'un autre établissement 
(Mons) qui désireraient que dans la première période les phénomènes gramma­ 
ticaux fussent enseignés en langue maternelle, avec celte restriction toutefois que 
la terminologie serait donnée également dans la langue enseignée, et qu'occa­ 
sionnellement la règle déjà étudiée serail formulée dans ce même idiome. 

Le principe méthodologique général ainsi posé, il y a quasi unanimité, dans 
toutes les conférences, pour déclarer que l'emploi de la langue maternelle est 
souvent utile, parfois nécessaire dans les cas suivants : 

1 ° Pour l'interprétation des idées et termes abstraits (terminologie); 
2° Pour éviter les trop longues explications en langue étrangère et par suite 

une perte de temps précieux; 
5° Poul' résoudre certaines difficultés grammaticales; 
4° Pour faciliter à l'élève l'énoncé de la règle grammaticale que la méthode 

inductive lui a fait découvrir; enfin 
5° Comme moyen de contrôle pom· s'assurer que tous les élèves, même Jes 

médiocres, ont bien saisi Jes explications données. 
Troisième question. - Jusque dans quelle classe la grammaire devra-t-elle 

s'enseigner P 
- Il y a lieu de distinguer, pour chacune des langues germaniques, entre les 

deux sections et les deux régimes. 

1. - A. Néerlandais, première langue obligatofre, humanités anciennes 
et modernes. (Neuf conférences appelées à voter.) 

Jusqu'en 2e inclusivement : Chimay (N. R. En '26, on étudiera spécialement 
Ja partie idiomatique de Ja langue), Huy, 
Jusqu'en 5c inclusivement : Ixelles, Namur; 
Jusqu'en 4e inclusivement : Charleroy, Tournai; 
Jusqu'en !)c inclusivement: Bruxelles (1) (par 8 voix sur fO volants) et Mons. 

( 1) A Bruxelles, Ic vole est acquis p:ir 8 voix s111· 10 votants : un professenr émet un vote négatif', 
parce 1111'11 ne vc11L pas d'un ensclgnemcut systèmatique ; le second vote non, parce que le temps que 
celle conférence veut voir consacrer à ceue étude lui parait insuffisant. 
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La conférence d'Ath se borne à demander un enseignement syatématique 
dans les classes moyennes, et occasionnel, 1·épétitif dans les classes supérieures; 
quant aux langues dont l'élude débute en 4°, on en enseignera la grammaire d'une 
façon systématique pendant les trois premières années. 

D. Néerlandais, seconde langue, facultative (humanités anciennes) 
obligatoire (Immunités moderness. - (5 conférences.) 

a) Humanités anciennes : 
Dans toutes les classes : Verviers, Liégé: 
Jusqu'en 5e inclusivement ; Arlon. 

b) Humanités modernes : 
Dans toutes les classes : Verviers; 
Jusqu'en 5e inclusivement : Liége , 
Jusqu'en 4c inclusivement : Arlon. 

II. - A. Allemand, première langue obligatoire (humanités anciennes 
et mode1·nes). - (5 athénées.) 

Hans toutes les classes : V crviers. 
Jusqu'en 5e : Liége. 
Jusqu'en 4-c: Arlon . 

U. Allemand; deuxième langue, facultative (humanités anciennes), 
obligatoire (humanités modernes). -(17 athénées.) 

a) Humanités anciennes : 
Jusqu'en 2e inclusivement : Ath, Bruges, Chimay, Huy, Namur, Ostende; 
Jusqu'en 5e inclusivement: Anvers, Charleroy, Gand, Ixelles, Malhles, Mons, 

Tournai; 
Jusqu'en 4" exclusivement: Bruxelles (8 sur 10), Hasselt (1). 

b) Humanités modernes : 
Jusqu'en 2e inclusivement : Chimay, Huy; 
Jusqu'en 50: inclusivement: Anvers, Bruges, Charleroy, Gand, Ixelles; rnuum, 

Ostende, Tournai; 
Jusqu'en 40: inclusivement: Bruxelles, Hasselt, Malines, Mons (i) . 
Pour la conférence d'Ath, voir ce qui en a été dil plus haut. 

III. -Anglaù. - (20 conférences.) 

Dans toutes Ict- classes : Verviers. 
. Jusqu'en ~e inclusivement : Atb, Bruges, Chimay, Huy, Namur (par 2 voix 

sur 6 volants). 

(1) Les réunions professorales de Louvain et de Tongres, sans indiquer exactement la classe où 
l'e11~cig11c111c111 ::.) s1é111a1i11ue devrait cesser, déclarent «111c dans les classes supérieures il sera surtout 
occusiounel, cc 1111i n'exclut pas les révisions systèmauques. 
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Jusqu'en 5• inclusivement : Anvers, Arlon, Bruxelles (8 sur i0), Charleroy, 
Gand, Hasselt, Ixelles, Liégé, Malines, Mons (au I er trimestre seu lementl, Namur 
(4 voix sur 6), Ostende, Tournai. 

Quatrièmequesti<m. - Détermines la tâche grammaticale incombant à chaque 
classe pour chacune des langues germaniques. 

Par leur nature même, les réponses à cette question ne se prêtent pas à être 
condensées en vue de leur insertion au 11/oniteur. 

Première conférence trimestrielle de l'année scolaire 1910-1911 (f). 

Sujet à traiter. 

Dans l'enseignement d'une langue étrangère, l'emploi dr. la langue maternelle 
de l'élève est-il compatible avec l'usage de la méthode directe? 

Si oui, jusqu'à quel point : 
t O Dans les classes de débutants; 
2" Dans les classes moyennes; 
~1> Dans les classes supérieures? 

Le terme « langue étrangère » a été interprété comme s'appliquant : 
1 ° En pays flamand, aux langues française, allemande et anglaise; 
2° Dans la partie wallonne du pays, aux langues flamande, allemande el 

anulaise ~ ' 
par les conférences des athénées suivants : 
Anvers, Ath, Bruges, Charleroy, Chimay, Hasselt, Huy, Liégé, Malines, 

Mons, Namur, Tournai, Verviers. 
Dans les établissements d'Arlon, Bruxelles, Gand. Ixelles, Lou vain, Os lende 

el Tongres, Ic français n'a pas été considéré comme étant une langur. étrangère 
pour les élèves allemands et flamands, admis à fréquenter les cours de ces 
athénées. 

Cette remarque préliminaire faite, voici Jes réponses données par les différentes 
conférences : 

A la première partie de Ja question, oui, à l'unanimité de Lous les membres 
volants. Un seul professeur, appartenant à la conférence de Bruxelles, a émis un 
vote négatif, déclarant que « dans la méthode directe, il faut écarter le plus 
possible la langue maternelle », ce qui revient à dire, en somme, que l'emploi 
de celle-ci se concilie avec l'usage de la méthode en question. 

Dans les réponses aux questions ayant comme objet Ic c< quantum » de eet 
emploi, les opinions émises, sans être contradictoires, présentent cependant 
une assez grande divergence portant d'ailleurs da van lage sur la forme que sm· 
le fond. 

Nous allons tacher de les résumer brièvement. 

(i) Jlo11ileur du 5 avril ·JOH. 
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La langue maternelle sera employée: 
i O Dans les classes de débutants; 
a) A litre exceptionnel. pour faire comprendre Ic sens de termes abstruit«, 

ou même concrets, du moment <1ue les moyens d'intuition font défaut. Celte 
règle s'applique surtout à l'explication des textes. La conférence de Bruxelles a 
soin de faire ressortir que la traduction se bornera au mol inconnu et ne pourra, 
dans aucun cas, s'étendre à Loule la phrase; 

b) Dans l'enseignement de la grammaire, quand il s'agit de faire saisir par les 
élèves certaines diïlicultés. Quelques conférences estiment qu'en vue de gagner 
du temps, Ja langue maternelle devrait occuper une place prépondérante dans 
celte discipline. 

D'après d'autres conférences (Ostende, Gand, Louvain), le thème gramma­ 
tical, à dose modérée, trouvera sa place ici également; 

c) A titre de comparaison, afin d'appeler l'attention de l'élève sur les ressem­ 
blances ou les différences entre la langue maternelle et l'idiome étranger 
( expressions idiomatiques ). 
d) Comme moyen de contrôle : traduction rapide d'une phrase ou <l'un pas­ 

sage difficile ; 
e) Dans l'enseignement de la prononciation (conférences de Bruges et de 

JJJons). 

2° Dans les classes moyennes : 
L'emploi de la langue maternelle sera de plus en plus restreint et pourra se 

justifier dans des cas semblables à ceux qui sont énumérés plus haut sous les 
paragraphes a), c) et cl). 

Quant à l'enseignement systématique de la tâche grammaticale, les conférences 
professorales sont unanimes à préconiser ici l'usage régulier de la langue ensei­ 
gnée elle-même comme langue véhiculaire, ce qui cependant n'exclut nullement 
Je recours à l'idiome maternel de l'élève, chaque fois que la clarté de l'exposition 
l'exige. 

Ici encore, de l'avis de certaines réunions de professeurs (Mons, .dnoers, 
IJl alines), le thème pourra parfois constituer un excellent exercice grammatical. 

En ce qui concerne les traductions de la langue étrangère en langue mater­ 
nelle, les conférences ne les admettent qu'à titre d'exception el comme moyen de 
contrôle, et le rapporteur de la réunion des professeurs de langues de Hasselt 
fait remarquer que « la version enseigne plus la langue dans laquelle on traduit 
que celle qu'on traduit ». 

5• Dans les classes supérieure« : 
La part accordée à l'emploi de la langue habituelle de l'élève se bornera aux 

cas d'absolue nécessité. On peul les déterminer comme il suit : 
a). Lorsqu'il s'agit de faire saisir par l'élève une nuance délicate de Ia pensée 

d'un auteur (Tournai), car, « dans ces classes surtout, il convient d'éviter l'ap­ 
proximatif, le vague; il importe ... d'aller au fond des choses, en serrant les lexies 
de près pour en découvrir le sens intime » (Liége); 

b). Afin de faire mieux ressortir les tournures et expressions idiomatiques, les 
particularités typiques propres au génie de chaque langue (Gaud) ; 
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c). Pour préciser, après explication donnée dans la langue enseignée même, 
le sens d'une expression commerciale (Arlon, lluy), d'un terme technique ou peu 
usité (/invers), de certaines expressions con ventionnellcs et abstraites qui 
peuvent se présenter dans l'enseignement de l'histoire de la littérature (Ar/01,) ou 
d'une théorie artistique ou littéraire (Namm'). 

En résumé, les conférences professorales, tout en reconnaissant l'utilité et 
même la nécessité de l'emploi de la langue maternelle.sont d'accord pour assigner 
à celle-ci un rôle purement secondaire cl occasionnel; elle sera l'auxiliaire tolé­ 
rée à laquelle le professeur aura recours en cas de nécessité, qu'il s'agisse des 
classes inférieures, moyennes ou supérieures, de l'enseignement grammatical ou 
littéraire) ou simplement de la formation du vocabulaire des élèves. 

Deuxième conférence trimestrielle de l'année scolaire 1910-1911 (1). 

Sujet à traiter. 

cc Est-il opportun d'étendre aux établissements belges d'enseignement moyen 
l'application des réformes et des tolérances orthographiques qui ont fait l'objet 
de la circulaire (28 février 1901} de M. Leygues, ministre de l'instruction publi­ 
que et des beaux-arts de la Bépublique Française? Dans l'affirmative, convient-il 
d'en appliquer les dispositions à l'enseignement grammatical de la langue fran­ 
çaise dans tontes les classes des athénées, ou bien suffit-il d'en tenir compte aux 
examens d'admission eL de passage? " 

Afin de renseigner exactement Jes membres des conférences sur la portée de la 
réforme syntaxique française, telle que M. Ic ministre Leygues a voulu Ja réali­ 
ser, le gouvernement avait eu soin de communiquer à chacun d'eux une copie de 
l'arrêté ministériel français du 26 février 190-1 et de la « liste » y annexée en 
même temps que de Ja circulaire du 28 février f 90t, adressée aux recteurs 
d'Académie de France. 

L'arrêté du ~6 février stipule que, dans les examens ou concours dépendant 
du ministère de l'instruction publique, qu'ils comportent ou non des épreuves 
spéciales d'ortographe, il ne sera pas compté de fautes aux candidats pour avoir 
usé des tolérances admises. La circulaire du 28 février indique Ie caractère que 
doit prendre la réforme dans l'enseignement même. Elle insiste sur ce point 
qu'il ne s'agit nullement de supprimer certaines règles fondamentales de la syn­ 
taxe française. 

(c La réforme vise simplement à rendre plus clair et plus facile pom· les 
enfants et pou1· les étrangers l'enseignement élémentaire de la langue française 
en le débarrassant de complications inutiles. » 

La liste des tolérances orthographiques ne servira donc pas seulement de guide 
aux membres des commissions d'examens, mais elle apprendra exactement aux 

(1) Jloniteu1· du 24 novembre 1!JU. 
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instituteurs et aux professeurs de_ grammaire cc ce qu'il est; bon de garder dans 
les livres dont ils font usage, et ce qu'il faut en éliminer. ,, 

C'est même en vue de l'enseignement, de l'enseignement élémentaire, et non 
des examens, que la « liste » parait avoir été dressée à l'origine. Comment expli­ 
quer autrement les expressions suivantes qui se répètent à maints endroits : 
(( ... II est inutile de s'en occuper dans l'enseignement élémentaire et dans les 
exercices ... C'est une délicatesse de langage qu'on n'essaiera pas d'introduire 
dans les exercices élémentaires », etc. ? 

L'intention de M. Leygues paraît donc évidente de continuer à réserver l'étude 
de certaines difficultés grammaticales aux élèves plus avancés, et non, faut-il le 
dire, de supprimer l'enseignement de nuances indispensables de la langue, 
fussent-elles parfois subtiles. Cc serait, d'ailleurs, de bien maladroite démo­ 
cratie ! 

* 
* * 

La question soumise par le gouvernement aux délibérations du corps profes­ 
soral des athénées tendait à connaitre l'avis des professeurs sur l'opportunité 
actuelle de l'application, dans nos établissements secondaires, de toutes les 
tolérances orthographiques françaises, soit aux seuls examens, soit aux. cours de 
grammaire eux-mêmes. 

* 
* * 

Tout d'abord, il convient de dire que les conférences ont été d'accord sur la 
nécessité d'une simplification de l'orthographe française, encombrée de contra­ 
dictions déconcertantes et de subtilités sans intérêt; mais clics déplorent que 
M. Lcygues n'ait pas commencé la réforme par l'orthographe d'usage, dont l'illo­ 
gisme est autrement troublant. 

Les professeurs de nos athénées sont également unanimes à se déclarer adver­ 
saires de toute complication grammaticale. L'enseignement de la grammaire 
française en Belgique semble, au surplus, moins vétilleux, plus pratique qu'il ne 
l'est parfois dans les cours élémentaires en France, à en juger par les termes de 
la circulaire ministérielle. 

Quoi qu'il en soit, les rapporteurs condamnent définitivement tout le fatras 
des (c pièges orthographiques», et expriment le vœu de voir les commissions 
officielles d'examens se montrer de plus en plus larges pour les fautes d'ortho­ 
graphe cc qui ne dénotent pas un manque de jugement ou une ignorance des 
règles essentielles de la langue. >) 

* 
* * 

Quant aux l'épouses directes à la question du gouvernement, elles n'ont pas 
toujours, tant s'en faut, tenu compte de certains faits qui ont leur importance 
dans ce débat. La plupart des conférences se sont bornées à faire cc raisonne­ 
ment : « L'orthographe française est difficile, souvent inutilement difficiJe; elle 
est un casse-tête pour la plupart de nos élèves; Jes deux plus hautes autorités de 
France, en fait d'enseignement et de langage, accordent des simplifications sur 
certains points orthographiques, des tolérances dans des cas compliqués - dont 
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quelques-uns litigieux - ; Jes Belges auraient mauvaise gràcc à refuser celle 
c< aubaine "; donc il faut se hâter d'admettre en « bloc >) toutes les tolérances 
édictées; car nous ne sommes point du tout qualifiés pour discuter les décisions 
du Consei! sup1frieur de l'instruction publiqïu: et de l'Académie française! ... )) 

Il est vrai de dire qu'avant tout il importe de connaître l'intention de ces 
autorités. 

\' A s'en tenir aux documents officiels, a-t-on dil dans certaines conférences, la 
« liste ,, ne vise en somme que l'enseignement élémentaire; au surplus, la plu­ 
part des professeurs de I' enseignement secondaire français conti n ucnt de suivre les 
anciennes règles, tout en se montrant tolérants pour l'emploi de certaines formes 
admises par l'arrêté et considérées jadis comme étant défectueuses. Ils dis­ 
tinguent, en un mot, parmi les licences orthographiques'. celles qu'il est possible 
d'appliquer partout et celles dont l'école primaire seule doit bénéficier, à raison 
de l'ûge des élèves. Il ne peul donc pas être question de supprimer, à tous les 
degrés de l'enseignement du français, les règles dans l'application desquelles la 
" liste» autorise des tempéraments. Nous ne faisons pas l'usage français, nous 
Ic subissons. Tant que les écrivains de France, qui sont Ia seule vraie autorité 
en fait de langue, suivront la tradition, la plus grande réserve nous sera com­ 
mandée: c'est dans leurs œuvres que nos jeunes gens apprennent la langue fran­ 
çaise. Un certain nombre des tolérances indiquées peuvent, sans inconvénient, 
être admises dans l'enseignement primaire, Encore faut-il agir en cela avec 
prudence, pour éviter Ja confusion, l'anarchie ... » 

* 
* * 

Deux opinions extrêmes se sont donc fait jour, l'une agréant l'ensemble de la 
réforme dans l'enseignement moyen, pour les examens et les compositions en 
même temps que pour tous lm; cours de grammaire ( 14 conférences sur20 ont volé 
dans cc sens à une forte majorité : ,4nve,·s, Arton; Bruges, Bruxelles, Gand, 
Ixelles, Louvain, JJ/ali11es, Jlons, Namur, Ustende, Tongres, Tournai, Ver­ 
vie1·s); l'autre trouvant la réforme inopportune cl refusant de l'admettre, sous 
quelque forme que ce soit, dans l'enseignement moyen (c'est l'opinion qui a 
recueilli la majorité dans les conférences rl'dth, de C/wrle1·oy, de Chimay). 

La conférence de lluy adopte la réforme, dans les examens cl dans l'ensei­ 
gnement, mais recule l'élude des « règles à tolérances >> jusqu'à la classe supé­ 
rieure de grammaire. 

La conférence de Hasselt désirequ'on tienne compte de la c< liste>, dans toutes 
les épreuves d'examens. 

Enfin la conférence de Liéqe entérine plusieurs toléra nces el se refuse à 
accueillir les autres cc parce qu'elles vont à l'encontre des règles fondamentales ». 
La discussion, suivie de voles, des divers articles de la cc lis le » ne s'est pro duite 
qu'à liéyr.. Mais, dans un certain nombre de conferences, même dans celles qui 
ont fourni la pins forle majorité i1 l'iutroductiou tie la réfonnc, des membres iso­ 
lés 0111 fait Ic procès de certaines tolérances, tout en volant en faveur de l'en­ 
semble des prescriptions de l'arrêté français. 
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Troisième con{frmce trimestrielle de l'année scolaire 1910-1911 ( t). 

Sujet à trailer. 

Première question. - Quels sont les exercices les mieux appropriés à l'acqui- 
sition du vocabulaire d'une langue étrangère : 
f' Dans les classes de débutants; 
2° Dans les classes moyennes; 
5° Dans les classes supérieures. 

l. Dans les classes inférieures. 

Les conférences sont unanimes à déclarer que dans les classes inférieures, 
l'intuition doit se trouver à la hase de l'acquisition du vocabulaire. Les moyens 
préconisés à cel effet peuvent se ramener aux suivants : 

1° Les exercices oraux, sous forme de conversations ou dialogues entre pro­ 
fesseur et élèves, ou même entre élèves seuls; l'intuition directe - entourage de 
l'élève - ou l'intuition indirecte - tableaux et images - fourniront la matière 
de ces entretiens familiers. Des répétitions fréquentes seront nécessaires pour 
faire retenir les termes appris; 

2° Des lectures expliquées ou commentées par Ic professeur au moyen de la 
méthode socratique, lant au point de vue du fond que de la forme. Après chaque 
morceau, des interrogations sur le lexie serviront de mise au point pour savoir si 
la matière a été bien digérée par les élèves; 

3° Des exercices de reproduction des morceaux expliqués ; 
4° Des exercices de mémoire et de déclamation ayant surtout comme objet de 

petites poésies faciles et familières: des lectures en chœur (conffrences d'Anvers 
et de Has~elt) cl des chants (llasselt, Huy); 

5° De temps à autre, des exercices sur les synonymes el les contraires, surtout 
ces derniers. 

Plusieurs conférences (Anvers, Bruges, Gand, Liége, Ostende), insistent sur 
la nécessité de présenter les vocables dans leur cadre naturel, c'est-à-dire dans 
une proposition complète; clics préconisent même l'étude en quelque sorte 
systématique el concentrique du vocabulaire, en cc sens que les sujets de con­ 
versation cl de lecture seraient choisis de façon à reproduire plusieurs fois les 
mêmes termes dans des scènes différentes. 

Les réunions professorales d'Anvers, de Chimay et de Hasselt estiment que, 
dans ces classes, il ne foui pas négliger non plus Jes exercices de prononciation 
qui, outre qu'ils constituent un excellent moyen de faire retenir les mots, sont 
indispensables au début de l'étude d'une langue pour assouplir les organes et 
habituer l'élève à s'exprimer d'une façon correcte el élégante. 

Les travaux écrits et devoirs ü domicile doivent 'se rattacher étroitement à la 
partie orale du cours; ils serviront aux élèves à se remémorer les vocables déjà 
appris et pourront consister eu : 

(1) llonireur du f2 janvier 1912. 
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i O Des dictées (de récapitulation}, 
2° La reconstitution de morceaux vus, dans lesquels certains mots ont été 

supprimés (Huy). Cel exercice peul se faire également de vive voix en classe, le 
morceau étant écrit au tableau noir ; 

5° De petits devoirs de style (reproductions de lectures expliquées, par ques- 
tions et réponses d'abord, en texte suivi ensuite); 
li0 La transcription d'un texte appris par eœur {exercice à faire en classe); 
5° La formation de propositions avec des mols fournis par Je professeur; 
6° La formation de propositions dans lesquelles on remplace des mots 1•ar des 

synonymes, par des contraires, ou qui doivent être complétées par certains mots; 
7° Des thèmes à dose modérée (Hasselt, Ixelles, Ostende, Verviers). 
Notons enfin que la plupart des conférences estiment nécessaire la tenue par 

les élèves d'un cahier ou carnet de vocabulaire, dans lequel les mots seraient 
groupés soit, au début seulement, par ordre alphabétique (Louvain), soit par 
association d'idées, donc d'après le sens (Bruges, Huy, Liégé), ou l'étymologie 
(Liége, Louvain), soit d'après l'espèce grammaticale, noms, adjectifs, etc. 
(Malines, Verviers). 

Il. Dans les classes moyennes. 
Dans les classes moyennes, Ic livre de lecture formera le centre de l'ensei­ 

gnement linguistique; le vocabulaire s'étend, se complète ci devient plus abstrait. 
Parmi les exercices principaux destinés à l'alimenter, les conférences citent les 
suivants : 
{
0 L'explication approfondie des textes avec les exercices qui en découlent ; 

questions et réponses sur le contenu des morceaux pendant et après l'explication, 
l'analyse des idées, les résumés, les leçons de mémoire, de récitation et surtout 
de reproduction ; 

2° Des exercices systématiques et méthodiques sur le formation des mols : 
composition cl dérivation, étymologie. Ici encore le livre de lecture peut servir 
de point de départ; de temps à autre le professeur pourra choisir dans un mor­ 
ceau expliqué, les deux, trois vocables les plus prnpres à cc genre d'exercice et 
grouper autour d'eux les membres principaux de la famille qui leur doit la nais­ 
sance. Il va sans <lire que tous les mols ainsi trouvés devront être employés 
ensuite dans des exemples, des propositions, des expressions idiomatiques, etc. 
(Gand); 

3° La comparaison occasionnelle avec les mots des autres langues étudiées par 
les élèves (Liége); 
4° Des exercices sur les synonymes, Jes homonymes, les paronymes, les con­ 

traires. Dans ces classes, on ne 5C bornera plus à indiquer la signification princi­ 
pale du vocable; celui-ci sera envisagé sous tous ses aspects; sens propre el 
figuré, changements subis dans le cours du développement de la langue, significa­ 
tion spéciale ou « d'usage » dans certaines locutions idiomatiques, etc. (Anvers, 
Bruges). A noter que des membres de celle dernière conférence repoussent 
l'étude des homonymes et des paronymes comme pouvant être une source de 
confusion pour les élèves; 

!:>0 Des exercices libres s'adressant davantage à l'initiative personnelle -les 
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élèves : préparation du vocabulaire d'un texte ä étudier [Hasselt), lectures à domi­ 
cile suivies de comptes rendus oraux. Il est .entendu que toute la classe devra 
s'intéresser à ces travaux; -aidés cl guidés par leurs professeurs, les élèves seront 
amenés peu à peu à discuter la c1 eonférence » de leur condisciple (Louvain}, un 
exercice analogue consiste ù faire reproduire par les élèves un récit Ju ou raconté 
par le professeur (ArJon); 

6° L'enseignement systématique de la grammaire viendra renforcer el corn­ 
pléter les connaissances des élèves (Anvers~ Hasselt]. 

Une conférence (Arlon) préconise également la préparation en classe des 
devoirs de style comme moyen de fixer et d'enrichir le vocabulaire pratique des 
élèves; celles de Bruges et de Malines conseillent à cet effet la lecture de journaux 
rédigés en langue étrangère. 

Certains professeurs de Bruges el de Gand désireraient, afin de pouvoir étudier 
Ic vocabulaire d'une façon plus systématique, faire usage de manuels spéciaux. 

Les réunions professorales d' Alh, de Hasselt, de Liége, de Malines et de Mons 
signalent l'utilité des projections lumineuses au point de vue de l'emploi par les 
élèves des matériaux linguistiques dont ils disposent. Ajoutons aussi que presque 
toutes fes conférences ont soin de déclarer que., dans les classes moyennes, 
l'enseignement intuitif au moyen des planches, tableaux muraux, cartes, 
images, etc., n'est nullement proscrit; qu'au contraire, il constituera dans toutes 
les classes un auxiliaire précieux dans l'étude d'une langue étrangère. 

Comme conclusion, on fait remarquer que la plupart des exercices mentionnés 
ci-dessus peuvent être traités par écrit, soit en classe, soit de préférence à 
domicile. 

111. Dans les classes supérieures. 
Dans les classes moyennes, Ic vocabulaire, élémentaire d'abord, s'est accru et 

amplifié; appuyé sur une élude sérieuse de la grammaire, il a poussé une pointe 
dans les domaines les plus variés de la vie sociale, envisagée sous ses divers 
aspects matériels cl spirituels, mais Ic fond en est resté d'ordre éminemment 
pratique cl utilitaire. Dans les classes supérieures, sans perdre ce caractère de 
nécessité immédiate, il verra s'agrandir ses horizons; la vie intellectuelle, esthé­ 
tique, économique de la nation étrangère _va se révéler aux regards avides des 
élèves; la littérature, les arts, et, pour d'autres encore, l'industrie, Je commerce 
vont faire l'objet de leurs études. D'autre part, le vocabulaire déjà acquis doit 
gagner en profondeur; les différentes acceptions des mols seront étudiées de plus 
près; Ic génie propre de chaque langue sera scruté dans ses tournures, dans ses 
idiotismes, dans ses figures, dans tout ce qui la caractérise et la différencie des 
autres idiomes étudiés, 

Quels exercices conduiront Ic plus surement à ce but? 
Les conférences professorales mentionnent la plupart de ceux qui conviennent 

aux classes précédentes : 

l" L'cxplieation esthétique cl approfondie de morceaux choisis et de chefs­ 
d'œuvrc des diflérents genres littéraires. La méthode à employer s'inspirera 
toujours des mêmes principes didactiques qu'auparavant et visera en même 
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temps Ic développement de· l'intelligence et l'acquisition cl le perfectionnement 
du vocabulaire. 

Comme dans les classes moyennes, ces lectures expliquées seront la source 
d'une foule d'autres exercices, des résumés et des comptes rendus oraux et écrits, 
des analyses, des exercices de diction et de déclamation, des discussions impro­ 
visées sur des sujets littéraires ou artistiques (Hasselt, Mons); 

2e Plus encore que précédemment, le travail libre et personnel de l'élève sera 
mis à contribution : il rendra compte en classe de ses lectures privées, fera des 
conférences sur des sujets choisis librement ou indiqués par le professeur; l'emploi 
des projections lumineuses est encore tout indiqué ici pour étendre Je champ de 
l'observation et pour faciliter la tâche des jeunes conférenciers (Hasselt, Liége, 
Malines, 1\Ions); 

3° Plusieurs conférences préconisent également l'étude sommaire de l'histoire 
de la littérature. Il est entendu que celte étude s'appuycra sur la lecture d'extraits 
caractéristiques des principaux auteurs cités; d'autre part, l'explication des mor· 
ceaux du livre de lecture se fera il la lumière de courtes notices biographiques et 
littéraires qui seront de nature à« situer » l'œuvre el à la rendre plus intelligible 
et plus intéressante (Liége); 

4° La réunion professorale d'Arlon signale comme excellente la rédaction, de 
vive voix, de Jeures, notamment de lettres commerciales. 

A noter qu'à Malines on demande pour la section commerciale un manuel 
spécial pour l'étude systématique des termes relatifs au commerce; ce livre donne­ 
rait également une idée de la géographie économique du pays dont on étudie Ja 
langue; 

fjo De mème que dans les classes précédentes, l'explication d'auteurs peut 
parfois fournir l'occasion d'études détaillées sm· le vocabulaire au moyen d'exer­ 
cices d'étymologie - composition el dérivation, groupement par familles .de 
mols, - de synonyrnie, etc.; 

6'1 Enfin n'oublions pas d'ajouter que parmi les moyens intuitifs dont les pro­ 
fesseurs disposent dans Ioules les classes pour enrichir le vocabulaire pratique 
tic leurs élèves, les promenades et excursions sont spécialement recommandées 
par deux conférences (Ath et Hasselt). 

En foi l d'exercices écrits, le champ des opérations ne sera pas moins vaste que 
celui dont nous venons d'esquisser les grandes lignes, et afin qu'ils portent tous 
leurs fruits, les devoirs à domicile seront choisis de façon à constituer Je complé­ 
men t nécessaire du cours fuit en classe. Par voie de conséquence, les disserta­ 
tions seront préparées, non seulement au point de vue de l'invention, mais 
surtout en cc qui concerne le vocabulaire, le tout dans les limites imposées par 
le souci de l'originalité el de la sauvegarde de I'iuitiative personnelle des jeunes 
gens. 

D'autre part, la correction en classe <le ces exercices de composition permettra 
au professeur de combler les lacunes dans les connaissances linguistiques de ses 
élèves. 

Une attention toute spéciale sera consacrée à l'étude des expressions idioma- 
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tiques qui constituent le fond de toute langue et qui, au fur et à mesure qu'elles 
se rencontrent, soit dans les conversations, soit dans les textes, seront inscrites 
dans un cahier ad hoc, et feront l'objet de répétitions périodiques. 

Deuxième qutslion. - En vue de J'élude d'une langue moderne étrangère, 
quelles doivent être les qualités d'un bon livre de lecture : 

a) Dans les classes inférieures; 
b) Dans les classes supérieures? 

Voici les conclusions que les conférences ont formulées, en cc qui concerne le 
second point à l'ordre du jour : 

a) Au point de vue du fond ou de la matière, le livre de lecture dans les 
classes inférieures doit s'adapter à l'enseignement intuitif et concret et traiter 
les sujets de la vie familière aux enfants : la maison paternelle, l'école, l'homme, 
la nature, Ia ville et la campagne. Les morceaux devront être intéressants, 
instructifs, variés. 

Plusieurs conférences (Arlon, Bruxelles, Chimay, Louvain, Tongres, Tournai} 
voudraient y trouver également des lectures se rapportant à l'histoire, aux 
moeurs, aux coutumes, à Ja vie sociale, voire au commerce et à l'industrie 
(Louvain, Tongres) de la nation étrangère. 

Quant à Ja forme, les réunions des professeurs estiment que les genres des­ 
criptif et narratif, surtout le dernier, doivent prédominer. Les contes el récits, 
légendes, anecdotes, fables, petites poésies enfantines ou familières sont sûrs de 
plaire, puisqu'ils s'adressent à l'imagination, à la fantaisie des jeunes lecteurs; 
ils se prêtent bien, d'ailleurs, aux exercices oraux appropriés au degré d'avan­ 
cement de ces élèves. Quelques chants seront également les bienvenus (Liégé, 
.Namur). 

D'autre part, on fait remarquer que les descriptions ne devront être ni trop 
longues, ni trop détaillées, trop fouillées, de peur de dégénérer en nomencla­ 
tures sèches, arides, qui rebuteraient Jes élèves au lieu de leur inspirer le goût 
de la lecture et de l'élude. Non mulla, sed multum. Tous les professeurs sont du 
reste unanimes à demander que les morceaux dans ce premier cycle d'études 
soient courts, attrayants, récréatifs même. 
En outre, ces lectures devront être graduées au point de vue des difficultés 

lcxigraphiques et syntaxiques, de manière à initier les élèves d'une façon pratique 
et progressive au mécanisme de la phrase el à les rompre à la solution des 
difficultés grammaticales (Anvers, Chimay). 

Afin de rendre plus facile l'acquisition du vocabulaire, il est utile que les 
mols nouveaux soient imprimés en gros caractères (Chimay, Verviers), du 
moins au début . 

Presque toutes les conférences insistent sur la nécessité d'une illustration 
artistique, abondante et bien en rapport avec le texte et sur l'opportunité d'une 
exécution matérielle irréprochable. 

Plusieurs réunions émettent le vœu que Ic livre contienne des annotations et 
commentaires discrets (Hasselt, Liége, Tournai), et qu'un lexique le termine 
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(Chimay, Liége). Les morceaux seraient suivis d'on questionnaire et, s'il y a 
lieu, d'une liste d'idiotismes et tournures spéciales; le recueil lui-même se ter­ 
minerait par un relevé complet de toutes les expressions rencontrées (Chimay). 
Last, not least, notons que le côté éducatif et moral n'est pas perdu de vue. 

« La formation du cœur et du caractère n'est pas le privilège exclusif de J' ensei­ 
gnement de la langue maternelle; ce devoir primordial incombe également à 
l'élude des langues étrangères » (Anvers). De ceci résulte que non seulement 
tout mot, toute expression pouvant blesser le sentiment de la délicatesse ou de 
la pudeur doivent être bannis impitoyablement, mais aussi que les sujets traités 
auront de préférence une tendance morale et que le livre, dans son ensemble) 
constituera ce qu'on pourrait appeler c1 un cours de morale pratique » (Huy) et 
que tous les morceaux à tendance pessimiste devront être proscrits (Malines). 

b) Le livre de lecture destiné aux classes supérieures doit être une image aussi 
parfaite que possible de la vie sociale, économique, politique, littéraire el artis­ 
tique de la nation étrangère: le miroir fidèle de sa culture intellectuelle. Son 
but doit être de rendre possible <c la véritable mission del' enseignement, le déve­ 
loppement el le perfectionnement des facultés les plus nobles de l'esprit humain» 
(Anvers). 

Il faut donc donner : 
t O Pour les différents genres littéraires, des morceaux el extraits caractéris­ 

tiques des principaux auteurs de l'époque classique, mais surtout moderne et 
contemporaine. Ces écrivains seront autant que possible des hommes représen­ 
tatifs du génie de leur race; les morceaux choisis seront de préférence classés par 
période ou école littéraires. Ils seront accompagnés de notices biographiques et 
littéraires faisant connaitre les auteurs, el, s'il s'agit d'extraits, la place que 
ceux-ci occupent dans l'économie de l'œuvre dont ils sont tirés (Arlon, Bruges, 
Chimay, Huy, Liégé, Verviers). 

A titre de complément de celle partie du livre de lecture, plusieurs confé­ 
rences (Anvers, Bruxelles, Chimay, Huy, Malines, Verviers) voudraient y voir 
figurer, comme introduction, un aperçu de l'histoire de la littérature. 
2° Des lectures caractérisant le pays cl ses habitants, et se rapportant par 

conséquent à l'histoire, Ia géogra phie, l'industrie, le commerce, les mœurs, les 
coutumes: les institutions politiques et religieuses de Ia nation étrangère. Cette 
partie fournira aux élèves les « realia ))' la connaissance des choses du pays dont 
ils étudient la langue. Notons que la conférence de Malines désirerait y trouver 
également des études d'auteurs étrangers sur notre pays. Pour être complet, 
signalons que des professeurs de la conférence de Gand préféreraient voir con­ 
server à l'anthologie proprement dite, son caractère exclusivement littéraire et 
esthétique; pour l'élude des realia on se servirait d'un manuel spécial. 

De même que celui des classes inférieures, le livre de lecture destiné aux 
classes supérieures serait également illustré : portraits d'auteurs, reproduction 
de tableaux des grands maitres, de monuments, ete., le tout en rapport avec 
le texte. 

Les réunions professorales d'Arlon et de Hasselt émettent le vœu que les mor­ 
ceaux étudiés fournissent la matière de comparaisons avec les œuvrcs similaires 
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des autres littératures. principalement de la langue maternelle. Des indications 
sommaires, insérées dans Ie résumé de l'histoire de Ja littérature, ou données 
à l'occasion des notices biographiques, serviraient d'aide-mémoire aux élèves. 

Enfin, ce livre de lecture, de même que celui destiné aux classes inférieures, 
devra satisfaire aux exigences de la moralité Ia plus sévère. 

Première conférence trimestrielle de l'année scolau» 1911-1912 ( f ). 

Sujet à traiter. 

Prononciation des noms propres historiques cl géographiques, en particulier 
des noms néerlandais, allemands cl anglais. La part faite des noms qui ont plus 
d'une forme orthographique (Nymcgcn, Nimègue - München, Munich - 
London, Londres, Londen, etc.), ne conviendrait-il pas d'adopter pour les autres 
une prononciation uniforme dans nos cours de langues, d'histoire cl de géogra­ 
phie, en se rapprochant autant que possible de la prononciation du pays d'ori­ 
gine? Par exemple: ne convient-il pas de prononcer Wiglu comme ,v ait, Man 
comme Mann, etc. 

I. Cours de langues : 
a) Langue française. 
C'est l'usage qui, dans toutes les langues, règle la prononciation des mols 

étrangers comme des autres. Celle loi est générale, die s'applique non seulement 
aux noms propres et aux termes d'histoire et de géographie~ mais au vocabulaire 
des sciences, des arts, des sports, du commerce el de l'industrie. L'enseignement 
doit la suivre. 

Dans l'application, deux cas peuvent se présenter : 
i0 Aucun ,.sage n'est encore établi, le mol étant d'importation récente ou peu 

connu. Les conférences sont à peu près d'accord pour dire que, dans cette occur­ 
rence, on lui donnera autant que possible sa prononciation originelle; 

2° Le mot est définitivement entré dans la langue française avec une ortho­ 
graphe c& une prononciation dûment consacrées. lei nous n'avons qu'à nous 
incliner. Il n'y a aucune bonne raison pour nous de prononcer~ par exemple) 
Buenos-Ayres à l'espagnole, Magellan à la portugaise (Magalhaëns) ou Portici 
à l'italienne. D'ailleurs, où s'arrêter dans celle voie? 

Se faire comprendre et ne pas prêter au ridicule, ce sont là les raisons 
suprêmes qui nous imposent dans l'enseignement Ic respect de l'usage. Lorsque 
l'usage français varie d'une contrée á l'autre, ces mêmes rnisons doivent déter­ 
miner notre choix. Elles nous feront, par exemple, préférer l'usage du 1n ys où 
nous vivons, si celui-ci forme une province linguistique suffisamment étendue cl 
distincte pour justifier son indépendance ù cet égard. 

Ainsi en Belgique, l'usage en matière de JH'o11011ciatio11 tics noms de personnes 

(1) Moniteur <lts -17-1.8 mai 1!H2. 
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ou <le lieux belges, c'est nous qui le faisons; il ne convient pas que nous le pre­ 
nions ailleurs. En prononçant Anvers et non Anver, Van Dyck et non Van Dik, 
Huygens et non Ouijean, nous nous ferons comprendre chez nous, sans être 
exposés au reproche d'affectation. De même l'influence du milieu germanique 
nous a donné, pour la prononciation française de certains mots étrangers relatifs 
aux sciences, à l'industrie el au commerce, des facilités que n'ont pas les Fran­ 
çais. Nous pouvons, nous <levons user de ces facilités. La plupart des confé­ 
rences n'hésitent pas à reconnaître sur cc point la légitimité d'un usage belge et 
à réclamer son application dans l'enseignement du français en Belgique. 

b) Langues germaniques. 
Pour les professeurs de langues germaniques, la question semble résolue uni­ 

formément par les conférences, en cc qui concerne les noms d'origine allemande, 
anglaise et néerlandaise. 

Il est d'ailleurs logique et naturel que les professeurs citent les noms géogra­ 
phiques et historiques avec la prononciation du pays dont ils enseignent la 
langue. A cc point de vue il n'y a pas de désaccord. 

Il. Cours d'histoire et de géographie : 
a) En français. 
La plupart des conférences trouvent rationnel que les noms historiques et 

géographiques néerlandais, allemands et anglais qui n'ont pas de doublets en 
langue française soient prononcés comme dans leur pays d'origine. 
En réalité, les professeurs d'histoire et de géographie, dont le français est la 

langue maternelle, les prononcent souvent arbitrairement. Il arrive ainsi qu'un 
même mot prend une prononciation différente d'après les divers cours suivis par 
les mêmes élèves. 

Certains professeurs diront l'île de Wit, d'autres l'île de Wigt et d'autres 
encore, mieux inspirés ceux-là, l'île de Waït. Un tel manque d'unité provoque 
<les malentendus fâcheux. II y aurait donc avantage à rendre uniforme la pro­ 
nonciation de ces noms. Ilien-deplus facile si l'on se résout à les prononcer selon 
l'usage du pays d'origin . / 

Reste à savoir si ela est possible pour les professeurs de la région wallonne 
du pays. La pluy ·1 des conférences se prononçcnt dans le sens affirmatif. L'étude 
des langues étrangères se généralise dans notre pays comme dans les autres con­ 
trées de l'Europe occidentale. Bientôt on pourra dire que quiconque a fait des 
études supérieures, ou des humanités anciennes 'et modernes - et c'est le cas 
des professeurs en question - connaîtra suffisamment les langues germaniques 
pour prononcer les noms étrangers d'une façon à peu près exacte. 

b) En néerlandais. 
Ces mêmes considérations s'appliquent aux professeurs flamands d'histoire et 

de géographie qui enseignent dans leur langue, à cette différence près que les 
Flamands trouveront toujours moins de difficulté à bien prononcer les noms pro­ 
pres germaniques et qu'ils sont tenus à plus de rigueur sm ce point. 
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CLXIX- 
Séance en comité du 11 janvier 1909. 

La séance est ouverte à 2 heures, sous la présidence de M. Mansion. 
Sont présents : MM. Ic chevalier de Corswarem, Merten. Ncuberg, Oc Cenle­ 

neer, Collard, <le Bavay, Leman.rnembres ; Van Autryvc, secrétaire. 
M. Klornpers, directeur général de l'enseignement moyen et MM. les 

inspecteurs Alexandre, Ploumcn., Duqué, Crombez assistent à la séance. 
Le procès-verbal de Ja séance du f 9 décembre est lu et approuvé. 
}I. Je secrétaire fait connaître que M. le Ministre a désigné .MM. Mathieu~ préfet 

des études à l'athénée de Verviers, et Liégeois, professeur à l'athénée d'Ixelles, 
pour assister avec voix délibérative, aux séances du conseil, pendant les années 
scolaires 1908-1909 et 1909-f 9{ 0 en remplacement de .MM. Gérard, préfet des 
études de l'athénée de Liégé, et Straetmans, professeur à l'athénée d'Anvers. 

Oannn DU JOUll : 

Révision du catalogue des livres à donner en prix dans les établissements 
officiels d'enseignement moyen. 

Le Conseil décide de ne plus examiner les livres destinés à être donnés 
en prix aux élèves des sections préparatoires annexées aux écoles moyennes de 
ntiat. Les livres portés au catalogne arrêté par le Conseil de perfectionnement de 
l'enseignement primaire peuvent être utilisés à celle fin. 

Le Secrétaire, 
V AN AoTRYVE. 

Le l'1·ésùl ent, 
P. MANSION. 

CLXX· 
Séance en assemblée générale du 27 mars 1909. 

La séance est ou ver le à 2 heures, sous la présidence de M . .Me1·ten. 
Sont présents: MM. Neuberg , De Ceuleneer, Collard, de Bavay, membres; 

Van Autryvc, secrétaire. 
MM. Mansion, de Corswarem et Kurth sont empêchés. 
M. Klom pers, directeur général de l'enseignement moyen, MM. les inspec­ 

teurs Alexandre, Goemans, Ploumen, Duqué, Crornbez , MM. Gelders, préfet à 
Louvain, Preudhomme , professeur à Gand, Mathieu, préfet à Verviers et 
Liégeois, professeur à Ixelles, assistent à la séance. 

Le procès-verbal de la séance du 28 mai 1908 est lu et approuvé. 

ÛRDRE DU JOUR : 

Organisation du concours général de l'enseignement moyen, en !909. 
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M. Goemans expose les raisons pour lesquelles il propose de substituer en 
46 des humanités gréco-latines à la version I grecque, un thème grec sans dic­ 
tionnaire : stimuler le zèle des professeurs et faciliter aux élèves la lecture des 
auteurs dans les classes suivantes. 

M. de Bavay demande si les élèves de .(e possèdent un vocabulaire suffisant 
pour faire un thème grec, sans dictionnaire. 

M. Goemans répond que le thème aurait pour hase lachrestomathie en usage 
en ;'.$is et en 4e et que les élèves doivent être à même de faire un thème dont tous 
les mols seraient puisés dans cet ouvrage. 

M. Collard estime que le thème n'a plus l'importance qu'il avait autrefois 
et ne poursuit pas le même hut. D'autre part, dit-il, les élèves en 4e ne sont pas 
suffisamment préparés pour faire un thème grec sans dictionnaire. On attein­ 
drait le but qu'on poursuit en ajoutant à la version un questionnaire lexicogra­ 
phique et un exercice d'analyse qui prouverait que les élèves connaissent la 
grammaire. 

MM. Mathieu et Preudhomme partagent la manière de voir de l'inspection. 
M. Collard fait remarquer qu'il y a plus d'une chrestomathie employée dans 

les divers établissements concurrents et qu'on ne saurait donner, dès lors, un 
thème dont tous les mots seraient pris dans une seule chrestomathie. 

M. Goemans répond que ce n'est pas là une difficulté et qu'il utiliserait les 
deux ouvrages employés. 

M. De Ceuleneer serait partisan du changement à condition qu'on autorisât 
l'emploi du dictionnaire. 

M. Goemans consent à ajourner sa proposition jusqu'à l'année prochaine, 
mais demande que le Conseil se prononce, en cette séance, sur la question de 
principe. 

Le Conseil émet un avis favorable. 
M. De Ceuleneer demande que cette année, la seconde et Ja troisième langue 

soient déclarées matières obligatoires du concours, afin de constater si les résul­ 
tats sur l'ensemble seraient aussi mauvais que ceux du. concours général 
de J.908. 

M. Duqué. - Une des causes des mauvais résultats du concours en langues 
modernes est l'incertitude où sont les professeurs si la branche qu'ils enseignent 
fera partie des matières du concours. 

M. Alexandre est d'avis que lorsqu'une classe est appelée à concourir sur une 
matière, toute la classe concoure en cette matière et non pas seulement une 
section. 

Le Conseil remet la" solution de la question à l'année prochaine. 
M. Merten donne lecture de la note ci-annexée, relative au concours en his­ 

toire et en géographie en { Ye des humanités modernes. 
Le Conseil approuve le changement proposé par M. Crombez au concours des 

écoles moyennes pour filles : substituer au D de l'article 5, les mots (< la tenue 
des livres )> aux mots c< sciences commerciales >>. 

La séance est levée à 5 heures. 

Le Secrétaire, 
VAN AuTllYVE. 

Le Président, 
P. MANSION. 
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ÀNNEXE AU PUOCl~S-VEIIBAL DEL.\ SÉANCR DU 27 ~IAllS f 909. 

Concours général en rhétorique des humanités modernes. 

Sous le régime actuel; torque la ire scientifique et la ire commerciale con­ 
courent en histoire et géographie, il n'y a pas de classement séparé : les concur­ 
rents des deux sections figurent dans une seule liste de résultats, même pour 
l'obtention du prix d'honneur. 

Or, les situations et par conséquent les chances ne sont pas égales : t O la 
1•e scientifique va de droit chaque année au concours pour l'histoire et la géo­ 
graphie; la { re commerciale n'y est appelée que si cette branche a été favorisée 
par le sort. 2° (et ceci est plus décisif) la Fe commerciale a, à son programme 
des cours, en plus que lat re scientifique, un cours très développé de géographie 
économique de la Belgique donné par le professeur de sciences commerciales, 
ce qui place les élèves de cette section dans une situation privilégiée à l'égard 
des élèves de f re scientifique au concours en histoire et géographie. 
li semblerait donc équitable, lorsque la ire commerciale est appelée à concou­ 

rir en histoire et géographie, de ne point confondre ses résultats et ceux de la 
! re scientifique, tout au moins de faire un classement séparé quant au prix 
d'honneur. Cette règle aurait au moins autant de raison d'être que la solution 
admise l'an dernier d'accorder un prix d'honneur particulier aux élèves qui ont 
rédigé lem· concours en flamand (copies, à l'examen écrit, et l'épouses, à 
l'épreuve orale, étant appréciées par les mêmes examinateurs). 

On peut encore faire remarquer qu'au palmarès des athénées - et je crois bien 
que c'est général et de règle - les prix et autres récompenses sont décernés 
séparément pour toutes les branches en scientifique et commerciale. 

••• 
CLXXI 

Séance en comité du 14 juin 1909. 

La séance est ouverte à deux heures, sous la présidence de M, Mansion. 
Sont présents: MM. Merten, Neubcrg, Kurth, De Ceuleneer, Collard, Braun, 

Leman, de Bavay, membres; Van Autryve, secrétaire. 
M. Klompcrs, directeur général de l'enseignement moyen et MM. Jes inspec­ 

teurs Alexandre. Goernans, Ploumen, Duqué, Crombez et Montfort assistent à 
la séance. 

Le procès-verbal de la séance du 27 mars est lu et approuvé. 
M. Ic Président annonce au Conseil Ic décès de M. Je Chevalier de Corswaren 

et fait l'éloge de l'honorable membre. Le Conseil décide d'envoyer une lettre de 
condoléance à Mme de Corswarem. 

M. l'inspecteur Montfort justifie les changements qu'il propose d'introduire : 
j O Dans I' arrêté du 2ü février -1!)03, organique des examens de professeur de 

dessin. Le Conseil se rallie à la proposition de l'inspection, sous la réserve que 
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les personnes qui auront subi Ja première épreuve avant le f ~ octobre {909, 
soient admises à l'examen final, par mesure transitoire. 
2° Dans l'arrêté du t 2 septembre 1897, qui a porté de deux à trois le nombre 

d'heures attribué à l'enseignement du dessin dans les écoles moyennes de gar­ 
çons. Conformément à la proposition de l'inspection, le Conseil réduit Ic nombre 
d'heures de leçons à deux. 

5° Enfin, sur la proposition de l'inspection, le Conseil décide qu'il y a lieu 
d'ajouter, à litre obligatoire, une heure de cours de dessin par semaine au 
programme des sections commerciales annexées aux écoles moyennes de 
l'Etat. 

Les pièces relatives à cet objet de l'ordre du jour sont annexées au pré­ 
sent procès-verbal. 

M. le Secrétaire donne lecture d'une lettre de la Société pour le progrès 
des éludes philologiques et historiques concernant la réforme de l'enseignement 
du latin dans l'enseignement moyen. Le Conseil demande t(UC le question fasse 
tout d'abord l'objet d'une conférence professorale dans les athénées royaux. 

Le Secrétaire, 
V AN AoTRYVB. 

Le Président, 
MANSION. 

ANNRXES AU PUOGÈS·V:ERBAI. DE U SÉANCE DU 14 JUIN 1909. 

Bruxelles, le 50 mors 1909. 
.MESSIEURS, 

L'arrêté ministériel du 12 septembre 1897 a porté de deux 'à trois le 
nombre d'heures attribué par semaine à l'enseignement du dessin dans 
chacune des classes de la section moyenne des écoles moyennes de l'Etat, 
pour garçons. L'inspection compétente estime que cette augmentation du 
nombre d'heures, qui a établi une inégalité entre la situation des professeurs 
de dessin dans les écoles moyennes pour garçons et celle des mêmes profes­ 
seurs dans les écoles moyennes pour filles, ne se justifie pas pour un 
cours d'importance secondaire. 

L'inspection propose, en conséquence, de réduire à deux par semaine Ic 
nombre d'heures attribué à l'enseignement du dessin dans les écoles 
moyennes pour garçons. Celle réduction permettrait de disposer, dans 
chaque classe, d'une heure de plus, au profit de cours plus importants· et 
aussi, d'éviter la réunion de plusieurs classes pendant une même leçon de 
dessin. 
Je prie Ic Conseil de pcrfectiouneruent de vouloir hicn me donner son 

a vis sur celte proposition. 
Le /flinist1·e, 

8°D DESCAMPS. 
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Bruxelles, le 18 mai 1909. 

~hssrnuns, 

L'inspection compétente estime qu'il y aurait lieu de modifier l'arrêté du 
26 février 1903, organique des examens de professeur de dessin dans les 
établissements d'instruction moyenne, en exigeant des récipiendaires la 
possession du diplôme de régent ou régente ou <le celui d'instituteur ou 
d'institutrice. 

Cette disposition qui figure, d'ailleurs, dans le règlement des examens de 
professeur de gymnastique, écarterait : 1° les récipiendaires trop jeunes; 
2° les artistes purs n'ayant aucune éducation pédagogique; 5° les jeunes filles 
venant d'écoles professionnelles, qui se disposent à y entrer comme profes­ 
seurs et qui devraient subir les examens institués par le Ministère de l'in­ 
dustrie et du Travail. 

La conséquence immédiate de cette mesure serait : 
1° De n'accorder le diplôme qu'à des professeurs complètement préparés; 

2° de diminuer de moitié la période et, par conséquent, les frais des 
examens. 
Je vous saurais gré, Messieurs, de vouloir bien me foire connaître votre 

avis au sujet de cette proposition. 
Le /Jliuù;tre, 

ll00 D HSC A 1'1PS. 
··--- ........••• ......,__. 

CLXXII- 

Séance en comité du 23 octobre 1909. 

La séance est ouverte à deux heures, sous la présidence M. Mansion. 
Sont présents : MM. Merten, Neuberg, Kurth, De Cculenccr, Collard, 

de Bavay et Leman, membrcs , Van Autryvc, secrétaire. 
Assistent à la séance : 1\1. Klompcrs, directeur général de l'enseignement 

moyen et ~IM. les inspecteurs Plonmen , Duqué, Crombez et llabets. 
M. l'inspecteur général Goemans s'excuse de ne pouvoir assister à la séance. 

Le procès-verbal de Ia séance du 22 juin est lu et approuvé. 
M. le Secrétaire donne lecture de diverses communications faites au 

Conseil par M. Ic Ministre : 
1° Nomination de M. Goemans aux fonctions d'inspecteur général; 
2° Nomination de MM. Duqué el Hahels aux fonctions d'inspecteurs de 

I'enseiguernent moyeu; 
5° Désignation de MM. Terfve, préfet des éludes de l'athénée royal de 

Charleroi, el Van den Dacie, professeur de langues germaniques à l'athénée 
royal de Mous, pour assister, avec voix consultative, aux séances du Conseil, 
pendant les années scolaires Hl09-HH O et HH O-t!H 1, en remplacement <le 
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MM. Gelders, préfet des études de l'athénée royal de Louvain, et Preudhomme, 
professeur à l'athénée royal de Gand, dont le mandat est expiré. 

ÛRDIIE DU JOUR : 

Le Conseil émet un avis favorable sur les demandes de dispense du 
diplôme légal, introduites en faveur de deux professeurs de sciences com­ 
merciales, porteurs du diplôme de licencié du degré supérieur en sciences 
commerciales. 

Le Conseil demande qu'a l'avenir, les chaires de sciences commerciales 
dans les athénées royaux soient données de préférence aux docteurs en 
sciences commerciales. 

Le Secretaire, 
FnANS VAN AuTRYVE. 

Le Président, 
p. MANSION. 

CLXXIII 

Séance en comité du 13 novembre 1909. 

La séance est ouverte à deux heures, sous la présidence de M. Mansion. 
Sont présents : MM. Merten, Neuberg, Kurth, De Ceuleneer, Braun, de 

Bavay, Leman 1 membres ; Van Autryve, secrétaire. 
M. Collard s'excuse de ne pouvoir assiste!' à la séance de ce jour. 
Assistent à la séance : M. Klornpers, directeur général de l'enseignement 

moyen, MM. Goemans, inspecteur général, Pleumen, Duqué, Crombez et 
Hahcts, inspecteurs. 

Le procès-verbal du 25 octobre i909 est lu et approuvé. 
M. le Secrétaire donne lecture d'une dépêche en date du -17 octobre, par 

laquelle M. le Ministre communique au Conseil le libellé de la question de la 
réforme de la prononciation du latin à soumett.re aux conférences profes­ 
sorales dans les athénées royaux. 

M. l'inspecteur général, en transmettant Ic texte de la question à M. le 
Ministre, fait remarquer que la Société pour le progrès des études philolo­ 
giques et historiques qui avait saisi le Gouvernement de cet objet, s'est 
ravisée dans une séance ultérieure et a regretté la requête dont il a été 
donné connaissance au Conseil, en séance du t.f. juin. 

Le Conseil décide de surseoir à l' examen de cette question et passe à 
l'ordre du jour. 

Le Secrétaire, 
FttANS V AN AUTRYVE. 

Le Président, 
P. MANSION. 
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CLXXIV 
Séance en assemblée générale du 19 mars 19!0. 

La séance est ouverte à deux heures, sous la présidence de M. Mansion. 
Sont présents : MM. Merten, Neuberg, De Ceuleneer, Collard, Braun, de 

Bavay, membres; Van Autryvc, secrétaire; MM. Kurth et Leman s'excusent 
de ne pouvoir assister à la séance de ce jour. 

Assistent à la séance : M. Klompers, directeur général de l'enseignement 
moyen; MM. Goemans, inspecteur général, Ploumen, Duqué, Habets et 
Crombez, inspecteurs, .Mathieu, préfet des éludes de l'athénée royal de Ver­ 
viers; Liégeois, professeur à l'athénée royal d'Ixelles , Terf ve, préfet à 
l'athénée royal de Charleroi et Vanden Daele, professeur à l'athénée royal de 
Mons. 

Le procès-verbal de la séance du 27 mars i 909 est ln et approuvé. 

ÛRDRE DU JOUR : 

Orgirnisation du concours général de l'enseignement moyen, en 19{0: 

M. De Cculeueer. - Le jury d'histoire et de géographie demande, depuis 
des années, que l'on pose aux élèves concurrents un plus petit nombre de 
questions ou des questions qui exigent moins de développement, pour leur 
permettre de mieux soigner leur travail. 

D'autre part, dit-il, le texte de la version grecque, en rhétorique était 
trop difficile à traduire, au dernier concours général. 

M. Goemans. - Cette version n'était pas d'une difficulté exagérée et le 
vocabulaire qui l'accompagnait était suffisant. 

M. l'Inspecteur général expose les modifications qne l'inspection propose 
d'introduire dans l'arrêté organique du concours général. 

La première, dit-il, n'est qu'une modification de forme; la deuxième con­ 
cerne les tirages au sort. L'Inspection a cherché à en diminuer le nombre, de 
façon que le professeur se présente au concours avec tous ses élèves, et à ne 
pas sectionner les branches, afin de pouvoir constater plus exactement la 
force 'des élèves. La troisième modification porte sur les matières même du 
concours, par exemple, en 4a grecque-latine, on substitue le thème grec, 
sans dictionnaire, à la version grecque. 

M. Ploumen. - Il y a une légère erreur dans le projet d'arrêté. En 4' des 
humanités anciennes, le 2° des sections réunies doit être placé en regard du 
5° de la section grecque-latine, sous la rubrique section latine. 

M . .Mansion se plaint de ce qu'on a diminué l'importance des mathéma­ 
tiques dans les sections de la rhétorique des humanités anciennes. C'est en 
cette classe que se produisent les changements d'orientation, de direction 
des études. Tel élève qui se destinait an droit, veut faire des études de génie. 
M. Mansion ne saurait apprnuver une modification qui diminue l'importance 
des mathématiques dont la connaissance est si utile, si nécessaire. 
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M. Ploumen. - J'ai proposé la modification pour donner pins d'imper­ 
tance aux sciences naturelles et je ne pense p~s avoir nui aux mathérna­ 
tiq ues. 

M. Neuberg opine dans le même sens. 
M. ~lansion. - Les élèves retrouvent l'enseignement des sciences natu­ 

relles i, l'université et peuvent l'y développer, alors qu'il n'en est pas de 
même pour les mathématiques. Les professeurs d'université déplorent tous 
l'insuffisance des connaissances en mathématiques des élèves qui suivent les 
cours de sciences nat urelles. 

.J'adopte Ic changement proposé, à titre d'essai, pour u11 an. 
Le projet d'arrêté est adopté. 
La séance est levée à trois heures. 

L,1 Secrétaire 1 
VAN Aunrn-E. 

Le Président, 
P. MANSION, 

••• 
CLXXV- 

Séance en comité du 19 mars 1910. 

La séance est ouverte à 5 heures. 
Sont présents : MM. Mansion, président, Mertcn , Neubcrg, De Ceulencer, 

Collard, Braun cl. de Bavay, membres, van Autryvc, secrétaire. 
Assistent à la séance, M. Klom pers: directeur génér.il de l'enseignement 

moyen, M. Gocmans, inspecteur général et M.M. les inspecteurs Plournen , 
Duqué, Babels cl Crombez. 

Le procès-verbal de la séance du 15 novembre f 909 est Ju et approuvé. 

ÛRDIŒ nu JOUR : 

Conférences professorales dans les athénées royaux : 
M. le Minit.trc demande au Conseil, par dépêche du 25 janvier, de vouloir 

bien donner son avis sur chacune des quinze questions jointes au procès­ 
verhul, que l'Inspection de l'enseignement moyen propose de pose!· aux con­ 
férences professorales dans les athénées royaux, 

Le Conseil adopte les questions 2, 51 4, !:>J 6 qui, réunie à la question 8, 
fera l'objet de la 3me conférence, 7, 9 qui fera l'objet de Ja 2rne conférence en 
t 9 JO; H 1 14, qui sera jointe à la question H> et modifiée comme il suit : 
c< Ajouter in fini~ au 1er§ : N'y a-t-il pas lieu de faire certaines suppres­ 
sions? » 

Rédigez Ic§ final comme ci-dessous : 
<< Dans l'uflirmati ve, dites quelle répartition cl quelles suppressions vous 

proposez, cl justifiez votre réponse >>. 

Le Sccrétou-«, 
V AN Aurnvvs. 

Le Présuleiü, 
MA.NSION. 
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ANXEXB AU l'ROCf:s-,·E1rn.\L DE u. SÉANCE 1)0 19 "ARS 1910. 

A /llesf;iem·s les Président el llemhres du Conseil de perfectionnement 
de l'enseignement moyen. 

Bruxelles, le 25 janvier i!HO. 

MESSIEURS, 

Je vous saurais gré de vouloir bien me donner votre avis sur chacune des 
quinze questions ci-jointes, que l'Inspection de l'enseignement moyen pro­ 
pose de poser lors des prochaines conférences professorales dans les athénées 
rovaux • ., 

Le /Jlînistre, 
Baron DBscM1Ps. 

Conférences p1·0/èsso,·ale& dans les athénées ro_yau~:. 

I. - Quels sont les moyens de réaliser les vœux suivants exprimés dans 
la 2"'e conférence professorale de l'année scolaire 1.90'1-i 908 ? 
a) Les professeurs Je langues, anciennes et modernes, devraient s'en­ 

tendre sur l'adoption d'une même terminologie grammaticale et d'une même 
méthode d'analyse logique. 

b) Dans les différentes classes d'un même athénée, les règles grammati­ 
cales d'une langue devraient toujours se présenter sous les mêmes formules. 
(1Jloniteur du ~n septembre 1908, p. ~44:5). 
ll. - Prononciation des noms propres historiques et géographiques, en 

particulier des noms néerlandais, allemands et anglais. 
La part faite des noms qui ont plus d'une forme orthographique (Nijmegen, 

Nimègue; .Mii.nchen, Munich; London, Londres, Londen, etc.), ne convien­ 
drait-il pas d'adopter pour les autres une prononciation uniforme dans nos 
cours de langues, d'histoire et de géographie, en se rapprochant autant que 
possible de la prononciation du pays d'origine? Par exemple, ne convient-il 
pas de prononcer IYight comme waït', IJ/an comme mmm', etc. ? 
III. - Quelle est la part exacte qui revient, dans nos humanités, aux 

préoccupations esthétiques à côté de l'enseignement littéraire formateur tout 
à la fois du jugement, de la conscience el du goût? 

GoEMANS. 

IV. - Quels sont les moyens à employer dans l'enseignement de 1~ pro­ 
nonciation d'une langue étrangère? 

La représentation phonétique des sons peut-elle rendre des services au 
point de vue de l'acquisition d'une bonne prononciation ? 

Dans l'affirmative, quand et comment faut-il en faire usage? 
N'y a-t-il pas certaines précautions à prendre pour que son emploi ne nuise 

pas à l'enseignement <le l'orthographe usuelle? 
V. - Quels sont, dam l'élude d'une langue moderne, les avantages et, 
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éventuellement. les désavantages: 1°de la lecture et de la récitation en ehœur , 
2° du chant? 

Dans quelles classes et à quelles conditions le professeur pourra-t-iluserde 
ces procédés d'enseignement ? 

VI. - Quels sont les exercices les mieux appropriés à l'acquisition du 
vocabulaire d'une langue étrangère : 

1 ° Dans les classes de débutants ; 
2° Dans les classes moyennes ; 
5° Dans les classes supérieures? 
VII. - Quels sont les moyens à employer pour exercer les élèves à écrire 

une langue étrangère ? 
Quel genre de compositions conviendra le mieux pour chaque classe? 
Dans le même ordre d'idées, y aurait-il avantage pour nos élèves, et 

serait-il possible d'introduire dans nos établissements d'instruction moyenne 
la pratique de la correspondance internationale? 

VIII. - En vue de l'étude d'une langue étrangère, quelles doivent être les 
qualités d'un bon livre de lecture ; a) pour les classes inférieures, b) pour 
les classes supérieures? 

IX. - Dans l'enseignement d'une langur étrangère, l'emploi de la langue 
maternelle de l'élève est-il compatible avec l'usage de la méthode directe? 

Si oui, jusqu'à quel point : 
t O Dans les classes de débutants; 
2° Dans les classes moyennes ; 
5° Dans les classes supérieures ? 
X. - Serait-il utile de donner aux élèves des notions de mythologie ger­ 

manique? 
Dans quelles classes cette matière pourrait-elle être portée au programme? 
XI. - De quelle façon et dans quelle mesure le professeur d'une langue 

étrangère peut et doit-il contribuer à l'œuvre de l'éducation de ses 
élèves? 

DuQoÉ. 

XII. - Établissez les principes qui doivent servir de base à toute séance. 
de projections lumineuses poul' que les élèves puissent en retirer un réel 
profit. 

XIII. - Établissez d'une manière raisonnée les principes qui doivent 
guider chaque professeur dans Ic choix des lectures à conseiller à ses 
élèves. 

ALEXANDRI!. 

XIV. ~ Ne conviendrait-il pas de faire entre les trois classes supérieures 
de la section scientifique une autre répartition des matières qui figurent 
actuellement à leur programme de mathématiques? 

Dans l'affirmative, dites quelle répartition vous prnposez, et justifiez votre 
réponse. 
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XV. ~ Ne serait-il pas utile de donner, en géométrie élémentaire, quel­ 
ques notions sur les couiques ? 

Dans quelle classe faudrait-il introduire ces notions? 
PLOOMEN. 

CLXXVI 

Séance en comité du 10 décembre 1910. 

La séance est ouverte à 2 heures n minutes, sous la présidence de M. Man­ 
sion. 

Sont présents : MM. Merten., Neuberg, Collard, De Ceuleneer, de Bavay, 
général Leman, Kleyntjens, membres, Woeste, secrétaire. 

M. Braun est empêché. 
Assistent à la séance : MM. Van Overbergh, secrétaire général; Klom pers, 

directeur général de l'administration de l'enseignement moyen; Goemans, 
inspecteur général; Crombez, Duqué, Habets et Ploumen, inspecteurs de 
l'enseignement moyen. 

ÛRDRE DU JOUR 

1 ° Lecture de la correspondance adressée au Conseil. 

M. le secrétaire donne communication de cinq dépêches de M. le Ministre 
des Sciences et des Arts. 

La première, du 3 novembre, notifie un arrêté royal du t 7 octobre i9l0 
nommant M. Van Overbergh, directeur général de l'enseignement supérieur, 
des sciences et des lettres, aux fonctions de secrétaire général du Ministère 
des Sciences et des Arts. Cette nomination comporte le droit d'assister, avec 
voix consultative, aux séances du Conseil. 

La deuxième, du 19 novembre, notifie deux arrêtés royaux : l'un du 
50 juin 19:10 acceptant la démission offerte par M. Van Autryve des fonc­ 
tions de secrétaire du Conseil; l'autre, du i J novembre 191.0, nommant en 
son remplacement M. Woeste, G., chef de division au Ministère des 
Sciences et des Arts. 

La troisième, du 50 novembre, transmet une expédition d'un arrêté royal 
du 22 novembre acceptant la démission offerte par M. Kurth des fonctions 
de membre du Conseil. 

La quatrième, du 7 décembre, transmet une expédition d'un arrêté royal 
du 28 novembre 19{0 désignant MM. Libbrecht, préfet de l'athénée royal 
d'Anvers, et Kemna, professeur de sciences naturelles à l'athénée royal de 
Liège, pour assister, avec voix consultative, aux séances du Conseil, pen­ 
dant les années scolaires f9f0-19H et 1911-1912, en remplacement de 
MM. Mathieu, préfet de l'athénée royal de Verviers, et Liégeois, professeur 
à l'athénée royal d'Ixelles, dont le mandat est expiré. 

La cinquième transmet une expédition d'un arrêté royal du 28 novem- 
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bre HHO nommant .M. Kleyntjens, inspecteur honoraire de l'enseignement 
moyen, aux fonctions de membre du Conseil, en remplacement de M. le 
chevalier de Corswarem, décédé. 

M. le Président se fait l'organe des vifs regrets qu'éprouve le Conseil du 
départ de M. Kurth et rappelle les services éminents (}UC celui-ci a rendus. 
Une lettre, exprimant ces sentiments, sera adressée au membre démission­ 
naire. 

M. le Président souhaite Ia bienvenue à M. Kleyntjens qui remercie cha­ 
leureusement et s'efforcera de participer aux travaux du Conseil avec tout le 
zèle dont il est capable. 

M. le Président rappelle les excellents souvenirs laissés par M.Van Autryve 
et, saluant la nomination deson successeur, il souhaite que celui-ci remplisse 
avec dévoûment sa nouvelle charge. M. Woeste répond qu'il ne négligera 
rien pour mériter la bienveillance du Conseil. 

2° Question soumise par une dépêche de M. le Ministre des Sciences et 
des Arts, en date du 1.9 novembre. 

« Une régente littéraire qui a présenté le flamand comme seconde langue 
et qui a passé d'une manière satisfaisante Jes examens approfondis d'allemand 
et d'anglais, peut-elle, en vue d'obtenir une <c distinction )) être admise à 
l'examen de la section des langues modernes? Dans l'affirmative, sur quelles 
branches sera-t-elle interrogée?» 

.M. Goemans, inspecteur général, ne voit pas le moyen de refuser à une 
récipiendaire, se trouvant dans les conditions énoncées, de subir un nouvel 
examen, bien que celui-ci ne soit pas prévu par les règlements. L'épreuve 
porterait sur le flamand, l'allemand, l'anglais, la grammaire générale et com­ 
parée; elle comprendrait aussi les deux leçons. Dispense serait donnée de 
l'interrogation sur le français, les grammaires allemande et anglaise. 

M. de Bavay signale que la commission d'entérinement, ayant examiné 
une question analogue, a refusé d'entériner deux fois Ie même diplôme. 

M. Goemans, inspecteur général, précise les matières faisant l'objet de 
l'épreuve de régente littéraire, avec examen approfondi sur l'allemand et 
l'anglais, et de celle des langues modernes.Le second de ces examens comporte 
une connaissance plus étendue des littératures allemande et anglaise. Les 
leçons diffèrent également. S'il devient. permis de présenter deux examens 
sur les mêmes matières, il sera nécessaire de tenir compte, pour le grade, des 
points obtenus antérieurernent en ce qui concerne les langues modernes. 
Sinon, la nouvelle épreuve ne porterait que sur les branches les moins 
importantes du programme. 

M. Duqué, inspecteur, estime que Ja question n'intéresse que l'amour­ 
prnpre de la régente qui l'a soulevée. Il ne faut pas scinder ou diviser 
l'épreuve sur les langues modernes. 

M. Collard signale que, dans l'enseignement supérieur, il est permis de 
présenter une épreuve supplémentaire sur une même matière et d'obtenir 
un .~rade non conféré précédemment.. 

M. Duqué, inspecteur, repousse toute assimilation entre les examens 
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universitaires et les épreuves de l'enseignement moyen sur les langues 
modernes. 

M. le Président rappelle que trois catégories d'examens sont accessibles 
aux jeunes filles, désireuses d'acquérir lediplôme de régente. Liberté 

_entière est accordée à chacun de s'y présenter, mais il n'est pas désirable 
d'étendre à l'enseignement moyen le système des dispenses de l'enseigne­ 
ment supérieur où les récipiendaires jouissent, pour certaines épreuves, de 
facilités regrettabes. Il Y. a lieu de s'en tenir au système des examens, tel 
qu'il est organisé par le règlement. 

1\1. de Bavay fait remarqner que les candidats avaient autrefois l'aiguillon 
des bourses d'études pour s'efforcer d'obtenir la plus grande distinction. 

i\l. Klompers, directeur général, dit que la régente littéraire est actuelle­ 
ment dispensée des matières communes à l'examen de régente scientifique et 
vice-versa. Le même avantage ne doit-il pas être acccordé à la récipiendaire 
munie du diplôme scientifique ou du diplôme littéraire qui veut obtenir le 
diplôme de régente de langues modernes, en ne tenant pas compte, le cas 
échéant, des examens approfondis sur le flamand, l'allemand et l'anglais? 

Pour la détermination du grade, il serait juste de tenir compte des 
résultats des épreuves subies antérieurement sur les matières communes aux 
deux examens. Actuellement, le grade est décerné d'après les résultats de 
l'épreuve sur les matières complémentaires. 

:M. Merten pense (JUe, les dispositions exceptionnelles étant de stricte 
interprétation, les facilités octroyées aux régentes littéraires ou scientifiques 
ne peuvent être étendues à d'autres cas, sans modifier le règlement. 

M. le Président fait ressortir les différences entre· l'examen littéraire et 
scientifique, tandis que celui des langues modernes ne se distingue que légè­ 
rement des autres épreuves. 

M. Habets, inspecteur, émet l'avis qu'une situation aualogue se présente 
dans l'enseignement supérieur où les études du doctorat en philosophie et 
lettres, se divisant en cinq spécialités, l'examen ne porte pas deux fois sur la 
mème branche. 

M. Klom pers, directeur général, conteste l'affirmation de M. le Président: 
à savoir qu'il n'y aurait que de légères différences entre le diplôme de 
régente littéraire ou scientifique et celui des langues modernes. Il insiste en 
vue de l'octroi de facilités aux régentes de langues modernes qui veulent 
obtenir le diplôme littéraire ou vice-versa. 

M. Kleyntjens se déclare hostile à toute dislocation des examens. L'élève, 
qui suit la section des langues modernes, doit avoir étudié trois langues en 
première année. 

M. Klompcrs, directeur général, ne le conteste pas, mais croit que la 
réforme qu'il préconise serait favorable aux études en général et, de plus, 
développerait l'enseignement aussi bien que la connaissance des langues 
germamques. 

:MM. NeuLerg et Collard demandent d'ajourner toute décision à la séance 
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prochaine et de se prononcer alors sur les propositions soit de l'Inspection, 
soit de M. le Directeur général. 

Le Conseil se rallie unanimement à cet avis et charge M. le Directeur 
général de l'enseignement moyen de lui soumettre un projet de résolution. 

le Secrétaire, 
G. Wossr«. 

Le Président, 
MANSION. 

CLXXVII 

Séance en comité du 17 décembre 1910. 

La séance est ouverte à 2 h. ?> m., sous la présidence de M. Mansion. 
Sont présents : MM. Merten, Neuberg , Collard, De Ceuleneer, Braun, de 

Bavay, général Leman, Kleyntjens, membres; Woeste, secrétaire. 
Assistent à la séance : MM. Van Overbergh, secrétaire général, Klom­ 

pers, directeur général de l'administration de l'enseignement moyen, 
Goernans, inspecteur général, Crombez, Duqué, Habets et Ploumen , inspec­ 
teurs de l'enseignement moyen. 

ÛRDHE DU JOUR : 

Propositions <le M. le Directeur général de l'enseignement moyen au 
sujet de la solution à donner à la question de savoir si une régente littéraire 
qui a présenté le flamand comme seconde langue et qui a passé, d'une 
manière satisfaisante, les examens approfondis d'allemand et d'anglais, peut, 
en vue d'obtenir une « distinction »; être soumise à l'examen de la section 
<les langues modernes. Dans l'affirmative, sur quelles branches sera-t-elle 
interrogée? 

M. Klompers, directeur général, fait l'historique de la question. En 1907, 
le Conseil (saisi de la question}, a émis un avis favorable sur fa dispense des 
matières communes pour la régente littéraire qui présente l'examen scienti­ 
fique et vice-versa. Un arrêté royal a sanctionné cette décision et a dispensé 
de subir deux fois la même épreuve sur les matières ou parties de matières, 
communes aux examens littéraires et scientifiques. Il s'agit d'étendre cette 
mesure à tous les examens de régente! mais non pour les parties de matières, 
celles-ci devant être maintenues dans chacune des épreuves où elles sont 
inscrites. 

M. Klompcrs propose le texte suivant: 
Les personnes munies du diplôme de régente littéraire ou scientifique qui 

désirent obtenir le double diplôme de régente littéraire et scientifique sont 
dispensées de l'épreuve sur les matières communes aux deux examens. 

Ces matières sont les suivantes : 
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A. Pour la régente littéraire qui désire obtenir le diplôme de régente 
scientifique: 

1° La langue française (la langue flamande); 
2° La langue moderne; 
3° La géographie. 
B. Pour la régente scientifique qui désire obtenir le diplôme de régente 

littéraire : 
La géographie. 
Les personnes munies du diplôme de régente littéraire ou de régente des 

langues modernes qui désirent obtenir le double diplôme de régente litté­ 
raire et de régente des langues modernes, sont dispensées de l'épreuve sur 
les matières communes aux deux examens. 

Ces matières sont les suivantes : 
A. Pour la régente littéraire qui désire obtenir Ic diplôme de régente des 

langues modernes : 
La langue française (la langue flamande). 
B. Pour la régente des langues modernes qui désire obtenir le diplôme de 

régente littéraire : 
1 ° La langue française (la langue 11amande); 
2° La langue moderne; 
3c Les éléments de grammaire générale et comparée. 
Les personnes munies du diplôme de régente des langues modernes qui 

désirent obtenir le double diplôme· de régente des langues modernes et de 
régente scientifique sont dispensées de l'épreuve sur les matières communes 
aux deux examens. 

Ces matières sont les suivantes : 
1° La langue française (la langue flamande); 
2° La langue moderne. 
Les deux épreuves ne peuvent être subies qu'à un an d'intervalle au moins. 
Quant à la seconde partie de la question, M. Klompers propose de tenir 

compte, au point de vue du grade, des examens antérieurs pour les réci­ 
piendaires dispensées des matières communes. Les parties <le matières ne 
peuvent être supprimées, parce que les résultats des examens ne mention­ 
nent pas toujours les points accordés au détail de chaque branche. Dans la 
pratique, les présidents des jurys pourraient s'adresser à leurs collègues, 
mais il faudrait décider quela régente désireuse de bénéficier de l'examen 
complémentaire devra se présenter devant le même jury. 

L'accord pourrait se faire sur la règle suivante : « La détermination du 
grade se fera en tenant compte des résultats de l'épreuve sur les matières 
communes et de l'épreuve sur les matières complémentaires ». 

M. le général Leman demande comment les rapports seront observés dans 
l'attribution des points. 

M. Klornpers, directeur général, répond que le total reste le même pour 
les deux examens. 

M. le Président observe que les rapports seront légèrement modifiés. 
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M. De Ceuleneer n'est pas partisan des dispenses dont le but est de facili­ 
ter l'acquisition de divers diplômes. Il ne faut pas favoriser cette tendance, 
surtout dans l'enseignement élémentaire. 

Le Conseil, à l'unanimité, émet un avis favorable sur les propositions de 
M. Klompers. 

Le Secrétaire, 
G. WOESTE. 

Le Président, 
P. MANSION. -- 

CLXXVIII 
Séance en comité du 21 janvier 1911. 

La séance est ouverte à 2 h. f> min., sous la présidence de :M. Mansion. 
Sont présents: MM. Merten, Neuherg, Collard, De Ceuleneer, de Bavay, 

Kleyntjens, membres; Woeste, secrétaire. 
M. le général Leman et M. Braun s'excusent d'être empêchés. 
Assistent à la séance: M. Klornpers, directeur Hénéral de l'administration 

de l'enseignement moyen ; M. Goemans, inspecteur général; MM. Cromhez, 
Duqué, Habets, Plou men et Fosséprez, inspecteurs del' enseignement moyen. 

Onmrn ou Joon. 

-1" Examen des modifications à apporter à l'arrêté ministériel du 
2ö juin J88f réglant les examens de professeur de gymnastique clans les 
établissements d'instruction moyenne. 

M. Fosséprez rappelle que le Conseil, déjà saisi de cette question, le 
2N mai 1906, ne s'est pas prononcé afin de permettre à la commission de 
réforme du programme d'émettre son avis. 

Celle-ci s'étant prononcée depuis longtemps, il est urgent de réformer le 
règlement <les examens de gymnastique. Ce règlement date de 187ä et n'a 
subi aucun changement, malgré l'évolution des idées. D'autre part, il n'a 
jamais été mis intégralement en vigueur, certaines de ces dispositions étant 
inapplicables. 

M. Fosséprez donne lecture du projet nouveau dont un exemplaire auto­ 
graphié a été transmis à chaque membre du Conseil. La principale innova­ 
tion consiste dans l'institution d'un examen oral. 

Le Conseil émet à l'unanimité un avis favorable sur les modifications pro­ 
posées. 

M. Collard demande qu'à l'avenir toute modification à un règlement soit 
soumise au Conseil dans le texte nouveau en regard du texte ancien. 

M. le Président répond qu'il sera tenu bonne note de ce vœu. 
2° Question à soumettre aux délibérations du corps professoral, lors de la 

prochaine conférence trimestrielle dans les athénées royaux. 
M. Goernans, inspecteur général, donne lecture de cette question :· 
(< .Est~il opportun d'étendre aux établissements d'enseignement moyen 
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belges l'application des réformes et des tolérances orthographiques qui ont 
fait l'objet de la circulaire (28 février !90i) de M. Leygues, Ministre de l'In­ 
struction publique et des Beaux-Arts de la République française? 

<< Dans l'affirmative, convient-il d'en appliquer les dispositions à l'ensei­ 
gnement grammatical de la langue française dans toutes les classes des 
athénées, ou bien suffit-il d'en tenir compte aux examens d'admission et de 
passage ê » 

M. Goemans fait ressortir l'importance de la question en Belgique, où le 
français est une langue apprise et où, par là même, l'enseignement est 
soumis à des conditions spéciales. Il constate que jusqu'à présent les jour­ 
naux et les livres français n'ont pas adopté les réformes orthographiques. 

M. Mansion signale que même en France ces réformes orthographiques 
ne sont pas étudiées comme en Belgique. 

M. Merten rappelle que la commission, instituée en France, ne donne pas 
signe de vie. 

M. Goemans fait connaître qu'en France les anciennes règles sont conser­ 
vées avec certaines tolérances pour les innovations faisant l'objet de la 
circulaire. 

M. Kleynljens demande s'il est opportun de soulever la question. Une 
réforme sera réclamée aussi pour la langue flamande, alors que les que­ 
relles, soulevées il y a quelques années, s'assoupissent. 

M. Mansion déclare que la question de l'orthographe flamande ne sera 
pas soulevée. 

Le Conseil approuve le texte de la question, ainsi que celui de deux ques­ 
tions proposées par M . .Mansion, et se rapportant à l'enseignement mathé­ 
matique et des sciences naturelles. 

5° Revision de Ja liste des livres à donner en prix aux lauréats du con­ 
cours général de l'enseignement moyen du premier et du second degré. 

A .l'unanimité, le Conseil décide de s'en rapporter à l'administration de 
l'enseignement moyen pour les additions ou suppressions de livres à la liste 
susvisée. 

M. Neuberg émet le vœu que les lauréats des sciences physiques et mathé­ 
matiques reçoivent des ouvrages pouvant leur être utiles. 

Les propositions, formulées par certains membres du Conseil, sont remises 
à M. le Directeur général de l'enseignement moyen. 

Le Secrétaire, Le Président, 
G. Woesrs. P. MANSION. 

~ 

CLXXIX 
Séance en assemblée générale du 18 mars 1911. 

La séance est ouverte à 2 heures, sous la présidence de M. Mansion. 
Sont présents : MM. Merten, Neubcrg, Collard, De Ceuleneer, Braun, 

de Bavay, général Leman, Kleyntjcns, membres; Woeste, secrétaire. 
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Assistent à la séance : MM. Van Overbergh, secrétaire général du Minis­ 
tère des Sciences et des Arts, Klompers, directeur général de l'administra­ 
tion de l'enseignement moyei:i, Gocmans, inspecteur général, Crombez, 
Duqué, Habets, Ploumen el Montfort, inspecteurs, Terfve, préfet des études 
de l'athénée royal de Charleroy, Libbrecht, préfet des études de l'athénée 
royal d'Anvers, Kemna, professeur à l'athénée royal de Liége, Vandcn Daele, 
professeur à l'athénée royal de Mons. 

ÛBDRE DU JOUR : 

{ 
0 Lecture de la correspondance adressée au Conseil. 

M. le Secrétaire communique une dépêche du iO mars 1911 par laquelle 
M. le Ministre des Sciences et des Arts notifie un arrêté royal du 27 février 
précédent nommant M. Waltzing, professeur ordinaire à la faculté de philo­ 
sophie et lettres de l'université de Liégc, aux fonctions de membre du Con­ 
seil de perfectionnement de l'instruction moyenne, en remplacement de 
M. Kurth, démissionnaire. 

M. le Président souhaite la bienvenue à M. Waltzing, qui remercie el 
assure le Conseil de son concours le plus dévoué. 

2° Organisation du concours général de l'enseignement moyen du premier 
et du second degré en 191.1. 

1\1. le Président constate que MM. les Inspecteurs de l'enseignement moyen 
ne proposent aucune modification aux arrêtés organiques du concours 
général pour-l'année 191i, si ce n'est que M. Montfort, par une lettre dont 
M. le Secrétaire donne lecture, demande que le concours général porte 
à l'avenir non plus sur Ie dessin géométrique seulement, mais sur toute la 
matière du programme. Cette réforme se justifie par la nécessité d'accorder 
la prédominance au dessin à main levée ou plastique sur les vieilles méthodes 
dont le caractère, essentiellement __ théorique, abstrait et trop géométrique, 
produit. les résultats les plus défavorables. Il est indispensable de s'assurer 
que l'élève sait dessiner et prouve non seulement son habileté technique, 
mais exerce aussi ses facultés imaginatives, mnémoniques et esthétiques. 

Le Conseil émet à l'unanimité un avis favorable à Ia proposition de 
1\1. Montfort. 

M. Mansion signale que les mots <c à moins qu'ils n'en soient dispensés pat· 
le Ministre » ont disparu <le l'alinéa 2 de l'article 1er de l'arrêté organique 
du concours général et réclame le rétablissement de celte disposition. Il 
n'est pas rationnel d'obliger à concourir des élèves et même des classes, 
empêchés par la maladie ou une épidémie, par exemple, de suivre régu­ 
lièrement les cours. 

M. Klompers fait observer que le rapport sur le concours général men­ 
tionne les élèves absents. 

Le Conseil décide de rétablir le membre de phrase supprimé. 
l\l . .Mansion propose ensuite de rendre aux mathématiques, dans la rhéto­ 

rique des humanités anciennes, firn portance qu'elles ont cue jusqu'en -1909. 
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11 signale l'erreur grave qui consiste à considérer cette branche comme 
secondaire pour les futurs médecins et avocats. Aucune raison de fond ne 
justifie le fait que les mathématiques ne sont plus comprises dans les 
matières principales. 

M. Plournen estime que l'importance des mathématiques n'a pas diminué 
dans la section des humanités anciennes. li y aurait compensation, d'ailleurs, 
si une part plus f,ran<lc était réservée à la physique et à la chimie. 

M. Klampers confirme cette manière de voir. Un équilibre devrait être 
établi entre le groupe littéraire et le groupe scientifique. Les mathématiques 
ont toujours été faibles dans les humanités anciennes et prendraient une 
importance trop grande si la physique et la chimie étaient jointes au groupe 
littéraire. 

1\1. Terfve est d'avis que les sanctions sont insuffisantes pour le passage 
d'une classe à l'autre. Les professeurs de mathématiques ne peuvent remé­ 
dier à la situation, étant moins nombreux que tes titulaires des autres 
branches. 

M. Mansion persiste à penser que l'importance des mathématiques est 
diminuée, même si celle de la physique et de la chimie est augmentée. Les 
mathématiques s'apprennent par les raisonnements et non, comme les 
autres parties du programme, par la croyance à l'enseignement du professeur. 
Leur influence éducative est grande, surtout en Belgique, pays industriel, 
où le domaine des affaires est lié à celui du droit et de la médecine. 

.M. Neuberg demande si les questions : l'une des mathématiques, l'autre 
des sciences naturelles, ne pourraient être tirées au sort. 

M. Ploumen estime que cette procédure découragerait les piofesseurs , ils 
ignoreraient à qui attribuer les succès. 

M. Neuberg pense que Ic concours pourrait être divisé et former une partie 
pour les mathématiques, une partie pour les sciences naturelles. 

M. Mansion insiste encore pour attribuer aux mathématiques l'impor­ 
tance d'une branche principale et propose de revenir au régime antérieur 
de 1909. 

M. le général Leman demande que la question de l'exclusion <les élèves, 
n'ayant pas obtenu une cote suffisante, soit examinée dans une séance ulté­ 
rieure. 

M. Collard constate que le concours général manque de sanction. Les pro­ 
fesseurs n'ont pas d'action sur les élèves de rhétorique. 

M. Ploumen conteste celte affirmation. Beaucoup d'élèves tiennent àune 
distinction au concours général. 

M. Terfve est d'avis qu'en physique et en chimie tout se prouve. Il est 
erroné de dire que le professeur doit être cru sur parole. 

M. Mansion ne partage pas cette manière de voir. . 
La proposition de rendre aux mathématiques la place qu'elles ont occupée 

jusqu'en 1909 est rejetée par 5 non contre 5 oui et 2 abstentions (MM. Walt­ 
zing et De Ceuleneer). 

La proposition de M. Neuberg, ayant pour objet d'ériger les mathérna- 
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tiques, la physique et la chimie en branches séparées, est rejetée par 8 non 
contre 2 oui. 

3° Projet relatif à l'introduction du travail manuel dans les écoles 
moyennes de l'État, pour garçons. 
Sur la proposition de M. Mansion, le Conseil décide de traiter cette ques­ 

tion dans une séance ultérieure à laquelle seront couvoqués deux directeurs 
d'écoles moyennes et. notamment M. le directeur de l'école moyenne de 
Pâturages. 

4° Proposition de division des humanités anciennes en trois cycles de 
classes. 

M. Goemans donne lecture de la circulaire adressée aux. membres du Con­ 
seil et émet L'avis que l'introduction du système des cycles commence par un 
essai dans l'un ou l'autre établissement. (Annexe.) 

M. Collard fait remarquer que le système proposé est celui qu'il a exposé, 
il y a près de vingt ans, dans sa Pédagogie à Giessen et plus récemment dans 
sa Méthodologie de l'enseignement moyen. 
Il y disait : cc Pour la 6e et la fjC, pour la 4e et les deux troisièmes, pom· 

les sections de la Seconde el celles de la Prima, Schiller voudrait voir les 
bons professeurs suivre les mêmes élèves pendant deux ans ou, selon le cas, 

. pendant trois ans. Ils mettraient pins facilement leur enseignement au 
niveau de l'intelligence et des connaissances dés élèves; la concentration 
même y gagnerait en ce sens que le professeur élargirait plus aisément et 
plus sûrement, Ia seconde année, le cercle qu'il a obtenu ia première année.» 
Schiller, fait observer M. Collard, ne propose Ja mesure que si on dispose 

de bons professeurs, c'est-à-dire de maîtres ayant les connaissances requises, 
rompus aux bonnes méthodes et vrais éducateurs. Dans le système actuel, 
un maître médiocre est un demi-mal, si la classe a ensuite un bon maître; 
mais si le professeur qui conserve la même classe, pendant trois ans, n'est 
pas un excellent pédagogue, le pli sera pris au point que le mal deviendra 
irrémédiable. 

A cette première condition de succès s'en ajoute une seconde. Ce qu'il 
faut, c'est moins la ligne droite, c'est-à-dire le même enseignement se pro­ 
longeant pendant deux ou trois ans que le cercle, ou mieux encore les 
cercles concentriques ou, comme on dit en pédagogie, la concentration non 
seulement d'une seule branche, mais d~ toutes les branches. 

Une troisième condition de succès souvent oubliée, c'est L'horaire qui doit 
êtrè. basé sur la psychologie et l'hygiène scolaire. Il ne faut notamment pas 
éparpiller sur toute la semaine l'enseignement d'une branche qui comporte 
peu d'heures. 

M. Goemans demande que le Conseil se prononce sur le principe d'un 
essai. 

Le Conseil émet à l'unanimité un avis favorable. 

ö0 Proposition de simplification de la terminologie grammaticale et d'uni­ 
fication de la méthodologie de l'analyse grammaticale et logique. 
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Le Conseil, reconnaissant l'utilité de cette simplification, nomme une 
commission qui étudiera la question et fera un rapport. Sont nommés mem­ 
bres de cette commission: MM. Merten, Collard, Kleyntjens, Waltzing, 
Goemans, Duqué et Habets. 

M. Vanden Daele demande que les récompenses scolaires consistent non 
seulement en livres, mais aussi en eaux-fortes et gravures. L'art national en 
serait encouragé; un essai devrait être tenté. 

Le Conseil décide d'examiner cette question dans une autre séance. 
La séance est levée à trois heures et quart. 

Le Secrétaire, 
GEORGES WoESTu. 

Le Président, 
MANSION. 

ANNEXES AU PROCES-VERBAL DE U SÉANCE DU 18 J\IARS 19{ L 

Bruxelles, le 1~ mars 191 t. 

A JJJessieurs les membres du Conseil de perfectionnement 
de l'instruction moyenne. 

MESSIEURS, 

ta simplification de la terminologie grammaticale ainsi que l'unification 
de la méthodologie de l'analyse grammaticale et logique sont à l'ordre du 
jour des préoccupations du monde enseignant. 

Le premier effort, imposé autrefois à l'intelligence des enfants dans l'étude 
d'une langue> était d'apprendre la nomenclature grammaticale. Aujour­ 
d'hui, les maîtres ne se hâtent plus d'encombrer le cerveau de leurs élèves 
de termes et <le définitions; ils tendent de plus en plus, à enseigner la 
grammaire par la langue et non la langue par la grammaire; mais, quelle 
que soit la méthode, il faut, tôt ou tard, aborder ces termes et ces défini­ 
tions. 

Dans ses grandes lignes, la nomenclature grammaticale est très ancienne; 
celle des langues modernes est empruntée, directement ou indirectement. 
aux grammairiens latins, et ceux-ci avaient adopté les divisions et définitions 
inventées par les sophistes grecs et complétées par Platon et par Aristote. 
Il n'en est pas moins vrai que, malgré son origine, la nomenclature s'est 

considérablement diversifiée et que cette diversité est la cause de nom­ 
breuses difficultés pour les élèves qui entreprennent l'étude des langues. 

Aussi: de tous côtés se manifeste Ic désir de simplification. En France, une 
commission chargée d'étudier la question a déposé un rapport auquel est 
jointe une nouvelle nomenclature, et qui a été publié par la Revue unicersi­ 
taire ( i ö avril 1909). Pareille entreprise est tentée à Berlin, professeurs et 
instituteurs souffrant en Allemagne du même malaise que dans les autres 
pays. En Angleterre, un comité s'est occupé également de l'unification de la 
terminologie et, son rapport. publié dans l'Educational Times ( 1er février 1911) 
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a été discuté et approuvé par diverses assemblées pédagogiques, la Modern 
Language-Associarion, !'Assistant Masters Association et The Classica! Asso­ 
ciation (The Journal of Education, ,t,er février. 1911). 

Ce rapport offre le grand avantage de fournir une terminologie qui 
s'applique mutatis mutandis: aux langues anciennes et aux langues modernes. 
L'emploi d'une nomenclature unifiée n'exclut évidemment pas1 surtout 
lorsque l'élève s'est familiarisé avec les termes adoptés, les explications 
d'autres mots parfois employés pour mieux faire comprendre les faits. Sem­ 
blable exclusivisme entraverait l'enseignement au lien de le faciliter. 

A celte réforme se joint intimement la question de la simplification de 
l'analyse. Les commissions qui, à l'étranger, ont étudié la première, 
n'ont pu négliger la seconde. Il importe, semble-t-il, de trouver un système 
à la fois assez général pour y comprendre les faits et assez simple pour ne 
pas perdre les élèves dans un dédale inextricable. 

Je vous prie, Messieurs, de vouloir bien examiner dans votre prochaine 
séance, la question de la simplification de la terminologie grammaticale et 
celle de l'unification de la méthodologie de l'analyse grammaticale et logique. 

le !Jfrnistre, 
F. ScnoLLAERT. 

Bruxelles, le 15 mars 1911. 

A êlessieurs les membres du Conseil de pe1fectionnement 
de L'instruction moyenne. 

i\hssIEolls, 

On reproche fréquemment à l'étude des langues anciennes de ne pas 
produire les résultats espérés er, bien que l'on assigne de nombreuses causes 
à cette faiblesse, elle semble due, en grande partie, au manque d'unité dans 
les efforts des différents professeurs qui enseignent ces langues. 

Les conférences professorales ont été appelées à délibérer sur les moyens 
d'assurer l'entente pédagogique de tous les professeurs de grec et de 
latin d'un même établissement, et, par là, la continuité d'enseignement dans 
toutes les classes <le langues anciennes. 

Dans plusieurs athénées, on s'est demandé s'il ne serait pas utile de diviser 
les humanités anciennes en trois cycles de classes, à l'intérieur desquelles les 
professeurs suivraient leurs élèves, et il apparaît bien que l'enseignement 
par cycles contribuerait puissamment à la continuité dans ces études. 

Antérieurement déjà, l'Inspection, dans son rapport général sur la situa­ 
tion des classes d'humanités pendant l'année scolaire f908-f909, avait fait 
valoir les avantages du système: et en avait proposé l'adoption, à titre d'essai 
au moins, dans l'un 011 l'autre athénée royal. 

Voici comment s'était exprimé M. l'inspecteur général: << Les athénées 
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seraient divisés, en ce qui concerne les humanités anciennes, en trois séries 
de classes : les trois premières, septième, sixième et cinquième:; les intermé­ 
diaires, quatrième et troisième; et Jes deux supérieures, poésie et rhéto­ 
rique. Dans chaque série de classes, le professeur d'humanités accompagnerait 
ses élèves jusqu'au bout, pour revenir sur ses pas reprendre d'autres élèves. 
Ainsi, le professeur de septième suivrait ses élèves en sixième, puis, en cin­ 
quième pour recommencer ensuite le cours en septième. 

» Les résultats d'une mesure de ce genre ne se feraient pas attendre: l'unité, 
la continuité des méthodes serait établie de fait au sein de chaque série de 
classes, la responsabilité des maîtres serait étendue sur deux années de 
cours; le contrôle du travail scolaire deviendrait plus aisé et plus rigoureux 
de la part des chefs d'établissement et de l'inspection. D'autre part, l'expé­ 
rience et l'information des professeurs y gagneraient sans conteste; ils appren­ 
draient à voir au delà de leur classe, et si c'est leur· imposer plus de travail 
au début, c'est aussi fournir à leur mérite et à leur talent l'occasion de 
s'affirmer davantage. Ils garderaient d'ailleurs, s'il le faut, le titre de la 
chaire à laquelle ils ont été nommés, el, pour épargner tout soupçon de dis­ 
grâce à ceux que le nouveau système obligerait à descendre de classe, la 
population scolaire serait officiellement avertie. » 
Je vous prie, Messieurs, de vouloir bien émettre votre avis dans votre 

prochaine séance, sur cette proposition et examiner, en même temps, 
l'opportunité de son application soit à tous les établissements du premier 
degré soit seulement à certains athénées royaux, à titre d'essai. 

Le /Jlinisti·e, 
F. ScnoLLAEnT. 

CLXXX 
Séance en comité du 18 mars 1911. 

La séance est ouverte à trois heures et quart, sous la présidence de 
M. Mansion. 

Sont présents : M.M. Merten, Neuherg, Collard, De Ceuleneer, Braun. 
de Bavay, général Leman, Kleyntjeus, membres; Woeste secrétaire. 

Assistent à la séance : M. Van Overbergh, secrétaire général du Ministère 
des Sciences et des Arts, M. Klornpers, directeur général de l'administration 
de l'enseignement moyen, M. Goemans, inspecteur général, M.M. Crornbez , 
Duqué, Habets, Ploumen et Montfort, inspecteurs. 

ÛRDIIE DU ,JOUR : 

t • Lecture du procès-ver liai de la séance du 21 janvier HH L 
M. Je Secrétaire donne lecture du procès-verbal qui est approuvé; 
2° Modilications à apporter au programme des examens conduisant à 

l'obtention du diplôme de capacité pour l'enseignement du dessin dans les 
établissements d'instruction moyenne de l'État. 
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M . .Montfort développe la circulaire et le projet y annexé dont des exem­ 
plaires autographiés ont été transmis aux membres du Conseil. 

M. le général Leman croit difficile d'exécuter le croquis d'un paysage dans 
la nature. 

M. Montfort répond que ce travail, étant exigé des élèves, doit, à plus 
forte raison, être imposé aux professeurs. 

M. De Ceulcneer demande que l'on différencie l'histoire de l'art et l'esthé­ 
tique. 11 est nécessaire de développer la première et de favoriser l'éducation 
artistique à l'école. L'esthétique ne comporte pas de notions; celles-ci doivent 
donc être supprimées du programme. 

Le Conseil émet un avis favorable à toutes les propositions de M. Montfort, 
moyennant la modification réclamée par M. De Ceulenecr; 

5° Réforme de l'enseignement du dessin et des épreuves qui s'y rappor­ 
tent dans les sections normales moyennes. 

M. Montfort donne lecture des modifications qu'il propose et qui sont 
indiquées dans les deux exemplaires autographiés transmis aux membres du 
Conseil. Il signale que le programme des sections normales doit être mis en 
rapport avec celui des écoles moyennes. Il faut notamment que le professeur 
soit capable de graphier sa leçon, et cela ties deux mains. 

M.' Mansion fait observer que plusieurs matières du programme nouveau 
peuvent être difficilement délimitées. La pratique seule peut servir de guide. 
li serait nécessaire toutefois de citer quelques exemples pour la composition 
décorative. 

M. Montfort se rallie à cet avis et ajoute que les limites de chaque matière 
doivent être fixées par le tact du professeur. 

:M. Mansion est heureux de constater l'importance croissante des arts 
graphiques. 

.l\f. Ncuberg signale que la méthodologie du dessin n'a pas été inscrite 
au programme. 

M. Montfort estime que cette lacune doit être comblée. Moyennant ces 
modifications, Ic Conseil émet un avis favorable aux projets qui lui sont 
soumis. 

La séance est levée à quatre heures. 

Le Secrétaire, 
G1mnGES W OKSTE. 

le Président, 
p. MANSION. 

ANNEXES AU PROCÈS-VERBAL DR LA SÉANCE DV '18 ~JARS f9{ ~. 

.-1 êlcssusu» les Membres du Conseil de verfrctionuement 
de l' Enseiqnemen! moyen. 

Bruxelles, le 26 janvier t9H. 
MESSIEURS\ 

J'ai l'honneur de soumettre à votre examen, un projet de modifications à 
apporter au programme des examens conduisant à l'obtention des diplômes 
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de capacité pour renseignement du dessin, dans les établissements d'instruc­ 
tion moyenne de l'État. 

Les changements proposés résultent surtout de l'application de l'arrêté 
royal dn 10 novembre 1909, aux termes duquel ne seront plus admis aux 
épreuves de dessin, que les récipiendaires porteurs du diplôme de profes­ 
seur agrégé ou de régent ou de celui d'instituteur ou d'institutrice. 

Les modifications proposées auront pour principaux avantages : i O de 
recruter, pour l'enseignement du dessin, un personnel ayant une culture 
générale et une éducation pédagogique suffisante; ~0 de diminuer <l'une 
dizaine de jours la durée de la session des examens de dessin el de réaliser 

. ainsi annuellement une économie de plus de l,000 francs; 5° de permettre 
ainsi la création, pendant un an ou deux, d'un cours normal temporaire 
d'une durée de dix à quinze jours, servant non seulement à préparer les 
récipiendaires qui se destinent à subir les examens, mais aussi à former les 
professeurs de dessin actuellement en fonctions qui désirent se perfectionner 
et se mettre au courant des nouvelles méthodes; 4° de supprimer.. dans 
quelques années, aussitôt que l'enseignement du dessin sera bien organisé 
dans les sections normales moyennes, les examens conduisant à l'obtention 
du diplôme de professeur de dessin dans les écoles moyennes. 

Agréez, Messieurs, l'assurance de ma considération distinguée. 

Le Ministre, 
F. ScuOLLAERT. 

Proje; de modifications à apporte1· aux épreuves des examens conduisant 
àt'obtention des diplómespour leprolessorut du dessin. 

Â. - ÉPREUVE PRATIQUE. 

Section. - Pour toutes les sections (garçons). 
Objet à modifier. - Dessin linéaire à main libre : motifs dessinés à la 

plume et polychromés en tons entiers. Durée de l'épreuve: 5 heures. Points 
attribués à l'épreuve : 20. 

Modification proposée. - Composition décorative polychromée d'après des 
éléments empruntés à la- flore et à la faune, dessinés d'après nature, puis 
stylisés pour être appliqués au vitrail, au fer forgé, à la peinture au pochoir, 
à la sculpture, au repoussage du cuir, etc. Durée de l'épreuve : 8 heures. 
Points attribués à l'épreuve : 50. 
Exposé des motifs. - Ces exercices ont été introduits dans les pro­ 

grammes des athénées et des écoles moyennes. Depuis longtemps la copie 
d'ornements courants avec applications de couleurs en tons entiers a été. 
supprimée des programmes. 

Les exercices préconisés se font déjà aux examens depuis plusieurs années; 
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Section. - Pour toutes les sections (filles et garçons). 
Objet à modifier. - Dessin d'après relief. - Croquis hachuré au crayon 

d'un groupe formé de solides et de fragments d'architecture. Durée de 
l'épreuve : 2 heures. Points attribués à l'épreuve : 60. 

/Jlodification proposée. - Croquis d'un paysage à exécuter dans la nature. 
- Remarque. Selon les préférences du récipiendaire, le sujet pourra être 
traité soit au crayon, soit au pastel, soit à l'aquarelle, soit à la peinture à 
l'huile. Durée de l'épreuve : 4 heures. Points attribués à cette épreuve : 60. 
Exposé des motifs. - Ce genre d'exercices est pratiqué dans les écoles 

moyennes et les athénées sous forme de croquis à prendre dans les excursions. 
Du reste, il y a déjà dans l'examen deux épreuves de dessin ornemental 
(voir le littera B qui suit). Une seule épreuve de ce genre suffit amplement. 

Section. - Pour toutes Jes sections (filles et garçons). 
Objet à modifier. - Dessin de mémoire. Masque. - Durée de l'épreuve ; 

2 heures. Points attribués à l'épreuve : 20. 
Pour les sections normales. Buste. Durée de l'épreuve : 2 heures. Points 

attribués à l'épreuve: 50. 
Modificatfon proposée. - Beporter cette épreuve à l'examen didactique au 

lieu de la 2e leçon (voir plus loin). 
Exposé des motifs. - Il est tout d'abord à remarquer que cette épreuve : 

n'est pas exigée des récipiendaires qui se présentent pour la section des 
humanités modernes: c'est une lacune. Il y aurait avantage à traire tracer 
des croquis de mémoire sous les yeux du jury. Il est important, en effet, que 
tout professeur de dessin sache graphier rapidement au tableau noir. ' 

Section. - Pour les sections normales moyennes (filles et garçons). 
Objet à modifier. - Croquis hachuré au crayon et dessin ombré d'un 

buste. Durée de l'épreuve: ·10 heures. Points attribués à l'épreuve: 60. 
Modification proposée, - Croquis hachuré au crayon et dessin ombré 

d'une figure entière on d'un personnage drapé. Durée de l'épreuve: 
-20 heures. Points attribués : 80 + 140. 
Exposé des motifs. - L'épreuve est beaucoup trop faible pour des réci­ 

piendaires qui se destinent à l'enseignement normal. 

JI, - ÉPREUVE ÉCRITE, 

Section. - Pour toutes les sections (filles et garçom). 
Objet à modifier. - Notions d'esthétique et d'histoire de l'art. 
Modification proposée. - Ajouter au programme le chapitre suivant : 

L'éducation esthétique à l'école : le bâtiment scolaire et ses abords; la déco­ 
ration fixe; la décoration mobile; l'imagerie scolaire; la culture du goût dans 
l'enseignement des différentes branches du programme: langues, sciences 
naturelles, histoire et géograpliiet dessin, gymnastique, chant, travaux 
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manuels, travaux à l'aiguille, etc. Les séances de cinérnatographie, de projec­ 
tions Iumineuses , l'emploi du stéréoscope; le mobilier scolaire; les livres 
iHu5I rés; les diplômes et récompenses; les excursions, visites de mouu­ 
men ts, de musées, d'expositions; l'organisation de fêtes scolaires, expositions 
de travaux, etc. 
Exposé des motifs. - Ce chapitre fait défaut; il est cependant de ~a plus 

haute importance, car les différents points envisagés constituent tout le 
programme d'éducation esthétique qui peut être suivi pratiquement dans les 
écoles. 

C. - ÉPUEUVE DIDAC'flQUE. 

Section. - Pour toutes les sections. 
Objet ci modifier. - Deux leçons à donner sut· le dessin à main libre et sur 

le dessin aux instruments. - Durée de l'épreuve pour les deux leçons 
réunies : 50 minutes. Points attribués à cette épreuve : 80. 

ft1odification à apporter, - t0 Une leçon à donner sur le dessin à main 
libre et sur le dessin aux instruments. - Durée : 20 minutes. Points attri­ 
bués à celte épreuve: ~O; 2° exercices de dessin rapide au tableau noir, 
d'après un sujet tiré au sort. Durée de l'épreuve : ,(O minutes. Points attri­ 
bués à cette épreuve : 50. 
Exposé des motifs. -- Le temps accordé pour chaque leçon (iö minutes) 

est. trop court. Il faut, au minimum, 20 minutes pour exposer un sujet. On 
peut juger les récipiendaires e,i ne leur faisant donner qu'une seule leçöu 
d'autant plus que· ceux qui se présenteront dorénavant auront fait des études 
normales. Certains sujets de leçon ne se prêtent pas aux tracés graphiques 
au tableau noir; or, il est important de pouvoir juger si un professeur de 
dessin sait graphier au tableau noir. 

D. - EPUEUVE ORALE 

Section, - Section générale (filles cl garçons). Section industrielle. Sec­ 
tion agricole. Sections normales. 

Objet à modifier, - Epreuve orale en géométrie, perspective linéaire, pro­ 
jectious, arpentage, couleurs (voir programme). 

Modification à apporter. - Suppression de cette épreuve. 
Exposé des motifs. - Cet.te épreuve instituée surtout pour les candidats 

artistes, n'a plus sa raison d'être puisque les récipiendaires ont suivi à l'école 
normale le cours de géométrie. Concernant les autres points du programme 
des épreuves orales, il est à l'emarqner qu'il y a déjà une épreuve pratique 
de perspective et de projections et de composition décorative (harmonie des 
couleurs). Ces dernières épreuves font par conséquent·double emploi. 

L'épreuve orale serait maintenue pour la section des humanités modernes 
en cc qui concerne les paragraphes H5 et 16 (géométrie descriptive et tracé 
géométrique des ombres). 

Celle même épreuve serail dorénavant exigée également des récipien- 
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daires subissant l'examen pour l'obtention dn diplôme de professeur de 
dessin dans les sections normales moyennes. 

L'I nspecteur, 
L. MONTFORT. 

A /Jlessietws les Membres du Conseil de perfectionnement 
de l'Enseignement moyen. 

Bruxelles, le 25 janvier :l.9H. 
MBSSJBURS, 

J'ai l'honneur de soumettre à votre examen, un projet de réforme de 
l'enseignement du dessin et des épreuves qui s'y rapportent, dans les sections 
normales moyennes. 

Les programmes de dessin actuellement en vigueur dans les sections 
normales moyennes datent de 188.t; ils ne sont plus en rapport avec les 
programmes de cet enseignement dans les écoles moyennes. 
Alors que, dans ces derniers établissements, les programmes de dessin ont 

été révisés depuis longtemps, dans les sections normales, ils sont restés 
intacts depuis vingt-six ans. Il eût été cependant logique de chercher tout 
d'abord à former des maîtres capables de donner cet enseignement dans les 
écoles moyennes. 

Actuellement, cette obligation se fait d'autant plus r,:~ntir, qu'à partir de 
cette année, c'est parmi les régents et régentes que devront se recruter les 
professeurs de dessin: pour les écoles moyennes. Il est donc indispensable 
qoe, dès à présent, les professeurs de dessin des sections normales moyennes 
préparent leurs élèves à subir les examens de dessin et à donner ce cours 
avec fruit dans les écoles moyennes. 
Il y a lieu de remarquer que le genre d'épreuves de dessin exigées aux 

différents examens dans les sections normales oblige le professeur à ne pra­ 
tiquer, avec ses élèves, que le dessin ombré de solides géométriques et 
d'ornements d'architecture. 

Aussi, tons les efforts en vue de faire pénétrer dans les sections normales 
un enseignement du dessin plus logique, plus pratique, plus complet et plus 
moderne, ont échoué jusqu'à présent. 

Tels sont, Messieurs, les principaux motifs justifiant le projet de réforme 
au sujet duquel je vous prie de vouloir bien délibérer. 

Agréez, Messieurs, l'assurance de ma considération distinguée. 

Le Ministre, 

F. ScHOLLAERT. 
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Examens d'admission dans les sections normales moyem1es de l'État, 
pour garçons. 

ExuIBN GRAPHIQUE DU DBSSlN. 

Programme actuel. 

Dessin ombré des solides. 
Dessin d'après le relief de fragments d'architecture et d'ornements. 
Dessin de mémoire. 
Durée de l'épreuve: 5 heures. - Points attribués: tO. 

Proqramme proposé : dessin artistiqu«, 

. a) Dessin ombré d'un groupe d'accessoires. Exemples : fruits, fleurs, 
légumes, poteries, paniers, étoffes, livres, instruments divers, meubles, etc. 

6) Projet de composition décorative: application au vitrail, au fer forgé, 
à la peinture au pochoir, à la céramique, au papier peint, etc., décoration 
d'objets divers. 

c) Dessin d'après le relief : croquis ombrés d'ornements de style et de 
masques. 

Dessin géométrique. 

Projections orthogonales de solides géométriques : prismes, pyramides, 
tétraèdre, hexaèdre, octaèdre, dodécaèdre, icosaèdre réguliers, cylindre, 
cône, sphère. 
L Une épreuve de projections orthogonales (dessin au crayon et aux 

instruments). Durée: :t heure (5 points). 
2. Une épreuve de dessin à main libre se rapportant aux paragraphes a, 

b, c. Durée : 2 heures (5 points). 

Examen d'aspirant professeur agt"égé de l'enseignement moyetl du degré 
inférieur. 

EPREUVE DE DESSIN {JO POINTS). 

Il n'existe pas aclucllement de programme déterminé. 

Programme proposé. 

Dessin at·tistique. 

a) Croquis en couleur d'un groupe d'objets : accessoires, fruits, fleurs, 
légumes, oiseaux empaillés, etc. 

b) Croquis ombré d'une tête. 
c) Croquis d'un paysage. 
d) Composition décorative. 
e) Dessin de mémoire (croquis rapides au tableau noir). 
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Dessin géométrique. 

Epure de projections orthogonales. 
Epure de perspective linéaire. 
Tracé d'une courbe géométrique employée en mécanique. 
Epreuve de dessin artistique à main liure. Durée : 2 heures. Points 

attribués : 4 (à tirer au sort parmi les points se rapportant aux paragraphes 
a, b, c, d, e, ci-dessus). 
Epreuve de dessin géométrique, au crayon et aux instruments. Durée: 

i heure. 
Points attribués : 5 points. (Sujet à choisir parmi les points mentionnés 

dans le programme de dessin géométrique ci-dessus.) 
Travaux de l'année : 5 points. 

Examen de pt·ofessem· agrégé de l'enseignement moyen du degré inffriem·. 

EXAMEN DE DESSIN ( i Û POINTS). 

Il n'existe pas actuellement de programme déterminé pour l'examen de 
dessin. 

Proqrcmme proposé. 

Dessin artistique. 

a) Dessin en couleur d'un paysage. 
b) Croquis ombré d'un buste. 
c) Projet de composition décorative. 
d) Dessin de mémoire (croquis rapides au tableau noir). 

Dessin géométrique. 

Epure de dessin technique; meubles, organes de machines, objets du cours 
de travail manuel. (Croquis côtés, dessinés aux instruments et au crayon, à 
une échelle donnée.) 

Epreuve de dessin artistique : durée: 2 heures. Points attribués : 4. 
Epreuve de dessin géométrique ; durée: 1 heure. Points attribués: 5. 
Travaux de l'année : 5 points. 

Examen d'admission aux sections normales de l'État, pour filles. 

EPREUVE DE DESSlN. 

P J'Og1'amme actuel. 

Dessin ombré de solides. 
Dessin d'après le relief de fr,1~tments d'architecture et d'ornements. 
Dessin de mémoire. 

f) ' . J. rogronme propose. 
a) Dessin en couleur (pastel, aquarelle) croquis d'un groupe d'accessoires . 
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Exemples : poteries, étoffes, fruits, fleurs, légumes, étains, livres, instru­ 
ments divers, etc. 

b) Projet de composition décorative en rapport : 1° avec les travaux à 
l'aiguille : soutaches, broderies, dentelles, etc., 2° avec la peinture au 
pochoir, le repoussage du cuir et de l'étain, la pyrogravure. 

c) Croquis ombré d'un ornement de style ou d'un masque. 
i0 Une épreuve : croquis (paragraphes a et c mentionnés ci-dessus). 

Durée : 1 heure. Points : ~- 
20 Une épreuve de composition décorative. Durée : 2 heures. Points: !>. 

Examen pour l'obtention dtt diplôme préparatoire de régente d'école moyenne. 

EPREUVE DE DESSIN ( { 2 points). 

Le programme actuel ne détermine pas le genre d'épreuves à subir. 

Prog1·amme proposé. 

Dessin artiuiqu», 

a) Croquis ombré d'une tête. 
b) Croquis ombré d'un ornement de style. 
c) Croquis d'un paysage d'après nature. 
d) Projet de composition décorative. 
e) Dessin de mémoire (croquis rapides au tableau noir). 
1. Une épreuve de croquis (paragraphes a, b, c et e}. Durée ; i heure. 

Points: 4. 
2. Une épreuve. Projet de composition décorative. Durée : 2 heures. 

Points: 4. 
5. Travaux de l'année : 4 points. 

Examen défini/if de 1·é_gente d'école moyenne. 

EPREUVE DE DESSIN (f2 points). 

Le programme actuel ne spécifie pas le genre d'épreuves à subir. 

Programme proposé. 

Dessin artistique. 

a) Dessin d'après relief : croquis ombré d'un buste. 
b) Croquis d'un paysage. 
c) Croquis en couleur d'un ensemble formé d'un ornement de style et d'ac­ 

cessoires divers; 
d) Composition décorative. 
e) Dessin de mémoire (croquis rapides au tableau noir en rapport avec les 

différentes branches du programme). 
1. Une épreuve de croquis d'après nature (paragraphes a:. 6,, cd e). Durée: 

f heure. Points : 4. 
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2. Une épreuve : projet de composition décorative. Durée : ! heures. 
Points: 4. 
5. Travaux de l'année. Points: 4. 

Projet de ptogramme de dessin pom• les sections normales de Gand 
el de Nivelles. 

PnunÈRE ANNÉE (5 heures par semaine). 

Programme actuel. 

Etude de la méthodologie du dessin à main libre et de la méthodologie du 
dessin à l'aide d'instruments. 

Notions intuitives de l'étude des projections et de l'étude de la perspective 
linéaire. 

Dessin d'après le relief: 
1° De solides groupés et de fragments d'architecture; 
2° D'objets simples et usuels (au trait et sous forme de croquis). 
Dessin de mémoire. Exposé des connaissances fondamentales des couleurs. 

Programme proposé : 

A. DESSIN ARTISTIQUE. 

«) Croquis ombrés d'après nature de groupements d'objets, d'accessoires 
divers; exemples : fruits, fleurs, légumes, animaux empaillés, poteries, 
paniers, instruments de musique, étains, livres, meubles, ete.; 

b) Dessins d'après le relief: i0 fragments d'architecture empruntés aux 
différents styles; 2° croquis de masques et de têtes; 

c} Croquis d'ornements empruntés aux industries d'art; 
d) Croquis à prendre au cours des excursions, des visites aux musées; 

exemples : paysages, monuments, ornements, costumes, etc., 
e) Dessin d'inventio~. - Exercices de stylisation d'après des éléments 

dessinés d'après nature et empruntés à la flore et à la faune. 
Exercices de composition décorative. 
Principes généraux. Applications à la peinture au pochoir, à la sculpture, 

à la pyrogravure, au vitrail, au fer forgé, au repoussage du cuir et de 
l'étain, etc. 

Application aux travaux manuels: cartonnage, sculpture, modelage, etc.; 
f) Dessin de mémoire. - Croquis se rapportant à des objets dessinés 

précédemment ou observés souvent. 
Croquis rapides au tableau noir. Sujet se rapportant aux différentes 

branches du programme. 
Exercices d'amhidextrie. 

B. DESSIN GÉOMÉTfllQUE. 

Récapitulation générale des notions de projections et de perspective 
cavalière. Tracé d'épures. 
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Perspective linéaire. Règles essentielles. Epures. 
Courbes géométriques employées en mécanique; exemples : ellipse, para­ 

bole, hyperbole, cycloïdes, épicycloïdes, hypocycloïdes, développante du 
cercle. 

C. MÉTHODOLOGJB; 

Principes essentiels de méthodologie applicables au dessin. 
Interprétation du programme de dessin des écoles moyennes. 
Leçons modèles. 

DEu:u:bHB ANNÉE (5 heures par semaine). 

Proqramme actuel. 

Continuation de l'étude des projections et de perspective des ombres 
propres et portées. 

Dessin d'après le relief de fragments d'architecture, de figures et de 
masques. Exercices d'application· aux arts et métiers {croquis). Dessin de 
mémoire : application des couleurs sur tons entiers. 
Théorie pédagogique générale de l'enseignement du dessin. 

Programme proposé : 

A. DESSlN ARTISTIQUE. 

a) Croquis d'après nature de groupements d'objets (continuation); 
b) Dessin d'après le relief : t O fragments d'architecture en rapport avec 

les styles étudiés; 2° croquis ombrés de bustes; 
c) Croquis de personnages. Exemples : enfants, élèves dans des attitudes 

différentes. 
Croquis d'animaux vivants; 
d) Croquis de paysages, de monuments, etc., rencontrés au cours des 

excursions, des visites aux musées; 
e) Dessin d'invention. Continuation des exercices de composition déco­ 

rative. 
Application aux uts et métiers, ainsi qu'aux travaux manuels. 
f) Dessin de mémoire. - Croquis divers. Tracés rapides au tableau noir 

en rapport avec les différentes branches du programme. 

B. DESSIN GÉOMÉTRIQUE, 

Epures de géométrie descriptive. 
Dessin technique. - Lecture et tracé de plans divers : nivellement, arpen­ 

tage, bâtiments, organes de machines, meubles. Epures de topographie. 

C. MÉTIIODOLOGIE, 

Résumé de lectures se rapportant à des ouvrages de dessin. 
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Organisation de l'enseignement du dessin dans les écoles moyennes. 
Leçons. 
N. B. Le professeur s'efforcera d'initier les élèves aux différents procédés 

d'exécution, crayon ordinaire, fusain, sanguine, pastel, aquarelle, craie, 
plume! peinture à l'huile, etc. Chaque élève tiendra un carnet de croquis. 
Aux différents examens, un certain nombre de points seront attribués à la 
tenue de ce carnet. 

SECTIONS NORMALES MOYENNES DE L'ETAT, POUR FILLES. 

ENSEIGNBl\lÉNT DU DESSIN, 

Proqramme. 

P1rn1mimE ANN HE (5 heures par semaine). 

Proqramme actuel, 

Même programme que pour les régents. 

Proqramme proposé: 

Â. ÛESSIN AllTISl'lQUE. 

Même programme que pour les régents. 
Remarque : Les exercices de composition décorative seront mis en rap­ 

port avec les arts féminins et les travaux à l'aiguille : soutaches, broderies, 
dentelles, etc. 

B. DESSIN GÉOMÉTRlQUE. 

Maniement des instruments: règle, équerre, compas, rapporteur. Tracés 
géométriques usités dans la coupe des vêtements et Ja composition déco- 
rative. 
Perspective linéufre : règles essentielles. 
Tracé d'épures d'application. 
Notion d'un plan, d'une coupe: d'une élévation, d'un profil. 
Lecture et tracé de plans très simples : meubles, bâtiments. 

C. MÉTHODOLOGIE. 

Même programme que pour les régents. 

DEUXIÈME ANNÉE (5 heures par semaine). 

Programme actuel. 

Continuation de l'étude des projections et de la perspective des ombres. 
Dessin d'après le relief de fragments de figures et de masques. Exercices 

d'application aux arts et métiers : croquis de palmes, feuilles, fleurs, festons, 
guipures, dentelles, broderies, soutaches; agrandissement et réductions de 
patrons, etc. 
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Dessin de mémoire sur toutes les matières du programme. 
Application des couleurs pour tons entiers. 

Programme proposé : 

Â. 0HSSIN AllTISTIQUE. 

Même programme que pour les régents. 
Remarque : Les exercices de composition décorative seront mis en rap­ 

port avec les arts féminins et les travaux à l'aiguille : soutaches, broderies, 
dentelles, etc. 

B. DESSIN GKOMÉTRIQUE 

Epures de perspective linéaire. 

C. MÉTHODOLOGIE. 

Même programme que pour les régents. 

-d9QE!»- 

GLXXXI 
Séance en assemblée générale du 27 mars 1911. 

La séance est ouverte à deux heures, sous la présidence de M. Mansion. 
Sont présents : MM. Merten, Neuberg, Collard, De Ceuleneer, de Bavay, 

général Leman, Kleyntjens, Wallzing, membres; Woeste, secrétaire. 
M. Braun s'excuse d'être empêché. 
Assistent à la séance: MM. Van Overbergh.secrétaire général du Ministère 

des Sciences et des Arts, Klampers, directeur général de l'administration de 
l'enseignement moyen, Goenrans, inspecteur général de l'enseignement 
moyen, Crornhez, Duqué , Habets, Ploumen et Montfort: inspecteurs, 
Terfve , préfet de l'athénée royal de Charleroi, Libbrecht, préfet de l'athénée 
royal d'Anvers, Kemna, professeur à l'athénée royal de Liége, Vanden Daele, 
professeur à l'athénée royal de Mons, Delfosse, directeur de l'école moyenne 
de l'Etat à Pâturages, Themelin, directeur de l'école moyenne de l'Etat, 
à Lessines. 

ÜRDRE DU JOUR ; 

1° Lecture du procès-verbal de la dernière séance en assemblée générale. 
.M. le Secrétaire donne lecture du procès-verbal de la séance du 18 mars. 

Ce procès-verbal est approuvé. 
M. le Président demande que l'administration soumette au Conseil, en 

une séance ;li1~;·>::r". l'organisation des examens de passage dans les 
athénées royaux. Cette 1m.,1,,1,~1~ion est adoptée. 

2° Projd relatif ù (inlrndt1,·tion du travail manuel dans les écoles 
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.M . .Montfort rappelle que la question du travail manuel n'est pas nouvelle. 
Les pédagogues préconisent cet enseignement comme appartenant à la cul­ 
ture générale. La Suède, qui en a pris l'initiative, a formé depuis trente-six 
ans un millier de professeurs et a institué des cours dans le monde entier. Le 
système s'est principalement développé en Amérique; il est pratique et 
condamne les vieilles méthodes livresques. 

Actuel lemcnt l'on exige douze heures par jour de travail intensif, sans 
dérivatif. Les jeunes gens, se destinant aux carrières libérales, n'ont aucune 
des aptitudes manuelles si nécessaires, notamment pour la colonisation. Celte 
lacune sera comblée par l'organisation du travail manuel. Le personnel, qui 
sera chargé de l'enseigner, est à peu près formé grâce à la création des cours 
temporaires institués à la section normale moyenne de Gand. L'exécution du 
programme n'exigera aucun local spécial et ne comportera qu'une dépense 
très minime. L'une des heures actuellement affectées au cours de dessin, 
sera consacrée au travail manuel. 

M. Montfort analyse les principales dispositions du projet dont un exem­ 
plaire autographié a été adressé aux membres du Conseil. 

M. Delfosse fait connaître que le travail du modelage et <lu bois figure au 
programme de la section industrielle annexée à l'école moyenne de Pâtu­ 
rages. La plupart des élèves suivent ces cours et parviennent, grâce aux 
notions ainsi acquises, à entrer plus facilement dans les diverses carrières 
industrielles de la région. 

M. Thernelin pense que l'adjonction d'une heure de t.ravail manuel ne peul 
porter préjudice aux élèves puisqu'elle remplacera la troisième heure de 
dessin. 

M. Mansion se déclare très heureux de l'innovation. Le pliage du papier 
notamment permel des exercices géométriques très variés. Il est excellent 
d'introduire plus de pratique dans l'enseignement du dessin. Chez beaucoup 
d'élèves la partie in tui live de la géométrie n'est pas suffisamment développée. 
Toutefois., il y a lieu d'observer que le travail manuel du fer ne comporte de 
progrès qu'à partir de l'âge de -tï ans. 

M. Montfort répond que le travail du fer sera élémentaire et consistera 
dans la préparation de certains appareils de physique. Introduit en France 
pour les enfants de 12 à 14 ans, il y donne de bons résultats; il développe 
l'exactitude et la précision dans le travail. 

Le projet de programme pour l'enseignement du travail manuel est adopté 
tel qu'il est présenté. 

5° Emploi des machines parlantes et application des méthodes gramopho­ 
niques dans l'enseignement moyen. 

M. Goemans constate que s'il y a des disques de déclamation qui sont per­ 
fectionnés, il en existe d'autres pour l'enseignement des premiers principes 
d'une langue. li propose donc de renvoyer l'étude de la question à la com­ 
mission de la terminologie grammaticale. 
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Cette proposition est adoptée à l'unanimité. 
La séance est levée à 2 heures ~fü minutes. 

Le Secrétaire 1 
G. WOESTE. 

Le Président, 
P. MANSION. 

Annexe au procès-verbal de la séance du 27 mars 1911. 

A /Jlessieurs les /Jlembres du Conseil de per/ ectùmnement 
de t'mseiçnemcnt moyen. 

Bruxelles, le 2 février 1911. 

l\hss1EvRs1 

J'ai l'honneur de soumettre à votre examen un projet formulé par 
l'Inspection concernant l'introduction du travail manuel dans le programme 
des études des écoles moyennes de l'Etat, pour garçons. 

Le règlement organique relatif à ces établissements, élaboré en 1897, a 
exclusivement compris le travail manuel parmi les matières obligatoires des 
sections industrielles et des sections agricoles annexées aux écoles moyennes 
de l'Etat. 
Il conviendrait de combler cette lacune en introduisant le travail manuel 

dans les sections générales des écoles moyennes ainsi que dans les sections 
préparatoires y annexées. Tout système complet d'éducation ne peut négli­ 
ger la formation de la main, ce merveilleux outil si utile dans la plupart des 
carrières et dans toutes les circonstances de la vie. Les principaux Etats de 
1' Amérique et de l'Europe ont indroduit ie travail manuel non seulement 
dans leur enseignement primaire mais aussi dans leur enseignement seeon­ 
daire. Depuis deux ans, le travail manuel a été introduit dans les-sections 
normales moyennes de notre pays et en août dernier un cours normal de 
travail manuel a été organisé à Gand pour la formation du personnel de 
l'enseignement moyen. 

Le présent projet tout en permettant d'atteindre le but désiré, réunit les 
avantages suivants : 
f O Il ne nécessite pas une augmentation du nombre d'heures .de classe 

grâce à l'union intime qu'il consacre entre Ie travail manuel et l'e dessin 
géométrique aux instruments, et à l'emploi, en section moyenne, de l'heure 
de dessin qui a été supprimée intentionnellement l'an dernier. 

2° Il n'exige pas· le concours de. professeurs spéciaux pris en dehors du 
cadre des professeurs en fonctions, puisque cet enseignement serait donné 
en section préparatoire par les instituteurs dans leurs classes respectives et 
en section moyenne par le professeur de dessin. 
5° Il permet l'introduction de cette branche dans toutes les écoles 

moyennes indistinctement. 
41), Il supprime les dépenses assez importantes qu'entrainent la construc- 
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tion et l'installation d'un atelier spécial ainsi que la fourniture des matières 
premières à 500 élèves environ. 

Agréez, l\lcssieurs, l'assurance de ma considération distinguée. 

Le !Jlirâsfre~ 

F. ScuoLLAEHT. 

Projet de p,·og·rarmne pour l'enseignement du travail manuel 
dans les écoles moytmnes de l'Etat pour yarçons. 

CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES. 

Le professeur ne perdra pas de vue que le travail manuel scolaire a pour 
but essentiel de faire acquérir à l'élève la sûreté du coup d'œil et l'habileté 
de la main, cet instrument si précieux dans les multiples circonstances de la 
vie; qu'il coopère au même titre que les autres branches de l'enseignement 
général _à la culture intégrale des facultés en développant harmoniquement 
et progressivement la compréhension, le jugement, la volonté, l'imagination; 
en fortifiant chez le jeune homme l'esprit d'observation et de précision, l'ini­ 
tiative personnelle, le sens esthétique et en inculquant en lui de précieuses 
qualités morales telles que l'ordre, l'économie, le sentiment de l'effort per­ 
sévéront et surtout l'amour du travail. 

Le professeur se pénétrera également de cette idée que par l'appui qu'il 
prête aux autres branches du programme, le travail manuel peut contribuer 
largement à imprimer à l'enseignement un caractère plus intuitif, plus pra­ 
tique et plus actif. 

MESURES n' ORGANISATION. 

Atelier, - En section préparatoire, les exercices de travail manuel se 
pratiqueront généralement dans les salles ordinaires de classe. Toutefois, si 
l'établissement possède une installation spéciale pour le cartonnage et le 
modelage, il y aura lieu <l'y conduire les élèves des classes supérieures de la 
section préparatoire. 

Dans bien des cas les greniers de l'école pourront être aménagés el con­ 
vertis en atelier pour le travail du bois et du fer, pour le cartonnage et le 
modelage. 

Souvent aussi la salle de dessin pourra très bien convenir pour le carton­ 
nage~ le modelage et en général pour les travaux qui s'exécutent sur table : 
pyrogravure, sculpture en coches, repoussage du cuir, etc ... 

Le professeur veillera à ce que l'atelier soit tenu dans un état d'ordre et 
de propreté constant. A tour de rôle les élèves seront chargés de la mise 
en ordre de l'atelier. 

Horaire du cours. - En section préparatoire deux heures sont employées 
hebdomadairement à l'enseignement du dessin. Il y aura lieu de consacrer 
une de ces heures au dessin géométrique et au travail manuel combinés et 
de réserver exclusivement l'autreheure au dessin à main libre. 
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Dans les trois années d'études d~ la section moyenne il conviendra (en 
reprenant la troisième heure qui était affectée autrefois au dessin) de con­ 
sacrer chaque semaine une séance de deux heures consécutives au dessin 
géométrique (constructions géométriques, projections, dessin technique, etc.) 
et au travail manuel combinés. La troisième heure sera réservée exclusive­ 
ment au dessin à main libre. 

11/atières premières. - Les élèves conserveront la propriété des objets 
confectionnés. Ils fourniront la matière première: papier, carton, terre, etc. 
A cet effet, ils verseront annuellement entre les mains du chef de l'établisse­ 
ment une cotisation variant, suivant les classes, de -i à 5 francs pour l'achat 
des matières premières mises à leur disposition. D'après les propositions du 
personnel enseignant: le directeur se chargera d'acheter les matières 
premières et de les distribuer aux différents professeurs. 

L'établissement fournira les matières premières employées à la confection 
des collections restant la propriété du musée de l'école, à I'entretien du 
matériel didactique et de l'outillage. 

Le professeur veillera à ce que les élèves ne gaspillent pas la matière 
première. Il prêchera saus cesse l'économie. Chaque élève conservera dans 
une farde ad hoc Ies déchets de papiers utilisables. 

Outillage. - L'établissement fournira l'outillage nécessaire pour le travail 
du bois et du fer ainsi que les planches et réglettes puur le modelage, les 
récipients, pols à colle, pinceaux, ciseaux, couteaux pour Ic cartonnage, 
appareils à pyrogravei·, couteaux pour la sculpture en coches. Autant que 
possible chaque outil portera sur une petite étiquette le nom des élèves qui 
les utilisent. Chaque élève sera responsable des outils mis à sa disposition. 

Les élèves utiliseront pour le cartonnage les instruments employés au 
cours <le dessin géométrique : équerres, règle plate, double-décimètre, 
compas. Ils devront également se munir d'un ébauchoir et d'une mirette et 
des outils Jes plus indispensables pour Ie travail du cuir el de l'étain, le cas 
échéant. 

Objets confectionnés. - Les élèves reporteront à la maison les objets 
confectionnés; le professeur conservera cependant jusqu'au passage de 
l'inspecteur compétent deux des objets de chaque série. 

Chaque objet terminé sera coté par le professeur. Celui-ci tiendra note 
des points obtenus pour la confection de l'objet et pour le carnet de croquis. 
La moyenne des points ainsi obtenus entrera seule en ligne de compte pour 
fixer le résultat de la composition trimestrielle en ce qui concerne le travail 
manuel. Le nombre de points á attribuer au travail manuel sera le même 
que celui qui est attribué aux épreuves du dessin. 

Jléthode. - Le pr·ofesscur ne perdra pas de vue que l'enseignement du 
travail manuel doit être intimement lié à celui du dessin géométrique dont 
il n'est du reste qu'une application pratique. 

Les élèves travailleront tantôt d'après des modèles en nature, tantôt 
d'après de simples données du professeur. 

Dans un cahier à ce destiné, ils dessineront ù main libre les croquis cot 
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des objets à confectionner. Le carnet de croquis contiendra également les 
indications données par le professeur concernant la suite des opérations à 
effectuer, la tenue des instruments, le débit de la matière première, les 
écarts à éviter, etc. 

Aussi souvent que possible le professeur laissera à l'élève une grande part 
d'initiative relativement à la forme de l'objet, à sa décoration, au dispositif 
de certaines parties, etc. 

Les travaux terminés seront examinés et discutés devant toute la classe au 
point de vue de la correction du travail, de la propreté d'exécution, de la 
beauté de la forme, de la décoration. 
Remarque. - Le programme ne doit pas être suivi ne varietur. Il appa1·­ 

tient au professeur de faire un choix d'exercices et d'objets qui lui semble­ 
ront le mieux répondre au degré d'avancement de ses élèves et aux condi­ 
tions dans lesquelles il se trouve. 

A Messi~urs les Membns du Conseil de perfectionnement 
de Linstructùm moyenue. 

Bruxelles, 4 avril 191 l. 
MEssrnons, 

J'ai l'honneur de vous faire savoir que l'inspection de l'enseignement 
moyen m'a proposé de procéder à un essai de la méthode gramophonique 
appliquée à l'étude des langues vivantes. 

Cette expérience aurait lieu dans une école moyenne flamande el dans une 
école moyenne wallonne, à choisir parmi les établissements pourvus d'un 
bon appareil à projections, permettant de reproduire sur l'écran Jes textes 
gramophoniques. 

Deux conférenciers, l'un pour la région flamande, l'autre pour la région 
wallonne du pays, seraient chargés des démonstrations. Celles-ci se feraient 
à l'école moyenne, pour garçons, à Anvers, et à l'une des écoles moyennes, 
pour filles, de l'agglomération bruxelloise. Elles comprendraient une ou plu­ 
sieurs conférences, avec l'emploi de l'appareil et l'application de la méthode 
par des professeurs de l'établissement. 
Je vous prie, Messieurs, d'émettre votre, avis motivé sur le principe même 

de la méthode gramophonique. Vous voudrez bien me faire connaître subsi­ 
diairement si, d'après vous, il y a lieu d'adopter les propositions de l'inspec­ 
tion et, dans la négative, m'indiquer quelles mesures il conviendrait de 
prendre en vue de réaliser l'application du système gramophonique dans les 
établissements d'instruction moyenne. 

Agréez, Messieurs, l'assurance de ma considération très distinguée. 

Le Ministre, 
F. ScuotLABRT. 
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CLXXXll 
Séance en assemblée générale du 27 mai 1911. 

La séance est ouverte à deux heures, sous la présidence de M. Mansion. 
Sont présents: MM. Merten, Neuberg, Collard, De Ceuleueer , de Bavay, 

général Leman, Kleyntjens, Waltzing, membres; Woeste, secrétaire. 
Assistent à la séance: M. Klornpers, directeur général de l'a dministration 

de l'enseignement moyen, M. Goemans, inspecteur général de l'enseignement 
moyen, Ml\1. Crombez, Duqué, Habets et Ploumen, inspecteurs de l'enseigne­ 
ment moyen, M. Terfve, préfet de l'athénée royal de Charleroi, M. Libbrecht, 
préfet de l'athénée royal d'Anvers, .M. Kernna , professeur de l'athénée royal 
de Liége, ~1. Vanden Daele, professeur de l'athénée royal de Mons. 

1° Lecture du procès-verbal de la dernière séance. 
M. le Secrétaire donne lecture du procès-verbal de Ia séance en assemblée 

générale du 27 mars i9 H. Ce procès-verbal est approuvé, 
2° Proposition de révision des dispositions des règlements organiques 

relatives à l'âge d'admission dans les athénées et dans les écoles moyennes 
de l'État. 

M. le Président donne lecture <l'une dépêche du 6 mars 191. i, par laquelle 
M. le Ministre des Sciences et des Arts saisît le Conseil de la question et lui 
demande son avis sur le point de savoir s'il ne conviendrait pas de remplacer 
les prescriptions relatives à l'âge d'admission dans les athénées royaux et 
dans les écoles moyennes de l'État par la disposition suivante : << Dispense 
de la condition d'âge peut être accordée par Ie bureau administratif dans 
des cas exceptionnels et sur l'avis conforme du chef de l'établissement. » 

M. Neuberg propose de porter à trois mois le délai des dispenses d'âge. 
M. Crombez considère comme fâcheux de fixer une limite quelconque. 
M. le général Leman estime que la responsabilité des chefs d'établissement 

doit rester entière, avec les conséquences qui en résultent. 
Le Conseil émet à l'unanimité un avis favorable à la rédaction proposée. 

5° Avis à émettre sur les projets d'arrétés royaux relatifs aux examens de 
régent et. de régente dans la partie flamande du pays. 

M. l\Iansion rappelle la distinction actuellement en vigueur entre les 
régents wallons et flamands. Trois langues doivent être étudiées pur ces 
derniers dont deux premières langues : le flamand et le français. Les réci­ 
piendaires wallons n'ont que Ic français comme première langue. Cette 
situation n'est pas équitable et les dispositions nouvelles ont pour hut de 
rétablir l'égalité. Pour les régents flamands, Ic flamand devient première 
langue et Ia seconde langue est le français qui, pour les wallons, reste la 
première langue. Ceux-ci auront comme seconde langue le flamand, l'alle­ 
mand ou l'anglais. 11 est allégué que la situation actuelle permet aux régents 
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flamands d'enseigner dans la région wallonne. Mais,en fait.le Gouvernement 
ne nomme que des wallons dans celle-ci. A côté de cette modification, qui est 
la principale, quelques changements de détail sont proposés pour la durée 
<les épreuves, la détermination des points, le remplacement de la composi­ 
tion en deuxième langue par une rédaction. 

1\1. Je Général Leman demande si un régent wallon peut ne pas connaître 
le flamand et si un régent flamand peut ignorer le français. 

:M. Mansion répond que la connaissance du français est obligatoire. 
l\l. De Ceuleneer dil qu'antérieurement les aspirants au diplôme de pro­ 

fesseur agrégé pouvaient choisir deux langues : 40 points étaient attribués au 
français et au flamand et autant à l'allemand et à l'anglais. Les élèves étaient 
ainsi encouragés à étudier les langues étrangères. Il est fâcheux qu'aujour­ 
d'hui celles-ci ne comptent plus que pom· ~ points. 

M. Klompers déclare que le Gouvernement sait qne les régents, ayant 
subi l'épreuve sm· une troisième la11gue, n'ont le plus souvent que des 
connaissances très élémentaires, l'examen sommaire pouvant être considéré 
comme nul. L'enseignement des langues devra être confié à l'avenir aux 
régents de langues modernes et non plus aux diplômés avec examen som­ 
maire. Oans ces conditions, il suffit d'accorder, à titre d'encouragement, 
t$ points à l'étude des langues modernes. 

M. De Ceuleneer persiste à considérer ce chiffre comme trop minime. 
M. Goemans demande si, afin de rendre complète l'égalité des langues 

française et flamande, il ne serait pas nécessaire d'ajouter à l'article 15 A 
l'analyse littéraire pour les tilles. A l'article 14 A et B, l'épreuve sur le fran­ 
çais est plus difficile que celle sur le flamand, bien que celui-ci soit première 
langue. 

l\I. Klompers répond que les arrêtés royaux 11c concernent pas la section 
wallonne. tl s'agit de donner satisfaction à des vœux manifestés depuis 
longtemps. li ne saurait être question <le réviser actuellement tout le pro­ 
gramme. 

M. Goemans fait observer que l'introduction de l'analyse littéraire inté­ 
resse les matières <le l'examen et non Ic programme. Hem placer en section B 
scientifique une question de grammaire ou de théorie littéraire par une 
rédaction n'est pas modifier le programme. Celui-ci est exposé à I' ar­ 
ticle 15 B. 

1\1. Kleyutjens estime que les projets ont pour but d'établir l'égalité. Cc 
serait la rompre à nouveau que de changer le programme de la première 
langue e11 pays Ilarnaud sans y toucher eu pays wallon. 

La proposition de M. Goemans n'est pas adoptée. 
Le Conseil approuYc les projets darrètès royaux relatifs aux examens de 

régent et régente pour la partie flamande <lu pays et exprime le vœu que le 
programme de l'cllseiguement normal moyen fusse l'objet d'une réforme à 
laquelle devront collaborer les chefs des sections normales. 

4° Application des dispositions de la loi du 12 mai f9·t0 relatives à l'étude 
du flamand i~::r les élèves <lu régime français dans les étabhssernents d'en- 
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seignement moyen de l'agglomération bruxelloise et pour les élèves des 
sections wallonnes dans la région flamande. 

M. Klompers rappelle que Ic régime Ilamand comporte 8 heures de cours 
flamands ou deux cours donnés en flamand. Dans l'agglomération bruxel­ 
loise, les athénées royaux de Bruxelles et d'Ixelles out une section 
wallonne. Quatre heures par semaine doivent y être consacrées à l'étude du 
flamand. D'autre part, des sections wallonnes existent dans la plupart des 
athénées flamands. Le programme comporte actuellement 5 heures de fla­ 
mand alors que la loi de1912 en prescrit quatre. Ces quatre heures peuvent­ 
elles être comprises dans l'horaire de ,,ingt-quatre heures par semaine? Le 
baron Descamps a répondu affirmativement au Sénat. Il faudrait donc ensei­ 
gner un peu plus de flamand aux élèves des sections wallonnes dans les 
classes supérieures. 

M. Goemans fait remarquer que la loi mentionne six années d'études, 
alors qu'il y en a sept. La septième 11e peut donc être comprise dans le cycle 
prévu par le législateur. 

M. De Ceuleneer estime que les quatre heures pourraient être obtenues en 
consacrant trois heures par semaine au flamand et en donnant une heure de 
géographie en tlamand. 

MM. Kemna et ,valtzing pensent qne les élèves ne comprendront pas la 
géoéaphie enseignée en flamand. 

M. Mansion est d'un avis contraire. 
M. Collard croit que les leçons de géographie seront trop difficiles pour les 

wallons si cet enseignement ne consiste pas en une simple nomenclature 
mais repose sur une base scientifique; clics seront, du reste, insuffisantes, Ic 
vocabulaire étant restreint. Seul un enseignement direct de la langue fla­ 
mande peut convenir aux. wallons. 

M. Duqué se demande si le cours de géographie ne pourrait être répété en 
flamand. 

M. Klompers combat cette idée. L'enseignement de la géographie com­ 
mencé en français, ne peut se continuel' en flamand. Il est possible aussi 
qu'un élève, ayant étudié l'allemand comme seconde langue, ignore totale­ 
ment le flamand, 

M. Mansion pense qu'une heure de flamand doit être ajoutée aux cours 
donnés en cette langue. La septième: par laquelle, d'ailleurs, beaucoup 
d'élèves ne passent pas, doit être écartée du cycle. Il y aurait donc lieu 
d'augmenter le nombre des heures dans deux classes, soit sept au lieu de six 
en sixième et deux heures de plus en cinquième. 

Le Conseil émet l'avis à l'unanimité que, conformément à l'interprétation 
de 1\1. Ie baron Descamps, il y a lieu d'ajouter une heure par semaine en 
sixième et deux heures en cinquième <le manière à arriver à un total de 
vingt-quatre heures, par semaine: p<1ur les six années d'études. 

M. Kleyntjens préconise u11 système consistant à donner six heures de 
flamand en sixième et en septième plus un cours spécial de trois heures sup~ 
plémeutaires pom· les wallons en septième, sixième et cinquième. 
· M. Collard 11c peut admettre cette proposition parce que~ tandis que la loi 
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demande seulement quatre heures de flamand, M. Kleyntjens impose aux 
wallons neuf heures de flamand, soit plus du double. 

Par 7 oui et 2 non, le Conseil adopte la proposition suivante : Dans tous 
les établissements où l'on satisfait à la loi dès maintenant, la solution précé­ 
dente ne sera pas nécessairement appliquée. 

La séance est levée à 5 heures et demie. 

Le Secrétaire, 
G. Wossra. 

Le Pt·ésident, 
P. MANSION. 

CLXXXIII 
Séance en comité du 17 juin 1911. 

La séance est ou verte à 2 heures, sous la présidence de M. Mansion. 
Sont présents : MM. Merten, Nenberg, Collard, De Ceuleneer, Hraun, 

Kleyntjens, membres; Woeste, secrétaire. 
M.M. de Bavay et général Leman s'excusent d'être empêchés. 
Assistent à la séance : .M. Klornpers, directeur général de l'administration 

de l'ensciguement moyen, M. Gocmans, inspecteur général de l'enseignement 
moyen, MM. Crombez, Duqué , Habets et Ploumen, inspecteurs de l'ensei­ 
gnement moyen, Mmo Van Hoof-Bia, inspectrice de l'enseignement moyen. 

ÛBDRE DO JOUR ! 

t0 Lecture du procès-verbal de la dernière séance en comité. 
M. le Secrétaire donne lecture du procès-verbal de la séance en comité du 

27 mai HJH. Ce procès-verbal est approuvé. 

2° Organisation, à titre d'essai, d'un enseignement <le la puériculture dans 
la section moyenne d'une école moyenne. 

M. Mansion approuve l'introduction de cet enseignement, à la condition 
de le maintenir actuellement dans les limites d'une expérience. Il serait 
peut-être téméraire, en effet, de réaliser immédiatement une telle innova­ 
tion dans tous les établissements. 

M. Neuuerg demande si cette matière constituera un cours nouveau ou si 
elle sera rattachée à l'économie domestique. 

M. Klompers répond qu'une heure, par semaine, au moins devra être con­ 
sacrée à cette branche qui sera l'objet d'une matière spéciale. Il propose de 
commencer l'expérience à l'école moyenne de filles, à Molenbeek-Saint-Jean, 
où le personnel est préparé. 

Mme Van Hoof-Ilia confirme que l'établissement indiqué est celui où 
l'essai offre les plus grandes probabilités de réussite. 

M. Klompers déclare avoir confiance dans le succès de cette tentative et 
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la croit destinée à être aussi heureuse que celle du département du Travail 
pour les infirmières. 

Le Conseil émet à l'unanimité un avis favorable. 

Le Secrétaire, 
G. WoEsrE. 

Le Président, 
p. MANSION'. 

Annexe au procès-verbal de la séance du 17 juin 1911. 

A Messieurs les membres du ConseiA de perfectionnement de l'instruction 
moyenne. 

Bruxelles, 10 juin i9H. 

MESSIEURS, 

La mortalité infantile ne cesse pas de préoccuper les sociologues et les 
hygiénistes; elle est due, en grande partie, aux erreurs et aux préjugés 
répandus dans toutes les classes de la société. Il m'a donc paru intéressant 
d'examiner s'il y a lieu d'initier les jeunes tilles aux soins que réclament les 
nouveau-nés, de les instruire des services précieux qu'elles peuvent rendre 
à leur entourage et de les préparer, en même temps, au rôle de mères de 
famille. 

Je vous prie, Messieurs, de vouloir bien, dans votre plus prochaine séance, 
émettre votre avis sur la question de savoir si un enseignement de la puéri­ 
culture pourrait être utilement organisé, à titre d'essai, dans la section 
moyenne d'une école moyenne. 

J'ai l'honneur de vous communiquer le programme que l'inspection pro­ 
pose pour ce cours nouveau. 

PROGRAMME DU COURS DE PUÉRICULTURE PRATIQUE 
ET D'HYGIÈNE INFANTILE. 

j O HYGJÈNE INFANTILE, 

A. Utilité de cette étude. - Notions élémentaires de physiologie infantile. 
Poids. - Température. - Appareil digestif. - Digestion. - Circulation. 
- Respiration. 

B. Allaitement. - Modes d'allaitement : naturel, artificiel, mixte. - 
Allaitement maternel. - Allaitement mercenaire. - La mortalité des jeunes 
enfants en nourrice. -· Allaitement artificiel. - Soins dans l'emploi du 
biberon. - Conservation du lait. - Stérilisation. - Coupage du lait. - 
Correction du lait coupé. - Quantité moyenne de lait que doit prendre 
l'enfant qui se développe normalement. - Allaitement mixte. - Pesées. - 
A quel moment peut-on donner à l'enfant autre chose que du lait? 

C. Sevrage. - Moment et époque du sevrage. - Règles du sevrage. - 
Régime transitoire antérieur. - Régime postérieur. - Alimentation après 
le sevrage. 
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D. Dentition. - Espèces de dents. - Ordre et époque de leur apparition. 
- Influence de la dentition sur la santé des enfants. 

E. Propreté corporelle. - Lavage de l'enfant. - Lavages locaux. - 
Lotions générales. - Bains, frictions. - Soins de la tête, des yeux, des 
oreilles. -- Eau employée pour les lotions et les bains. 
F. Habillement, - Layette type. - Condition du vêtement. - Maillot 

ancien, maillot français, maillot anglais. - Avantages et inconvénients res­ 
pectifs. 

G. Couchage de l'enfant. - Le berceau. - Sa place. - Aération du ber" 
ceau. - Influence heureuse de l'air et de la lumière. - Comment il faut 
coucher les enfants. - Le bercement. - Le sommeil, le réveil, les cris de 
l'enfant, leur cause. - Les hochets. - Inconvénients et dangers de la 
sucette. - Atmosphère et aération de la chambre. - La vie en plein air. - 
Sorties et promenades. - Comment. il faut porter le nouveau-né. - Les 
petites voitures. - Nécessité de leur suspension. - Roues caoutchoutées. - 
Marche et exercice : les premiers pas de l'enfant. - Danger de faire 
marcher l'enfant prématurément. 

H. Maladies infantiles. - Croûte de lait. - Muguet. - Coliques. - 
Diarrhées. - Constipation. - Vomissements. - Coqueluche. - Angine. 
- Croup. - Faux croup.- Rougeole. - Scarlatine.-Variole. -Varicelle. 
- Rachitisme : a) Symptômes; b) prophylaxie; c) traitement, premiers 
soins; d) vaccination, son efficacité. 
N. B. Combattre Jes préjugés relatifs à la médecine et à l'hygiène infantile. 

2° EXERCICES PHATIQUES DE PUÉIIICUL1'URE. 

i O Visite de crèches ; 
2° Assister avec les jeunes filles aux consultations pour nourrissons 

cgoutte de lait); 
5° Visite d'une laiterie modèle où se pratique la stérilisation du lait; 
4° Préparation des panades ; 
go Préparation du bain ; 
6° Indications à fournir sur les feuilles de pesées ; 
7° Visite d'installations de couveuses; 

. 8° Confection des objets de layette à distribuer aux bébés des crèches. - 
Calcul du prix de revient. - Achat des matières premières avec les élèves. 

Le Miniatn, 
F. ·scaoLLAERT. ....•. -~ 

CLXXXIV 
Séance en comité du 9 décembre 1911 

La séance est ouverte à 2 heures, sous la présidence de M. Mansion. 
Sont présents: MM. Merten, Neuberg, Collard , De Ceuleneer, de Bavay, 

Kleyntjens, Waltzing, membres; Woeste, secrétaire. 
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1\1. Braun et M. le général Leman s'excusent d'être empêchés. 
M. de la Vallée Poussin, secrétaire général du Ministère des Sciences et 

des Arts, excuse également son absence. 
Assistent à la séance : M. Klom pers, directeur général de l'adminislration 

de l'enseignement moyent M. Goemans, inspecteur général de l'enseigne­ 
ment moyen, l\UL Duqué, Goulard, Habets et Plonmen, inspecteurs de ren­ 
seignement moyen; M. Fosséprez, inspecteur de l'enseignement de la 
gymnastique. 

ÛRDJlE DU JOUR, 

1° Lecture du procès-verbal de la dernière séance en comité. M. le secré­ 
taire donne lecture du procès-verbal de la séance en comité du 17 juin !91. L 
Ce procès-verbal est approuvé. 

2° Lecture de la correspondance adressée au Conseil. M. le secrétaire 
donne lecture : 

n) D'une dépêche de M. le Ministre des Sciences et des Arts, en date du 
'.!3 novembre 1911, transmettant une expédition d'un arrêté royal du H du 
même mois ayant désigné 1\1. Gaye, préfet des études de l'athénée royal de 
Huy, et M. Duchesne, professeur d'histoire et de géographie à l'athénée 
royal de Liège, pour assister, avec voix consultative, aux séances du Conseil 
de perfectionnement pendant les années scolaires 1011".'1912 et -1912-1915, 
en remplacement de M. Terlve, préfet des études de l'athénée royal de Char­ 
lcroy ~ et de M. Vanden Dacie, professeur à l'athénée royal de Mons, dont le 
mandat est expiré. - Pris pour notification. 

b) D'une dépêche de M. le Ministre des Sciences et des Arts en date du 
7 octobre i9H, faisant connaître qu'un arrêté royal du 2-t septembre pré­ 
cédent a nommé aux fonctions d'inspecteur de l'enseignement. moyen 
M. Goulard (G.-A.), instituteur primaire et professeur agrégé de l'enseigne­ 
ment du degré inférieur, directeur de l'école moyenne de l'Etat, pour gar­ 
çons, à Philippeville. - Pris pour notification. 

5° Avis à émettre sur la question de savoir s'il y a lieu de dispenser Jes 
candidats, les licenciés et les docteurs en éducation physique de la produc­ 
tion du diplôme de capacité pour l'enseignement de la gymnastique dans les 
établissements d'instruction moyenne. M. Klompers émet un avis favorable 
à la dispense pour les docteurs en éducation physique, mais se demande s'il 
y a lieu de l'étendre aux licenciés. 

M. Fosséprez estime qu'en aucun cas la dispense ne peut être accordée 
aux candidats, car l'Institut reçoit des élèves qui, n'ayant fait que des études 
primaires, sont dépourvus de tout.e notion de pédagogie. A sou avis les 
licenciés et les docteurs pourraient jouir de la dispense, dans l'organisation 
actuelle, bien que le champ d'action de l'Institut supérieur d'éducation 
physique soit limité et que son programme, non en concordance, d'ailleurs, 
avec celui de l'enseignement moyen, soit insuffisant au point de vue pratique, 
à tel point que plusieurs de ses élèves ont échoué à l'examen de l'enseigne­ 
ment moyen. 
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M. Mansion redoute que l'organisation de l'Institut supérieur ait été un 
peu hâtive. L'institution de nouvelles facultés doit être bien étudiée. Il fau­ 
drait que l'enseignement moyen fût représenté aux examens de l'Institut 
par I'inspeeteur de la gymnastique. 

M. Klompers croit désirable de subordonner l'avis favorable à la présence 
aux examens de l'inspecteur de la gymnastique. 

1\1. Waltzing objecte que dans les facultés universitaires les professeurs 
seuls interrogent. 

M. Mansion le reconnaît pour les grades légaux et certains grades scien­ 
tifiques qui s'y rattachent. Mais pour certains autres grades scientifiques 
sans connexité avec la loi, les jurys ont compris des examinateurs autres 
que les professeurs et notamment des fonctionnaires. 

M-. De Ceuleneer prévoit que, de même que le doctorat en géographie, 
l'Institut cessera d'être fréquenté si ses élèves n'arrivent pas au même hut 
qu'en subissant l'examen de l'enseignement moyen. 

:M. NcuLerg propose de faire connaître en même temps la décision du 
Conseil et les critiques qui y ont été formulées. 

M. Fosséprez ajoute que les élèves manquent de pratique à l'Institut 
supérieur parce que, pour la plupart, ils n'y séjournent qu'un an. 

M. Mansion propose les trois textes suivants : 
I. Le Conseil est d'avis qu'il y a lieu de dispenser les licenciés et les doc­ 

teurs en éducation physique de la production du diplôme de capacité pour 
l'enseignement de la gymnastique dans les écoles moyennes et les athénées. 
ll. Le Conseil est d'avis qu'il y a lieu de dispenser les docteurs 'en éduca- 

tion physique de la production du diplôme de capacité pour .f' enseignement 
de Ja gymnastique dans les écoles normales. 

III. Le Conseil exprime le vœu que l'inspecteur de l'enseignement moyen 
pour la gymnastique fasse partie du jury des examens conduisant aux grades 
de candidat, de licencié et de docteur en éducation physique. 

M. Waltzing ne peut approuver le troisième alinéa. Que l'Institut supé­ 
rieur s'assure le concours d'un bon professeur d'exercices pratiques. Dans 
les facultés de philosophie et lettres, on reproche aux étudiants de manquer 
de pratique. Que l'on y exige aussi la présence des inspecteurs de l'ensei­ 
gnement moyen. 

M. Mansion constate que c_e manque de pratique est imputable à l'organi­ 
sation hâtive de l'Institut supérieur. La même lacune existe dans le doctorat 
en géographie. L'inspecteur de la gymnastique agira par voie de conseils, 
indiquera les directions à suivre. 

Les deux premiers paragraphes sont adoptés à l'unanimité. Le troisième 
paragraphe est adopté par 6 voix contre 2 (MM. Collard et Waltzing). 

La séance est levée à 4 heures. 

Le Secrétaire, 
G. \VoEsTE. 

Le Président. 
P. MANSION. 
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Annexe au procès-verbal de la séance du 9 décembre 1911. 

A 1/essieurs les membres du Conseil de perfectionnement de fin1truction 
rllO!Je'nnt. 

Bruxelles, le 1er décembre i9 l 1. 
MESSIEURS, 

Dans votre séance du 2·1 janvier f 9H) vous avez émis un avis favorable à 
la révision du programme des examens conduisant au diplôme de capacité 
pour l'enseignement de la gymuastique. 

Vous n'ignorez pas qu'à l'Université de Gand a été annexé un institut 
supérieur d'éducation physique dont le hut est notamment de former des 
professeurs de gymnastique. Les Chambres ont reconnu le caractère d'utilité 
publique de celte institution en votant les ressources nécessaires à sa 
création. 
Je vous prie donc, Messieurs, de vouloir bien, dans votre prochaine 

séance, émettre votre avis sur la question de savoir s'il n'y a pas lieu de 
dispenser les candidats licenciés el les docteurs en éducation physique de 
la production du diplôme de capacité pour l'enseignement de la gymnas­ 
tique dans les établissements d'instruction moyenne et dans les sections 
normales moyennes. 

A titre de renseignement, je joins à la présente dépêche une brochure 
exposant l'organisation de l'institut supérieur d'édueatiou physique. 

Agréez, Messieurs, l'assurance de ma considération très distinguée. 

Le /Jlinistre. 
Prosper Ponr.csr. 

CLXXXV 
Séance en comité du 18 décembre 1911. 

La séance est ouverte à deux heures, sous la présidence de M. Mansion. 
Sont présents : MM. Merten, Neuberg, Collard, De Ceuleneer, Braun, 

de Bavay, général Leman, Kleyntjens, Waltzing, membres, Woeste, secré­ 
taire. 

Assistent à la séance: M. Klompers, Directeur général de l'administration 
de l'enseignement. moyen; M. Goemans, Inspecteur général de l'enseigne­ 
ment moyeu; MM. Duqué, Goulard, Habets et Plournen, Inspecteurs de 
l'enseignement moyen. 

ÛRDRE DU JOUR ! 

i O Lecture du procès-verbal de la dernière séance en comité. 
M. Je secrétaire donne lecture du procès-verbal de la séance en comité du 

9 décembre 19H, Ce procès-verbal est approuvé. 
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Le Conseil se rallie à un vœn exprimé par M. Collard de recevoir à 
l'avance des renseignements complets, outre les avis des bureaux adminis­ 
tratifs et de l'inspection, sur les agents de l'enseignement moyen devant 
obtenir la· dispense du diplôme légal. 

Par motion d'ordre, M. le Général Leman appelle l'attention du Conseil 
sur l'admission à l'École militaire d'un nombre moindre qu'autrefois d'élèves 
sortant des athénées l'Oyaux. 
li demande que les causes du cette situation soient recherchées. 
M. Ploumen fait remarquer que beaucoup de candidats à l'Ecole militaire, 

terminant leurs études dans les instituts privés, ont subi une préparation 
antérieure dans les athénées royaux. 
· M. Mansion constate que les établissements privés, dans un but de réclame, 
exigent de certains élèves un travail intensif facilité par le fait que chaque 
professeur s'attache à sa spécialité. 

M. Braun estime que la situation serait améliorée si l'accès à l'Ecole mili­ 
taire était subordonné à la production du certificat d'études complètes d'hu­ 
manités soit anciennes, soit modernes. 

M. Plou men promet d'encourager les professeurs des athénées royaux à 
diriger leurs élèves vers l'Ecole militaire. 
2° Lecture de la correspondance adressée au Conseil. 
M. le secrétaire donne lecture d'une dépêche de M. le Ministre des Sciences 

et des Arts, en date du H décembre 19t1, faisant connaître qu'un arrêté 
royal du 3 novembre précédent a nommé M. de la Vallée Poussin, aux 
fonctions de secrétaire général du département, en remplacement de M.Van 
Overbergh, démissionnaire. 

Le Secrétaire, 
G. WoEsTE. 

Le Président; 
P. MANSION. 



Discours prononcés à la distribution des prix aux lauréats 
du concours universitaire et du concours général de l'en­ 

seignement moyen du degré supérieur. 
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CLXXXVI 
Discours prononcé à la dist·ribu.tion de« prix aux la11réats du concours uni­ 
nersùaire et du concours général de l'enseignement moyen du degré supé­ 
rieur, le 17 octobre {909,par IJl. VANDIR LINDEN, pt·ofessem· à l'U11iver1ilé 
de Liége. 

Sujet : L'histoire dans les humanités de demain, 

l\lONSIEUR LB MINISTRE, 

l\lEsnAHBs, 
MBSSIEURS, 

Dans le programme actuel de nos humanités, tant anciennes que modernes, 
l'histoire n'occupe encore qu'un rang des plus modestes. Il n'y a pas longtemps 
d'ailleurs qu'elle y a acquis droit de cité. C'est le XIX• siècle, le siècle des 
grandes découvertes scientifiques, qui a donné à celle discipline une place ~uto­ 
nome dans l'enseignement moyen, en l'émancipant de sa sujétion à l'égard de la 
littérature, el principalement de la littérature ancienne. Les progrès constants et 
rapides des hautes éludes historiques ont eu leur répercussion à tous les degrés 
de l'instruction, mais surtout au degré moyen. Des savants de premier ordre se 
sont préoccupés de l'enseignement secondaire de l'histoire et one exercé une 
action féconde sur son développement et sa diffusion : pour ne citer que des 
morts, de même que Ja France a eu ses Duruy, la Belgique a eu ses Vander­ 
kindere. 

Mais jusqu'ici, le cours d'histoire dans les établissements d'instruction secon­ 
daire est frappé d'une certaine défaveur; du moins ne s'y intéresse-t-on guère 
chez nous à l'occasion des projets de réformes pédagogiques destinées à 'mettre 
leur plan d'étude en rapport avec les exigences de la société contemporaine. 
L'attention se concentre sur les luttes, souvent si âpres, que se livrent les Anciens 
et les Modernes; on méconnait le rôle qui devrait appartenir à l'histoire dans les 
humanités de demain: el l'on n 'aperçoit que con fusé ment l'orientation nouvelle 
à donner à cc cours pour qu'il réponde mieux au but des humanités : préparer 
Je jeune homme à la vie intellectuelle. 
Je tâcherai de montrer quel parti on peut tirer de l'enseignement de l'histoire 

et quelles transformations devraient subir son programme et sa méthode pour lui 
faire produire tout son eflet. 
Tout d'abord, l'histoire mérite-t-elle de figurer parmi les humanités? Est-elle 

utile, j'entends utile dans le sens large, c'est-à-dire propre au développement de 
la culture générale, de la formation de l'esprit? Certains philosophes, Nietzsche, 
par exemple, ont prétendu que celte discipline ne servait à rien ou du moins à 
très peu de chose, et dans certains cas était même nuisible. Elle nous fait vivre, 
dit-il, en ruminant et tue notre esprit d'initiative, notre spontanéité. Le passé 
pèse trop sur le présent: il l'écrase. Nietzche déplore l'application de la méthode 
historique à plusieurs sciences qui n'en avaient pas encore fait usage avant la fin 
du XIXe siècle, comme celle du droit et l'économie politique, et il nous met en 
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garde contre l'historicite tl ui nous transforme en encyclopédies historiques ambu­ 
lantes. Il est évident que le culte du passé, la contemplation admirative des 
actions de nos ancètres, fussent-ils tous des héros, ne doit pas absorber toute 
notre vil alité intellectuelle, qui serait plutôt passive dans ce cas. Nous ne devons 
pas, comme l'a dit un écrivain français, (< adorer la trace de nos 1>as », ni 
cc étendre-sur ia vie tout entière l'ombre de la mort ». Mais, à moins de nier 
l'utilité de toute counaissancv, il faut considérer l'étude du passé comme néces­ 
saire parce qu'il nous a fait ce (JUC nous sommes et, par conséquent, nous per­ 
met de dominer le présent. Celle science ne paralyse pas l'action; elle la rend 
plus intelligente, plus avertie, en somme plus efficace. 

On discute encore la question de savoir si l'histoire est vraiment une science. 
Quelques penseurs, et à leur suite M. A. France, ont fait valoir, pour lui dénier 
cc caractère, l'incertitude el la subjectivité de ses résultats. On leur a fait observer 
avec raison qu'aucune science, sauf les mathématiques pures, ne prut aboutir à 
une certitude logique complète et que quelques-unes des sciences physiques, 
comme la mcléorologie, offrent jusqu'ici un caractère bien plus grand d'incertitude 
que l'histoire. Si celle-ci ne peul guère encore formuler de lois, e' est que les 
phénomènes qu'elle étudie, ayant trait aux actes et aux pensées de l'homme, sont 
particulièrement va dés et corn plexcs et ne se répèten l pas identiques à eux­ 
mêmes, comme dans les sciences de la nature. Les phénomènes historiques sont 
difficiles à analyser, à grouper cl à généraliser et participent de la subjectivité de 
ions ceux qui font l'objet des sciences dites morales; nous ne pouvons, la plu­ 
part du temps, apercevoir le passé qu'à travers les prismes de différentes person­ 
nalités, chroniqueurs, auteurs de mémoires, de Ieures, historiens, etc., el nous 
ne le comprenons qu'en Ic comparant au présent, dont nous nous faisons une 
idée nécessairement subjective. L'état encore précaire des sciences auxiliaires de 
l'histoire, comme Ja psychologie, ne permet pas d'énoncer des lois avec une 
rigueur suffisante, bien que les formules des lois ne soient qu'approximatives 
et ne puissent être considérées comme vraies qu'aussi longtemps qu'elles 
expliquenttous les faits connus d'un même ordre. Le nombre de faits d'un même 
ordre e11 histoire est relativement restreint; il est difficile de les isoler, de les 
dégager en quelque sorte deleur trame. Cependant les savants onl discerné ces 
rapports constants entre certains phénomènes, comme par exemple entre Jes faits 
de politique interne et de politique externe; ils ont remarqué, en outre, que 
tout régime démagogique amène nécessa.remcnt une réaction dans le sens tyran­ 
nique, que la vie sociale reflète les variations du mouvement économique, etc. 
Pour expliquer les actes individuels, l'historien doit pouvoir se représenter Ja 
mentalité de la personne envisagée et ~c trouve souvent en présence de pro­ 
blèmes psychologiques t, es ardus, il ne pourra se figurer la réalité que d'une 
manière fort affaiblie, mais il compensera son manque de certitude logique par 
Ia souplesse el la force de construction de sa méthode, c'est-à-dire en se trans­ 
portant eu esprit dans le milieu qu'il étudie cl en faisant abstraction momenta­ 
nément des réalités qui l'en lourent. 

En éveillant Ic « sens historique», il nous fait comprendre le passé cl nous 
initie en même temps au présent. L'histoire nous apparaît donc comme une 
véritable science. Tant qu'elle n'était qu'un pr<·lcxle i1 développements litté- 
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raircs ou moraux ou à l'apologie d'une certaine catégorie de personnages, tant 
qu'elle était essentiellement imaginative et se mêlait à la légende et. à l'anecdote 
apocryphe, elle devait être tenue plutôt pour un art, une branche littéraire on 
un pur jeu d'esprit. Aujourd'hui qu'elle a affirmé ses préoccupations scientifiques, 
qu'elle met dans ses procédés d'investigation une rigueur de plus en plus grande 
et s'attache à expliquer les faits par leur enchainement causal, on ne peut plus 
douter qu'elle est apte ü nous orienter dans notre milieu actuel et, par consé­ 
quent, qu'elle est éminemment utile. 

D'ailleurs la jeunesse des écoles semble avoir compris cette utilité et porte en 
tout cas grand intérêt à cette branche du savoir. Les élèves de la section des 
humanités modernes, réputée la plus cc utilitaire », remportent aux concours 
généraux des succès au moins aussi brillants que leurs condisciples de la section 
des humanités anciennes. 

Pour rendre l'enseignement historique réellement fécond, il faudrait en élar­ 
gir et en assouplir le programme. Plusieurs pays nous ont déjà précédés dans 
cette voie. 011 a compris qu'il éluiL anti-pédagogique en mème temps qu'ami­ 
scientifique de se cantonner dans un seul domaine de l'histoire, celui des évé­ 
nements politiques et militaires, - celle conception est une survivance de 
l'ancien système des humanités qui ne servait qu'il préparer des diplomates, des 
fonctionnaires el des officiers. Pour se faire une idée du passé de l'humanité, on 
ne peul se restreindre à Lelie ou telle manifestation de son activité. Il est indis­ 
pensable de montrer aux élèves un tableau d'ensemble, comprenant aussi bien 
les transformations des mœurs, des idées, de la société que celles du Gouverne­ 
ment, de la politique, de la guerre. A plusieurs reprises, dans des revues, et 
dans des congrès, les professeurs de l'enseignement moyen ont reconnu cel te 
nécessité. Ils sont prêts à s'inspirer des préceptes de 1'1111 de nos plus illustres 
pédagogues, L. Vivès, ce savant humaniste qui désirait que les conquêtes de la 
science et des œuvres de paix fussent racontées à la jeunesse bien plus que celles 
de la guerre. Malheureusement dans notre pays, la véritable tradition de l'huma­ 
nisme qui consistait a développer une culture générale, ne s'est pas maintenue 
cl, dès b seconde moitié du XVIe siècle, l'érudition a fait dévier les éludes 
moyennes vers les littératures anciennes seules et surtout vers le culte de la 
forme. On a réellement suivi l'humanisme, non dans son esprit, mais dans sa 
leure, et arnsi, au lieu de procurer une culture générale, il n'a fourni qu'une 
culture spéciale. 

Les premiers humanistes visaient ù un enseignement intégral ci se préoccu­ 
paient beaucoup de donner à la jeunesse les connaissances nécessaires pour l'intro­ 
duire dans le monde social et politique. lis assignaient à ce qui était alors l'his­ 
toire générale une mission importante. Hcprcnons celle tradition si longtemps 
interrompue et, à cel effet, accordons à l'enseignement historique tout le déve­ 
loppement qu'il comporte. En Allemagne, en France, en Hollande, on lui 
attribue dans Ie programme des humanités nn plus grand nombre d'heures que 
chez nous. C'est 1nc l'horizon de l'histoire s'est considérablement élargi. Pour le 
dominer, il ne suffit pas de joindre au récit des faits politiques traditionnels 
quelques maibl't!S notions sur la civilisation de chaque époque. D'ailleurs, on ne 
saurait comprendre Ja siguificatiou des phéuoruènes politiques, où l'on voit sur- 
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lont agir des personnalités, sans connaître dans ses grands traits l'évolution éco­ 
nomique et sociale, le mouvement intellectuel, en un mot le milieu où elles ont 
vécu. 

Les phénomènes ordinaires de la vie sociale, ceux de la société au repos, 
s'adonnant aux arts de la paix, se prêtent beaucoup mieux à Ia coordination et à 
la généralisation ~t permettent plus facilement d'établir des <c lois )). Jusqu'en 
ces derniers temps, les historiens se sont plu surtout à raconter les faits 
héroïques, dramatiques, extraordinaires, et c'csl ce qui a donné lieu à l'erreur 
de ceux qui font de l'histoire la connaissance du particulier (à l'exclusion du 
général) et qui n'ont vu dans le passé qu'une série d'accidents qui échappe à toute 
explication. Il faut désormais tenir compte, à côté des facteurs individuels et 
intelligents, des facteurs collectifs et inconscients. Il faut décrire la vie des 
peuples plutôt que celle de quelques individualités marquantes. Comme Ic dit 
Bernheirn, le savant théoricien de la méthode historique, cc personnes et situa­ 
lions, individus et masses, génies créateurs et milieux, Étals et sociétés, tous 
ces facteurs agissent réciproquement l'un sm· l'autre, se complètent et s'harmo­ 
nisent. » 

De plus: il importe de renoncer délinitivement à cette conception surannée 
el étroite qui réunit l'histoire uni verselle à une histoire de la Grèce et de Rome, 
suivie de celle de l'Europe. Nous ne sommes plus au temps de Caton l'Ancien 
qui identifiait l'histoire de Rome à celle du monde civilisé; nous ne pouvons plus 
voir le passé sous l'angle de ceux qui font de leur pays cc l'empire du milieu ». 
Qu'on enseigne résolument l'histoire vraiment universelle, précédée de quelques 
notions sur la préhistoire, l'« enfance de l'humanité ))' et qu'on donne une place 
importante aux anciens peuples de l'Orient, dont les découvertes récentes ont 
révélé une brillante cl féconde civilisation. A ce propos, je me permets de signa­ 
ler une lacune dans l'éducation de nos futurs professeurs d'histoire : Ic pro­ 
gramme des examens qu'ils ont à subir à l'université devrait comporter une 
épreuve sm· l'histoire de l'Orient. 

Mais, d'autrepart, ne négligeons pas, dans la période moderne, les pays extra­ 
européens. Aujourd'hui un étudiant, e11 entrant ù l'université, connaît beaucoup 
mieux l'histoire de la colonisation grecque que celle de l'expansion européenne. 
Les noms des colonisateurs légendaires de l'antiquité, comme Cadmos et Énée, 
lui sont plus familiers que ceux des fondateurs d'empires coloniaux de l'époque 
moderne, comme Albuquerque, Van Diemen, Dupleix, etc. 
Il est urgent aussi de donner à l'exposé de l'histoire contemporaine Ic déve­ 

loppement qu'il comporte et qu'il est matériellement impossible de lui accorder 
aujourd'hui. Depuis bientôt trente ans, le programme n'a plus changé : Ic profes­ 
seur ne dispose que de trois mois pour enseigner une matière qui a augmenté de 
plus d'un quart, puisque la période à étudier s'est allongée dans les mêmes 
proportions. Le gouvernement a soumis aux corps professoraux <les athénées la 
question de l'économie générale du cours; on peut donc espérer line prompte 
solution. 

Le point de vue auquel on enseigne chez nous l'histoire européenne est trop 
souvent celui de nos voisins du sud. Quelques mérites que présentent les 
manuels français, vrais modèles de clarté el de vulgarisation, ils ont le défaut de 
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fondre l'histoire de France dans l'histoire générale cl d'attribuer à leur pays un 
rôle prépondérant. La France constitue Ie pivot de l'histoire universelle à toutes 
les époques du moyen âge et des temps modernes. Beaucoup de pédagogues 
allemands et américains exagèrent encore celte tendance patriotique. Est-cc à 
dire que nous devions suivre leut· exemple en mettant dans l'histoire de l'Europe 
notre pays au premier plan? Evidemment non, mais il est nécessaire de montrer 
les multiples liens qui rauaeheut son histoire à celle-là. Véritable pays d'entre­ 
deux, c'est-à-dire de passage, la Belgique a servi en quelque sorte de pont aux 
nations de l'Europe centrale et a été mêlée à tous les grands faits européens. 

Si, d'une pari, on ne doit pas, dans l'histoire de I' Europe, perdre de vue celle 
de noire pays, il faut encore hien plus, dans Ic cours d'histoire de Belgique, 
montrer les rapports qui unissent l'une à l'autre. Pendant de longues années les 
historiens belges ont circonscrit leurs recherches à l'explora lion de notre passé 
national; il en est résulté dans les cours d'histoire de Belgique une tendance par­ 
ticulariste QL exclusive, une conception unilatérale, en même temps qu'une 
grande difficulté à situer les événements de celte histoire. On a heureusement 
depuis peu réagi contre cette routine. De cette manière on évite Je danger 
d'enseigner l'histoire à un point de vue chauvinistc et on ne dénature plus les 
faits par la préoccupation de développer Ic sentiment national. , 

Cependant la répartition de la matière en deux cours: l'un général, l'autre spé­ 
cial, celui-ci consacré à l'histoire du pays, se justifie par des raisons pédago­ 
giques cl scientiflques. Le passé ne se comprenant que par Ic présent: et le 
milieu national étant familier à l'élève, il sied de lui fournir l'occasion d'utiliser 
la connaissance qu'il a de ce milieu cl qui lui permettra d'aller du connu à 
l'inconnu. L'histoire locale pourrait rendre sous ce rapport de précieux services. 
Il est à souhaiter que les professeurs en tirent largement profit et qu'il soit accordé, 
à cet effet, comme dans d'autres pays, une grande latitude pour Ic choix et 
l'ordonnance des matières de leur enseignement. 

A moins de détourner l'histoire de son but,on doit lui assigner dans l'enseigne­ 
ment une mission essentiellement scientifique. Il faut désormais Ja dépouiller de 
tout dogmatisme, de toute conception a priori. Le professeur se bornera à exposer 
et à expliquer les faits; il n'a pas à juger, c'est-à-dire à condamner ou à absoudre. 
Par l'analyse et la comparaison, il dégagera la signification des événements, leurs 
causes et leurs conséquences; il fera comprendre sans pour cela justifier. S'il 
compare te passé avec le présent, il doit se garder des généralisations hâtives, 
des idées préconçues, avoir soin de montrer dans les questions passionnantes, 
dans les problèmes qui mettent aux prises les opinions, les points de vue res­ 
pectifs des parties en cause, en un mol, faire œuvre d'observateur impartial, 
n'avoir aucune tendance au panégyrique ou au réquisitoire. Il n'y a pas plus de 
raison pour lui de montrer sa sympathie pour certains phénomènes historiques 
que pour le naturaliste de manifester ses préférences pour certains animaux ou 
certaines plantes. Est-ce à dire que l'émotion sera pour cela bannie du cours? 
Nullement, car il projettera plus de lumière sur le drame de la vie. 

La pédagogie historique sera-t-elle foncièrement différente dans les classes 
inférieures et dans les classes supérieures? Faudra-t-il, dans les premières 
années, s'en tenir surtout aux guerres, sous prétexte qu'elles sont un des phéuo- 
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mènes sociaux les plus faciles à comprendre, puisqu'ils se composent d'actes 
matériels apparents et pittoresques? Faudra-t-il réintroduire le système tombé en 
désuétude des biographies, afin de présenter aux jeunes intelligences des hommes 
en action? Je ne Ic 'pense pas. Chacune de ces deux méthodes offre de graves 
inconvénients. Elles ne laissent voir aux élèves qu'un petit coin de l'histoire, 
choisi arbitrairement, et ne leur fournissent donc pas une base suffisante pour 
les éludes ultérieures. Il est indispensable de leur montrer dès le début les 
grandes lignes du passé de l'humanité, de leur en donner un raccourci, éclairé 
par les faits caractéristiques et autan, que possible à leur portée. 

Quant aux procédés de l'enseignement historique, ils se transforment à mesure 
que s'impose la nouvelle conception de l'histoire. La plupart des maîtres ont déjà 
abandonné le système du cours professé devant des auditeurs muets, de laf/or­ 
lesun9, qui se réduit ,\ une leçon récitée d'abord par le professeur, puis à la classe 
suivante, par l'élève, dont le rôle était ainsi purement passif. Ou applique de 
plus en plus les exercices qui mettent l'élève en activité : ils consistent à lui 
faire analyser dt s gravures, des récits, des descrrptions, à lui suggérer des com­ 
paraisons entre des phénomènes d'un même ordre: événements, personnalités, 
peuples, groupes sociaux, institutions, eic., à rechercher avec lui les causes cl 
les conséquences des grands faits, - ceci particulièrement dans les classes supé­ 
rieures->, a lui recommander la composilion de tableaux synchroniques, à l'inciter 
à des lectures appropriées. L'élève fournil ainsi un travail personnel avant el 
pendant ta classe, apprend à réfléchir, à critiquer et à penser par lui-même. 

11 serail déplacé de , ouloir introduire dans l'enseignement de l'histoire les 
procédés de I'érudition, c'est-à-dire la critique des sources, celJe des faits et le 
travail de construction historique, - une classe d'histoire n'est pas un cours 
pratique d'université, - mais le maître doit, à l'occasion d'une légende, d'une 
anecdote apocryphe, éveiller chez l'élève l'esprit critique, lui prouver que lont ce 
qui s écrit ou s'imprime n'est pas nécessairement vrai, que des témoignages sin­ 
cères peuvent n'être pas véridiques, etc. Même en présence de faits insuffisam­ 
ment établis, il les donnera comme tels, signalera les lacunes, le caractère de 
certitude relative des résultats de l'histoire, expliquera enfin aux élèves assez 
avancés l'instabilité des synthèses historiques en montrant comment elles s'éla­ 
borent. 

Ainsi vivifié, par une pédagogie nouvelle dé, eloppant l'initiative de l'élève, 
orienté vers son hut scientifique par une méthode rigoureuse, l'enseignement 
historique ne manquera pas d'exercer une influence salutaire sur l'éducation. 
Au lieu de préparer aux carrières de la guerre, de la politique cl de la diploma lie, 
comme il le Iaisait dans les anciennes humanités, au lieu d'être le complément 
<l'éludes littéraires, il fournira à Ja jeunesse destinée à former les classes diri­ 
geantes de la nation, des données Aénérales sur toutes les manifestations de l'acti­ 
vité humaine clans Ic passé cl conséquemment une vision plus nette du présent. 
JI lui apprendra à envisager les spectacles multiples de la vie des générations 
préeédemes, lui inspirera par Ic fail même celle. sorte de sympathie qu'on 
ressent pour cc que l'on a appris à comprendre, mais en lui inculquant aussi Je 
souci de l'exactitude cl de la vérité et en lui assurant la sérénité qui est Ic 
propre de la science. 
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En même temps l'enseignement historique lui permettra, une fois élargi son 
horizon intellectuel dans le temps et dans l'espace, de voir de haut les événe­ 
ments actuels et en même temps de s'y intéresser. L'histoire: montrant surtout 
l'évolution des sociétés, préparera tout naturellement le jeune homme ;1 la vie 
sociale et à la compréhension de son milieu, notamment de:sa patrie. En appre­ 
nant à la corn prendre, il saura l'apprécier. Indirectement donc l'étude du passt>, 
ainsi entendue, contribuera à remplir la haute mission que l'on assigne à l'ensei­ 
gnement secondaire : faire en même temps que des hommes des citoyens d'élite. 
La culture civique sera une des conséquences de l'enseignement de l'histoire. 
Mais le but de celui-ci doit rester avant tout scientifique, sinon l'école faillirait à 
la tâche qui lui incombe : former des consciences droites et des intelligences 
éclairées- 

CLXXXVH 

Discours prononcé à la, distribution des prix aux lauréats du coucours 'uni­ 
versitaire et du concom·s yénéral de l'enseignement moyen du degré 
supérieur, le 2 octobre J9t0, par.M. Bovr , professeur à l'athénée royal 
de Bruxelles, 

Sujet : L' enseiqnement mnémonique el i' enseignement expérimental. 

MONSIEUR LE .MrNISTHE, 

MESDAMES, 

MESSIEURS, 

Tout le moyen âge el ur.e partie des temps modernes avaient pensé par le 
cerveau d' Arlstotc. Aujourd'hui, le savant el le penseur ne se contentent jamais 
de jurer par la parole d'un maître: l'historien ne relient plus que le document 
strictement vérifié, les sciences d'observation tirent toutes leurs conclusions d'une 
induction absolument rigoureuse, et la philosophie elle-même va s'approvisionner 
d'idées dans les laboratoires. Notre siècle est le siècle de la critique cl du contrôle 
personnel. 

Cette mentalité nouvelle n'a pas manqué d'être funeste à mie foule de réputa­ 
tions anciennes et respectées. Je signalerai simplement ici le cas de Chateaubriand, 
l'un des plus significatifs, Vous vous rappelez les deux prestigieuses descriptions 
que l'auteur de Y ltinérair« et des 1J/artyrs a faites des environs de la mer l\lorte; 
sous la plume du poète, ce pays nous parait abominable; c'est une terre d'amer­ 
tume et de désolation. Or, il y a quelques mois, M. L. Bertrand. cet ancien uni­ 
versitaire français qui semble s'être donné comme tùche d'étudier les pays 
d'Orient après s'être préalablement débarrassé de toutes Jes idées reçues, de 
toutes les réminiscences et de tous les préjugés classiques, M. L. Bertrand a 
refait Ic pèlerinage de l'Asphaltitc. De ce voyage l'écrivain a rapporté une belle 
étude qu'il intitule l' E11chattlcment de la me1· Mm·te, el où il nous fait parcou­ 
rir une contrée quasi-chimérique. belle comme une autre Terre Promise. Et il 
s'est demandé comment Chateaubriand a pu faire à cr pays un renom tellement 
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sinistre parmi les Occidentaux. M. L. Bertrand a eu l'indiscrétion, en scrutant 
les textes et en les rapportant à la réalité actuelle, de rechercher dans quelles 
conditions Je voyage de 1806 s'était effectué. Chateaubriand arrive au bord du 
lac le ä octobre, à la nuit close, déprimé par la fièvre, la fatigue, la chaleur et la 
peur du Bédouin. Le lendemain, 6 octobre, à l'aube, il se promène quelque peu 
sm· Ia grève, faits ses paquets, puis s'en va. Rentré à Paris, il compulse toutes les 
descriptions de ses devanciers - celles de Josèphe et de Tacite surtout - bâties 
elles-mêmes de toutes pièces sur une image de la Bible. L'imagination de Cha­ 
teaubriand fait le reste, et voilà, une fois de plus, accréditée la légende d'une 
mer Morte hideuse et asphyxiante comme un cercle de l'Enfcr ! 

Dans son Voyage en Amérique, Chateaubriand avait décrit des contrées 
immenses qu'il prétendait avoir parcourues.Il y a quelques années, M. J. Bédier; 
professeur au collège de France, a établi sur d'indiscutables documents qu'il avait 
été matériellement impossible au voyageur d'accomplir pareille randonnée, à une 
époque où les moyens de communication étaient si rares et si difficiles, pendant 
les cinq mois qu'il passa aux Etats-Unis - exactement du 10 juillet au f 0 décem­ 
bre f 79 J. La vérité, c'est que Chateaubriand a composé ses récits et ses 
descriptions, trente-six ans plus tard, au moyen de fragments de son journal 
mêlés de copieux extraits de ses lectures, le tout embelli, agrandi, transformé par 
son intense vision poétique. 

El voilà, mesdames et messieurs, comment un beau menteur qui venait de 
Join pouvait encore faire de la science géographique vers le début du XIXe siècle ! 
A notre époque, l'esprit critique qui, dans le domaine purement scientifique, 
n'accorde plus aucune place à la fantaisie, ramène quiconque se pique de cher­ 
cher, de penser et d'écrire, à une plus exacte nolion des réalités. 

Cet esprit critique, espèce de besoin qu'éprouve l'homme civilisé de vérifier 
par lui-même lout fait de l'ordre naturel, ûnit par s'insinuer. et par grandir peu 
à peu, à mesure que se développe Ia science et l'instruction, dans la conscience 
des foules. Pascal avait noté la nécessité, pour les juges, de robes et de per­ 
ruques. C'était parfaitement juste au temps de Pascal. Mais 1 de nos jours, les 
robes cl les perruques, pas plus que les toges et les uniformes, ne suffisent tl 
donner du prestige. La fonction n'entraîne plus nécessairement la considération, 
à moins que l'on n'appelle considération cette fausse déférence qui procède de la 
peur ou de l'intérêt. Le seul prestige réel est celui qui résulte de la valeur per­ 
sonnelle, que celle valeur soit morale, intellectuelle ou simplement physique. 
Aujourd'huitout homme est discuté. Faut-il le déplorer et crier que le respect 
s'en va? Fuut-il s'en réjouir? Ni l'un ni l'autre. Nous nous trouvons en présence 
d'un fait social qu'aucune puissance humaine ne pourra changer, et tout citoyen 
investi d'une fonction devra dorénavant, qu'il Je veuille ou non, y conformer son 
attitude et sa conduite. 

Plus qu'aucun autre fonctionnaire, Ic professeur, à tous les degrés de l'ensei­ 
gnement, doit se résigner à se voir discuter, parce que, à tout instant, il est jugé 
par ses appréciateurs naturels, je veux dire par ses élèves. A aucun prix, pour­ 
tant, il ne doit laisser entamer son prestige, cet élément fondamental el indispen­ 
sable de la persuasion. 01·, nous venons de voir que Ie prestige qui vient unique­ 
ment de la fonction tend de plus en plus à disparaître. Et il ne peul être suppléé 
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que par la confiance éclairée du disciple dans Ja science, le savoir-faire et le 
dévouement du maître. 

« C1esl le cœur plein de crainte el d'orgueil, écrit A. France, que j'entrai en 
huitième préparatoire. Le professeur de cette classe, M. l'abbé J ubal, n'était. pas 
bien terrible par lui même; il n'avait pas l'air d'un homme cruel; il avait plu­ 
tôt l'air d'une demoiselle. Mais il se tenait dans une grande chaire haute et 
noire, el cela me le rendait effrayant. » Après avoir craint son professeur, 
l'enfant se met à l'admirer pour les connaissances illimitées qu'il lui attribue de 
confiance sans pourtant rien y comprendre. !\lais le jour où, sur une-estrade de 
distribution de prix, il voit le pauvre M. Jubal relégué dans un coin, au dernier 
rang des autorités ecclésiastiques, civiles et militaires, et caché aux trois quarts 
par les plis d'un drapeau, tout ce beau prestige s'évanouit soudain, el l'élève se 
moque irrévérencieusement de celui qu'il admirait tant naguère. Et pourquoi 
cette transformation subite? C'est que ce jeune professeur avait cru que toute sa 
mission consistait à faire ânonner des leçons aux enfants d'une voix monotone 
el dolente; jamais il ne s'était avisé de les amener à se rendre compte par eux­ 
mêmes de la signification d'un fait, à s'y intéresser, à telles enseignes que, au 
cours de la récitation d'une histoire de France écrite en vers de mirliton, Ie bam­ 
bin prenait Lutèce pour une vieille dame; il s'était appliqué, ce professeur, à 
surcharger la mémoire de ses élèves sans profit pour leur intelligence et pour 
leur cœur. Si M. l'abbé Juba! s'était contenté de causer familièrement, dans sa 
classe, de choses accessibles aux jeunes intelligences confiées à ses soins, il aurait 
instruit les enfants en les amusant, et, la sympathie aidant, son prestige, 
n'en doutez pas, serait sorti à peu près intact de cette petite mésaventure 
officielle. 

Il y a un quart de siècle, les jeunes gens qui sont les hommes de ma génération 
ont passé la majeure partie de leur temps, au collège: à étudier el à réciter des 
règles de grammaire, des principes de style et de composition, des lois physiques 
et des descriptions d'appareils qu'on ne faisait jamais fonctionner sous leurs yeux. 
Plus tard, à I'université, ils ont consigné, dans des cahiers ad hoc, des cours 
soigneusement préparés par des professeurs savants, ils se sont appliqués à les 
emmagasiner en toute conscience dans leur cerveau pour pouvoir les reproduire 
plus ou moins complètement le jour de l'examen. La ~rainte de l'examen était, 
pour l'étudiant d'alors, le commencemeut et la fin de la sagesse: el rarement il 
éprouvait Ic besoin de pousser son étude plus loin que la lettre du cours. Quels 
résultats peuvent donner, au point de vue de la culture générale et de la valeur 
professionnelle, d'aussi pauvres disciplines P Les théories et les généralités ensei­ 
gnées dogmatiquement s'arrêtent à la mémoire, qui ne les garde pas longtemps; 
elles ne vont pas remuer la force vive de la pensée. Ceux qui les répètent ne font 
que l'office de perroquets supérieurement dressés. Elles ne leur donnent, comme 
dil Leibniz, que la paille des mols sans le grain des choses. EL ces malheureux 
forçats de la mémoire, à qui l'on a fait passer tant d'examens, sont souvent inca­ 
pables, quand brutalement la vie les jette au milieu des réalités, d'aucun travail 
personnel. S'ils n'ont pas le bon esprit de se refaire eux-mêmes une éducation 
appropriée ou le bonheur de tomber dans le giron d'une administration qui 
s'accommode de leur inertie mentale, ils iront grossir l'armée lamentable des 
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déclassés intellectuels, ces insignifianles épaves. En quelle estime peut-on tenir 
des méthodes d'une inefficacilé aussi éclatante cl les maîtres qui prétendraient 
encore les imposer? 

La vieille méthode, dogmatique et passive, a pu produire d'excellents effets à 
des époques où les auteurs grecs cl latins, un peu de physique. un peu de philo­ 
sophie générale constituaient à peu près Jes seuls objets d'étude, Mais aujourd'hui, 
comme l'écrivait naguère M. Gabriel Hanotaux., c< le régime ties mots est fini, 
l'éducation verbale a fait son temps 1,. Les maîtres de l'heure sont les teehni­ 
ciens., c'est-à-dire ceux qui, dans toutes les branches des eonnaissances, sont le 
plus versés dans la pratique et se sentent capables, chaque fois que l'occasion le 
requiert, d'initiative et d'action personnelle. Toul l'enseignement s'adaptera fatale­ 
ment à ce nouvel état de choses. Les réformes fécondes et durables, en celte 
matière comme en toutes les autres du reste, ne sont jamais l'œuvre exclusive 
de quelques hommes ou d'une législature : elles sont déterminées par d'impé­ 
rieuses nécessités sociales et économiques. L'inefficacité absolue de l'ensei­ 
gnement purement mnémonique nous apparait comme un fait inéluctable de 
l'évolution de notre société actuelle, et cel enseignement disparaîtra de lui­ 
même. 
Je me bornerai à envisager la question dans l'enseignement moyen. Mais, les 

professeurs de cet enseignement étant formés dans les universités, nous exami­ 
nerons d'abord comment nos universités les préparent à leurs fonctions. Tant 
vaut l'enseignement supérieur d'un pays, tant vaut son enseignement moyen, et, 
si l'on veut étudier l'organisation dans son entier, c'est par le haut qu'il faut 
commencer. 

Avant !890, nos vieilles facultés de philosophie et lettres - pour ne parler 
,,ue de ce qu'il m'a été donné de connaitre personnellement - s'adressaient à peu 
près exclusivement à la mémoire des étudiants. On eontinuait à traduire pénible­ 
ment, comme au collège, les auteurs grecs et latins; les pr_ofesseurs dictaient ou 
exposaient, parfois avec beaucoup de talent, la philosophie officielle el l'histoire 
de la philosophie, l'histoire politique et militaire, l'histoire de la littérature fran­ 
çaise et des iittératures anciennes. Le jour de l'examen, les plus beaux diplômes 
étaient décernés à ceux qui prouvaient qu'ils avaient le mieux retenu ce qu'ils 
avaient entendu. A l'école normale des humanités, il est vrai. grâce au nombre 
plus restreint des auditeurs et à l'importance plus grande des exercices propre­ 
ment dits. ces cours avaient un caractère plus pratique. Mais, si l'on met hors 
de pair quelques belles exceptions: - et je pense avec reconnaissance à de mer­ 
veilleux éveilleurs comme Joseph Delbœuf et Godefroid Kurth - nulle part on 
ne montrait à l'étudiant que la science n'est pas, mais qu'elle se fait cl comment 
elle se fait, que, de même qu'un homme pourrait entasser dans sa tête tous les 
mots du Larousse, sans avoir une idée personnelle, il pourrait aussi connaitre 
à fond tous les résultats obtenus, toutes les opinions courantes dans une branche 
quelconque, ou même dans toutes les branches de la science, el ne pas avoir 
l'altitude et l'esprit scientifiques, ne pas être capable d'une recherche nouvelle 
ou d'un travail original. 

Vous savez que la loi de 1890 sur l'enseignement supérieur remplaça l'ancien 
doctorat en philosophie et lettres par des sections d'histoire, de philologies 
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ancienne. romane et germanique, et de philosophie pure. Dans ces sections, véri­ 
tables séminaires scientifiques, l'étudiant est initié aux méthodes de travail du 
savant. Si ses goûts et ses aptitudes le portent vers la science, il pourra. à son 
tour, consacrer son activité i1 des travaux personnels. Si ses prétentions sont plus 
modestes et s'il se destine à l'enseignement moyen, il aura acquis une qualité 
qui contient Coutes les pédagogies : l'habitude de penser par lui-même après 
avoir observé. Et celte habitude) s'il a le tact de s'inspirer toujours des cir­ 
constances sans viser plus haut que Je bul, il ne lui sera pas malaisé de l'incul­ 
quer à ses élèves. C'est ce que je vais essayer de montrer. 

L'erreur capitale de l'ancienne pédagogie a été de croire que c'est uniquement 
en s'adressant à la mémoire qu'on peut éduquer et instruire. Malhcureuseme11l~ 
« sçavoir par cœur n'est pas sçavoir », comme disait .Montaigne. Un esprit 
n'acquiert réellement une vérité scientifique que s'il a refait pour son compte Ic 
chemin parcouru par ceux qui l'ont découverte. Le mettre directement en pré­ 
sence des vérités générales sans lui faire comprendre comment elles furent trou­ 
vées expérimentalement. sans lui montrer par q uels moyens il pourrait les redé­ 
couvrir lui-même, c'est Ie jeter à l'eau pour lui apprendre i'.t nager. Er,quoi qu'on 
en disc, c'est là un moyen à peu près infaillible de noyer les gens. On objectera 
qu'il n'est pas toujours possible, entre les quatre murs d'une classe, de placer la 
réalité concrète sous les yeux des jeunes gens. Mais d'abord, qui nous empêche 
de sortir de la classe chaque Iois que les nécessités de notre fonction l'exigent? 
Pourquoi, par exemple, dans l'enselgnement de la géographie, n'irions-nous pas 
avec nos élèves, munis d'une boussole de poche, de crayons el de quelques 
feuilles de papier quadrillé, faire sur les lieux la carte de la région qu'ils 
habitent? lis comprendront ainsi la configuration d'un pays et passeront tout 
naturellement de la vue perspective du sol~ la seule que l'œil puisse réellement 
saisir 1 à sa représentation conventionnelle. 

Quancl la méthode expérimentale directe est impossible parce que la réalité se 
tient hors de noire portée, nous aurons recours, dans la plus large mesure, à des 
photographies, aux collections de nos musées, à des projections lumineuses, 
bientôt peut-être au cinématographe cl aux machines parlantes, el ces reproduc­ 
tions apparaîtront toujours plus efficaces que les descriptions des plus habiles 
écrivains, 

Les branches mêmes du programme dont Ja matière parait Je plus éloignée de 
nous dans le temps el dans l'espace peuvent parfaitement se plier à cette méthode. 
tes programmes, d'ailleurs, ont peu d'Influenee sur les résultats de l'enseigne­ 
menl: c'est la méthode qui importe, et, avec une méthode excellente et de bons 
professeurs, tous les programmes seraient bons. 

Sans vouloir aborder la question des langues anciennes, je dirai que leur étude 
a l'air d'une inutile curiosité: si l'élève ne peut pas en ramener Lous les détails à 
sa compréhension personnelle. A celle seule condition, les littératures anciennes 
l'intéresseront directement, el il pourra, par des comparaisons avec les objets qui 
l'entourent el les faits actuels, y découvrir les germes, les sources, les courants 
dont tout Ic présent est sorti. Il y a quelques années, .M_. Habaud, professeur au 
lycée Charlemagne, déposait en ces termes devant la dernière commission 



( 556) 

d'enquête parlementaire sur l'enseignement ordonnée par le gouvernement 
français : 

cc Traduisons-nous le discours où Cicéron reproche à Verrès d'avoir volé en 
Sicile lant d'objets de prix, je conduis mes élèves au Louvre, à la vitrine renfer­ 
mant le trésor de Bosco-Reale, et je leur dis : Voilà une collection qui est à peu 
près de l'époque de Verrès, voilà quelques-unes des œuvres d'art qu'il aimait; 
voilà, sur des plais d'argent, de ces figures en relief qu'il admirait tant. Regar­ 
dez comment, la plaque de métal qui les porie étant soudée au piaf, il pouvait 
faire détacher ces hauts-reliefs pour se les approprier, si le plat ne lui plaisait 
point. .. >> 

Mesdames et messieurs, quand tous les professeurs de latin comprendront ainsi 
leur mission, la question du latin sera du coup résolue. 

En Belgique, d'immenses progrès ont été réalisés dans ce sens en ces dernières 
années. Le public longtemps resta sceptique, et la presse, en plus d'une ren­ 
contre, a douté de nos efforts et des résultats acquis . .Mais aujourd'hui la preuve 
est faite. Le compartiment de notre enseignement moyen, à l'Exposition, a 
remarquablement synthétisé le travail accompli. Allez revoir les gravures qui 
servent à illustrer le cours <l'histoire, les échantillons de productions naturelles 
gui rendent vivante et visible l'élude de la géographie, les comptes rendus de 
conférences avec projections lumineuses, la vie antique expliquée par des monu­ 
ments figurés, l'étude des œuvres d'art envisagée comme complément à l'étude 
des lettres françaises, les relations d'excursions scolaires agrémentées de photo­ 
graphies, les vitrines d'histoire naturelle, de physique et de chimie. Et vous ne 
pourrez plus nier qu'il n'y ail quelque chose de changé dans le royaume des péda­ 
gogues. Dans l'ensemble, on pourrait évidemment signaler encore beaucoup de 
défaillances et déchets inévilabl~s. Mais la tendance apparaît indiscutable, l'élan 
est donné, et nous avons le droit d'espérer que, dans un avenir qui ne doit pas 
être bien éloigné, tout l'enseignement sera largement ouvert sur Ja vie, cl que 
jamais plus, en fait de science cl même de littérature et d'art, on n'inculquera à 
un élève une notion qu'il ne puisse pas comprendre par lui-même, et directe­ 
ment. 

En fait de littérature, par exemple, on proscrira définitivement les traités de 
rhétorique, les analyses toutes faites cl les dissertations des commentateurs, 
les théories, les formules, les définitions et les appréciations stéréotypées. On 
n'accordera plus aucune importance à de pédantes et barbares pauvretés: comme 
de savoir définir l'antonomase, I'hypotypose ou la prétérition. Mais on amènera 
les jeunes gens à lire, à goûter, à aimer les chcfs-d'œuvre originaux. 

Nous ne devons certes pas négliger de donner à nos élèves quelques grandes 
idées générales, qui relient et coordonnent leurs connaissances éparses. Mais ces 
idées générales, ils les trouveront d'eux-mêmes . Après leur avoir fait lire quel­ 
ques œuvres ou fragments d'œuvres appartenant ù un même genre ou une même 
source d'inspiration, nous leur en ferons découvrir; en de courtes leçons, les 
caractères communs. Mais ces leçons devront ètre en tout petit nombre el 
contenir non pas des vues vagues et théoriques, des considérations abstraites, 
mais de simples résumés de choses précédemment vues, des comparaisons et, 
pour ainsi dire, des généralisations de lectures réellement faites. De toutes les 
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branches du programme, Ja littérature est peut-être la seule qui puisses' enseigner 
à peu près complètement par la lecture des livres, mais il faut que ces livres 
soient non des manuels, mais les œuvres des maîtres. Ainsi comprise, l'étude de 
la littérature apparaît non seulement comme un admirable instrument de culture, 
mais comme une source de délassement, de jouissance. 

Dans cet enseignement, avant tout pratique et expérimental, les expositions 
continues ne peuvent jamais tenir une bien grande place. La leçon devient une 
collaboration constante du maître et des élèves, et elle ne peut guère comporter 
que des observations et des lectures bien dirigées, précisées et élucidées par des 
interrogations. L'élève, intéressé, retient ce qu'il a vu et compris par lui-même. 
Peu à peu ses acquisitions conscientes passent dans son inconscient, et ii en 
arrive à posséder pour la vie l'habitude de bien voir, de bien sentir et de bien 
penser, qui a pour corollaire obligé l'habitude de bien parler et de bien écrire. 
Cette méthode, mesdames et messieurs, est vieille, vous le savez, de plus de 
deux mille ans. C'est celle qu'employait déjà Socrate, quand, au lieu d'imposer 
à ses auditeurs des vérités toutes faites qui emplissent l'esprit sans Ic former, il 
leur donnait le plaisir bien plus profitable de les découvrir eux-mêmes. C'est 
celle qu'employèrent toujours une foule de bons esprits chargés d'enseigner leurs 
semblables. Il suffi ra de l'étendre et de la généraliser. 

Avant de finir, je voudrais toucher à un problème fort délicat, parce qu'il 
tient à nos mœurs. Je veux parler de la discipline scolaire. On l'a dit souvent, 
la discipline est, sans contredit, dans la conduite de Ia vie, une des plus utiles 
qualités du caractère. Pour tenir dignement sa place dans !a société, un homme 
doit d'abord savoir se commander il soi-même, et il n'y arrivera qu'après avoir 
appris à obéir. Eh bien, celle qualité, l'élève peul l'acquérir expérimentalement 
et reconnaitre par lui-même qu'une discipline intelligente, librement acceptée, 
lui procure sécurité el agrément. 
Il importe d'abord d'écarter la légende des enfants naturellement bons. Il s'en 

faut que tous les enfants soient naturellement bons. Et si nous n'y prenons 
garde, ils deviennent facilement d'intolérables égoïstes, incapables de sacrifier à 
Ia société la moindre parcelle de leur individualité. 

« Tels qu'ils ont été à l'égard de leurs précepteurs et de leurs maîtres, écrivait 
déjà saint Augustin, ils le sont à l'égard des rois et des magistrats; après avoir 
commis de petites injustices pour avoir des noix , des balles cl des moineaux, ils 
en commettent de grandes pour amasser de l'argent, pour acquérir de belles 
maisons, et pour avoir un grand nombre de serviteurs. )) 

Sans doute. Mais est-cc une raison, parce que tous les jeunes gens ne sont pas 
innocents pat· nature, pour les tenir dans un étal de perpétuelle prévention, pour 
les soumettre à une surveillance tatillonne de tous les instants et leur appliquer 
à tout propos des règlements comminatoires et répressifs? 

cc Le jeune homme qui se sent soumis à une surveillance de tous les instants, 
disait naguère Ic Père Didon, professeur à l'école d'Areueil, est tenté de se tenir 
toujours sur ses gardes.et ce principe de la défiance est un des plus dangereux-de 
l'éducation'. Il amène la compression, l'oppression; et c'est lui qui produit les 
passifs et les esclaves, les révoltés et les finauds, qui, eux, échappent toujours à 
Ja surveillance en la bravant ou en la trompant. ,, 
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Comment voulez-vous que l'individu arrive à se conduire tont seul dans la 
vie, si, enfant, il est continuellement surveillé par ses parents, adolescent, par 
ses professeurs, homme, s'il devient fonctionnaire, par l'Etat? 

Un des psychologues les plus personnels et les mieux avertis de notre temps, 
le OL' Gustave Le Bon) à qui j'emprunte ici quelques exemples ( i), raconte qu'il 
a connu une respectable dame qui eut une série de violentes crises de nerfs el 
menaçason mari de divorcer, parce que cc dernier avait proposé d'envoyer leur 
fils: qui venait de terminer sa rhétorique, passer ses vacances en Allemagne 
pour y apprendre un peu d'allemand. Laisser voyager tout seul un pauvre petit 
garçon de dix-huit ans ! Il fallait être un père dénaturé pour avoir conçu un lel 
projet. Le père dénaturé y renonça d'ailleurs bien vite. 

Un père de famille anglais! vous le savez, n'hésite pas, après avoir remis à son 
rejeton le viatique nécessaire, à l'envoyer tont seul à l'autre hout du monde. 
Car les Anglais qui, grâce à lem incomparable discipline interne, sont devenus 
de tous les peuples de la terre Ic plus énergique et le plus conscient de sa force, 
les Anglais ont résolu tout naturellement la question de la discipline dans la 
famille et à l'école. Dans Jeurs collèges, les jeunes gens jouissent d'une large 
liberté. Mais cette liberté, on la leur retire au premier abus. Ils font leurs devoirs 
à l'heure qu'ils ont choisie et corn me ils l'entendent. Ils peuvent circuler et jouer 
librement. Mais si leurs devoirs sont mal faits, ils les recommencent ; s'ils com­ 
mettent une faute grave, ils sont cruellement châtiés. Leur expérience person­ 
nelle leur apprend vite et bien, à leurs dépens, qu'ils ont tout intérêt à se con­ 
duire dignement. 

« Au collège de Harrow - et je cite encore le Dr G. Le Bon, - les élèves se 
rendent à ln piscine, suivant leur bon plaisir, sous la seule garde des principes 
d'hygiène qui leur ont été inculqués. Il y a quelques années, l'un d'eux se noya. 
Dans s011 estomac, on trouva une livre et demie de cerises. A cette occasion, tous 
furent réunis dans la grande salle des conférences, et un médecin leur expliqua 
pourquoi leur camarade était mort. Nulle autre précaution préventive ne fut 
prise, et les parents n'en réclamèrent pas. » 

Sur le continent, le maître responsable eût été honteusement traduit devant 
les tribunaux el condamné à de forts dommages-intérêts. Mais les jeunes gens 
auraient perdu une leçon de choses un peu brutale, sans doute, mais qui les 
aurait mis en garde, pour la vie, contre ces sortes d'imprudences mortelles. 

Vous voyez, mesdames et messieurs; qu'il est parfaitement possible d'enseigner 
la discipline expérimentalement, au même titre que les branches du programme. 
Il en va exactement de même de toute l'éducation et de la morale cou­ 
rante. li en va de même du patriotisme, qu'il faut communiquer aux jeunes 
citoyens non pas à coups d'aflirmations prudhommesques et plus ou moins sin­ 
cères, mais par la géographie, pur l'histoire, par les sciences, par 1a littérature et 
par l'art. Raisonné d'abord et réfléchi, élevé sur Ic fondement très solide de l'in­ 
térét personnel el de l'amour-propre, le culte de la patrie finit par devenir incon­ 
scient, par faire partie de. l'être. 

(i) Gustave LE 13oN, Psyrliologie rie l'Éduccilio11. Paris, Flauunaricn, 1908, 
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Mes1lames cl messieurs, je conclus. A l'école, - el je m'excuse de répéter ici 
cc truisme que vous entendez dans toutes Jes distributions 'de prix, - à l'école, 
nous devons travailler à faire des hommes, c'est entendu, mais des hommes du 
temps présent, des hommes de demain même. Nous n'y arriverons qu'en nous 
inspirant toujours de l'esprit de notre époque qui, comme j'avais l'honneur de 
vous Ic dire en commen~ant ce discours, est l'époque de la critique et du contrôle 
personnel. Un enseignement abstrait cl purement mnémonique ne peut plus nous 
suffire. Aussi devons-nous enseigner par le concret et le particulier avant de 
nous élever aux généralisatious : l'expérience toujours doit précéder la théorie. Ce 
qu'il nous faut à l'heure actuelle, ce ne sont pas des mandarins sachant ânonner 
des cours cl des manuels, mais des commerçants, des agriculteurs, des indus­ 
triels, ties médecins, des colouisateurs, des hommes d'action et de décision, bien 
équipés pour la loue, capables de mener à bien leurs entreprises comme ils 
aurout mené à bien Jeurs travaux scolaires, pour leur plus grnnd profil personnel 
et pour la plus grande gloire de la patrie. Car, quoi qu'en dise Jouffroy, ce n'est 
pas l'effort qui importe, mais le succès. Ces hommes, l'enseignement expéri­ 
mental seul nous les donnera. El c'est pourquoi l'enseignement expérimental, qui 
tléjù est une grande partie de l'enseigucmeut d'aujourd'hui, deviendra, n'en 
doutez pas1 tout l'euseigncmeut de demain. 

CLXXXVIII 

Discours p1·ononcé à la distrilnuio« des p1'ÏX aux lauréats du concours uniuersi­ 
taire et du concours général de l'enseignement moyen du deçré supérieur~ le 
J0r octobre 1911, /Ja?' 1\1. CuJQU&T, pro(essezt1' à L'Université tle Gand. 

Sujet : De style moderne. 

Monsieur le Ministre, 
Mesdames, 
i\l essicurs, 

M. le Ministre des Sciences el des Arts m'a appelé à l'honneur de prendre la 
parole dans celle assemblée devant un auditoire d'élite livré ü la culture scienti­ 
fique et littéraire. 
J'ai dû choisir mon sujet dans mes études particulières qui concernent. l'archi­ 

tecture; ce sujet est peu scientifique el nullement littéraire, mais rien n 'rst étranger 
à l'enseignement. universitaire . .Jc vous demande la permission de vous entretenir 
de l'architecture et des métiers d'art cl de leur tendance moderne. 

Entre les beaux-arts et. l'industrie utilitaire se placent l'architecture et l'art 
industriel. Lü se manifestent des aspirations esthétiques en rapport avec des 
besoins matéricls ; là peuvent s'unir dans une parfaite harmonie l'idéal et le réel, 
union désirable et. féconde. 

Autrefois celle union était intime : c'était Ic beau temps des métiers artistiques 
qui ont fait la gloire de notre pays. 
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Au dernier siècle s'est accomplie la séparation entre l'artisan et l'artiste. Le 
grand art désintéressé s'est isolé de l'art décoratif, el celui-ci s'est noyé dans 
l'industrie. Les arts libéraux ont poursuivi la beauté comme un idéal indépen­ 
dant, el l'industrie n'a plus guère songé qu'aux besoins matériels. 
Il est peut-être réservé au XXe siècle de mettre fin à ce divorce, de réconcilier 

les arts majeurs et mineurs, cl' ennoblir l'utile, de mettre la beauté à la portée du 
peuple ; cl ce sera sans doute le rôle de J'architecture, jadis la mère des arts, de 
rétablir l'union entre eux, en les associant dans leur milieu naturel, qui est la 
demeure des hommes cl l'édifice monumental. 

L'architecture du XIXe siècle n'a guère eu d'esthétique propre. Elle n'a guère 
conçu de formules expressives de la construction. Elle a généralement repris les 
formes d'époques antérieures: non point comme des pousses encore vivantes 
susceptibles d'un développement ultérieur, appelées à un processus régulier, mais 
comme des formes figées, empruntées, stéréotypées, 

Toute autre est la tendance de notre temps qui aspire au contraire à l'origi­ 
nalilé comme à un idéal. La nouveauté à outrance est devenue la loi des 
industries artistiques stimulées par la concurrence, cl même, hélas! la loi de 
l'architecture. Or: la voie de l'avenir n'est pas là, elle est dans la traditiou, dans 
son évolution continue et vivante. 

Aujourd'hui l'archltcct e veut profiter des progrès industriels, et tenir compte 
des besoins modernes; il veut aussi atïlrmer son sentiment personnel et éviter les 
sentiers battus. Il répudie les formules Ioules faites! il a horreur du déjà vu ... 
Nous voilà à l'antipode d'une époque récente, à laquelle on a pu reprocher de ne 
vivre que de la copie servile de plusieurs styles aussi hétéroclites qu'historiques. 
Je ne viens pas ici combattre cette tendance fâcheuse. Notre art ne peut faire 

abstraction des facteurs essentiels que nous imposent les traditions historiques, 
les acquisitions techniques cl les sujétions régionales .• Je n'entreprendrai pas de 
le prouver. Les éminents secrétaires de la Gilde« The art Workers », MM. Hugh 
Arnold el Ic professeur Lethaby (-t) en ont fait naguère la démonstration frappante 
dans un rapport où ils ont confessé que leur œuvre dévoyée avait déchaîné sur 
l'Europe Ic fléau du style, qui s'est modestement appelé style esthétique. Je n'ai 
cependant pas l'intention de m'en prendre à cc style. 
Je veux seulement considérer Ic mouvement actuel dans cc qu'il a de plausible 

et de ratlonel et en dégager les caractères principaux. Je me propose d'examiner 
si Ic style moderne est base': sm des principes, et de lâcher de définir ses 
tendances. 
Je note d'abord qu'il s'agit d'un mouvement sérieux malgré ses écarts, d'un 

mouvement général, qui a franchi plusieurs frontières; d'un mouvement qui 
laissera des traces durables dans l'art de notre siècle. La variante belge aux 
courbes serpentines, comme la variante austro-germnine aux lignes parallèles et 
quadrillées, n'auront eu qu'une vogue passagère, déjà mourante. l\Jais la nouvelle 
tendance subsistera en Europe. 

Son caractère initial cl constant est de chercher une expression nouvelle de 

(-1) V. Herne de l',\rt chrétien, HIOi, p. BOO. 
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beauté : i O dans le développement de la technique, et 2° dans un thème idéal et 
abstrait de composition. 

En ce qui concerne la. technique, la devise de \Villiam Morris est au fond du 
nouveau style: La vraie source el la base de tout art est dans le métier. 

De là la sincérité de la construction exhibant volontiers les formes apparentes 
de la structure interne et mettant en œuvre avec franchise des matériaux de 
choix; de là surtout cc fait, que l'architecte conçoit aujourd'hui comme untout 
inséparable la construction, l'ameublement et la décoration. 

D'autre part, l'architecture nouvelle abandonne l'ordonnance et la mouluration 
classiques, et recherche le style dans une conception abstraite de la composition 
linéaire architecturale. 
Jusqu'à notre époque l'habileté du compositeur consistait dans la connaissance 

plus ou moins étendue et profonde des formes historiques. Voici qu'on répudie 
ces formes convenues et que l'on tend ù la simplicité des formes pratiques. L'ar­ 
chitecture est envisagée comme l'art de la composition pure appliquée directement 
aux matériaux. A la suite des Anglais, on a sacrifié les réminescences anciennes, 
en restant toutefois fortement attaché aux traditions des métiers. On a renoncé 
à mettre des colonnes et des pilastres là où le mur suffit, et ù simuler des enta­ 
blements qui ne portent rien. On a garni les chambres de hauts lambris, de 
boiseries subdivisées, de vitrages à petits rectangles, de tentures en tons sur tons. 
On se passe autant que possible, dans les intérieurs, de portes solennelles à 
deux vantaux. Les fenêtres sont largement ouvertes et leurs lourdes tentures 
supprimées. On abaisse les plafonds; les appartements en paraissent plus intimes. 
Le meuble cesse d'être un monument, il se solidarise avec l'appartement et ses 
lambris, et se réduit aux dimensions utiles. La lumière plus abondante appelle 
des colorations plus fraîches. Les ornements font emprunt à la nature forte­ 
ment stylysée, représentée par des types généralisés, dont la tige monte droite, 
et dont le feuillage s'épanouit en fleuron terminal. Ainsi se trouvent appliqués 
les principes rationnels que Voltaire avait depuis longtemps énoncés dans ces 
vers: 

Simple en était la noble architecture 
Chaque ornement à sa place arrêté, 
Y semblait mis par la nécessité, 
L'art s'y cachait sous l'air de la nature, 
L'œil satisfait embrassait sa structure, 
Jamais surpris et toujours enchanté. 

Tel est le style moderne, dans ses meilleurs tendances. Étudions-le de plus 
près. 
Parmi les formes qu'exhibe l'architecture dans tous les styles, on peut 

distinguer trois eatégories : les formes de convenance, qui réalisent l'utilité, la 
conformité de l'organe à sa fonction, de l'édifice à sa destination; les formes de 
structure, qui dérivent des matériaux cl des procédés mis en œuvre, des moyens 
employés; enfin les formes d'expi'ession, symboliques ou décoratives, introduites 
par l'artiste pour amuser le regard, impressionner le spectateur, accentuer la 
signification de l'œuvre. 
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Le style classique a souvent subordonné les formes de conoenance à une puis­ 
sante ii.dieation des formes de structure réelles ou fictives, trop souvent. trans­ 
posées. Celui du moyen ùge a uni intimement la structure apparente aux indica­ 
tions de fonction el de destination. Dans l'un et l'autre de ces styles du passé 
{expression sentimentale est rendue éloquemment par l'appoint de la sculpture 
et de la peinture. Ce qui domine dans tous les styles anciens, c'est l'aveu des 
joints et des assemblages, c'est l'indication claire des moyens architectoniques, 
très développés : appareils des maçonneries, agencement des charpentes, rôle des 
membrures, sont mis en évidence et soulignés par une mou!uration vigoureuse 
et typique. Un édifice ou un meuble apparait comme un organisme complexe, 
mais d'une facile analyse. 

C'est. ici qu'innove le néo-style. li tend à considérer l'objet comme une masse 
simple, l'édifice comme un bloc monolithe, se révélant par des formes continues 
et enveloppantes plutôt que par la complexion de ses membres. Les formes 
d'expression, purement abstraites et linéaires servent à unifier l'œuvre plutôt qu'à 
accuser les parties dans leurs fonctions respectives. On tend à donner l'idée d'un 
organisme plutôt imaginaire, idéalement unifié. Les encorbellements sont sup­ 
primés, les cadres sont arrondis en dépit des assemblages d'angles, les ch.irpentes 
abondent en raccords et en liaisons. De là les reliefs fondus dans la masse, les 
saillies noyées <lans les parois verticales, les avant-corps raccordés tangentielle­ 
ment aux murs, les cordons qui ondulent pour se rejoindre, les nervures mourant 
dans les fonds, que feu Hankar, le père du néo-style, maniait avec une si exquise 
délicatesse. De là ces cintres outrepassés, ces -bois infléchis, ces courbes enla­ 
çantes, ces raccords caressants, ces amortissements doux, ces ondulations à fleur 
de surface, qui caractérisent l'art d'un Van de Velde et dont Je type nous est 
demeuré dans Ic monument de Mérode. Mon éminent collègue M. Horta manie 
avec maîtrise ces courbes savantes, un peu capricieuses, qui se développent en 
contours vaguement végétaux, formant des délinéaments continus, et de liges 
métalliques qui semblent greffées à la construction. L'archi tee te français Guimard 
a repris de nos compatriotes ces formes sinueuses cl flageolantes, qu'il présente 
comme des tiges végétales privées de leurs fouilles. 

Lors du congrès de Bruxelles, en 1897, M. Otto Wagner fut frappé de 
l'originalité de l'architecture bdge. De retour à Vienne, il renonça au clas­ 
sicisme et. créa Ic• style de la sécession autrichienne, basé sui· les mêmes 
principes de composition simpliste et idéale, mais empreint d'un caractère 
spécial. 

Il montre des façades plates géométriquement découpées, souvent habil­ 
lées dr marbre. volon ti 1·rs couronnées de dômes, ou flanquées de pyloues 
d'allure monolithe. des corni ches interrompues par Ic prolongement des 
masses ver+icnles, des fenêtres non 1·ncadrées, parfois garnies de meneaux 
quadrillés. Le décor est sobre et raide, fait. <le verticales parallèles, de ban­ 
delettes, de damiers, de cannelures dérivées des glyp!H's grecs, <le cadres en 
retraits successifs rappelant ceux des murs assyriens. A ces éléments a:::,­ 
tères, M. Mucha a mêlé les complexités de filaments macaroniques. 
Feu Joseph Olbhnich, le principal élève de Wagner, créa la colonie artis- 
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tique de Darmstadt, et son style perpendiculaire d'une solennelle raideur, 
dont la revue « Jugend » répandit le nouveau style en Allemagne. 

L'école austro-allemande affecte autant de raideur que l'école belge 
montre de souplesse. Mais Ic principe est toujours le même : greffer sur les 
formes de convenance, dominant les formes de structure, l'expression har­ 
monique d'une composition abstraite idéale, imaginaire. 

L'école hollandaise, dont M. Berlage est le chef, adopte la simplicité 
systématique des Allemands, avec son décor extrêmement distingué, plutôt 
géométrique; mais elle laisse une part beaucoup plus belle à la structure 
réelle et aux suggestions de la technique. 

La France, fidèle aux grandes traditions des styles classiques, se tient 
généralement à l'écart du mouvement révolutionnaire. Néanmoins, plu­ 
sieurs architectes ont secoué le joug et abandonné les motifs architec­ 
toniques anciens. Ils maintiennent les moulures essentielles comme cordons, 
seuils et corniches; tout le reste des murs est traité en monolithe, dépourvu 
d'appareil, comme si la façade était un bloc sculpté avec de nombreux orne­ 
ments en épargne. Les encorbellements sont rachetés en dessous par des 
voussures, des raccords venant mourir dans les parements. Les formes 
générales résultent de la masse des maçonneries avec ses aplombs, ses baies 
cintrées, ses saillies, et le décor est ménagé dans la masse pseudo-monolithe 
à travers les joints ; il n'a de limite et de cadre q11e les grandes divisions 
organiques des façades. Nous arrivons ici à un système de formes presque 
indépendantes de la structure, dont la décoration n'ayant plus cette struc­ 
ture pour fond, n'est contenue et réglée que par le bon goût du compositeur. 

La discrétion qui en assure la beauté est dans la sagesse de l'artiste, 
encore familier aux formes traditionnelles; elle n'est nullement dans le sys­ 
tème. An contraire, celte conception nouvelle, qui voit dans l'édifice une 
masse concrète à sculpter à même la pierre, et affranchit le décor de toute 
sujétion, doit mener à des abus dont on peut entrevoir les débordements 
futurs en considérant l'hôtel de Mm11 Y vette Guilbert par M. Xav. Schoell­ 
kopf. On finira par modeler une façade comme une masse de terre glaise. 

Quoi qu'il en soit, les novateurs français se distinguent des étrangers par 
la fidélité au décor végétal. L'école décorative de. Nancy imite la nature 
juqu'à cacher la structure, cl à Paris, les constructions les plus modernes 
offrent un décor floral copieux distribué dans les encadrements. 

On le voit, un des partis du style moderne est <le répudier les formes de 
structure créées par l'architectonique ancienne. 

Or, la technique a ses lois, et ne se modifie qu'en raison des prngrès réels 
de l'art. Ces progrès, nécessairement lents, ne peuvent révolutionner les 
formes. Comme 011 ne veut pas accepter les lenteurs d'une évolution nor­ 
male, on est poussé à renoncer aux intéressantes formes de la structure et 
à se confiner dans les formes de convenance, trop souvent prosaïques, et 
dans les formes d'expression, qui deviennent arbitraires. C'est la tendance 
actuelle. 

Or, il est un procédé qui se prête à merveille à ce genre d'architecture, 
c'est le béton armé. Il fera l'objet de la seconde partie de cette étude. 
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Le béton armé est une association intime de béton de ciment et d'acier. 
dans laquelle Ic ciment résiste à la compression et le métal à l'extension. 
JI en résulte, sous des épaisseurs minimes, des membrures et des parois 
continues, résistantes et économiques. 

L'avantage essentiel d'une construction en béton armé est la solidarité de 
toutes ses parties : fondations, murs, planchers, superstructures. Il donne 
des édifices absolument solides, à l'épreuve du feu et des secousses sis­ 
miques. La seule maison retrouvée intacte après l'écroulement de Messine 
était en béton armé. Certains pavillons d'une minoterie à Tunis se sont 
déjetés d'une manière fantastique, par défaillance du sol, sans que la solidité 
du bâtiment ail été le moins du monde altérée. 

Comparées à celles-ci, nos constructions anciennes sont d'une imperfec­ 
tion inconrestable, en ce sens que le toit est posé sur les murs comme le 
couvercle d'une boite, sans liaison sérieuse. On a remédié à cc défaut, en 
partie seulement, dans les halles métalliques dont les grandes formes 
naissent sur Ic sol et se plient suivant les versants des combles. Encore, la 
solidarité n'existe-t-elle qu'au droit des fermes; il y a encore manque 
d'homogénité entre les deux parties de l'édifice, savoir son ossature et. sa 
paroi. 

Cc manque d'unité clans les matériaux :cl dans l'organisme était encore 1m 
défaut. Avec le béton armé on peut constituer à la fois la paroi verticale formant 
le mur et la paroi couchée formant le toit. Ces parois étant formées d'une 
matière concrète très résistante, il est indifférent, au point de vue de Ja stabilité, 
que Ja paroi qui clôt l'édifice se tienne dans un plan vertical ou non. La paroi­ 
mur peut se confondre avec la paroi-abri. L'ensemble donne <les surfaces con­ 
tinues en dehors et en dedans, avec suppression des encombrantes saillies 
internes qu'offrent les charpentes métalliques. La membrure ne consiste plus 
qu'en des nervures multiples comprises <lans l'espace intersticiel d'une double 
paroi propre à assurer l'isolation au point de vue acoustique cl calorifique. 

Or, l'expérience prouve que de telles constructions, réalisant idéalement les 
conditions de convenance: coûtent moins que les ouvrages métalliques ou 
maçonnés. 

Les transformatious que cc système, appliqué _de manière rationnelle, peut 
introduire dans Jes formes architectoniques, sont tellement radicales qu'elles 
ouvrent un immense horizon à ceux qui sont fatigués des formes anciennes. 

Dans l'intérieur des édifices, il simplifie les formes cl fait disparaitre les com­ 
plexités cncornbrautes des charpentes et des planchers. li réalise sans ajoutes et 
sans organes auxiliaires toutes les surfaces enveloppantes ou séparatives récla­ 
mées par l'usage des édifices. 

Pour cc qui regarde l'extérieur, il efface toute distinction entre Ic mul' et le 
toit : ceci peut entrainer des conséquences déroulantes. On en vient à une struc­ 
turc faite de parois enveloppantes si souples qu'elles peuvent être circonscrites 
à toute capacité quelconque qu'il se trouve utile d'enclore. Dès lors, on peut 
réaliser intégralement les formes de convenance. On peut s'attendre à voir dispa­ 
raitre cel élément caractéristique des édifices actuels : la façade verticale ou 
encore cet. autre facteur : les combles cl toitures. 
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Tel est, messieurs, le renouveau des formes qui résultera logiquement de la 
substitution d'une structure concrète, homogène, à notre organisme architec­ 
tonique. La construction monolithe de l'avenlr, comme le néo-style, sera carac­ 
térisée par la continuité des formes au lieu de la complexité des uppareils cl 
assemblages. 

Examinons, au point de vue décoratif, les constructions de cc genre. 
Malheureusement, le ciment est un matériau inesthétique, d'un aspect mort, 

qui prend une sale patine et n'est pas susceptible de modelés intéressants. 
Jusqu'ici, dans les constructions en ciment, on a reproduit par moulage les 

formes surannées de la modénature traditionnelle ; refends, ho-sages, cham­ 
branles, archivoltes, pilastres, cordons; on a ainsi réalisé des apparences trom­ 
peuses et laides. Il est clair que toutes les formes propres :t 1111 organisme de 
pierres appareillées sont ici dénuées u'cxpression vraie. Il font les sacrifier et en 
rechercher de nouvelles, nécessairement simplistes. On voit que nous nageons 
en pleines eaux du moderne style. 

En ce qui concerne l'esthétique, Ic béton armé présente donc de réelles ûiffl­ 
cultés, et fera peut-être regretter l'architectonique appareillée. 

Certes, les formes de convenance peuvent être réalisées par Ic nouveau pro­ 
cédé beaucoup mieux que pur les anciens. Nous n'y insisterons pas. 

Les formes d'expression, celles par lesquelles l'architecte, Ic sculpteur, le 
peintre, mettent un peu de leur âme dans l'édifice, pouvaient jusqu'ici être 
greffées à la construction : Ic sculpteur fouillait les pierres, taillait Ic bois, le 
peintre rehaussait de polychromie les reliefs, les nervures, les membres de l'ar­ 
chitecture. Ici, il reste peu d'emploi pour Ic talent du sculpteur. A peine peul-il 
recourir à des surcharges, qui manquent de ûnesse et ne sont que des superféta­ 
tions. C'en est fait des reliefs artistiques que, l'architecte aidé du sculpteur, 
combinait avec tant d'art pour donner à la pierre taillée de puissants effets sons 
Jes rayons du soleil. Il ne reste plus guère comme ressource que Ic décor super­ 
ficiel peint et le revêtement émaillé. 

Que deviennent ici les formes de structure réelle ou fictive, qui sont les prin­ 
cipaux ornements de l'édifice de l'ancien régime? Car cc sont ces formes orga­ 
niques qui faisaient la beauté de la maçonnerie appareillée. Toute la technique 
de la vieille architecture prenait corps dans cel organisme souvcraincmcut iuté­ 
ressaut dont une façade de bonne pierre est formée. Le passant analyse celte 
structure, reconnaît la fonction de chaque organe; il y lit une membrure cl 
comme une anatomie. Or, on n'aura pins besoin, avec Ic béton armé, de celte 
dépense de talent et d'intelligence, c'en est fait de celle beauté familière au 
public. Telle qu'elle se pratique jusqu'ici, la construction monolithe donne 
l'impression d'ouvrages exécutés avec des matériaux trop dociles, où Ic labeur 
de l'ouvrier el les procédés des métiers n'ont pas laissé celte empreinte qui 
résulte de la noble lutte de l'homme avec la matière. 

Messieurs, je n'ai pas voulu établir une thèse, mais vous me reprocherlez 
pourtant de ne pas conclure, el de vous cacher ma pensée sur l'art nouveau que 
j'ai lâché de définir. 

Sa tendance est bonne, à condition qu'il cesse de dédaigner la tradition. L'ar- 
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chitecture ne doit rechercher ni l'économie :1 outrance, ni la nouveauté pour 
elle-même. 

Le procédé du béton armé est économique et précieux au point de vue de 
certaines réalisations hardies et complexes. Il lui manque Ic charme de l'expres­ 
sion artistique. 11 ne détrônera pas Ic vieux type de l'habitation humaine. Il 
n'éliminera pas de la pratique architeetnralc les combinaisons plus nobles cl plus 
artistiques de la maçonnerie appareillée, moulurée, sculptée, de la charpenterie 
en bois el en métal, de la superstructure voutée. 

D'un autre côté, la nouveauté n'est pas non plus un desideratum absolu. 
Laissez-moi rappeler les paroles de M. Ic professeur Lelhaby , dans le rapport de 
la gilde anglaise auquel je faisais allusion tantôt. 

<( Dans un art traditionnel, toute production a un fonds et contient tant de 
choses que nul artiste individuellement, même Ic plus grand, ne pourrait espérer 
atteindre directement un tel résultat. L'œuvre ancienne fnt le produit du pro­ 
cessus organique <le la pensée et du travail. Un grand artiste peut aller au delà, 
un artiste médiocre restera un peu en deçà, mais l'œuvre ancienne dans son 
ensemble restera comme Ic fruit d'une expérience duc à des siècles de labeur. 
JI est une chose que nous enseigne Ic passé. C'est de ne jamais prendre une voie 
nouvelle avant qu'une voie meilleure ait été trouvée. >> 

Je pense que jusqu'à la fin du monde on bâtira les maisons comme nos aieux 
l'ont fait, en bon appareil stratiflé et lié, avec des pilastres cl des contreforts, avec 
des baies, en platebande ou cintrées, ébrasées ou encadrées; on continuera 
à faire des charpentes en bois 011 en fer, des berceaux ou des coupoles, des 
voûtes d'arètes simples ou ncrvées , des châssis en bois formés de pièces droites 
assemblées scion les règles de l'art. Je crois que l'on reviendra à l'emploi de nos 
moulures pour exprimer la fonction des membres: et qu'on n'imaginera guère de 
hons profils.en dehors des profils classiques et des profils médiévaux. La technique 
architectonique, lelie que nous l'a léguée Ic passé, constitue pour l'humanité un 
héritage impérissable et inéluctable. 
En d'autres termes, I.1 tradition sera toujours le fond solide de l'art humain, 

avec les adaptations nécessaires au temps et au milieu, cl il ne faut s'attendre 
à aucun nouveau style: en dehors de l'évolution naturelle et lente due aux 
besoins el aux moyens que détermine Ic progrès. Et si merveilleux que soit cc 
progrès, il ne sera jamais de nature à bouleverser les principes de la construction 
telle que nous la pratiquons. Le mouvement d'art de ces dernières années, avide 
de nou vcautés, a fait lab le rase des formes consacrées; il nous a libérés des pon­ 
cifs et des rapsodies. Il a plus ou moins affranchi l'architecture, mais il ne 
pourra l'empêcher de reprendre ses voies rraditionuelles. 

Les architectes continueront à créer Ic beau scion l'esthétique relative du lieu, 
<lu temps et du public, selon la lente évolution des progrès réels. 

Or, messieurs, ces progrès doivent dériver de deux sources, qui sont : d'une 
part, l'élérntion de la mentalité des artistes cl, d'autre part, Ic concours sti­ 
mulant du public. 

En cc qui concerne Ic progrès dans la conception artistique, l'immense pro­ 
duction de l'art couternporain révèle plus d'étendue que de profondeur. Cela vient, 
fi mon avis, de cc que la pratique des beaux arts est abordée par des jeunes gens 
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d'une culture générale trop peu développée, je pourrais dire d'une éducation 
intellectuelle trop rudimentaire. Ce ne ·serait pas trop, que ~eux qui se destinent 
au grand art aient fait les études humanitaires; les jeunes artistes devraient en 
tous cas avoir une préparation littéraire et scientifique plus sérieuse que celle que 
comporte l'enseignement académique supérieur. 

En ce qui concerne l'architecture, on est actuellement porté à imputer le mal 
à Ia liberté de la profession, et l'on réclame le di1il6me légal obligatpire afin 
d'écarter les nullités et les sujets incapables qui ont envahi la carrière. 

Le diplôme obligatoire d'architecte serait une entrave à la liberté, qui est 
sacrée et intangible dans le domaine artistique. Il ne pourrait rien pour produire 
le talent. 

Cc n'est pas un examen final officiel, mais seulement l'organisation scolaire 
qui peut relever le niveau esthétique. En supposant qu'il soit. possible à un 
jury officiel de coter le laient et de le coter avec impartialité, ce n'est pas son 
intervention qui peut relever l'art et épurer le gol'i.t. La formation artistique est 
affaire d'éducation; c'est le produit d'efforts soutenus de la part des maîtres et 
élèves, c'est le fruit naturel de la liberté. 

On ne décerne pas un brevet d'artiste: si un diplôme lêgal peul être utilement 
conféré, ce ne peul être que celui de constructeur, 

D'un autre côté, messieurs, le progrès ne· doit pas résulter seulement des per­ 
fectionnements de la technique, il doit encore venir de l'épuration du goût public. 

Le succès de l' art dépendra pour une bonne part de l'intérêt qu'y prendra le 
public et de l'aptitude de celui-ci à comprendre et goûter le beau artistique. 

C'est de ce côté qu'il faut porter nos efforts; et puisque j'ai l'honneur de 
m'adresser à l'élite de notre jeunesse intellectuelle, je dirai bien haut que c'est 
d'elle, de sa culture, que dépendra l'avenir de l'art national. 
Jeunes gens qui m'écoutez, vous serez un jour, jour prochain, à la tète du 

public qui est l'arbitre de l'art. La destinée de l'art est entre vos mains. 
Les athéniens: Jes collégiens, les étudiants universitaires actuels sont les 

hommes de l'avenir qui formeront le public éclairé de demain el ce public sera 
le juge des artistes et de leurs œuvres. 

Or, que faut-il penser de l'aptitude esthétique actuelle du public? Elle est nulle 
ou négative. A part quelques dilettanti, le public jouit peu des beautés de l'art; 
il vit sans malaise au milieu du laid; il contemple sans répugnance beaucoup 
d'horreurs; il voit sans chagrin cc ernbellaidir » nos villes, défigurer les beaux 
sites, abattre les arbres centenaires. Il ne s'offense pas de voir des maisons de 
type urbain s'aligner en bordure des roules en plein champ, d'épouvantables 
affiches profaner les plus beaux paysages, d'horribles papiers peints s'étaler sur 
les murs des habitations) des coiffures grotesques défigurer les gracieux visages 
de nos femmes, etc. La laideur, disait naguère M. de Montenach, avec quelque 
vérité) ne fait plus souffrir personne; elle est acceptée comme une nécessité 
moderne. 

II est temps de réagir l Il est temps de purifier le goût du public et, dans ce 
but, de donner à la jeunesse <les écoles primaires et moyennes une bonne cul­ 
ture esthétique. Celte culture, je ne doute pas qu'elle ne soit parfaite dans l'ordre 
littéraire cl musical, elle ne l'est pas dans l'ordre plastique. Nous avons ample- 
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ment constaté que Ic jeune belge, sorti de l'enseignement secondaire, sait mal 
dessiner; nous sommes à cel égard inférieurs aux pays qui nous entourent. Or, 
qui ne Fait pas dessiner est mauvais juge de la beauté plastique, car l'exercice 
seul peut développer les organes, non seulement la main, mais encore Tœi! et 
le qoût. 
Je puis proclamer que nos professeurs de dessin sont très instruits cf dévoués, 

et je reconnais que nos programmes sont suffisants. Mais on ne comprend pas 
assez, que à l'école ou au collège on doit dessiner, non pour produire, mais pour 
s'éduquer; par l'exercice: il faut non seulement former la main, mais encore 
l'œil; il faut apprendre ,i observer, à juger les formes et les couleurs, à sentir 
l'harmonie, it savourer la beauté. JI faut inculquer aux enfants !a compréhension 
de la beau lé naturelle, des si les locaux, des monuments nationaux, de· la maison 
rurale cl familiale. Il faut les entraîner à la Julie contre la laideur. Pour cela, il 
faudrait une catégorie de professeurs de dessin de carrière qui nous manque; des 
professeurs en possession du sentiment esthétique spécialement préparés pour la 
eu hure artistiq ue. De leis professeurs ne peuvent être formés que par une discipline 
appropriée dans une école normale et spéciale de dessin; et voilà, messieurs, ma 
conclusion définitive. L'avenir de noire public dépend de celle institution 
modeste, mais nécessaire, qu'a réclamée, il y a quinze ans, le Conseil de perfec­ 
tionnement de l'enseignement du dessin dans un rapport qui ne semble pas avoir 
été pris en considération. 
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CLXXXIX 
ArnÉNÉES ROYAUX. 

Tableau comparati] de la population des athénées royaux 
en 1909, en 1910 el en 1911. 
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SECTIOf'l"S n'ESSEIGl'Œm~NT &IOYEN DU PltE~IIEll DF.Glll~- 

Tab!c1au eomporati] de la population des sections d'ensei911ement moym 
du premier deqré en 1909, en 1910 el en 1911. 

atslGHATION 

DES ÉTABLISSE\IENTS. 
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CXCl 
ÉcoJe!f moyc1111e!!I tic l'Éti,t pour gnrçon,,. . 

Tableau comparatif de la populatiun des É'coles mo!Jennes de l'État 
pour qurçon» en 1909, eu 1910 el en 1911. 
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NOJIBHE D'ÉLÈVES I~SCRITS 
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CXCII 
Écoles moJennes de l'Étnt pour Ollett. 

Tableau comparatif de la population des Écoles moyennes de l'État 
en 1909, en 1910 et en 1911. 

NO~JBRE D'ÉLÊVES JNSCIUTES 

DÉSIGIIATIOII 
AU 3{ DÉCKIIIBRJ\ 1909. AU 3t DlCK!IBltE 1910. AU 31 DÉCilllBI 1911. 

DES. tTABLISSEMENTS. ~ 
C ~ .: ~ t .. i f "' .; 

.. ~ 
-~ 0 C ~ " .E·Ë ~ '.§ ~ ; .. ::, t:,!! ,: ·- ~ " ~1 .. " .. " 

:1 ~ 
0 !! o C .. " •- C ~ -~ TOT.\I,. ·- .• - ~ "·- TOHL ·- n - C ::, •= TOT.tL. - ~ - " - .. 0 •• - .. Ë ~ " . ., t ~ 0 "' gs U C ~.., u1f,. g •• 0 ·O D C 

f "'1: 
u C. ., •.. r,: E •FJ ~ •î; ~ u C. r, Ë "' ·.IJ E Cl) -e ;: C C ;1 o.. .• ~ i:. l; "' l; 

Anvers: 1 
Boom 116 21 )) )) 13i 138 l9 )) Il 15i IS:.! 21 l) 1) 20 
Lierre . H-ï 28 )) )) 175 138 q•• )) Il H,3 H::I 20 Il )) 16: -:J 
i\l:ilines. 228 79 r; 32 ,H5 2HO 8!) .1, 32 3~-- 25!) ,s 6 2ïl :n1 ;J;) 

Brahant : 1 Bruxelles . 168 !)6 129 H :!93 ·173 102 136 )) JIJ 206 123 ·122 l) 4:, 
l)iesl 126 · 112 1) Il 158 130 ;JO Il Il 160 12i :l3 )) )) '16 
Ixelles . 151- M:î )) )) 1!J9 166 41 il )) 20i 186 lil )) )) ':H 
Laeken. 150 5B )) )) 20;} -H)2 57 " )) 2,1-!l 2li 51 li )) 26 
Louvain 246 46 Il 1) 292 250 .-fü n ,1 2!,5 2H 57 )) " HO 
Molenbeek-Saint-Jenn 208 48 li 40 2!'16 216 52 )) 40 ROS 21\J 51 li 59 :m 
Schaerbeek. 22:\ 81 5 rn :l':U 251 !)3 8 H- 366 272 86 7 17 38 
Tirlemont . 16!) 86 )) )) 205 H-i 2!) )) )) 176 1-1!) 36 1) )) -18 
W:ivre. 92 6·1 )) )) 153 ·100 57 )) )) 15i llH :H 11 li 15 

Flandre occidentale : 
Bruges. 1-16 36 ,1. il Hjf, 123 .io 6 )) ·16!) ,i:H 37 .{ li 1 !) 
Nieuport .1-3 15 )) )) 58 53 22 ll )) 7;j _, 5ï 18 )) li ï 

Flandre orientale : 
Alost 182 56 )) ll 238 lï5 66 )) I' 2-H 182 60 )) )) ~u 
Lokeren 86 25 )) 1) 1-11 fil 2ti )) )) 120 !Il ')- » Il 11 _, 
Termonde . 90 19 )) )) 10!) Si 28 )) li 115 . 87 •)' )) )) -li - ~ 

Hainaut : 
Ath. 53 62 6 )) 121 55 59 4 )) 118 i·- 62 2 )1 ·12 ,) J 

Beaumont . )) 5·) )) )) 52 Il 4!) )) )) ,i.!) )1 53 )) )) 5 - 
Ch:irlerny . rno 129 )) 11 3:JO 20.{ -IOS Il 12 H2i 212 125 )) H 38 
Jumet . 48 65 )) 1) il:l 45 69 )) )) Hi :S6 7:-i )) )) 12 
La Louvière 92 75 G Il -li3 SH SI 7 )) 07 !10 108 6 )) 211 
l\lons · . 60 89 7 )) 15G 73 !)2 IO )1 175 80 105 8 li rn 
Pecq .. )) 49 )) )) 49 n 42 Il )) -1'2 )) .1:1 )) )) .{ 

Péruwelz 58 75 )) )) 133 7-i 83 }) )) 157 75 80 )) 1) 15 
Touma'i. 81 31 1 )) 11:1 7!) 1H 2 )) 12:2 89 -15 -i 1) rn 

,' 
Liége : 

6 lluy. 68 91 )) 165 55 79 4 )) 138 57 82 3 )) H 
Seraing. 72 107 )) )) ·179 ss J2-~ )) )) 1!12 72 ms )) )) 21 
Yerviers 126 121 25 )) 272 us i33 22 ,, 2il 110 :13; 12 )) ')" .;:, 

Limhourg : 
Hasselt. 185 41 )) )) 22(i ·18i 3!) 1) )) 226 20i 39 )) )) 

Luxembourg: 
81 81 Arlon /) )) Il )) 68 )) )) 68 Il 60 )) )) 

Namur : 
Andenne 60 55 )) )) 115 ,i!) .1,6 1) )) 96 56 iO )) )) !) 
Dinant . 52 48 )) )) 100 )) -ifi )) )1 ,i(j )) 5B )) )) 5 
Namur. 176 HH )) )) 277 02 80 )) )) 261 166 81 il l) ~u 

-- --- ----- -- -- ·- ---·- ---·-- - -- -- -- -- ·- --- 
Tolan". 3.867 2.0i9 195 96 6.207 3.929 2.0ïO 203 !18 6.300 ,i.272 2. IG2 lU 97 6.70 

8 
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CXCIII 
(' ollège8 flOIDIDIIU:lU'.'1", 

Tableau comparati] de la JJ01ndatio11 des collèqe« communaux 
m 1909, e1t 1910 el eu 1911. 

- 
NOMBRE D'ÉLÈVES INSCRITS 

AU 31 IJKCF.IIBltE 1900. ~U 31 JIKCKMBR& 1910. AU 31 otclUIBIIE 191f. 

DÊSIGKATIOM ., m ~ ., ~ ., ., 
~ .• .. ~ ~ ~ '21 ~ .., ~ ·a ~ " .. "' •ë ·ç c,) ';3 ·;; 'ë fr. Ï:; 'ë .. ., e ... "' •. .. " "' .. C Ê .; - ,:: ;:ä E.!:! ä ® "·- E ., E . E., "~ ::, . ...:i ~ DES ÉTABLlSSEMENTS. ..c ~ .c : ::, !!! ::, ., :: ~ ::, .; ::, .. .., ..c:;: -<: ~~ ..c ~ ,;::: ~ ..c, ..c ., ..::E -< ., ., "'" ~~ •.. .• ., ~ -~ ., C) ... .,, ..• .•. " ., ., •.. ., ., Q)~ 0 ., .. ., 'O 0 "' .•. .. ~ o-'1 "'::, "" " "" 0 

•.. -0 " 'Q ~ 'O 0 •.. 'O ::, "" .• 'O 0 0 
C t,' c- "E "~ "E ::: ~ c- CE •.. 
0 0 -~ " -~ ~ 

~ .2 e -~ ·3 -~ f ._g ~ " t,: " t to i 0 " tlJ u " •. ., ., .. ., .. ., •• (h w w "' (IJ ta en ca ca 

1 1 Brabant : 

Diest 41 )) )) ,j.f .-1,7 )) )) .1,7 3ï )) 1) ll 
Nivelles . 52 )) H7 190 66 ,, HB 20!) Gi )) 1-1-2 2/J 

Tirlemont . 20 2!) -160 227 a.i :H 181 242 lll 28 188 ':H 

Li!nbourg: 

Beeringen . 74 )) 1i !H Si )) 20 101- 80 )) ·16 ~ 
Luxembourg : '· 

lloulllon 14 )) 32 .-l-6 H )) 23 37 u )) 23 ~ 
Virion . 1l) )) 36 55 17 )) -i3 60 ,J9 )) ~i9 î 

Namur: 

Dinant . 29 1 35 6~ 32 l 36 6!l 37 2 42 s ;) 

--· -·--- -----·--- --- -- -- -- -- -- --- -·- -- 
Totaux. 258 30 -i3G i21, 2!H qu -H9 768 282 30 -i70 78 -::> 

1 

6 

7 

6 

7 

8 

2 
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(XCJV 
Collège.8 p11t■•on11éf!f, 

Tableau comparatif de la population des collèges patronnés 
en 1909, en 19 tO el en -i!H 1. 

NOmrnE D'ÉLÈVES INSCRITS 

J.U 31 DÉCUIUB 1909. AU 31 DÉCE:IIIIRB !910, .1.U 3 [ DltCUIERB 1911. 

otmHATIOrt 
~ .• .•. ·!! .• •. .• ~ '!! . ., -~ -~ ~~ . ., 

·c:..; ï= 'ë .; Ï: ·= !! 'ë 'ë: 
ë -~ ;; .. ë ,; ë ; _; ~ ë ~ 0 ~ . " . ~ . e .; - .. 

..j " ., ..i ; ·= ::, .. .:i DES Él .\IJLISSE.\I ENTS. :, ;; = •• ::, .. :, -;; ~ ; ::, C :, M -= ~ -: j; -= á -= f < .,, 7 -= :: ... -= "7 -= ., .., 
~] .... ... .... ~ ·= .. ,,, 5 .... :: ·Ê •• u (-< 

u " •• -0 ., " ., " """ 0 .., ::, .., Q 0 .,, = -:, 0 
., Q 

"d = .,, .!: .,, 0 

"" C .! f; 
(-< " rr C - .,, e ... 

C Ö C C li ,. 
C < 

·i 0 ., .2 .2 ~ -~ ::, :: -~ .2 ·- ~ i 11D u i IC ·:: °" ~ li .. •. ,;; t ·n ·n ,,, .,, "' .,, .,, ·n 

Anvers: 1 

1 Gheel . U2 )) ro 161 151 )) )) ·151 164 )) )) -16i 

Hèrenthals. 115 )) )) 115 JO!) )) )) 109 ·124 J) )) l2i 

Fland re occidentale. . 
Courtrai ·182 )) 4 182 -178 li 9 187 -179 )) )) 179 
Poperlnghe. 65 J) )) 65 66 )) )) 66 72 )) )) 72 

'!'hielt . !)6 )) )) 96 85 )) J) 85 86 )) )) 86 

Hainaut: 

Binche. 98 )) i36 '::!34 -100 Il 7l -171 88 l) 7!) 1.67 
Liège : 

Herve . 135 J) Il -135 127 li Il 127 rno JI >) -130 

Limbourg: 

Saint-Trend 1411 )) )) 145 )) J) )) )) )) )) )) » 
Neerpelt 3 )) )) )) 38 )) )) 38 36 li l) 36 

·- -- --- -- -- --- --- -- -- -- -·- --- 
Totaux. 978 )i 155 l ,t33 854 )) 80 934 87!) )) 70 058 



CXCV 
•~colc8 IUO)'Cllll(~8 COIIHHIIUtlles pour ga~ons. 

Tableau comparatif de la population des écoles moyennes communales 
pom· garçons, eu 1909, en 1910 cl en 1911. 

NOllBIŒ D'ÉLtVES INSCRITS 
. 

AU 31 [1~:t:rnlm►; J90!). 1 .\U 31 IJt'.ClmnnE 1910. 1 AU 3-1 J>ÉCE3Hllll, 1911 . 

DÉSIGNATION t C) 
<:J c.i (!) .; <V 4,) Q) 

"' ... cÙ ... ë: 'ö i:: ·3 co = .., = ·;,:; ] C '9 <I) 0 § ·9 .$2 DY.S "' § .; C :.. ::, :.. ~ :.. c;, ê5 <1) ó3 ;:; h '- ~ a t-;; 
0 ~ .., "' •... .., ;,-, ~ <JI _; p. - :::,.. 0 :::,. 0 ~ = 

ÉTABLISSEMENTS. ~[ -0 .., ·e E -ö ~ •<1> E ::: -0 ..., 
ö i:i 0 ,:; 0 a ö C s 
<) •... p. - <) E--< _§ <:J ·- E--< ,:; ô 

1 
C 0 

.§ 

1 

,:; g 0 0 ô 0 ö ö .ê 0 0 ·- 
<.> 0 ö ö .,, 0 <) <) "' -~ ö "' <:J 

"' a: "' en <:J <l.) tr: .., "' <!) "' .., -~ en if) ,J) a: en if,) r:n if.) 

Brabant: 1 
1 

Bruxelles A. IG7 87 )) 1) 254 166 !.16 !) )) 26'2 166 112 )) )) 278 
Bruxelles is. 283 15ï )) )) 440 306 ·166 )) )) 472 302 175 )) )) 477 
Bruxelles C. . . 2i6 ss 1) )) 2!18 277 5!) )) )) 336 308 64 )) )) 372 
Saint-Gilles. . .ms 362 1) )) 8:JO MW 328 )) )) 81.i .-j.!)0 3.¼5 )) )) 835 
St-Josse-ten-Noode. 136 (H )) )) 20(\ 11.lï 7:i )) )) 212 141 82 )) )) 223 

Liège : Liège. )) Gi0 )) )) Gt0 )) 700 1) )) 700 )) 802 )) )) 802 

1~~00!-~ ,a6; - 
., __ ---- -- -- - - -- -·- --- - -- -- 

Totaux. )) )) 2,662 1,372 1,.,24 1) 1) 2,796 1,407 1,580 )) )) 2,987 
1 

CXCVI 
l~cole!li moyc1111cs p;dro1111écs pour gn •• ço •• s. 

Tableau comparatif de la population des écoles moyennes patronnées 
pour garçons, en 19091 en 1910 l'i en 1911. 

NOMBRE D'ltLÈVES INSCHITS 

AU 31 DÉCEMIHIE 190!}. AU 31 llÉC.:l!lll\t: 1910. AU 31 llÉCEMBIIE 19H, 

Ot.SIGNATION ~ <l.) i\ \: <1Ï , .~ ~ 
.ö G) -~ .ö ~ -~ c.i .; "' ::; . 0 C .E "' t 0 - ö DES "' ::; 0 "' ::; ~ 8 ~ z •.. a, o_ :., "' "' C, -- :-. 

§ f" "' ;.- § 'fi. _; "' :,., ~ ·s~ ..i o. 0 "' o. 0 ..,._ Q.. 0 < tTABLISSEMENTS. -~ i= -< ~r = ·o.> 2: = ;-: '" = c:; ;; f:: C ~ o. 8 = 0 0 ~ 5. 3 § r;:: ,.. i::: 0 - ,,.... '"" .§ C - 0 i::: 0 0 ö 
0 <) l 

0 ; ·;3 ö c:: ·- 
;:$ Q ö 0 0 

ë5 ... "' "' c., ;;; en 0 o., - 0 "' ö 
"" en o., u: 0 if.l "' {/) r:n 

Cf) if,) cr. <I) U) 
a, 

CF.> cf) 

Flandre occidentale: 1 

Courtrai 6i 4fi ï JI 117 76 42 )) IJ 118 81 53 7 l) Hi 
Poperinghe )) 50 )) )) 50 )) 4-i, )) l) 4,t )) 43 \) )) ,t.3 
Thich. )) 4!l )) 14 63 67 36 » 12 115 )) 44 5 27 76 
Iseghem 238 88 )) )) 326 )) 102 )) )) 102 )) 98 )) )) 98 

Liège ; Herve 36 45 )) )) S·l 3ï 50 )) )) 87 40 46 )) 42 128 

Limbourg: Neerpelt. )) )) )) )) )) 16 H )) )) 27 24 32 )) )) 5G 

---- -- - - --- -- -·- - - -- ·-- -- - -- -- 
Totaux , B38 278 7 14 6:n HW 285 )) ·12 4!l3 145 316112 69 542 



CXCVII 
t•:colcl!I 1110.,-t•1111c8 co1t1m11nolet11 pour ftlles. 

Tableau comparatif de la population des écoles moyennes communales 
pour fi/lts, en 1909, eu 1910 el en 1911. 

~ 

DESIGNATION 

DES 

ETABLISSEMENTS. 

NOllBHE o·t1.i~VES INSCIU'l'ES 

At: 31 l>l:èt'.llllllE ·1909. l ,\U 31 Df.CF.)IRIIF. 19IO. Au 3l o~:ct:)lnnE'l9 H. 

Brabant: 

Bruxelles , cours 
dèdneattou IL 

Bruxelles, école 
moyenne C. 

Saint-ûilles 

Saint-Josse- ten­ 
Noodc 

Vilvorde 

Flandre occidentale : 

Ostende 

llainant : 

Braine-le-Comte. 

Liégc : 

Liège ( communas). 

Liège (inst. supr}. 

Spa 

Totaux. 

1811 98l2ïl ))1 3061 1!.131 -1001381 »I 3311 2161 10ll58I i>I :l75 

2461 5il 61 ni 3061 2761 791-lOI 111 3o51 2961 -10ll2-1! »I .1-21 

4311 1321ml ))1 582I -i30I -1751 »l ,,1 6051 .UOI 1661 ni lil 606 

1201 281 61 id 1541 t24l 251 i>I »I HOI ·1181 271 31 »] H8 

1081 361 »I »l t.HI 1101 281 iil »I -1381 i251 281 id >>I -153 

21 

361 )JI li 1 3 t tl 26 l 

-1-81 ni ui 69I 33 

391 » 1 ii 1 303I 266 

551 JI! li 88 -16 

421 11! »I 308 

541 ni ni ·l00 

11 5501 ,>1121 5621 ni 5ü7l83il21 6621 ))1 6251781191 722 

S(il 8313-il »] 20HI 8!ll 7Iia0I ,il 1901 831 651331 51 186 

»I 281 lll ni 281 ni 361 »I »I 361 »I 531 111 ))1 53 
--1•-- ·-t-1-1---•·-----1------1-1--1--•---•---•---1-1-1--- 

1. -i6Sl l, 0931921 t21~-655l 1.510l L 17511&11 t21:L867l l. 59011 . 26211,r.12i!3. 072 
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CXCVlll 
Tableau de la population des sections normales moy<'nnes de l'État pendant 

les années scolaires 1908-1909, 1909-1910, 1910-1911. 

1 ° Sections normales d'enseignement moyen du degré infèrieur pour garçons, établies à : 

NIVEf.LES. 1 GAND. 
ANlttE , ...... "" "'·'"' 1 NO»DRE DES tLtVES 

n<lmr,ilansehacun.du•nn,., d0,1u,I,. TOTAL arlmistl:1n1 l"h:arunc-drs onnl•·• d'"i•odM-. TOTAL 
SCOLAIRII, 

1 

de• 

1 
dt• 

lr< année. 2· année. ,\DIIISSIOKS. t•· année. 2• année. ;lD)I ISSIO!fS, 

1008-1909. ·12 -14 26 ·15 1 15 30 

1009-1910. 13 6 19 15 10 ~5 

Hll0-1911. 14 10 24 12 12 2i 

------ - ----··- 
To1a11x. 39 30 69 -i2 3ï ï!) 

2° Sections normales d'enseignement moyen pour filles, établies à 

JlRUXELLES. 1 1,U-:GE. 
ANNÉE NOMBIIE OES ÉLÈVES l'i051BI\E DES Él,ÈVES 

odmise3 dans ehaeune des onnéesd'~111des. TOTAL :ic\mi21,:s dans ch1eont:"dr1 enn,~• d'éuuf,~~ TOTAL 
HOLAIRIL 

1 

des 1 du 
t•• année. 2' année. .lDlll3SIONS. l" année. 

1 
2• année- .lDIIISSIONS. 

1008-1909. .j.3 26 69 43 37 80 

1909-i!HO. 27 31 58 50 29 79 

-J910--HIH. 49 2l 70 47 39 86 

--- ·-· . - 
Totaux. 119 78 11)7 HO 105 2-i5 
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CXCIX 
Relevé des admissions gratuites el à prix réduù pendant les années 1909, 

1910, 1911, dans les athénées royaux, dans les écoles moyenne,ç; de l'Etat: 
dans les établissements communaux d'enseignement moyen subcentionnés 
sur le Trésor public et dans les éüibli~sements patro1111és 7ia1· les communes. 

ÁTm~NÉES ROYAUX 

xoauns 
1 

NO.\lDfŒ 
dea culnah1Blon .• C'rQtulll:e:s. cle• udmll'l'llon5 À p •• l::ac. réd:uU .. 

SltGE DES ÉTABLISSEMENTS. 

1 1 ' 1 
1900. / t!)IO, l l!Ji 1. TOTAL. 1900. / HIJO. , 1011.1 TOUL. 

Anvers; 1 

Anvers . 32 30 35 97 11-1 12-1 1-12 31-7 Malines . 2 2 )) 4 4t 4.-i ,l(; 131 
Brabant: 

Bruxelles 11 rn 26 ,i, 7 !);j 02 74 261 
Ixelles f 2-1, 33 31 88 !)3 -,· 97 265 1 • .) 
Louvain . Il Il 1) )) GA ö1l 56 -183 

Flandre occtdentale : 
Bruges . 1 ,J ·l a 3;3 2!) 36 !)8 
Ostende. 9 

1 

12 7 28 58 ,-1,1, 60 ·lfö2 
Flandre orientale : 

Gand. )) )) )) )) 16 ·18 J6 50 
llniuaut : 

Ath . 1 1 -1 1 3 32 29 20 81 
Charlercy 12 t,j, 17 43 27 2!) 26 82 
Chimay . !) 6 4 Hl 21 B2 35 !) l 
Mons. 8 5 8 21 {Hi {i!) 68 ï03 
Tournai . ')<> 21, ~2 69 24 22 24 70 _,, 

Liége : 
Jlny . 7 7 !) ~3 13 H 13 40 
Liége 29 30 30 8!) rno Hj4 156 4ï0 
Vcnicn. )) )) 1 1 56 ;j{) 48 ·l:il, 

Limbourg : 
Hasselt . 8 !) H 28 J8 ·16 26 60 
Tongres. 6 5 4 15 9 ,JO s 27 

Luxembourg : 
2 Adon . . 5 B 10 60 72 6S 200 

Namur : 
Namur . 6 H ·JO 30 ss .rn -Hl HG 

--- ·---- --- --· --- -- -- -- 
Totaux. 193 1206 :!Hl 618 l ,058 i ,02!) l,Oilt ~, 121 

- 
Éco1.ES lHO\'El\tŒS l)E 1,'ÉTAT POUH GAHÇONS 

Anvers : 
Anvers 2 2 1 5 J24 1 t 15 112 P.51 
Boom 3 )) -1 4 6 li g,> ,1.6 _., 
Lierre 2 3 2 7 72 6t 61 Hlï 
Malines . 7 fi 7 20 50 52 "l t:rn ;),'j, 
Turnhout )) )) )) )) 62 6') Ji7 1ï2 ,, 

Brabant : 
Aerschot, 2 2 

1 
2 6 36 23 26 85 

Diest. 3 3 2 ~ 65 66 6!J 200 
Hal , 3 2 2 7 !)!) ·I ~rn ·126 3i8 
Jodoigne. 21 2a 23 67 4 )) )) 4 
Laeken . 3l 30 28 S!J 48 56 61 l65 
Louvain. )) JJ )) )) 47 40 46 H2 
Schaerbeek . 42 51 53 146 5 5 7 i7 
Vilvorde. -15 17 20 52 3 6 l 10 
Wavre 15 17 12 44 17 18 2\J IH 



( f>t>2 ) 
tszs:::::t:e. _1 !.XE::.::- -------·- 

N011DRE NOI\JnllE 
clc" 1\ll1aal"-"'lon!t ftr"-fulte111. de"' udmb~lo;u• ;~ l,rJx réduit. 

SltGE DES tTABLISSEMENTS. 1 
1000, l 1()10.1 1911.1 TOTA~. 1909. / 1910. / 1\)i!. j TOTAL. 

,_ 
1 1 1 1 1 1 1 

}'l:1111lrc occidc111:,lc : 
Bla11kc11bcrghc • 4 r· -1, rn !) 7 8 2i ö) 
Brugc.s . 1 1 1 3 rm :jG> 5~ 157 . - Courrrai . 1) )) )J )) u Hi 20 50 Furnes . 4 " (i rn 28 27 2B 78 ., 
.Mc11i11 (i li 4- Hi 25 '.20 17 ü2 Nieuport. )) )) 1) Il 18 8 12 xs Ypres )1 )) 1 1 31 :n a6 -104 Flandre 01·ic111:1lc : 
Alost. 7 6 ·10 23 35 35 .,,. 104 ül- Gaud. 7 10 to 27 -JO 8 10 28 Lokeren. -J5 ,j ,i 12 -1'.2 rn Hi 23 58 Niuo~c . -l 2 1 r· JO IG ·15 41 ,_) 
Iteualx . r· li (; -17 2 1) )) 2 ,) 

St-Nicolns )) )J 

1 

1 ·1 10 11 7 2S 'l'erruonde )) )) Il )) -13 -18 47 ms Ilainnut : 
Ath. )) )) ')) 27 22 2G ~r· )) 1 ,) Bc:111mom 1 1 )) 2 33 31 :rn na Binche . Il 11 ·11 an )15 32 31 98 llr:1ine-lc-Co111tc 16 18 -l(j se 57 ;jî 52 ·J6G Ch:\lclcl. 12 li 8 26 GI 75 -18 ·JS,i, Fleurus . C)" 2l 2;/ 72 10 f 1 10 ;H -;J 
J<'lobec,1 . . . . 1 '' IH 22 so )) li )J J) ,) 
Fon1ai11e-l't1•êrp1c . 17 1G 1 ( Id, )) 2 ,JO 12 Gosselies 2~ <z:J 130 8-1 ·In rn 1a su Ho111lcng-Ai111crics ·10 6 ,t. 20 ;H 3S ax 110 Jumet . . 8 11 6 ')'' 3B :U /l5 !)2 _;) 
La Louvière. !) l) )) )) .H 3!l 36 -trn Lessines. 15 21 18 tH 40 28 36 -104 Leuze 6 f) 7 18 26 28 22 7(i Mons. 2 2 2 6 65 55 58 178 Pâturages -4- i 3 1 l 53 55 GO 168 Pecq. )) l) l) )) 40 36 34 -HO Péruwelz 32 3[ 30 !)3 ..• 7 9 23 ' Quiévrain -16 1a H 38 ·18 28 38 84 Hœnlx () (i 2 H 19 20 2·1 60 Saint-r ;hbl;1in i· 6 6 17 40 42 35 117 D 
Soignies. 19 22 20 61 8 7 8 23 Thuin !) 10 8 27 3 G ·U 20 Liègc : 
u-v . 4 ~- )) !) 42 ~-'} 60 154 ,.) D- Li11.1bourg 174(1) -16 l HG 481 22 27 17 66 Seraing . )) )) \) )) /~8 5'2 57 11>7 Spa . 1G H 12 /~.2 :17 23 29 fü) Stavelot . 18 20 22 60 5.1, 50 ,a H8 Verviers. Il )) )) )) 4-2 42 .-1() ·124 Visé. -16(2) 16 1:i ,1.7 H ·J5 H t13 Waremme 20 -16 .12 4S .w 59 58 163 Limhourg : 
Hasselt • 8 JO 12 30 28 27 

1 
31 86 ~lacscyck 20 j!) 20 59 )) )) )) l) Saint-Trond. 2 2 1 5 61 67 

1 
69 197 Tongres . 7 6 !) 22 11 12 -JO 33 L11xe111 ho11rg : 

Marche , ·12 ·12 ·15 ;39 

1 
8 8 5 21 Neufchàtcnu , 28 2!:î 26 7\l 6 2 2 10 Sniur-Huuert ·IS 18 18 5i, 2 ,t. 4 10 Virton )) 2 2 /4. H 10 10 34 

(li Les élèves ile, la sccrion préparnloirc ,toni les pa1·cn1, h.1hi1c111 Limbourg soul admis wa1uilcnicnl. 
('t; l.cs r11fon1s ,tout les parents lrnbilc11l Visé He pai, 111 ciuc Ic chnulfogc. 
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NOàl!HU.; NOM Hl\1~ 
clr• ad•l•fllOUi"I !fl'"lu.U••· dt:l'I admlK:tlon,c. RI 1•rlx réduit, 

SIEGE DES ÉTABLISSEMENTS. 

1 1 1 1 . 1 
inon. ! 1!)10. / 1911. 'COHi .• HJO!,. j rn I o. 1 rn 11 . 1 .,.,,.,.,1, .. 

1 1 . 1 

Na11,111·: 1 
A1:th.·1111e. !) -i ,t ·li ,H ss 40 112 Be:111r:1i11g 12 rn 12 :n )) )/ " )) t:inc1· 1) }) )) " ~ (j 8 22 L 
COll\:ÎII Î ., 1 11 2 Il/ 10 22 ., 
lli11a11L !) 8 10 .,- 

1) ;t ./4 i _J 
Flon:1111es . 2 2 2 1; A ï /;. 1;) 
Fosses l► li )) )) :rn BH -'i2 11-1, i\ :111111 r -rn Il 7 ':W )) )J ,► )J Philippeville 10 11 11) ,li 2 2 2 (j 
Boche fort C 112 1 .t,; rso 4,Jï li " )) J) \\';1kourt }) )) Il li 20 1:-:; ·(,j. 5~ 

i ·--- ---- -···---- . -------- ---- ------ -----,--- 
.1 Totaux. 1,0011 !'71 U?i l 2.U~:l 2, 1:J2 2, 1s.1 2,200 1 (i,;51 G 

1 

r ·r scor.es 110\'E~i'ŒS llE 1. l_,T,\T POUlt ru.r.ns. 
Anvers: 

Hoo111 Il 
1 

2 2 
1 

.1, 28 1 2!! : :w 
1 

!):l Lierre -i .. , " Il ;"j(I ! -i!J 1 .{!I ·1-113 1 
., 

Malines . 1:! lil 10 i il2 !.1-l.- 1 ·100 ! 102 2!Jll Brnhant : 
llruxelles lï 17 2:l 1 :ji (; 2 1 i Fi 1 l>ics1. G ;J 2 i 10 2i Hï -f~ 10,l· Ixelles 2i 2!J 2. 1 so )) )) 8 8 Laeken . fö l;t l!l l•i 2ti :ti ;-1:j !H l.ouvalu . A;~ s~ X'' 211 )J )) )) )) ,.., 1 ~) 

:\lolt:nhcek-Sainl-Jcan . ':!!) ,l 1 2!) ss 2:l 22 1 ;JI) 75 1 Schaerbeek . .',() .',i u l:W 2 1 ! ,; 8 Tlrleruout 2!) 2t; ':11 j(j i 1, 1 8 ·18 1 
Wal'l'c !(; li- Ill /40 li> Ili 1 2i :'j;j : Flandre occidentale : 
Brng1is . 1 )) H 1 .rn 

1 
.H 

1 
l-8 

1 
l:J:ï Nieuport. H )) ·l 1 i ,i- .f. 12 Flandre orientale: 

Alost. !J s !l 2fJ ,1.(j 

1 

as 
1 no 

1 

111 Ter111onde i- ï 8 1 l!J Ji IS to .\:j t.okeren , )) )) )) 1 )) 9- il2 . a1. !J:-1 
1 

_, 
[lainaur : 

Ath . J 1 1 H1 ,rn .,,. 
1 

·101 )) )) l t>-l• Be:,111110111 _,j. t 5 I:! li (j -1 Hi Ch:1derny 11; 1 :! !J :n 1 i l!i 

1 

:H Juruet 10 ~ 10 22 H :3ll la :-i7 
La-Lou,·ière. ;) Il 1 1) )) .i;i -18 :il) IH Mon,. s !I 11 28 (i;\ 

1 
71 

SS 1 ~~2 Pecq. s 7 fi 21 )/ )) )) i) Péruwelz I'' !(j rn -18 . t 1 
Ji . 7 . r· .) l 1 

;1. 
Tournai . )) )) 

i 
)) )) )) )) 1 )) Liège : 

1 

1 

Huy . 15 20 1 I" 

1 

so 

1 
I'' 

1 

7 

1 

8 28 1 ;.> ., 
Seraing . J) 1) l )) )) ~8 27 Hti ~li V erviers. B7 '"' 28 !18 .j. 1-t IS :Hi (};J' 

Limbourg: ! 

Hasselt . 18 IS ~I 1 :.iï 1 ':!!) 1 60 1 fi!i 1 iss Lnxeruhnurg : 
1 1 1 •.lC) Arlon 8 6 a 17 1 ö 1 10 ·f.-1. ,,_ 

Na11111r : 
Andenne, ./4, tl ï 

1 
lï 20 21 l i, fj5 

Din:1nt ;J ~) .-i H ), )) )) )) 

Namur 11 Il ' )) 11 1) )) )) )) 

----- ----- ---- ---··· -----· ---- 
Totaux . 1 3füi 1 :111 l 3HI l ,O;i,3 rn, S.J.!) ! [)")'' 2,i!lB 1 '-·> 

' 1 1 

(l) Les élèves de l'école moyenne 110111 les parents hahltcnt Hochcforl sont admis sra111itc111cnl. 



( ö6i ) 

NO~BRE NOMBRE 
••• •••'"'""'••" p•t•Ue•• .lfl'. ••::a••····· • pria:: ,1: •• u. 

SltGE DES tîABLISSEMEIITS. 

t909.11910.1191L l·rorn .. 1909. l 1910. 19H. TOTAL. 
1 

Cot.LÈGE'i CO.M~IONAUX. 

Brabant: 
Diest. • 
Nivelles . 
Tirlemont 

Limbourg: 
Beerlngen 

Luxembourg : 
Bouillon. 
Vh·ton 

Namur: 
Dinant . 

Totaux. 

1 1 
7 5 3 ·15 5 ,l 5 u 
45 41 ,U 130 27 26 -H) 72 
86 78 87 2:il 7 ·13 5 25 

4 4 6 u 29 27 26 82 

6l .i7 39 H7 Il )) 1) )) 

1.3 9 9 31 15 u 8 37 

ro !) 8 27 7 9 10 26 

-·-- -- -- --- -- --- --- -- 
226 193 1!)6 615 90 93 73 256 

ÉTADLISS&.BENl'S PATRONNÉS D'ENSEIGNEIIIENT IIIOYBN DO PREMlER DEGBÉ. 

Anvers: 
Collège de Gbeel . 
- d'Hêrenthals 

Flandre occidentale : 
Collège de Cou rtral, . 

de Popertnghe . 
- de Thielt 

Hainaut ! 
Collège de Binche 

Ltège : 
Collège de Herve 

Limbourg : 
Collège de Neerpelt. 

Totaux. 

9 !) 6 2-i 18 23 26 67 
5 6 6 17 7 8 10 25 

6 6 6 18 )) l) J) 1) 

4 5 4 13 li l) JI 1) 

3 2 a 8- 11 10 8 29 

16 H ·17 ,t-7 5 6 5 16 

3 2 4 9 2 5 3 ·10 

Jl )1 )) )) )) )) l) )J 

-- -- -- -- -- ··-- -- -·-· 
46 44 46 1.36 .j.3 52 51! U,7 

ÉCOLES IIOYENNES COMJ\IUNAUS POUR GARÇONS, 

Brabant: 
Bruxelles A . 
Bruxelles B . 
Bruxelles C . 
Saint-Gilles . 
Salnt-Josse-ten-Neode . 

Liêge : 
Liège. 

Totaux. 

1 
Lao 134 U5 409 66 82 73 22! 
\ 1 rn2 H5 UI 358 24 39 36 99 

30 33 36 99 )l )) J} )) 

fi! 257 263 6{)4 108 93 127 328 

-- -- -- -- -- -- -- -- 
J66 539 555 1,560 198 2U 236 6-l8 



( ä6~ ) 

NOMBRE NOMBRE 
• e ••••.••••••••••••• u ••. ••••••••••--••.,sa n•au . 

SltGE DES ÉTABLISSEMENTS. 

-l9H · l ·ron1 .. i910.119H.1-ron1 .. -1909. i!ltO. t909. 

faAHUSSEMENTS PATllONNÉS D'ENSEIGNEMENT JIIOYEN DU SECOND DEGRÉ. 

Flandre occidentale: 
École moyenne de Courtrai 

de Popertnghe. 
de Thlelt 
d'Iseghem 

Liège: 
Ecole moyenne de Herve 

Totaux. 

1 
6 6 6 18 )) 1) Il )) 

6 7 8 21 1) Il 1) Il 
2 2 2 6 3 3 3 9 

12 17 22 51 3 5 9 i7 

6 5 5 ·16 5 7 6 i8 

-- -- -- --- -- -- -- -- 
32 31 ,t.3 112 H 15 t8 ,u 

ÉCOT.ES :\IOYENNF.S COlllt\lUNAJ.ES POUU FH.l.ES. 

Brabant : 
Bruxelles (Cours d'èducation 8). 
Bruxelles ( école moyenne C). 
Saint-Gilles. 
Saint-Josse-ten-Noode . 
Vilvorde. 

Flandre occidentale : 
Ostende. 

Hainaut : 
Braine-le-Comte . 

Llège : 
Liège (communale). 
Llége (Institut supérieur) 
Spa . 

Totaux. 

1 
( 69 66 68 203 20 35 40 95 

21 24 20 65 13 ·17 1;'; ,;5 
4 8 7 19 Il 1) Il Il 
6 6 6 ·18 2 2 i 5 

39 54 58 151 20 H i3 u 
5 6 ·10 2t 6 9 to "~ -.> 

183 205 209 597 91 69 82 212 
3 6 2 11 1) )1 Il Il 
7 rn 15 35 Il )) 4 4 

·-- --- --- --- -- -- -- -- 
337 388 395 ·J, 120 152 143 165 460 



ti66 ) 

cc 
Tableau i11di(JU1t>1l le montant des bourses allouées pendant chacune des années 

JDOD-1910--1 !) 1 :1 (111n1ées scalaire» i908- IOOO) i909-1910, J9 IO-f9 H). 
-· ·- -·- ··- •-r· •-- p- ... -· 

DÉSIGNllî!ON 1110:WANT nr,;s BOURSES ALLOUÉES 

DES 
Observations. 

J•;)I" t;N 111'1' 

l~TABLISSEMENTS. H)09. 1910. HHL 

feules moqennes de l'étal pour y arçons créées en v,ir tu de la loi du 1 °'' juin '.1850. 
/\JIYCl'S: 

Auvers 
Boon, 
Lierre 
MalinlJS 
T11r11ho11t 

llrubunt : 
AtrschoL. 
Diest 
Ilal . 
Jodorgnc 
l.011vai11 . 
\bvrc . 

Flandre occideutole : 
Bruges . 
F11r11cs . 
Nieuport. 
Ypres 

Fl:1ndrc nrienlalo : 
Alost. 
Gand. 
Henalx 

ll:lill:lllt : 
A1h . 
BcaulllOllt 
Bra i11c-lc-Co1111c 
Cosse lies 
lloudcng-A imeries . 
l\lons 
Jl,1t11r:igcs 
Pèruwelz 
Bœ1rlx . 
Sai11t-f.hblai11 
Soignies. 
Thuin 

Licge : 
lluv . 
Li,;1ho11rg 
Sp:, . 
Siavelot . 
\'isè . 
\Yarf:tlllllC 

Li111ho1rr·g: 
!llacsr.vd 
S:iint--Trond 
Tongn\s . 

Luxemhourg : 
,\!arche . 
Ne11fch:irr.a11 
S:iinl-lluberl 
Virion 

Narnur: 
Andenne. 
Co11Yi11 
J>in,1111 
l"ossPS 
N:111111r 
Pliilippel'îllc 
Uocl1cfort 

Totaux. 

sno 1 
300 300 IJ 

1 

)) )) 

22;j IJ 2:50 )) 2:iü )J 

BOO 1) :l00 )) 2/i0 li 

BOO Il 2:î0 )) 300 )) 

BOO j) HOO )) 300 )) 

22,'> )) 2:'lO )) 2Ci0 )) 

aoo Il HOO li 300 )) 

H00 li 300 )) ;\00 )) 

BOO Il !lOO )) aoo i) 

'::/ri() l> 2:i0 )) 2:i() 1) 

aoo J) 300 )) BOO )) 

soo ·))· 300 )) BOO )) 

2% )) 22:j )1 250 )) 

250 )) 2:2:i )1 2:îü )) 

aoo )) :ioo Il 300 )) 

300 )) soe 1) 300 )) 

300 Il ::lOO 1) BOO )l 

250 )) 250 )) 250 )) 

!lOO )) 300 )] 300 J) 

;mo )) aoo )) :ioo ;) 

aoo Il aoo )) :100 1) 

BOO )) 300 1) BOO Il 

aoo )) soc )} HOO )) 

BOO il ,lOO )) suo )1 

:rno )) . l!OO 1) BOO 1) 

BOO )) aoo )) aoo )) 

2:j() )) 2::iO )) 250 )) 

BOO li aoo )) 300 )) 

xoo !1 300 )) BOO li 
aoo )) 300 )) BOO )) 

HOO 1) aoo )) 300 )) 

soo )) BUO )) aoo )) 

!IOO 1) 300 )) 3.00 )) 

aoo )) 800 )1 :W1l )1 
ano )) BOO )) :100 )) 

:ioo )) BOO )) 300 )) 

:rno )) aoo )) noo Il 

HOD )) aoo )) :wo )) 

2:'i0 Il 2/iO )) 225 )) 

300 )) 300 )) aoo )) 

BOO )) 300 )) 300 l) 

sno )) 300 )) 3ll0 )) 

300 )) 300 )) 300 )) 

300 )) 300 l) aoo )) 

noo )) :ioo 1) 250 1) 

aoo )1 aoo )) aoo )) 

aoo )) aoo ); :l1lO )) 

300 )l BOO )) aoo )) 

22:') )) 22ti )) 22f) )) 

aoo )) 300 )) 300 )) 

H,/4:j0 )) H-,4':l:i )) U-,400 Il 



( t567 ) 

DÉSIGNATION 
OF.S 

1:: T :\ B 1. 1 S S E ~l E N T S. 

~IONTANT nss nounses ALLOUÉES 

F.N 

rooo. 
EN 

IOIO. 
E?i. 

mu. 
Obsei·uations. 

Écoles mogennes de l'État pour garçons créées en vertu tie la loi du rn juin !881. 
Ilrnbant : 

Laeken . 
Schar-rheek 
Vil\'ord,!. 

l~l:111,lrr: occidentale : 
Bl:rnkcnhcr:;hc . 
Courtrai. 
,\li;nin 

Flandre oric111:1lc : 
Lokeren. 
Nino\·c . 
Saiul· Nicalas 
Tcnuondc 

Ilaluaut : 
Binche 
Ch:itcl(il. 
Fleurus . 
flolwc11 . . . 
Funlainc-1' i:;l'l;l!IIC 
.l11111c1 
L:1 Lon v ;.; r(' . 
Lessines . 
I.CIIZC 
P1!c11. 
Q11iéH:1it1 

Liégc : 
Seraing 
\' erviers . 

Li111bonrg : Hasselt 

Na1111ir: 
l:c:111r:iing 
Ciuuv 
Flor;:nnr•s 
Walcourt 

To1:111x. 

300 » 
300 » 
000 » 

300 » 
800 » 
250 » 

300 n 
300 )) 
300 » :rno n 

300 u 
300 » 
300 » 

» 
300 » 
900 » 
300 » 
800 » 
250 » 
250 » 
250 » 

300 )) 
300 )) 

300 » 

300 » 
300 D 
300 » 

300 » 
uoo » 
250 » 

250 » 
300 » 
HOO » 
300 » 

300 n 
:wo 11 
BOO n 
300 )) 
300 » 
300 » 
300 )) 
aoo >> 

225 » 
250 l) 

250 )) 

:ioo 11. 
300 )) 

HOO » 

300 » 
900 n 
300 » 

300 » 
300 » 
225 » 

3~0 » 
300 n 
300 n 
300 » 

300 • 
300 » 
300 » 
300 » 
800 » 
300 D 
300 » 
300 D 
250 D 
250 » 
300 » 

300 )) 
:lOO » 

800 )) 

300 )) l 300 )) 300 )) 
C)91' » 99;· )) 2':rn )l _ .•.. ~) ,__.) 
':?50 » 250 )) C)9:· )) --;J 
BOO )) 1 300 )) BOO )) 

Fl.uulre occidentale : 
Co11r1 rai • 
Poperinghe 
'l'hicll 
1wglwm. 

Liège : Herve 

--- --- 1 ---- ----- 1 ------- 

7, ïïf> n 8,-l50 )) 8,07:.i )) 

École« moyennes putronuér», 

Totaux. 

,J so )) 300 » 22~ )) 

300 » 300 )) 250 l) 

rsu )) sno )) 250 )) 

300 )) 300 )) 300 )) 

300 )) 300 » 300 l) 

-------., -------·------ 
1,200 )) l,~ÜÛ » J ,3215 )) 



( ~68 ) 

DÉSIGNATION MO~TAl'iT DES BOURSES ALLOUÉES 

JlES Ob$ervalions. 
Ji.!< EN El'! 

1:; T ,\ P, J, 1 S S F. M E N T S. 1900. rsro. 19H. 

École« n~oyennes de l'État pour filles. 

An\'l~rs: 
Boom 200 )) 200 )) 200 )) 
Lierre . ï5 )) 75 )) 22;_î )) 

Malines . 300 )) 300 )) 300 )) 

Brabant : 
Bruxelles 300 )) 300 )) 300 )) 

Diest 225 )) 225 )) 225 )) 

Ixelles 300 )) aoo )) 250 )) 

l.aeken . 300 )) 300 )) 300 )) 

Louvain. 250 )) 300 )) 250 )) 

Molenbeek-Saint-le:i.n . 300 )) 30[1 )) 300 ,, 
Schaerbeek . :ioo )) H00 )) 300 li 
Tirlemont 2:,0 l) 250 )) 225 )> 
Wane . ,l00 )) 300 l) 300 )) 

Flandre occidentale . 
Bruges . 

1 
300 )) 250 )) 250 Il 

Nieuport. 200 )) 200 )) 200 )) 

Flandre orientale : 
Alost. 300 Il 300 1) 1 300 )) 

Lokeren. 22:i )) 225 )) 22;, )) 

Termonde 200 )) 200 1) 225 )) 

Hainaut : 
Alh . 300 Il 300 )) 300 )) 
Heanmont ,JO0 )) 300 )) 300 )) 

Charlcroy 300 )) 300 )) 300 )) 

Juuict 300 )) 300 )) 300 )) 

La Louvière, 300 )) 300 )) 300 )) 

Mons. 250 )) 300 JI 300 )) 

Pecq. :300 )) 300 )) 250 )) 

Pé1·11wcl1. 300 JI 300 )) 300 Il 
Tournai. 225 )) 225 )) 225 )) 

Liège : 
Iluy . 300 Il 300 Il l 300 )) 

Seraing . 300 )) 300 )) 300 )) 

Yerviers. 300 ;) 300 )) 300 )) 

Limbourg : Hasselt 99~· )) 250 )) 200 )) --a 

Luxembourg : ,\r1on 300 )) 300 )) 300 )) 

1 
i'iamnr: 
Andenne. 

1 
2211 )) 300 )) 300 )) 

J)i11:rnt 300 1) 300 Il 300 )) 

Namur . 300 )) 300 )1 300 )) 

---- ---- ---- 
Totaux. ' 9,150 M 9,300 )) 9,250 )) 



( 569 ) 

CCI 
Relevé statistique des examens subis, pendant les sessions de 1909, 1910 

et 1911, devant les jw·ys de professeur ag1·égé de l'ew~eiguemellt moyen. 
·-· --· -- - -- -- .. 

IHDICATIOM ASPIRANTS ADMIS 
. !!! ASPIRANTS = NON AOMIS. -~ "O 2 •• t; rh 1 "' ] ., .,, C: ..:;.;. = C .;: "-' <; ?i ·- œ·= .:; C ... 

DU GRADE .,, :~:: ,._ s :o -a ;, . 
22 ö..: <.>·S ti ~~ ·:.> ,;, "' V: C: .,, •<:.> -~ § -!: -~ "',.,, = "' C: C: ·<t> "' ~~ ~ .?2 ,._ ~ ou "' ~~ ;;; CJ) ~ a:, o"e -c.:: "-' ö = "' ·:5. <:.> <:.> 

!'<' .,, "' "O g 2: -- ·~ i:::: :::: ö du diplôme de capacité. "' "' '0 C) --c 0 - - < E- 
'C < .. ~ <: <:.> ~~ •• ;:; ... 0 te &i <': ê- 

i 1 
1 

il 1 ) !909 58 » )) 9 :u -'13 ,i. JI 15 
Grade d'aspirant professeur 

ag1·égé de l'enseignement -19l0 51 » )) 10 26 36 15 1) )) t5 
moyen. 

19H M )) J) !) 26 3;5 12 2 r· i9 ., 
1 ·- ·i··"" • • 28 86 114 ·•IGI• Totaux. -!9 

1 

~ 

1909 
. Grade de professeur agrégé 

de l'enseignement moyen. 19 IO 

( 101-1 

1-- 
1 . 

Totaux. 

45 J) 1 ·Hi 25 -i2 1 2 1) 3 

4-l JI 2 7 27 lJG -i- l )) 
,. 
,) 

37 J) )) 111 2l 32 ,i. 1 JI r· a 

- -- -- ---· -- -- - -- - ·--- 
12:l )) s 3-l 73 HO !} .-\. J) 1:1 

Examen approfondi sur 
langue Il amande. 

Totaux. 

Examen approfondi sut· 
langue allemande. 

Totaux. 

Examen approfondi sur 
langue anglntse. 

1 

l' HJO!l 
la 

l!HO 

1911 
! 

)

1 
!909 

la 
1910 

1911 

l- 
i 

ï li -t 3 3 7 1) )) )) )) 

,i, )) H 1 1 2 J) 2 1) 2 

-10 » i) 2 2 4 ·l :• 1) 6 .) 

- -- --- -- --- -- -- ··-· -- -- -- 
2·1 )) i 6 6 rn J 7 1) 8 

8 

H 

li 

1) 

)) 

)) 

)) 

)) 

3 5 

2 

s 
' 

24 1 » 1 » 1 51 9 1 14 

-1 1 2 

2 1 1 

3 1 7 

1) 

)) 

)) 

)) 

3 

10 

Totaux. 

1 

\ 
1909 

la 
) {910 

f 1911 
1- 
1 

1 

7 1 )) 3 2 (i -1 ll )) 1 

~- )) )) 3 1 .{. )J t 1) -f ,> 

3 )) )) 2 1 3 li Il )) Il 

-- ...• ~ -- --- -· -- -- -~~- -- -- -- -- 
15 1 Il 8 4 ·13 1 t Il 2 

- 



( ;')Ï() ) 

CCJI 

Itelco« staustupu: des examens subis, pendant les sessions de 1909, 1910 
et 1911, devant les jll1'!JS clwrgés de tlëlivnr le diplûm« prt;p,n·atoirc et le 
dipMmf tléfi11ili( de régente d'école moye1111c. 

t\Ü.MIIIIE ues lll;:CIPIENDAllŒS 

INDICATIO:'\ 

; "~'" 1 
ISO:'i ,ll>l!ISl::S. 

"' ---- <.) 1 
~ 1 

DU DIPLÔME. ;... u: i ~ .., -~ l ·2 ~ 
~ 1 ~ 

,.::; ~ g .;:: C 
c.> !,- i:::: -~ ~ < 

1 
~ l!lO!l 1 17G 1 :il ':W 1 n 1 :H 

r» plôme préparatoire . i rn IO 1 177 I u 1 ,n 1 11 1 '.O 

1 !J 11 1 nr; 1 :; 1 ,IU 1 )) 1 1i:; 

.,omSES 

§ 
o·= .., _, ~-= -~ 

To1:111x. 

Diplôme définitif 

Totaux. 

Totaux , 

\ IUD!) 

) 1!JI0 

( 1\)11 

l 1!JO!l Examen approfund: sur ,J!) 10 
la l:wg11c Ilamaude , 

·I !l 11 

1 
\ j!)l}!) 

Exa111c11 approfondi sur, ·l!JIO 
la langue nllemaudc. 

1:J 11 

Tor aux. 

1 
1 
i 

7 j 
! 

:: l 
1 

!/ 1 

1 j ---,--- ---·· -- --- ----~ ·---- ' 

sss 1G 1100 )) 1 llj :: l!I l(;:J l ':!:!7 1 tl':! 

1 

1 ---------------'--·-- ,. ~) .... ,. ~· ·, ~, :-· ~) i ~ 1 d 1 ., 1 11 10 -1- 1 1., 1 h_ 1 .)., 1 I.H 

11-;i 

•. , 1 ., .• 
;i.l 1 1 •• ~ 

- ,rn-1 rn 1 ~, 1-,, 1,,, 1 " 1- "" Tm 1 .,;,; l!<;,, -,-,-,-,--,-,-1-·-,- I (i 2 2 Il .1, )) 1 1 !) 1 2 1 12 
1 

:i l ,o 
1 s ' 

1:,1 

15 

~· ,> 

!) 

!I 

8 

G 

)) 1 1.1. 

)) 

I'./ •J 

(i 

)) 1 15 

>) 

1;:1 7:; 
1 u:; 

,{fi 8') , rn-; 
E►'t. ra l 1::0 

l" -! 1·1 ' • .> 

., ., 
;J 

!) 

.. , 
!~ ~ J 

13 

-•-1--,--1--,----1-1--1----1--- 

8 1 1 1 JJ 1 )) 1 1 1 JJ 1 

~ 1 
2 1 

.i 

IG 1 2 )l )1 '2 :! (i 1 -~ 

s 1 11 1 ~ 1 n I fi, 1 )) 1 )) 1 •} 

1 1 i.) 

7 

Ij 

--- 1------1------•-~----'·-·-- 

:12 1 ;: 1 J, 1 )) 1 ï 1 2 1 ,~ 1 fi 1 1 1 1 2:i 

-•-1-1-,-1_,_1_ 
) rnoo 10 I B 1 JJ 1 )) 1 :i 1 )) 1 2 1 

,, 
1 2 1 7 ;, 

Examen npprofoudi sur ·J!JIO ·12 1 1 )) 2 )) 1 3 1 :l 1 4 1 10 
la langue angl:iise. . 

1 
1 J!lll 8 1 )) )) 1 1 2 1 .i 1 )) ï 

Totaux. .1 1--:30 ... :j·--1· -11 6 ---1 -1--7 1- 10 Î-fi-,-~H 



( ~7 f ) 

CClll 

Bésulttüs des examens subis ileoant. le jury chargé de délivrer les diplôme» 
de capacité pom· t' enseiqnement de la _gymnastiq11e. 

- 
111::CIPŒNL>AIHES ADMIS 

V) 

~.~ ~ NATURE DES EXAMENS. ·- . 
cf) Ç,,.,, 9 . .of.::: -o- ~ . -~ 2 Q.-:, ::,;J - ·- t c:: -c.:J -- 8â ::: .S? ö := = ~ Cl 

7. ·2.. ~ "" - C)·;::; ~ ~ z:: :... 0 "'0 ..., z Gll.llH: DE l'l\OFESSEUII tn; Gn!NASTJQU•:. ·;;:; ·= P;:J;:;:: ► = = ~;; ... - 0 u - <: •<.> o·.::. (;·= o-;;; 0 '-l - ::::; 0 if) -~ - ·- ... ;:; 
;.... ;.; "O ;; ~ ~ 

1 

·l O Dans les sections normales moyennes 
pom garçons. !' /) 1 1 2 3 ,} 

2o l)aus les sections nnrmnles moyennes 
1!)09. • pour filles. 5 )) 2 ·1 3 2 

a• Dans les ètablisseurcnts d'.iustrnction 
moyenne pour garçons . ·104 2 13 a:i 50 5 .. 1, 

1 

4° !lans les écules moyennes pnur filles. ·128 f 2.t 58 83 45 

1 
1° Dans les sections normales moyennes 

pour {(arçons . ·Hî )) -1 7 8 7 

2° Dans les sections uormales moyennes 
l!HO. pour filles. 12 ·I ;3 4 8 4 

13° Dans les ètubllssemcnts d'instrucuon 
moyennes pour gan;ons . . . . . ·12!) 1 3 48 52 77 

4° Dans les écoles moyennes pour filles. . 89 2 7 42 Gl 38 

1 . 

1 
\ 1• Dons les sections normales moyennes 

pour garçons . . . . . . . . 8 2 )) ·1 3 J 

2° Dans les sections normales moyennes 
l9Ji. , pour filles. . . . . . . . . -14 )) 7 3 10 4 

3° Dans les èmhllssements d'instrnclion 
moyenne pour gar-;ons HO 2 9 42 53 87 

1

,. Dai,s les écoles moyennes pour fi nes. 93 1 18 40 5() 3,i, 

1 

-~_,_ __ 
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CCIV 
Résultats des examens snbi« devant le jury chargé de délivre,· les diplôme ..• 

de capacité pour l'enseignement du dessin. 

ANNf.ES. 

,----- 
1 EX~•EIW COl"blJl/if,t.:n.• 

.1. 1,'oertllTIOJI DU IHP~ÔIB Dr. CA.1'.lCITt 

pour l'euseiguemeut du dessïu. 

2Ï 1 
~ .§ 11=~========t=s=== 
ê .s Ë .g t) ._g -~ ~ 
z ~ tlJ ~ ~ ~ s -~ 

',:j ?:~ a:~ ~] 
ë;'"ö ~ p, ~ 

IHiCIPIF:!\DAIHES ADMIS 

1 
-1 ° Dans les écoles moyennes de 

tilles . 
2• Dnus les i·colcs normales de 

Hiles 
3" Dam; les écoles lllO)'C1111cs de 

garçons (sccuou cl'i11~1.rnc1io11 
génér:1lc) . 

4° l1;111s les écoles moyennes <k 
1909 . . ~ !{arço11s(s1!clio11 iudnstriélle]. 

5° Dans les ècoles moyennes dr. 
garçons [section :1gricolc) 

G• Duns les écoles normales ile 
garçons 

7° Dans les humanités anciennes 
des athénées cl collèges. 

8° Dans les humanitès 111odcrnc:-; 
des at hé nées cl collèges. 

i• Dans les écoles moyennes de 
filles • 

2° Hans les écoles normales clc 
filles 

311 Dans les écoles moyennes de 
garçons (section d'Insuucuon 
générnlc). 

4° f};111s les écoles moyennes de 
i!IIO .. ( garçons(seclion industrlelle). 

5° Dans les écoles movennes di: 
garçons (section :1grieole) 

6° 1Ja11s les écoles normales de 
g:1rçons 

7° Da11s les h11rna11ités ancienues 
des athènèes et collèges. 

8° Dans les h11111a11i1és modernes 
des athénées et collèges. 

t O Dans les écoles moyennes de 
filles . . . • 

'2° Dans les écoles normales de 
filles 

3 · Dans les écoles movennes de 
garçons (section d'instruction 
générale). 

4• Dans les écoles moyennes de 
19!-1 .. < garçnnsjsccüoniudusu+elle}. 

1$0 Dans les écoles moyennes de 
garço11s (section agricole) 

6• Dans les écoles normales de 
H:ll'ÇOllS • 

7° Dans les humanités anciennes 
des athénées et collèges. 

ll0 D:111s les h111uanitès modernes 
des athènèes et collèges. 

32 
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1) 1 7 

)) 1 2 

li I Il 
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CCV 
État des dépenses faites pour la service des jurys d'admission aux sections normales de l'enseignement moyen, des jw·11s de professeur 

agrégé de t'e11seignement moyen, des j11rys de professeur de gymnastique, des jurys de professen» de dessiii et des 'ju,-ys de régente 
d'école moyenne pendant les années i.909, 1910, J 9t i. 

FRAIS DE VOYAGE, DE SÉANCE ET INDEMNJ.TÉS. 

llATf:mm, 1 MONTANT JURYS JUll\'S I JVHYS 
,lts d'udmlsston. in~litufs auprès d.., prcfeascur ngr"'g1.'\ llo.HH·.~.s 

I nllocu l_ions <l("s ë olei. 

&;,,l'tÉES, 1 DES uormnles llbr05 
porte es Sections Sec lions peur ,mes à Gand 

IHI budget ncrmules norrnules 1,::0:.m:-.s 1 à 
,II/R"Ut. 1 pour moyennes movenues prol'!n.lnblc• et à 

Je mnl6l'iel. de 'de pr1\\'UJ J'>Al" 

/Malonne l"El:\l pour l'l:iat pour J 'nrrété rofal 
gnrçuns. lillcs, du Nivelles. 18 Julll,'I 1ga1>. 

JURYS 
chu1·gé; de drilirrcr 

le di1•lómc prrpu1·o1oirc dwl'gc ,Ic ,lclivn,1 
,., Ic diph\mc ,lè!lnilif 1 ,. ,!iplùmc de 

11,, 1·t:ge1111, d'é.,olc moveuue ,:apodté pour l',,n ========·== sdgnrme111 ,Ic, ln 1 !,)" mnaslic1110 ,l:rn~ 
Src llnns ! Ecoles Ic, è1,il,li,~~11w111., 
nornrnlc,; ' uoi·rnalc,: <lï11s1r11c1iou 
ile n:1n1. ) libres moyenne. 

Jl"ll\'S 

1909 

191G 

,J911 

Totaux 

2,410.591 4,000 »I 2,284.~0I 8,259.601 4,752.20 

2,646.271 4,000 »1 2,067.501 7,897.401 4,654.40 

2,799.iYI 2,800 ni 2,527.201 7,782.901 7,818.50 

7,856.G5J10,800 »f 7,479.20l23,933.90J17,225.10 

5,37i. 101 -i-,099 »116, 183.:lOI 18,185 n 

5,258.301 3,8J5.60f16.979.S0!18,894.SO 
i 

,,111 »/ 4,021.10)18,077.20118,496.90 

j 
_____ , , ! _ 

! 

iu 3va '0'11 10• ·o,•0 ••o 3),UU U•o •o ;) .. ,)- . ,. I . .. ;) . , ;-,_. _,. .. t l ;);) . ;) , . , 

2,507 n 

:l,5313.20 

C) v•C) - . :) , _ )) 

7,615.20 

·---·-·····-···------···-····.- -·~- ..... ---- ... ------· ··- ·;_· ··-------------- 

)10:-ïTANT 

TOT.U. 1 11~~ 
Jl!I\Y~ 

chor·g,1 d,· drili,·, ci- 1;F.Ntl1u1., ALI.0CATI0l'(S 
Ic 1lijtló111e 

,le cnplldlè p,rn1• de~ portcCi l'cn$cig,wmcnt 
du ,ll•sRin DËPE,\SES. dnns les athénées, QU 
colJ,1g,•s cl 

écoles 1110~•1·1111cs. bud~cr. --- ~ 
-t 

(Il ~, 
6,258.50 l 6i,!ll10,2016i,!)18.90 ...__, 

{":) 
t3,0i2.!l0 68,106.9168,306.00 

(3) 
4",082.20 70,905 » i0,995 » 

---·-···----■----- 

·IG .. w:. eo 12oï, 202. rn12oï. 220. so 
1 

(1J Y compris 11n crédit supplémentaire de fr. 2,918.90 accordé par la loi du -17 mai 1!)10 . .l/onilet.l?' n° IM). 
(2) - - fr. 3,306.90 - 7 aotil-1911. - 11° 230. 
(3) - - fr. 995 H - 17 mai 1912. - n° H8-l-i9·Hî0. 
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CC\'I 

Caisse des veuves et orphelin« del p1'o/'esseur.s; [onctiotmaires el employés 
de l'ordre administruti]' el enseuptcnt de l'i11structio11 publiou», 

Hommes . 

Femmes . 

Hommes . 

Femmes . 

llommcs . 

Femmes . 

~0111hre des :illiliés i1 la da1c 1}11 :u ,lècembrc 1!109 : 

1 
t:dihal:iires .ns l 

.\1 nriès. 1,87'± 
, 
1 t,-rn5 

t 
Veufs. 80 I 

\ Dlvorcès . ;j i 

1 
Célih:1talrc~ 3H 

I Mariées roo 

\ 
55i 

I Venvcs iS 

(li \'O l'Ct'CS. 2 -- 
Total. ':!, !)!)2 

Nombre des alliliés :1 la date d11 31 décembre -J9IO: 

1 
Célihatain~s 50i 

Mariés. 1,878 

1 
> 2,i6:t 

Veufs • 76 

Divnrcès 5 

\ 
Célibataires 3---· 

1 
:,~, 

jf:lrlées 182 
< :j5i 

I Veuvos 1() 

1 Divorcée . 1 l -- 
Tolal. 3,020 

Nombre des atlillés à la date du 31 décembre 1!)11 : 

Célibataires :jQa 

1 Mariés. 1,858 
2,161 

Veufs . 08 

\ Divorces 5 

Cèlihatnires 365 

Mariées 170 
> 56\ 

VCIIYCS 1!J 

Divorcée -- 
Total. 3,028 



RECETTES 

\ 

llorumt>.,. 

1 ~:.09 \ Fcmn.es . 

f To:nl. 

i 
lfomsnes . 

JtllO Ice m mes , 

Total 

1~n 1 Femmes 

lot.il. 
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Hl, n· 125, ;;u ·"'' 152 .3os.:!511, Ulis o71 1,458.43 I w,.5611; U!• 11 :!;:,_sn 11,;, 211, \, ps,<m ,; 111 ,;i~5 .o, p 1:1, 1 ! 3 61p,;t,i12 ,. 1; o; ,, 1, 9. ;u5 .s l lfj, S\•3, 1~1226.821 3ù. ,01~.1, ,5GS.53 

505,35IH,8Sl.7<l>!i,SIJ3 0!\7,5~7.1,,J·!,~3G.5e\ ,, \:!SU.50 

)!l.33 

6SS.08\ :!5 ,8b 1. 7o 1 ;~ ,803.0117 ,5:!7, is\2 ,:,36, :,21 " 1 :s, .5(1 

Humme s . ll~,06'!,t\ôlw;. :iJ,.\Sl:!61 ,3!7. Il) B,'i~~ :,~115 620 6YI 1,.\50 ••j'!7 .8~1. J\11)2,ü34 lbfli,<·11 .1Uj:!,H6, I~ 

31.~0 

~S.:l3S.76\ :!~z.s:o lô\:101 ,3,S U;Jl l ,53S.3l i:,:..~u~.0111,,s; .5() it; ,SUl,3!• 1 ô:!,ll34, 1SIG,<il J .:!Uj2,416. I~ 

:!lS.:.?!t 

:!lfi.~5 

3:J5 .o: I re, 4gj _ :!1 pG, :!,8.~8110, 0% .031 ëOO ,H:!6. 35 j,ti2 ,t,i .al pr,7 ' [:14' 103 .33 p ,O,:!. 5l 1 136, 61 

6H.G6 

U6j,n 

;!3j .oil l J 1.:.01. o~ l 2G .~:!ö. YS 1 10, <JbG.G31:? 12, 22-L t4.PfJ~ ,41-:7 !JI P~7 1> 1:~.J. 11 .. 3 33 J: ,os·.!. 5 ~ l 1:rn.G1 

53~.63 

.,---, 
~~ 
--t 
Q~ 

11,:!98 5!• 

:!8, W6.4ti 1 t),5C6. :,:, { 15'..!, it 1. ~!'I !6:?, -:"5\.1 

ol .!•l;. 7~ 

17 RI FS0,!1~!2.27 

4 \1 ~d,l~-'.9~ 

11,t:(lf.•rt:?,U)~ 21 

;Q; »\:!S, !SJ 91 l~.Z60.74\663,1:ll 33,6CJ751,0;5,8? 

~.H 1 ,\l ,9W, 18 

GG.61,\ 9.u77.il~l'.S,:!!l,u,q u,~w.2,11(1.1,ou~ 51 j:0!,73u ,j7!l7 ,,12s,1riu.slj-1,%0 7ó1,s12:lj 42 ,1,13,,.0~ • 



DÉPENSES. 

-- - -· . - 
llÉPE,\Sl!:S EFFECTIVES. 

ACHAT TOTAL GÉNF~RAL 
SOMMES LIQUIDÉES Fll.\lS I COMPTES o'onnns. 

AN"NÉES. d administration, Romboursemenis I Transfert [ Restitution 
DE DES 

ù titre de pensions TOTAL, 
1 '"' .,..,; ,; I'""" l une autre catsse 1 a" Ttêso,· P" bile aux veuves, de matériel, de som 111es indûment I de i de sommes indû - 

CAPITAUX. DtPENSES. 

enfants et erphelins . de courtage, etc. versées. veuves et orphelins. ment prélevées. 

1909 806,216.34 3,696.10 3,983.07 5,299.31 1,929.82 821,124.64 50, 933.-W 872,058.0-i 

·19-10 830,048.59 3,669.50 2,932.40 2,483.61 92.89 839,226.99 ·1.7, 228. ·18 856,-155.17 
' 

191-1 839,356.60 4,221'.34 3,216.26 69. J6 33.88 846,900.24 )) 846,900.24 

----. 
Situation de la Caisse au 31 décembre. 

~ ~ O".l 
'-./ 

i\lO~TANT DE L'ACTIF 
MONTANT DU PASSIF 

(non compris les pensions différées). 

CAPITALISATION DES PENSIONS Ei'i COURS 
EXCÉOENî DE L'ACTIF 

ANNÉES. Espèces en caisse (abstraction faite ~ 
et !Acroissements du chef d'enfants TOTAL. rles pensions différées). 

valeur effective des capitaux. Pensions de veuves 1 et pensions d'orphelins. 
1 

{909 8,221,226.13 7, 2i1 , 24 7 .15 123,836.89 7,395,084.04 826,142.09 

1910 8,008,ï-10.65 7,508,814.56 138,873.21 7,647,687.77 361,022.88 

1911 7,669,503.06 7,454,335.26 125,ürH.14 7,579,389.40 90,113.66 
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CCVH. - Tableau des pensions accordées à des membres du personnel des 
établissements d'enseignement moyen) e1' raison de leur âge et de leurs 
années de service. 
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CCVJi.- Tableau des pensions aeeordé-s à des membrr« clu personnel des établissement, 
- .. 

c,i 
,;. ~?i 

l>URl~E MOYENNE -~ - = ö g ·3 
-~ ë3 des services des pensionnés. •r, ëj C. t:: 

"' ~..:: f<'.T:\ BI.ISSEMENTS. FO:XCTIONS. "'" "" ;,,; "' ~ ;,; ~ § ~ ~;~c; -< rr C,) "' ~ ~- c... = l1t~l "' .:: :, - 
Q 0 ~ ö 

ö "' C. •.... 
z ~ -< E -< - 

1 :t. Ill. a. lil. a. Ill. a. m. a. m. 
· Inspecrenrs . . . ·I 60 6 34 to )) 11 )) )) 34 10 

Athénées royaux \ Préfets des études • . 3 58 9 40 9 1; Il )) )) 40 9 · I P rofesseurs . • • . IO 58 10 :n 4 ,, i )) )) 37 5 
Personnel administratif. 1 60 5 29 H )l 7 1) )1 30 6 

1 
i 60 32 Hl 32 10 \ Directeurs . . . · . )) )) 1) )) )) 

Régents. . . . . 4 60 3 39 f 1) )) 1) )) 39 1 1 g~rçons. / Instituteurs. . . . ·I 56 2 37 2 )) ,, )) )) 37 2 
• 1 M:1itrcs spècinm . . 1 60 ,i 38 )) » 1) i) )) 38 )) É3° ~~{1~ycnncs Personnel administratif. 2 77 -JO .;5 1 )) Il )) )1 45 f 

1909. c 1.1:1 pour I 
/ Dircc!1·ices . . . . 1 57 10 38 6 )) )) )) )) 38 6 

filles. . Régentes . • . . ·I 57 8 36 7 3 1 i) )) 39 8 
Personnel admtnlstratif. 1 75 2 33 !) )) )l )) )) 33 9 

Collèges comm1111a111 . )) )) )) )) )) )) )) )) )) )) )) )) 

' garcons. >> l) )) l) )) )) )) )) )) )) 1) )J 

Écoles movennes~ 
communales p• ) Dlreetriees . 1 60 n 42 7 Il )) 1) )) 42 7 

, filles. • Bégcnrcs . 1 54 4 36 1 { IJ 1) J) )) 36 1 I Insuuurlees. . i ;'j7 ij 38 4 IJ )) )) )) 38 4 ! Préfets des '"''" . . i 60 8 40 H )) )) )) )) 40 H 
Athénées ropux . . Professeurs . . . . 6 5!) 6 38 H l) 4 )) )) 39 3 

Personnel administratif. f 60 ~ 32 H )) )) )} )) 32 H 
1 o· 6 58 9 40 1 5 40 6 ) """"" . . . . )) )) )) 

Règents . . . . . 3 58 10 40 5 J) )) )) )) 40 5 
I a ·rons Insututeurs . . • . 7 :59 H 4i 1 1) 2 )l 3 41 6 
g. 1 • · Professeurs de religion . ·l 60 9 36 7 li 1) )) )) 36 7 

Ecoles moyennes ;\!aitres spécia~i~ · . · f 60 1 .1,0 H J) )) li )) 40 H 
de l'Etat pour , I I ersonnel admlnistrntlf'. J 60 1 37 )) Il )) 1) )) 37 )) 

t9to. 
, Directrices . • . . -1 60 2 34- 2 )) )) 1 2 35 4 

filles. . , Hégentes . . . . 2 59 6 36 3 )) 10 )J )) 37 1 
/ Insututrices . . . . -1 60 ·l 3[1 )) 2 4 Il )) 41 4 

Collèges communaux . 1) )) )) )J )) )) )) }) )) )) )) )) 

) garçons. Professeurs de religion. ·I 71 3 46 5 )) )1 )1 )) 46 5 
Ecoles moyennes 

I communales p' Jill, ~ Régentes • . . . 2 57 6 34 7 2 2 )) )) 36 9 1 es. . !tl . , i 1 2 62 7 32 11 8 33 7 I / ai tresses spee a es. . )) )) )) 

A1hénècs royaux . . . , Professeurs . . . . 7 59 ·10 38 l ,1 )) )) )) 38 i 

) ""''"'"" . . 
-1 60 10 42 f )1 )) 1) 1) 42 1 

Directeurs . . (Î 5H H 42 4 )) )) 1) )) 42 4 
garçons. Hégents . . . 2 60 f 42 io )) )) )) )) 42 10 

Iusututeurs . . ï 58 9 38 8 )) 5 )) 2 39 3 
Ecoles moyennes Maitres spéciaux 1 60 39 7 )) )) )) )) )) 39 7 

Hl11. de l'E1:il pour ' 1 
1 ~ Directrices . 2 /57 9 37 5 )) )) )) )) 37 5 

filles. . Régentes. • 1 60 4 38 -1 )) l) )) )) 38 i 
Insututrlces , 1 60 5 39 ~- l) )) )) )) 39 5 a 

Collégc!i co11111111na111 . )) l) Il )l )) )) )) )) )) )) )1 l) 

) garçons. ltégents . . a 59 ,i 37 ·J )) )1 )) )1 37 ·l 
r~colcs moyennes 
commnnalcs pr I ru . l l)ireclriccs . l 57 Il 38 9 )) )) )) li 38 !) 1 , es .. 1 R. :J 58 6 37 37 eg1)ntcs • )) )) )) 1) ') )) 
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d'f'ns,.ignement moyen, en raison de lrur âge el de leurs a1mêe, de serotce. 

"' TAUX hgenh pensionnés ayant été placé~ dans la position de disponibililé. V z:: 
Durée de la diepo11ihilité ~= de la ::,. "' 

C"' NOM BH E. :a i: PJ.~NSION. pour mala1li1! f 1•our suf presslon d'emple] ..__ 
oudan, 'lntérètdu•ervice. 

OBSERVATIONS • 
::J ·- C 
.Z..L 

i.: , •••• <:.. ~ -~ !-~ >°"' ~ ., Q .. ~ § f "' E t.: =- "' 0 -~ C --., ~ 
c::.!:: te'. l'ö ~ ~~ .. ·- ii: C Ë = ~~~ :::, -::, u ö 0 "' =--·ö= 4> ~e::v cr.:~.., 

Cl. ?. >, ,_ ~ ·;:. ,,, - - ., !-- _iJ] i ,. - .:; ~ - ~ = "' .:; "' == ' ·Ë 
., - .•. :;; ~ --: 1::, --i:::,p-: 

1 r 1 
a. m. a. 111 •. a. m. :i. Ill. 

7,500 282 4,468 4,750 )) )) J) )) J) Ji 1) JI )i l) S1atistique dressée par la 8,171 941 3,943 4,88-i )) )) )1 )) )) )) ;1 )) 1) ,,. Direction des pensions. 6,215 587 3,567 4,IM 2 ll )) -1 1) )) 8 )) IJ " 3,440 )) 1,90-i 1,904 i )) )) 7 )) 7 )) l) i, li 

5,440 297 2,950 3,2{7 )) l) Il )) )) )) Il )) Il )! 
5,322 322 2,538 2,860 )) )) )) )) )) )) Il )) Il )) 

3,043 Il 2,028 2,028 )J )) Il )) » )) )) )J !) )) 

·J ,950 616 684 1,300 1) Il )) )) )) )) 1) )) Il H 
480 47 272 319 )) Il Il )1 Il 1) 1) " Il Il 

5,200 953 ~,513 3,466 )) i) 1) )) )) )) )) )) )) )) 

3,050 486 1,547 2,033 1 )) 3 1 3 1 Il IJ J) IJ 
1,103 478 199 677 )) li )) J) l) )) 1) )) IJ )) 

)) )) )) Il )) )) )) 1) )) 1) J) l) )) ll 

)) )) )) )) )) )) )) )) J). )) )) )) 1) )) 

4,998 3,332 )) 3,332 )) )) )) )) )) 1) )) )) 1; )) 

3,500 2,296 )) 2,296 )) )) 1) )) )) )) )) Il Il )) 

3,200 2,133 )) 2,133 )) )) )) Il )) )) )) )) » )) 

6,954 )) 4,636 4,636 J) )) )) )) )) 1) )) J) >: )) 

6,486 574 3,583 4,-157 2 )) J 9 -1 H )) )) )) Il 
3,270 )) 1,930 1,930 )) )) )) IJ )) )) lf )) )) )) 

6,332 355 3,739 4,09,i 2 )) 1 3 2 a 1) )l )) )) 

.i,205 521 2,282 2,803 1) )) » li ,r . )) )) )) )J 1 )J 
3,723 567 1,790 2,357 ·J 1 1 ·J j 1 1 s 1 1 8 3,178 )) 2,707 2,707 )) )) )) )) )) ,, li )) )l )) 

500 )) 333 333 Il )) )) )) J) ~ )) JI Il )) 

539 )) 359 359 )) )i )) )) J) )) )) )) )) )) 

6,243 522 3,488 4,010 )) 1 )) )) )) )) ·I 2 1 2 
3,f02 4-17 1,651. 2,068 1 )) 1 H 1 H )) Il JI ))' 

4,105 756 -1 ,980 2,736 1 )) 2 4 2 .1 Il Il )) J) 

)) )) )) )) )) )) )) )) l) )) )) )) J) )) 

1,400 280 1,120 -1,400 )) )) )) )) Il Il il J) 1) )) 

3,500 2,208 IJ 2,208 2 )) 2 2 2 5 )) )) )) )) 
2,085 1,279 )) 1,279 -t )) -t ,f, 1 4 )) )) )) )) 

5,854 139 3,638 3,777 1 )) )) -t )) 1 )) l) )) )) 

7,383 )) .i,,922 4,922 )) )) )) 1) )) l) )) i) )) )) 

6.076 556 3,49,.i- .i,050 )) Il )) )) )) Il )) )) 1) )) 

4,735 367 2,789 3,156 1 )) )) J Il 1 Il )) )) )) 

4,026 492 2,172 2,664 2 2 1 6 l 9 Il 5 )) 7 
2,940 1,245 7-15 ·1,960 )) l) 1) )) Il Il Il J) )) )) 

5,280 582 2,980 H,5:18 )) )) )) )) Il )) IJ IJ )) )) 

3,995 565 2,098 2,663 )) )) )) J) 1) )) )) )) l) )) 

2,800 370 1,496 1,866 )) )) J) IJ )) n )) )) )) IJ 

)) )) J) )) )) )) J) )) )J )) )) Il IJ )! 

5,213 3,f29 107 4,236 )J JJ J) )) )) )J :) J) l) )) 

5,710 3,8061 )) 3,806 )) J) n il IJ )) .J) )) )) n 
1-,801 2,737 312 3,049 )) l) )) )) )J 1) )) J) )J IJ 
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CCVIII.- 'tableau des pensions accordées, du che] d'in/frmités, blessures ou accidents, 

1 ,,; 1 NOMBRE DES PENSlONNÉS POUR ~ 
•• C 
,:; C: l . ;,;, -., ... ,., .., . ~ .2 ., . t ~~~-n~ fiê -;;fq,. 

., 1 
1 li ~ ·- - = (,- - ·- = . ,r;o C, - CG • :: ~ t:i·- Q c:i et: C"' 0 ..,, :.. •;; C <a.> 

~ . ÉTABLISSEMENTS. FONCTIONS. "' Of~~~;; -=2? g .~ j.= >is:;; 
z "' ~~::s"'f ~~oS~-:.....W!!~~.;: 
~ ":l ~~ "; t ~~ ,!!:, "ê 3 ~i ~= ~ ä < c:: .., '- c: m :; ...,. - - ,.,, ·- rn,!:: C 

E >, ~ ~ c ~ ,,., • '-'> ~ <1> C ~ ~r. C C C ~ 
0 ~ - =: :z a ä! ~ i: g .2 .9~ -~ > -= = 

~ E 'i5~ ~ ~ -=~ ~~ ·= 'Z Q- ~~ g = ~ <I) 1:::, 1:::, u .,. <.) (J <I) .., <I) ~ 'C l::: "( 
!:!) 1:::, <-~ .... ~ ~!::::!::: ~< 
< --: - < < < < -e ...,~ 

1 1 Personnel admlnistratiî . 1 1l4il"i1 · Athénées rnyaux. 1 1 ni 1>1 Il J n I ni »I )) 1 n 1 >li » 

l Régents . . . 1 r-11 j 1 J) 1 ))1 ))1 )) 1 )) 1 ))1 ))1 
1 1 JI 1 )JI )) 

1 
• .,, .. ,. Insu •••• , •• " • . •• , • n H » IJ 1) 1 )) )) J) )) J) 

Écoles moyennes I\Iaîtres spéciaux. 2 48 3 1 Il ·I Il li Il J) )) J> )) )) 

gJ de l'État pour 
files j Régentes . 1 21491 81 1) l 11 ''I Il 1 1 1 »1 » 1 )) 1 JI 1 )li Jl 

~ ) 1 Institutrices a 51 7 3 1) 1) Il Il }) )) 1) Il n Jl 

Collèges communaux 
1 

)) 1 )) 1 11 I )11 I) 1 
11
1 

11
1 )) 1 11 1 ni ni 1) 1 Il I nt )) 

1 

Écoles moyennes l guçoos. 1 • 1 ni ))1 »I i> 1 ni »I )) 1 Il I ni »I Il 1 )) 1 nJ Il 

communales pour filles Institutrices . . 1 il!~l11I )) 1 ))1 IJl J) 1 ,, 1 ))1 ni 1) 1 )) I )) l 1 1 
) l'tfoîll'esses spéciales )) 2 )1 )) n 1) 1) )) » 1 1) 

Athénéeg royaux, )) 1) i1J ni » 1 »I >>I )) 1 Il I ni 11I )) 1 » 1 »I » 

1 
Règents . • . . ·15-1 4 )) 1 )) 1) )) )) 1) )) 1) )) j) 

a O Instituteurs • . • 3 53 1) )) 1 1 )) i )) 1) )) )) )) )1 
\ g n;: us. Professeurs de religion 2 •13 9 1 )) -1 )) IJ )) )) )) )) )) )1 

Écoles moyennes Maitres spéciaux • • -f 58 2 }) }) 1) 1 1) )) 1) )J )) 1) )) 

de l'Etat pour , 1 
0 ' / Régentes . ·I 47[ 31 )) 1 )) 1 ))1 l) 1 l) 1 )) l 1 I li l ,, l ))1 )) ..,... filles Institutrices . î ~i, ~ l 11 1 )) )) )) 1) Il li ll ~ \ l) 

Personnel administratif . )) )) ·1 )) n )) )) )) )) )) )) 

Collèges communaux )) )) n I ni n I n I ni 1) 1 n I lil lll )) 1 n 1 »I ll 

Écoles moyennes i garçons. 1 li 1 »I n I n 1 n 1 ))1 1JI 1) 1 Il 1 »I >li )) 1 1) 1 »1 Il 

communales pour su I R, 1 I H--181 71 1 1 » 1 » 1 Il J IJ 1 111 ))1 ;) 1 )) 1 ni IJ 

1 

1 es egcn es. 

Athénées royaux. ~ Professeurs . . 1 ;l~~l ;I )) 1 11 ))1 )) 1 )l' l 11 111 )) 1 )) I Ill li 
i\laîtres spéciaux . >> l n )~ )) )) )) )) 1) )) )) 

Écoles moyennes 
} garçons. 1 Professeurs de religion I -Jl43IHI 1 1 »I »I )) 1 n I n] nJ )) 1 1) 1 »I l) 

de l'Etat pour / ~ Régentes . . . . 
1
3

14
8

1 
9
1 )) l 1)1 l)I l 1 1 l ni 21 )) 1 )) 1 )JI )) ..,.. 1 filles Institutrices . 2 48 3 1 n 1) n 1) )) 1) 1) )) 1 'J - l Professeurs de religion 1 46 1 )) n 1) )) 1 )) )) il IJ )) )) ~) 

Collèges communaux . 1 )) 1 lll »1 »I n I ni »1 )) 1 1) 1 )11 )] 1 1) 1 )) 1 ))1 )) 

Écoles moyennes 1 garçons. 1 )) 1 )) 1 H 1 »I )l J >JI IJJ )) 1 )) 1 n I n 1 )) 1 1) 1 ,,, )) 

communales pour Illies I Régentes . 1 ,q501rn1 1) i )) 1 )) 1 )) 1 u I ni 1,I J 1 11 1 »I » 
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à des membres du personnel des établissements de l'enseignement moyen. 
,,__. 

DUHBE MOYENNE . Age111s pensionnés ayanl él~ placés 
des services par pensionné. -~ TAUX dans la position de d1spnnibi11té. 

- ~ ~ DE LA Durée de ta d1sp11nlbilité. 
1..o.,; >,, MR .; ê; ~ -~ ~ É PENSION. ijO, B E. 1 pour 1uppro •• 1on 

~ ·- Q.. S ?- ...-. ,c.> pour maladle, d'emplul ou daos 
..,.._; ~ ~ -.Q,.l ~ 'Il t ~ c: l'i:otérèt du service -' ~"; ;=-~"' z~ :: , c~ 
;;i.- ::: E :0 § 0--5 ~ "C H ~ : .! -~ ~ ~ . . 
. c ·- ·- - > ~ ::, Cl (.) ...; ',;;I • •••• 'E ., .; a .; s 
~ s::..""' =~ë~ ~::: flS t·>oS ~ ::::~-·~ = p g ~ 
..• .!! :::i 52 c:., ~ c.:: 'ö ~ :;: t ~i oi §:'ê'-;.: g .ê ; s 

O ~ ;;;"~ _ 
00 

E 115 •:... S S;; ~ ~ ~ ,-.: ~ 'H 
·-c:..::: ,i, E! .!1~4 " ;,.::, ..., i ~ d 
0 ~ :: "O 3 i ~ [ g ~,,;, ~ ~ 

~ 0 

a. m. a. ni. :i. 111. a. m. a. 111, a. 111. a. m. a. 111. 
·U 6 n n j) n 14 6 2,640 Il 696 696 )) )) n )) )) )) )) )) )) n 

32 6 1 7 )) )) 34 1 3,812 279 2,083 2,362 1 )) 1 7 1 7 u )) )) )) 
10 4 8 )1 )) )) ·18 4 3,280 402 691 1,093 1 )) 8 n 8 n u )) )) )) 
J7 5 1 10 )) )) -19 3 7 50 n 25-1 251 2 )) -1 JO 2 7 n )) )) )) 

31 2 n )) 11 1) 3-J 2 3,561 33 1,981 2,0U >) 1> 1) 11 1) )) ,1 ,l )) n 
25 -10 1 2 3 3 30 3 2, 738 H 1 1,399 1, 1H O 2 1 1 9 1 10 9 8 9 8 

)) )) Il )) )) Il )) )) )) Il )) Il li )) )) Il )) 11 )) )) 11 )) 

)) )) )) )) )) )) )) )) )) 1) )) )) )) 1) )) )1 )1 )) )) )) 1) )) 

-16 3 2 H )) n 19 2 ·l , 500 522 )) 522 1 )) 2 H 2 H )) n u )) 
·U 7 1 3 1) u 15 10 1,223 457 )) 457 2 1l 1 to 2 3 1) 1\ 11 u 

)) Il \l )) Il Il » )l )) » )) Il Il )\ I\ Il li )) )) ll Il Il 

33 3 )) il )) Il 33 3 4,5!)2 290 2,.1-86 2,776 )) )) )) )) )) )) )) )) )) )) 
33 fO ·1 1 ll )) 34 11 3,533 228 1,940 2,168 2 )) -1 7 2 6 )) )] n )) 
19 9 11 11 11 ,, 19 9 3,218 » 1,901 ·l,901 n n n 11 n 1) 11 11 u 11 

20 5 )) )l )) » 20 5 500 )) J85 f85 )1 )) )) Il )l )l )) )) )) )) 

22 6 2 3 )) )l 2,i. !) 2 l 975 \) f, 338 f, 338 ·1 )\ 2 3 2 3 )) l) Il )) 

29 tO 2 ·l )) n 31. 1-1 2,872 136 1,785 1,921 2 >) 2 -1 t 5 il >) n n 
8 2 2 5 )) )\ 10 7 586 u 175 175 ,J )] 2 5 2 5 )) n J) 1) 

)) li il ll )) )) )) )1 )l )) )) )l )) Il )) Il )\ )) l) )) )) )\ 

)) )) l) )) ll li il JI )\ Il Il li Il il )) li Il li li )) li )) 

28 10 \) )) )\ \\ 28 10 2,325 1,2f8 )) 1,218 li li )) )) )l )) )) )) )) l) 

32 5 j) 7 )) li 33 li {i, 252 26 3,372 3,398 -1 )) 1 2 1 2 » » )) » 
25 9 2 7 )l Il 28 ,1 2, 634 255 1, 1 Ü 1 -j , 356 1 Il 2 7 2 7 J\ li l\ \) 

':JO )) Il l) )) )) 20 )) 2, 200 ll f , 072 1 , 072 )1 )) . )) )\ Il )) )l )) Il » 

2J ·J 2 3 Il ll 23 4 2,920 39f 931 1,322 3 )) 2 3 2 7 )) )l )l )) 

2{ 6 { 8 )) 11 26 2 2,967 !){ f,3!)f f,482 2 )) 1 8 2 Il il ll )) \) 

23 )) Il li ll \l 23 Il 4,851) )) 3,023 3,023 li )) ll )) )) ll ll Jl )) )) 

)) » )) Il )l )l )l )) )) 1) )) 1) il )) )) )l )) Il ll )) )\ il 

l) )) )) )] )) Jl )) Jl li ll Il )) )) )\ )) )) \\ )) )) )) )) )) 

24110 1 3 6 )) )) 28 4 3 '200 1, 6,{.8 )) t ' 648 1 )) 3 6 3 6 )) )) )) )) 

Statistique dressée par la Direction des Pensions. 
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CCIX. - Tableau des pensions accordées à d,,s membres du perscnne! des étoblis.~emeut.~ 
d'office à 

i!J09 

1~10 

1!)1i 

.,; 
-<:; 

DURÊE MOYENNE " 
C 

C: g 
0 '§ 'tl des services ries penslonnés. f:: ;;; 
~ c.. 

ÉTABi .ISSE~lENTS. FONCTIONS. .,, ~ c., 
-.:: ~ 

"" -<> - •.. C ~ = qj ~J.:l~ ., 
E >, ~ ;; ~ f; C .:: ="àg~~; ra 
0 E ó C o - ë 0 c.. "" &::i..c.~ (Il"' f-, 2: ., < t e 5 î~~.g t:!l 

< 

1 

:1. 111. a. Ill. a. 1111. :1. m. a. lil. 

Athénées royaux . Personnel administratif. 1 60 7 28 )) )) 1) 1) )) 28 1) 

) garçons. Personnel admtnistrauf 2 68 8 15 2 )) 1) Il )) 15 2 
Écoles moyennes . 1 60 3 27 27 d l'Etat p l Instltutrlces , . . )) )) )) )) )) 1) 

' e our filles . 
. , Maîtresses spéciales. l 6(1 5 21 Ï 1 )) 1) )) )) 21 7 

Collèges conununaui . . J) 1) )) )) )) )) )) 1) 1) Il )) 1) 

Écoles moyennes\ garçons. )) 1) )) )) )) li )) )) )) )) 1) 1) 

{ 
communales p• I filles . )l )) li 1) )) li Il )) )) )) )) )) 

1 ) Personnel admlnistraüf. 2 60 .1 25 1 ·1 4 )) )) 26 5 
Athénées royaux . 

· } Mailres spéciaux. 1 60 7 28 7 )) Il )) Il 28 7 
1 
) lustituteurs . . . . ·l 60 3 23 6 )) )) )) )) 23 6 

Écoles moyennes g:irçons. }laîtres spéciaux. . . 3 60 A 28 7 1) )) l) Il 28 7 

de l'Etat pour ' Personnel administratif. ·.I 60 7 28 9 )1 )) )) )) 28 9 
( 

filles )) )) li Il )) J) )) )) )) )) )) )) 

CoUéges communaux . . )) )) )) )) )) )1 )/ )) )) )) )) )) 

Écoles moyennes l garçons· )) 1) )) Il )) )) )) J) )) )) )) )) 

communales p• fil! )) IJ )) )) )) )) )) J) )) )) )) )) 1 es . 

Arhéuécs royaux . Personnel administratif. { 60 1 29 3 li )) )) )) 29 3 \ l l\laih·es spéciaux. . . 2 60 ,i. 23 3 )) )) )) )) 23 3 
Écoles moyennes garçons· , . . . 

i 60 ·1 27 9 27 9 de l'Etat pour 

1 
l ~rson~el administratlf, )) J) il )) 

filles . Dlreetrlce . . . . 1 60 ,i. 28 3. )) )) )) )) 28 3 

Collèges comm1ma111 . )) )) )) )) 1) )) )) Il )) )) )) )) 

Écoles moycnnesl garçons · )) )) )) l) )) l) l) Il Il )) Il )) 

communales pr filles . )) )) )) )) )) )) )) )) )) )) )) )) 

1 1 

( 1) Statisuquc dressée par la Direction des Pensions, 
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d'enseigum1eut moyen qui, ne comptant pas trente années de service, out été mis 
la retraite. 

or. Agen!J pensionnés ayant éié placés dans la P'"ilio11 .de disponibilité. c;, 
•C., TAUX E 

1 
§ ê: 

de la pension. 
Durée de la disponibilité s~ NO.\Ulr.E. 1 parauppression d'emploi oa ::§ pour maladie. 

OBSERVATIONS. =;:: dans l'intértt du service, 
=a H 

="" é ,c)- ~ "" ~ ~ :,. - ~ :; i, 0 F::•':""' .; E .; E 
Q =- z 6 

.~ H =: •.. ·- ·=..g 5 C ::, C: ::, i:::: ::; . ~ l,o'\ e :, ~ :: = t,,; C ë ö -~ C C <> >= """" = .._o"' .., C ,a r.: •..•. : ~ ::; 0 c; - Î:§~ >,, "' >,, >< "' ~ ., E- ::;.. 0 0 ;; SE "' "' Q ~ ~ -~ - < ;:;; ;;, ;.;. -::: -~ :-~~ 

a. Ill. a. Ill. a. Ill. a. m. 

3,28ï )) 1,673 1,673 )) )! )) )/ )) )) )) )) ,, )) 

590 li 19-i 194 )l )) 1) )) )) )) )> )) J) )) 

2,770 )) 1,359 1,359 )) n )) )) )) )) )) )) )) )) 

500 )) 196 196 )) )) )) )) )) )) )) )) Il )) 

)) l) )) )) )) 1) )) )) )) )) )) )) )) )) 

)) )) )) )) )) )) )) )) )) IJ )) ,, )) )) 

)) )) )) .) )) )) )) )) JI )) )) )) ~) )) 

2,!H5 )) l,38fi i,386 ·J )) 2 !) 2 9 )) )) )) )) 

2,555 843 484 1,327 l) )) )) )) )) )) li )) )) )) 

3,997 470 ·J ,237 i,707 )) )) )) )) )) t) )) )) )) )) 

·1,333 )) 695 695 )) )) !) )) . )) )) )1 )) )) )) 

3,275 )) i,7H i,7H )) )) t) )) )) tl 1) » )) tl 

)! )) )) )) )) )) )) )) 1) )) )) )) 1) )) 

)) )) )) 1) )) )) )) J) )) JI )J )J )) )) 

)) )) )) )) )) )) )) li )) Il )J tl )) 1 )J 

)) l) IJ )) )) )) Il )) )) Il )) )} " )) 

,t,500 )) 2,393 2,303 )) )) l) li !) )) )) )) JI JI 

816 )) 332 332 )) Il )) Il )) )) )) )) Il )) 

t,9-i7 )) 975 !J75 1) }> )) )) )) J) )) ,, )J Il 

5,290 64-7 2,070 2,717 )) )) )) IJ i) )) J) J) J) !) 

)) )) )) li 1) )) )) )) i) )) J) )) )) )) 

)) )) )) J) )) )) . )) li )) )) )) 1) )) l) 

1) )) )) )) J) )) !) 1) )) Jj )) )) )) )) 

1 



CCX. - Statistique concernant la mise m disponibilité, pour cause de maladie, du personnel des établissements de l'e11seignemen.l moyen 
de l'État ( f ). 
A.nnée 1909. 

Nombre d'agents en disponibilité . 

Congé immédiatement antérieur \ ~iini_mum 
il ln mise en dlsponlbtlnè. ) M~;~•~~:, 

Nombre 
Autres congés. 1 Minimum 

Durée : ~ l'll:lxlmum 
, .Moyenne. 

tl tn . 

1 I au 31 décembre 1906. 
~ 

Minimum 
lors de la première mise Maximum 
en disponibilité . · • Moyenne. 

Durée de la disponibilité • 

~ 

l\Iinlmum 
l'tJaximum 
Moyenne. 

. ~ 

l Ê ~ ; ) Nombre total . 
0 >·- .• 
e,;:i G.): fi: 
:ti-=•- êl 
~ ~ ~·!!! Î !=.9=41 -:::o=. ,:::; .: <.)"' .li :i..,, ,ll Nombre annuel • \ 

1u1nim11m 
Maximum 
Moyenne. 

Nombre absolu . . 
Minimum par agent. 
Maximum id. 
~loyenne Id. 

Nombre absolu • , 
Minimum par agent. 
Maximum ld. 
Moyenne id. 

HOMMES. FEMMES. 

Célibataires.! ! Veufs. , Célibataires., 1 Veuves. ! 
TOTAL. 

Mariés. Total. Mariées. Total. 

7 24 Néant. 3i H 8 Néant. 19 50 

2m. 2 2/5 m. )) 2m. 4 4j5 111. 4m. li 4 m. 2m. 
8 H/80 111. 9111. )) 9m. ·1an52/5m. 9 i/2 Ill. ll fan 5 2/5m. i a.5 2/5 m. 

' .i, .i-/5 111. 51/5 )) 5 Ill. 7 1/H 6 2/3 m. 1) 7 2/5 m. 5 .l-/5 m. 

23 93 )) H6 47 .i7 )) 9-i 2i0 

)) 3/5 m. )) )) )\ li )) Il li 

l an 21/3 m. 9m. li 1 an 21/3m. ·1a.29/10 i an 10 7/1.0 li i an 10 i/lOIR. 1 au 107/!h. 

5 1/'z Ill, ,i. 5/6 m. li 414/-15 lil, 5 .t./5 m. i01,2m. )) 7 iö/19. 6 1/30 m. 

26 a. 2 m. 29a. !O Ill, 1) 26 a. 2 111: 28 a. 7 m. 3! a. 5 m. )) 28 a. 7 m. 26 a. 2m. 
57 a, 59 a. 4 111. )1 59 a. 4 m. 56 a. 7 m. 58 a. Il 58 :i. 59a . .i.m. 

43a.22/7m. 50 a. '10 ·1/5 111. )1 49a.11/2m. 65 ~. 11 5/tl m. .l-7 a.H i/2 Il 46a. fO Ill, 48a. 24/5 m. 

29a. 4 m. 30a.10m. il 29 a .. i m. 29 n. 8 m. 32 n. )) 29 n. Sm. 29 a. 4m. 
57 :J, 7 Ill, 60 a. 8 m. )} 60 a. 8 m. 58 a. 3 Ill, 59 a. 4 m. li 59a.4111. 60 a. 8 m. 
45 a. 3/7 m. 52 a .1 :-l/4 )) 50 n. 6 ·l/2m. -i7a.68/Hm 50 a. i 1/2 m. li .t8n. 7 i3/i!l t9n.9-l/5m. 

4m. Lm, 1) 1 m. 2 m. :lm. )! i m. :l m. 
6 n. ·1 m. 8 a, 2 Ill, )) 8 a. 2 m. 3 a. 1m, ia. 8 m. Il 3 a. ·1 m. Sn. 2m. 

2 a. 2 6/7m. ·l tl. 1 5/4 m. )) ta.42/3m, 1n.57/Hm. 9 lil, )) :l a.2 2/3m. 1 n. 3 21/25 m. 

a2 89 )) -HH 6-1 132 )l 98 2U 
3 2 l) 2 8 2 )) 2 2 
8 6 Il 8 9 6 )) 9 9 
44/7 31.7/24 )) 8 28/81 ö 6/ii ,l. )) 4 f7(19 ,i 7/25 

1.5 48 )) 63 24 1.8 1) .f.2 105 
)) )1 » 1) 1 1 )) 1 )1 

3 4 )) 4 4 3 l) 

1 

4 4 
2 ·1/7 2 )) 2 i/3i 2 2/H 2 J/,t. )1 2 .J/iO 2JHO 

.. ,..,.. ,.,,,,, .... ~--·- .. -·--~ ,-----------~----~---···----- , . ~~.-~ --.----- .. --,---- -•·· ·-··· 

....---. 
~ 
00 ~ - 



"' ;;; 
en ,::; c:>o 

"'Q.)•- - -- .., :::, 
«: •... - "" ö~ ':,) = 

0 "'<.) ,c;, .-= 4) ]:~, ,, - •.. -= c;, 
"O en 

o;, <':I "O- 
c;, dl :..,e, 
B 
,: l 

z l 
1 
1 

Affections musculaires 

id. nerveuses 

id. du sang , 

id. cérébrales 

id. des organes visuels et auditifs. 

id. de la gorge et de Ja bouche. 

id. pulmonaires 

id. cardiaques . 

id. de l'estomac et des intestlns. 

id. des voies urinaires 

id. utérines. 

Autres maladies 

Durée des services actifs. 

.:!i 
§ 
::: 

-~ "' ... .... 

~ d'activité 

f dcdispcnibllttè. 

Nombre annuel 

des personnes 

) Minimum. 

' ) 
1\laximum. 

Moyenne 

totalisés 

Taux moyen. l totallsès 
Taux moyen . 

Charges effectives de l'année. 

\ rentrées en fonctions 

) 
maintenues en disponibilité. 

pensionnées 

décédées . 

2 

2 

2 

\) 

)) 

)} 

1 

5a, 9 m. 

34 a. 8 m. 

-19 a. 51/7 

26,764 n 

3,823.43 

'19,696 Il 

2,813.71 

13,170.83 

2 

3 

2 

)l 

8 

2 

4 

1 

2 

2 

)) 

1 

3 

2 a. 4 m. 

38 a. 8 Ill. 

27 a .23/8 m. 

102, 9-45. 50 

4,281.06 

75,286 n 

3,136.92 

41,398.08 

5 

H 

7 

i 

}\ 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

}) 

3 

io 
2 

4 

3 

2 

2 

)) 

1 

1 

)) 

3 

6 

1 

f 

1 

2 

)) 

4 

)) 

-1 

1 

1 

·1 

2a.4m. l 6a.2rn. 1 5a.1m. 

38 a. 8 111. 1 33 a. 4 m. 1 31 a. 5 m. 

25 a. :H/5 ni.122a.3 9/Hm. 1 23 a. 21/2m. 

J.29,709.50 

4,184.18 

94,982 n 

3,063.93 

54,568.91 

7 

14 

9 

1 

31 ,-162 )) 

2,832.91 

22,790 n 

:l,071.82 

16,296.41 

i 

7 

3 

)) 

23,836 )) 

2,979.50 

!7' 7i2 )) 

2,214 )) 

10,214.50 

2 

5 

i 

l) 

)) 10 

)) 

,)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

1. 

1. 

! 

1 

1 

3 

"il 

)) 

3 

20 

2 

5 

4 

3 

3 

1. 

4 

i 

n 

4 

5a.im. l 2a.4m. 

33 a . 4 m . 1 38 a . 8 m • 

22 a. 81/3 m.] 21 a. 139/~0 111. 

54,998 n li84,707.50 

2,894.63 

,......_ 
<:,)? 
00 
Ot -- 

3,694.U 

40,50! )) 135,484 n 

2,!Si.68 2,909.68 

26,510. fil 81,079.82 

3 

12 

4 

l) 

-10 

26 

.13 

i 

(i) Statistique dressée par la Direction des pensions. 



Statisticue eoncern ant la mise en disponibilité; pour cause de maladie; du personnel dts établissements de l'enseigne/)/ent moyni 
de t'Etal ( l) (suite). 

tl.nuée 1910. 

Nombre d'agents en disponibilité 

C . . âdl . . \ Minimum onge imme latement anterieur 'i . . 1 . d' .·b'I' •, \ i, axunum 
:1 a mise en ispom IJle. 1 .Moyenne 

Antres congés. 
l Nombœ 

Durée: 

œ \ lors de Ja première mise 
~ en disponibilité . 
/:lil •• en I 

1 1 , " 31 décembre i907. 

Durée de la disponllilluè . 

,!. ;; ~ \ = ~-- 0 > Cl.l • 
Ç,) ~ tl.l ~ 
U':--::, ·- ö J 

~ ~ ~=--~ \ 
P 5 E § I ...5·.;;z O:. = = i:.) rij - :... <U :~ a~~ 

~~""' ··~·-·•··· ~····-· 

Nombre total . 

Nombre annuel . 

Minimum 
i'tla.,;imnm 
Moyenne 

~linirnum 
Maximum 
Moyenne 

Minimum 
Maximum 
Moyenne 

Minimum 
Maximum 
Moyenne 

Nombre absolu. 
Minimum par agent 
:Maxim urn id. 
Mo~·enne id. 

Nombre absolu. 
.Minimum par agent 
l\laxim11m id. 
Moyenne id. 

HOMMES. FE.MMES. 

CTI . j 1 Veufs. , Célibataires. , 1 Veuves,! 

TOTAL. 

e I mtaires. 1 Mariés. To1al. Mal'iées. Total. 

6 17 Néant .. 23 H 9 Néanl. 20 43 

2 •1/3 Ill. 3 m. ll 21/3111. 3 14/15 m. 3 13/15 lil. )\ 3 13/15 Ill. 21/3m. 
8 1/3 m. -10 Ill. )l 10m. d au 5 2/5 m. 9 1/2 m. )) 1;\,52/5 lil, 1an52/5 m. 
4 2/5 Ill, 5 2/ t 7 Ill. ll 5 -1/-15 m. 7 3/H m. 6 1/3 Ill, )) 6 17 /20 Ill, 5 38/43 Ill. 

19 81 n -100 43 5t )) 94 194 

)) 3/5 m . ll ll n n ll )l )) 

9 1/2 Ill, 1 an 1/2 m. )1 1 an 1/2 m. ·la.29/lOm. 2 :l. 7 -f/2 Ill. )1 2 :1 , 7 -f /2 Ill , 2 n. 7 1/2 111. 

4 1/2 lil. 6 5/17 m. ll 5 5/6 Ill. 6 lil, 1_a. i3/15m. )) 91/10 Ill, 7 i6/i3 lil, 

26 a. 2 Ill, 33 a. 9 m. )) 26 a. 2 m. 28 :-i. 7 m. 28 a. 1 Ill. )\ 28 a. 1 Ill. 26 :1. 2 Ill. 
52 a. 9 m. 59 a. 7 m. » 59 a. 7 m. 56 a, 7 Ill. 58 n. n 58 a. 59 a. 7 Ill, 

42 a.61/6 m. 51 a. 6 7 /17 m. » 49 a. 2 4/23m. 45:t.8 7/Hm. 4.i. a . 5 5/9 lil. Il M:î a.117/20111. 47 a.3 30/J3m. 

27 n. 10 m. 36 a.Hm. ll 27 a. 10 m .. 30 n. 8 m. 33 a. )) 30 n. 8 m. 27 a. -10 m. 
53 a. 4 m. 60 a. 5 m. )1 60 a. 5 m. 59 :i. 3 m. 60 a. 4 Ill. )) 60 n. 4 m. 60 a. 5 m. 
44 Q, 1 5/6 m. 53a.1 f4/17m. )) 50a.9i5/23m. 4.7a.4·1/H111. 48a.85/9111. n 47 a.10 4/5 m. 49a.533/43m. 

4111. 4 lil. )) 4 Ill. 2 Ill. 6 m . )) 2111. 2 m. 
3 a. 7 m. 2:i. 6111. )) 3 :i. 7m. 3a.tm. 2 a. 7 m. )) 3a. :l Ill. 3 a. 7 m. 

·1 ri. 41/2 m. 1a.J12/17111. )) 1a.21.0/23m. -I a.5 6/H m, 1 a. 7 2/3 111. )) :l.a.6i/2m. 1 a .. -iU/43m. 

27 73 )) 1.00 6-1 62 )) 123 223 
2 2 )) 2 3 3 )) B 2· 
8 7 )) 8 8 16 ll :l.6 16 
41/2 4 5/17 )) 4 8/23 5 6/11 6 8/9 )) 6 3i20 5 8/43 

H - 31 n 42 20 19 )) 39 81 
ll. )) )l l) )) 0 )) 0 )) 

3 4 )) 4 3 3 )) 3 -' 
1 5/6 i H/17 )) :1. 19/23 1 9/11 2 t/9 )) ·! 19{20 1 38/43 

--~---.,,,---- ,._,..,,,..,.w • .-.....,. ••--"""'--~•-----...-••-·•-~---•--·----, --••- --•~• •.•• - ~---•••.,.•-W><Y,~••--••-----•••- •-•" • 

~ œ 
~- 



r Alfoclio11s musculnires 3 2 ,, 5 1 1 1) 1 )) 1 t 1 6 

1 
id. nerveuses. ·1 6 Il i 5 2 JI i 1 u 

. \ _s . id. du sang )) 2 )1 2 Il a il :l 1 5 
<J>= -~-~ id. cérébrales. Il 2 I> 2 1 )) il 1 1 B - - "'= 
~â id. des organes visuels et auditifs . )) 

1 

)\ Il ,1 

1 
\\ 

1 

1 l )\ 

1 

f • 1 o- 1 
'-' g ' 

id. de la gor~c et de la bouche "'<:,,) 1 Il Il i 1 1 Il 2 1 3 •<IJ 
:::::: ~ 
E-ë:i id. pulmonalres '> )) 2 JI 1 1 1 1 2 ~ ë: Il - JI JI )l 

::: t 1 ;~ I id. cardiaques. Il ·J Il -t ·1 

1 

)\ 

1 

J) 1 1 1 2 
"O - l <U~ id. de l'estomac et des Intesuns )\ ·\ )) J. 1 1 )l 2 1 a :.. - - Id. des voles urinaires ,t ,t 1 1 1 1 ~ \1 " )) )\ n 1) 

id. utérines Il n )) n -1 1 JI 2 2 

Autres maladies. )) 1 )) ·1 \\ )) \) n 1 l >Hniom,m 1 a. H 111. 14 :1. 5 lil, li ·I :1. 1f Ill. 6 a. 2 m. 5 ll. •1 111. )l 5 a. i m. 1 :t. H 111. 

DnrêP. des services aetlfs , l\l:iximum 32 :i. S 111. 38 a. 8 Ill, )) 38 a, 8 111. 31 :1. 4 lil. 32 a. 10 Ill, n 32 a. -lO ru. 38 a. 8 IU, 
~c 

_ Moyenne. H>a. JO m. 29 a. 7 7/17,n. 27 a. 18/23111 21 a. -t m. 22 a ,·10 5/9111. 2l :1.107/10111. 2,i fi, 8 lil, 00 
Il Il '3 

~ totalisés . 98,908 32,599.50 60,0·12 - 21,439 )\ 77 ,.i6!l )) )l )) 27,412.50 )l n 158,920 1) 

~ \ d'activité . 
Taux moyen 3,573.-)6 .-i,,557 4,300.34 2,963.32 3,0-i5.83 3,000.60 3,695.Si ~ )) )) )) 

C j / rotalisès • !:: 13,942 \\ i'lS,060 )) )) 72,002 )) 23,867 li 20,227.33 )) 44,09.{.. 33 f.16,086.33 := 
~ · de disponibilité. Taux moyen 2,323.67 3,-ii5.2!) )) 3,130.52 2,·169.73 2,2-ii.48 )l 2,20-l-.iO 2,699.91 

Cbargeseffecüvesdel'annèe. 7, 708.ii 38,602.½7 )) 46,3i0. 3.{. 12,750.75 16,195.45 )) 28,9-16.20 75,256.5-l l reutrées en fonctions • 2 2 )\ .i, 2 2 )\ 4 s 
Nombre annuel maintenues en disponibilité. 2 1 s 1 )\ 1 10 1 4 1 4 1 )) 1 8 1 18 

des personnes. pensionnées • . 1 ·J 1 5 1 ll 1 6 1 5 1 3 1 )\ 1 8 1 14 

, dècédèes , . 1 1 
1 

2 
1 

Il 
1 

3 
1 

)1 

1 
)\ 

1 

)\ 

1 

)l 

1 
3 

(1) Statistique dressée par la Direction des pensions. 



Statistique concernant la mise en disponibilité, pour cause de maladie, du personnel des établissements de [enseignement moyen 
de l'Etal ( 1) (suite). 

,lunée 1911. 

IIOMMES. 1--~. FEMMES. 7 ,, . 
1 

1 1 1 

I 1 101:\L. 
Célibalaires. l\lal'iéi.. l Veufs. Tomi. 1 Célibataires. ! Mariées. Ve11,·es.j 

Nombre d'agents en disponibilité . 

Congé immédiatement antérieur 1 ~1lini_mum 
il la mise en disponibilité . 11 aximum Moyenne 

Nombre. 

Autres congés. , ~ Durée 

2: \ lors de la première mise '~ l\linimum z en disponibilité . Maxlmurn 
~ , llloyenne 
~ \ 

; tau 31 décembre 1908. 

Durée de 1:\ disponibilité 

1 - 1 S ;; g ,;, Nombre total 
8 ~-;;; § 
~ ~ -~ •ü; 

i § ê i 1 .,S:;;: 0· s :: <,,) "' 
0 â ..:.g; 
z i:::i. - Nombré annuel • 

~ 

:Minimum 
Mnximum 
llloyenne 

l Minimum 
Maximum 
Moyenne 

~ 

lllinimnm 
l\laximnm 
Moyenne 

· Nombre absotu . 

1 
Minlmum par agent, 
l\laximum id. 
Moyenne id. 

1 
Nombre absolu. . 
Minimmii par agent. 
l\laximum id. . 
Moyenne 'id. . 

Total. 

3 

2 23/30 Ill, 
-JO m. 

7 i /5 111, 

8 

6 5/6 Ill. 
21-1-/15111. 

52 ll. 9 Ill. 
55 n~ 

Mn. 2::l/3m. 

!'$.i. n .. 1, m. 
55 a. 4 Ill, 
55 ans. 

4 lil. 
H Ill, 

6 2;8 m. 

7 
2 
3 
2 J/3 

6 
2 
2 
2 

i7 

3 Ill, 
8 m. 

5 1/5 Ill, 

78 

1 3/5 Ill, 
1 an ·1/2 111. 
63/fOm. 

33 :1. 9 Ill. 
59 n. 7 m. 
5i a. 2 m. 

37 a. 11 m. 
61 :111s. 

52 a. 9 9/f 7 

-1 m. 
2 n. 9 Ill, 

1 an H/17 m. 

76 
2 

10 
4 8117 

32 
1. 
3 
1 15/f 7 

Néant. 

)\ 

)\ 

)1 

)) 

)\ 

)\ 

\1 

)\ 

l) 

)\ 

)1 

1) 

)) 

li 

)1 

)\ 

)) 

)1 

)) 

11 

l) 

l) 

)\ 

)) 

20 

2 23/30 m. 
10 m. 

5 9/20 Ill, 

86 

- 4 2/3 m. :-- 
1 an ·1/2 m. 1:rn29/10 m. 2 a.11/2 m. 
54/5m. 91/3rn. Jnn1/3m. 

33 n . ü m . 80 a . 3 111 • 25 a • 3 m . 
59 n. 7 m. 58 a. H m • 52 n. H m . 
51 a. 7 9i20 ~8 a. 92/7 m. 42 a. 9 m. 

37 a.Hm., 33 ans. 125 a. 10m. 
61 ans. 59 n. 7 .u , 53 n, 10 m. 

53 a. ·1 ·1/2 m. 50 a. 5 317 m . .i5a.710/H 

1111. 1 im. 1 3m. 2a.9m. 2a.2m. 3 ans. 
11. 3/20111. 1an43/i m.1an21/llm. 

83 
2 

10 
4 3/20 

38 
1 
3 
1 9i10 

7 

5 m. 
1 an 5 2/5 m, 

8 H/5 m. 

3-i 

39 
3 
9 
5 4/7 

H 

3 
1 4/7 

H 

3i3/t5m. 
8 2j8 Ill, 
6 7/11 

7·1 

60 
2 

·18 
5 5/H 

28 
i 
3 
2 6/H 

.•...•••..... · •...•........... _ ••...•. , .•.•.•• .. _ .• . __ ,, ..... ---- 1 -·-------· 

Nènnt . 

)1 

)\ 

)) 

)\ 

\\ 

)\ 

)l 

Il 

1\ 

)\ 

)} 

Il 

)1 

~ 
)l 

n 
)l 

18 

3 13/15 m. , 2 23130 m. 
1 :111 5 2/5 Ill. i an 5 2/5 Ill, 
7 2/5 m. 6 H/30 m. 

·105 

2a. 71/2 m.,2 a. 7 1/2 m. 
if -f!.i Ill, $ if/30 Ill, 

25 ans 3 m. l 25 a. 3 m . 
58 ans Hm. 59 a. 7 m. 
45 a. ·11/9 m. 4-8:i.6 i3/38m 

25 a. 10 Ill· 1 25 n • lO Ill. 
59 a . 7 m • 61 ans. 
47 n. 6 -l/9 m, 50 a. 25/88 m. 

3 111. 
a ans. 

·l an Hm. 

99 
2 

18 
5 1/2 

89 

3 
2 1:6 

38 

- 191 ~ 
QO 
QO - 

i.m. 
3 ans. 

:l.ani. H/38m. 

182 
2 

18 
415/f9 

77 

3 
21/38 



Affection, musculaires )l 2 

1 

)) 

1 

2 

1 
2 

1 

:1 1 Il 1 3 1 5 

id. nerveuses 2 7 )l 9 2 2 1 I\ 1 -1- 1 13 
"' .si id. du sang. )) l 1 )l 1 -1 1 li 1 2 1 li 1 ~ 1 3 

~= id. cérébrales 2 )) 2 l 1 

1 

1 1 1 1 3 -o:.> 0 )) )1 )l ... -- 
.::2 = Cil •..• id. des organes visuels et auditifs. i ·J 2 1 1 1 2 C c: )) )) )l )) Il 
0 o. (,) = 
"'ô id. de la gorge ci de la bouche . )l )) 1\ \\ 1 )) 1 2 1 )) 1 2 1 2: 
•q,) (,) 

::::: ,:,) / ~-~) id. pulmonaires. li :1 1 )) 1 -1 1 li 1 Il 1 Il 1 1) 1 1 
C :.... 

l ! 1 
-- ,:,) id. cardiaques 3 )) 3 )) 

1 

:1 1 1 f 1 .t 
"'-0 )) )) 

~~ id. de l'estomac et des intestins . 2 1 1 2 1 
~ 41 

Il )\ Il Il ,1 Il ~ 
:... -0 

~ 1 id. des voies urinaires. il )l )) )) )) )l 1 )) 1 )) 1 )) 

id. utérines . )) Il n )) )) 1 

Autres maladies. ll )) )) 1) i) 2 )) 2 1 2 

) ";";,"""' 30 :1. 8 m. H:i. 4 m. )) 1,1. a. ,1. IU. 9 aus , 3 (l, 8 lil, )) 3 a. 8 m. 3 a. 8 m. 

Durée des services actifs Maximum 34 a. 9 m. 39 :l. 7 Ill. )\ 39 a . Ï Ill. 33 :l. 3 Ill, 31 a. 5 m. )) 33 a. 3 111. 39 :1. 7 lil, .--.. 
~ œ 

Moyenne 32:i. 1 Ill. 29 :i. 1 6/-17 )l 29:i. 6 7/l0 111. 22 a. 3 ;S/7 lil. 21a.52/Hm. 1) 2·J tl. 9 5/i& Ill. 25n. iO l7/38m. ce -- 
!S l d'acuvitè . 

\ totalisés 17,3H 1) 74,963.50 li 92,274.50 20,479.50 26,661.25 li 47,U0.75 139,4t5.25 
C 
0 / T:rnx moyen 2,92 .59 s 5,770.33 4,409,03 li 4,6·J3. 77 2,423.75 1) 2,618.93 3,668.82 
~ ·;a · totalisés -12,092 55,611 67.703 ·15, 102 19,339 34,,U-1 1oi,f,U •.. )) Il li )) )) ll )) )) )) 

E--, 

' Taux moyen de disponibilité . 4,030.67 3,27t.23 Il 3,385.i5 2,Hi7 .. '3 i,758.09 Il 1,913.:-!9 .2,668 )) 

I Charges effectives de l'année. 4,-H2. 77 22,215.59 n 26,658.36 H ,104-.50 12,170.83 l) 23,275.33 4!l,933 l\ 

\ """'" en foncuons . )1 5 )1 5 Il 2 Il 2 7 

Nombre annuel maintenues en disponibilité 2 8 il iO 6 9 1 Il 1 15 1 25- 

des personnes (. pensionnées . il 4 )) .1, 1 )1 1 l) 1 t 1 5, 

décédées . . l li Il ·l )) )) 1 Il 1 )) 1 i 

(i) Statlsuque .dressée pat· la Dlrectlon des penslcns. 



( t>90 ) 

CCXL ~ Etat détaillé de l'emploi des subsides alloués pour l'instruction moyenne, pendant la 

RECETTES. 
DÉSIGNATION 

flCÉDENT 
ALLOCATIONS SUR LE TRESOR PUBLIC. PRODUIT lLLOCATIOIIS DE LA COHUNE. 

us 
dt: fondations, 

du compte IUl!IIOU rentes; int~- Frols ËTABLISSEMENTS Subside& porr l.rilllf:IIOtJ rêl! de copi- Loc•I cou ranis 
PÉ~ULTJÈ■F., 

1apfltae1u1res. TOUL, taux placés; TOT.lL. 
ordinaires, H(■Ht.tUou4t fermage,. et n:u1t~riel de l'enaeignc- 

tr.1ltement,:, n,. ment. 

1. -- ,1.ti1é11ées 1•0,·aux créés eu 

ANNÉI•: 

,\ IJVPl'S • 

Bruxelles. 
Bruges 
Gand. 
Mons. 
Tournai 
Liége , 
thsse/1, 
Arlon. 
Namur 

Totaux. 

Anvcr·s 
Bruxelles, 
Bruges 
Gand. 
Mons • 
Tournai 
Liége . 
Hasselt 
Arlon. 
Namur 

Tol aux. 

Anvers . 
Bruxelle.. 
llrugcs 
Gand. 
Mons. 
Tournai 
Liége. 
Hasse Il 
Arlon. 
Namur 

Totaux. 

4,65ï 81 53,000 106,061 i>-i- 130,061 04 61-i î9 U.535 27 119,960 38 84,502 65 
6,060 40 35,000 06,8:1.4 70 l51,814î0 610 75 20,887 7:i M.258 73 îï,1-46 48 

590 27 20,000 54,90î fü> 83,967 55 'HO 75 .i,3H8 28 2.f,111 01 28,.109 20 
4,ti-;ï OH 53,000 49 .1179 78 82,1!79 78 280 77 8,7-i9 98 M,979 42 43,720 40 
ï, 124 32 2H,OOO 50,719 -iO 88,719 4(1 571 i8 10.880 ïï 28, tiO 50 39.051 :!ï 
4,55fl 21 20,000 /H 611 77 83,641 77 291 33 7,H1 83 22,t:H o;; 29,246 00 
J,ï52 56 55,000 84,547 33 117 .5-17 53 405 02 12,071 26 64.523 U 76,59.f 5S 
8 475 56 21i,I 00 51,895 98 70,805 98 57 07 928 36 11;:m; 68 12,264 04 
t ,377 76 2;5,000 75,553 41 100,533 41 U6 24 1,530 80 1:U1>8 m~ 13,961.1 38 
2,156 45 20,000 1>6,500 80 85,500 80 72 .i4 2,500 » 24 ,',70 20 27,076 20 

------ ·----- ---- ---- ---- 
4~,008 98 500,000 690,401 80 000,401 80 3,081 12 83,593 32 5-18 486 67 452,070 99 

6 020 08 55,000 10:3,675 24 136,075 2.t 691 83 15,7!17 b 

7. 048 [)Ï 35,000 04.887 71 129,887 71 047 40 13,631 81 
2,746 21 20,000 GO.î04 58 89,79~ 58 180 18 4,5i6 55 
3,28ï Oi 33,000 51,009 56 84,009 36 159 , 1 11,45~ ;i5 

17 97 29 000 58,618 58 117,618 58 4~4 " 12,582 0;5 
2,024 î!I 29,0oo 57.070 80 86,0ïO Sil 1, 8 46 H,8:H 40 
2.9H 7t 33,(100 83,9M ,H 116 .964 41 ,105 to 12 250 • 
8,841 63 25.000 -W,G60 31 i-i-,6ti0 51 61 81 955 80 
2,048 09 2:'>,000 ïll,827 1:\3 !03 82ï 83 221 i5 1,::>71 18 
1. 234- 01 20,000 60,225 29 89,225 :29 li6 86 2 ,,i90 9!1 

------ ---- ----- ---- ------ ------ 
37,990 )) 500,000 698, ï 41 20 998,i41 :!O 2, 91Ji 10 80,107 Oi 

ï0,899 tO 84.696 10 
55,868 Hl tl9 500 • 
25,868 10 28,4.U 43 
3i ,Jiï 10 48,915 :2 
50 302 81 -i-2,974 84 
25,2i3 iU 30,097 50 
6ï,668 h7 79.898 Oï 
H.948 20 12,901 09 
15,918 !li 15.490 15 
25.444 39 27,0U 08 

300,~58 00 440,865 97 

2,505 89 53,000 106,174 67 139.174 6î 82':l 18 14,816 4-,1 73,59ï 57 88.4U 01 
17,349 58 :iv,UOO 91, 22-l 12 126,224 l:l 886 66 12,î56 28 51,590 92 (l5,34i 20 
2.9~5 16 29,000 61,484 19 90,484 19 508 62 4,873 64 22,IH9 52 27,723 16 
-i-,OOS 26 33,000 60,lïO 31 95,179 31 5j7 82 Il, 190 ,'4 3î ,~07 '15 46,69ï 09 
i,551 82 29,000 63,457 67 92, 43ï (17 506 97 10,0,{8 18 30.744 19 40,792 5i 

944 98 29,000 58,036 31 87,036 31 544 i8 6,642 40 24,518 28 31.160 î-l 
2,533 57 33,000 00,254 32 123,254 32 [jl}8 1i9 12,986 51 09,56('1 47 82,5W! 78 
i,12ï 01 25,000 ;>7.651 82 8~,651 82 5!l 75 1.13:S0 D 12.089 .J2 13,150 ,{2 

627 t2 2îî.000 i-;o,046 50 105,046 50 331> 25 1,653 50 14,246 48 t5 8{/9 98 
943 08 29. 000 65.497 58 92,49ï 58 '2ïti ,13 2,700 28 25,769 26 28,469 5-i 

---- 
35,431 37 300,000 731,VSO ~9 1,031,086 29 -i-,503 05 77,017 f>3 563,470 30 .JJ0,496 89 
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période triennale 1909-1911, tant par le Goucernement que par les provinces et les communes. 

DÉPlmSfS. EXCEDENT 
---- 

Dl\S 

EXCÉDENT 
SOMMES DÉPENSÉES POUi! 

PRODUIT TÓTAL TOTAL 
de I• répurtjfion dos du compte le- [uca l tratt"IIJ(:R\f des recette, dèpen1e1 

~t"r!llO.t;TJO:'( du mintrvul 
et le lllof,ilier et oatrea t•ntre 1ur sur 

t;COLAlllF.. nn:E-r1·1-:s. pénultlème, Ic prefet DÉl'El\St:S, 
fb~iiq11f, fr;.iii t·ourunls. et les lt•, dtipense1. les reeeuea, 

profcssi:u rs. 

,·ert11 de Ill loi du Ier juin I SáO 

·f 909. 

0:,.241 25 29-i,08:j 5-i » 15,049 ï8 211,180 02 65,24-7 2.'j 291, î77 65 2,;305 89 » 
15,5:fü 1 259,S:)7 51 ' lll,432 54 182,7f>Ü 59 4:i.325 J 242,50ï 95 17,3-19 58 • 
6,31(\ 150 119,605 ;H ' 4,~25 6i 105,808 01 6,316 50 1rn,618 1i:i 2,955 16 » 

25,020 > t56,58ï 61 D 8,290 H 119,183 91 25,020 1 152,4lH 35 4,095 26 D 

16,485 , 151,ï51 2;; • 10. 1 ï-i 69 122 539 72 16,485 t U9, 190 41 2,551 82 » 
8.810 • 12tLHt.i 21 >, ï,027 (13 109,~65 60 8.810 » U1i,401 23 044 98 ~ 

-iS.400 60 ~H7 ,700 :o • 10,910 12 185,8.t.6 ôO -48,400 co 2,1.5, 167 22 2,553 ;i7 0 

o,665 • iut,558 ;')5 , 2,648 42 96,821 45 ï6t (li 100,231 5-t. 1,127 01 )) 

9,210 ) 125.230 71) • 4,427 88 115,5;5;5 42 4,fül8 2i l~U,609 57 027 22 J 

10, t113 • 124, iOI 'Ili • 4,5ï4 42 109.068 57 10,116 » 123,758 79 943 08 » ---- ---- ------~. i--,- 
236,595 55 1,70ï ,227 24 • 84,089 58 ! ,358,0IG 02 229,110 ::!\) 1. C\ïf ,795 Sï 3:'i,43! ;:;7 

' 

tsro. 
68.8:56 55 207,84i 79 , 15,504 04 211 5BO 40 tlll,856 55 295,ï8 
43,915 • 251,896 08 Q 16,580 73 1;0,530 91 -13,015 ' 24D,05 
0,4il » 127.G36 40 » 4,658 77 1 l !.096 65 t},471 » 122,82 

27,128 3:1 16;5,500 15 n 10,81 t 01 124,174 06 27,128 32 162, 11 
10,tHO J 147,655 30 D 0,838 21 w;,ïoO 22 16,620 )) 142,21 
8,920 ) k2ï ,230 64 » ï,113 85 110,548 \J3 8,920 )) 126,58 

48,lï9 ïO 218,5M) 59 • 11,452 Di i86 490 42 48, 1 ï9 'iO 2,1-8,11 
3,4m • 9!J,8Sï si » 2,HI 77 9~,G!l2 73 8:,5 5ï 98,99 
9,49i 50 t3t ,085 52 ), 1,467 15 1'22.783 118 -l,,~16 iJO 128,60 
9,990 • 12fU60 1>4 » 4,ïOO " 116,4i0 M 7,290 » 128.40 ---- 

1 
-:H2,9HG Oï 1, ï23,560 34 b 84,605 60 1 ,3i4,525 44 2;:;1, fü:i I o.i 1.691,78 - 

0 99 2.066 80 
5 6.l 11,863 04 
4 42 4,8 lt 98 1 fY 

5 59 t ,586 76 
7 fä 1U5i 96 
2 78 64i 86 
1 19 2,218 40 
0 Oï 897 îi »· 
7 65 2,ili 69 » 
l\ tH J )1 

-- ----- 
2 08 31,7i8 26 

-19f L 

71,891$ 05 302,611 80 1) 14,443 05 215,096 1G 71,895 05 299,4154 26 ;5.177 54 » 
.rn, 122 , 258,920 30 » 18.9i3 21 185,1i2 74 -19, 1'22 » 255,26ï 95 5,661 41 » 
ï,7ïï ' 129,248 13 p ;,,035 55 l 10,905 72 7,ïïï ) 123,808 ':!ï 5,439 86 )) 

26,663 35 1'i0,9;f -11 • 9,2311 4::? 1;;1 ,oio se 2tl,tl65 33 167,8ï8 015 5,093 56 " 
17, 11:5 J 153.293 83 1 9,980 Hi 118,898 55 1;,1 rn » i 15,993 71 7,300 12 D 

9,2ï0 > 128 ï56 81 , 6.6:18 57 Hl ,405 8.j, 9,2ï0 " Hï,302 41 1,454 40 t 

.m,Ht. " 258,383 26 ) 10,2;58 13 191 401 1tl 49,444 » 21H,1\i3 31 4,119 9:S )) 

:5,559 • 100,S;H • » 1, 2151 45 98, iOO 52 580 49 100,532 4ü 501 5.f. ' 9,'H4 ) 15! ,152 73 1 l ,853 50 l'H ,l;i5 83 4,36;:I 9;j 12ï,5î528 5,7i7 45 'O 

!l,8fl8 1 132,050 63 • 5.016 H t W,550 93 6,986 85 t3Ui54 22 499 41 n ---- ------ ---·---- 
:lii5,957 38 J ,706,234 06 » 8:?,675 48 1,405,414 77 243,219 07 1, 73Ui09 os 34,9:!5 o, . )1 



( ~92 ) 

RECETTES. 
DÉSIGNATION 

AllOCATIOllS SUR LE TRÎSOR PUBLIC. PRODUIT ALLOCATIOIIS DE LA COMMUNE. 
ogs El CEDENT 

de fondations, 
de eo1Hplt f.UIJICU rentes; inté- Frais 

tTABLISSEME NTS. SobsiJr., ,._, lrllttat•t> r~t• de eapi- l.oeol 
ttfpllteeaUlte>. TOT.li.. toux plooés; 

courants TOT.lL. PÉ:.ULTIÊIIE, ordin::.ir-u. 11Jat01tllo••• fermagu. et mattri,J de renseigne- 
lnltr■eatr, ete. ment. 

Il. ~ A.ihé11ées royaux ~réés en 

ANNÉE 

Malines 59 i-1 t 95,ï97 86 9i).797 81, 
Ixelles 5,448 43 • 113,626 • !13.6!6 , 
Louvain 1,519 3; & 81,5(1.t. 79 ~I. 504 i9 
Ostende 3,162 ~3 • 93,067 Si 93.067 87 
Ath ,t;H 33 • 68,719 53 68.719 53 
Charleroy 6,Si, ,fü • 99,540 61 99.tHO 61 
Chimay . 3/287 69 • sis,52;-s ~o 85 sss 99 
Thuin (section laliat aanuft i1 

l'lcol, mOJtnnt) OSO 45 » 16,002 70 10,002 70 
Huy • 'l!, 705 1>6 •• 77 ,10i ~3 77,107 23 
Verviers . 3,52, 37 ' 74.451 " 74,431 » 
Tongres . 248 60 • 67,812 06 6ï,8a oo ---- ---- 

Totaux. 27,801 52 • 871,155 64 871,135 (l.J 

285,20 4,594 85 t8,257 69 22,852 54 
472 54 17,110 56 54,940 55 72,050 71 
235 50 · 7,905 50 25,588 17 51,493 67 

.t,6 29 9,522 14 34,641 98 4i,1t!4 t2 
1GB 28 2,9&9 88 H,652 91 u,622 79 
249 65 9,2i8 35 20,755 67 50,052 • 
128 93 2,.fä5 lfä 19,218 14 2t,673 69 

50 59 637 71 7,648 00 8,285 80 
i69 56 5,690 50 11,665 48 15,553 1)8 
82 32 5,189 84 30,~l8 25 35,408 07 
75 22 4,258 77 7,525 60 H.764 57 

- ----- 
1,958 68 67,6!5 -15 240,068 5t 507,681 74 

ANNÉE 

&lalines 
Ixelles 
Louvain 
Ostende 
Ath • 
Charleroy 
Chimay . 
Thuin (ml ion laliut lnn11•e ~ 

l'tcole moyenne 
Huy • 
Verviers . 
Tonr,res . 

Totaux. 

94 42 • 91,065 t6 91,065 16 274 74 
4,092 33 , 128,0.U 07 128,0U 07 396 92 
1,507 20 ) 85,612 31 85,012 31 '212 78 
-1,293 7-l ) 9ll.8.f.5 68 90.8-15 68 88 49 

914 67 • 67,976 i,9 6i ,976 89 151 49 
2,609 52 ' 101,589 55 101,589 53 350 60 
6,862 93 ) 86,196 97 80,196 97 109 75 

296 18 ' 18.171 02 18,tïl,02 55 49 
3,213 -1:! • 78,139 72 78,1~9 72 Hi 65 

701 56 • 7i .409 98 77,409 98 us 22 , ' 66,956 t9 66,936 19 99 47 
----- 

~4.675 97 1 891,187 5·2 891,187 52 i.987 58 

4,780 58 ·18,455 63 23,216 21 
16,440 05 57,149 65 73,590 50 
7,594 92 23,595 74 51,190 66 
9,713 85 54,5:U 159 44,238 44 
2,842 57 H,726 88 14,569 25 
8,i72 55 20,803 47 29.576 » 
2,778 80 19,561 ::W 22 uo » 

t, 128 82 7,935 95 9,064 77 
5,700 » 11,079 ,fö tlS,379 ,45 
4,600 ~ 50.568 57 51:i, 168 57 
2,724 , 7,516 8' f0,240 84 

----- 
G:5,076 52 245,297 97 508,57i 49 

ANNÉE 

Malines . 
Ixelles . 
Louvain . 
Ostende . 
Ath . 
Charleroj 
Chimay . 
Thuin ("ci ion la line annetit à 

l'ét-011 moyeune) 
Huy • 
Verviers . 
Tongres . 

Tr.taux , 

1,365 50 } 95,861 25 95,861 23 260 52 4,669 I:! 18,445 ll9 23,H1S H 
.i,SJO 10 , 15;5,956 ïO 135,956 70 571 94 15,423 50 sa.oee 55 74,489 80 

181 to J 8,i,2ti5 .fü 84,255 .J5 507 49 7.414 02 25,564 17 30,978 t9 
1,032 O:! ' 91 .595 75 91,591> 75 243 85 9,6i2 35 53,969 47 45,611 82 

• • 6.J,761 80 64,761 80 215 60 2,859 • 12,684 10 to.5-i3 10 
2.91, 04 , 106.!Wl 88 lllG.8-19 88 573 70 8,614 ;il 20,912 ö.J 29,557 05 
5,.UO 2:5 • 88,800 33 88,800 33 248 52 5,,Hill 84 19,407 1G 22,807 J 

602 56 ' 16/242 i9 lfl,2.J2 79 46 61 651 45 7,844 79 8,496 24 
J8ï 65 , 83,981 81 85,981 81 -281:i 62 1S,073 59 11,624 79 16,698 58 

J,551 74 • 81,238 77 81,238 77 t90 98 ,,ooo ij 50,382 01 5:S,282 01 , , 67,9ï2 77 67,972 77 148 15 2,723 58 7,565 62 i0,289 » 
---- ----- 

Hl, Ofl8 7~ 1 1115,tilï 28 015,517 28 2,802 84 0:-1,460 6~ 2f5,467 17 310 927 79 
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DÊPENSES. EXCEDENT 

S0■IES DlPENStlS POUR 
Dll!I 

l'RODUIT TOTAL uctoun TOTAL 
:do la rlp:..r1i1ioD du du C<111>pl• le local traitemtnts Ju minrn•l det reeeues dl!ptnse• 

réh·lhulion rt le mobilitr itnt,e 
PHULTll!Mi, et oatret 1~ pHfrt. DÉPE!l&F.5. 

Hr sur 
RECETTES. 

9C0Lu•P.. <l>uiqu,. f,aia tODrilDll et le s leadé~nsH- le• reeeues. 
profe:NC:Ul'j, 

vertu de la lol du 1lá j11h1 1881. 

J909. 

10,061 60 t:!î,056 94 • ,i,673 ~. t 10 935 97 ll},061 00 H5,671 .u 1,365 50 . 
55,697 , 2-i7,294 48 • U,!125 ::;6 171,86.t 02 55,69, 1 :?-!2,484 58 -i-.8!0 to J 

11,0lï 50 126,0iO 83 • 7,î40 52 106,831 il l 1,91ï 60 126,,89 ïS 181 tO & 

1 l ,i05 , fä2.205 71 • 9.905 22 1'20,503 47 l1,ï65 1 151, tïS (19 1 .oss 02 • 
4,9H • 88,902 95 • 5,804- 08 81,666 Ti -1.0.U » oo,.rn.s ns • !,512 82 

20,581 25 162,747 90 ) 0,-186 52 12l,i6S 15 26,581 2;i 150,830 9~ s.arr 0-i • 
4,383 75 tHi,000 05 ) ~.620 69 10, 555 38 4,583 ;;:; tt t.550 82 5,-l-m 2s • 
1,3U. , 26,6,i() 34 • 635 11 25,,( li 87 • 21;,040 98 602 56 ) 

7. i7i 5~ !02,567 9~ • 5,806 5.'5 01,3I~ 23 '• 171 ;55 t0'.!,580 55 t87 63 • 
11,!HB 90 125,59:j 66 , 5,190 19 106,725 83 ll ,9-iG 90 125,862 Ot t ,552 i4 • 

6•)'" , 80,525 25 ' 4 ., .. ,, ··- ns.c":; os 625 1 80,5'.!S 2:i , • _., 
·-'"'- <li - ---- ·-- ----- 

HG,457 55 1,55.t,U05 15 • 07,120 58 1,128,216 10 145,093 55 t ,510,459 25 W,068 7:! 1,512 82 

1910. 

10, 15~ , t~5,.f.O'.! 55 ) .,,.J55 22 109,593 82 l0,fü2 9 l'H.001 04 t ,401 .f.!I , 
::,; ,2,13 • 205. 961) 6::? ) 16,5i0 8i 181,80:> 98 l'li,:H3 J 255,6i9 83 8,3.Jfi 77 • 
11,487 50 128,0to rs • 7,581 36 tOIS,833 U tl ,-i8ï 51) 127,90'.! ) 108 .fä ' 
H,6135 ) 151,i51 5:-i ~ !l,'~63 63 12ï,37:! 35 tl ,065 1 148,300 96 2,830 30 • 
4,806 ) 88,418 30 , t,905 :!ï 80. 709 05 4,806 , 88,418 51) ) 1 

23, ï85 65 158,001 so ) 9,069 15 t24,47,i 59 25,785 füj t57 ,5'.!9 17 672 1:; • 
4,510 » tl9,819 65 • 5.571 90 IO"i ,80:? ro 4,510 1 Ili ,7a 00 2,045 03 , 

1,454 " 28,0!)~ 46 • 1,532 75 2ï,.U3 Hl 1 28,775 89 225 57 • 
6,46'.! 05 103,516 20 • S,700 ) !IS,154 24 6.462 os 105,316 20 • • 

10,758 l l'.!4,186 35 ) r.ssn Si I08,li27 27 10,758 ) 124.175 li fi t9 • 
7ï0 • i8,1H6 ,iO Ui3 :!,2i2 -16 74,5,iO Si 687 50 7i,502 50 5U H • ----- 

1, IH,-U6 931 W ,556 ïO 1--:-- 
143,07:5 20 1,369, :!98 76 1.53 67 .110 .U 1,355.115 60 16. 183 16 

i 91 t. 

9,767 , 128,369 16 , ,t. ,1.23 4'5 112,455 t6 9,767 •> 126 645 61 t,723 55 " 
6U.46!l » 2ï4, 2nï 63 » 17,299 l2 lltf,784 ,10 60,469 , 269.552 52 .(,745 i 1 • 
10,567 t !26,28\J 23 , 7,800 • 107. 9:H 23 10,oflï • 1'26,280 23 J ~ 
1l,80ï , 148,290 H • 9,105 58 t23,80i 16 tl ,BOï • 144,ilO 74 3,5,0 70 » 
5,265 » 85,785 ;j(j 1 ,:îl2 S! · 2,859 • i6, 1-f.8 i4 5,26ti • 85, i85 :i6 , • 

i3,,1.75 30 1ll3, 1 :2 llï • 10. 195 85 1~7.55i 80 23,föi :'\O 161,22!) 04 1,9.fä 93 ' .t,::120 J 119 8,0 08 • -l ti04 6G 10,,8;0 46 4,5:!0 1 113 8'l;i 12 5,980 96 " 
1,104 ) '!6,,i\)2 8 • 1.1:15 il 25,lli • , '.!6,272 11 !19 89 • 
6,227 65 107,:S81 00 l ~. 229 Hl us, 720 03 6,'H7 65 I07,l80 7ï 194 3·2 • 

10. 114 50 12i:J,359 )J ) 4,402 34 112,833 35 1(1,fU 50 1'27 .sso 19 1,008 81 • 
l ,OïO • 79,470 02 1 2,iù2 2, i3, 100 96 t.OiO , 76,933 20 'Ul46 72 • ----- -----·-- ----- 

IH,380 45 1 ,ö87, 7!l3 08 1,512 82 60,0ill 54 1 .151 ,38ï 28 t-13,282 45 t ,30:S,850 09 21,933 00 1 
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RECETTES. 
UÉSIGNATION 

octOENT 1 
ALLOCATIONS SUR LE TRËSOR PUBLIC.' PRODUIT ALLOCATIONS DE LA COMMUNE. 

DBS de fond iltionA; 
du compte •tlJIDH rentes; inrt- Frai, 

HABLI SSE MENT S. Sul11idt1 ,.,r lr~11'■Uli rêl> de copi- 1.ottl coannc, 
pénultième, 11ppltat1tJiru, TOUi,. IDUl pl •<~S ; TOT.AL. 

ordinairti. uram,11,e, 4• fc,m:,ge,. d DUIC-rieJ. de l'enseigne- 

tr.1ittmtol, etc. mr-nt. 

Ill. - •:colcs moyc1111ès de I'Éfat, pour garçons, 

ANNÉE 

A overs 
Boom. 
Lierre 
Malinr.s 
Tur-111!0111 
Aerschot , 
Drest • 
liai . 
.lodnigne. 
Louvaln 
Wavre . 
Brug~s • 
Furnes • 
Nieuport. 
Ypres. 
Alost. 
Gand. 
Ren~ix 
Alh • 
Beaumont . 
Brnine-ïe-ûum Ie . 
Gosselies . • 
Houdeng-Aimeries 
Mons , • 
l'âlurages 
Péruwelz. 
Rœulx •. 
Saint-Ghislain 
Soignies . 
Thuin. 
Huy • • 
Limbourg 
Spa . 
Stavelot . 
Visé • 
Waremme 
l\ta,•seyck. 
xaint-I'rond 
Tongres • 
lllarch,~ . 
Neufdiâleau . 
Saint-lluhcrt . 
Virton 
Andenne. 
Couvin 
Dinant 
Fosses 
N;imur 
Phitippeville . 
Ilochefurt 

Tnlaux . 

4,55ï 08 5,000 t 58,0i2 05 41.6;2 05 O!O 90 8,250 55 22,i55 09 ;50,980 O::! 
038 85 ,i,000 ~ 17 ,i77 5t 21,ïïi 5,i 28 25 2.0ï6 1S 4,105 91 6.240 06 
255 88 -i, üOO • 20,581 88 H 581 88 82 41 t. ti55 6:> 6,2ï5 86 8,109 51 
-:18 18 3.000 » 25,:!81) 28 26,289 28 251 51 2,,126 82 4 2:)6 16 6,72:! 98 
10 35 4,000 • 17,ll8û 01 ::!i ,8811 UI 87 55 t.350 ' 2.966 66 4,316 66 
1 56 4,000, 10, 10ï • 20, l6ï • -t8 69 ïS>I 99 1,581 06 ::?, t20 0;5 

2i0 55 4,000 • 25,186 2.i ~7.186 2,1. 5-i .\6 t ,1\)8 ;)4 6,'!5î 6-i r.rse 18 
i,604 04 4 000, 50.0IH 75 54.01\.l ï:} 40 42 1,0~5 6,j 0,105 20 0, 116 8,j 

51 00 4,000 • 20,0\l7 85 24,007 ss 55 2::! t ,468 !O 4.701 93 6.1ï1) 05 
1,692 53 5,000 » :'JI ,968 66 26,968 66 83 90 ~.681 42 5,088 50 6;760 92 

134 40 4,000 • 22,502 45 26,502 .fö 58 19 t, 16ij • 6.2~5 Il 7 .5811 11 
470 li1 2,i20 • 20.4ïll ïï 23,202 7i 159 70 3.02;S • 4,659 66 7.684 66 
244 50 4,000 » 15,711 02 C,711 02 50 07 045 ï0 -l,215 30 5,159 • 
238 04 ,1,,000 • 1ï ,8ï2 80 21,872 86 25 80 1.261 96 2,0l6 40 5,30ll 36 

3.624 89 4,000, 14,öO:') 9G !8,:i05 90 125 76 1, ï50 11 -i.090 -iï 6,7-10 58 
253 O?l 5,000 » 22,i)58 42 27,558 -:12 6ï 7-' 5,611 41 :j,115l 09 9.265 50 

3,577 ':19 5,0011 11 28.005 28 51,905 28 21ï 40 :î,302 M 8,50-1- 87 15.60ï 57 
03 Ol:! 4,000 • tï,810 88 21,Bl9 88 65 05 l,ö4i O:! ,;. 078 88 6,419 9,, 
313 25 4,00ll » 20,427 50 \!4.42i 50 (12 29 2,5~6 25 ..f.598 U 6,984 99 

" 4.000 • 16,520 58 '20,3-:!0 58 21 93 ooo 80 803 37 1,803 17 
325 51 4,000 n 18,243 -H 22,245 41 56 0'1 1,051i 07 4.551 rn 6.187 55 
35 42 4,000 • Hl,240 1ï 25/HG 17 53 27 l ,t:i54 70 4,918 ;,'.:! l>,--lï5 22 

1,152 71 4,000 » 1-l,29ï 5'5 18/197 53 26 55 i ,i)15 40 2,8ï9 5-i 3,:m.i ï-1 
577 » 5.000 • 24,051) 20 27,950 20 07 32 2 87'> » 5.-i72 56 8,545 ~li 

1 !li 4,000 D 19.765 ïG 23, 76:i ï6 29 oi 1.i48 00 ,l,851 86 6,599 o;-; 
818 86 4,000 )) 21 ,ö22 37 25,522 j7 i05 56 5.204 (15 3.532 51 6,ï56 5! 

" 4,000 " 16,822 50 ~0.822 51) 5{ 5{ i.006 80 1,524 99 2.5:il 79 
5!0 67 4,000, 15,;;7ï 'ïU 10,5i7 ro 54 28 -:'!,500 " 3,0:58 85 6,158 85 
21 25 5,000 • l!),i40 66 'M,740 66 Mfil 1,847 ,~6 6,-ii,t Ï4 8.3:!2 '20 
69 21) 4,000 • 16,115(\.1 20,115 6l 57 72 l ,'!;.i5 75 ï. 20-t 00 8,459 8~ 
to o: 4,000 » ~H,620 55 28,620 5::i 1 t(l 59 ;;_754 9.3 7. 7711 6-l li ,!.i55 57 

;524 59 4,000 , 2,, 7,;o 9;,; 28. ï60 95 1,i:1 19 1,196 6ï 6. t 19 55 ï,316 . 
4,040 38 4,000 » 10.1;41 H H,1i.{2 12 23 (,5 5,859 6'! 8,ï8î 28 12.6.i6 no 

) -i,000 " 2i ,235 99 28,235 91) 110 09 1,459 72 5, lût se 6,5-H ~)2 
1,210 42 4,000 D 21 ,51J5 23 20.5!)5 23 4, i 19 , 1,5:.fö , 2.607 01 .i,132 01 

5 ~2 4,000 D 25, 1130 t:6 ':l,, i60 66 26 50 1 031 ï8 5 799 8D 5.75t 67 
1-lO 04 4,000 » 15,000 63 i!l.000 63 36 0-t 1,305 96 ".!. î78 15 4,08,i 11 

1.811 70 4,000 • :W,846 28 24,8.iO 28 65 06 1,0-H 80 3,894 51 -i,OJï 51 
) 4 000 » 11,926 6ü 15,926 66 59 01 622 50 3, l9U 83 3,8~2 7i3 

566 60 4,2ùO » 17,lk!J 20 21,589 20 ::;1 21 6!5 51 2,ï0;5 09 3,518 40 
50 1.19 J ,00,1 • 17,883 13 21,885 15 50 5;; 1,554 o, 3,680 i5 5,051 7-i 

260 15 4.000 » J ,i, 2.35 73 18,2Sv i3 26 !JO f ,940 87 3,804 ;;-; 5, î5J 21 
194 04 4,0110' 9,280 71 13,286 il 0 95 1,961 80 3,06~ 50 5,112-i- 30 
128 35 4.000, 21,791\ 08 ':!5.iOG !J8 4!J 2'.5 l. 123 56 2,86! 70 3,988 Oil 

t,O·B 8-i- 4,000, 11,061 05 15,061 05 1H 75 975 • 5,991 20 4,960 20 
» 5.500 l 16,f/56 37 22,4:5li 37 52 85 . 1,-i32 5ï 2,810 if 4,253 0~ 

386 86 4-,000 1 12,7:!6 34 ·J0,726 ;i4 4:2 87 1 .~01 21 3,388 ïO .i,9:'50 ' 120 lx 3.000 » l=J,357 5:! 18,357 ;:i2 15 ïO ':! 500 ) 3,9;';,i 60 6,5:H 611 
,i8i 90 -1,000 » l'ï,550 06 21,550 \JG 32 1-12 8!.JO ) t .555 72 2.4-fä 72 
50 72 .i_ ()00 , 17,:)12 51 21,812 51 10 t:1 1,ono 7'! -L9J8 Il) 5,938 91 

---- ---- ---- ----- ----- ----- 
31,8:l(l 35 108 ,-1-26 , 1.158,875 no i1.-11:n,:so1 go 8,Gg8 :>1 !l0,!138 33 236,003 ,i6 5.33,tHI ï!J 

1 1 · . 
1 



DÉPENSES. EXCEDENT 

SOMMES DtPENStES POUR og~ PRODUIT 
TOTAL EXCÉDENT TOTAL 

do Ja 
des du compte le local traitements rëpartttlon du recettes d~pensu 1·,'1rilt11lion 

et le mobilier <lu sur .. , l'ÉIIULflt■B, et autres 
DÊPEJISl!S, RF.CETn:s. 

SCOLA.U:F.. classique. (rais courants boni. les dépenses, les ,,eeuu. 

c1•ééc.s eu ve1•t11 de la lol du Je• juin 1850. 

l909. 

50,541 46 ! 
4,67:-i & 

6,003 0-! 
1:s,r;31 40 
6,768 > 
3.065 :!5 
5,808 " 
9,510 • 
•l. 00;:i • 
9,834 50 
4,025 50 

12,HO 50 
2 7',9 71 
5,~5L • 
-4,597 50 

11,40ï 3:i 
21,934 50 
7,289 25 
4.815 > 
2,7ï2 20 
~,öï:5 • 
4,041- 80 
4, 10:2 ~o 
7,3üï 40 
4,657 • 
7,109 » 
1,078 50 
11.604 • 
5 828 2;> 
3 7.f9 ïO 
0,861 50 
2,035 ï5 
2,so; » 
4,7ï0 î:i 
5,218 25 
-L7H6 • 
t ,320 /;} 
3,5ï3 18 
3,6:'i5 25 
~ .sso ïiï 
4,8ï6 50 
1,809 • 
2,590 • 
3,711 • 
l ,fl31> » 
2,000 ;;o 
2,d86 » 
4.6~4 50 
1,305 25 
1 ,ï00 » 

116,958 09 
35,351} 50 
30.012 7:? 
46,823 35 
53,068 53 
25.402 füi 
41,t2l 41 
54,536 94 
34,428 » 
45,:i40 40 
37,008 es 
45,938 24 
25 015 1 

28,U7!1 06 
ö3A84 G9 
48,352 03 
ït. ':?41 8-i 
35,686 o.i 
5Ci,605 03 
2L91.i 68 
32,163 5-l 
53,IJ52 81J 
2ï,4ï3 85 
4,U37 48 
T,5.033 (l.t 
40,092 33 
25.567 42 
1H .8lll 50 
3G, fl67 17 
52 451 1:i 
50.14i 08 
40,438 26 
5i,Oll0 11.'i 
39,670 35 
-10,272 91 
37,688 05 
'H,5!19 57 
5;j, 232 -~3 
23,-Ul 25 
2ï, 83(l '25 
31,875 91 
26,086 , 
2il,fJQ:l b 

33,673 61) 
~H.761 82 
:!8,838 80 
24,ï92 07 
29.089 50 
25,!)22 74 
29,512 76 

20.i,432 24 1 1,825,790 ï7 

)) 

• s 
) 

)) 

) 

J , 
• 
l 

,, 
• 
» 
• • 
)) 

» 
• 
)) 

•l 

» 
~ 
• • 
' )) 
)) 

& 
» 

' B 
" 
)) 

)) 

• 
» 
» 
~ 
) 

» 
» 
» 
& 

B 

» 
» 

8,457 -i6 
2,084 38 
t ,860 11 
2,362 7-J. 
J ,526 75 

740 55 
I. 6-i8 27 
3.158 61 
1,441 8;') 
3,173 p,j 
1,295 77 
2,2H5 02 

981 03 
1,5ï0 50 
1,991 5;5 
3,729 Z,7 
5,663 00 
J.360 D 
2,620 Hi 

8ï!) 80 
f .9t6 56 
1,55-i- 70 
1 0-10 » 
3,166 15 
1,386 7ï 
5,616 (14 
1,006 80 
~.581 7J 
1,837 8~ 

861 84 
5,7';2 50 
1.149 77 
1,896 72 
1,459 72 
2,~2'2 59 
IX:iO 50 
1,192 02 

!1'28 112 
618 30 
917 » 

i .3.i5 86 
1,988 84 
2,0Hl » 
t, 085 i8 

020 to 
1,452 37 
1,6,17 69 
2,~no i1 

890 , 
90ï ;SO 

Oi,663 48 

83.5i0 23 
28,115 Gi 
35,041i 11 
5î ,538 90 
28,917 80 
2.f,224 » 
55.409 97 
45.846 21 
32.5,5 45 
41 517 28 
ss.zso 50 
41,1::!6 7ö 
'U,830 » 
26.041 72 
50,885 2î 
30,462 30 
55,608 25 
51.425 62 
50 .294 so 
25,749 58 
2!1,579 96 
32,208 18 
2;i,259 59 
30,HHO 59 
3J,5213 68 
52,1)88 50 
2--1,365 6t 
27,962 25 
53,80! 52 
'Z9,.f89 45 
42,682 ;:i8 
58,062 ;iû 
o/.0,010 56 
56,708 52 
34,370 91 
35,514 2., 
22.0.U 57 
511,050 46 
22,065 8{ 
26,470 75 
2i ,95-l 50 
25,084 95 
ti,îi-i )) 
3i. 06[! 51 
21.509 )) 
20.831 71 
22.300 88 
26 ,1)02 " 
':li ,56, t 1 
27, 79-l- 72 

1,605,130 -i9 

2-1,577 86 
1,!.110 , 
5.-t88 Tl> 
7,196 9/i 
5,150 86 

401 67 
5,971 59 
4.591 30 

552 5i 
615 45 
828 90 

» 
868 58 
7.&9 42 

5,083 li3 
10,290 29 
2,022 50 
1.746 85 

2;S8 50 
651 li 
• ·I ,067 70 

2,00!1 rs 
056 96 

1, BtO 25 
45 , 

1,429 25 
875 10 
640 81 

4,061 :'10 
890 07 
124 09 

i ,699 IO 
i ,68-i , 
224 • 
) 

91-i- 40 
• 

265 50 
2,689 75 

316 05 
1,118 ~ 
1,307 30 

5~2 67 
;JU 7::! 
499 15 
19i 50 
» 

591 60 

96,861 35 

H5,385 55 
3:.l.108 05 
J8 504 05 
47,0118 57 
55,38-i 59 
25.366 O:l 
41 .119 83 
53,396 12 
34,309 815 
45 506 6i 
37.88i 17 
45.389 ,:S 
2-l,81t 03 
28,280 80 
55,626 02 
48.2i5 30 
69,5tll 61 
35,705 9~ 
154,661 16 
2l,887 68 
5'2,148 49 
33,8~2 88 
27,5,ii 5'> 
41.855 67 
34,670 ,H 
58,415 25 
2a,567 42 
51,773 24 
56,00i 5(l 
50,992 10 
50,51!! (17 
40,105 • 
3t, !1;51 77 
39,847 14 
38,27î ;Î0 
57,288 74 
'24, 15i 40 
3'2,609 78 
2:1,281 fi 
27,6!:i3 25 
31,9i0 11 
2'>.989 8! 
':lù, 902 • 
33.1'40 50 
22,5i0 7ï 
28,838 80 
~4,5-rn 72 
:!9,689 1'>0 
:!5,4t:ii t 1 
20,583 82 

l,ï97,611I 50 

3,572 54 
f ,251 .fä 
617 ï7 

1,ï:.H- 78 
) 

36 53 
-i 58 

940 82 
58 15 n 75 
24 46 

548 49 
-153 9ï 
608 26 
» 
56 75 

1,680 25 
)) 

1,\141 67 
;;o , 
15 05 . 

1:W 48 
2,301 81 

363 2:5 
1,67710 

• 
118 26 
359 61 

1,460 05 
D 

355 26 
2,128 28 

• 
1,09541 
399 51 
462 08 

2,5?;2 6;5 
157 U 
185 ll 

' 96 16 
• 

124 21 
191 05 
) 

':!fö 55 
» 

.f65 6S 
128 0-{ 

29,249 22 

• 
)) , 
» 

5i5 86 , 
~ 
• 
D 
1 
» 
• » 
~ 

U_I 33 

18 98 

& 

176 .w 
• 
) 

~ 

• 
» 

94 20 
)) 

~ 
• • • 
D 

• • 
' 

------•---- ·--1------1------1--------1------1--------I ----1------ 
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RECETTES. 
Df:SIGNATION 

ElCÊDEIIT 
ALLOCATIONS SUR LE TRtSOR PUBLIC. PRODUIT ALLOCATIONS DE Ll COMMUNE. 

DIIS 
de fondations, 

do eempte HIIUDII rentes i intë- Frai, ETABLISSEMENTS. Subsides ,.ar truteraull rèls de ee pi- Leeal 
courants 

Pt:NDLTIEU, 11111111uu1ru. TOTAL. t3ux placés; TOUL, 
ordinaires. Hl■HUÜOII li fernu1;ges. el matériel de Pen1ei1ne- 

1raht11e111, eie. ment. 

ANNÉE 

Anvers 
Boom. 
Lierre, 
Malines 
Turnhout. 
Aerschot. 
Diest • 
Hal • . 
Jodoigne . 
Louvain . 
Wllvrc 
Bruges . 
Furnes . 
Nim1port. 
YprPs, 
Alost. 
Garni • 
RN1aix 
Ath • • 
Beaumont . 
Braine-Ie-Comte. 
Gf)aselies. . 
Hnud-ug-almenes 
Mons. . 
Pâturage, 
Péruwelz. 
Hœulx •• 
Saint-Ghislain 
Soignies . 
Thuin. 
Huy • 
Limbo11ri; 
Spa . . 
Stavelot . 
Vis~ • 
Waremme 
J\fae~r.yck. . 
Sain t-Trond . 
Tongres . 
.Marche . 
Neufchâteau . 
Saint-Hu hert 
Virton 
Andr.11111·. 
Couvin 
Dinant 
Fosses 
Namur 
Philippeville. 
nocheforl 

Totaux. 

5,.t8S 37 3,000 37,64-{. 01 40,644 Oï 648 38 8,568 69 18,909 4ï 27,478 16 .um 1ï 4,000 1ï,!)28 50 21,028 51) t9 66 2,570 93 4,238 05 0,808 06 
i30 711 4,000 10.761 2ï 23.iöl 27 70 51 2,fOI 4ï 6. 146 56 8.248 OJ 
4ï0 . 3.000 26,400 36 29,400 36 235 58 2,404 01 4.45i' iO 6,861 71 
208 33 4.000 18 923 09 '22 923 O!I 82 29 i,5à0 ~ 3,404 16 4,75-4 16 

4 87 4,000 16,6t)ï 49 20.667 49 59 64 820 1ö 1,785 U 2,605 25 
30 61) .,.ooo 2i,479 39 28,479 311 36 84 1,619 51 6,612 72 8,232 05 

6-:?0 15 4,000 31 ,8ï0 02 55,870 02 91 05 2.78!1 ss 7 .2:W St 10,015 16 
28 18 4.000 20, 7ti4 23 24,764 23 33 65 1,469 05 4.864 89 6,535 94 

l,Oli 19 5,000 25, li:? 42 28,172 42 80 07 2,3:22 14 5,524 68 7,646 82 
07 83 .i.ouo 22.o;rn u 26 630 U 46 00 1,-263 15 6 540 3.J . 7,603 47 

820 84 3,000 2-3,1)93 53 26.093 53 93 5;'; 5,007 12 4,655 72 7,662 84 
2U2 08 -i,000 1-UOt.11 18,10.i- Il 49 54 i,036 25 4,730 22 5,766 .fï 
66 OJ 4,000 18,24-i- 81 22.2.u 81 38 05 1,8-i6 ,1,4 2,282 88 4. 129 52 

8i7 7-i .J,000 l8,ö39 10 22 539 10 157 lO 1,850 » 4,986 06 6,856 96 
12 49 5,000 25,550 39 28,5:iO iill 94 '.U 4,335 92 1.0-;-8 60 11,4U 52 t ,487 05 5,000 26,945 87 29.945 Si 224 11 6,628 25 8,951 06 15,560 21 no os 4,000 19,925 7U 23.925 70 54 2;l 1,316 52 5,352 50 6,66!1 02 

l ,8Zd 8V -1,000 18,-!ï3 06 22.4ï5 96 50 90 2,01.1 8:3 4.230 48 6,905 51 
t,548 26 -i.000 15 ïT5 52 Hl,775 1i2 2;; 47 sso 9o i'J'J 13 t,708 03 

511.i 81 4,000 :18,148 97 22,148 97 SI 05 1,46:l 98 4,693 8:i! 6.156 80 
108 40 4,000 19,291 77 23 191 77 31 43 l ,5i8 98 6,015 2:2 7,592 20 

1,02;5 ~o 4,000 13,553 82 rr.sss 82 28 54 1 .Wi 05 2,480 -18 4,238 41 
114 1ï 3,000 23,097 72 26,097 72 106 13 5,151> s;; 5,536 ~8 8,672 11 
tH 51 4,000 '.H 541 H5 26,5,U 95 29 ;j,l 1,0W 66 ;;,042 05 e.vrs 51 • ,1,000 22.418 t.{ 26,418 H 69 23 3,945 " 5,931 09 ï,876 09 
250 05 4.000 17 .orr 151 21,047 51 58 08 99B 40 1,649 39 ~.6,i5 79 
29 5~ 4 000 17,755 86 21,755 86 65 89 2,670 75 •U-26 21 7,096 94 

1 • ;j,000 21,15ï 10 26,157 10 49 U 1,749 » 6,905 83 8,654 83 
62i 8ï 4,000 15,880 ,1,0 19.880 40 27 70 11882 ;')5 ï,271 73 9, 1:-i4 28 
5~9 49 4,000 27,206 15 51,206 15 157 27 5,776 76 8 455 8~ 12,252 61 
20 09 4,000 24,576 10 28,376 Hl 1,12:j 68 1,17438 7. 219 48 8,395 86 

769 13 4,000 !6. U7 59 20,U7 59 37 iiO 4,145 3ï 8,698 49 1'.l,8.U 86 
ï:it 21 4,000 26, 16B 1G 50. 166 If\ IOi 24 1.538 ï0 5.710 75 7.049 45 

1,108 Oil 4,(100 21.100 01 25,100 01 4,125 92 1.64 l 6.3 2,656 3ï -i,501 • 33 55 41000 2:'i .459 16 27.43916 2;i 4'2 1,940 » 3,5ï9 59 5,1H9 59 
{;2 01 4,000 14.095 4-8 18.09ti 48 49 27 1,392 99 2,745 83 4,156 82 

2.580 01 4,000 20,51)4 (;6 24,;':,04 66 6fl !'Sä 1. 075 -1.5 4, 11~ 09 ti,192 82 
106 90 4,000 11,995 74 fö,905 7,1 59 17 311 17 3,088 85 5,.tOO • 1 oo .-rn 4,:100 18.2!)2 32 22,4\H :\2 30 (jfJ 1,089 60 2,491 :!2 5,581 42 

7 !12 4.000 1s,n1 98 22,727 98 118 20 1,377 08 5,811 52 5,188 60 
166 50 a.oec 14,5i2 70 18,57:l 70 23 01 2,142 t:l 3,991.î 67 6.137 79 .,, 4.000 9 ti84 26 13,584 26 21) 8(i 2,671 » 5,101 39 5.772 59 
122 9,j 4,000 21,()83 55 21:i.683 5:i 72 98 t, 157 os 2,980 07 4,117 72 
13 Ill 4,000 12,6.n 18 16,647 18 59 38 1,025 i) 5,9W 52 4.941 52 

H!2 99 5,500 18,8ï9 68 24,379 68 ;$0 1,7 1,252 01 5,5~4 85 4,786 86 •'-'4 5.j. 4,ooo 11, 71fl 86 15,716 86 51 \J2 1,;i57 47 5 .412 ~i5 4,950 • 5ï2 88 3,000 17 ,02:i 06 20,025 06 rs 85 2,;580 8ï 4,56ï 07 o. 7,f,.7 94 
t 10 60 4,000 Hl.374 04 23.:'i74 04 43 93 970 49 1,807 05 2,777 52 
251) 27 4,000 19,570 89 '25,370 89 H 52 915 50 5,135 50 6,048 80 

---- ---- ---- ----- -----· ---- ---- 
':16, [.j.7 79 !08,700 096,279 07 l.19-l,9ï9 67 8,79ï 01 tOi,85l 62 •u;;.1 rn 06 3411,IHl.i 68 



( ~91 ) 

DÉPENSES. EXCEDENT 

SOMMES DÉPENSÉES POUR 
DIS 

rROOUIT TO'l'AL EICÉOENT TOTAL 
de Jo 

rtparlilîon dos tlutompte I• local traittmtnr, dts recettes dip•n1t1 
a~TfllBCTIO?I' 

tl le mobilier et uure1 dll 
DÉPl!!ISl!S. 

sur 1ur 
SCOLAIRE. Rt:Cl!TTt:S. pë11ulllèo1e. 

elauiq11•- fr:iistotatants. boni lei dépea,u. ln eeeeues , 

·HHO. 

56,693 1-i (!0,9,17 t2 • 8,55ï ïO 8-i,520 06 15,1n so 108,?-iä 6:S 2,ï0I -l7 » 
4,881 25 5-i. 157 5.J " ':U55 85 20.!J3ï äH 1.5:?6 68 35,i00 12 437 42 • ::i.616 15 57,8!5 .u • ~uo• 01 :H,868 ,j2 2,715 ki 37.G8~ 5i 135 07 " U,9H 20 ;,1,91.i (;5 • 2.':!26 ïO H,5tli 6-5 6,084 46 40.878 7!I 2,035 86 • 7,216 • 55,185 Hi • i ,3!1 45 29, i6:! IH 5,fä5 ;i8 5i.558 87 625 ) » 
S,502 50 !6.819 75 • 8~5 , :U,ïi0 50 1.174 25 26,769 75 50 • • 
6.052 • 15,150 95 • 1,015 .to s1,oo;; o:; 4,4ï7 1 45,126 35 460 • • 10,451 40 57.0-ti ;8 • 2,922 69 48,808 12 5,01,l 59 !i6,745 40 30:2 38 » 
.{,!HO , 36,0SU , 1 1 ,-i2î 82 35,48:5 ,H · 1,135 59 36,0l6 8:l 4:! 18 • 10, 2116 J 47,20>i 40 • 2,965 :13 42,-162 O:! 1,118 ,18 46,5U 93 661 47 1 
4,065 -10 3~,-H2 !JO • l ,':!1:5 30 56.235 70 889 20 5k.536 21) 76 70 b 
H 923 50 46,50-1 06 ? 2,591 58 -lt,81" 35 • 44,405 71 2,188 35 " 2.IH6 7i :fi.028 7i • 809 7ij 23,4:!2 • sre 77 26,838 52 190 25 » 
3,840 , 30,518 20 • t,747 60 :20, lï9 88 1,-J'.!( 67 29.54!) 15 969 05 » 
4.591 50 31,802 40 • t,ï50 74 31 .661 20 887 80 34.201 74 510 66 )) 

H,-H:! 5:5 51,.JI};; 00 • S,8-!0 31 J0,603 51 6,4:)2 Oï 50,985 89 508 10 " ::!0,5,i9 • 67,506 :H • 6,711 49 55.2811 58 7,t57 62 67,138 4\1 427 75 » 
7,117 îO 37,891> 6i , 1,000 ,L5 33,260 04- CJ.,777 20 37,135 60 762 93 » 
,i,324 ;j(> 35,587 56 1 2,025 80 s2, no 84 ,, 5.J. rss 64 H31 92 n· 
2,661 40 25,iH 68 • l.OIO -i~ 24,166 6:? 86 40 !!5,565 47 151 21 • 5,175 1 3i,Oï6 65 • i,416 i~ 30,241 70 2:!9 16 31,887 64 188 99 • 5,ïOO 1>5 3J,5:U ö:'> • 1,378 {18 33,Ua 37 1 34,524 35 » • 3,501 -l6 20,-157 .i3 J 1,656 88 'U,680 50 • 26,326 58 111 05 1 
ï,585 ' ,U,373 t5 ' ;;, 105 68 :53.034 50 l ,9ï9 25 39 019 ,13 3,355 70 n 
4,8M 50 58,038 6-i ' l ,l96 .U 3:;,-100 0., 1,.111 58 311,375 6ö t .663 01 » 
7. 185 60 41,5-19 Otl t 3,!89 3ï 32,4-i9 97 2.279 09 3i,918 .fö 3,630 63 » 
2,010 _ï5 25,992 t8 • 996 -!O :'!4,826 2~ 169 50 25,902 18 . • 5,170 ) 5-i, lt.6 'tl • 2.0:i8 57 ~O.ï94 96 1,621 1 3:>,474 53 6,H es • 3,728 75 58,571 .H • 1,720 23 33,102 88 1,21l~ 20 36,117 31 2,-fä.i 11 » 
3,3;59 50 33,0,ifl 75 • 1 ,46! 90 29.28!} 93 -124 82 31, f70 65 1,873 10 • 10,210 63 54. 152 rs , 3.i6t> 73 4-5,867 81 4,316 63 :SS,951 17 200 98 » 
2,762 51) -10,1176 92 • 1,039 15 :\8,592 41 811 94 40.44i> ~5 255 30 l) 

2,763 25 36,559 22 • 4,120 42 31, 9,'>9 22 ' ss.osa 64 ,170 58 • 4,6ï1 75 -52.ï:!5 ïO ' i.sss 70 31),243 16 2,021 20 12,603 06 12-Z 75 » 
5,3,U ;'50 39,0ïO 52 . 2,351 ï9 3ê'i,8;55 15 ! ,771 6ï 59. 978 50 U 9:5 • 5.128 1D 38,U5 50 • 1,î-'4 57 ii5,76I 60 443 90 37,9.(9 87 195 63 • 1,2,i;j i5 25,587 33 • 858 j{ ~,132 33 , 22,990 ,U 590 89 . ' 
3,626 35 35,071 2H 1 l ,Oïö 13 ~ ôï6 02 1,1:S9 54 55,608 40 562 80 l 
;j,8l?O 10 25,361 91 • 615 07 22.488 92 • 23, tO:i 9!l 'fü7 92 • 2,62! ' '28,826 83 • 906 75 27 ,2110 63 !71 87 28,285 ~;j 541 58 1 
4,191 50 32. iîi 20 • 1,576 26 28.05::? 05 2,0ïi fü5 32,105 96 il ?!4 D 
1,848 ' 20,748 1 • 2, 1">5 25 23,846 95 526 45 26,526 65 221 37 » 2 .,- •. • 21,652 50 , 2,671 1 t 7, 1)54 ss 1,046 95 21,652 50 ~ » ,-,v 
3.250 50 :s:;,221 ;;o 1 1.,258 57 öl ,019 82 947 68 55,226 07 f 45 • l ,:'>60 • 23,001 !19 • 9î:i il2 21,•1~0 u , 22.026 06 75 95 » 
'.?,431 75 31,8lt i;i • 1,508 65 29,056 25 9tO 50 31.275 -10 566 i);) • 
2,950 • 2.i,073 l:! • t ,571 16 21, Ï;56 34 489 l!l 23,816 66 2:i6 4H • 
4.086 • 31,,Hï il • 2,390 ' 28,620 21 • 31,010 21 437 50 • 1,245 50 !ï ,:S51 65 • 971 ro 25,-'05 • , 26.3ï6 40 1.17!; 2:'i • 1,037 50 31,616 98 • 925 45 28,670 16 1,252 92 30,857 53 759 45 » 

----- ·----- ---- 
289,880 43 1,869,769 ;i8 ) 101,201 90 1,645,291 10 81), !06 53 l ,81fä,602 53 34.0i7 05 D 
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RECETTES. 
DÉSIGNATION 

HCÉD~NT 
ALLOCAl IONS SUR LE TRÉSOR PUBLIC. PRODUIT ALLOCATIONS DE LA CDIIMUNE. 

DIS 
dt (ondolions; 

ÉTABLISSEMENTS. 
du tempte ,casu,1, rtnrrs; tnct .. frais Subsidu ,.,r lrilumnu rlt1 de eapl- 1.ocol couranu 
Pi~ULTJt•E 11nftat1uirtt,. TOT.li.. taux pbcts; dt 1'ensti11n•- 

TOT.IL. 
orffin:1irts, ni•1utiNaf1 tl molttitl, 

lntlr■nll.ftt. ftrma1u. ment. 

ANNÉE 

Áill'ers 
Boom. 
Lierrr-. 
Mali111:s 
Turnhout 
Acrschot . 
Oi,:H. 
liai 
Jotloi1:11~. 
Lou\·11i11 
Wavrr: 
Brni;es 
Furnes 
Nie11po1·t . 
Ypres. 
A lust. 
Gand. 
Renaix 
Alh 
Beaumont 
Brame-le-Comrr, 
Gusselies , 
llo1uleni;-,\i111ciries. 
~10111. 
Pàturages 
Péruwelz. 
llœulx 
Sain1-(:hislai11 
!'-oi1~niPs . 
Thuin. 
Huy . . 
Limbourg 
Spa 
Stsvetot . 
Visé • 
Waremme 
Mat>seyck. • 
Saint-Trend • 
'l'o11r,rt>s • 
Marche • • 
Neufchâteau . 
Suiut-lluhert. 
Virton 
And1•1111e. 
Cunviu 
Dinant 
Fosses 
Namur 
PhilipJ1nv1lle. 
Rochefort 

Totaux. 

~,äï2 5i 5,000 ;'):;,761 29 38,761 20 420 :ii 10,,H:; 66 Hl,:i59 ;;2 19,982 08 
1,251 45 -',ùllO 10,452 30 23.4=>2 50 21 ,2 2, ï22 85 s.reo 88 ï,11:!S 73 

61i ÏÎ 4,000 10,7-tl :'>3 23,7-U 35 81 60 ~. res :6 6,-i0-t .Ji 8.513 ::!3 
! ,ï2i ïl:! ;;,ooo 25,028 -i3 28,028 ,13 lï8 61 2,3:H O,t -i,567 PO 11,690 t 

• 4,000 iï ,91);') 65 21.uo;; 05 83 19 3,4i4 !O 5,&H 46 7,115 66 
30 :;5 4-,000 1:,,749 73 19,7.il) 'i3 :),1 29 IH5 , 1,816 i5 2,691 13 

-1 58 4,000 25,08tl 88 29,081J 88 27 7S 1,600 • 0,71S 05 11.51s·os 
0-iO 82 ,.ooo 30,,lt9 4-=> 3-i,419 ,fä 49 80 5,000 ~· 7 .'iï-1 56 i0,283 5i 
ss 15 -1,000 :!I ,605 21 2:5,005 21 53 0>1 1,540 • 4,Sl85 33 6,525 ;;;; 
42 73 5,0110 2:,,5!1::! 34 28.5!12 M 115 50 S 50-i 60 4,783 72 8,288 32 
2-i- .HJ 4,000 23,128 01 27,128 (li 55 21 1 ,211H 37 6,357 ,13 7,643 80 

ti48 .i!) 5,000 25,'.fä7 ia 26.257 54 03 M 2,4ifl Ill 4,761 69 7,238 20 
155 !)7 -i,01.)0 11,516 78 15,516 78 61 71 981 03 5,9i2 68 e.uss il 
698 2fj 4,000 14.~!62 20 16,262 20 5i 60 2,0i>7 lfö 1,ll91 33 4,620 18 
• 4,000 tt<,889 06 2!,889 00 116 05 2,001 33 5,318 UI 7,400 34 
56 ï3 5,000 25.9ï-i 27 30,9ï4 2ï i2 iO 4.400 60 7,9i>3 20 12,s .• '! 80 

1,680 23 3,000 26,7·18 17 '!0,718 17 1i2 I).{. 6,9,H 13 S, ï51 IH- 15.6i5 i7 
» 4,000 19,5-13 î5 23.5j5 75 5i 48 1,~53 ï7 4,794 06 6,12i ~5 

1,041 Si 4,000 17,910 58 21 ,OSO 58 :a 51 2,407 45 4, lfä 68 6.045 11 
30 1 4,000 li,810 98 21,810 98 58 îO !),t2 20 tH3 76 1,555 06 
15 O:i -i,000 1i,i81 01 -:!I, 7111 01 48 17 1.725 • 4.00:! 23 R,62i 23 
» 4,000 20,610 74 24,610 ï-i 56 H> 1,537 i6 6,0~1 55 7,350 il 

126 ,18 4,001) 14,915 07 18,913 67 -'1 5-i t ,5ïll 01 2.9H 60 -i,320 61 
2,301 lH 3,001) 17,511 4-3 20,511 45 96 40 3,425 65 5,488 12 8,913 77 

563 2:5 -l,000 21,948 23 26,048 2;; 33 4i 1,,'56 1i 5,0!1 57 6.478 H 
t ,üïï 10 4,000 li,8:!6 81 21,1126 81 ïö 85 3,866 67 3,8U 55 7,741 20 

1 -i,0(10 t8,35ï 41:! 22,35i ,19 3t- 19 1 ,0:!7 60 1,793 04 '!,821 5~ 
us 26 4,000 !8,80ï 33 2:!,89ï 31> 82 68 2,M-i 91 4,JJ9 9-i o. 96.i 8:S 
350 61 5,1100 1;;,00;; 49 "it),603 ,i9 ;;s ïl i,î40 39 7,0i9 30 8,819 69 

1,460 05 4.00ll 1:!,05,i 61 16.05l lil 39 28 92i 68 ï,854 60 8.i81 28 
) 4,000 29,22ö ï!l 33.228 ï9 ii5 25 ,1,000 • 8.565 85 t2,à65 85 

35;5 26 4,000 2ï ,250 38 ;;1 .1:so ;;s 1,t32 76 1. 194 Oi 6,683 93 i.8ï8 • 
2,128 21-S 4,000 '6,3ï2 tl6 20 372 66 18 1:- 3,IH2 12 8,91t i5 l:1,5ö3 2ï 

• -i-,000 25,348 OR 29,348 68 120 IU 1.i~!l 22 6. 160 84 7,000 OB 
l ,!l95 -U 4.000 10,536 01 ~.536 91 4,139 11 2. 1s, 53 3,'U3 ·go !S,408 l9 

59!1 51 4,000 24.68ï 3-> 28.68i 53 25 18 1 .~o so 4,690 27 6.~76 77 
4112 08 4,000 1-\,0t\5 85 rs.oss 85 43 71 1,102 9~ i.034 69 3,8:!7 61 

2,532 05 4,000 -t8.'i70 KO 2~.iïO 80 119 i4 7i0 ,2 4,083 32 4.862 i4 
15ï 14 -1.ùOO 10,9~9 09 U,9~9 09 :,6 5ï s20 on 3,373 72 3,002 81 
183 » ,,200 19,085 15 23,283 15 38 08 i,008 55 2,5'9 77 3,618 12 
• 4,000 18,738 !l5 22, ;;;s ms 46 so 1,385 , 3,776 26 5,HII 26 
!JO Hl 4,000 15,845 51 lil ,8-'5 51 25 2:'i 2,U5 i3 4,925 26 7 ,0118 99 
1 4,000 H,809 18 15,809 18 12 2:? 2,56ï ' 5, 10, 27 5,671 2i 

l:U 21 4,000 21,758 12 215,758 12 60 83 1,135 i9 ~,018 05 -i,153 8! 
HH 05 4,1101) 12,8!)2 !)ï 16,892 Ili .u 05 8!13 50 5,801 20 4.694 50 , s.soo 18,1,0 :;~ 23 670 3:; 50 i8 l ,,kfö • s,554 a -l.979 i4 
:!45 3:i -l,000 15.1-H 16 t7.I.U16 34 18 1.612 09 5,35ï 31 4.950 J 

~ 3,000 18.00fl 05 21 .009 05 2~ 2-i 2,.rn; 41 4,010 /S9 (l,486 • 465 03 -l,000 21,105 Gï 25,105 6ï 50 02 88H On 1 .888 s, 2.777 43 
128 94 4,000 21,060 19 25,066 19 21 62 866 36 !S, 131 t3 5,997 49 

---- ---- ---- 

29,':H9 2:! rns,;oo 983,6Jj 09 1, 18Uii5 02 8,6'6 31 100,916 5; 252,092 7"i 362,000 54 



( ä99 ) 

- 
DÉPENSES. EXCEDENT 

SOMMES DtPENStES POUR 
DIS 

PRODUIT TOTAL UCÉOENT TOTAL 

de la 
le lo~al des du compte trailemt-nts rëpartition des reedtH d<!ptnstJ 

RRTRlBUTION 
tl le mobilier et autres du •••• sur 

SCOl,.I.IRI<. RECE'tTES PéNUl,TIÈ&lt:. l>Él'E~SES. 
elasslque. frais eou ranrs , bont lu dtp,nsu. lu r,e,110,. 

1911. 

56, ! 11 45 
5,192 50 
5, 19.J, » 
J;j,3J1 20 
7, 7:52 » 
5,809 )1 
6.!HO ,, 
I0,9i7 GO 
1i,238 i 

10,22:'i » 
4,351) 10 
B,585 » 
3,027 95 
4.29(i , 
5,004 • 

12,156 70 
1\J,855 )) 
7,050 60 
4.478 • 
2,614 60 
5,087 7:; 
3,ï6-t lO 
5,t:i82 08 
7 .nse • 
4,5:26 50 
6,908 • 
1,698 • 
4,612 » 
5,516 is 
2,870 » 
9.807 75 
5,24ü » 
2,6ï2 150 
4,837 2ti 
5.5î5 25 
H 127 » 
1,270 50 
5,7~2 18 
5,201 20 
2.599 ;jO 
4,516 » 
1,764 D 
2,5ov » 
5,195 50 
1,058 75 
2,766 25 
3,501 l'iO 
3,086 55 
1.267 25 
1,700 » 

!Oti,857 78 
57, 7-il 70 
58, 147 95 
51,935 O:'.! 
36,85-1- 50 
26,450 48 
43.llï2 22 
56,641 24 
57. 5-lO 07 
47 ,06[ 7~; 
39,21 l 18 
46,720 57 
2:i,09--l 12 
27 ,D-i3 55 
35,410 55 
55.,02 60 
67.01)9 21 
3(-;. 753 66 
35.03:a! 13 
26,070 24 
31,55921 
35.iïO 14 
26.984 38 
39,80!! 50 
38,319 51 
38,316 96 
26,911 21 
5i.6i5 12 
33,428 25 
20,208 22 
55,777 6-l 
45,871 ,lO 
3ï,7.U 8D 
-12,200 95 
40,455 li 
40,5[5 59 
25.0GO 55 
3-i,074 11 
~2 .536 GI 
2f>,72l 85 
52 .-l62 81 
28, 7110 89 
21 797 67 
33,291) 50 
22,858 32 
31,4(l7 \0 
21.i,675 !IJ 
51,484 64 
29 000 " 
32.914 2i 

sos.sss 51) 1 1,87-1,606 28 

)) 

» 
)) ,, 
• 

315 86 
• 
» 
» 
» 
)) 

• 
)) 

• 
» 

141 33 
» 

18 98 
• ~ 
• 
)) 

' » 
» 
)) 

" • 
» 

372 59 

' 176 79 
» 

)) 

)) 

• 
)) 

» 

' )) 

» 
)) 

----,-----l----l-----l------1-----li---- 1----- 1--- 

1,025 ;i5 

10,860 » 
2,587 99 
2, 11)4 11 
2,117 00 
3,474 20 
810 89 

1,547 07 
5.020 1ö 
1 .474 77 
3,227 (12 
i. 108 (lï 
'2,713 60 
1,045 98 
2,627 40 
1 SH 06 
5,981 20 
6,731 75 
1,333 77 
2,100 77 

\l-i2 20 
1. 204 12 
1.337 76 
1,330 -H 
3,022 76 
1.425 31 
J,200 05 
1,027 60 
1 ,86i 52 
1,717 05 
i,390 8-l 
5,985 47 
!, 18-i 65 
5,844 70 
1,730 22 
2,866 9-1 
J ,6H- ;57 
1,360 76 

sen 12 
535 29 

1. 068 55 
1,366 75 
2,182 50 
1.\)81 10 
1,04D 87 

896 98 
1,416 75 
t ,818 » 
2.47;, 41 

890 » 
969 5;:S 

100,398 11 

78,290 10 
33,08011 
53,4ïl 61 
43,058 40 
29,0118 53 
23,085 24 
3ï,832 12 
48,182 65 
3.f.,569 83 
42,080 33 
36,771 O:? 
39,206 38 
23,769 -H 
23,4ï9 38 
32,058 ~I 
,!') 5,;0 '-)6 
~i:9~0 16 
31.801 :'i6 
52,555 33 
'24,721 -H 
'29,604 ~H 
3-i,OH 05 
24,IJUO ss 
54,0117 213 
31,729 94 
35,005 81 
23,706 H 
30,650 60 
30,450 25 
2i,8t5 38 
4,ï, .197 30 
39.710 08 
:51,501 58 
38,188 67 
/15,352 .u 
57,651 H 
22,192 91 
51,'250 09 
21.805 32 
27,041 75 
28,408 Hl 
26.177 Ov 
lî ,960 11 
31,012 28 
21,773 97 
28.503 5;$ 
23 .172 18 
28,780 48 
:t8.4~3 44 
20,1:120 09 

1,041,260 m; 

U,8ï;; 18 
t ,577 ;;o 
2 ,,fö8 14 
6,-140 30 
3,9ï5 IJl 
1,:iïl) 2-i- 
4.5-i0 » 
5,433 5ï 
1,37:! 69 
65ï 30 

t, 150 15 
2,875 , 

809 !H 
1,606 60 
1,209 51 
î,650 1 
13,891 34 
2,709 35 

) 

222 -ii 
139 2ï 
• 
431 8-i 

2,180 35 
1,0ïO 90 
1,4-H 48 
1,000 • 
1,145 51 
H2 • 
) 

3,nl7 7r> 
1,937 • 

• 
2,102 25 
1,790 05 

806 07 
21 G-i 

t, 285 01 
)) 

78 î5 
2,3G5 -iO , 
1.156 2(1 

0,13 15 
') 

1/11:', 51'i 
819 32 
D 

» 
1, 2ï5 85 

96,074 ·W 

104,0:fö 28 
37 ,:H,j 60 
:i8,H3 8û 
51,tU6 ;:;o 
56.83! 50 
26,3(513 57 
43,020 10 
56.636 ;:;7 
37..117 20 
46,5(H (j;j 
39, HO 82 
.U,81>4 08 
25,623 06 
2ï.803 38 
55,303 41 
:5-i-, lîä 4û 
66,!S63 25 
36,ï55 6H 
3l ,-fö6 10 
2;S,886 08 
51,038 33 
35,-il 1 81 
':!8,770 81 
39,500 37 
31-i,135 ~H- 
37, 710 34 
"!5, ï3,1. 0,1 
3-3,UGi ï2 
;>;'l.595 90 
'29,206 22 
51-i,711 11 
-i2 831 i3 
57,346 '28 
,i2, 206 !J3 
30,UxO -13 
40,11:2 38 
25.575 31 
35,-U4 22 
2~,336 61 
2s, 188 3;; 
32.138 29 
28,740 50 
21,103 ,H 
35,005 30 
22,6i0 95 
31, 135 85 
25,609 50 
31,2;i5 80 
29 ,3.fö 4-l 
32,003 49 

t,848,607 B8 

2.~32 M 
-UlO 10 
2-1 07 

-316 ï2 , 
(l-t li 
,;2 o;:; 
.J 87 

12-3 3~ 
407 IO 
91 31; 

1 .~6;i :,9 
71 ou 

130 n, 
115 fl,l 

t,1>27 H 
535 06 
' 576 05 

181 16 
,HO 88 
358 ö5 
'.!13 5î 
501113 

3,'.!14 27 
60lS 62 

1,177 t i 
1,007 40 

&3:l 35 
• 
66 55 

1,039 "67 
398 61 ·, 
46:5 U 
405 21 
H 21 

6:!0 89 

1,1533 , 
32J 52 
59 39 

601 20 
28;5 20 
187 37 
333 25 
61> 69 

228 75 
32~ 56 
8110 75 

• • • • 
1 

• • , 
, 
" 
' • , 
• • 
• • 
D 
t , 
• 
1 

1 

• , 
• 
' • , 
• , 
» 
D 

• • • • • • , 
• 
) 

• 
J 

» 

' ' • • 

• 



( 600 ) 

RECETTES. 
DÉSIGNATION 

ElttDUT 1 
ALLOCATIONS SUR LE TR~SOR PUBLIC, PRODUIT lLLOCATIOIIS DE U COMMUNE. 

OBS 
de fondai ions; 

du compte IUl!IIDH rentes; inté- Frai, 
0 ABLI SSE ME NTS. Subsides "" tuit••'"" rêta dt ,opi- Local eeurants 

pénultième. "'tlóattlalm, TOUL. ,aux plaeés ; TOT.lL. 
ordinairn. 111ae■11Ueu de fermogea. et matériel. de J'ensei1ne- 

ln.lltllUDl, ete. ment. 

Il'. - Écoles 111oie110~11 tie l'État, pour gnrçons, 

ANNÉE 

Laeken . 

Schaerbeek 

Vilvortle. 

Blankenberghe 

Courtrai . 

Menin 

Lokeren 

Ninove 

Saint-Nicolas 

Termonde 

Binche 

Chàtele.l 

Fleurus 

Flobecq 

Fontaine-l'Evêque 

Jumel. 

La Lou vièr« . 

Lessines 

Leuze. 

Pecq. 

Quiévrain 

Seraing 

Vcrviel'S 

Hasselt 

Beauraing 

Ciney. 

Walcourt, 

Tolaux. 

2 .5i6 71) 24.626 56 3,915 ~2 28,602 28 44 Hi 

1 

8,1S50 » 11 .ses .fö t0,815 45 

3,0-i2 08 20,095 !'51 4,665 25 21-,758 76 114 26 i ,'t54 56 17,027 59 24,26! 15 

rss iO ii, 21)0 15 4,46.L to 21,ï54 34 H 2ï 
1 

3,520 78 8,575 59 12,096 57 

6U 81 il ,958 85 2,65f 91 14,610 74 27 fl5 
1 

1,479 02 7 ,02--1. 39 8,!I03 ,H 

677 2i 10,1:m 50 1,150 , 11,30:i so 12 îü 872 7~ 5.077 75 5,9~ 48 

55!S Oi I0,784 '.H 1,449 52 18,21)3 74 29 55 2,170 58 2,755 , 4,905 58 

9:2 î5 16,5i8 75 » !6,:H8 75 35 54 3,185 50 4,657 45 7,822 05 

285 01 14,415 08 336 » 14,WI 08 38 06 1, '.füO ) 5,136 50 4,386 50 

8 20 13,582 39 i ,1>72 23 14,95♦ 6:! 19 27 2.203 84 ;; ':W.S 19 5,.U9 03 

72 20 20.241 45 1:i,455 fi 25,600 116 41 70 45:i 22 3/W7 45 5,662 65 

1,,fö4 67 16,401 47 991 32 1i ,392 70 55 47 2,1$44 38 5,422 51 5,966 80 

5 .602 95 19,952 89 2,622 'i9 22,575 68 25 95 S,5ï5 25 10.8;:iO 46 U,-l34 71 

3,467 06 14,149 iO 5,i3'5 117 19,887; 67 H 88 2,686 62 8,592 18 11,278 80 

482 48 13,000 34 11,722 90 15,72ii 24 32 80 415 51 6,811 66 7,225 17 

762 45 11.801 24 697 50 12,588 74 45 H 06ï 55 5,945 62 6,9\3 17 

6,817 56 H ,18i 67 2,617 159 iö,805 26 180 49 1,826 8-1 8.707 i9 10,534 03 

284 77 l6,46i 48 3:55 06 16,822 1>4 1 2i 3,516 12 8,1:Ul U 11 ,~l>i 26 

1,749 81 16,139 04 1,227 )J tï,366 04 24 47 2,834 38 9,031 1:,0 11,865 88 

903 1\ 13.569 7G 3,225 29 1B,1i95 05 5G IH 894 74 6,f>63 47 7,458 21 

114 » 20,549 51 627 J 20,9i6 51 22 49 81iO » 550 ~ 1,400 ) 

» 18 016 76 1,315 10 20,231 95 60 51 1 ,OiO 10 'l,iJ:!7 25 5,997 35 

t ,558 82 U,2':l9 45 .f67 45 14,G96 90 4;; 65 3,808 20 7.585 72 li,191 92 

1,104 09 14,0Œ 80 t,4ï6 61> 15.f>25 45 :;4 60 4 143 53 13,100 17 17,503 70 

4,592 30 10,502 i-4 :'i1'>2 55 11,0:S:5 27 18 45 900 » 3,905 03 4,803 03 

106 i9 16,5i3 69 1,04;'5 17 17,418 86 :'i 'î4 847 llO 1,231 42 '.!,079 3:! 

ll2 80 0,054 95 3,5W » 12.629 91:i G 15 t ,29ä 70 4.738 17 tl,033 87 

280 88 U,175 94 455 » 14,030 94 0 09 989 58 1.338 35 2,32i 91 

294 30 14,204 03 1,37;1 30 15,570 35 19 19 BOO » 1,400 ) 2,000 ) 

----- ---- 
31J,492 0':l 430,113 88 M,600 04 484.7U 52 os, 82 61,486 43 170, i56 92 23~,:H3 ss 



( 60t ) 

DÉPENSES. EXCÈDENT 

SOIIMES Of PENSÉES POUR 
DIS 

PIIODIIIT TO'!'AL uctour 'l'O'rAL 
de la 

aiTani:n<J~ J,. du tompte l• Ioeal traîtement.t r<partl!lon des recettes dépen1e1 

et le œobiticr et autrt4 Ju .sur sur 
SCOLAIJ.U:. ltltCl!TTU. l'!!IULTIÊH, DÉl'ENSES. 

clas,.lque. (nis eoursnts, boni les dépenses. Iea reeet tes- 

- 
crétt.s en ve■•tu dt• ln lol clu 1á juin 1SSI. 

-1909. 

f2 006 !):) 1 03,0-1;; .is 1 6,808 D 54,5~ï 86 ) 61,16586 t ,8ï7 62 , 
17 ,42? 2/j 69,599 !,() , 7 ,:?32 69 59,981 32 » 67,217 1)1 2,582 40 )) 

.{,161 1 â8,t81 0~ ~ 5,679 4K 29,800 28 ~ 53,479 ï6 -i,701 92 » 

1.53ï 50 '!5,3:H .U J t ,.io., ;,a 22.6:58 04- ) 24,06?! 58 i.262 05 » 

t,560 60 19,506 60 • 1,265 76 17,400 05 • 18,665 81 840 79 )) 

2,885 75 26,589 27 , 2, 1~5 Oï 23,M2 05 t 25,ï25 10 86l 17 • 
5,935 t3 28,430 90 ~ 2,!161 41 21,592 97 ij ·27,5;:i,i 58 8ï6 52 » 

1,255 2;_; ':!0,705 70 , 1,425 27 18,091 01 D 20,41,i 28 381 .i2 • 
2,619 • 25,050 1':l • 1,952 4-2 20,.i32 84 ) 22,365 26 684 86 ' 
5,049 • 32,512 11 ' 436 1 i 51,089 ll5 ) 31,526 04 996 Oi » 

4 940 25 29,788 07 • 2,433 O! 27,257 3::i » 29,600 30 07 68 • 
6.219 75 -16 857 0-i , 4,388 06 30,388 O! » 41i,ïï6 98 3,080 06 D 

2,i24 • Sï,568 41 J 2,686 62 30,265 H ) 52,95'2 06 4,416 35 1 

5,923 t 2ï,386 69 • 416 08 23,l09 28 , 23,525 56 5,861 33 )) 

-i, 110 J 24,-liï 50 ) i ,460 1 22,957 so » 24,417 50 » » 

2,961 1 51.328 34 J 1,846 08 32,550 34 » 34,178 42 11'11 92 » 

4,8JO • 33.:S05 8!.i J 5,2ï5 34 29 919 76 1 33,195 io 310 75 » 

3,166 , Si, 172 20 J 2,83, 58 30,937 20 » 35,ïïl 58 400 62 » 

2,906 65 2ï.899 63 » 1,00, 49 2-i,381 36 » 25.585 8;:i 2,513 78 » 

2,730 50 25,2.i5 50 • 8~3 60 24,107 40 J 24.951 » 312 50 • 
5,862 50 28,fä2 09 t 9;56 26 26,735 81 » 27,672 07 480 02 » 

9,455 > 36,748 29 ) 3,957 56 52,235 11 J 56,192 67 555 62 » 

9,925 50 45,SOi 24 1 4, U3 75 38,050 88 » 42,17-i 61 1,719 60 )) 

3. !04 50 25,373 ;17, • 8â6 54 21,726 69 D 22,563 23 810 :m • 
t ,569 • 21,tïO H » 954- 8;:i 19,8ï8 Oi » '.20,832 92 346 10 » 

832 50 19,595 25 , l,20~ 70 18,i32 20 ) i9,.i27 00 167 Sn p 

80{ • 18,052 82 , ï68 82 17,105 • J lî,873 82 179 • » 

1,486 50 10,:no 4t » 524 » 18.395 90 ) 18,919 90 ,fäO nt J 

----- 
121.0ïl os 878,585 74 ) Oo,911 îO 7i9,74:'.i 54 » s,ö,6!SS 2i 34,iöO 1i0 • 



( 60~ ) 
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RECETTES. 
Df:SIGNA'fION 

nctoEIIT 
AllOCATIONS SUR LE TRESOR PUBLIC. PRODUIT ALLOCATIOIIS DE LA COMMUNE. 

Dt:S 
de fondotion~; 

do tompte •P-ss,011 rtOCH i inrt- 
Fr•i• fTABLISSEMENTS. Sub~idu tf■r 11:tU~llJ rH• dt oopi- Lceal 

Hffl~••urrts. TOTU. Ion plo,és; courants TOT.U. pénultiême. 
ordinairr1. 111at1tJû11si1 fum•gts. el ma"ricl. de l'tn1eigne .. 

ltJÎlttltllJ,Ut. '"'"'· 

ANNÉE 

Laeken 

Schaerbeek 

Vilvor1le. 

lll;1nkenbt·ri;he 

Courtrai 

Menin 

Lokeren . 

Saint-Nicolas. 

Tennonde 

Binche 

Châtelet 

Fleurus 

Flobecr1 

Fontaine-I'Evéque 

Jumet 

La Louvière. 

Lessines 

Leuze. 

Pecq • 

Quiéuain 

Seraing 

Ver\'iers . 

Hasselt 

Beanraiur, 

Ciney. 

Florennes 

Walcourt 

Totaux. 

t ,00-1 :;o l 20,000 21 

1,,01 (i!), 1î.-f65 78 

425 31 10,836 15 

155 14 1 9,919 5~ 

:!Oï 2,; 1 tî, fît '21 

28~ 89 1 l6,46i ~ 

s::;s 58 1 U.,765 ï5 

87 36 1 1-i,0Sl so 
586 r;3 1 20, til I î;j 

400801 18,96! 60 

-1.':U0 86 19,MO -iO 

.,,.u.f s21 21, 2.1;; 2.s 

2, rss 6-i 10 8!16 ,4!) 

311 81 1 12,532 5;; 

t,283591 lï,691 05 

~47 ï4 lï,368 59 

635 53 12,357 05 

-126 96 2ô, 169 58 

114 tî 17,43S 29 

884 12 16,332 69 

1 /!61 90 U,528 59 

2,480 53 12,343 03 

2,52ï 65 1 1;:;,8ï~ ;;5 

. 1 9,584 34 
820 34 13,!32 91 

197 67 1 ll,3i8 48 

30,503 03 1 452,716 9î 

4, 16:! -i8 1 33. 162 69 

li, ;:H 11 27,155 09 

4,353 so 21,8W os 
ï:iü 11 11 ,G92 26 

1,150 • 1 IJ ,069 35 

5,2·:1, 47 1 2::?.n1 68 

l,43ï H 1 1î,90i î,J 

8ï8 !)2 1 15,6i4 67 

1.rn~ ;s l 15,8:55 09 

2, i !l:1 79 1 21. fäï ;:;9 

2,220 66 2!,760 15 

828 42 22,071 66 

2,490 îi 13,387 26 

l ,,HO 0-i 13,94:! 57 

2,220 16 19,912 Il 

·l,621i,ill 18,995, 

2,513 38 ~0,838 71 

1 /165 itl 1 13,620 75 

7-U :58 20,915 96 

1,716 04 18,048 75 

1,420 01 15,IU8 60 

t, l:H 06 1S,46î 09 

1,140 53 15,01! 88 

4,103 20 13,68î 5-i 

1.191 50 14,3!4 41 

820 14 i~.198 û2 

159 5ï 

3,1, 9-i 

36 IJ 

28 81 

19 93 

17 48 

4-l t6 

29 89 

ï .,o 

21 20 

I0-1 51.i 

6 06 

;;;; 60 

49 90 

27 01 

50 03 

135 03 

31 11 

7 15 

6 71 

IO .rn 
15 02 

IG 77 

7,669 7!l 12,.!06 97 '10,156 76 

4,990 38 lï,67! H 2!,661 8:! 

ö,610 80 8 141 25 11,782 12 

i ,:>12 ö6 e.acs 08 ï ,9811 .U 

1,485 73 4. !15~ IJ7 ö,44;, 40 

1.932 î5 1 2, i5ä » 1 4,(16ï 7ä 

2,966 (j!J 1 4,485 50 1 ï,,150 19 

1,130 !l5 i 3,0U4 26 i ,l,52;; 19 

2,168 U 3.396 19 5,564 33 

3ï5 ~ 5,206 61 3 5RI 61 

2,5îf til 3,,rn; il 5,901 81 

ö,~16 58 10.554 91 15,901 49 

2,455 51 8,862 75 11,310 04 

429 6~ 5,660 30 0,080 92 

1,198 19 6,44:!,7ï 7,640 96 

1,760 92 8,901 !).~ 10 662 90 

2.î57 91 8 t,84 30 11.,142 21 

2,079 0~ 0,900 90 lt.Oï~ 95 

t,000 19 6,169 -10 7,ltl9 :'59 

851 90 5:SO » 1 , 401 90 

1.0.'6 58 / 2,9JO G5 1 5,!Jiî 23 

4,'296 31 s.rse 59 n .102 90 

4,018 33 il ,5(H 50 15,582 65 

900 • 5. 984 29 4, 88,~ 29 

1 , 190 U 1 , 251 10 2, 421 5l 

1,350 • 5 005 lï 6,355 17 

1,059 83 J,5ii8 53 2,5î8 1B 

600 » 1 , 400 » 2,000 » 

11-----I-----I------I-----I----- ■------•------•------ 

1,034 60 61,062 92 1 i71,4U :'l8 1 232,487 30 



( 603 ) 
,, 

DÉPENSES. ElCtDENT 

SOMMES DtPEIIStES POUR 
DU 

PRODUIT TOTAL EXC{DEKT 'fO'rAL 
del• 

RRTRl8t:TION Je, du compie le loc,l traittmenls r.:l'>rlltloo du rntll,s do!J>tlU.-$ 

<t lo mobili~r et autre, du sur sur 
SCOLAIRE. RF.CETTES. PÉIIUI.TIÈ■E, OÉPE!l!iES. 

cl:,ssique. f~is cou,.1nts. ~-onl firs,"penu,. lu rtie.tUts. 

- 
1910. 

12 055 20 67,;i(l~ 5;; ) 7, H8 20 iîï ,88G 05 1 fö.03i 2:j 2,328 28 1 

tï,48:t • 6'1,?;22 77 ' 4,425 71 65,060 02 • 67,484 05 2,058 U 1 

4,Gfî 1 50,9-fä 65 " 5.677 5~ 5:!, 168 .u • 35,816 02 4,007 61 li 

1,541 2~ 21,5,4 20 • 1,501 07 10.111 40 ' 20,612 .Jï 961 7;'> , 
1.863 " 19 :>60 • . 1,291 57 1ï,;59ï 05 • 18,tS89 3û 870 70 , 
2,067 ,, 30,598 .VI ' 2,084 28 ';!7 ,4!,2 26 • 29.536 !SI 1,061 !)5 J 

5,77ê) 63 29,455 38 • 2,908 18 25.510 Oï • 28,418 25 1.015 t:i • 
1,688 » 22,208 02 • t,539 71 'i0, 115 05 • 21 .65) ce Mi5 26 • 
2,7fl.{ 50 24, 29.{ 8:5 • 1,91774 21,515 38 • 25 .. {65 12 831 71 1 

5,079 • 32,6ït 2:t • -il2 12 27,710 61 • 2R, 122 ,5 .t,1>,s .rn J 

.{,987 5~ 52,5ï9 :59 • 2,108 5:l 27,822 3,i • 20,950 86 2,048 1-5 • 
6,518 & 46,404 8~ J 5,ïiO 46 38.315 90 • 42.t1656 4,378 46 • 
2,610 » 40,440 ;jt 1 1,513 89 51 /!18 92 • s2,7;:;2 s, ï,716 70 ' 
3,692 » 25 !J(l9 07 )) 466 35 '22,553 47 • 22,819 80 5,i50 17 • 
3,075 • 25,801 5~ • 1,115 96 23,980 10 • 2;:S,0116 06 79;,i 48 • 
2,907 50 5l,870 ùG • 1,778 74 32.401 68 • 3L 180 42 690 24 b 

4,330 p 35,421 91 " 3,006 47 50,527 11 ~ ;')3,355 58 2,088 53 • 
3,686 » 3fl,9i0 8tl J 2,495 o;; 33,599 • • 3tl,09-l 05 svs 81 • 
2,718 10 '.24, 193 !si J 1, !Oï 34 :!l ,714 06 ) 22,821 40 f ,37:l 47 ~ 

2,618 ISO 25,388 35 • 882 60 :U.O!l.t 88 J 24,97ï 48 410 85 • 
4,151 70 2i ,i6.i ï4 )) 1,057 22 26,168 9,i J 27.226 16 558 58 • 
9,869 » 41.359 78 • 4,652 38 :H,':Ut 69 • 38,874 07 2,485 71 • 
9,tiU 50 42 358 i-i J 5/!2fi 87 58,285 79 • 41.512 66 826 08 » 

3,00G 50 25,845 56 " 6Bï 85 22,354 H ' 23,0,{2 20 803 2ï 1 

1,fül4 » 21,622 ,8 » 1,190 .u ':!O. H3 50 • 21.335 83 '288 95 • 
891 » 20,9.U 20 • 1.550 » 10,259 10 t 20,609 10 335 tO , 
-0- » 18,2:'SO 55 ~ 971> 75 17,233 t J 18,208 7;:; 50 80 • '-" 

1,231 ~o 18,6U,5G » 7'!6 30 t7,8t.i 81 J 18,Ml U !03 J':! ' 
-·----- ----- ---·-- 

12:5,8;i6 38 900,180 ï2 » 50,026 Il 7P5,287 60 , 85!,313 79 47 ,87:'S f:5 • 
1 
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RECETTES. 
DÉSlGNATION 

EICtOlNT 
ALLOCATIONS SUR LE TRÉSOR PUBLIC. ~RDDUIT ALLOCATIONS DE LA COMMUNE. 

DBS 
de fondlltions; 

~TABLISSEMENTS. 
du eompte lt!ISIDU renres ; inté- Frois Subsides 

pur lnlttll!llh rèrs de c1pl- l.oul 
TOUL. counnt• TOUL. rÉNVLTli■E 11nlt■ea11Jr11, 11u I pl,eés; de l'e11sci1nc- erdinaires. ucae.aLJlÎHI ,. et m:dériel. 

1t1ftu11t.ar,. ëte. rcrm11,::es. m,n,~ 

ANNÉE 

Laeken • 

Schaerbeek 

Vilvorde . 

Blankenberghe 

Courtrai. 

llfenin 

Lokeren • 

Ninove : 

Saint-Nicolas 

Termonde 

Binche 

Châtelet 

Fleurus 

Flobecq 

Fontalne-l'Evèque 

Jumet 

La Louvière • 

Lessines • 

Leuze 

Pec11 • 

Quiévrain 

Seraing • 

Verviers . 

Hasselt . 

Reaurainc 

Ciney. 

Florennes 

Walcourt 

Totaux. • 

t,877 62 32,305 1.il 4,0IS 07 '57,218 !18 135 18 6.Hl6 .&O 13, 17!) 9-i 19,536 3-i 

2,582 49 22,012 65 t,,OGI 30 27,075 95 187 6i 5,592 00 16,786 17 ':H,178 86 

4.701 02 14,527 07 4,436 46 18,963 55 78 ) 5,:HO , 7,U8 01 H,258 01 

t ,20:l 03 9,9.{8 07 714 20 10,662 27 .u 5~ 1,,10-i 3-i 5,985 20 7,389 61> 

840 70 9.658 10 1,214 94 10,853 0-l 31 75 t ,265 76 4,819 06 G,08-l 8~ 

864 17 15,016 55 988 97 16,005 30 26 45 2,035 Oi 2,ï55 • 4,768 07 

876 52 16,0i5 57 057 61 ii,035 18 45 :20 2,100 91 4.158 60 6,21S9 51 

581 42 10,609 5 i 888 28 17,407 82 0 55 i ,401 82 2,98-i 48 4,586 30 

684 S6 15,9l8 62 918 69 U,86ï 51 4-i 54 2,057 os 3,4:!8 30 5,385 ;58 
996 07 10,861 05 3,750 76 25,011 79 40 46 436 Il 5,221 35 5,657 .u 
97 68 20,235 50 815 48 21,01'0 98 SG 19 2,435 04 5,421 61 5,85-l 65 

S,080 06 18,5'.U 83 5,825 J 22,;HO 83 82 U 3,ïOi -13 9,086 3-1 1:;,,71 .n 
4,416 35 14,275 65 9,818 03 24,001 68 20 44 2,005 8-i 9,6::!0 51 11,716 35 

S,861 53 9,955 35 84,J. :S3 IO, 777 86 28 tO -125 • 4,141 80 4,:S60 80 

J 13,057 57 2,520 56 15,578 13 55 65 f ,573 32 6,604 4:! 8,ii7 74 

151 92 20,20!) 20 2,091 52 22,300 52 54 fH i,i.iïS 08 IO,t60 59 1t ,558 67 

5IO 75 16,542 19 896 ,li 17,258 60 3 ï6 5,286 Il 8,507 86 11, ;95 97 

400 62 18,8~i O.i 2,077 42 20,055 36 20 50 · :!,586 '.fö 9,525 48 12,111 ï5 

2,515 78 11,848 54 1,401 05 13,339 59 5i ) 1.020 50 6 070 68 : , 100 18 

312 50 19,050 77 2,4'54 54 22,385 51 32 68 850 20 550 ) 1,-100 20 

480 02 17,697 25 2,i20 2-i 19,826 49 41 50 l ,5S8 67 5,038 56 4,5iî 25 

sss 62 16,6U 85 1,545 19 17,958 04 74 40 3,615 fö 8,11111 07 12.506 iO 

1,71!) 63 lt>,656 58 2.315 89 17,0ï2 27 61 I':? 4,025 1-1- 10,520 02 t.i,555 06 

810 50 15,06!) 14 1,851 84 14,920 08 :Il 02 444-U 3,955 56 .1,400 • 
s.ro 10 IG,063 81 1,213 ) 17.2ï6 81 55 19 1,105 51 1,263 40 2 ,&;,8 7t 

167 35 9,406 05 76 ) 9,482 03 i2 25 1,350 ) 4,015 12 6,265 12 

-179 p 14,532 15 1,161 89 rn,494 02 4i 87 1,075 • 1,338 S5 2,415 53 

459 51 14,456 10 7ï2 59 \5, 228 1\0 37 10 600 • l,.&19 50 2,019 50 

3.&,730 50 4tî0,.&91 70 Ol ,1î22 26 512,0tô 96 1,555 41 50,0.&i 24 168,088 93 2:!8,030 1ï 



60ö) 

DÉPENSES. ElcEDENT 

SOMMES DÉPEIIS{ES POUR DIS 
PRODUIT TOTAL EICÉDENT TOTAL 
de b 

ré parttttou des d., du compte le local traitemerua recettes dépenlés AllT~ IB.,TI()?< 
el le mobilier ùu et autres Hr sur 5COUIBP., 8.l!CETTE5 pf;rnl,TIÊMI!. Ot:Plt,lS.ES, 
cb1siquc. ir« i• coarants. boni les dépenses les reeeues, 

t9H. 

12,7!i6 Ol ïl,321 76 D 6,990 48 (lt,096 78 D 68,0Si 26 3.~34 50 J 

l'i .5~1 , 69,34;5 !)ï • 5,378 22 62,450 20 )> 67,828 42 1,515 55 t 

-4.1351 , 39.63'2 46 ! 5,420 69 33,652 82 » 37,0711 51 2,558 !)5 D 

1.567 50 20,02~ 93 • 1,554 40 l8,U;i7 20 9 20,5H 69 411 26 , 
2, tOi 20 20,004 60 • f.45ï 32 17,ïH 32 • 10,168 64 855 96 , 
2,955 , ~H,618 ll7 ) 2,041 ,U 2j,it6 67 » 24,158 1t -160 86 » 

4.706 J ~S,OIS 41 J ö,0~!9 04 24,8i;j 02 , 27,905 86 1,0U 55 D 

2,867 10 2:S, IH 19 • 1,550 ) 23,1.25 17 )) 24,673 17 460 02 • 
2,55i » 23,:>13 00 D 1,474 55 20,963 5,l. » 22,437 6i 1,0i5 42 J 

5,515 )1 35,618 71) J 490 48 21),128 56 » 29,619 04 5,099 72 J 

,i,076 50 5~, 116 J » 2.072 55 2s,5ï2 o:.; » S0',64' 40 t ,4il 60 » 

G, iso 50 .fö,440 • • 4,028 Oï 40,5î9 80 J 45,007 87 452 15 " 
2,560 » 42,lilO 82 • 1.834 55 31,ï35 92 )) 53,1170 47 9,040 35 » 

5 3,HI 50 22,58(1 68 l> 39i- 9;5 21 .425 06 » 2[ ,818 01 768 G7 » 

5,i50 • CJ.ïS:i9 52 • 1,427 26 ~4 336 15 J 25,763 41 1,7i0 tl " 
S,590 » 37,63;:i 62 » 1,079 313 35,683 7CJ. J 5;'.S,563 08 2,272 54 )) 

-l,410 » 33,757 08 » 2,083 28 50,214 » " 52,297 28 1,459 80 )) 

3,526 h 3,,0:'!3 01 )) 2,586 25 53, 724 07 J 56,3!0 3~ 712 69 • 
2,468 30 :fö,478 85 )) 886 62 2-t,4:12 84 » 25,309 4(i 169 59 . 
2,t,58 110 '26,689 19 ) 8ï6 60 -:l:i,557 01 ) 2-i-,rn'i 64 "2,255 55 » 

-!,503 50 :'!9, 2':!8 ~, » l,65CJ. .n 20,750 40 » 28,382 87 8,1;:i 67 b 

9,939 » 41, 1 ::l3 10 » 3,601 83 55,502 01 » 39,105 84 2,019 52 J 

0,804 90 41,112 98 ~ 5,136 81) '57,839 8l » 40,9i6 TJ 5,136 25 )) 

2,905 90 25,018 20 , 50~ 08 22,iiO GO )) 22,6ï3 28 574 92 » 

i ,4-'6 50 -21,5t,3 -iO t l, 195 51 20,532 11 " 21 ,52i 42 3;; 98 )) 

9î:l » 113,898 î:j t 1,350 » 15,201 )1 J 16,1J51 n 3,l7 ï5 )) 

636 J 18,765 22 ) 855 60 17,550 !8 • 18,386 08 3i9 14 • 
l,225 50 18,ÎliO ~O D 7-l:l 80 18,2[.i " )) 18,956 so 13 ;,O . 

- --- ----- ----- 

1:l,i,:i1~ -H 001,6:24 48 » ~,8,89-J. 26 799, H4:'.i Oî • 858,530 3:5 45,085 Hi ~ 
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RECETTES. 
DÉSIGNATION 

EXC[O[NT ALLOCATIONS SUR LE TRtSOR PUBLIC. PRODUIT ALLDCATIDIIS DE LA COHUNE. DIS 
de fondations, 

Ji, <ompte •0••11111 rentes c imë- Fraii ETABLISSEMENTS. Subsides ,.ar 11111eanu réts de •• pi- Local counnu 
Pf.~IJLTIÉIIE, 11nl!1111i.iru. TOTAL. t•ux placés; TOUL. ordit1.1irca. a1■t1Lltlt11 it ferm•gu. cl nutéri,1 de ftnsejgne- 

trallt•t1t1, tic. mem, 

'I'. - Éc:oles moyennes de 

Boom. 
Lierre 
Malints 
Bruxelles. 

Diest • 

Ixelles 
Laeken 
Louvain . 

Molenbeek-S:1int-Jran . 
Scbaerbeek 
Tirlemont 

Wavre 
Brug,•s • 

Nieuport. 

Alost. 

Lokeren 

Termonde 

Ath • 

Beaumont 
Charleroi, 

Jumet. 

La Louvière . 
Mons. 

Pecq 
Péruwetz , 

Tournai 
lluy • 

Seraing 

V,,rvi,,rs 

Hasselt 
Arlon. 

Andenne. 
Dinant 

Namur 

Tol111x. 

1,770 2P 1,.545 86 

:i:58 3i 20,592 21> 

2,2,16 !}3 23,;iOO 13 

3,2ä5 96 20,li8 ï5 

1 18,183 33 

5,G.fl 11 21 ,OIO 4~ 

7, 9ïO • 17 ,400 • 

2ï7 G;; :13, IO-i 21 

5,455 25 15,999 68 

1 212 01> 50,0;50 5-i 

615 ï, 20,110 91 

4,331 9·:i 18,885 2~ 

Sï5 9:-1 1:5,516 9:.i 

2,:190 55 13. 985 st 
2,,i:i3 09 15,312 s., 

582 37 fä,48!} 00 

:1,-i:5;5 01 14.133 ï8 

3,823 94 rn, ï65 29 
S70 01 lü,305 18 

2,305 93 33,305 48 

791 ~8 15,167 79 

1,516 ~9 t:>,181.i .co 
2,867 03 Hi, i~O U. 

• 16,965 16 

, 16,689 87 

1,471 88 ~0.062 6ï 

01 35 22,784 32 

608 Ol 15,157 38 

2.ïGG 03 30,ï62 38 

2,262 ~5 :!:!.110 i6 

-\83 98 t6, .fr2 55 

3,687 ~3 16,013 81 

t 12,:.i~H 60 

2,6!}6 16 13.948 01 

66,110 Oti 6'2!,0W U 

1, Hï 96 16,201 82 

1,51117 22,l0343 

5,!li2 6~ :17,421 78 

3,989 69 '24,108 44 

1,16! 80 10,545 22 

2,0157 î,!. 25,068 23 

.uo 17 17,849 17 

2,518 il :15.682 92 

5,304 » 21 .503 68 

0,504 5ï 39,554 91 

100 55 20,211 46 

910 » 19,703 23 

1,189 71 14,706 00 

3.268 46 17,2;,5 97 

1,914 5i !5,22i 18 

1,269 77 16.759 67 

4,350 77 18,464 55 

1,887 Oï . 18,652 36 

t,8:16 17 12,151 35 

2 , 4118 ,iO 5ä, 703 88 

419 65 l~,587 44 

574 25 13,759 63 

4.018 70 !9,747 81 

878 38 17,845 5i 

1,297 13 ti,987 , 

1 ,1>46 ;,6 21,60H 23 

3,502 91 26,287 23 

!}j() 03 1G, 136 41 

3,879 Oï 34,642 35 

1,203 5!} '.:13,31.1- 35 

370 Oï 16,852 22 

1,886 81 17 ,1100 (12 

~04 1 13,0~8 66 

5.200 82 19,149 75 

77,38! Oi 1009,03010 

36 61 

37 8~ 

182 72 

8!} 43 

13 » 

tOi 12 

45 5-> 

57 86 
lï;, 43 
L54 s;; 

62 se 
88 , 

iO 43 

18 39 

7'J. 71 

80 82 

153 40 

3 18 

71 i:ii 

6G 71 

1 ~7 

72 21 

17 09 
38 44 

33 .l3 

01 68 

15 9ï 

;j;'i 59 

37 19 

14 13 

2,152 15 

1,591 31 7,271 93 

1,721 48 2,954 04 

3,612 52 5,979 36 

4.3R2 51 13,372 36 

l ,42~ • j ï, i61l 20 

5,569 53 10,:;05 25 

6,3-18 1 8,079 68 

3,844 -i-7 -l,!ll7 51 
2,220 50 6,564 58 

6, ï I ï 93 17,449 l(l 

1,658 06 10,055 46 

1,745 72 3,459 • 

1,805 Oi 6,758 47 

1,144 75 71 67 

2,034 20 6,823 09 

1,565 34 5,594 30 

428 94 3,151 59 

2,514 79 1,6ït 54 

531 41 J,03!} 12 

3,582 3S 4,054 67 

1,ï09 31 7,973 21 

3,333 33 7 .192 70 

3,235 42 7,9t0 05 

150 » 300 , 

3,608 451 8, 7,14 94 

3,746 68 8,i89 67 

2, 600 1 1 1 , 76:i " 

2,888 76 7,578 60 

5,714 , 12,848 39 

2,087 83 2,ï83 02 

1,480 27 3,788 81 

t,623 00 3,412 24 

1,025 , 3,883 77 

2,448 48 6,206 12 
1 ------1-~ 1 1--- 1--- 1--- I---- -- 304,390 53~ ------•- --- ., 

90,005 17 1 215,ï31 30 

8,863 24 

4,675 52 

9.591 88 

17,754 87 

9,188 20 

16,074 78 

u,.i-27 68 

8,762 01 
8,785 08 

2,, t6i 03 
1 

11,695 52 1 
i 

1>,204 72 - 

8,;,64 41. 

t ,:!16 .;,2 

8,857 :111 • 

7,150 6,i 

3.580 53 

4,180 35 

4,5i0 55 

7,637 » 

9,682 52 

I0,52ll 03 

11,t64 4i 

41)0 1 

12,553 3ï 

12,536 55 

4,565 » 

10,407 45 

18,562 39 

4.870 85 

5,278 08 

tî,036 14 

1,,508 77 , 
J 

s,054 eo ï 
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DÉPENSES. EXCtDENT 

SOMMES DÉPEIIStES POUR 
DIS 

PRODUIT TOTAL EICÉOENT 'l"OTAL 
de 1, 

dos dutcmplc Je lo<al 1rai1eme:n.ra rtpartllloo des recettes d~p•n•~• g{TnJRl:TIOS 
el le 11101,Hior et earru. '111 

DÉPEL'ISF.S, 
1ur 1ur 

~COUIIŒ. Rt:Cl!TTES, péuultlème, 
dauiqr1e~ hais con riant,. boni 1,1 dtpenso. lu reeeues. 

l'ÉfaC, 1~011r HIie~. 

1909. 
2,463 i5 20 .. m 71 • 1.610 59 27,697 42 • 29,50i 81 125 90 » 
3,9:'lï ;jQ 51,312 6ï t t ,72-J 91 ~8,677 SS ~ 50,402 79 909 88 • 

1ï,400 '• 50,!H5 51 • 5,631 61 5i ,os., 45 • 5-i, 716 06 2,12ï 25 J 

15,208 t 60,4/H ïO J 4,S8ï 51 40,0!10 Oi • 53,43ï 52 7,0l ~ 18 9 

2,826 • 51,Sï2 .i;? • 1,425 • 19,02189 • 5l,5.J7 89 24 55 b 

8,38i • ;i5,5i9 24 • 4,82$ 81 40,5U 51 • 45, 1ï0 52 8.208 92 • 
f\/!62 50 46 5:H SS t -i053 12 57,SM 4:! • ,U,90ï 5-1 4,Mii S,l- » 

Il 291 20 40.0ïl 64 • S 791 55 59.883 57 J 45,0î-l 72 2,396 92 • 
9.235 • -i2,!!5-J H • 2,:!:'iï 29 56,::,:<5 04 • ;:.8,82(1 35 4, 13-1 t t • 

15,969 , ïO,Ofli 3-i • 6. îfO 81 59,508 5i • 66,219 ,58 12,1!47 96 » 
\ 

4,119 , 56,102 o:., , 1,668 8ï Si,9ï8 20 • 56,647 Oï 5-i- 98 ~ 
~.:m :m 51,989 37 • l,1'178 î7 ~!7,:i-i!I 29 • 29,-l28 06 2,561 51 » 

9.6lï ) 55,854 51 1 t .903 61 30,.{5;; 47 • 32,559 09 1,.rn; 42 J) 

1,558 ) 22, 1<:m ö5 • t, 15-i- 63 20,;iO-i Sï • 21,659 50 .J87 15 • 
7,753 25 5-i,50:5 17 • 2,rj3S 55 29,/)9:j 13 t 31,951 46 2,57t il » 

2,590 6:'! 211,765 01 • 1 315 80 2,i,851 6ï • · 26,145 56 619 ,fä D 

2,705 • 2ï.55S 71 • -i25 93 26, -:fü4 42 t 26,680 55 6î3 56 )) 

.J, 184- 50 31,000 ;j5 • 5,026 66 26,098 62 • 20,125 28 1 ,8ï5 25 • 
l ,:i03 ,. 19,17707 • 553 48 18,050 55 • 18.595 01 58.J 06 • 
H.164 • 60,052 38 • 4,385 70 ;i3,842 25 1) 58,220 02 1,806 36 • 
1,711 50 27,85'! 55 • t,i76 12 25,953 2ü • :!ï,709 58 iso n » 
4.56:.i • ::,0.168 52 • 5,686 U 25,8i3 01 t :10,;i:iO l:i 609 lï • 
6,900 • i0,842 .1-;j • 5,152 57 :36,::528 65 • 39,58! 22 1,261 25 • 

751 51) 19.063 0:5 " f.l'.5 05 18,368 87 • 18,512 82 sso 2i • 
;:;,oo:; , 35,381 81 • 3,103 ,H 2!J,"i6 30 • 52,660 ï,& ïl2 Oï » 

7 ,51tj » -13. !6G 89 • 5,82,j Ol 35,6H 04 1 39,41>7 98 3,608 91 » 
6,35{ 09 ;:;1,1:m ;;::; • 2,513 ïï 30 ,39-i \J;i J 32,908 ï:! 4,2;iO 6i • 
6,27f> • :;s,5-:!U 8û , 3,20!) 5!) 29.îlO 22 • 52. !)\fi 81 OIO Ov • 
Il .519 fJO Gî,5\13 5:2 • ;j, î14 • sc. 103 42 • 01,Siï H ;.i,tl8G IO • 
:l -i:55 , :52 896 8:l " :i,mn s:; 29,-l-H 09 )) 31,iiOI 9:! 1,594 90 \) 

2,i:i08 i5 2J.,9ï6 32 ' 1,-HO 1-t 23,28J 8!j • 24.il:5 90 262 33 • 
J ,8:!i » 28.vO! 81 • 1,515 28 25,00l i5 • :!6,5-20 01 1,98480 " 
1,312 50 19,!Jlî 12 • 1.551 s:; 18,21! 50 • 19,ï.i3 5:; 1î3 ï9 )) 

8,586 60 :w.101 22 • 2,-IHl H3 3.J,568 62 » 57,018 25 2,082 9î » 
, ___ ----- -- 

eno. .J!;(] Oil l, 278. rn; ~3 • 8!l,53i 1n 1,110,880 JO • t,200,J2'> so rn,;;s2 3:; t 



( 608) 

RECETTES. 
DÉSIGNATION 

ALLOCIITIONS SUR LE TRtSDR PUBLIC. ,110DUIT ALLOCATIONS DE U COHUIE. nes nctOENT 
de rond:uio11, 1 

du compte 
aru1ou rentes; .inU• 

l'rai• tTABLISSEMENTS. Subsid•s pur lfJUIIIH!U ril$ dtoopi- loul .. ,,,,..,.,,, .. TOTJ.L. l>U.l pl>cl1; eounnls TOTAL. pénultième , 
ordinaire». HJ11t•btl1111lt rer •• •1••· cl m•lérid. de l'cauigne- 

1.uitt•talJ, '"· lll<ftl. 

ANNÉE 

!loom. 
Lierre. 
!IJ a li nes 
Bruxelles. 
Dit'St. 

Ixelles 

Laeken 
Louvain . 
lllolènbl'ek-Sain'-.Jcan . 

Schaerbeek 
Tirlemont 

Bruges 
Nieupurt . 
Alost • 

Lokeren 

Terrnonde 
Ath • 

Beaumont 
Charleroi. 

Jumel. 
La Louvière. 
Mous. 

Pecq • 
Péruwelz. 

Tournai 
lluy • 

Seraing 
Verviers . 

llasselt 
Arlon. 

Andenru: . 

Dinant 

Namur 

Totaux. 

1--1-1 !li Ili :102 8!) :t 1>,:; ,H 18,!118 21 ;j7 :H 1. m2 o:; 8 1'2ts --1-:S 0 !)Ill iO 
f ,6H n:.1 !8,337 9:; a.ssr ~8 :H,fiu:; 2:1 3i 1;:? 1,870 f>I 2. o,s.1 1a -1-.S~U 7-i 

H-fi r;n 2; &n rn :;,12n au 132.MJ!) tu un 1i a.css ,s 7 /?18 'ï!I l0,8-i2 ~;7 
5,lfö7 'ï!l 2-2,811 !12 :;.2;0 :5ï 28. oa-2 .rn 117 31 -~.2-2fl 1;8 t3,!l:?6 .fü 18,t:îr; H 

·I 70 18.~3!) 30 51li 80 Hl -Hi 10 :3 :;;; 1 ,-i2:J 30 7 .82!) 8i fl ~::>3 ,7 
ü,!177 71i 20 ,/3!) I :,!I l ,ï.fü 7t 2--2,J,n 33 '.:?'-23 f,8 i, i27 Ü8 W.fH3 W 11,071 ,fi 
;;,u;r, 7-1 22.0,B 1,1 1 ;221 2!) 2:l 81):; -i2 87 :;ï i 07,~ œ n MIS .-1,!) rn,,m ,H 
2.031> ,H 21 ,.123 iO 1,122 :r; 2'-2 :; . .:; 7:; 71 8!) 3,:;20 ,31; i,012 8i s.4,m 23 
,:i.H--1- lil 1:i.lHi 08 8,HO 27 23 -i87 3:; IHO tH 2,2U i:3 6 tiS-2 2!) 8 !)24 02 
8 :!8!1 11 2-f j;j;j 81i 8,800 88 :{;3 :rn; H 1 !Zi 08 Il 7-13 ,i2 17,000 ee 23,'iU 12 
81fJ --1-3 20.-:WJ 8'.i , 20.269 l-fü fil !)t 1 i8H !H Il) 17!1 8i 11,IJOü 18 

2,768 150 211 85ï 2i 1 o;u 22 21,888 .{6 IO:; li 1.7ï0 fi:) ,3 -i:.i3 28 :; 2--23 9;3 
1 ,HO?; 82 i:i,311i 82 2 027 38 fö,3-H 20 ,;:; 7,j l .!Hi -iO H,UH 2t 8,,)91 61 
2 .8.fü :;,1 t.j. 783 :;7 H.Ofü 70 li 8:lQ 27 :m 10 l ,03ü RO 71 Ui l .108 so 

!i20 :l:i i3,7.H !'1:i H. iOU ':?li li .1,;1 11 3:i 21 2 .8!)6 f)f) i :;26 1)0 to .. J23 :m 
7G-i ,s6 Hi, 32,l :;:; ,3,0!)H 1,1 l!l.WI li8 43 '21 1,0,30 81 :; 911 77 li,f!-i2 ss 
,H2 t(i H H(H :ii :;, i:!8 82 rn 7-i3 sn ;;i; 32 :;2,3 fil 3 18t ,.i(i 3,708 17 

H,3:;\) 08 Hl 8-½7 O!l :mo,.H n ,201 r;o -127 IH 2 •. ni:-; 11 -l.7fJ:; 12 t 2:'50 21) 
> 10 H32 I!) 1 ,lifll 1 !l t2 1rni :is i. (j\ :;9 i ï!) .-1-,21ti 10 i,IHO 89 

7-\(i fi!) :n,:m; :33 2 ,;i6ï :;s aiu:a Hl 8:3 72 3 :;;7 :t3 .,.o:;i Bi ï 6:12 • 
rn nn 16 391 ;;:; 1 . :;s; :1:i 17_!)78 88 2!l liH l.!li:l 21 8, ifö 78 10 ,.ms !l9 

!l-il ,il H,-i-20 :ii- l ,fül 06 l:i.871 oo fi !15 3 ,>88 m 7 710 26 11198 75 
;'.;, li.il 3:i lai :;t:3 21 ;;,.tlt3 86 21 .0-:!i or s:J :;:1 3, f;'jQ ;l;j 8 :füï 11 l 1,W.i7 .fü 

82 8!) li 1:18 .H) 1.002 t-2 18 HO 71 rs li2 1:;o • 300 • 450 1 

• ICi,!162 :38 1 ,!15=> ~;:) 1/Ulli 9::3 33 2ü 3 :;oo , 9,03H 32 12 :.i36 32 
1 ,.i-3fi ;j.f "20,3':i,l 92 l.fï!J 72 21 ;;33 6-i 2ï 82 :J,8fü 2:.i !l, Oïfi n:-; 12 !122 20 
2 7f)f) 138 20,88:! IO 3,1;-!fi :u ':?i :;2!l H :lli 80 :2 :;!1ï !12 1. i6,; • 4 !162 !)2 

• li 11!:i 8!) 2,6lil 72 20,0!li lil i-2 Hi :1, rn2 :;,; 8 H3i o:; 1'2,0!lf 6 l 
-i 817 i3 2!1 872 811 l,027,ï8 30,900 Hi 82 Oti ;; .'i()() • 1-2,31,j 77 17,Rl5 rt 
2.:so2 7i> 22 ,.'i82 l(j i8fJ 31 23 Oil Ti :; no l .~:;o • '3,27:"j 3fi :5, l~fö 36 

;Jlï 71 11,1;:n :,6 :3,H !lO 1ï,m2 .m is :H 1.3!):; :!!) ;j. i!JO ,i(i ,;, IS:i 85 
,Hi o;; 20 ar; n 1, iO! 21 21,H!) !J6 w na 1 Hi i8 3 {::?2 6!1 ;-;, 161) 87 

HO :H 1a. ,u 08 ;j(>fl .,IB 13,713 :;n :!I :l8 1, IM ifl :J,881) O.{ ;;,:na RO 
1 67 iï ,8ï!l r\8 ,; ïï:i '21 2H,föi HO 3! :JO 2 UR 3,l 11,H::?8 :;:; 8 77H 88 

---~--- -·-- -··- ----~- - 
fiï _:;22 ;j8 ,a:;,1-111:; Œ sn.:;:;:2 2:i n:;,.i17 n 2 11)(1 01 AA 200 2;Î 221 7\1) , 310 0311 2:i 
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DÉPENSES. EXC~DENT 

ou 
PRODUIT SOMMES OtPENSHS POUR 

1'0'1'AL EXCtDENT TOTAL 
dela 

dts du compte Jo local tralrements répaetuton des rr-eectu Jlptnsrs 
rt'l1·ib11tion 

tl le mobilier du sur ••• 1 P2ffUlTIÈH, et :1u tres 
DF.PUSES. RF.CETTES. 

SCOLJ.?IU:. 

1 
elasslque. frai1 courants boni lt0 Mp,n,n. ru ntttlt•l5, 

910. 

:! ?a8 7;; :Jl,77,; -18 . 1 75\J 'tti 

1 

:!8,U8:i :i8 » 1lU.7-HM l,P,JO IH 1 

:3,68H 8::i :31,8,32 07 )) 1 870 (li 28 242 1·1 • 311,112 7'2 1,7,!) 3:i • 
18,288 ' 02 ,H1 7H )) 3.,i31 81 ;fö,272 33 D 58.801- H 3,IHO G2 ! 

11i,2ï8 71i li7 nn2 .rn ' 1,:v,!) 28 rn .7fl8 iit • ;i.i,,217 82 13,77.i l;ti l 

3,021 b 31. 726 ,;2 ' l ,Z,iii 7!l :W,CO\J (i.t )/ ao,Hflï ia 7,;!) O!) • 
8,G::i1- l :,2, 7(;1 'H • :; . ':m,; 87 .1,2 693 4.,t. • n !l8!l 31 •i, 7H !l3 • 
7,020 )) '50 221 21 >) 4 Hll2 137 41 ,:il 1 ,fi )) 1-5,876 81- .J. 3H :n ' 

11,11(\ 20 44,203 ,1-1 li 3,167 8!1 38,86H 41 " 1-2,337 30 1 8(l(i Il • 
ü,232 öO 47.2Gü 12 )) 2 22~ n 37 871 27 " .w,1,!JD • 7,171) 12 • 
l,'i,31ö su 81,120 :;:; )) ü IHG 88 (i1, ;33!) ,;o • 70,;',35 88 10,;:ilH Uï • 
3,!il8 » 3fî 42!) 70 )) l ,621J 10 31 803 21 » :30. ,{2!) 7,1 • • 
2,:ii8 71; 32,:î3.t 81 » 1,770 .1(j 30 t,20 H • 32 300 2 1 '23{ 01 1 

10,003 ,, 31;.:ll(J B8 )) 2 Ofit 20 30,2.H (;I » 32,308 81 3,001 ::i7 t 

1 ,j.73 D 23 2!H ,H; " 1 ,l8ï (Hl 21 (ij.7 31 & 23,P3,i !H 2:.i!) :.i2 " 

7,8H .rn :rn OH (i(i • -z ::i!)3 t(j 29 720 10 » 32,313 26 :3,7!il .tn r 

2,380 l) 2n,r;.rn 83 ) 1 283 14 27 .sse !)8 " 2!) HIJ 12 .tJ,!) 71 , 
,J,.fiO )) 27,300 04 l) :;2:; 22 2J,Oû7 2.', » 2:;,;m2 .{fl .f, 707 :,8 • 
B,!HG ,iO 28 8!)1 01 ~ :'! .{8:, 17 20, Hi!J se • 28,fi;jt 37 231i Gi • 
1 :;21 • l!l,Oüli 8il )) ::i!H 7!) ;G 02,1. o.t • IG,ül!l 13 2 .n7 . .fö • 

1.1-. 1fö ~;o no 7G2 il2 ,, 3 :i, 1 1,2 :.iG,Güii 10 » ,;(l,illi O:'! !Wi 81 1) 

I.Hû • BO 27:; ,i2 " 1 .\..HJ O::i 28 007 11 ,, 2!J ,l:îO Ili 81!! BH ' 
,1._(i80 " 32. 7!18 81 » 4,172 :-;3 2,i,588 2t " 2fJ,7flO 77 3,038 (l.j. • 
ï 830 » .1;';,H!) 41 » :l, l 14 3G 38,270 08 1) ,tl 381 ,H t,U(i.i !)'i • 

rm; > 1 n B(i7 22 " 173 (,\) 17,70!) 32 • 17,88:J 01 l !St 21 .. 
3 20!) ;j() 34,787 111 n 2,831 17 30,52:J m ) 3a,n:a 1.i 1, t:32 ':li . 
7 mm ,;o .1c3,:;rn 70 » . 3 ,',\JJ ::;2 3H, lfJ8 2G » 3fJ,fi8!) 78 a 889 n2 • 
.·; 8:;n no 37,:i7!l ,H " 2,;ino ,i!l 30,378 34 » 32,9ti8 1)3 .i eto :.il •· 
!i.:.ifH " Bil 740 m 0 :;ï ::l 63.i (i.j. ;J3, 1()7 78 )) 31i.8JJ1 !)!) 2,!l3î (il) » 

10 mm )) (î/4 H08 93 D 4,8ij2 3!) m,7uö nn )) G2,Giü 38 1,()89 ii;j ~ 
2 802 D B3 :i07 ,18 ' 1, 80,t 37 30.H28 2B " a2,.m2 en 1 OH 88 ~ 
2 IOG 9 :::t; 630 ;3(; )\ 1 ,A20 30 ~a. nm 03 t 2:i,3(j0 83 2ïO 113 .. 
1 677 " 28 G7!l 81 » 1 ,ii8 I ,¼3 2fi noa 70 )) 28. 18:.i 13 rn4 li8 » 

1 , , ï7 :;o 20, J2fi ,rn D 1,:,2::i eo ,s :;o 1 !18 » 20,027 ()j. sns ,H t 

8,0:22 GO 40 ~!)() 11 )) 2,410 • 37,li2'î !),i • ,il) 077 fö H2 hi 1 . 

--- ---· -------- --- -- 
:!1 I .B3rl 70 l ,32!i 111:i 30 om 8G 'lfüO ·li 1,1:iO,fH!l . D l,23fi,8!)fJ 7t 8!l,6t:i ;jfl • 
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- 
RECETTES. 

nts1GNATION 

EXCÉDENT 
AUOCATIONS SUR LE TRtSOR PUBLIC. PRODUIT ALLOCATIONS DE LA COMMUNE. 

DB~ 
de Iondations , 

du eompte aoa,isDII rentes; in1é .. Puis ETABLISSEMENTS Subsides ,.,r trJltttttata rëts de topi- J.oeal 
nJ,tlaeot1lm. TOTAi •• taux plncés ; 

eour:int1· TOT.lL. Pl:MUI.TIÈIIP.. ordinaires. et moléri,I de fens~ifr:nt'- Hl■HtJllo11 4e fermaget. 
tnl1e■eol•, de. ment. 

ANNÉI 

Boom. 
Lierre 
l\lalinrs 

Bruxelles. 
Diest • 
Ixelles 
Laeken 
Louvain 
~lolen beek-Sainl-J ean 
~chaerbeek 
Tirlemont 
Wavre • 

Dru ges 

Nieuport • 
Alosl • • 
LokcreR 

Termonde 

Ath . 

Beaumont 
Charleroi. 
Jumel 

La Louvière. 
Mons. 
Pecq • 

Péruwelz. 
Tournai 

Huy • 

Seraing 

Verviers . 

Hasselt • 

Arlon. 

Andenne. 
Dinant • 

Namur • 

Totaux. 

~23 fi() f7 .:!08 7ï f ,5U- 31 f:,,8J:l u..; 4!5 RR i!,094 C 8,6!:i/. 39 10,ïiK 5!i 

!109 8! l!l, 'lf,7 29 i ,Rtil 09 21,fWl 38 80 2:; f ,832 2:\ 2,939 !12 4,,;2 1î 

2,127 !5 '2fi,0% 85 3, \.8', 8\. t!l,5·W 1;9 H, '12 :J. li 1-l !l l î,.195 M 41 .oro 4~ 
, ,Olî 18 Hi,î!I 8:J 2.!H2 :n l!t,li'.I\. -Ili lli't X9 5,008 28 41,7H .t:J 4G,'i5l 71 

24 ö3 -t!l,412 ûO :-i,iR :ri 1!1,~,0 92 8 \)'I ,t ,5,,\. !li 8,0fl3 38 9,c,:J8 29 

8,~08 !li 19.ti49 U ◄ .v:n ,o '21,fi8(i 84 20\. 59 ,.,828 81 9,824 ;}G f4,653 :li 

4.li-l:5 31 21,.,.88 58 ,t ,990 45 'l3, Vi9 0:1 H2 0\. 4,045 22 9,807 n 13,852 3!1 

2,J!IG !l2 21,203 80 683 (\1 2l ,88Ei 81 ws n 3,331 88 4,822 80 8, 15.\. 6/l 

4,1:H H 14,040 9,} 4, 2'51 J.\. rn,29~ 2s ,f!jÎ) 8î 2,937 2!l G,ô95 Oî 9,ün J1i 

12 ,84î !)f, !!l,910 so 5,016 /Hl 2\., t15î Oli 24î 35 6,990 8-t 45.914 55 22,!lOö :!6 

ö-~ 9S 21.314 36 4,618 97 22,933 3;1 75 2!• -1, 750 59 ·10,625 45 U,376 01 

2,51il 31 21 ,3~0 li 1,G07 rn 22,9i7 29 102 f9 -1,6':?î 39 3 ,-\.54 -1.7 5,031 66 

,t ,4,tl 42 -13,488 !lî 2,096 16 Hi,5S!i H 74 20 2,053 62 6,2Gi -16 8,314 78 

48î 13 Hi,G!l-; 20 4,98~ Mi 21,6î9 65 ,ltl 3î 609 .\.7 71 67 681 f,\. 

2,3ïl 'iJ H, î04 86 4,0i-1 51 18,îî!l 37 Ji ll9 2,565 Gt 7,585 7î !0,151 39 

(;19 ,\.,j Hi,li21 41 ~ .lWJ 31 n,Sli.\. ,2 44 5.\. 5i6 8!1 6,060 il r.,ti:lî uo 
6;3 Jij 14,ü:?6 fi!) 3,5îî 56 18,:?04 ~5 Ji O.\. 405 58 3, 1 :s 3;J J,5,q3 91 

1.ll75 ~fi -l!l,7î9 30 610 46 20,389 Î(i 5i (iî ~.s,, 3; l ,%~ 28 .t,î7~ (iä 

58l 06 10,751 !tl -1, 75l! GR 42,501 88 G 9î 52î ~f) li,059 Oi ,~,581l 17 

1 ,801i :J(j 3li,ti2fi 26 3,51lZ Gli '•O, 188 92 10.i 08 1,828 33 4,054 6'i 5,88 l » 

130 Vi -IG,631 04 1, ,;51 (if, 18,18~î0 38 09 ,t ,57,\. 43 8,6.\.0 52 f0,214 95 

fi()!I lï 15,00, ;:,9 2,3V2 ,5 17,351) 64 3 76 3,,80 5,\. 8,003 !li; H,784 49 

1,'l(il 23 17,îrn J -t.615 90 '12,364 90 -106 70 3,252 5î 9, t2i- 50 ,~,37î 07 

1550 21 lû,6i3 0-3 î!)I 82 fi ,.fJ4 85 30 46 150 )) 300 )) 450 » 

712 o: . ffi,986 8ü f ,i!5î 34 ·18,îH- ';!0 42 H 3,085 Of 9,ll!l;l 4-2 42,478 43 

3,1i!l8 91 20,093 HS ~ :%0 ,093 Hi ,1.·2 75 • 3,725 04 8,9~8 25 f'2, 70 29 

4,250 lil f9,980 39 3,953 97 '23,93{ 36 72 2:i 2,513 ï7 ,f ,7li5 ) 4,:!î8 7'î 

lilO 05 17 .au 23 3,48~ '16 20 ,R25 !•!J 50 0~ 3,389 39 8,RIO lil H,200 • 
11,686 iO 27,059 73 3,îiO 10 31,429 83 H3 50 5,800 j 4 3. 36ï 67 19, lû7 6î 

t,39i 90 23,248 H- 3H 02 '23,589 16 HS 6!l 1,675 23 3,316 4.~ 4,991 6î 

262 33 18,393 86 322 n f9,2t5 98 66 40 f,434 H 3,806 'î!i 5,~40 8l 

l,984 80 19,297 'î5 ,t, \33 Si 20,734 b6 43 !5 ., ,599 28 3,5'23 92 5,i!3 'W 

"73 'i9 B,323 90 l, !09 89 44.433 79 38 3i -1 ,531 83 3,883 39 1:i,4i5 22 

2,082 97 -t î, l 3l 37 6,437 (i9 23,569 Oil 41 30 2,H!l 91'.l 6,325 88 8,775 86 
----- ----- ------ ------ ~-------- ------ 
î8,3!5i :33 GH,'297 00 81,518 2~ ,22.l!~ö n '2,623 f7 86,9î8 73 2~2, l'i!î 41 309, I06 H 
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DÉPENSES. UCtDENT 

1 
SOMMES Df PENStES POUR 

n11~ 
rRODUIT TOTAL ni:toENT T01'AL 
do la 1 

1 
du du complt le loesl traitement, réparütlon du rceettes dépenses 

1·i-11·ib:11fon 

l Pf~ULTtil!. et le mobilier et antres du 
DÉPEIISES, 

sur· .. , 
RECETTES. 

IBCOL.Ux~:. elcssique. fuis ecurants honl lu d~pcnses, les roeelte&, 

1 

1911. 

;; ,!?i' ;;o ; '.!2,!i!IH Vt 1 2,0lti o.\. 29,8:rn ,n • 31,!1~2 48 

3,fi~9 2?\ ! :n.':!:?" fl:J ! ' ~ ,s:J:! 20 :!5, H5 05 • ~Î, 'li 7 'li> 
1 

G!, IIH î,I l f!l,~96 .\O j ' :~ .4!f! 1 i 5!..fiîti !l:i • 5·~, l(i!J û!l 

8 i-!) -·· i 1;l,î-l6 6!1 s ~,007 !S 49, 7iF 32 • !.\i,1t'. 60 1 ' ,. ,:> i 
3,039 • 1 3:?,4~1 î3 . f ,=>Î·\ 91 30.6:?i !14 • 32,':!0! 8~ 

9,69~ ) 1 5-},Hî i'l 1 • 4-, î,il 95 H,6711 rn • 4il,il7 05 

S,~:l9 ro ö0,-~58 bO 1 • 5,90? 4H 39, 1-\.9 't7 • -15,051 î3 

l~,I62 , 4♦,000 lil , 3,319 63 38,773 H • H,09! 77 

!UOI 50 41,617 l'l ) 2,881 79 37,0i2 09 • 39,926 88 

li,,Vi6 > 78,433 -;3 • 6,751 39 63,UJ 7î • 7{ ,805 l6 

J.424 ) 38,~63 59 • f.78f 72 3î ,0'22 H ' 38,80i 13 

?,935 ~o 33.li5î 95 • 1,874 57 31,066 !12 • 3!,9H 39 

f l ,Oi7 J 36,\96 53 } '2,Hl5 iJ 30,0.V. 06 s 3'2,209 4!) 

1 4,938 • ~.\..~3! '29 , 733 6!) 23,55i 20 • '2~, '200 S!I 

R,lH 85 39,7115 o: • 2,913 li 30 ,-i37 32 )) 33,350 4!1 ! 
a.sts ";!j 28,H:i 06 ) ~ ,361 '.!8 '26,'lS7 ö6 ' 27,6!8 8i 

3, .\:;4 , '25,9î2 !iG • 3!15 !)2 24,518 62 " 24,!JH 54 

4,305 50 31,403 83 • .? , !Hll Ji '2î,90!J 6! • 30,900 !)!) 

4 ,40~ • f!l,085 os • ~Oi 60 Hi, ms 9ti a Hi,î06 5ü 

16,532 • , •. ~.514, 36 • 3,Jrn 60 68,61-i fi " 61,!H3 77 

!,26~ 50 30,828 ,\t ! l ,333 üi 28,':!H 6ti • '2!1;557 si 
IS.Oî5 J Ji,1123 06 • 3,îfiiS 58 ~!) ,4\9 17 9 33,'.lH 75 

8,269 50 U,379 40 • 3,285 97 33,815 36 » 37,101 33 

659 25 -19YH 7î , ◄ 55 65 -17,7~0 ,Vi R -17 ,87î, 1'2 

3,H2 80 35,Hfl 6t } 2,8î0 IIG 28,369 O!l ' 31, '13!1 65 

8,3:!5 50 H,873 60 , 3,6SO !lG 39,369 n , U,050 OS 

5.MO I! 31<,076 09 ~ 2,595 56 JO,z77 02 » 32,872 58 

'7,H! J 40,827 56 , a.os 09 J4,l7!) 49 > 37,35î 58 

re.ss: 'i/$ 67.~Si 85 , 4,7411 03 59, 1 !!) 91 • 63,~H 9~ 

2,590 » 3~,581 i:! • L6n 26 30,38-~ GI » 3':!,'05;$ 87 

1 .':83 60 2f.,=\6!1 ◄2 ·. ◄ ,-i60 75 '25,03ti ~:) » '26,41iti 9~ 

1.678 • ':!fl,560 SI ) ◄ ,381 rn '2'i ,333 86 J 28,714 96 

4 ,i3î ISO 21,198 H • -1,584 ,6 rn ,BîJ 6,i. )) !I, 1118 rn 
Î.64'- • 42,f 13 19 • 2,4110 J;) 36,655 t3 . - 30, rn:s 78 

----- 
:26,!146 'H 4,339,903 08 1 89.765 n 1,159,'25I 83 J l,'219,017 7!S 

◄ ,I IG ,H 

3,95! 6:-1 

3,99.l,li5 1 • 
7 ,03'il 0!1 1 • 
'lî8 88 

5,!)~0 1\7 

5,rnll 77 

f ,016 .\.1 1 • 
1,600 2-l 

6,IS38 57 

5!l 46 

716 5G 

4,2&7 Of 

!Hl .\0 

6, l3\. IS2 

'iOG 'H 

4,058 02 » 

502 8~ 

2,318 IS2 

'1,570 5!l 

•1 ,'270 59 

1,608 31 1 • 
•1, 'fäl 07 

4, 21~8 65 

3,879 99 

0I ,823 5'l 

5,'203 51 

3,469 98 

.J,(00 !li 

515 5ö 1 • 
'i2 18 

845 85 

rn 'i\. 

.:S,007 41 
--- 

90,8811 33 

------------------ 
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RECETTES. 
DÉSIGNATION 

HtÉ0UT 1 ALLOCATIONS SUR LE TRtSOR PUBLIC l PRODUIT AllOClTIOIIS DE LA CDHUNE. 
DU .-11,1,0C.lîlON de Cond,1ions, 

du eompre &E:UlDII 
de la tcules; intl- Frais ETABLISSEMENTS ~ubsiJr; ,..,. 1t11lt-lS rits de, eapi- Local 

np,U,,.1ltim. TOTAL. t11•JX pl:tc:lés; 
COQUnt,~ 

TOT.U. pénultième, PRO VI li CE. ordin.1iru. 11canud-(t rerm3gu. et mot~riel d~ rt'nseiJnt- 
lnh,a>at1., tl.li:~ ment. 

Vl. - i'.:1111>lbseme11C8 eommunaus: dt■ tl.-g■•cl\ 811r,érlc11.- 

Colli.,ge ,le Diest. 

Xivclles . 

'l'irlcmont 

Beerhrgcn 

Bouillon 

Yirton 

Dinant 

'l'O'l'AUX . . 

Coll~gc <le Diest. • ,;,.rm • 12G lfü 

Xh·clle!:a. • 18,000 2.J.r; 

Tirlemont • 1 i,2.r; • 3,,fül 2· 

Bucri ng1\11 1 28ï -iO l:j,700 • 1.512 il 

Bo11illo11. . 1 i,800 • :l,'z:'jtJ ~ 
Vir ton 1m :!3 12,000 • 2, rn; .fö 

Dinant • 11,\"l:!8 GO 1,211 H 
----- - 

'I'rrr.vux . 1 l,H8fi !i!J ll2, lii8 so i H,OH Oï 

".\i miles. 

'I'irIetnont 

H<•1wi1,gc11 

Bouillon, 

Vi rtou 

Dinaut 

i :;,.ff> , {':!H fl(j :i,liOt 8H • • • -i,204 .H --i,20! -H 

, 18,000 • 1.!l<H . W,!IOi • • 2,61)8 23 • 2:5,7:i0 " ~:s, 750 » 

• U,2fü 

: 1 
H,:r;1 21 17,50H 21 i/:H:i , • 27,,i2f) 7-\ 27,.i2!) 7.1 

1,871 U2 fö.700 762 Il lil, i62 11 • l!I so • 2,H00 ft 2,300 ' 
1 H.800 ' :l,000 ' 17,800 1 • 30 • • 11,7:18 ;j!) -11,738 ;j!) 

i03 78 l2,000 ' 2,s1:; .,:; 1-1-,81:, ,}:; 1 • 2.0110 !', i8-\ 51i 1 l ,,t8 I ,;,; 

131 36 l1,f)38 fji) 1.211 H 1:J. l,iO 0\ 1 ' UJOO 8.2H 96 l0,1H !l6 

---- --···~--. - ·------- -- , -- 

2,IOG 7v 02,l:i8 HO IH, 17 ! 07 w:;,a20 u, •t,1fi 2,657 73 3.!Jil() _ 8!l, 182 28 03,082 28 

ANNÉE 

s.om Ril • • • -I,:iOO .. .t,tiOO ~ 

20,·n ' 2,8-fü 2:3 28,[i(j() :jlf 28,6GO :,i.i, 

lï.,i!Jfi 21 .\.2-i,i • " 27, ·J):1 60 27,'W2 GO 

17,212 11 )\ , 2,300 ) 2,:300 )) 

i8,0:j0 " • 30 • • 11,002 :i8 1 ',002 58 

H,.Wi -15 • ~ 2,100 \),881- ,;:; 11.1.18-1- :-;:; 

IH,J;iO lH . " 1,!J00 fl,!HO !W 11,srn nü 

------ - 
!l3,;i90 ~31 I0ii,172 iiï l-,::?fi 2.sï,i ss 1-.001) m,:-;no 23 

'fOTAt:X . . • 

• :;.n:; 1 12(; 8G :i,(illl 8G i:iH . • .,.,;,a • 1 .t,;'ii3 ,. 
. 1!1,-1::?:; • 1,8!lï , 21,322 • 3, (ljj 2,GI 1 2H J 28, 7:i8 70 28,7i:i8 ïO 

• 1:i,HïO • 3,:~;;1 21 l!l,021 21 3,!)HJ • • 21i.8:W • 2H,8:W • 
noü w 1;;,100 • 2,2H2 11 li.!l!i2 Il • . J 2,aoo • 2,300 • . 1 t.800 • 3.000 . 17.800 1 ' 30 • D 10,!18!1 31 10,1)8!) ;31 

132 !li 12.000 • 2, \ 1 :; .{;j 1 t, rn; i:; " • • 12,!l.'iO 88 12,!li:i0 88 

8,ili 03 11.n:1s GO 1,211 -H 13, 1:;o Oi • • )) J0,2UO P3 10,2ü0 03 

-•-··•-·------ ..•.. -··-··--·---·---- ------ -- ----~- --··- --- -- 
l,88;j ï!J !fä,008 00 U,:!ü\ 07 IO!l,272 ü7 7,üGO 2,6{2 '2;J • !lü,6aJÏ 02 OG,ü57 fl2 
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1 
DÉPENSES. ElCtDENT 

SOMMES DÉPENSÉES POUR 
HS 

PRODUIT TO'l'AL EXCÉDENT TOTAL. 
de la 

in,lcumitt, de1 ducompce le local c.raice-ment1 dts re,ouc• 114!1'"nfft 
Rt:TRIBIITIO!'i 

el le ruobili" et aatrts alreuees 
Dllll'E!ISES. 

,ur •••• 
SCOLAlllE. RF.CETTES. pénultlùme, 

dassiq,1e. ftJ:is courants. au. personnel. ludipeHU. let ru,u11 •. 

po111• ga1•eoo8, 811bvc11Uo111u~11 1t111• le 'l'résor public. 

·1909. 

777 » !O.ii83 30 ,, ron • 10.18:l 30 . 10.:;s:3 :JO > • 
10,10n o:; :i8,ll7t 28 " t3)J;J!l l;l -i2, ï li.i HO i.i,02i.i • IH,OW 7:l ::UOS -fä 

8,74!) ,, i.i8,0.H m; . :_;,131 92 1s o:;o » .i,2:J8 03 58,0l9 !);j - • 
3,7Ki 70 :H,-1:38 03 .-1-,u:i:; 77 17,080 ' 1, l;l:} 70 2:J,1,il ,i7 1,287 .fü • 

» 
1 

2ü,titi8 ,jO ,j,1-i7 I!) :B,1-21 rn • 2n,:,u1; :m • . 
1,-faï JI 27,8:i8 7i . 3,U0H :;:; :H.2:;o . . 27,7,i!) :;.ï !J!J 23 • 
:J, ~22 ,;o 2H,!i78 8!i •· a,mi; 1;2 2:J,,i!JO I:! . 17,17(; H • -191> 88 

-- -~---- - ---· -· --- -------- 
28,fl()H 2èi 23(i,1 l!J 6!) ' :JH,Oto 18 1!J0,8!JO H l0,'308 ï:l 2:n.mm rm l,;3811 co 2,00:; 33 

-1!) 1 O. 

800 • 10,!JOJ 8U • )307 8.ï J0./83 30 I0,581 l;j 

9.l\00 2:j ül,:!53 02 ' 12,608 02 .iJ,(lj.;i • :;,ooo " u1,2:;3 02 

ü,71>0 so :iB,881- 31 l, · 3,3 ,fü :,0 i88 02 .J.,261 8i 5fi,8S;J 31 

,i,füiû )) fü,-HO :_i; 7,017 78 IIJ,830 . l ,t;!),j . ::!,i,:H2 78 

2!J,082 58 -t,750 !);3 1 :H,3HI 05 • 29,08! 1i8 

r.oos » 1 :18.!0l :!3 " 3,621 26 j 2l,3!i0 JI ' ':?i,071 2(i 

a,.rnï so 28,-Hl7 :;o H,821 -17 ~3,8'30 j ' ~7,füil .n 

30,00H 2ii :143,173 07 

--·-~- ~■----- __ , , ·-·---- --•--------•----- 

3(i,3:;o 7G 1 !)3, 1;57 !)7 lll,!l:iti Si 

3:?0 71 

1 • 

006 70 

132 !)î 

816 03 

2.207 50 

J 911. 

1,008 » 11,7::i(l 8G ' 3t2 so l!U83 30 ~m • 11,30!) 80 3:j7 06 • 
10,300 fiO 6i,l!i0 53 " l4,;'il8 :î3 .rn,.1-:;o • 8, 1()2 • 66, l(jl) 1>3 • , 
10,111 ':fö :;!),877 Il, • -i,818 58 :;:.;,111,s 88 " ;j!),8ï7 .fü • • 
(j 110 (j!) 27,279 ,!!) ,, 7,91U 07 17.130 • 1,833 i2 :!7,2W .{!) • • 

• 28,81!) 31 • -l-,7B8 13 :H,1180 SS ) 28,819 31 • • 
J ,9ï0 29,Hl!.l 30 ,, 3, t7(i 88 2:i,(i!O (i6 1 28 711B 5i (ji;j 76 1 

11,s:i:i ' :!R, 11 l 10 :3 .f78 6:1 21.fi:32 18 :?8,11 J iO • j ' • • - 
--- -----· - i -~----- ------- 

1 

·::i T'" '} 1 2:;1,1a O:-.i • :18 ! Sü 61 2,1(1,8:j:? :10 10,mm .H 2::;11,rn 2a 1,03:? 8~ • , • ",)ü + . 
1 



{ 614 ) 

RECETTES. 
m~SIGNATION 

flCÉOENT 
ALLOCATIONS SUR LE TR[SOR PUBLIC. PRO DU Il ALLOCATIONS DE u COMMUNE. 

OES ALLOVATIO~ Lit fondatêon .• ; 

du compte .,ia111ou rentes; inre- Frais tTABLISSEMENTS, Subsides pou lrillflHlli de la rl!ts dt OJ 1,i. Lceal 
nppl!11eat,11os, TOTAL. taux. plut.;; cour~nt1 TOUL. pénultième. 

ordinaires. nc•eahliODI 1.6 PROVINCE, reroiagc.s. et lllOltritl. de l'co1dgne- 
traite■rDII, ttc. ment, 

· '111. - Efablb118cn1c11b11 couuaum:111:1: du degré hdérlcur 

Écoles moyennes : 

de Bruxeltcs . 

de Saiut-Gilles 

de Saint-Josse-ten-voode 

de Ltége • 

Touux. 

2,08~ 06 

2,08::! OG 

50,1){)0 1 .1,07::! GO 1 31.6ï2 69 1 6,000 

5,600 

1 

1,730 ,10 i,~30 49 J 5,0ïO 

fi,000 1, 12!/ 51 7, 12\J Si 1 2,000 

11,00;! 1 3,881 00 Hi,786 06 !î,,010 

i 

,.,- ''0'1 j 8 '16 o.:·· 1 l'i 018 ,.,. j -o ''8'l 1 tJ.J,t.> ..• ,ri, vil > , (.).) a .. , , 1 
1 
1 

18,808 65 

1 51,5::!t iiH 
' ' i ---·~-----1--·-·---- ; 
1 
1 'H;j,U14 47 

i 

7i ,96l 85 

!51,808 65 

:H,5:21 8~ 

!Wi,61.-t 4i 

Écoles moyennes : 

de Bruxelles • J 30,000 f ,6°2 ou .31,672 6() 1 û,OVO 

de Salut-Gilles • 1 5,000 1,7;:iO -iH 7,530 49 5,üî!) 

de Salnt-Jossc-Ieu-Noode: l ü,000 -164 31 G,464 S\ 2 000 

de Liége , . 1 8!H3 9G 1 11,!l02 3,88l OG H:i, tso 06 17,.1,11.1- 

----~--- ----- --~~ ---- ---- 

'l'or..1.ux. • 1 sec 1)0 I 1i3,502 1 7,751 ti5 61.253 ss 32,lli3 

W,779 Hl 

68,-1-U 08 

:JO 821 83 

(H 1·H 98 

--1 1---· 
! 
i 

7il,îï!) 1fJ 

68,41-1 98 

20,8~4 83 

61,1:22 U::ï 

'Écoles moyennes: 

de Bruxelles. 

tic Saint-Gilles 

de Saint-Josse-ten-Noode 

de Llége , 

Tor sux . 

~ 30,000 t,610 lO 31,610 19 
1 

6,000 t • 8ll,îl8 81 1 80,718 81 

• 5,000 1,730 .w 7,330 4V '13,0l!J .. • 67 ;5IO H Oï,310 1-l 

: )J 6,000 -104 51 0,46.i 31 2,IJ0O • » 17,UO li2i lï,HO es 

» i 1,002 3,884 00 t;;,78li oe IS,OMl • ' Uï,OlH 01 Gï,1)/,i !l-i 

----- ··---- --- ~~--- -----· ··------·--- - --- , .. ·------- . . -- --1--------- 
I> 53,502 7,680 (•;i f,J ,IOJ o5 3U,l)ï8 . • :?~:;, 12-i ;i'.21 7?03, l :!-1- 1>::t 
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DÉPENSES. UC~DENT 

SOMMES DÉPENStES POUR 
1116 

PRODUIT 'J'O"J'AL EXCÉDENT TO'l'A.L 

de I• Indemn itea des du curupte Ie leeal 1rai1eo1en11 des reeeues d4p•,111e1 1<tTa1av·nvr< 
etle mobilier et aatres altoutc$ 

DËl'EIISES. 
sur aar 

~COLAUU;. nt:CETTES, i,é11ultîèmc. 
clu1iquc, frais co11ranh. au porsoonel. Ica dépenses, lu rectllU, 

1our ga1•çons, s11bveutlonnéH 8111• le '111-ésor 1•ubllc. 

l!J09. 

,lS,057 • 163,071 51. t ~6, 78:! 92 136,8811 02 t 163,Gïl 54 >I, » 

li7,592 80 1.U,7:!4 51! . 11,71!) 9!) rn,,00.:1, 5!) t Hi,724 SS • ) 

0,012 ) 58, ï49 !JO • ;i,401 63 55,518 53 )J 58,7,19 96 • • 
17,756 50 106,156 50 )) 11,205 01 !)i,000 09 . 108,593 90 )) 2,237 40 

------- --------- ------- -------- ----- --------· 
143,098 50 .fä5,502 38 )) 55,198 41; 400,5il 55 • ,(55,559 78 » 2,237 .rn 

19·10. 

47,10;5 - 10.u;51. 88 t 24,lH0 73 140,0~5 15 • 164,554 88 • ~ 

71,572 70 152,797 17 )) 10,855 08 Hl,\H:! 00 )> W:!,707 17 • • 
9,795 • 39,9~! U ~ 5,7H) 83 33,800 • • 39,519 83 41>4 31 " 

18,:!I[) 86 1 IH)HG Hli • 10,93G 3:l 104,G;jt 45 ' 115,587 i7 0;,i9 09 • 
·-- ------- - - ---~--~- - -- --·------ -· -·--·--- ------- 
1-Hi,!it ï 5(j ,lï3,883 0i:i ' ii2,040 ou 4':!0,,il8 69 » 471,,H:S!l füj 1,~2.5 ,lfl • 

HHL 

-18.512 , 

i::ï,0-16 80 

10,648 75 

l!l,(!Hfi ,l;j 

1:i::.,ï1H ,, 

106,tHI • 

162,ïOO -13 

37,f ;j5 6!) 

1:21,.rno .fü 

--·------ ·--- - -~--- •---- 
-181, !Jl)i l•i 

21,28l 81 1 145,356 19 

1 

• 
1 

166,tH-1 ) 

H,575 Oi 1 151,131 59 » 162,706 43 

5,603 71 31,5i9 08 

1 

• 
1 

57,153 61) 

11,;;t1~ 25 1· 100,400 • 1 120,ï62 :!~ 1 iM 20 1 ·• 

4!1,8:!5 81 

---------•-------, 

487,263 37 ,31 20 
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RECETTES. 
m::SIGNATIO~ 

nctDUT 
AUOCUIONS SUR LE TRtSOR PUBLIC. PRODUIT ALLOCATIONS DE LA CDHUIIE. 

nzs n1,ocmo~ do fondotion$; 

dt1 eempte 
,c •• 101, rentes , inr,t. 

Frai■ETA BUSSE M[ NTS Subsidrs ptortnll,anu dela r~ts do oapi- Local 
11nUaè1111rt1. TOTA.L. toux placés; courants TOT.li,. pénultième, 

orJi11alrr1~ •• , ••• iaum ,. PnOVINCE, formage,, •I matériel, de Pcn,c;ine- 
iuitt•tats. tlt'. ment. 

,·111. ,_ •~tabll8HCIIICHtH COIIUIIIUUlll:t: 1l'C118clg11c1ne■at 111oycu 1'611 

É,:ole moyenne 8 dr. 
Jlru,elles • • . . 

l~coh, moyenne de 
S:1int-Gi11Ps. • • • 

É,:oh, moyenne de 
Saint-Josse-ten-Noode, 

Ecole moyenne de 
Liége • • • • • 

Institut supérh-nr de 
Liése .••. 

Éc1,lr. mover.ne de 
Yl,·or11t! • 

Toraux , 

)) :;,o:;:; )} 3.7!l7 so !),.fö2 :.iO 7,WO )) )) 7!l,060 1,';1 79,0HO .q 
)) -i,225 )) 2, l(fü fiO H,3!l0 uo 3,3fä )) )) 32,i(!) 01 32,110 01: 
)) 2,-iT> )) )) 2,rn; )) 2,!)82 )) )) :W,133 88 29,!~33 81 

1 
2,008 70 11,0IO » 2,17:; )) IH,18,i )) f,j,;Hi )) }) ;j!J,O;i7 30 ;j!),O,iï 30! 

1 
3,0.ill )} U,0!)1 80 ,fH HO U,f>2ü -10 )) )) )) .o.eso HO 19,680 GO! 

! 

29A 02 2,:jOO )) eoc )) U,100 )) 1,3-H )) )) 10,Hül fJ8 10,\lfH ml'. 
------ ----- ---- ·- 

:;,31:; 72 31,n:m ao !l;2ï2 70 -tl.2:W :;o :!0,!)(i;; )) )) 230,H13 Hl 230,H13 l!J 
1 

Éc,>le moyenne 13 tie 
Bruxelles • • . . 
École movenne clc 

S:1inl-Gilles." • • • 
Écot~ morenne clc 

Salut-Jossr-ten-Noodc, 
f:r.olc moyen ne cfr 

Liège • • • • • 
lnstltut sup(:ricor de 

Liér,c: • • • • 
École moyenne de 

Yilvonle 

' ANNf.;j 
1 

Tor.n:x , 

)) ,i,(j:i;j )) t.Oli7 so !J.722 :;o 7,750 )) )) 78,81.i!) !)(i 78,8,j!) l)fj 

)) t 9'>" H filO 01 4,8Bti Of U,tH5 ,, )) 38,3Gli 34 38,3fili :31- . ,---> 
}) 2,-ff> )) )) :-2,1-1:; )) :1,!l82 •I )) 28,:.i60 ,(2 28/iGO -H 

7fl7 (il 11,010 )) !) fö 78 11,~5:i 78 l\78ü )) )) G2,U76 39 ü2,G7U 39 

:3,0i8 20 U,O!JI 80 2?i7 !)!) (i,BHJ 7!l )) )) )) 20,oa:-; .rn 20,6Hï -iO 

)) 2/iO0 )) :Wi 01 2,715 01 1,HH )) )) 12,07:.i 7.1, 12,0ï:.i 7i 

----- ------ 
:~,8ï?'i 81 31,!l;j(; 80 H,O\Jü 20 38,0:i3 ou 31,':107 )) )) 211,IH 2,i Hl,!ïi 2;,i 

l~colr~ moyenne, de 
Bruxelles . • , • 

ÉcolP. moyenne de 
SainH;ilh-s. • . • 

Ecole moyenne d1• 
Sa uu-Josse-tcn-Noode. 

Ecole maycnne de 
Lié1;i• • • • • • 

lnstitut supéri,iur ch! 
Liégc • . • 

lkole mnyr-nue de 
Vilrnrilr. • • 

TOT.l\'l. 

)) :;,(;;j;j )) 80 :j,735 )) 7,7ü0 1 )) )) 71>,0(;'; 82 W,Ol:':i 82 1 
)) -i.22;i ,l l ,ï31i 37 ?j,9\il 37 3,3,{5 )) )) Bi.i,-\82 06 35,l$t Ofi 

)) 2,n::; )) )) 2,,ff'j )) 1,982 )) )) 2!),818 28 29,818 ".'8 

)) 11.010 )) 2,611 ,il) 13,ü':!! .{IJ lti,iiGJ )) )) 67,-tu.f i'il 67,-i:H lit 

l,HU 10 ö,O!ll 80 77,j V2 ü,867 2:1 )) )) )) -:!B,IIH H:l ~3,lüi ü1l 

l ,07i Oi 2,:;00 )) 887 !l!J 3,38ï 09 t,3H )) )) ll,32U -H 11,32G H 

------ ----- ------- ------ ---~·- -· 

':!,-HJO Il Hf ,H,,li 80 6,0fJI 2ï '38,0 t8 07 31,!l8ti )) )) '.:H1,2il H 2t2,2U 71 
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DÉPENSES. ElCtDENT 

SOMMES DtPUS{ES POUR 
DIS 

PRODUIT TO'rAL EICÊOElll TOTAL 
,!, 1, iudemnités du :te~ du compte I• loe■I lrall•••nu ,ee,ue. d;p,n•u 

11t-rr:1nl:TION 

rf:<UJ.TIÉHf., 
,t le mobilirr -' Hir~, allouées :m 

l'lliPUSE5. 
,ar "" SCOt..UJtl>:. RECETTES 

cl:auiqutR Cni• eo11rants. perscnncl. l•1 dipen••• tr, rfcclt,,. 

flllcN 81dn·c1dlon11é~ ~•u• Ic 'l'1•é11i1or 1•11blle. 

1909. 

:?H,'i17 :?:; l:!:\!l80 17 )) 17.!l:!l) :!!) 1 o:;.o:;!, !!.~ 

3!),!H7 io fl:?,Oï 1 71 )> 10,0t:! ,i,; 7:!.0·!H :J,; 

!-i,811 » .m. ;01 sa s,1; 1> :;:; s:;, 0fl3 :1:{ 

:!l,!J'H Bt 111,i !t :H " 1:;,m11 n:> !111,flOO " 
:?l.fl!J:; 77 :;1 ,:?S:5 ï7 )) li.!J:!!> ti7 H.!lOO )) 

U,!I:!:? :;o :?:!.l.i:?:! :;o H.:J:!H tl> 18.'t'".2!; ,, 
----- ----R -•---R -·--··• ·------- 

IH:?,18ï !Hl Hn,:ll-1 37 )) :;iun:; nx H80. O!J7 :;u 

)) 1 1 :!:!, !JI«) 1 ï 1 J) 1 )) 
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llÉCAPITU 

RECETTES. 
1>1~:.;IGN ATION 

nctoENT 
ALLOCATIONS SUR LE TRÉSOR PUBLIC, PRODUIT ALLOCATIONS DE LA COMMUNE. 

ur., lLLOt:!TIO~ 
.(11,! fonJ31lons;. 

Jq con,plt &l!l)IDIS dela ri:r.ltlj: inre- rrou OABLISSEMENTS. Subaidcs .., ... .,., ,-, poar tnltu1uca COIIUDII 
Pt~ULTIÊU 11ppltmt11ta1ru. TOUi •• ?RD VINCE. t:aux plaeé:5; et n1~lórid •. de l1ensei1,nc-- TOT.lL. 

ord ina iees. llftltlitJliHI 4t 
tnittmeplJ, ête, feran■gu. lntD& •• 

Athénées royaux. (Loi 
du 1« ju in 18;,U). 

Allténf:i:s royaux. (Loi 
du ·l:ijuiu 1881.). 
tcnks 1110\'CII IICS de 

l'Etat. (1.o·i ,111 l".i11i11 
18;,U.) • 

Êt:olt:s 111oy(:1111cs d" 
l'Etat. (Loi du f:, juin 

. 1881.) . 
Ecoles 111oye11111·s ,1,· 

l'Etat pour ülles. (Loi 
du 15 juin 18$1). 

tlahlbs1:mc11ts c1J11)11111- 
naux il u 1 <r tler,rt": sul« 
ventionués ~,11· ,,. Tr·i·­ 
sur p11hltc. 

Jitahlis-1:me111s c1111111111- 
naux lia 2•1 <ifrrr·{: suh­ 
venf iouuès ,11r 11: Tri'·­ 
sor puhlic. . . . 

Etahlissetuunts cuuunu­ 
naux ù'e11sei1:11c111c111 
111oy1:n pour tilles sub­ 
ventiouués ~ 111· '" 'l'l'J!­ 
sur puhlic , 
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Écolt,s 1111,yt•1111c, de 
l'Elal. (L111 ,111 Hi .iui11 
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venuonnés ,,,1· 1., Tré­ 
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Élahlis~em,·11ts co11111111- 
naux !lu 2~ tl, 1:,·é suh­ 
ventiouués sur· I•· Tt t'·­ 
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ÉlahliS•CIIWIIIS COIUIHII· 
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\"1·11lio1111û., • .,,. J,, Tri'·­ 
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LAT!ON. 

DÉPENSES. EXC(DENT 

SOMMES DÉPENSÉES POUR 
uts 

PRODUIT TOTAL EXCÉDENT TOTAL 

dt. l, 
Jes du compte 1~ local traitements iudemnités des drptost• ri,:cettu 

RiTMIBl!'l'ION 
cl le mobilier allouées nu tl autres 

Dfl'f.\SE5. 
our sur 

SCOUIUE. IIECl'.TTl!S l'fNUl,Tli:tfl;. 
elasslque, frais ecuranrs. personnel. les dtp<H••• le, reeeuer. 
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RÉOAPITU 

- . 

RECETTES. 
DJ::SIGl\:ATIOi\' -- 

ALLOCATIONS SUR LE TRÉSOR PUBLIC, PRODUIT ALLOCATIONS DE LA COMMUNE. 
DtS uctoun mocmox 

de fondath:ins; 
du eompte $UUHi de Ja rentes ; inté- Frais HABLISSEM[NTS. Subsides Local po,r lr>l1<111W■ rêts dc eapt- courant• 
rixuLtniu UJtlé•euuires, TOTAi.. PROVINCE. lous placés; de l'enseigne- TOT.lL. 

ordi na ires. Hl■HI.JlitH '°' et matériel. 
lr.lllfateat,, ttt~ fcrma,;u. ment. 

ANNÉE 

Alhénées royaux (Loi 
du jer juin 1850) •. 

Athénées royaux. (Loi 
du t5juin 1881.) •• 

fco'r.s moyennes d,i 
I'Etat, (Loi d11 1er 
juin 1850.) .•• 

Ec,llcs moyeuuns de 
1 Etal. ~(Loi du Hi 
juin 1881.) • . • 

Ecoles moyennes de 
l'Etat pour lilles.(Loi 
du 15juin 1831.) .• 

1~1ahlissemenla corn, 
munaux du premier 
1k1~r6 subventionnés 
sur le Tré-or public. 

ElalJHssemcnts com­ 
munaux du second 
degré suhventionnés 
sur le Trésor public. 

Élahlissements com- 
munaux d'enseigne­ 
ment moyen pour 
filles suhventlonnés 
sur le Trésor publie, 

TOTAUX . , . 
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LAT ION. 

-· - ---- - - 
DÉPENSES. EXCtDEMT 

SOMMES OtPENS~ES POUR 
DU 

PRODUIT TOTAL uctoun ·rOTJ\L 
del• 

lltTllBCTIOI" des da compr• 1• local lt.lilt•tnta indemolt~z:. Jr1 reeeues J,~n••• 
et le "'obilirr tl •ulrrl allouêes sur Sbt 

IICOLAll\11:. RECETTES. tÊtct!r:rti■E. DÉPl!l'ISl!S. 
do,tique. (r3i1cour:rn1,. au personnel. lesMprnsu. lts reeettc1. 
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CCXll. - llelcvé nominati] et population des établissements libres d'enseignement 

Population. Population. Population. 

1er DEGRt. l Section des 2d DEGRÉ. - ~•• DEGRÉ. Section_ ,_!es 
humanités: Section : humanitès : 

.. -, .,; il .;.1 ~ li[ COLLtGES. 1 ~ Ê ~ ÉCOLES MOYENNES. g J ~ COLLÈGES. .::: ~ ~ 
c.,~f- CUJ::.r om.,. 
·.; I "' 0 s 1 :!r.-1 ° -.:; ~ -- g ~ ~ E ~ ~ = E ~ 

Pt'lil sémi1nirè, ;) 1\1:Jlinr:s. • 11:;; 1 • 1 rn;I J'l'lil séminairr, .i !\fa line~. . 1 • 1 -iOI 4HI Institut ~t-1;:n,,cl', à An vers . 1 • 11101110 

;1 lloor,str.:1e1P11. 1 ~ p1-1Slt88I Cnllèr,eNotre-D.1me,à Anvers. '1!161 • 1206 

Coll1\r,p St-nomh:111t,à I\Jalin•·~-11 ~~1 • 1 i '.;~, f.olli:rrr.51-Ro111ha11l,,\Mali11rl'. , l~G, l:i~1:~ l I ':,sti.lut S ·lir.ppr.rs, à Mnlinc-s.1- • -1 !ll~j ~ 0~ 
- SI-J. lkrchm~us,b An~r.r,. l:q • l::1 - SI-J. llr.rd1mans,àAn~ers 1.,1 2i, ,.,f; l.olh·r,P.5:t-Jo~rph,àTumhnul. .>!1.:, • lvO.:> 

: j - Nolr,'-Oami-, A noom . 
~ Î - S•-(;ommairr, à Li,,, r,·. .,. 

721 , 1 ï~I - Nolr1•-Dame, il IJnom 

1281 , 11:?!!I - SI-Gomnrnirr:, à Lterre, 

211 ,;äJ ï6I l11,ti111t S1-E1lou:ml, !\frrxem. 

5Ml:!8~17..tnl - Si-Gahriel, ,1 Bourhout 
lnstilnl SI-Slanislas, nrrchcm. 1 :>il , 1 :i.11 Instttnt SI-Stani513s,B1:rchrm. 7-; ~al '2i8 

- SI- '\nrhr.rl, à An\'ers • IO~ .tOJ 50;; 

- St-Edmond, à A nvers • i5 11 l 12/l 

, . . , 

1 

1 1 1 1 - St-Jean DP.rchman~,à Noll. 1 fäl 8SI 9(1 

• 1 • 

r I nstitut S1-1.m,; '• à Bruxelles. l;;o,lst> 6'! los!Hoo!Sl-LM;,, 1 Bruxelles. • 2!ll ";, 1 Institut St-Joseph.ä Bruxelles .• 
- Notre-Dame, à liai .•• 1 81 • 8 - Kolre-Uame, à Hal. . . ,U !Si i:51i Coll~geSl-~fichel,à Bruxelles. 

.. 
C 

" '; i .. = 

- St-Ilnniface, à lxt-lh-s 

·- Sle-J\l:1ri<', ;1 Schaerbeek 

- Notre-Dame, ê Tirlemont. 

1541 8111 ~:5 il - St-Bonifaee, à l:u·l!es 

1 l=illO-!.l:ll!'ll - Str-i\larie,à Srhaerheek 

- !,t-PÏl'rrr.,àLouvaiu • - IH.i9l121l:?MOI - St-Jean lterehmaus, Oi1•st. l ;;Ojll!)ll-i!I 

!161 791 \ ï:il - S1-Pirrrl', à Louvain • • 110'?1102 

- Notre-Dam<',~ 1ïrlr.monl. 1 521 ï2l124 

i 1 

, 

1 1 

2î5IHGl41fl 

, 11251 !~;il 111slit11t St-Georges, Brnx1•lles.1 •. 1~uo1210 
0011 i6[ :?30 - Noln·-Damr, à Anderlecht. 22 O:? 8-1 

Collt'•g1· St-Jnsrph, â '":" 1 G:;I • 1 G:;1- ~otre-l>~me, .\ Vilvorde . , 15012föl~!l:i1Collf,crc SI-Michel, li Etterbeek. ,120,220,!i-lO 

- St-Jean fir.l'chmans/1 Diest. liï ~ G•• College St-Joseph, à Aerschol. 56 ~21 25~ - ,le la T, ès Sainte-Trinité, tîi 122 209 
~ Louvain. 
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moyen pour garçons situés dans le royamne, à la date du 31 décembre 1911. 

2d DEGRÉ. 

ÉCOLES MOYENNES. 

Population. 

Section: 

tOTAL 

-Jor DEGBS. 

COLLl~GES. 

Populalion. 

Section do• 
humanités: 

v • . ,._ 
~ ~ 1 . c:: ..:: 

.::: 
~ -< 
"' 1- 

V 
"O 0 

C 6 r,.. 
"' 

'2d DEGRÉ. 

f~COLES MOYENNES. 

Populalion. ;! 
----- ~9 

Section ; ~-~ 

1:==== ~i 
• ~ ~ Q. 

g .~ ...i ~:; 
f i ~ ~-c. 
f; ~~ t ~ 
E ::.. 

1 nstltut St-Ignace, à A ri vers . 

f:ollê[Je Nntrc-Dnme, à Anvcr1-. 1 ~ 1;;:.0l31i0 

lustllut St-Hr-nri, A ÂflVf!l'S 

- SI-Eloi, à Anvers 

- Seheppers, ~ Malines . 

- St-Libert, ;) Malines 

SI-Victor, à Turnhout 

Collège St-Joseph.à Turnhout. 

lnstitut SI-Edouard, Merxrm. 

Pensionn.St-üahrie', nouchout 

» 161016101 Ecole nllrm:indr.,rne Quel- 
111,, il Anvers. 

lnstltut i'iio>henl•nr,, ru.: 1 221 , 
3tlW11::ti8I Jonl:ir.• s, ?! Anvers. 

:.iOl 1 :'iOl':!Oül Lycée 11' 1 nvers, rne des 
Nerviens, à Anvers. 

;jîj l:i.t!2I 1 

D [ l 5tj f 3,l 

40120[)1 :158 
ooi 150 210 

l 
~ 11 Gil I Oïl r,:cofo nllrmnnde, rue Q111·llin, 1 !21I lllll:!J-i l 

à Anvers, 

'2:11 Instrtut NiPher,linr:, rue Jnr- fiRII fl~l26ï 
il t• ns, il Anvrrs. 

2111 (til !Ill 1,ycé,• ,l'Annrs, r111: ùes Nrr-1 Utll ,.:.1 l=>I 
Vlf'IIS, ,\ Anvers . 

Institut i\L Sler,11•11,à Hansi. , 121 1111 :ill\, -il liUiO 1 

Pensionu.t \'. d. Borr~hr, à 
!'nitr.. 1 UI o:;1 ;; 

fnstitut Noire-Dame, à Ander­ 
lecht, 

ln<til11t St-Nicolas, à An,lcr- 
recht. 

1 nslitut St-Jos-ph.à Bruxelb-s, 

Colll:r,c St-Michcl,à n. uxelles. 
Institut Sl-Georr,rs. llruxt'IIPs. 

- Ste-Oudule, il Bruxelle- 

- Si-Stanislas, il Etter heek. 

Institut du Sac1·é-1'œ11r, à 
Perwez, 

1 
!':!Ol l:!Ol lnst-tut Rohrrt,à Bruxe I,•s, 

3H12:l1)\ :!56 

» 1 Hlfil lù6 
Ecole centrale (f'chni11uc, ;) 

» 1251>1 ~351 Forest, 

» 1 ti:,/ 5;)1 Ecole nouvelle, à -lxe11Pa. 

• 1 :10:'il :W:il - Sirnon-Stévin, Ixelles. 

til 40 

Ecole allcmandr, Bruxelles. 

- J. Dcl'eré, rue Chapr- 
1,iin, U, ä M11lrrlecht. 

OOI l(JOj2:!ül Institut Rohert, à llruxclll)S 

'iOl200l:2,iOI F.c()IC allemande, à Hru:telrr.:'. l 150 
- française, Andertech]. i , 

Frères des écoles chrétiennes, 1 i2 27 5\1 
à Overyssche, I Ins: itut Hormidas, à Uccle. 1 D 

Pensionnat St-Victor, à Al- !8(i 6-i 2t0 
semherg. 

Collègr. de la Sie-Trinité, à 1 " 11601160 
Louvain. 

5 

fjlil :;01 J. Delleré, rue Ch:1pnl,1i11, t._t,,, • 
;) Andertecht. 

!il Il 

Hl l lï8l 1:i0 

31 71 IO 

.t;!/103/tW 

Ecole Irançais», An,le1 iechr. 

- centr.ile tcchntque.Forest ] » 

- nouvel!,,,:, Ixelles . • . , • 

Institut Michol-:\-lonip•na~I, à 180 
lxr.llc,. 

- St-Antoine, à Etterbeek , I 291 Ml 9:iJ lnstitu! Hachez, à SI-Jos;r.-1 181 1i5I ,;;( Institut Arr110111l1, ;i Uccle 
ten-Noode, 

Pensionnat Van W,!1 ernheek .. 
631 631 à Gapdlr-an-Bo:~. 

Peusionnat Everaert, Capelle­ 
nu-Bols. 

lnstil ut St-Jnseph, à Ternath. 

- St-An toine, il îcrn:ith 

Pensinnnat D'Houwr-r, à Ter­ 
nath , 

Pensionnat .St-,\ ntoine, à 
Waterton. 

,onl:2:;ol 
.J;! 4~ 

\ 

!Jïl llï 
,. 
•J 

H .fü iiO! 5810,.!28 

15 165 181 

20 ït 0~ 

-10 31 80 

15 ï 2Ll 

13 52 .i;'j 

20 :511 so 
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> 
0 

""" a.. .,, .... 
0 

:K 
0 •... ~ 
z: 
<b 

•~tablil,umment• dl.rlgé" par· Je,i Évêq11e11. 

frr DEGRÉ. 

COLLÈGES. 

ropulation. Population. 

Section des 
humanités. 

2d DEGI\É. 

ÉCOLES MOYENNES. 

Section : 1" DEGHi. 

Population. 

Section des 
humanités: 

! Collège St-Louis, Brngr.s~ 
1 
Institut St-Léon, Brur,cs 

Collège St-Am1111<l, Courtrai 

- St-Louis, Dixmude. 

Immaculée Concrplion, Fume, 
C) 

3 ICollège St-Loul=, Menin. 
Cl ;~ 
7, 
Cl • 
Q .. •• • C ï; 

- St-Joseph, l\lOUE\Cl'Oll 

- Notre-Iiame, Ostende • 

- St-Stanislas, Poperiughe . 

Pdil séminaire, Houle-s, 

Collèr,e St-Joseph, Tliit•ll 

t 8î 1 • Il 871 luslilul St-Pierre, Blanken-] ,; t ,, 
berghe. 

D 118~118~ 
Collèr,e SI-Louis, Bruges » IJ: 13!, Collège SI-Laurent, Bruges • , ~81 , 1 ï~ 

r'i9 7 186 
Institut St-Léon, Bruges. , 158 15!< Pères Héuèdietins, St-André- -~~ , 1 47 

lO 5~ fi5 ln;-llrugt>s. 
Collèr,c St-Amand, Courtrai ö~ 8t 131 

,W iö 61 
Immaculée Cnnce11lio11, Furnes 'i5 64 IJ~ 

u: 1 Hi 83 
Collèg,1 St-Joseph. Iseghr-m 9., 231' 32~ 

3tln1 1 IS~ 
- St-Louis, Meuin. 110 2(1 IJ(, 

1231100 223 

li81 t I ü8 

861 » 1 86 

- St-Yiucent-de-Paul, Ypi es, 104 
Petit séminaire, Roulers 

65 169 
Collège St-Jeseph, Thiell 

- St-Bernard, Nieuport • 10 62 ~2 
Iustitu; Sl-~lichel, 'l'hkll 

\ - S1-JOSl'ph, 'Ihourout 

1 

1 
Pclil sémlnatrc, S!-\icolas. . r\91 t r ~~, mstuut St-Joseph, St-Nicolas . 

ElalJlissement s•-Liérin, Ga 1111• 110 ï3 18;1 Elahlisscmen1S1-Liévi11, Gand. 

1; 1 lnstltut SI - Francois - Xnier, 1 , l ',tOI i tl 
Bruges. 

-- St-Joseph, l\1ouscron 

- Noire-Dame, Ostende 

- St-Stanislas, Popermghe 

D 1 98 98 

75 130 205 

56 3i 9·, 

ôi 161 :118 

i~ » .u 
) 61 61 

8919518~ 

Institut de G1·,1mmo11t 

1 - d'Audenarde . 

- de Tr rrnonde. · i ê - d'Eecloo 
i - St-Grér,oi1 c, Ledeherg . ,: : j - de Ninove • 
': - de lteuuix . • r. 

1 
1 
1 

991 , 1 9!-I Institut ù1: Grammont • 

1-IGI » Ill.• 1 - de Termnude. 

r I î 1 » 11 1 ~ 1 - il' Eeclon 

» IIH•ltlcl - deLokeren 

H1 » - de Ninove. 

761 > 1 ~il - dti Henaix • 
- St-Grégolre, Ledeberg. 

- St-1\Iarlin, Alost 

- St-Henri, Deynse 

- Nol1·c-Oame, Sottegem, 

43 t30 17;, <:ollè6e St-Joseph, Alos1 .• 

H tOî ló - Ste-Barbe, Gan,1. 

8 ';8 FG Institut St-Amand, Gall'I 

H 196 HO M;iison tif! Meil,: 

8ö,:H1îllt•1 lnsütut St-Joseph, Grnmmonr. I • 1180111,, 

13 8ti 9!1 

~31114 I 1 :.l'i 

9tl t!l~l2!l, 

ûl183l 18!· 

, 13151:31, 
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de• eeur;.-égaUon• re1lglem,c111. Établl••emont111 dirigé" p11r de" par&leullere. TOTAL. 

~d OEGltÉ 

ÉCOIES MOYENNES 

Population 

Section: i" DEGRÉ. 

COLLËGES. 

Population. 

Section des 
humanités: 

.., 
< 

2d DEGHÉ. 

8COLES MOYENNES. 

Population. 
!l -·---;::. 
OC> 

Section: §.~ .. ., 
=_:::;:=_:::;:=:)~ [ 

~ -~ ..i ~ ~ 
0 ..S. ◄ C. 
IJ,., = •... (fJ ~a,o,g 
o ·e E-- 
E = 

lnslilut St-François-Xavier, 11181137 I l5~ 
Bruges. 

Institut St-Joseph, dirigé par 1 301 851115 
les frères Xavénens, Heyst , 

Ecole de la Providence, rue 1 23l 20ï I tJI 
Flamande. Courtrai (Frères 
Jes écoles chrétiennes). 

1 1 1 

Pemhtoke school, Bruges , · \ "I 61 lï 
Pensionnat De Wilde, Wacre• is 18 26 

1;hero. 

) 3~li,947 

Institut St-Willebrord , 'fa• 1 6i 11 !l5I 2,5!ll Institut de Gaud 
mise. 

Institut St-Pierre. dirigé par 1 32) 1i9115, 
les Frères de Notre-Dame 
de la Miséricorde, Wet- 
teren. 

Institution de l'Imrnaculée 1 5tll!60l315 
Conception, St-Nicolas. 

tnsutut St-Amand, Gand. , t2î3l,n 

- St-Jean-Ba plis le Lie la 113î115 li :SB~ 
Salle, Genil. 

Cellêge St-Joseph, Alost •• , • ,109110!1 
- Ste-Barbe, Gand • . ~ l 78 li~ 

Maison de Melle • • • 

Institut St-Jnseph.Grammont.] • 1 !J3J 9:l 

- St - Vincent - de - Paul, 
Oosjacker. 

Pensionn .St-Joseph.Lokeren. 

771 > 1 7~ 

331107114(11 Institut Otten. Buggenhout 

- de Gand . • • 

\ 41)7,'iii 
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••• u 
a:: 
=- 

É&al911HflDICBt• !lllrlgés par 

1•• Of.GIii!:. 

COLI.ËGF.S. 

Population. 

Section ues 
humanitè»: 

î.1 DEGHÉ. 

Population. 

SecUon: 1•, m:GRÉ. 

Population. 

Section des 
humanités: 

i.; I.; 
C "' C ,:: 

.=! 1 ;;; V 'Q 
C: 0 

"' E 

ÉCOLES MOYENNES. ~ , .~ 1 .i 

1 ~-1 lig E ~E_ E- 

COl,LJ;:GES . 

.. - ; 
C: 
'ë = 

1 
Collëge St-Julien, Alh • 

- épiscopal tie Binche • 

- St-Joseph, Chimay. 

- St-Augustin, Enghien. 

• 1101(10!l(Wl 

Institut de Leuze 

rn1 85lt06 
- Notre-Dame Je la Tombe, l11;?ll0Htli6 
Kain. 

ln,lilul St-Joseph, La Lou-11~3lt!l!l1Uf 
viëre, 

> 11ï0lt70 

- St-Vincent, Soignies • • , 1 ~ 1 1 ,i, 193 
Séminaire de Bonne - Espé • Jlï » 347 
rance. 

1 1 

1 1 1 
Collège du Sacré-Cœur, Char-lusli~6l474 

leroi. 

Collège St-Stanislas, &Ion~. • 1!25 l'.i!6 ~111 
- Noire-Damt, Tournai. • 176 80 !56 

lnstitut St - Ferdinand, Je - , ms '.!15 
mappes, 

Peuslennat français de st. ,n » ~n Pensionnat fr:mçais de St- ~I !Ir> 96 Collège St-Servais, Liège . - r25,370179: lloch, Ferrlères. Roch, Ferrières. 

Collège St-Louis , Waremme 12-1 r:ottège St-Louis, Waremme • 
Orphelinat St - Jean Bereh- ili • ·n 

3~ 9t , HS il~ mans, Liège. 

- St-Hadeliu, \'isé . . 10;; fi:I l'j(J - St-Hadelin, Visé . . . • 8151 8b Institut St-Barthélemy, Liégé. l • IW21t0i 

Institut St-Jos-ph, Limhour1~ • 23 , 2:1 Institut St-Joseph, Limbourg. 46 110 l~ô Collège Sl-Louis, Liége, • • r 081136 ,2U 
. 
1 
_ St-Bemacle, Stavelot . . 38 , 3~ - S~Remacie, S~vclut. . 37 23 60 - St-François-Xavier, Ver- t 73, 87 26t, Ï Coll~{rc St-'.1forlin, Seraing . 

viers, 
68 59 12: Collège St-Martin, Seraing. , 127 95 221 

21 l 111s1itut St-Lambert, Herstal .1 23 Collège des Pères lazaristes, 1 f 461 • [H6 
Institut St-Lambert, Her;tal • 2i • ~9 -hl Theux. 

Collège Ste-Croix, Hannut. !81 , 1 2., 

•· l Collège Nolr~-Damr, Tongres. J - St-:\lichel, Brée • • • 

! 

1 
_ St-Lamhert, Peer • • 

• Pe(it séminaire, St-Trom! • 

61 74 ~3111 Collège St-Alichel, Brée. • 

,7 , lï - SI-Lambert, Peer • 

31 , 31 

H6I • 1346 

H 1 4: 16 f 1 Institut St-Trudon, Sl•'I'rond • 1 » 1311 s 1 
• 1 j~ '.i!î CoIIP.ge de la Sainte-Croix, 62 " 1 62 

Maeseyck. 

Pensinnnat St-Joseph, Looz , 1 D l 2311234 
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dt>ii eo1151·égaUea11 rellgleu11e•. l':C•bll••o •• o••• ••rlgé• par •e• p•r&lraller,._ TOTAL 

Population. Population. Population. 
----· ---- ~ ~3 'lel DEGRE. 4,, DEGRe. ·:t• DEGRE. ~ -0 Sectlon . Section •les ~ct,on: S.:<> ~ .. 

hurnonili,s: <OS.: 
..._ .,._ -:;::,. .• ,,. - ., "-~ ·:.::2 "'a. .,; U) ..., ,; é 

..,_ <:.._ i::cou:s :\IOYENNES. 0 C0LLi:;GES. "' ÉC'OI.ES MOvt:NNES. e- ... -~ "" "' ~ ~ C: "' ~ ~ 'ô ..; -0 •• -.,_ 0 .. ◄ 4 -c 0~ "' "' ~ 1- "' et> ... c., ::; ... .. "' " 0 -c:, ~ •.... 0 ;>, - ·.:; ~ "' 0 .. .. ::, 0 0 E- 
G - "' E ê ... 

Cóllège St-Stanislas, Mous 'li 46 71 1 

- Notre-Dame, Tournai » 27 2ï 

1 
Jnstitul Saint-Ferdinan,I, J,·- • 120 1:!0 
mappes , 

I> 16 3,8i7 

1 
1 

161 Collège St-Servais, Liége • j ~ 9~ 95 Institut Postulat, Liége _ li 40 46 lnslilut inlernalional Brion, 16 
Grivecoêt:. Ecole moyenne Saint-André, fl~ 115 199 - G. Closset, Liége . t '%0 'l() 

Liège. 
- llbaghs, Llége • 1 50 5-1 

Collège St-Louis, Liége . . • ' 36 36 
- Prancken, Liège ~ 53 5î 

Institut S1-J oseph, Liége . 6\ 91S 159 
- Rouma, Liège . I 45 49 

- SI-Ba, lhélemy, Liége , 81 81 
- Paumen, Angleur _ t 'i î 

- St-Marie, rue de Harlez, 35 140 1711 3i i,688 
Liége. 

Institut SI-Michel, Venicrs • 133 173 306 

Collège Sie-Croix, Hannut, ·,i'i 60 107 
(école moyenne et classe 
préparatoire 8• et 7•) • . 

Ecole moyenne St-Raphaël, H t7 58 
Aywaille. 

1 Institut St-Trudon, Sl-Trond. 68 t39 307 

Ecole moyenne attachée au 30 4-3 73 
Collège de la Ste-Crolx, ' f2 
Maeseyck. 

Pensionnat St-Joseph, Looz • ) ·18 !!! 
1 

9 
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Population. Popl{lation. Population 

-1•• DEGRÉ. 1 Section des 2d DEGIIÉ. t•r DEGRÉ. ---- 
Section: Seclion dei 

humauitès: hurnaoitè$ 

1 ~ 1 t îfili -.- •.. 
~ 1 . COLLÈGES. ÉCOLES MOYENNES. COLLSGES. ••• ..: ::: - ..; 

~ 1 á, 
-< C ;: ~ .!-- t.rï 5 "' 'ô "O 0 "ê ••• 0 

::: 0 0 ·Ë" ~ -g E- 

"' E E - "" E 

1 

Collège St-Joseph, à Yirton , 11031 8511881 1!1s111111 St-Rc1uacle,à l\larcl1~. I 83[ » [ 831 Collê~e des Rêdemplorif.ltes, à 1 581 ,, 1 58 
Clairefontaine. 

Pelil Séminaire de Bastogne. 12--iOI " 12-iO 

1 

1 

- des Pères Maristes, à 
ow·ert. 

- Frères Maristes, à Arlon. 

- iles Frères des écolf•s 
chrétiennes, à Carlsbourg. 

1 nstltut Johannlnum, à Grand­ 
h3lleux. 

781 }) I 78 

» 1 761 76 

,, l33il33t 

)> 1rna1rns 

Col!i:ffe épiscopal N.-D. de IHJOI 2Hl2!l/J 
Bellevue, à Dinant , 

Petit séminaire · de 11'1orrlfe. 13011 » 1 BO 1 

1 

1 

Collège N.-D. de la Paix, (24:111281360 
11irigê par Jes Pères s ... J ., 
rue de Bruxelles, 45, à 
Namur. 

Institut St-Berlhuin, dirigé 1 » 1720l726 
par les Frères ,le,; écoles 
chrétiennl's, à Malonne, 
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Ille,. eu■gré1auen11 reJ11leu11e11. W:;ialdlHemen&11 •lrlgé• par de11 par&lruller11. TOTAL 

Population. Population. Population. 
~ "'. ---- ----· ---- ,: 2d DEGn,:;. 4•• DEGRÉ. 2d DEGIIE:. ~., o<> 

Sectton dee ·-<> SQctlon: Section: C<, -~-; .bumanitès ; .,., 
:n: ~0 

:ii[ "-~ 
V i . Oo., Cl) :c "'- .. F:cou:s llOYE.XNES. Q) C ..i COLLÊGES. 4) ÉCOLES MOYEN:iES. _g •• ![ C .. c:; C .., C: ·; .:.3 .., .. C 0 < C .. ~ Cl - .., :;"- Q) ~ ,. Q) Q) o., :! foi .., >, -~ Q ·,3 'tl 0 ~ .!- ~ "" f- 0 i,- 0 :;.. Cl 6 E :... E "' 

' 1 
Collège de la divine eharité, 10 )) -10 Institut Molitor, à Schadeck 40 20 60\ 
dirigé par Ic R. P, Thill- (Attert). 
mann, prêtre allemand du 
diocèse de Cologne, à Viel- 
s:.ilm. 

~cole moyenne libre des 20 )) 26 
t':t f,SOI Frëres Maristes,~ à Saint- 

Hubrrt. 

École moyenne Ilbre de St- -t8 )) 48 
Joseph, tle1 _I Frèrea des 
écoles chrétiennes, à Bas- 
togue, 

1 
' 

1 1 

. . .l 
lnstltut St-áubain, diricê par 138 216 3M 

les Frères des écoles chré- 
tiennes, rue de Bruxell~s, 
49, à N.imur. 

! 
) 51'. 

1 
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CCXIII. - Relevé nominatif et population des établissements Libres cl' enseignement moyen 
pour fi.Iles situés dans le Roiuuime, à la date du 31 décembre 1911. 

·POPULATION. TOT.AL 
,z tCOL ES MOYENNES DIRIG(ES PAR DES . ~ 
,il <O> -::i C 
jl!! i C: f:! - 0 • ; l=====:i===========================I g :§ ë â -~ t = ' >, I= •.• o.: .!:: - .: 
•• -~· 0 . a. -e ~ ~ = ~ • s ·e t- ·- o ,:,. o 
" ••.• 0 :; •• 0 •• CONGRÉGATIONS ItELIGŒUSES. LAÏQU!!;S. c: ,. E-- .,5 c.. ,:,. c:. 

~ : ~ ~ ~ ; 
~ ~ ~ Q.. ~ C. 
(J) -= 

,\11\"Cl'S. J•:colc n l leurande supé- 1 
rrcure, rue rlc I'Itarmoulc 51 49 100 1 

Anvers. 8amrs rle Xotrc-Du me. 
rue clc I'Empereur. · 35 130 t65 

1 

Auvei s. Sœurs de Xotre-Dume, 1 
rue tic ln Grande-Ourse . 30 330 360 ' 

Anvers. Srr-ui-s ile Xotrc-Dame, 
nveuue du S111l iiO 622 672 

Auvers. 1-ïllcs rie Marie. ss 218 284 

Anvers. Dumes de liustruct.ion 
chrétienne 79 294 373 

A11\·c1·s. Sœurs :\unoncinclcs i12 588 700 

,\11 vers. Swur,-; :\laricoles 90 '273 363 

Anvers. Su-u rs Apostolines, rue 
.Ioi-daens . 9 127 136 

,\ nvers. Sœurs Apos tol ines. Mur 
dié S:tittl-.facqucs . . . . 25 105 130 

,\ in-ers. Su.urs ,\ pos lol i nes, rue 
des \louèln:s. . . . . . . 'i8 275 303 

. ).\11,·crs. Dames c\11 Sacré·Cœnr, 
f 1·u(1 l.:u11ol·i11iê1·e . . . . . G2 288 350 
Q 

~ 1A11,·crs. Sœurs du pauvre ·Enfaul ) 
~ .lésus . . . . . . . . . 41 59 100 

Auvers. Daines de Sio11. 1• • 60 BO 90 

,\ nvers. Fi Iles clc la :-iagcssc 12 128 1 ·140 i 
:\lalincs Darncs<lc\larie,Goloma. -i6 9 55 

\lnlincs. Durnes cil' \larie. rue 
Sai11t-.Jea11 · ,Hi 187 2:33 

\lalines. Smnrs <Ic )iot.rn-D:nnc de ·1 
:\lis1;ri<:ordc . 41 170 2!-1 

\falinC's. Su.•urs ,\poslolin('s 52 139 19] 

Lierre. trsullnes (pc11sio1111atJ 25 135 160 

Lierre. Cr,.;11\i11es Iécolc ména- 
gère, 32 4115 /177 

T111·11ho11t. ClH111oi11csscs 1\11 Saiut- 
Sépukrc ,\.2 4-03 /l45 

Areudouck. Rel ig ieuscs du ll'icl'S· 
Orclrn rie Sai11t•Fra11r,:ois . 7 28 35 

i Herchent. Dames tic ln Suinte- 
1 Fu mi Ile . . . 35 6(i 101 

\Bcrl:wr. Rel ig iense» du nacré- 1 
Cœur de :\[nrie . . 1::i2 80 232 
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POPULATION. TOTAi,. 
« tCOLES MOYENIIES D!RIGtES PAR DES 
iii ~ . ., 
i'- ~ ~i - . § . ; ===============;================I ~ 2 8 5 = ~ 
0 S !; -.i ~.2 -;.:: ,: a -~ .•• .!!! ~ a. ;; 
"" r.=.. f,. - '- 0 L.. • coN1.m1::<,A'1ïo:-;s 1~guc;m;:;si-:s. LÁiQm:s. i:i .,. ~ ~ c. c. a. 

~ -~ ~~ ~~ i ~ co'2. ~Q. 
~ ~ - 

Boom. Sœurs ,le la Préseutut ion . .i-5 217 262 

, Borgerhout. Sw111·s l'rsnlines. /1,2 268 3IO 
1 Borgerhout. Sœurs de Xotre- 
: Dame . . 5 /1,82 t,Sï 
j l . Borutrem. Sœul's < c la Présen- 

tut ion . li 222 228 

Bm·;iheek.S1:.•11rsclu1mun·cE11rant . 1 , 

.Jes11s li l7i 1 189 

(Jheel (Oosterloo). Religieuses du 
'I'iers-Ordrc tic Saint-F'rauçois . 5,1, ,1.2 00 

Gier-le Sœurs C1·suli1ws . 40 H (1ft, 

Ilem ixcm. Swurs :\lal'icoles 22 20 42 1 

Hcreuthuls. Religieuses du 'I'icrs- 
Ordr-e de Saint-François . 43 13ï 180 

Hoogstruetcu. S,curs Ursuf ines 27 51 78 

lloogstraetcn Sœm•s !•rands 
cuines 1:'.\lccrscli, 18 • 1 18 

.\lcrxe111. Sœurs de Xotre Dame. 20 23,i 254 ; 
'.\tcrxem. Sœ111·s Annoucimles . 12 112 124 

-~ J>11c1·s. Sœ1m; trsulines 18 !)j 115 
;;, 
':; Suint-Job in 't Goor, Sœm-s Fran- 
t I ciseuines . 11 1 ,W 1>1 

; 1Sant ,·liet-. Sw111·s de Xot re-Dume 
· <l(i :\liséricordc . Hi 71 Si 

's (;r,1venwc1.cl. Su-urs du Sat·ré- 
Cwur de )!;1ric . 2fi f(j8 1fJ4 

Wnelhem. Surnr,; rie Xotre I>a111c 1 
de :\rïséricor<lc . 10 51, 64 

\\·a\'rc Solre-Dame. S1cm·s Ursu- 
liues . . . lïi 250 427 

Willchroeck. Filles de :\larie. 5'~ 53 lOï 

\\ïlryck. Sn!Urs C'rsulincs . 2:3 55 i8 
' 1 

Anvers. Institut Anna Byns ïl 230 ;JOi ' 

Anvers. Institut Yn11 Hooriuck , 
rue du Réscrvof r • 2ï :-:12 ~U 

.\11,·e1·s. Institut Yan (;chttl'htcn, 
1 rue Everdy ,\0 10 20 

1 , 1 ;\ uvers. l•:colc a llcmu 1111c, rue 
(lnclliu 127 225 352 

Auvers. lllstitnt Holt inck, a,·c1111c 
Charlotte. ,i.8 1'2 60 

Anvers. f,:,:olc privée, rue :'llrnr.art. rn 11 2-i 
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tCOlES MOYENNES OIRIGtES PAR DES 

CONUP.ÊGATIONS Rl•;l,IGll::USES 1,,ÜQUF..S. 

Auvers, lm;titut 1mur dcmoiscJlcs, 
rue Homlewijus , 

Anvc1·s. Institut pour demoiselles, 
1 rue Solvyns . . . . . . . 

Anvers. !;:coll.! moyenne pour de­ 
mciselles, rue Sunderus 

Anvers. J~co!c supérieure pom· 
demoiselles. rue He B0111. 

l 
:lh1lincs. Iusfitut ile la Sainte­ 
Famillc. rue Milscn . . . . 

\\'aclhem. Pensionnnt Kooreuhof, 

1 Putte. Pensionnat Van dcrBorght 

POPUI.ATION. 1 TOTAL. 

~ ~ ~ C ô . - "' <P ·- ., C 0 e ~ <.> "' ~ 
<.> _,!! C •.. ••• "' Q :::, ·- C .,, ·- 

0. > ë -~ < -n > 
••• .. ·- 0 0 0 

~ 2i •.. '1. ci. C Q. 

~ ~ "' ... ..!!! r.. .•. C, '" 0 i::i. ., i::i. 
~ 1 "" "' "O .,, - 
35 fü !)!) 

liï 41 108 

8-i 

71 

54 

4 

17ï 

)) 

88 

7(j 

2fil ' 

71 

142 
flO 

28 

5!) Il 606 

/
Bruxelles. Institut «les Sœurs ,te 

Xotre-Dame ... 

1 Bruxelles. Pensionnat du Sacré­ 
Cœur 

Bruxel les. Monastère de Berlai­ 
mont 

Bruxelles. Institut des Dames de 
la Salute-Fumi lle 

Hal. Les Su-u rs de l'Union au 
Sucré-Cuun- 

Etterbeek. Externat Suinte-Ger., 
lrucle 

.Iet te-Suint-Pierr-e. Religieuses du 
Sucré-Cœur . 

Laeken. Rcligic11ses Ursulines 

j Jr,on!lcrzecl.Religienses t·rs1tlincs. 
1 \ Overvsscho. Les Sn,urs <ln Sui nte- 
lQ \ :\!;tric . . . . . . . . 

'.o,·cn,;schc. Les Sn-ui-s ,le l'I111- 
muculée Concept.ion 

Sn.int-Joss e tcu-Xoode. Dames ch­ 
Sa intc-Mar!e. 

Schaerbeek. Rue de la F1·ntcrnité 
cl, rue Dupont 

8('haerheek. Rue de la 1{11('hc. 

Haute-Croix. Rcligieusc's Ursu­ 
lines 

Tm·11atlt. HPligicmscs l,;1·s11li11l'S 

Lou vu in. Inst it ut l'arid:1l1ns 

T'h'Iemont Scu111· <le Not re-Dn ma. 

Héverté. ,\nnoncindc·s du Snet·é- 
Cœur. 

1 

:10 !JO 1 120 

)) 120 1 120 

8ï 2.51 11-1 

62 ï6 138 

:n Jt, Ml 

75 150 <)")'' --·) 

'1()9 00 199 

6,i 29S 362 
1:J G6 ï!) 

~71 ml I':!!~ 

20 1 
ï6 1 !Jij 

130 I 2U 8.i 

-~5 20 füi 

,JI) 1 18 fit 

17 ~J() 1 107 

8 a ~:! 

IOi 12fi 2.3:1 
.w ;2 I 112 

1 
3-\3 1 f>07 1 850 '. 

' 
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ECOLES MOYENNES DIRIGÉES PAR DES 

CONGRliGATIONS RELIGIEUSES. LAiQUES 

POPULATION. TOTAL. 

: Betccom . 

'1'liilclonck 

Xi vclles. Peusionuat (Institut de 
l'Euf:tut-,Jésw;, 

Braine-l'Alleud.(l'e11sionat) Sœurs 
<le M,tric . 

Virginal. Pensionnat Sœurs des 
Sncrés-Cœurs 

'Waterloo. Pcnsionnut Sœurs du 
Sai nt-Cœut- de Marie . 

Bruxcltcs. Pensionnat .J ouret . 

Bruxelles.Institut des 1)11· -Tundel, 

Bruxelles. Ecole moyenne r110 do 
Berlaimont 

Bruxelles. Cours d'éllucaLion 
(Mil• Smith) 

Bruxelles. Cours d'édueuti ou 
(Mil• Scheultj . 

Bruxelles. Pensionnat (;\[11cBacckl. 

Bruxelles. Pensionnat M11• Del­ 
stanehe. 

Ixelles. Et abfissemen t tie :\Ill• 'I'er­ 
schon w) 

Ixelles. Institut supérieur J>OUl' 
Demoiselles . 

.Ictte-Sai nt-Pi erre. Etablissement 
de ;\files ;\ crtsscus 

Louvain. l nst.i tut ;.\[Il, De"·a11- 
delcer - 

13 

57 

66 

38 

35 

40 

15 

50 
18 

"' Cl é Q .; 0 ~ «> u 
- u 

"ö f: C 
~ Cl ë «> ·- ä -~ ..i ~ ~ ~t ~ ·- .. 0 ••. 1-, z C. C. C. ~ 

!- !S '- "' .. C, 
-«> ~ - = .. 

"-' i:.:. ""i "' -0 ., cr., 
"C - 1 

8 21 l 

::?4 81 
-:i~ iOI ,.,;> 

28 

)) 

50 

30 

50 
7 

6~ 100 

(', ('I 

.t' / ( ') 

1'1 ( ·: 
\') l') 

13 9 

66 

35 

IJO 

,i5 

100 

9'" -·> 

164 ~ 
37 1 4.808 

l'i 

35 

25 

22 

~2 

Ardoye. Institut des Sœurs de la. 
S.1inte-E11fafü!C de Jésus . 

,:, 1 Bruges. Dames de Sa.int-André 1 Bruges. Sœrus de Sa int-Joseph 
" ~ 

1

.Bruges. Darnes de I'Jnsu-uction 
g chrétienne. Hetnel sduele . 

~ Bruges. Peusiounnt Spermalie 
; . 
• Bruges. Con ven L aug lu is 
i 

Courtrai. Inst.itut. Saint-Nicolas 

Courtrai. Jnsü tut Notre-Dame des 
' Auges . 

72 I 100 i72 

25 HlO 125 

70 301 371 

- 
\ 

33 or 611 \ 
-· 

M) 86 135 
,6 111 287 

45 132 177 / 
22 62 84 

70 )) ïO 

60 25 85 

58 1 1()6 104 

(4) Il n'y a pas de section. 
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POPULATION. TOTAi.. 
iJ ECOLES MOYENNES DIRIGÉES PAR DES 
Ill 
•• ~ :!! Q 

! ==============,=;===============• ~ _; g ~ .2 ai ;,. 1 "' 5: Elv -;o ~ ï;> ~ _; ;; .::: 3 .e 
~ E ~ ~ ~~ g.~ ' •. p., 0 .,_ c... 
••• co;-;GilEUATIONS REJ.IGJEUSES LAIQUES C: '- ,g Zo Q.. Q. 

1 

_g : - :;;:.., ~'- 
-.:. =.;:: - a, - ., 
~ t; (Do. 4>.:J. 
(,/) c,O ~ ""j 

( Dixm'.t<!e. l~?usion1mt <le Dumes 1 1 1 
, <le Stunt Xieolas . . . . · I 18 8 :W 

Fur-nes. Les religieuses A1111011- 
eindes . .-1-1) 1':?::? 171 

Iseghem. Institut Sa into-xlarie 17 U8 lfi 

:\lcuin. August.incs, Sœurs du Xl o- 
nustere SainL-Georgcs . . . ':?.-\. H3 87 

)fouscrou. Institut tics Dames tic 
Su inte-Mat-ie . .1;_; 221 2Uü 

Ostende. 8œurs <le Saint-Joseph . !,{ )> 14 

Ruvsselede. Pensiounut de Xotre- 
1>.inrn iles Sept Douleura , 33 108 141 

Ó.,' 
:';:: Poperiugho. Relig icuses Bénédie- 
"" ti ncs ~3 00 H3 

~ )Popcringhc. Religieuses Péni- 
~ Lentes.' (Dumes de lu Sainte 
~ Unioru ... , · - · · · fü !H t301 23 2,7:;;8 

t \ 'J'hielt. I 11s Li tut tic la S:ii nte- 
~ .

1 

Famille . . . . . . U2 21> 87 

"' Nieuport. Penaionuut iles Dames 
de ln Sainte Union des Sacrés- 

,. Cœurs . ,U .;2 SH 

Pervvsc. Ponsionnut iles Su-urs 
de 

0

t"harité. 69 27 !)(i 

Heule. Sœurs de clnu-ité Sainl- 
Vinceut dc Puul . 2! 28 .HJ 

Hevst sur-mer. Pensionnat, des 
Sm111·s .le l'Immaculée Concep- 
tion. 27 131 ·1t.i8 

\Yackcu. Pensio1111at cles Sœurs 
1 de Rnint-,Joseph. ::?8 23 51 

1 Bruges. Insti tu t, Sainte-,\gnès. 23 :H 17 

\ Ostende. Pcnsiormut Giu.r . Hi 3G so / 

!-;aint-Nit'.olas. Mn ison de Sn i n t- 
1 Charles-Borromée . . . . . ,, 1:1!) i20 

Il Saint-:-iicolas. ~o.,urs ,le la Pré- 
~ seutut.iou . . . • • 37 70 107 

~ Loot.enhu lle. Smurs de lu. Présen- 
.;: t.ation . . . . . . . . . » :l!l 31) , 
; ? ~ 

1 
Deynze. Smurs Mnricoles . . . :; 13!l I H ! 

: Dcvnz«. So,111·s Sn int-Viuccnt de- 
~ l'an l . . . . . . 02 rno rn2 . . 

i G,1H1I. Sœurs Franciscaines Ill 1UI 180 
1 l' . . Melle. Su,urs •r,tn<:Iscn1I1cs 12 ;,7 li!l 

I 
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POPULATION. TOTAL. 
~ (COLES MOTEIINES DIRIGÉES PAR DES 
~ 

.,; "' ••• :ê i5 .; Q il'! Q ., 0 • .• "' ·;;; E g :.= 8 ;., (l) ~ .... ... ., ·- ~ C 0 0 <d U) .. & -~ IC E -~ -< -~ 0 
1- :;::; .. 0 0 ~ 
0 p. Q, Q. •• CONGRi-:GATION~ RELlGl!WSES. LAIQUES . C !- "' 0 ,: :z r.. "' = .. 

1 
ö 

.,, - .,, = ~ 
p.. ., p.· (l) v., -0 'h 

1 1 'Pc11sio1111at de Cruysluurt onr H 03 69 ! 
.\lost. Da111,·s ,te :\larie . .u 246 200 
Ecdoo. Sœurs rle [a Charité 281 174 455 
:'\lelsclc. Sœurs tic la Charité . 57 88 1115 
Bcirlegcm. Sœui·s de la Charité . 39 111 90 
Saffelac1•(1. Swurs tic la Cluu-i té 36 41 77 
Pensionnat rle Machelen 6 101) 115 

Peusionuat tie 1/,ulte . 1!) 79 98 
Ledeberg. Sœurs de la Présenta. 
tion (Pensionnru.j. 30 148 178 

Zwyndrccht. Su,urs de Ja Sainte- 
Enfance )) 70 70 

Xinove. Scl'lll's ,les Suc rés-Oœurs 
de .Jésus ,,L <le :'\Carie 10 173 183 

Penxionnnt ,te '.'ic,lcrhrakel 21~ HlO 184 
Rcuai x. Swuri; de la :'\fiséricordc. 63 235 298 :., ....• 

:;, 'I'crmonde. 8u·urs tic Su.i nt-Yi u- 
cent-rte-Paul . 45 200 245 

jij 

• Lcclc. Chanoinesses tic Su i ut- - ,\ ugustlu . 35 7 /12 Il 
~ ' j .. B11~gc11ho11t. Sœ111·s ,Ic Saint- 0 
Q Yiucent-de Paul )) 19, 1()7 r. -i: 1'c11i;io1111at rle Deft iugo , 6 70 76 Cl 
.s 
lil Burst. Sieurs Fra11dsrai11cs 15 86 101 

Peusiounu t <Ic \Jichelhckc. » 55 55 
Oostuck er. Sœnrs dü la Sainlc-1 
Fn mi llc 3" 85 122 I 

(;ancl. Dumes rie l Tnxta'uet iou 
Cl11·1\tie1111c, r pluee rlu :'Il ara is) 2û 135 164 

Gand. Doornscle. rue Sa i n t-Suu- 
veur 88 188 27(; 

<,ancl. XonYeau Bois, rue tics Vio. 
lettcs et rue du Xouveuu Bois 56 220 276 

Gnud. Yisitution 1('oupurcj. 'iG 222 •:H8 
\lont - Saint· :\u11111d. Yisitut.iou 

(Sacré-t 'm111·,. -JO 12(\ 136 
(ian,I Yisi t a t ion , rue Basse\ 32 3::lO 352 
<;nml. Dumes rie t'Iustnuct iou 

130 1 Chrétic1111<·. l11,11Jernnl Albert Mi 84 
Vrueene. l)anws de lInst ruvt iou 

lf2 ! Cln-ét.ieuuo 13 99 
' 



( G3ti ) 

POPULATION. TOTAL. ,. ÉCOLES IOJEIIIES DHIIGtES PAIi DES 
~ •.. ~ !! g l! C :: Q .; 0 • - ii - .. ~ ·- .. ;., E ~ - <- >, ] .:i 2 Q ~ 0 :i: .;; ::s -- 1 E ·[ ◄ .!!! 

,.. o.. :> .. 0 0 0 .. a. CONGlll':GATIOl'(S lU:l,JGŒUSES 1,,ÜQUES C 0 :0 o. o. g. 
0 .. E--< "' :;i .2 ~ <-- "' ... Il "' - "' u c,. ., •• et> "'" Cil ., --::, -.::: 

' ! 1 
1 

1 Beveren-Waes. Sœurs de la Pré- 
/ sentation ile Xotl'e· Dume. . )) 112 112 

/ Gysegem. Sœurs de Saiut-\"incent- 
31 / de-Paul . . . . . . . . tiO 91 

' Grammont. Sœurs Xoircs . 22 107 .12!) 

Grammont. Sœurs Bénédictines . 13 127 1--iO 
Berchem {Audenarde). Sreurs 
Apostoljnes . . 7 83 00 

1/.cle. Sœurs ile Xon-c-Dume 10 (;0 70 

G1wcrc. Sœurs ile hi Visitation )) 106 . i06 

Rupelmonde. Sœurs ile la Yisitn- 
tion. )) 108 108 

Huutem-Suint-Liéviu. Filles tlu 
8n u ven 1· r-essuse i té. )) Hll 116 

Wettereu CQunti·echt). Su-urs de 
102 ln Olnu-ité, . . . . . . . 23 70 

~ ; Evergem 1Lungcrhr11ggc). Su.,urs 
..:! . de la Viaitutior, . . . . . . 10 70 80 

.: ) Gaud. Muison de h\ :\liséricorde, 
3 Sœurs <le la Charité. boulevnrd 
j 1 ,1< Bruxel les . . . · . . . . )) 13~ 13.'I ) 57 8.!Ht 
~ A11ile111irde. Dames Bernardines . 
f Externat . . . . . . . . 12 148 f60 'C 

i Ledeberg. Sœurs de lit Présenta- 
i tiou de Notre-Dame. Externat . 26 12:.S föt 

"·etteren. Apos to liue» . 3ï 2.'iO_ 287 

Xevele. Sœurs de Suint-Viueent . ':!O ss 75 

Suint-Xicolas. Berkenboom 20 156 170 

Su int-Xicolus. Sœurs de la Sa inte- 
Famille . 3;_; tM 160 

Termondc. 8u:urs '.\laricoles . (; 141 147 

Lokeren. !-;n·urs rle la Préscntu- 
tion . u Hîl 175 

Exaertle, Sœurs de la Visitation. ':!O -i2 62 

Gruul. Institut Piers de Rave- 
schoot, 1·11e Royale, i2 . 6;j 2,;1 3111 

j 
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POPULATION. TOTAL. 

Ill tCOLES IOYENllES DIRIGtES PAR DES 
lil 
1,, ~ ~ ~ C 

C e ,:;: 0 - C ·;;; C> .; ~ 8 
jl, 41 5 E ..., 
0 

... . ~ C 

= 0 ·t" .., 0 -~ ::, ·- 
E -< ..... Q. :,.. 

~ 
.... t ~ z 0 0 

CONGRÉGA1'10NS RELIGIEUSES. LAÏQUES. .§ .. E-- .a o. o. :S. 
0 

.., et) .. ....,, .. 
ö i ..., ,,. - "' :., "'"" "' 

p. "' c:l. 
en "' "0 

Braine• le • Comte. Institut des 
Sœurs de Notre-Dame :;H 65 ~1 

Brugelette. 1<:cole des Soeurs rie 
l'Enfant .Iésus 3!) ~I 6:• 

1':11gltic11. Sieurs de l'Union du 
Sacré.Cœur- . u AfJ 1)3 

Jumet. 8œurs ile Notre-Dame. H .fi 1) 1 

Kain. Sœurs ile la Sitinte-Union . .i7 ;)0 f)ï 

La Louvière. Soeurs de lu Croix 61 69 llO 

Leuze. Sœurs de Saint-François 
de Sales. 30 33 fi3 

Mons. Dames du Sncré-Cœur . 150 158 108 

(,tuiévrain. Sreurs de ~ainte-l\'Inrie. 153 )) ,,3 

'I'huin. Sœurs <le Notre-Dame. 
C)'" 7a 1)8 _,, 

'I'ournai. Dames Ursulines. ;jij 10.l fül) 

"'ez Velvain. Dames de Snint- 
Charles !32 152 84 

Blicquy. SœursFranciscaines. Hl $} ~H- 

Péruwelz. Dames de St-Charles . 62 31 IJ3 
.: = Dom'. Sœurs de la Sainte-Union. 38 ;;2 fJO 
C 
Il 

i Ollignies. Darnes Bernardines. 10 n 41, 

Gosselies. Sœurs de la Providence. 22 r·> Si ,_ 

Lessines. Religieuses Augustines. rn 2,> 31i 

Jemappes. Sœurs <le Notre Dame. rn 1;; 2-i 

Mons. Dames Ursulines. •. 
27 -il 68 

Fontaine .. l'Èvôque.' Sœurs ile 26 12 Sainte Mar-ie, . . . . . . 38 

Lobbes. Sœurs de la Visitation 2n 18 ,fi 

Binche. Villes du Saci-é-Cœur , l'i 63 80 

Soignies. Sœurs Fr-auciseaines ;fü :,;; no 

Ath. Sœurs de Saint.-T•'rancois de 
Sales Hi 20 36 

Ohà.ref ineuu. Dames Bcmarrlines. 20 30 :;o 

Blandain. Sœurs rie Ja Vi sitat.ion , 
:-.·g, 60 U2 .,_ 

Ellezelles. Sœurs de la Viaitat.iou. 10 2:.; a:- ) 

Châtelet. Sœurs'de Suinte-Marie. 2.\ 10 3{ 

Flobecq. Su-urs (1('1 Nota-e-Dame 20 .rn 68 

Fleurus. So-urs de Notr(\-Dum('. 18 ;''_ii. 72 

Chirnuv. Sœurs de Kotre-Dume 20 28 48 1 
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ÉCOLES MOYENNES OIRIGtES PAR DES 

CONGHf<:GATIONS RELTGIEUSES LÁiQUES 

1 
'3" I Boussu. Scmu:s de la Sainte-Union. 

·r; Cn ruières .. Pc11sio11rnll lies Su•111·s 
;; de la Provideuce . . 

: ~
1 
Celles. Sœurs tic la \'isitat.io11 . - C: • 

: Solre-sur-Sambre. Srt•nrs <Ic ln. 
Saintc-U11io11 <les Sacrés-Cœurs. 

1 

'1 Liégc. Pensiounat des Dames de 
I'Justruction Chréticnue . . . 

Liégc. Sœurs de I'Fmmucu lée Con­ 
ception des Dames del .ourdcs. 

Liégu. Pensionnat <les Dames 
Béuéd ictines . 

Liége. Couvent <lu Sacré- Cœur 

Liége. Insuitut des Sœurs <le 
Sai11tc-:i.1arie. 

Liége. Institut des Smm·iHle Notru­ 
Di1 mc 

Liégu. Institut des Villes de la 
Croix, rue Louvi-ex 

Liége. Institut des F'i ll cs ,le la 
Croix, rue Hors Cbàteuu. 

.T enieppe - sur - Meuse Ins li lut 
811inl-Joseph. Sœurs <le la Pro­ 
vhlence 

~ ) Huy. Pensionnat des Sœurs de 
~ \ Suinte-Mai-ie . •• 

Chênée. Pensionnat, des Pilles d e 
la Croix 

Theux. Pensionnat des F'illes Ile 
ln, Croix 

Waremme. Pcns ionnn t <les Filles 
<le ln Croix 

Visé. Iusl.itut des Sn-ui-s ile Xotre­ 
Vame 

Verviei-s. Iustitut des Sui uts- 
Anges 

Hei-ve. S11•u1·s tie la Pro videuoe 

Ans. Pe11:;io11Jl!Lt (lei; Ursulines 

Fo11ro11-le-Co111t.c. Peusionnut des 
T'rsuliucs , 

Lundeu , Peuslouunt et écolo 
moyenne di1•jgés pal' lm; Srnurs 
<le Sainte-Mrn-ie. . . . • . 

POPULATION. TOTAL.- 

.; ..•• 
C Q i ëi 0 C c:, » ·- .. C) 'ö 

E ~ - •.. •... ë .. Q) ·- 
~ g 

0 "' .. ;.- ::, ·=- e ·Ë' ◄ ~ 2 
C. .,. .. 0 0 

C 
,:.. 0 ..::l :::,. C. .•. 

1 !-- C. 0 !l •. :;:; "' •.. 
1 

~ "" - ..• u •• C. .., ,,, 0 g. 
(Il "' -0 'e: 

~i 1 ;j(I 1 1 "ï :G 
Il 1 

::: 1 ·: \ !lil 1 2,IS38 
(i8 

iO 1 ·Ili 1 
! 
1 
1 

i 1 lilli Uï 

{2 11115 117 

82 Ri rnn 
Bil 30 12,1 

{·! (j:j 107 

lii' <s:l 130 

,j 1 IH l!l:i 

Ht:î w; ,J;l 1 

2<1 78 !)8 

68 )) 1;8 

21 IR ~fi 

:l3 10 13 

'H 13 37 

2(i 3H .ï!) 

•·<,) 1;,fj 2118 _,_ 

:11 ,J:l (~'i 

18 I'' :m ,) 

21 1:! :3:l 

38 31 72 
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tCOLES MOYENNES DIRtGtES PAR DES 

CONGHl~GA'l'!ONS RELIGIEUSES. LAÏQUES. 

/ Wandre. tcole moyenne dirigée 
/ par les Sœu rs de la Providence. 

I Ougrée rScleasiut. Institut Saint- 
! Louis 

Ougrée .Sclcssin). Pensionuat des 
Filles de la Croix 

Wclkenraedl. Pensionnut Iles 
Sœurs Récolletines 

Rocour. Penslonnnt des Sœurs <le 
Sainte.).[arie. 

Dison. Pensionnat des Sœurs de 
Xotre-Dume . 

Blegny-Trembleur. Institut Sa int 
. Joseph. 
1 
Heusv. Pensionnat des Ursulines 

<le Séroulle .:; 
:-;:: 
f , .Jupille. tcolc moyenne dirigée 
41 \ par les Chnnoinesses régulières 
~ \ cle Saint-Augustin . 
~ 1 
• Hombourg. Pensionnnt.des Dnmes 

1\e I'Iustruction de St-Antoine. 

'I'himister . Pensionnat des F'il les 
de la Croix 

Liège. Pensionnat rles Sœurs de 
Saint Joseph, rue St-Gilles, 1; 1. 

Liége. Institut iles l•'illes ,le la 
Croix, i-ue Mout-Saint Ma.rLin,-l~ 
1 I'" anuée), annexe de l'école 
de la rue Hors-Château . 

Spa. Institut Lecocq . 

Étnblisscnients d'enseignement 
moye11 d11 Jn degré pon!' filles 
ilirigé« par des Iniques, 

Liége. Institut Postula 

Liégc. Tns tit.ut UlHLghs-. 

POPULATION. TOTAL • 

.; i :!; i:: 
i:: i:: 0 
i:: "! (1) (1) -~- ~ 4> 8 g .:2 i:: •.. 
0 .. ..., CD •- ::, -- "'- ... ::-- C. :;, 
E 'E. .. 

~ 2 0 ô "'- ... 
0 c.a. 

i:: E- ..a p. 
0 "' "' "' .. e, ..., •.. 
ö 1; -4> "' - "' 

"' p. 
a) D., 

o.> "" 'O 
(I) 2 - 

1 
8 )) 8 

8 )) 8 

.. ii) 30 7ij 

30 31, (;.{ 

2:.1 16 B8 

24 1 { 38 

20 39 ;';() 

!H i2 136 
1 

\ 3,; 1 3.00~ 
83 H 80 ' 

)) :;5 ~i:J 

8 12 20 

9,- 1.10 Hi:.i _;) 

1 1 
1 

23 \ \I 23 1 
1 

18 ':H 

Su in t-T'roml. Institut Sah1tc•-Fr· 
suie. rue du Ruisseau . 

Bourg Léopold. Sœurs de h1 \ïsi­ 
tu tion li 

~ ) Tongres. ttal.Jlissc1111 des Dames S Î Bénédict.ines . 

~ 1 Di epen heek. Les t.rsuliucs. . 

Vel m. Les Sœurs de hi Charité 

Brusthem. Pensionnat des Ursu­ 
lines . 

l*J 6 1, .. ) 10 ie 
• 1 11 (** (l 17 

7 1 Hl7 I 20i, 

9'' 1.n 172 ~'> 

1 
30 130 IHO / 

30 H 

'"1 32 Bi H(i 

3!) 1 (I3 I 102 ! 
(', Humanités anciennes. - (0) Humn nités modernes. 
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- 
POPULATION. TOTAL 

'#:: ÉCOLES MOYENNES DIRIGEES PAR DES 
,ij w ~ ~ ~ t= ~ C • C:: • - l===============:::;================I C ·- CJ i:,;i O <t> _. ~ .!:? e ~ ·.;;;; ~ = g i ~ ·;;: ~ -~ 
Il: f:: ·;:: ~ "' 0 g_ e ,a a- 0 i:.,. C ~ 

• CON,ait:GATIO:,s HE!.JGlElJSES. LÁÏQUES. g ~ ,... ~ C. "'" p. ·= : ~ = ~ !; g ~ ~ o. C) i::.. 
en "O "=' 

1 
1 

1 l 

1

1 hwck-la-Yillc. Lès Ursulines . . Hi l7 33 

Hamont. Les U1·suli11es. . . . 18 20 38 

~ Bils_cn. Les Rel ig icuses du Saint- " , 
1 

• 
:;;; Sepulcre . . . . . . . . :iO .il, Ob 

-~ } Fall-Mheer. Les Sœm·s de Xotre- > rn 1,480 
~ i Da111e de :\[iséricor,lc. . . . --1- Gil 73 ! 

§ Looz. Les Sœurs ,Ic ln Charité, -W (1-1- 101 .. 
Welltm. Les Ursulines . -12 77 8!J 

Husselt. Les Ursultucs . ':H 2:fö 2-1!1 

1 1 

( 
! Vlrtou. Pensionnut tics Sn-urs ,le 
' ln Docti-iue Chrét.lenue . . . ·17-1 (H 2,38 

Hubave-Ia-Xeuve. Pensionnai tics 
Sœi1rs ile Ja Docti-lne Chré- 
t.ioune . . 20 Hi :l6 

Jumoigne. Punsion nnt des Sœurs 
rie lu Providence et de l'Im11111- 
culée Conception 10 1,1. 24 

li: Opont. Pensionnat du château des 
:: Abys 21 10 37 
ë , 
:: Arlon. Ecole moyenne clos Sœur-s l 9 ifl.-1- 
t de Xotrc Dame . -1-2 1G ;i8 
" - • Bastogne. Pensionnat des Sœurs 

de Notre name. HD 31 l80 

Yielsuhu . Pensionnat des Sœurs 
de ln Providence cl de I'Immu- 
culée Conception :l:5 19 M 

Marche. Pensionnat des Sœurs 
de Xotre-Dn me . G:1 41 -10.i 

Saint Hubert. Pensiounat iles 
Srr-urs de Xotre Dame. 31 22 ::iB 

\ 

Pcschcs. (.;colc moyenne pour 
fi lies 32 38 70 

Champion. Sn-urs ,Ic Jo. Pr0Yi- 
rl ence cl ile l'Immuculéc Cou- 

~ ception. G::i Hl l l l 
- ' > 
; Dinant. Pcnsionunt des Sruurs de 
i'- Xotre-Dn me . 2B GI 87 

C.emhloux. Les Sœurs de Xotre- 
Dame . 23 36 ()9 
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' . POPULATION. TOTAL 
r,i ÉCOLES MOYENNES OIRIGtES PAR DES 
'51 r. • .,, 
~ ~ i ï:. i::. ; l================::================I § :.ë s 8 ~ ~ 

Il>, 1:: • 1:1 "' 12 0 0 :.. ..• ~·;: --~ = e ·::: ~ -~ e ä. e 
Al CONGUl':GA'flOSS RELIGIEUSES. LÁiQUES. S :- {:. ' ~ c. 8, p. = ·~ ~ ~ .!! :. 

(.) ~ • 0, C,) C. 
~ ~ '0 

1 1 
· Philippeviltc. Les Soeurs de Xotre- 

Dame . . . . . . . . . -iO --l:S 91 

î Andenne. Les 8œurs de Xoh'e- 
+> Dame . 23 62 &> 
:;j 
., Xumur. Les Religieuses Ursu- , . S l li nes, rue de Bruxelles. . . . 120 18 M7 9 029 

; Xam111·. Les Sœurs de Sainte- 
)Iarie, rue de Président . . . 6.-l 60 i2--\ 

Xamur. Les Sœurs tie Xnlre- 
1 Dame, rue f:milc-Cuvelier O! 63 ioo 
1 1 



CCXIV .-Tableau 1·écapt"tulatif, par p, ovin ce et pa,· drg1·é d' enseiqnement, des établissements libres 

ETABLISSEMENTS DU 1'" DEGRÉ ÉTABLISSEMENTS 
POUR GARÇONS, OlntGBS PAR ; POUR GARÇONS, 

DÉ8IGN.tTION 
lel des ties TOTAL les des 

congrégations Te&al. de la congre&ations 
évêques. religieuses. particuliers. popalatioa. évêques. rdi&icuses. 

DIIS 

~ .::. •• "' 21 
;:; é C);; ,:: ë des ë é e ~ <> ~ .2 .. ~ .2 PROVINCES. ~ e .!: '" e -~ :.. " t!lablissemenlS ._ C 2 ~ ~ -"., êi -" •. .::: ~ ~ ;; .:::, "' ä .; e !:' E ~ Ju Ei ~ - "' ;; C "' = ""' ;; o:!! C. o= C. o:::: = t•• degré 0 -~ 0:: ~ -g Z-" ..-.: "' §- ZÄ g- Z;~ C. 

0 "' l e g 0 
;i, C. :.; 

~ 
C. pour garçons. C. -ii C. 

;<J .,, :e 'Cl ~ 

Anvers. 7 1.092 6 926 3 280 16 2,298 JO 2,43.J JO 3,030 

Bra.bant 8 1,671 6 i,852 9 1,06i 23 4,590 9 i,77f 12 :1,772 

Flandre occidentale. . 13 1,767 3 545 )) :, -16 2,312 ·U -1,992 3 600 

Flandre orientale . 9 992 5 1,226 1 HO ·15 2,358 13 i,837 H 2,302 

Hainaut 9 2,303 4 1,356 )) )) ·13 3,659 )) li 3 218 

Llégc 7 695 7 1,750 6 233 20 2,678 i 778 9 1,216 

Llmhourg . 4 559 3 :J2,{. )) Il 7 883 2 88 3 -i08 

L11xe111bo111·g 2 428 5 736 ,1 )) 7 f ,16.i 1 83 3 S4 

Namur . 2 596 2 1,095 l) )) ~ 1,691 )1 )) 1 354 

-- -- --- -- -- -- --- -- --- 

Totaux. 61 I0,103 41 9,810 19 ·l, 720 12{ 21,633 56 9,983 55 9,984 
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d'Instruction moyem1e situés en B,,[gique et population de ces établiisernenls au 31 déeembre 1911.. 

l)U 2• DEGRÉ ÉTABLIS~EMENTS DU 2.i DEGRtt TOT.t.L, 
DIRIGÉS PAR : l'OUR FILLES, DIRIG~S PAR : 

t 
TOTAL TOUL J 

des des des 
T•,al. do la congrégatlons To,al, de la Jes dein 

particuliers. populalioo. retigieuses. laïques. populalion. 
établissements. population 

- 
.~ u, .'1 
"' "' des ë: ci o.> § "' 

par .. ~ "' po.• .. " ,2 établlsscmcms '° E 
0 ,_ E .2 des étahlisscmenls ..:i., •• 1i ; ·:;;: ~ = ~ du "' ~ ~ 

':; E ·- ::; "u, 
0;.:::: o- o;: ~ du 2d degré pour filles. provlnce. province. 
2';"" ~ 2d degré z; -"' ~ z; ..:i .. 0 .. ,e .. Q 

.:.; c.. pour garçons. ~ 
:;; ;;.. 

',:I :,, 

5 739 25 6,203 46 9,9H 13 1,695 59 H,606 100 20,107 

14 1,295 3ù 4,838 26 3,730 H 1,078 37 4,808 95 H,236 

2 43 19 2,635 23 2,661 2 97 25 2,758, 60 7,705 

2 245 26 5,384 56 8,325 1 3f6 57 8,6.J.1 98 16,383 

)) 1) 3 218 36 2,638 )) )) 36 2,638 5" 6,515 . ~ 

1 16 17 2,010 33 2,969 2 lHI 35 3,002 72 7,690 

)) 1) 5 496 13 1,-l80 )) )) i3 1,480 ~5 2,859 

i 60 5 227 9 784 )) Il 9 784 ~-1 2,175 

)1 )) 1 354 9 929 )) )) 9 929 14 2,97-i 

--- --- -- --- -- --- -- ---· ----- ------ ------ ----- 

25 2,398 136 22,36;5 251 33,427 29 3,219 280 36,6!6 537 80,644 
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Rapport officiel sur le concours général ib. 

CHAPITRE IV. - CoNSl{JL DE rBni:r.c110NrŒMF.NT DE L'ENSEIGNEMENT 1tOYF.N. 

Composition tin Conseil 
.Membres adjoints . 
Secrétaire du Conseil . 
Travaux du Conseil. 
Dispenses de la condition du diplôme légal. 

Cl'.XX:VI 

• CXXXVll 

.CXXXVIII 

ib. 
ib. 

TITRE IV. - Écotss NORMAi.ES POUR u 1''01rnATION DB rno1-ssssuns KT DE 

RÉGENTES D
1
ÉCOLB :MOYENNE. JURYS CHARGÉS DE PROCtDER AUX EXUIENS. 

CHAPITRE PREl\llEfi. -SECTIONS NORMALES fü: 1,'ENS~~IGNE~ŒNT MOYEN ou DEGuf;; 
INFtnmun POUII GAnÇONS ÉT.rnl..lES A GAND 6T A NIVEl,LF.S. 

Organisation. 
Section normale moyenne de Gand ; 

Composition du personnel au 31 décembre Jf)l 1 
Admissions . 

Section normale moyenne de Nivelles : 
Composition lin personnel au 31 décembre 191 J 
Admissions . 
Cours normaux de travail manuel . 

• CUXIX 

ib. 
CXL 

ib. 
CXLI 

ib. 
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CHAPITRE ll. - SECTIONS NORMALES DE L'ENSEIGNEMENT KOYRN DU DEGRÉ INFÉl•IV.Ull 

POUII FIi.LES, ÉTABLIES A BRUXl!LU:S ET A LltGR. 

Organisation 
Section normale moyenne de Bruxelles : 

Composition du personnel enseignant au 3-l décembre !9H 
Admissions . 

Section normale moyenne de Liége : 
Composition du personnel enseignant au 3! décembre ,I 9H 
Admissions. 

ClLJ 

ib. 
• t:XLIIJ 

ib. 
CXLÎV 

CH APJTRE III. - JURYS CIIARGÉS DE DRLIVREII LF.$ DIPLÔ~IES DE PROFESSEUR 

AGRÉGÉ nE L
1
ENSF.IGNF.n!ENT MOYEN ET DE RÉGENTE o'tcOLE 

MOYl<l\'.NF.. 

A. - Examen d'aspirant-professeur agrégé et de professeur agrégé de 
l'enseignement moyen : 
Règlements des examens . . • CXLV 

Examen complémentaire pour l'obtention d'un double diplôme ib. 
Jurys d'examens ib. 
Résultat des examens • ib. 

B. - Examens d'aspirante-régente et de régente d'école moyenne : 
Règlements des examens . . . • . • CILVI 

Examens complémentaire pour l'obtention d'un double diplôme . • ib. 
Jurys d'examens • . • . • ib. 
Résulats des examens . ib. 

CHAPITRE IV. - EXAMENS ET JURYS SPÉCIAUX. 

A. - Examens conduisant au diplôme de capacité pour l'enseignement 
du dessin . 

Règlements <les examens 
Jurys d'examens 
Résultais des examens . 

IJ. - Examens conduisant au diplôme <le capacité pour l'enseignement 
. de la gymnastique 

Jurys d'examens 
Résultais des examens . 

ib. 
ib. 

CXL\'11 

ib. 

ib. 
ih. 
ib. 

TITRE V. - Sunsmss ET DÉPENSES. 

CHAPlTHE PHE:MIER. - Buncsrs ET COMPTES. 

Athénées royaux (loi du .Je• juin 18!>0) . . . • • . • • • • GXLII 

Écoles moyennes de l'État (loi du l er juin •18t>0) . . . . . . . ib. 
Établissements communaux pour garçons subsidiés par le Trésor. et 
Établissements communaux pour filles subsidiés par le Trésor . CLI 

CHAPITRE ll. - BUDGETS ET COMPTES ORS ÉTABLISSEMflNTS n'1NSîllUCTION 

MOYENNE CHÊÉS EN EXÉCUTION DE LA LOI DU .f1j JUIN ,1881 · CLII 
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CHAPITRE III. -COIIIPTE RENDU Of, Ù:YPLOI DES ALLOCATION! PORTÉES AU BUDGET 

DU DÉPAIITEMENT nss Scrsxcss ET DES AnTS, POUR LF: SERVICE DE L'ENSEIGNE­ 

MENT MOYEN, PRNDANT Lgs ANNÉES 1909, -1910 et !911 : 

Service du conseil de perfectionnement • • CLlll 

Service de l'inspection • • • ib. 
Service de l'enseignement normal destiné à former des professeurs 

pour les écoles moyennes . CLV 

Crédits et dépenses relatifs au service des j urysd'examens • • • ib. 
Service des athénées royaux et des écoles moyennes de l'Etat . CLVl 

Bourses à des élèves des écoles moyennes de l'État • • ib .. 
Subsides à des établissements communaux d'instruct ion moyenne 

pour garçons . ib. 
Su bsides à des établissements communaux d'instruction moyenne 

pour filles . . • cLV11 

Service du concours général de l'enseignement moyen du premier et 
du second degré . . • ih. 

Indemnités en faveur des professeurs sans emploi ~ ib. 
Traitements de disponibilité . cr.vm 
Encouragements pour la publication d'ouvrages classiques, subsides, 

souscriptions, achats, etc. • ib. 
Frais de rédaction du dix-neuvième rapport triennal sur l'état de 

l'enseignement moyrn • . . • ib. 
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1. 1 5 t octobre i 908 . 

Il. 1 2.ï jon vier 1909 

III. I 17 mai 1909 _ 

IV. I tï mai 1909 _ 

V.117 mai i909 

Vl. l 18 mai 1909 

Vll.120 juillet 1909 

VIII. 1 ~o juillet i!J09 . 

IX. l <:!O juillet t 909 . 

X. l 20 juillet 1909 . 

XI. 1 9 août 1909 

XII. I H août 1900 

LOIS, All.RÏ:TÉ5 KOYAtJX ET ARll.ÈTÉS MINIST.tRJ&LS. 

Arrêté royal fixant Ic roux pour lequel le casuel 
du chef de minerval cl de boni entre e11 lii;ne de 
compte dans la fixation du revenu admissible e11 
matière <le pensions , 

Anélé royal autorisant le Conseil communal de 
Liégé à accepter la donation Digneffe. 

Arrêté royal réglant l'organisation du concours 
général de l'enseignement moyen du premier· 
degré, en 1909 

Anêlé royal réglant l'orgaulsation du concours 
général de l'enseignement 'moyen du second de­ 
gré, pour garçons, en 1!109. 

Arrêté royal réglant l'organisation du concours 
général des écoles moyennes, pour fiiles,en 1909 

Arrêté ministériel réglant la tenue des concours 
généraux de l'enseignement moyen, en i90U. 

Arrêté royal fixan l le traitement des inspecteurs de 
l'enseignement moyen - l\Jodifications à l'arti­ 
cle 27 de l'arrêté royal du 51 décembre 1902 
portant règlement général du service de l'inspec­ 
lion. 

Arrêté royal fixant le traitement des surveillants 
des athénées royaux. - Classement. - Aug­ 
mentation . 

Anélé royal modifiant les arrêtés royaux orga­ 
niques relatifs aux traitements des professeurs 
de dessin cl des professeurs de gymnastique des 
athénées royaux . 

Arrêté royal modifiant les arrêtés royaux orga­ 
niques relatifs aux traitements des régents ou 
régentes et des instituteurs ou institutrIces • • 

Arrêtés royaux relatifs à l'inspection. - Personnel. 
- Démission, - Nominations . 

Ar,-èlé royal approuvnnt ln convention conclue, le 
16 juillet l!IO!J, pour Ic patronngs du Collège de 
Herve . 
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20 
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25 

ib. 
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XIII. 6 octobre t909 . 

XIV. 1 fO novembre i909 

XV. I t7 décembre t909 

XVI l 2ä février 1910 

XVII.IH mars 1910. 

XVIII. 1 4- avril HHO. 

XIX. I 28 avril 1910 . 

XX. I 12 mai ·l9i0 • 

XXI. 1 50 juin 1910 • • 

XXII. 1 H novembre 1910 

XXlll.122 novembre t9l0 

XXVI. 1 50 décembre 1910 

XXVII, 127 février 19H • 

l(X VIII. 112 mars t9H • 

XXIX. I i 7 avril 1!.111 • 

XXX !'50 avril t9H • 

XXXL,15 
\ 

mei t9H . 

· 1 Arrèlê ministériel réduisant de trois à deux, le 
nombre d'heures de cours attribué; par semaine, 

1 
à l'enseignement du dessin dans chacune des 
trois années d'études des écoles moyennes de 
l'Etal, pour garçons, et inscrivant le dessin 
parmi IP.s cours généraux des sections spéciales 
cemmereiales, annexées à des écoles moyennes 
de l'Etat, . 

AJ'rèlé royal modifiant celui du 9 juin 1882, relatif 
aux examens de professeur de dessin . 

Arrêté ministériel relatif à la mort de S. M. Lêo­ 
pold IJ, Roi des Belges . 

Arrêté royal modifiant celui du 9 juin i882, relatif 
aux examens de professeur de dessin. 

At-rèlé royal réglant la liquidation des rémunéra­ 
lions des agents nouveaux ou des agents appelés 
ou rappelés sous IC's drapeaux ou qui rentrent 
de l'armée. • 

Arrèlé royal réglant les indemnités des gens de ser­ 
"Vice des sections normales moyennes de l'Btat • 

Arrèté roya I instituant définitivement la section 
commerciale annexée à l'école moyenne de l'Etat, 
pour filles, à Schaerbeek. • 

Loi concernant l'élude des langues modernes dans 
l'enseignement moyen du degré supérieur . 

Arrêté royal acceptant la démission du secrétaire 
du Conseil de perfectionnement • 

Arrêté royal nommant Ic secrétaire du Conseil de 
perfectionnement. 

Arrêté royal approuvant la convention conclue, le 
29 septembre i910,pour le patronage du Collège 
dt> Neerpelt 

26 

27 

ib. 

29 

ib. 

50 

51 

ib. 

Arrêté royal concernant les inspecteurs spéciaux 
de l'enseignement moyen. - Traitements. - 
l\lodificatioos aux dispositions réglementaires • 

Arrêté royal nommant un membre du Conseil de 
perfectionnement. • 

Arrêté royal instituant définitivement la section 
commerciale annexée à l'école moyenne de l'Etat, 
pour filles, â Charleroy . 

Anèté royal réglant les examens de professeur de 
dessin 

Arrêté ministériel déterminant là formule du di­ 
plôme de sortie des athénées royaux r.l des écoles 
moyennes de l'Etat . 

Arrêté royal modifiant le programme des examens 
complémentail'cs de professeur agrégé 

54- 

ib. 

ib. 

XXIV. 122 novembre {910 .1 Arrêté royal acceptant la démission d'un membre 
du Conseil de perfectionnement 5~ 

XXV l 2s novembre 1910 .1 Arrêté royal nommant un membre du Conseil de 
perfectionnement. • ib. 

ib. 

56 
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57 
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XXXtI.116 mai 1911 

XXXIII. 117 mai 19H . 

XXXJV. l 12 juin 19it 

XXXV. 112 juin 19H 

XXXVJ.114 juin 19:11 . 

XXXV11. l 1!i juin l!IH 

XXXVIII./ 20 juin 1911 

XXXIX. l 10 juillet 19:H 

XL. 1 H juillet 19! 1. 

XLI.l16aoùt19l1. 

XLII. l 28 août 1911 . 

XLHI. l 21 septembre i!li 1 

XLIV. 1 G novembre 19H . 

XLV. l 16 janvier 190!) 

XLVI. l 27 janvier -1909 

Arrêté ministériel modifiant le programme des 
examens complémentaires de régente . 

A1Tè1é déterminant les formules des diplômes eom­ 
plémentaires à délivrer par les jurys de profes­ 
seur agrégé et de régente. 

Arrêté royal modifiant les dispositions eoucernant 
l'âge d'admission dans les athénées royaux . 

Arrêté royal modifiant les dispositions concernant 
l'âge d'admission aux écoles moyennes de l'F.lat 
et aux sections prèparatoires y annexées . 

Arrêté royal modiûant le règlement des examens 
d'aspirant-professeur 11;:réi;é dr. l'enseignement 
moyen . 

Arrêté royal modifiant le règlement des examens d'as­ 
pirante-régente et de régente d'école moyenne. 

Arrêté ministériel modifiant les dispositions con­ 
cernant la mention de l'épreuve sur une l1111g11r. 
moderne 

Arrêté royal introduisant l'enseignement Ju travail 
manuel dans les sections générales des écoles 
moyennes de l'Etat, pour garçons, et dans les 
sections y annexées . 

Arrêté ministériel déterminant Ic programme de 
l'enseignement du travail manuel dans les sec­ 
tions générales des écoles moyennes dt: l'Etat, 
pour garçons, et dans les sections préparatoires 
y annexées. 

Arrèté ministériel modifiant le programme des exa­ 
mens conduisant à l'obtention du diplôme de 
capacité pour l'enseignement du dessin dans les 
établissements <l'instruction moyenne de l'Etat. 

Arrêté royal relatif aux services rendus dans l'en­ 
seignernent dirigé ou subsidié par le gouverne­ 
ment.Ia province ou la commune, par les profes­ 
seurs et les surveillants des athénées royaux 
antérieurement à leur nomination dans les 
cadres et postérieurement à l'obtention de leur 
diplôme légal. - l\lodificativns aux arrêtés 
royaux organiques fix1111l les traitements de ces 
agents . 

Arrèté royal relatif au personne! d~ l'inspection. - 
Démission. - Nomination 

Arrèté royal instituant une section commerciale 
dans une école moyenne d1, l'Etat. 

40 

41 

43 
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47 

48 
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Cll\CUt.Aill..ES MINl5'1'ÉIUEX.U!8 ET l>ÉCI8I0ff8 DE P.11.ll'fCIPI!. 

Ci reu laire aux Préfets des éludes des athénées 
royaux. -- Conférence professorale . 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Exposi­ 
tion de Bruxelles, 1910. - Travaux rlP. profes­ 
seurs el u'ulèves . ib. 
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XLVII. [ 28 janvier ·1909 . 

XLVIII. l 50 janvier HI09 . 

XLIX. 1 5 février 1909 

L. l 17 février -1909 

LI. 1 17 février 1909 

LI 1. 118 février 1.909 

Lill. l :18 février 1909 

LIV. l '20 février 1909 

LV. 1 27 février :1909 

1 Vf. 1 1> mars 1909 . 

LVII. 1 9 mars 1.909 . 

LVIIL l 26 mars -1!)09 . 

IJX. 1 5t mars 1909 . 

l,X. l 14 avril 1909 . 

Circulaire aux Chefs d'établissement, - Exposi­ 
tion de Bruxelles, 191 O. Notice historique des 
établissements. 

Circulaire .aux Chefs d'établissement. - Exposi­ 
tion de Bruxelles, i910. Travaux publiés, 
depuis i885, pal' le personnel enseignant [livres, 
brochures, contributions aux revues). . . . 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Exposi­ 
tion de Bruxelles, 19f0. Travaux des professeurs 
de dessin . 

68 

69 

70 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Exposi- 
tion de Bruxelles, f910. Documents et travaux, 75 

Circulaire aux Bourgmestres el Echevins des loca­ 
lités sièges d'un établissement d'instruction 
moyenne dirigé ou patronné par les communes. 
Exposition de Bruxelles, 191.0. Documents et 
travaux ib. 

Circulaire aux Préfets desétudes.-Principales ob­ 
servations des divers jurys chargés d'apprécier 
le concours général de l'enseignement moyen du 
1 cr degré, en 1.908 83 

Circulaire aux Directeurs et Directrices des écoles 
moyennes. - Principales observations des jurys 
chargés d'apprécier le concours général de l'en- 
seignement moyen du second degré, en 1908 :U0 

Circulaire aux Gouvemeurs de province, aux 
Bourgmestres et Echevins des localités sièges 
d'un établissement d'enseignement moyen et 
aux Présidents des bureaux administratifs des 
athénées royaux et des écoles moyennes de 
l'Etat. - Décoration civique. Restitution des 
insignes 1 :24 

Circulaire aux Présidents des bureaux administra­ 
tifs des établissements d'enseignement moyen 
de l'Etat. - Cours de religion. Intérimaires 
remplaçant les titulaires malades . 12~ 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Envoi 
d'ouvrages aux bibliothèques des établissements 
d'enseignement moyen • . . . . . • . 127 

1:irculaire aux Chefs d'établissement. - Exposi- 
tion de Bruxelles, i9i0. Notice historique des 
établissements. . . . . . · . . . 128 

Circulaire aux Gouverneurs de province. - Expo­ 
sition <le Bruxelles, 19IO. Travaux publiés 
par le personnel des établissements d'instruction 
moyenne dirigés ou patronnés par les communes. ib. 

Circulaire aux Directeurs des écoles moyennes de 
l'Etat. - Nécessité pour les élèves qui se pro­ 
posent d'entrer à l'athénée d'aborder l'étude de 
l'allemand dès la deuxième année moyenne. • 129 

Circulaire aux Préfets des études des athénées 
royaux et aux Directeurs des écoles moyennes 
de l'Etat, pour 1,ti·rçons. - Exposition de Bru- 
xelles, 1910. Cours d'agronomie • . • ib. 
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LXI. 1 i6 avril 1909 . 

LXII. 1 17 avril 1909 . 

LXIH.117 avril t909 

LXIV. 120 avril 1909 

LXV. l 28 avril 1909 

LXV 1. I 5 mai f909 

LXVII. 112 mai 1909 

LXVIII. l '24- mai 190\J 

LXIX. 2 juin ·1909 

LXX. '• juin 1909 

LXXI. 5 juin 1909 

LXXH. :15 octobre i 909 

LXXIII. 18 octobre -1909 

LXXIV. 150 octobre 1909 

LX X V. 1 50 octobre -1909 

LXXVI. l 50 octobre i!J09 . 

Circulaire aux Présidents des bureaux administra- 
1ifs des athénées royaux et des écoles moyennes 
de l'Etat, pom· garçons et filles. - Instructions 
el règles à suivre pour Ic paiement des agents 
intérimaires 15:t 

Circulaire aux Chefs d'élnblissement.- La commu­ 
nication préalable des sujets de composition au 
chef de l'établissement est interdite i53 

Circulaire aux Préfets des éludés des athénées 
royaux. - Conférence professorale :t54- 

Circulaire aux Présidents des bureaux administra­ 
tifs des établissements d'enseignement moyen 
de l'Etat, aux Chefs d'établissement, aux Bourg­ 
mestres des communes sièges d'un établissement 
communal ou patronné d'enseignement moyen, 
aux Inspecteurs <le l'enseignement moyen. - 
Catalogue des livres à donner en prix ib. 

Dépêche â la Directrice d'une section moyenne 
libre. - Examen de régente. Application de 
l'nrrété ministériel du 10 mars 1908 . -1515 

Circulaire aux Chefs <l'établissement. - Exposition 
de Bruxelles, 1 !HO. - Education physique . ib. 

Circulaire aux Chefs d'éloblissement.- Exposition 
de Bruxelles, 1910. Excursions scolaires. ·157 

Circulaire aux Préfets des études des athénées 
royaux. - Tenue du journal de classe. - Ou- 
vrages classiques . 158 

Circulaire aux Chefs d'etablissement.- Exposition 
de Brux •.. lles, ·I !)I O. Excursions scolaires. 159 

Circulaire aux Chers d'établissement. - Exposition 
de Bruxelles, 1910. Photographies d'établisse- 
menis . 142 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Envois 
pal' le chemin <le fer expédiés en service interne 
belge . ib. 

Circulaire aux Préfets des études des athénées 
royaux. - Conférence professorale . 143 

Circulaire aux Directeurs des écoles moyennes de 
l'Etat, pour garçons, et aux Directrices d'écoles 
moyennes de 1'.l~tat, pour filles. - Enseigne- 
ment du dessin. Nombre d'heures des cours et 
programme. . tt, 

Circulaire aux Présidents des bureaux administra­ 
tifs des athénées royaux. - Notification de l'ar­ 
rêté royal du 20 juillet 1909 fixant les traite­ 
monts des professeurs de dessin et des profes- 
seurs de gymnastique des athénées royaux . H4 

Circulaire aux Présidents des bureaux administra­ 
tifs des athénées royaux. - Noriûcation de l'ar­ 
rêté royal du :!O juillet 1909 fixant les traite- 
nients des survcil lants Jes athénées royaux . 141> 

Circulaire aux Présidents des bureaux administra­ 
tifs des écoles moyennes de l'Etat, pour garçons 
et pour filles. - Notification de l'arrêté royal 
du :i!U juille: 190!1 qui assimile aux services 
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ordinaires, au point de vue du traitement et du 
classement. les services rendus par les membres 
du personnel enseignant des écoles de l'Etat, pour 
garçons et pou1· filles, antérieurement à leur 
nomination dans les cadres de ces établisse- 
ments . t415 

LXXVII. 1 i2 novembre !909 .1 Ciirculaire aux Chefs d'établissement. - Exposi- 
tion de Bruxelles, 1 !HO. Envoi des travaux sco- 
laires, collections, documents, etc. . 06 

LXXV.llf-1 i7 novembre 1909 

I.XXJX. I U. décembre 1909 

LXXX. 1 i6 décembre 1909 

LXXX 1. l 17 décembre i 909 

LXXXII. 1 i7 décembre i909 

LXXXIJI. I i7 décembre 1U09 

LXXXIV. l ·18 décembre HJ09 

LXXX V. 1 20 décembre 1909. 

LXXXVI. l 20 décembre 1909. 

LXXXVII. l 20 décembre 1909 

LXXXVIII l 21 décembre t!JOU. 

I.XXXJX. l lt janvier ·1910 . 

Circulaire aux Chers d'établissement. - Exposi­ 
tion de Bruxelles, t910. Musique, chants sco- 
laires, chœurs . • H-7 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Exposi- 
lion de Bruxelles, i9to. Envoi des travaux sco- 
laires et autres H8 

Circulaire aux Editeurs. -Exposition de Bruxelles, 
mm. Bibliographie de l'enseignement moyen ib. 

Circulaire oux Gouverneurs de province. - Exa­ 
mens de professeur de dessin. - Arrêté royal 
du 9 juin 1882. - l\lodification 149 

Circulaire aux Directeurs ci Directrices des sections 
et écoles normales de l'Etat. - Examens de p1·0- 
ïesseur de dessin. - Arrèté royal du 9 juin 
18S2. - Modification . i!SO 

Circulaire aux Imprimeurs. - Exposition de Bru- 
xelles, i 9i0. Catalogue des publications du 
personnel enseignant . ib. 

Circulaire aux Présidents des bureaux administra­ 
tifs des établissements d'enseignement moyen de 
l'Etat. - Décès de S. 1\1. Léopold JI, Roi des 
Belges. - Allocution. - Fermeture des établis- 
sements d'enseignement moyen de l'Etat . 1 ?H 

Circulaire eux Présidents des bureaux administra­ 
tifs des établissements d'enseignement moyen d~ 
l'Etat. - Décès de S. Jl. Léopold li, Roi des 
Belges, - Deuil . i?S2 

Circulaire aux Présidents des bureaux administra­ 
tifs des établissements d'enseignement moyen 
de l'Etat. - Inauguration de S. M. le Roi Albert. 
- Suspension des cours dans les établisse- 
monts d'enseignement moyen de l'Etat . i 53 

Circulaire aux Bourgmest.res el Echevins des com­ 
munes, sièges d'un étn blissement d'enseignement 
moyeu de l'Etat. -Avènement de S. M. le Roi 
Albert - Ill uminatious des établissements d'en- 
seignement moyen <le f'Etat. ib. 

Circulaire aux chefs d'établissement. - Décès de 
S. M. Léopold Il, Roi des Belges. - Procla­ 
mation du conseil des ministres. - Envoi 
d'exemplaires aux établissements d'enseigne- 
ment moyen de l'Etat . • 1 ä4 

Circulaire aux chefs d'ét1 iblisscment. - Exposi- 
tion de Bruxelles, 191 O. Compartiment des 
œuncs sociales . • • ib. 
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xc.120 janvier t9t0 . 

XCI. 1 2!S janvier 19 IO 

XCII. 1 !:i février 1910 

XCIII.! 7 Iévrier 1910 . 

XCIV.111 018l'S 19IO . 

XCV. I H mars toto . 

XCVJ. l 12 mars 1910 . 

XCVII. 112 mars 19!0 . 

xcvm.112 mars i910 . 

XCIX. l 12 mars -1910 

C. I i2 mars f9-10 

CI. I f2 mars :1910 

CIi. 1 22 mars 191 O 

CIII. I 29 avril 1111.0 . 

CIV. I 7 mai HHO 

CV. I 28 mai HJIO 

CVI. I 8 juin 1910 

Circulaire aux Entrepreneurs de lravaux publics. 
- Exposition tie Bruxelles, -19!0. Cloisen­ 
nement du eempartiment de l'instruction 
moyenne 

Circulaire aux Préfets des études des athénées 
royaux. - Conférence professorale 156 

Circulaire aux Présidents el Membres des bureaux 
administratifs des athénées royaux et des écoles 
moyennes de l'Etat, pour garçons et filles, aux 
Chefs tie ces établissements. - Donations faites 
â des établissements d'instruetion moyenne de 
l'Etat ib. 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Exposition 
de Bruxelles, 19 IO. Compartiment des œurres 
sociales . f57 

Circulaire aux Préfets des études des athénées 
royaux. - Examens d'admission à l'école mili- 
taire. ib. 

Circulaire aux Chefs d'élablissem<:nt. - Procès­ 
verbaux <les jurys chargés d'apprécier Je con- 

. cours général de t'cnseiguement moyen en 1909. t 58 

Cireulaire am: auteurs el aux éditeurs d'ouvrages 
classiques ou de livres à donner en prix, soumis 
à l'examen du Conseil de perfectionuemcur de 
l'instruction moyenne 211 

. , Circulaire aux Directeurs et aux Directrices des 
écoles moyennes de l'Etat, - Franchises pos- 
tales. ib 

Circulaire aux Bourgmestres <les localités sièges 
<l'un établlssement d'inslruclion moyenne diri­ 
gé oc patronné par les eommunes.-Francbises 
pos la les. 2{ 2 

Circulaire aux Présidents des bureaux adminis- 
tratifs. - Franchises postales . · 5!15 

Circulaire à l'Inspeeteur général et aux Inspecteurs 
de l'enseignement moyen. - Franchises postales ib. 

Circulaire aux Préfets des études des athénées 
royaux. - Franchises postales. 2 lit 

Circulaire aux Gouverneurs de province el aux 
Directeurs et Directrices des sccticns normales 
moyennes de l'Etat, des écoles moyennes nor­ 
males libres, etc.-Conditions auxquelles seront 
délivrés les diplômes de capacité pour l'enseigne­ 
ment du dessin dans les établissements d'ensei- 
gnement moyen de l'Etat. - Modification . 21!:i 

Circulaire aux Chefs d'établissement.- Fêle patro- 
nale de S. ~l. le Roi álbert et anniversaire de 
l'avènement au trône de S. M. le Roi Léopold Jer. 21G 

Circulaire aux Chefs d'établissement.i-- Professeurs 
de langues germaniques. Bourses de voyage • ib. 

Circulaire aux Préfets des éludes <les athénées 
royaux. - Conférence professorale . 217 

Circulaire aux Chc(s d'établissements. - Décès de 
S. M.Léopold ll. Roi des Belges. Papier de demi- 
deuil . i ib. 
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CVII. I i2 juillet 1910. 

CVIII. I i6 juin 1910 . 

CIX. f ~ juillet :1910. 

ex. I ?5 juillet 1910. 

CXI. 1 H juillet 1910. 

CXI 1. 1 30 j uillet 191 O. 

CXIH. 1 2ä août t 9'10 . 

CXIV.l2tiaoùl19t0. 

CXV. l 2!:î août -l!HO . 

Circulaire aux Préfets des études des athénées 
royaux et aux Directeurs des écoles moyennes 
de l'Etat. - Cours temporaire de travail manuel. 2{8 

Circulaire aux Chefs des établissements d'enseigne­ 
ment moyen du degré supérieur. - Concours 
général .Epreuve en langue grecque en 4e grecque- 
latine ib. 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Exposition 
de Bruxelles, 1910. Conférences el cours de 
vacances 

Circulaire aux Bourgmestres et Echevins des loca­ 
lités sièges d'un établissement d'instruction 
moyenne dirigè ou patronné par les communes. 
- Exposition de Bruxelles, f9:i0. Conférences et 
cours de vacances. 

219 

ib. 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Envoi des 
· brochures publiées à l'occasion de l Exposition 
de Bruxelles, 19i0 . • 2!t 

Circulaires aux Chefs d'établissement. - Cours de 
vacances . ib. 

Circulaire aux Bourgmestres des localités sièges 
d'un établissement d'instruction moyenne dirigé 
ou patronné par les communes. - Exposition 
de Bruxelles, 19 !O. Envoi du catalogue du 
compartiment de l'enseignement moyen . ~27 

Circulaire aux Présidents des bureaux administra­ 
tifs des athénées royaux et des écoles moyennes 
de l'Etat. - Expo-ition de Bruxelles, 1910. 
Catalogue du compartiment de l'enseignement 
moyen . ib. 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Exposi­ 
lion rie Bruxelles, t 910. Catalogue du compar- 
timent de l'enseignement moyen . ib. 

CXVI. 1 7 septembre 1910 . 1 Circulaire aux Gouverneurs de province. - Nomi­ 
nation des professeurs des établissements pro- 
vinciaux ou communaux. 228 

CXVII. l 20 septembre 1910 -1 Circulaire aux Gouverneurs de province. - Renou­ 
vellement des membres des bureaux administra­ 
tifs des établissements d'instruction moyenne de 
l'Etat . . . . . . . , . . . . . 229 

CXVlll. l u. octobre '19'10 . .1 Circulaire aux Gouverneurs de province; aux 
Bourgmestres des localités sièges d'un établisse­ 
ment d'instruction moyenne dirigé 011 patronné 
par les communes; aux Présidents et membres 
des bureaux administratifs et aux Préfets des 
études des athénées revaux. - Etude des lau- 
gues modernes . - 250 

CXIX. l -14 octobre 1!HO . .1 Circulaire aux Préfets des études des athénées 
royaux de la région flamande du pays eL de l'ag­ 
glomération bruxelloise. - Cours d'histoire et 
de géographie. - Régime spécial . 235 

cxx. l rn octobre ·l sro . 1 Circulaire aux Chefs d'établissement. - Exposi- 
tion de Bruxelles, 19 ló. - Catalogue et cartes 
postales reproduisant des photographies du 
cornpnrtirneut de l'euseignemcnt moyen . ib. 
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CXXl.127 octobre 19:10 . 

CXXll.127 octobre -1910 . 

CXXIII. 151 octobre 1910 . 

CXXIV. 1 5 décembre 1910. 

CXXV 1 !5 décembre 1910. 

CXXVI. I 22 décembre 1910. 

CXXVII. I ~2 décembre rsro. 

CXXVlll.l 5jonvieri911 . 

CXX IX. 119 janvier 191-1 

CXXX. 1 20 janvier t9H . 

CXXXI. 1 51 janvier i9H 

CXXXII. I 51 janvier 1911 

cxxxm.i ro février :l9H 

CXXXIV, I 14 mars :i911 . 

CXXXV. l ·19 avril :191.t . 

CXXXVI. l :19 avril :i9t t 

CXXXVII. 1 29 avril 1 !H t 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Exposi­ 
lion de Bruxelles, i9to. - Album du compar- 
timent de l'enseignement moyen . 254 

Circulaire aux Bourgmestres et Echevins des loca­ 
lités sièges d'un établissement d'instruction 
moyenne dirigé ou patronné par Jes communes. 
- Exposition de Bruxelles, 1910. - Album du 
compartiment de l'enseignement moyen . ib. 

Circulaire aux Préfets des éludes des athénées 
royaux. - Conférence professorale . 235 

Circulaire aux Présidents des bureaux administra­ 
tifs des établissements d'enseignement moyen 
de l'Etat et aux Directeurs et Directrices des 
sections normales moyennes de l'Etat, - Dra- 
peau national . ib. 

Circulaire aux Présidents lies bureaux administra­ 
tifs et aux Chefs des établissements d'instruction 
moyenne de l'Etat. - Enseignement religieux. 256 

Circulaires sux Chefs d'établissement. - Collec- 
tions ayant figuré à l'Exposition de Bruxelles . ib. 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Envoi 
d'ouvrages . 257 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Partici- 
pation des établissements d'instruction moyenne 
ù l'Expositlon provinciale de Charleroi, 191. 1 25!} 

Circulaire aux Chefs d'établissement et aux Bourg­ 
mestres cl Echevins. - Enquête sur la fréquen- 
ta lion scolaire des enfants de 6 à Hans dans les 
établissements d'enseignement moyrn. - In­ 
structions • tb. 

Circulaire aux Préfets des éludes des athénées 
royaux. - Conférence professorale extrnordi­ 
nmrc . 

Circulaire aux Chefs d'établissement et aux Bourg­ 
gmestres cl Echevins. - Enquête sur la Iré­ 
quentation scolaire des enfants de 6 à Uans dans 
les établissements d'enseignement moyen. -- 
Instructions nouvelles . 2'• f 

Circulaire aux Préfets des études des athénées 
royaux. - Conférence professorale . 2l2 

Circulaire aux Préfets des études des athénées 
royaux. - Conférence professorale . 21)0 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Procès­ 
verbaux des jurys chargés d'apprécier ie con­ 
cours général <IP. l'enseignement moyen, en 
191.0 2~1 

Circulaire aux Professeurs ayant suivi le cours 
temporaire de travail manuel. - Certificat de 
fréquentation . 51)5 

Circulaire aux Préfets des éludes des athénées 
royaux - Conférence professorale . ib. 

Dépêche à un Directeur d'école moyenne de l'Etat 
pour gnrçons. - Elèves se préparant à subir 
l'examen de commis À l'administration des che- 
mins de fer. • • • 504 
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CXXXVIII. I 9 mai f9H. . 

CXXXIX. I 15 moi i9H . 

CXL.120 mai i911 

CXLI. 110 juin i9t1 . 

. CXLU. I i5 juin i9H . 

CXLIII. 115 juin f9H . 

CXUV. 116 juin 191 t . 

CXLV.122 juin i9H . 

CXLVI. 122 juin '19H 

CXLVII 124 juin f9H . 

CXLVJIJ. I -1 juillet 1911. 

CXLIX. I 1 juillet t 911. 

CL. I 5 juillet :f.9H. 

Circulaire aux Gouverneurs de provlnce et aux 
Directeurs et Directrices des écoles et sections 
normales 'moyennes de l'Etat et des écoles nor­ 
males moyennes libres. - lUodificalion aux: 
conditions d'uccessibillté aux· diplômes de capa­ 
cité pour l'enseignement du dessin dans les éta- 
blissements d'instruction moyenne de l'Etat. 504 

Circulaire aux Préfets des études des athénées 
royaux, au Directeur de l'école moyenne de 
l'Étot, à Thuin, aux Bourgmestres et Echevins 
des communes sièges d'un collège communal 
ou patronné et au Bourgmestre de Saint-Gilles. · 
- Epreuve sur le dessin au concours général'. 505 

Circulaire aux Directeurs des écoles moyennes de 
. l'Êtat.pour garçons. - Décoration des locaux et 

conservation des celleetions classiques • ib. 

Circulaire aux Chefs d'établissement el aux Bourg­ 
mestres et Echevins des communes, sièges d'un 
établissement communal.- Diplômes de sortie. 506 

Circulaire aux Chefs d'établissement. -Devoirs des 
chefs d'établissement à l'égard de leurs subor­ 
donnés. - Application éventuelle de peines 
disciplinaires . • . • . ib. 

Circulaire aux Présidents et Membres des bureaux 
administratifs des athénées royaux el des écoles 
moyennes de l'Etal. - Attributions des bureaux 
administratiïs. - Application éventuelle de 
peines disciplinaires aux membres du personnel 

, enseignant. • . . 5 07 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Rapports 
de fin d'an née f1 transmettre par les chefs d'éta- 
blissement. - Modifications aux instructions . ib. 

Circulaire aux Directeurs des écoles normales 
moyennes. pour garçons. - Modifications aux 
dispositions organiques des examens de profes- 
seur ugrégé. - Diplôme • 508 

Circulaire aux Directrices des écoles normales 
moyennes pour filles, - Modificalions aux dis­ 
positions organiques des examens de régente.- 
Diplôme . 509 

Circulaire aux Présidents des bureaux adminis­ 
tratifs des établissements dinstrueiion moyenne 
de l'Etat. - Ilapports annuels sm· la discipline, 
la tenue des établissements el l'exécution des 
règlements. ib. 

Circulaire aux Présidents des bureaux administra­ 
tifs et aux Préfets des études des athénées 
royaux. -:- Age d'admission à la classe de 
septième . • 51 O 

Circulaire aux Présidents des bureaux administra- 
tifs el aux Directeurs et Directrices des écoles 
moyennes de l'Etat. - Age d'admission . ib. 

Circulaire aux Directeurs el Directrices des sec­ 
tions normales moyennes de l'Etat ou libres. - - 
Diplômes de professeur agrégé cl de régente.~ 
Epreuve sur une langue mode rue. . . . . 5i 1 
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CU. l 1'5 juillet -t9H. . -1 Circulaire aux Directeurs des écoles moyennes de 
l'Btat, pour garçons.- Organisation d'un cours 
normal temporaire de travail manuel. äi t 

CL_II·I 6 septembre i9H.I Circulaire aux ~hers d'établissement. - Saisies- 
arrêts et cessions A charge des traitements des 
membres du personnel . 515 

CLlll. l 8 septembre i9H -1 Circulaire aux Directeurs des écoles moyennes de 
l'Etat, pour garçons. - Organisation de l'en- 
seignement du travail manuel . 5U 

CLIV.I 22 septembre i91t . 

CL V. 1 U octobre HJI l 

CLVI. 1 i7 octobre t9il 

CL VII. I 5i octobre HH t . 

CLXII.I 2t décembre 1911 

CLXUI.I :S décembre J9H 

CLXIV.I H décembre 19H 

CLXV. 

CLXVI. 

Circulaire aux Chefs des établtssements d'enseigne­ 
ment moyen et normal de l'Etat, pour garçons. 
- Transmise pour information aux Bourgmes­ 
tres des communes, sièges d'un établissement 
communal ou patronné, pour garçons. - Protec­ 
lion des lignes télégraphiques et téléphoniques . 

Circulaire aux Préfets des études des athénées 
royaux. - Conférence professorale . • • • 

Circulaire aux Directeurs des écoles moyennes de 
l'Etat, pour garçons. - Cours de travail ma­ 
nuel. - Organisation 

Circulaire aux Chefs d'établissement. - Tableau 
des attributions journalières du personnel ensei­ 
gnant . 

.e: 

516 

3t7 

CLVIII.I H novembre i9H .! Circulaire aux Chers d'établissement. - Rappel 
des instructions relatives à l'organisation du 
cours de gymnastique . ib. 

CLlX. I f 6 novembre f9H .1 Circulaire aux Préfets des études des athénées 
royaux. - Bxèeution de l'arrêté royal du '28 août 
t 9f t, relatif aux services antérieurs des profes- 
seurs et surveilla rits des athénées royaux . · . 3t 9 

CLX.I f6 novembre mu .1 Circulaire aux Présidents des bureaux administra­ 
tifs des athénées royaux. - Exécution de l'ar­ 
rêté royal du 28 août ts>H, relatif aux services 
antérieurs des professeurs et surveillants des 
athénées royaux • . • . 520 

CLXJ.I 20 novembre :f9H .1 Circulaire aux Préfets des études des athénées 
royaux. - Conférences professorales. - Procès- 
verbaux . . . . . . . . • . • . ä22 

Circulaire aux Directrices des écoles moyennes de 
l'État. - Protection de l'enfance . ib. 

Circulaire aux Directeurs des écoles moyennes de 
l'État, pOUI' garçons. - Compositions de travail 
manuel. 323 

Circulaire aux Présidents et membres des bureaux 
administratifs des athénées royaux et des écoles 
moyennes de l'État. - Vacances de Noël ib. 

DOCUMENTS DlVE!.S. 

Catalogue des livres à donner en prix dans. les 
établissements d'enseignement moyen de l'Etat 324 

Catalogue des ouvrages classiques dont le Gouver­ 
nement a, sur la proposition du Conseil de per­ 
fectionnement de l'instruction moyenne, autorisé 
ou recommandé l'emploi dans les étabhssements 
soumis au régime des lois organiques de l'ensei- 
gnemenl moyen . /~18 
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CLXVII.I, . 

CLXVIII.,. 

CLXIX. 

CLXX 

CLXXI. 

CLXX!I. 

CLXXIII. 

CLXXIV. 

CLXXV. 

CLXXVI. 

CLXXVII. 

CLXXVIII. 

CLXXIX. 

CLXXX. 

CLXXXI. 

CLXXXII. 

CLXXXIII. 

CLXXXIV. 

CLXXXV. 

CtXXXVI. 1 i7 octobre H!O!J. 

CLXXXVII. I 2 octobre :19J0. 

CLXXXIll. 1 {•r octobre -19:11. 

CLXXXIX. 

Liste d'ouvrages classiques et de li nes à donner en 
prix dont l'emploi est autorisé dans les êeeles · 
primaires et Jes sections prëparatolres des écoles 
moyennes de l'État 437 

Conférences professorales dans les athénées royaux. -H-8 

raocts-VJSIIS.I.Vlt DES SÉAlfCES J)V CO■SltlL DE 
rElll"ECTIOJ!JlfEJISEIIT J>II L'l.llfSTJU1CT10. KOTa■1n:. 

Séance en comité du H janvier -1909 . 

Séance en assemblée générale du 27 mors i909 

Séance en comité du U juin !909 . 

Séance en comité du 23 octobre t 909 

Séance en comité du i3 novembre 1909 

Séance en assemblée générale du :t9 mars :t9i0 

Séance en comité du :t9 mars :t9i0 . 

Séance en comité du 10 décembre i9to. 

Séance en comité du :t7 décembre f9to. 

Séance en comité du 2f janvier i9H 

Séance en assemblée générale du i8 mars i9H 

Séance en comité du 18 mars 19:t i . 

Séance en assemblée générale du ~7 mars i 9f i 

Séance en assemblée générale du 27 mai 19t :1 

Séance en comité du 17 juin i9H 

Séance en comité du 9 décembre i9H 

Séance en comité du f8 décembre 19H. 

ib. 

47!i 

vn 
478 

479 

480 

483 

-'86 

488 

489 

-195 

~07 

1513 

5:t6 

518 

S2i 

:OIIJCOUIIS r.llOIIONCi:s A LA J>llTlll.UTIO!I !>ES PP.IX AUX 
LAVIIÈATS PV COl'fCOUllS Ul'flV:Cll&lTAlllE ET DV COl'ICOUas 
Gi:IIEI\AL DJ: L':ClfllEl&l'fEM:Cl'IT •oTElf DU DECiP.É ■v•É- 
1\J:CVll. 

Par M. Vander Linden, professeur à l'Université 
de Liégé 525 

Par Il. Bovy, professeur à l'athénée royal de Bru- 
xelles . ~3t 

Par M. Cloquet, professeur à l'Université de Gand. 1559 

J>OCVMEll'TS IITATISTIQUES. 

cxc.i . 

CXCI., . 

Tableau comparatif de la population des athénées 
· royaux en 1909, en 19:tO et en -19H. !J?H 

Tableau comparatif de la population des sec- 
tions d'enseignement moyen du premier degré 
en 1909, en 1910 el en iYH . 552 

Tableau comparatif de la population des écoles 
moyennes de l'Etat, pour garçons, en 1909, en 
1.910 et en t!JH . . . . . öt>3 
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CXCII. 1 • . 1 Tableau comparatie de la population des écoles 
moyennes de l'Etat, pour filles, en 1909, en 
-1910 et en 1911 . 555 

CXCIII. 1 . . 1 Tableau comparatif de la population des collèges 
communaux en 1909. en 19i0 el en i9H . MS6 

cxciv. l . . 1 Tableau comparatlt de. la population des collèges 
patronnés en HI09, en 1910 et en 1911. !S!S7 

CXCV. I. 1 Tableau comparatif de la population des écoles 
moyennes communales, pour garçons, en t 909, 
en 19{0 et en 1911 . !S58 

CXCVI. I. . 1 Tableau comparatif de la population des écoles 
moyennes patronnées, pour garçons, en 1909, 
en l9t0 et en 19il . ib . 

CXCVII. 1 . . 1 Tableau comparatif de la population des écoles 
moyennes communales, pour filles, en 1909, en 
f9t0 et en 191 t . 5~9 

CXCVIII. I. 1 Tableau de la population des sections normales 
moyennes de l'Etat pendant les années scolaires 
i908-f909, 1909-f9f0, -1910-t9H . 560 

cxcrx. l . 1 Relevé des admissions gratuites et à prix réduit 
pendant les années 1909, 1.91.0, 1911, dans les 
athénées royaux, dans les écoles moyennes <le 
l'Etat, dans les établissements communaux 
d'enseignement moyeu subventionnés sm· le Tré- 
sor public el dans les établissements patronnés 
por les communes 1iti1 

cc. l. 1 Tableau indiquant le montant des bourses allouées 
pendant chacune des années !909-1910-1911 
(années scolaires 1908-t909, 1 909-i 910, {9f0. 
19H) . ~66 

eer. I . . 1 Relevé statistique des examens subis, pendant les 
sessions dei 909, ·1910 el -19H, devant li's jurys 
de professeur agrégé de l'enseignement moyen • 1>69 

ecu. I . 1 Relevé statistique des examens subis, pendant les 
sessions de 190!!, 1910 et HH 1, devant les jurys 

I. 1 
chargés de délivrer le diplôme préparatoire et 
le diplôme définitif de régente d'école moyenne . 570 

cc111. I . ' 
j Résultats des examens subis devant le jury chargé 

de délivrer les diplômes de capacité pour l'en- 
seignement de la gymnastique . ~7! 

ccrv. l . . 1 Résultats des examens subis devant Ic jury chargé 
de délivrer les diplômes de capacité pour l'en- 
seignement du dessin 1>72 

CCV. I. 1 État des dépenses faites pour le service des j urys 
d'admission aux sections normales de l'ensei- 
gnernent moyen, des jurys de professeur agrégé 
de l'enseignement moyen, des jurys de profes- 
seur de gymnastique, des jurys de professe ar de 
dessin cl <les jurys de rég,·nlc d'école moyenne 
pendant Jes années 1909, 19to, 1.91-1 575 

ccvr. I . 1 Caisse des veuves el orphelins des professeurs, 
fonctionnaires et employés de l'ordre administra- 
lif et enseignant de l'instruction publique 574 
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CCVII. 

ccvm. 

CCIX. 

CCX. 

CCXI. 

CCXII. 

CCXIII. 

CCXIV. 

Tableau des pensions accordées à des membres du 
personnel des établissements d'enseignement 
moyen, en raison de leur âge et de leurs années 
de service . 577 

Tableau des pensions accordées, du chef d'inflrmi­ 
tés, de blessures ou accidents, à des membres 
du personnel des établissements de l'enseigne- 
ment moyen . 1>80 

Tableau des pensions accordées à des membres du 
personnel des établissements d'enseignement 
moyen qui, ne comptant pas trente années de 
service, ont été mis d'office à la retraite. !S82 

Statistique concernant la mise en disponibilité 
pour cause de maladie, du personnel des éta- 
blissements de l'enseignement moyen de l'Etat • 584 

Etat détaillé de l'emploi des subsides alloués pour 
l'instruction moyenne pendant la période trien­ 
nale 1.909-1911, tant par le Gouvernement que 
par les provinces et les communes à!IO 

Relevé nominatif et population des établissements 
- libres d'enseignement moyen, pour garçons, 
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